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Préface, 





L'enuvrage que Voie mettre sous les yeux du public est lè 
frais de plus de 30 années de lecture et d'étude assidue de la 
Divine Comédie, et parvena à l'âge de 70 ans, où suivant Dante 
H est teps de calar le vele e raccoglier le sarte, j'ai 
ou ne pourvoi mieux employer la picciola vigilia de’ 
Mostri sensi ch’è del rimanente qu'à rédiger dans ce 
vocsbulaire et à soumettre au jugement des savants les observa- 
tons, lés remarques et les recherches sur oe poëme qui m'oo- 
supe depuis si longtemps. 


Appelé par mes fonctions à expliquer la Divine Comédie de Dante 
à l'université de Halle j’ai été souvent dans le cas de regretter 
de n’avoir pas sous les yeux tous les endroits du poème où 
un mot d’une signification douteuse se rencontre, afin de pou- 
voir en déterminer le sens par le rapprochement des différents 
passages, . et c’est dans le but d'épargner à d’autres la peine 
souvent inutile de parcourir le poème entier pour trouver tous 
les passages. qu’on voudrait comparer que j'ai entrepris cet 
ouvrage, | 


de ge suia pas le premier, il s’en faut de beaucoup, qui 
ait senti l’utilité et la nécessité d’un semblable vocabulaire; car 
sans parler de plusieurs essais de ce genre qu’on trouve dans 
quelques anciennes éditions du poème, ou qui même sont restés 
inédits, at qui la plupart se bornent à l’énumiétatian et à Pex- 
plieation très superfielelle des mots d'une signification douteuse, 
le Giaur G À. Volpi a donhé dans le troisième volume de son 
édition de la Divine Comédie, Padova, Comino, 1727 ses Indici 
giechissimi, che spiegano tutto le eose diffiaili, e 
tutto l’arudisiai di s820 poema, o tengono la vice 
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d’un intero comento. Cet ouvrage a été reproduit dans 
plusieurs autres éditions, en dernier lieu avec quelques correc- 
tions de peu d'importance dans l’édition qui a paru à Londres 
1842 comme oeuvre posthume d'Ugo Foscolo. | 


Je ne crois pas cependant avoir entrepris un travail inutile 
ou superflu; car sans avoir la présomption de croire que mon 
vocabulaire tenga la vice d’un intero comento, je crois 
pouvoir dire qu'il l’emporte à plusieurs égards sur l’ouvrage de 
Volpi. Pour peu qu’on veuille comparer l’un avec Fautre on 
s'apercevra bientôt que Volpi, quoiqu’ infiniment plus complet que 
les essais de ses devanciers, n’a cependant au fond esrégistré 
que les mots les plus importants. et s’est dispensé d'admettre 
une infinité de mots dont la signification ne lui semblait. pré: 
senter aucune difficulté, comme presque toutes les prépositions, 
les pronoms et un assez grand nombre de substantifs ,- tandis 
qu’il aurait dû s’apercevoir que l’usage très varié que Dante- fait 
de ces mots en apparence si peu importants offre souveüt an 
lecteur attentif des observations très . intéressantes. Volpi: sè 
contente de citer un petit nombre d'exemples: à l'appui de ses 
explications et en omet souvent les plus importants. . D'ailleurs 
il s’est tenu uniquement à l'édition de la Crusca, dont la siepne 
n’est qu’une copie plus correcte que l'original. Il n’a tenu ay- 
cun compte d’une infinité de variantes que présentent les an- 
ciennes éditions et les manuscrits; de sorte que son ouvrage 
west à peu près d'aucune utilité pour tous ceux qui se servent 
d’une autre édition que de la sienne, et ne donne aucune idée 
de la difficulté qu’offrent un grand nombre de. passages ` quand 
on les compare dans les diverses éditions. , Volpi s'est borné 
à expliquer assez superficiellement les mots d'après l'autorité 
de la Crusca sans avoir. aucun égard à leur étymologie et aux 
opinions souvent très divergentes des plus anciehs commenta- 
teurs: il ne connaît aucune difficulté et ne songe jamais h dis- 
cuter. les diverses opinions qui ont été émises sur une infinité ` 
de passages. Enfin l’arrangement qu’il a donné à son ouvrage 
et qui n’a été rectifié que dans l’édition de Londres èst souve- 
rainement incommode, ayant divisé le tout en trois parties dont 
l’une contient les mots ordinaires de la langue, lá seconde les 
noms propres et la troisième les passages qui. indiquent une 
personne ou un objet par. cirepnlocution; de sorte: que l’on: est 
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souvent fort embarrassé de savoir où chercher l'explication d’une 
expreżsidn difficile. 


De mon côté je me suis fait la loi de n’omettre absolument 
aucun mot dont Dante s’est servi dans le poème, avec la restric- 
tion toutefois de ne citer pour les mots les plus vulgaires que 
les passages les, plus significatifs, ou ceux qui présentent quelque 
particularité. grammaticale, J'ai tâché de rassembler toutes les 
variantes dont j'ai pu avoir connaissance à l’aide d'un grand 
nombre d'excellentes éditions anciennes et modernes et des ma- 
nuscrits cités par d’autres. Il ne m’a pas été possible d’expli- 
quer toujours d'une manière satisfaisante tous les passages diffi- 
ciles du poème;. dans ce cas je me suis contenté de citer tou- 
tes les opinions les plus probables, d’en discuter Je mérite et 
d'en remettre la décision au lecteur. ` Bour tous les mots’ dont 
le sens paraît obscur jë me suis attaché- à citer absolument tous 
les passagés dans lesquels ils paraissent: . Enfiù j'ai donné su 
tant qu'il m’a été possible l'étymologie de chaque mot et j'ose 
croire que.les Itaiens ne me sauront pas mauvais gré: de léur 
avoir montré qu'un assez’ grand nombre de mots dont le sens 
primitif s’est perdu ou paraît incertain, trouvent leur explication 
dans les idiomes germaniques dont ils sont dérivés. Quant aux 
vers latins et provençaux qui se trouvent dans le poème, j'ai 
cru plus convenable de n’en enrégistrer que les premiers mots 
sous lesquels on trouvera l'explication des passages entiers. 


Malgré tous les soins que j’ai donnés à cet ouvrage je ne 
me flatte pas d’avoir levé toutes les difficultés ou d’avoir ex- 
pliqué tous les passages contentieux et obscurs du poème. Ce 
n’est point à un vocabulaire que l’on doit raisonnablement de- 
mander ce qui ne pourrait être que le résultat d’un commentaire 
aussi étendu qu’érudit; c’est à l’histoire, à la philosophie et sur- 
tout à la théologie du 13% siècle qu'il faut avoir recours pour 
pouvoir saisir l’ensemble et pénétrer les profondeurs d’un poème 
où se réflètent toutes les spéculations, toutes les lumières, lhis- 
toire et les moeurs d’un siècle entier. 


Si Brunetto Latini au 13ïème siècle pouvait s’excuser d’avoir 
écrit son Trésor en français, parceque, comme il dit, „cette 
langue est plus délitable et plus commune à toutes gens et court 
parmi le monde‘, à plus forte raison j'espère que mes compa- 
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Wiotes me pardonmneront de leur offrir un ouvrage dor en catte 
langue. L'étude de la Divine Comédie est tellemant répandue 
parmi toutes les nations civilisées et la connaissance de la lan- 
gue allemande encore si rare chez les étrangers, que j'ai cru de- 
voir, dans l’intérêt de mon livre, me servir d’un idiome géné- 
ralement connu de tous les savants et qui je l’espère facilitera 
le débit de mon ouvrage en France, en Angleterre et surtout 
en Italie. Je n’ignore pas combien il est difficile d'écrire dans une 
langue étrangère et surtout en français, mais d’abord (ne s’agit 
pas d'élégance et de style dans un vocabulaire, pourvu qu’on s'ex- 
prime avec précision et avec clarté, on peut je crois s’en remettre 
pour tout le reste à l'indulgence française et d’ailleurs je suis ep 
général un peu de l'avis de la honne Martine de Molière: 

„Quand on se fait entendre on parle toujours bien“. 

L'illustre prince qui a bien voulu ma permeitre de lui dé 
dier cet ouvrage et qui sous le nam da Philalethes a publié 
upe traduction et un commentaire érudit en. langue allemande 
sur la Divine Comédie est trop connu de tous çeux qui s‘occçur 
pent de qe poème pour avoir besoin de mes élages, 
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Abréviations. 


Ad}. — ad ectif. 
Adr, — adverbe. 
Cass. — Cassinensis. 
Cod. Caet. — Codex Caetanus. 
conj. — conjonction. 
Cr. — Crusca. 
D. — Dante. 
D. C. — Divina Commedia. 
Dan. — Daniello da Lucca. 
dimin. — diminutif, 
Dion. — Dionisi. 
édit. — édition. 
Grat. — Gratius Falisous. 
Inf. — Inferno. 
. où K. — Rannegiefer. 
Doai. — Lombardi. 
MS. et Mss. — Manuscrit. 
E — Nidobeatina. 
— pour. 
— Purgatorio. 

i — — pluri el. 

r. — Paradiso. 
pré — préposition. 

s. — Psaume. 
q. v. — quod vide. 
quelq. — quelqu'un. 
sing. — singulier. 
subst. — substantif, 
v. — vide — vers. 
Vend. — Vendelin. 
v. à — verbe actif. 
v. n. — verbe nentre. 
Vell. — Vellutello. 
verb. — verbal 
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A. 


À, du latin ad, d’où vient que cette préposition reprend souvent la 
forme latine lorsqu'elle se trouve devant une voyelle p. e. ad una, 
(v. plus bas). Elle sert ordinairement à indiquer le datif. Inf. 1, 65 
gridai a lui etc. etc. Devant les mots lui, lei, loro, costui, costoro, 
coloro, altrui et d’autres qui d’après la règle ne doivent jamais être 
employés au nominatif, ou comme sujet, on omet très souvent la pré- 
position. nf. 33, 139 diss'io lui. Inf. 16, 80 soddisfare altrui. Pg. 
16, 62 ch’ io la mostri altrui. 30, 126 diessi altrui. Elle précède 
l’'infinitif dans le sens de pour, um zu, Inf. 1, 26 Si volse indietro a 
rimirar lo p.530. Inf. 14, 7 À ben manifestar le cose nuove etc. 
etc. Souvent lorsqu’ il devrait y avoir deux a dans une phrase, on en 
omet un: Inf. 5, 81 Venite a noi parlar pour venite a parlar a 
noi. Pg. 11, 51 Possibile a salir persona viva pour a persona 
viva. Pr. 11,56 Chei comminciò a far sentir la terra pour alla 
terra. Pg. 29, 42 m'ajuti — Forti cose a pensar, mettere in versi 
p- a mettere etc. etc. Dun autre côté on trouve le a répété dans une 
phrase où le poète aurait pû se servir d’une autre préposition Pg. 19, 
85 Jo volsi gli occhi agli occhi al Signor mio, pour del Signor mio. 
ll serait superflu de citer tous les endroits où cette préposition marque 
le lieu, la direction vers, le temps, la manière dont une chose se fait 
etc. et où elle correspond aux prépositions allemandes in, ju, an, 
na, mit 2. Nous nous bornons à indiquer les constructions plus par- 
ticulières à l’italien auxquels elle donne lieu. Comme en français on 
peut dire: faites lui chanter cet air, au lieu de: faites qu’il chante, ou 
faites chanter par lui, de même en italien les verbes lasciare, fare 
et quelques autres qui indiquent une sensation, comme sentire, ve- 
dere, udire, suivis d’un infinitif mettent le pronom de la personne au 
datif, c. à. d. lui donnent la préposition og. La langue allemande n’ad- 
mel point cette construction ; elle met le pronom à l’accusatif, comme 
en itaien il est permis de dire: lascia far me, au lieu de a me. 
Cette construction romane se trouve, avec fare: Inf. 8, 59 vidi quello 
strazio Far di costui alle fangose genti. 17, 129 Fa dire al 
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9 A bada — À Dio. 


falconiere. 21, 55 i cuochi ai lor vasalli Fanno attuffar la 
` earne ——; de même 29, 117. 30, 55. Avec lasciare: Inf. 26, 73 
Lascia parlare a me. Pr. 19, 15. Avec mormorare Pg. 32, 37. 
Avec legare Pg. 32, 96. Avec menare Inf. 29, 77. Avec sentire: 
Pg. 8, 106 Sentendo fender laere alle verdi ali. 15, 11 io 
senti’ a me gravar la fronte Allo splendore. Avec vedere Inf. 
18, 77 Ai quali ancor non vedesti la faccia, dont tu nas pas 
encore vu la face, deren ngefiht. Pr. 18, 108. Comme en français a 
est quelquefois attributif p. ex. Inf. 1, 42 quella fera alla gajetta 
pelle, cet animal d la peau bigarrée, mit buntem Welle De même Inf. 16, 
108 alla pelle dipinta. Inf. 9, 36 la torre alla cima rovente, la 
tour à la cime embrasée, mit glübendbem Gipfel. Par manière d'inter- 
jection Inf. 8, 61 Tutti gridavano: a Filippo Argenti où le verbe 
diamo addosso, tombons dessus, est sousentendu comme en allemand: 
auf ben! 

A joint à des substantifs, des adjectifs etc. forme un grand nombre 
de locutions adverbiales, comme en français, à grands cris, à l’instant, 
& toute heure etc. dont il est souvent difficile de préciser le sens et 
de le rendre en d’autres langues. Celles qui se trouvent dans la Div. 
Com. sont : 

À bada, de badare, regarder avec attention; de là: stare a bada, 
prendre garde à, auf etun8 Acht Haben. Inf. 31, 139. 

À ben, v. Bene. 

À brano a brano, de brano, un morceau, ein Gud un lambeau, ein 
Rappen. Inf. 7, 114 Troncandosi co’ denti a brano a brano, se 
déchirant avec les dents par morceau ou lumbeau par lambeau, Gd für 
Gud Inf. 13, 128. La répétition du mot exprime la vivacité de 
l’action, et nous la retrouverons dans plusieurs locutions de ce genre. 

A buon punto. Pg. 9,47 Fatti sicur, che noi siamo a buon 
punto, ne peut guère signifier que: Rassure toi, car nous sommes où nous 
devons étre, précisément là où nous devons être, à peu près comme on 
dit: étre d bon port. Wir find auf bem rechten Flee. 

Å caso. Inf. A 136 Democrito che il mondo a caso pone, qui 
fait le monde un effet du hazard, der be Welt al8 zufållig, al8 ein Werf 
des Bufalls, fegt. 

A ciancia. Pr. 5, 64 Non prendano i mortali il voto a ciancia, 
que les morlels ne prennent pas le voeu comme un jeu, comme un objet de 
dérision, al8 Scherz, gum Ger, 

A coda. Pg. 24, 83 Veggio a coda Q'una bestia tratto, Je le vois 
trainé à la queue d’une béle (d'un cheval), an dem Shwangze eine8 Tbieres. 
Cette expression rappelle l’image d’un supplice alors en usage. 

A destra, en sousentendant mano, à droite, zur Rechten. Inf. 18, 
71. Pg. 7, 46. Pr. 10, 97. 

Aà imo, jusqu’au fond, big zum Grunde. Inf. 29, 39. Pr. 1, 188. 

Ad imo ad imo, répétition qui exprime limage au superlaif, lout 
- d fait là bas, gang unten. Pg. 1, 100. 

A Dio ou addio, adieu, Gott befoblen. Pg. 8, 3. 
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A dito, du -doigt, mit bem Singer. Inf. 5, 68 e più di mille Ombre 
mostrommi e nominolle a dito, c. à d. le nominò mostrandole a 
dito, les désignant du doigt, fie mit vem Finger bezeihnend, 

A divizia, en quantité, in Menge. Inf. 22, 109. 

Ad oncia ad oncia, once à once, Unge fùr linge. Pr. 9, 57. 

Ad ora ad ora (ognora), d tonte heure, continuellement, ju jeber Gtunbe, 
immerdar. Inf. 15, 84. De em en tems, von Beit ju Beit. Pg. 8, 101. 
Pr. 15, 14. 

A dosso, v. Addosso. 

À due a due, deuz à deuz, ju aweien. Pg. 29, 88. 

Ad una en sousentendant voce, d'une voiz, mit Giner Stimme: Pg. 
å, 17. 21, 35 tutti ad una Parver gridare. Quelquefois le mot voce 
y est joint: Pg. 2, 47 Cantavan tutte insieme ad una voce. En sous- 
entendant ora, en méme tems, ensemble, ju gleicher Beit, mit einander. 
Pg. 9, 63. Pr. 12, 35 ad una militaro. Ce passage est expliqué par 
les uns pour: unitamente, ensemble, mit einander, par d’autres pour: 
ad un fine, pour une même cause, zum nemlien Smedc; le premier 
sens nous paraît le plus probable. 

Ad una, a due, a tre, dune, à deur, trois, gu einer, op Geen, 
au Dreien. Pg. 3, 8 

Ad una ad una, uns d une, ou l’une aprés l'autre, eine nad) ber an= 
dern. Inf. 3, 116. Pr. 33, 24. De même ad uno ad uno. inf. 3%, 71. 
Pg. 24, 25. Pun aprés ou derriére l’autre, ber eine nah, ou hinter dem An 
dern. Pg. 25, 116. 

A fatica, avec peine, mit Mühe. Pg. 31, 33. 

A fede, pour con fede , fedelmente, fidélement, treu, mit reter Treue. 
Pr. 11, 114. 

A foglio a foglio, feuille à feuille, Blatt für Blatt. Pr. 12, 121. 

A forza, par force, mit Gewalt, gemaltfam. Pg. 32, 15. * 

A fronte a fronte, l'une vis d vis Owen présence de l'autre, à peu près 
comme téte d téte, Sim gegen Gr. Inf. 25, 100. 

A frusto a frusto, morceau par morceau, Biffen für Biffen. Pr. 6, 


‘141. 


À gabbo, pigliare a gabbo, prendersi per giuoco, per ischerzo. nf. 
32, 7. prendre comme un jeu, al8 ein Spiel, al8 einen Gert, behandeln. 

À giogo, sous le joug, im og, Pg. 12, 1. 

À giuOCO, par plaisanierie, en plaisaniant, jum Ser, im Gderz. Inf. 
29, 112 pariando a giuoco. Mais, sentirsi a giuoco, inf. 17, 102, 
veut dire , sentirsi libero, se sentir libre de tous ses mowwemens, idh gang 
frei ou im reien füHlen. 

A goccia a goccia, goutte à goutte, Tropfen für Tropfen. Pg. 

À gran passi, à grands pas, mit grogen @tritten. Inf. 23, 145. 

A gtato; essere a grato et plus ordinairement a grado (du latin 
gratum ese) (prendre en gré), étre agréable, iieb ou angenebm fein. Pr. 21, 
22. 25. 86. Contro a grato Pr. 4, 104, contre son gré, wiber Willen. 
La Nidob. lit „contra grato.“ 





A À guago — À muta a mula. 


A guajo, expression qui a vieilli, à faire crier, big gum Gcreien. Inf. 
5,3. 

À guida ou per guida, pour guide, al8 Führer. Pg. 7, 42. 

À guisa (de l’allemand Weife), en guise de, à la maniére de, on simple- 
ment comme; nah Art ou Weife ou wie, gleidwie. 1 se construit tou- 
jours avec di; a guisa di scorpion Inf. 17, 27, — di lanterna 28, 
122 — di liuto. Inf. 30, 49. De même. Inf. 34, 56. Pg. 7, 66. 
9. 64. 15, 3, 123. 16, 86. 17, 32. Pr. 2, 45. 4, 130. 23, 95. 24, 
12. 25, 81 et plus souvent. 

A inganno pour con inganno, con frode, frauduleusement, par trahison; 
mit ou dur Betrug, Lift ac. Inf. 19, 56. Cette expression se rapporte 
aux manoeuvres frauduleuses dont Boniface VIII est accusé de sr être 
servi pour engager son prédécesseur Célestin V à abdiquer la pa- 
pauté. 

À lato, e Allato. 

Al da 86210, à la fin, enfin, entlid. Inf. 7, 130. 

Al fine, die fin, enfin, enblid, gulet. Pr. 13, 138. 

Alla flata, Pr. 14, 20, lecon d’Alde et de la Cr. La Nidob. et la 
plupari des édit. modernes lisent alcuna fiata, quelquefois, zuweilen. 

Al modo, à la maniére, nah ber Weife, comme, wie Pg. 29, 131. 

Al tutto, iout à fait, gang und gar. Inf. 17, 102. 

A lunga, lungi, lontano, loin, weithin. Inf. 9, 5. 

À man, pour alle mani, aux mains, in die ände, au pouvoir, in die 
emalt. Inf. 22, 45. 

A mancina, à gauche, gur linfen. Pg. 4, 101. 

A man dritta, à droite, mr rechten. Inf. 14, 8. 

e man manca, d main gauche, zur linfen Hand, linfs. Inf. 
23, 68. 

A man stanca, d gauche, zur infen. Inf. 19, 41. 

À maraviglia, ou a meraviglia, à merveille, grandement, gar febr, wun- 
derbar viel. Pr. 11, 90. 19, 84. 

A momoria, en souvenir, in Grinnerung. Pg. 9, 15. aver a memoria, 
se souvenir, ff erinnern. Pg. 13, 127. . 

À mente, aver, se souvenir, Réi erinnern. Inf. 9, 34. De même re- 
carsi a mente Inf. 11, 106. 18, 68. Pg. 6, 6. ridursi a menie Pg. 23, 
115. Pr. 23, 51. venir a mente Pr. 20, 7. | 

À messe, Pg. 7,72 Là ove più ch'a mezzo muore il lembo, pas- 
sage difficile , qui parait signifier: là où les bords de la vallée perdent pres- 
qu” entièrement (più ch'a mezzo) leur escarpement, ne sont plus aussi rai- 
des et escarpés qu'ils le seraient plus loin vers le fond de la vallée. 
À mezzo 'l tratto, par le milieu, mitten durd. Pr. 32, 41. 

A mille a mille, par milliers, au Taufenben. Inf. 12, 73. 

A monte, o mont, zu Berg. Pr. 31, 124 Di valle andando a monte, 
d'aval en amont, von Thal au Berg, von unten nadh oben. 

A muta a muta, vicendevolmente, a vicenda, tour à tour, einer 
nah dem andern, wehfelsweife, Inf. 14, 55, de maniére que l'un relève 
l'autre, daf fie fidh ablüfen. 


À noja — À pruove. 5 


A noja, recáre, prendre pour une injure, al Belcibigung nehmen, 
übeinebmen. - 

A nomo, de nom, von Ramen, bem Namen nady. Pg. 26, 89. 

À palme , colle palme delle mani, evec les mains, mit den Gandfiä» 
en. Inf. 9, 50. 

A panni. inf. 15, 40 2” ti verrò a’ panni, semble ne pas signifier 
simplement å côté ou de prés, mais plutôt de manière que ma téte soit å 
la hauteur de ta robe, parceque Dante se trouve sur une digue et Brunetto 
Latini en bas; voilà pourquoi il ne dit pas allato, ce qui supposerait 
qu’ ils se trouvassent à la même hauteur. "20 folg’ dir am Gewande. 
Kannegieper, Gtrediuf. Ih folg’ am Sanm des Rieit’8 dir. Philalethes. 

À paro, À par, à l'égal, au niveau; gleid. Inf. 6, 93. A paro a paro 
Pg. 24, 93. à pas égaux, adden Scritt:8, c. à. d. aussi lentement 
que toi. 

A parte, dans le sens de parti, Partei. Pr. 60, 101 l'altro appro- 
pria quello a parte, L'autre (les Gibélins) se Papproprie dans l'intérêt de 
son parti, en fait un signe de parti, madt e8 zu einem Parteizeichen. 

A peggio, au pis, im flimmften Salle. Pg. 10, 110. 

À pena, a stento, a fatica, avec peine, mit Mühe. Inf. 8, 6. Pg. 31, 
32. Les éditions ne distinguent pas toujours comme elles le devraient 
a pena, avec peine, d'appena, à peine, faum, q. v. 

A piè, au pied, an bem Wup, diht daran, Inf. 7, 130. Pr. 4. 131. 

A piede a piè della stagliata rocca. Inf. 17, 134. Lombardi vou- 
drait prendre le premier a piede, pour a piedi à pied, Gérion sur lequel 
nous étions montés nous déposa d pied, zu uf, a piè, au pied du rocher. 
Cette explication nous paraîtun peu forcée et nous aimons mieux prendre 
a piede a piè, comme vicin vicino, tout au prés, tout ou pied de, dit am 
Œube. A piede, ou suivant la Nidob. a piedi, à pied, au Yup. Pg.5, 99. 
V. Appie. 

A pieno, v. Appieno. 

A più a più, de plus en plus, mehr und mehr. Inf. 12, 124 et 130, où 
Nid. lit più e più, ce qui pour le sens revient au même. 

À poco à poco, peu d peu, nah und nod, Inf. 1, 59. 31, 35. Pg. 
2, 24. 15, 142. 

À posta , proprement à dessein, abfiditlié, mais Inf. 29, 19 Dove 
io tenca gli occhi sta posta, est interprété par La Crusca et Lombardi : 
si fixement, mp id fo fbarf bntiob, De même Pg. 6, 58 un’ anima 
che a posla Sola solelta verso noi riguarda , qui nous regarde fizement ou 
à dessein, {atf ou obt, La Nidob. et d’autres lisent che posta sola 
etc. qui placée toute seule. La première leçon paraît préférable. v. Posta. 
À tua posta, à ton bon plaisir, comme il te plait, nah Gefallen, nat Bes 
lieben. Inf. 16, 81. 

À DIUOVA, à Cen, um Me Wette (a gera). Inf. 8, 114. 

À PITOWO (du win ad propa?) Vell., Dan., Lomb. et d'autres soutiennent 
que cette expression est lombarde (o preuv) et signifie appresso, à côté, 
aut Gite. Inf. 12, 98. Danne un de” tuoi, a cui noi siamo & pruovo, 


6 À punto e a voler — À tempo. 


signifierait donc: Donne nous un des tiens à côté duquel nous puissions nous 
tenir (qui nous accompagne), bem wir gur Seite feien (der ung begleite). 

À punto oa voler Pr. 12, 25 Insieme a punto ea voler quetarsi c. 
à. d. tutti in uno stesso punto di tempo e con unanime volontà; dans 
un même moment et d’une même volonté; zugleid ou einmüthig. 

À quando a quando Pg. 25, 126 Perch’ io guardava ai loro 
e oO miei passi Compartendo la vista a quando a quando, c. à. d. ora 
ai passi loro ed ora ai miei, je portais la vue tantôt sur leurs pas et tantôt 
sur les miens, bald auf ibre, Bald auf meine Schritte fehend. 

A questa volta, pour cetie fois, für bieSmal. Inf. 8, 20. 

À ragione, à raison, avec justice, mit Ret, gerebtermweife. Inf. 
32, 136. 

A randa a randa (de l'allemand Rand, bord), tout prés du bord, à la lisière 
de la forét, vit am Rande. Inf. 14, 12. 

A retro, en arriére, rüdiwärt8, Inf. 7, 29. Andare a retro Pg. 11, 
15 dans un sens figuré, reculer, aller en arriére, gurüdfommen. Più in 
retro Pr. 2, 93 (più addentro), plus en arriére, tiefer na innen. 

A rimpetto di, vis å vis de, gegenüber. Pg. 29, 89. avec a Pg. 
29, 151. 

A ritroso (sottosopra), à l'envers, renversé, umgefebrt, verfebrt. Pr. 
16, 153. Les vainqueurs avaient coutume alors de porter l’enseigne 
prise sur les ennemis, renversée au bout d’une lance. 

A riva au propre signifie à bord, an8 Ufer. Pg. 2, 40. Mais Pg. 25, 
54 quella d già a riva cette expression est prise dans un sens 
figuré: est déja arrivé d sa perfection, bat {don ihre Solfommenteit 
erreicht. 

A romore, Inf. 23, 38. Cr. al romore L’adverbe a romore, tumultu- 
eusement, se trouve très souvent chez les anciens et semble préférable 
à la leçon de la Cr. On pourrait traduire, en sursaut, beim Rürm, aufge- 
fhredt. 

A rota , en cercle, im Kreife. Pr. 14, 20. 

A schiera, en troupe, zu Saufen. Inf. 5, 41. 

A seconda (secondo la corrente dell'acque), en suivant le cours de l’eau, 
dem Strome folgend, ftrombinab. Pg. 4, 93. 

A senno, a mio, a suo, a lor senno, à mon, à son, à leur gré, nah 
meinem, feinem, ihrem Belieben. Inf. 21, 134. Pg. 19, 88. 27, 141. 

A servo (in qualità di servo), comme serviteur, au service de, al8 
Diener, in den Dienft. Inf. 22, 49. 

A sinistra, en sousemtendant mano, à gauche, zur linten. Inf. 14, 
126. 18, 21. 

À sommo il petto, au haut de la poitrine, oben an ber Bruft. Pg. 
8, 111. 

A tanto. Inf. 9, 48 e tacque a tanto, expression obscure que presque 
tous les Italiens, Lomb., Perticari etc. prennent pour in tanto, în questo 
menire, dans ce moment, in diefem Augenblide. On pourrait done traduire 
se Gi à ces mots, und darauf fdwieg er. 

A tempo. Inf. 7,79. Pr. 8, 60, a suo tempo, à son temi, qu feis 


x 


À lerra — Abali Boeca degli. 7 


ner Beit, zur reten Beit. Boccaccio explique le premier passage, di 
tempo in tempo, de tems en tems, von Beit zu Beit. 

A terra. Inf. 7, 15, à terre, au Boden, zur Erde. 

À tondo, en rond, en cercle, im reife ringôum. Inf. 6, 112 aggi- 
rammo d tondo quella sirada, nous fimes le tour de ce cercle, wir untreis 
ften biefen Weg. En cercle, ringum. Pg. 11, 28. 

A torto, le contraire d'a ragione, à lort, mit Unrecht. Inf. 7, 98. 
gal tua ragion. Pr. 2, 72 selon ton raisonnement, nad deinem Ur- 
theile. 

Aturbo. Inf. 3, 30 Come la rena quando a turbo spira, quand 
le vent tourbillonne, ou plutôt quando spira, dans le sens impersonnel 
il fait du vent, a modo di turbine, wenn e8 webet nah Art des Wirbel- 
winde. Telle est la leçon d’Alde, de Vell., de Dionisi et de plusieurs 
manuscrits. La Crusca et Nidob. lisent d turbo, qui serait alors le sujet 
de spirare. 

À valle. Inf. 12, 46. 20, 35, vers le bas, le fond de la vallée, thale 
wärt, nad unten. 

A verso à verso. Pg. 5, 24, verset par verset, Des für Bers. 

A vicenda, vicendevolmente, l'una dopo l'altra; l’une aprés Vautre, 
chacune à son tour, eine um die anbre. Inf. 5, 14. 

A vicino, in vicinanza. Inf. 25, 30. dans son voisinage, in feiner Nibe. 

A viso aperto. Inf. 10, 93. à visage décourert, mit offnem Antlit, 
c. à. d. avec courage. 

A voler, v. A punto. 

A volo. ‘Int. 29, 113, en volant, fliegent. 

A voto. Inf. 8, 19. 31, 79. Pe 24, 28. Pr. 3, 28, en ruin, yers 
gebeng. 

À’ combinaison de la prépos. a avec l’afticle i, devant les conson- 
nes simples, pour ai, auz, ben. Inf. 3, 63. 68. Pg. 1, 115. Pr. 1, 
37 et souvent. 

Ab antico. Expression moitié latine et moitié italienne, antica- 
mente, jadis, anciennement, Yor Alters. Inf. 15, 62. 

Abato, du latin abbas, qui lui même dérive du chaldéen Abba, pére. 
PAbbe, Der Abt. An propre Pg. 18, 118 Jo fui Abate in San Zeno a 
Verona. On ne connaît pas trop l’abbé dont il est question ici, Dante 
n'ayant pas indiqué le nom de famille ; les uns le nomment Albert, d’au- 
tres, d’après des recherches modernes veulent que ce fat un Gérard. 
Pr. 12, 140 v. Giovacchino. Dans un sens figuré Pg. 26, 129. 
chiostro, Nel quale à Cristo abate del collegio, D. désigne ainsi l’as- 
semblée des élus dont J. Christ est le chef. 

Abati, Bocca degli, d’une famille illustre de Florence, trahit sa 
patrie et contribua à la sanglante déroute de Montaperti 1260 en 
coupant au commencement de la bataille, la main à Jacopo de Pazzi 
qui portait l’étendard de la cavallerie. Inf. 32, 106. Buoso degli Abati 
Inf. 25, 140 que D. rencontre parmi les voleurs; apparemment par- 
ce qu’il s’était rendu coupable de malversation dans un emploi pu- 
blic. V. cependant Donati. 


8 Abbagliare — Abbicarsi. 


Abbagliare (d'origine incertaine), éblowir, blenden. Pg. 15, 28. 33, 75. 
Abbagliarsi, se laisser éblouir, fich blenden laffen. Pr. 25, 122. Com- 
me impersonnel Inf. 23, 64 Di fuor dorate son, st ch'egli abbaglia, 
de maniére que cela éblouit, fo bağ e3 blendet. 


Abbagliato. Inf. 29, 132 E l'Abbagliato suo senno proferse. 
Nom propre d'un jeune homme de Sienne qui appartenait à une so- 
ciété de dissipateurs appelée la brigæta spendereccia. Lombardi prend 
abbagliato pour un adjectif qui se rapporterait à senno; opinion peu 
probable. 


Abbajare, onomatopée comme le baubari des latins; aboyer, beffen. 
Au propre Inf. 6, 28. Par extension, de la voix humaine Inf. 7, 43. 


Abbandonare, abandonner, verlaffen, aufgeben (de Pallemand, 
Bann, territoire ou district soumis à la législation, au pouvoir d’une ville, 
delà banlieue, Bannnieile, und verbannen, bannir, chasser de ce di- 
strict). En général Int 5, 105. 17, 107. Pg. 3, 20. 6, 99. 9, 23. 25, 
12. Pr. 5, 117. 8, 66. Abandonner le chemin. nf. 1, 12. Délais- 
. ser une personne, Int 8, 109. Abandonner une entreprise, parce qu’ on 
désespère d'y réussir, etwa8 aufgeben. Pr. 18, 9. Abbandonarsi giù, 
se laisser aller, plonger au fond de la mer, fich verfenfen. Pr. 31, 75. 
Abbandonarsi a, s'abandonner, se laisser aller à un objet, ch einem Ge- 
genftanve bingeben. Pg. 17, 136 Abbandonarsi di. Int 2, 34 se del 
venire io m’ abbandono (mi lascio andare a venire) si je me laisse aller 
à celte entreprise, wenn ih midh gehen laffe dies zu thun. Pr. 17, 108 
per colpo darmi Tal, ch è più grave a chi più s'abbandona. Passage 
que nous croyons mal entendu jusqu’ ici. En comparant v. 27 Che sa- 
etta previsa vien più lenta, il semble que D. veuille dire, un coup pré- 
vu fait moins d' impression, par conséquent, le coup est d'autant plus 
sensible moins il est prévu; abbandonarsi signifierait donc, se laisser 
aller sans prévoyance, fich gevanfenloë vem Shidfal preisgeben. 

Abbarbaglio, l&louissement, die Blendung. Pr. 26, 20. Du verbe 
abbarbagliare qui n’est qu’ une autre forme d’abbagliare. 

Abbarbicato, part. d'abbarbicare, s'attacher par le moyen des raci- 
nes (barbe) comme fait le lierre et d’autres plantes parasites; s'attacher, 
se.cramponner, fih anmurzein, anfliefen. Inf. 25, Da. 

Abbasso, en bas, tief unten. Pr. 13, 115. 

Abbattore, abattre, nieberfdlagen, niebertwerfen. Inf. 9, 70; Pr. 
6, 106. 

Abbellare, parer bello, piacere, plaire, gefallen. Pr. 26, 132. Ce 
mot paraît être pris de la langue provençale; v. le discours d'Arnaxsd 
Daniel Pg. 26, 140. 
 Abbollire, devenir beau, fön werden. Pr. 32, 107 colmi ch'ab- 
belliva di Maria, qui s’embellissait en regardant la Ste Vierge. 4b- 
beltérsi, s'embelir, fi verfhünern. Pr. 22, 24. 

Abbi, v. Avere. 

Abbicarsi (de bica, un tas de gerbes, eime Mande), ? s'amoncaer, fish 
gufammenfauern Inf. 9, 78. 





Abbisoÿnare — Abito. y 


Abbisognare, aver bisogno, avoir besoin, ndtbig Haben, bedürfen,- 
Inf. 2, 98. L'édition d’Udine lit: ora bisogna et l’édit. d’Alde: or. 
ha bisogno. 

Abbo, v. Avere. | 

Abbondante (abmadans), abondant, veiblit. Pr. 33, 82 O abbon- 
dante grazia, comme terme de théologie, gratia abmdans. 


Abborrare, verbe ancien d’une signification assez douteuse. Inf. 
31, 24 Avvien che poi nel maginare abborri. Dans ce passage il 
est évident qu’abborrare est pris dans le sens du latin abferrare, se 
tromper, s'éloigner de la vérité, irren, abirren, et devrait, d’après l’obser- 
vation de Gherardini (Voci e maniere di dire 1, 116), être écrit avec 
un seul b. Inf. 25, 144 mi scusi La novità se fior la penna (ou 
lingua) abborra, est pris par la plupart des commentateurs dans le 
même sens, si ma plume s’égare; Gherardini voudrait traduire, comme 
Briseux et Fiorentino , se la mia penna aborisce à fiori, si ma plume de- 
- daigne un style fleuri, en fesant venir le mot d’aborrire (abhorrere); ex- 
plication qui nous parait forcée et fausse. Enfin dans Pr. 26, 73 E lo 
svegliato ciò che vede abborre, ce verbe ne parait être autre qu’ abbor- 
rire, avoir horreur, etwa8 verabfheuen , fliehen. Dans tous les cas on de- 
vrait écrire aborrare. Nous laissons de côté la ridicule interprétation 
de quelques uns qui veulent faire venir abborrare de borra, bourre, 
entasser de la bourre, pour dire , faire du verbiage, unnüte Worte Häufen. 

Abbracciare, embrasser, umarmen. Au propre Inf. 16, 51. 17, 93 
fa che tu m'abbracce, licence poétique pour abbracci. Pg. 2, 77. 4, 
107. 6, 75. 7, 15. 15, 101. 21, 130. 31, 101. Pr. 24, 149. Par ex- 
tension. Inf. 12,53 che tutto d piano abbraccia, qui embrasse ou en- 
toure, Der umgiebt, umidlingt. 

Abbruciare (v. bruciare), brûler, verbrennen. Pg. 25, 137. Abbru- 
ciato, brûlé, verbrannt. Inf. 15, 27. 

Abbujarsi (de bujo), se faire nuit,. bunfel werben, Naht werden. 
Pg. 17, 62. Les âmes des damnés se rembrunissent, s’obscurcissent, 
werden dunffer. Pr. 9, 71. 

Abel, fils d'Adam. Inf. 4, 56. 

Abote (abies), le sapin, bie Tanne. Le pin, die Gite Pg. 22, 133. 

Abido, ville d’Asie sur Hellespont, patrie de Léandre. Pg. 28, 
74. 

Abisso , l’abime de l'enfer, ber Abgrund der Dä: Inf. 4, 24. 11, 5. 
Pg. 1, 46. 34, 100. appelé aussi la valle d’abisso dolorosa, la vallée 
douloureuse de l’abime, ba8 qualvolle Thal nes Ubgrunbdes, Inf. 4, 8. Au 
figuré Pg. 6, 121 et Pr. 7, 94. Abisso dell’ eterno consiglio, l’abime 
du conseil éternel de Dieu, ber Ubgrumo des ewigen Matbfhluffes. De 
même dell eterno statuto, du décret éternel, Pr. 21, 94. 

Abitante, lhabitant, Ber Bewohner. Inf. 20, 84. 

Abitatore , l'habitant, ber Bewohner. Pg. 14, 41.. 

AbitO (habitus), l'habit, le vêtement, Da8 Klein, die Kleidung, Inf. 16, 
8. Pg. 29, 134. L’habit particulier que portent les religieux des diffé- 
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10 Abibuaio — Accendere. 


'rens ordres, bag OrbenSfleit, Pr. 3, 104. Ce que l’homme acquiert 
par l'usage, le talent, Ja faculté, bie Uebung, die Säbigfeit, Pr. 13, 78 
l'abito dell’ arte, l'usage, la connaissance de l’art, die Uebung ber Run, 
die Pertigfeit. Pg. 30, 116 ogni abito destro, talent heureux, glüdliche 
Anlage, Fabigfeit, Talent. 

Abituato. Pg. 29, 146 E questi sette col primajo stuolo Erano 
abituati veut dire: étaient vétus de la même maniére que, waren gleh ge- 
fleivet, gleich in der Kleidung, comme Pr. 81, 60 un seng Vestito con 
le genti gloriose. 

Abraam, le patriarche de ce nom. Inf. 4, 98. 

Absalone, ordinairement Assalonne, fils de David, rebelle à son père. 
Int. 28, 137. 

Acam, Pg. 20, 109 nom propre de l’Hébreu que Josué fit lapider 
pour s’être approprié une partie du butin de Jéricho, Jos. 7. 

Accaffare (d'origine incertaine), happer, gripper, altrapper, erfnayypen, 

maufen, erlugien. Inf. 21, 54 se puoi nascosamente accaffi, escroque en ca- 
chette si tu peux, heimlich muft Du ergaunern. 
.. ACCampare (de ad-campws), mettere in campo, educerein aciem. Pg. 8, 
80 la vipera che i Milanesi accampa, la vipére (les armes de Milan), qui 
conduit les Milanais au camp, au combat etc., welche die Mailänder ing Fela 
fhbrt. Comme il ne se trouve peut-être pont d'autre exemple de 
ce sens d'accampare, au lieu qu’ on dit ordinairement accamparsi, 
dresser son camp, fein Lager aufflagen, quelques éditions modernes ap- ` 
puyées sur quelque Mss. lisent che il Milanese accampa, ce qui donne 
le sens: la vipère que le Milanais (le duc Visconti) porte dans ses armes. 
Malgré une certaine étrangeté de l’ancienne leçon, nous la trouvons 
préférable sous tous les rapports. 

Accapricciarsi , et plus ordinairement raccapricciare, formé de 
capo et riccio, far levar ritti i capelli in capo, foire dresser les 
cheveux, die Gaare fträuben maden, D. apphique cette expression au 
coeur Inf. 22, 31 il cuor mi s'accapriccia, mon coeur en frissonne, en fré- 
. mit, mein Herz erbebt, fhaudert darob. 

Accarnare (de caro), penetrare addentro nella carne, pénétrer dans les 
chairs, ing Yleifh dringen; pour pénétrer, einbringen, burboringen 
en général Pg. 14, 22. Se ben lo intendimento tuo accarno. 

Actasciarsi, peut-être de casqare ou cadere; fléchir, se laisser ac- 
cabler; " gufammenbrechen, fit berabaieben laffen. Inf. 24, 54. 

. Accattare (ad-captare), proprement emprunter, borgen, mais aussi pour 
acquistare, gagner, gewinnen. Inf. 11, 84 men biasimo accatta, saltire 
moins de, zicht Héi weniger zu. 

Accedere, verbe latin, approcher, naben. Pg. 30, 74. 

Acceffare (de cefo (caput), le museau du chien), saisir avec les dents, 
mit der Shnaute paden, ou ramen, terme de chasse. iaf. 25, 18. 

Accendere, allumer, enflammer, entlinben, au physique.et au moral. 
Inf. 6, 75 ont enflammé les coeurs, bie Gerzen entsimbet. Pe, 5, 37. 22, 
11. Pr. 1, 83. 2, 101 qui éclaire les miroirs, daë He beleucte. Pr. 3, 
18. 5, 9. 26, 29. 29, 113. | Ţ 
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.  Aceendetsi, au propre Inf. 14, 88 Onde la rena s'accendea, 
s'enflammait, fih entzùndete. De même Inf. 24, 101. Pr. 3, 110. 15, 
17. 20, 4. de Pamour Pg. 18, 74. 19, 111. au figuré Pr. 10, 83. 11, 
19. 14, 56. 27, 110. Che un’ anima sovr’ altra in noi s'accenda, Pg. 
4, O. s'allume, fih entalnbe, entftebe. Le participe acceso Inf. 6, 75. 
9, 119. 19, 25. 23, 39. 25, 83. 26, 28. 29, 34. Pg. 15, 106. 22, 
11. 27, 18. 33, 99. Pr. 1, 79. 19, 5. 20, 85. 22, 47. 24, 82. 
27, 11. , 

Acconnare (de cenno), far cenno, faire signe, winfen, ein Delen 
geben. Inf. 3, 110. 17, 5. Pg. 388, 14. Pr. 21, 45. 33, 49. 

Accento, l'accent, ber Son, der Raut. Inf. 3, 26. 

Accertare (at-certus) alcuno , rendre certain, assurer, gewig machen, Pr. 
22, 58. Pour accertarsi, s'assurer, ich überzeugen, Pg. 12, 130, de 
“même accertarsi Pr. 17, 1. 

Acceso, v Accendere. 

Accettare (axeptare) una preghiera, accueillir, gut aufnehmen. Inf. 
26, 71. un voto, accepter, annehmen Pr. 3, 101. 

Accetto, (occeptus) adj. verb, caro, grato; bien recu; gut aufgenom- 
men. Pr. 14, 93. 

Accidente, terme de l’école, ce qui n’est qu’ accidentel au sujet ou 
à la substance; bag Sufüllige. Pr. 33, 88. 

Accidia (dugrec Zegdicl, la nonchalance, l’insouciance, la paresse, bie 
Trâgbeit, der Stumpffinn. Pg. 18, 132. L'accidia est punie Inf. 7. 
et se purge Pg. 18. 

Accidioso, ce qui tient à, provient de l’accidia. Inf. 7, 123 acci- 
dioso fummo, Dünfte ter Trägheit; vaporationes tristes et melancolicas com- 
me les appelle St. Thomas v. Fumo. 

Acciocchè /a ciò che), afin que, auf Rob. damit. Inf. 1, 132. 17, 
37. 21, 58. 25, 44. 26, 109. 31, 30. Pg. 10, 54. 17, 139. 26, 64. 
Pr. 31, 94. 

Accismare (peut-être de schisma), tailler, zerhauen, Inf. 28, 37. La le- 
çon du Cod. Caet. ascisma paraît d'autant plus probable qu'il s’agit 
ici de la punition des auteurs de schisme et de dissention. 

Acclino (acclinis), pour inclinato, propenso ; enclin, porté, disposé, ges 
neigt. Pr. 1, 109. 

Accoccare (de cocca), adapter lg coche, ou entaille de la flèche, bie 
#erbe, à la corde. de Parc. Inf. 21, 102 fa che gliele accocchi, par 
extension et en raillant: fais en sorte que tu le lui appliques, fleb, bafi pn 
ibm eing verfeteft. 

Accoglienza (de accolligere), l'accueil, bie Begrüpfung, ber Empfang. 
Pg. 7, 1. 26, 37. 

Accogliere (de ad-colligere), rassembler, réunir, fammeln, vereinigen. Inf. 
A, 9. accueillir, recevoir, aborder, aufnebmen, begrügen anreden. Inf, 
30, 146. Pr. 30,53 So più avvien che fortuna t'accoglia, probablement 
pour ti colga, ti trovi, te rencontre, te trouve, Did) treffe; — accueillir, 
in fh aufnehmen. Pg. 18, 66 E dolcemente aceólo pour aceéglilo, 
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aborde le, vede ibn an. Pg. 14, 6. Part. Accolto, rassemblé, gefammelt. 
Inf. 8, 24. 14, 114; accueilli, aufgenommen, Pg. 7, 90. Pr. 11, 12. 
Accogliersi,se rassembler, fic fammeln; se combiner, fih verbinden. Au 
propre Inf. 20, 89. 28, 15. Pg. 1, 14. 25, 46. Pr. 14, 122. 22, 99. 
Dans ce dernier passage Viviani lit: s’avvolse d’après quelques Mss. 
Pr. 33, 104. Accogliersi a Inf. 20, 89. Par extension Inf. 29, 100 
a me tutlo s’accolse, porta toute son attention sur moi, wandte fic gang zu 
mir. 

Accoglitore pour raccoglitore,. celui qui recueille, l'observateur, bet 
Sammler, ber Beobachter. nf. 4, 139. 

Accolo, v. Accogliere. 

Accolto, v. Accogliere. 

Accompagnare (de compagno), accompagner, begleiten. Pg. 6, 114 
accompagne, licence poétique pour accompagni. Accompagnarsi, de 
deux fleuves qui se réunissent, fidh vereinigen. Pr. 9, 49. 

Acconciare (v. conciare), mettre en bon état, rendre propre à, auredit 
machen, in Stand feen, zubereiten. Pr, 31, 98 Chè veder lui tac- 
concerà lo sguardo , forlifiera ta vue, préparera ton oeil à, wird bein Auge 
ftärfen, in den Stand feben. Telle est la leçon suivie par Romanis, 
Dionisi et approuvée par, Parenti; elle se trouve dans l’édition d’Jesi, 
dans Benvenuto d’Imola et dans plusieurs excellens Mss. La 
Crusca lit: (’accenderd, ce qui parait une expression moins propre. 
Alde a accoverà peut-être pour acuerà du latin acuere. Benvenuto expli- 
que: habilitabit et acuet tuam contemplationem. v, aussi Racconciare. 

Accoppiare (de coppia (copula), un couple, ein Paar), accoupler, rap- 
procher deux choses, verbinden, zufammenhalten. Inf. 23, 8. Pg. 16, 57. 


Accorare et Accuorare (de ad-cor), affliger, attrister, chagriner; betrits 
ben, befümmern, zu Herzen gehen. Inf. 13, 84. 15, 82. Dans un 
sens plus particulier Pg. 5, 57 Chè del disio di sè veder n’accuora, 
nous tourmente du désir de, un8 quält mit der Begierde. Pr. 8, 73 mala 
signoria che sempre accuora Li popoli soggetti; exaspérer, erbittern; 
passage mal entendu par la Crusca. Accorarsi, être navré d'une chose, 
fich über etma grimen. Pg. 10, 84. . 

- Accorciare (de ad-curtus), devenir plus court, se raccourcir, fur 
werden, fih verfürzen. Inf. 25, 114. l 

Accordare (de ad-chorda), le sens propre mettre des cordes d’ac- 
cord ne se trouve pas dans la D. C., mais bien par extension Pg. 17, 
61 accordiamo a tanto invito il piede, faisons en sorte que nos pieds 
soient d'accord avec cette invitation, c. à. d. obéissent à ; Daß unfre Sübe 
mit dem Rufe übereinftimmen, ibm Folge Ietften. 

Accordarsi, s'accorder, übereinftimmen, en chantant Pg. 7, 112; en 
parlant d’autres objets qui s'accordent Pr. 1, 127. 28, 8. 

Accorgere l’. Subst. la connaissance, le savoir, bie Œrfenntnif, die 
Miffenfhaft. Pg. 6, 123. 

Accorgersi di qualche cosa (d'origine incertaine), s’apercevoir, inne werden, 
` Demerfen, Inf. 4,16.9,85. 10, 70. 14,49. 15,57. 17,116.19, 106. 25, 
36. 30, 19. Pg. 2, 67. 5, 25. 7, 65.. 10, 124. 17, 14. 18, 7, 68. 
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Pr. 3, 19. 8, 13. 10, 35. 15, 27. 17, 79. 26, 53. 32, 46 et très 
souvent. Accorgere pour accorgersi Inf. 12, 80. Comme on ne trouve 
jamais accorgersi a, le passage Inf. 23, 114 a ciò s'accorse doit s’in- 
terpréter: a ciò, par celte circonstance, s'accorse, il s’apercut, baburd 
ward er inne. Part. accorto Pg. 1, 126. 24, 6 di mio vivere accorte 
pour essendosi accorte, s'étant aperçues, ba fr bemerft Hatten. 

Accorgimento, l'intelligence, l’entendement, die Ginfit, die Grfennt- 
mp. Pr. 4, 70. Au pluriel Inf. 27; 76 Gli accorgimenti e le coperte 
vie. Les ruses et les voies secreltes, die Liften, Berfhlagenbeiterr. 

ACCOTTere (occurrere), accourir, Herbetlaufen. Inf. 13, 118 Ora ac- 
corri, accorri morie., Il est à remarquer qu’ anciennement on appelait 
au-secours en criant: accor’ uomo. 

Accorso Francesco d’, célèbre jurisconsulte à Bologne, Florentin 
d’orgine, mort vers 1294. Inf. 15, 110. 

Accorto, v. Accorgere. . 

Accorto, adj. verb., che ha accorgimento, avisé, prudent, sage, flug, 
vorfidhtig, weife. Inf. 3, 13. 8, 41. 12, 26. 21, 130 et souvent. Par 
extension Pg. 9, 88 au fait de, instruit de, unterrichtet von, bewandert in.. 
Pg. 30, A Inf. 13, 120 s non furo accorte Le gambe tue, nefurentpas 
si habiles, si légers, waren niht fo gefhidt, fo flint. Inf. 34, 87 porse a 
me laccorto passo, il dirigea vers moi son pas prudent, er ridtete au mir 
ben vorfitigen Scritt. Pr. 14,61. Fare accorto, instruire, avertir, prévenir, 
warnen. Pg. 5, 54. 9, 131. 

Accosciarsi, ristringersi nelle cosce, s'accroupir, fi nieberfauern. 
Inf. 18, 132. v. Raccosciarsi. 

Accostarsi (Cde costa), s'approcher de, fit nähern. Inf. 10, 29. 
21, 97. 22, 46. Pg. 7, 42. 10, 11. 16, 9. 24, 127. Pr. 20, 
44. 21, 57 a guida mi l’accosto, je m attache à toi comme ton guide, id 
fliee midi dir an al8 Führer. Dans un sens d’extension Pr. 29, 93 
Chi umilmente con essa s’accosta, qui se rapproche d'elle, se tient à ses cô- 
tés, Ho Demütbig an die Shrift anfbliest. 

Accrescersi, s’accroître, mailen, zunehmen. Pr. 8, 47. 

Accumulare, accumuler, büufen. Inf. 28, 110. 

Accuorare, v. Accorare. 

ACouSa, l'accusation, die Unflage. Pg. 31, 5, 41. l'accusation de soi 
même, l'aveu, die Gelbflanflage, vas Geftänbnif. Inf. 28, 45. Pg. 
31, 41. 

Accusare, accuser, anflagen, verflagen. Inf. 30, 97: Pg. 20, 112. 
Pg. 6, 98. Accusarsi, s’accuser, fi felbft anflagen. Inf. 31, 76. Pr. 
14, 136. 

Acerbo, le sens propre est l'opposé de mûr, verd, unreif, grün 
Pg. 11, 117. par extension du corps humain qui n’a pas atteint sa 
maturité Pg. 26, 55. de l’âme qui n’a pas atteint sa perfection Pr. 19, 
48. Par translation, ce qui donne une sensation acre, acerbe, p. ex. 
la fumée Inf. 9, 75. Des sensations de’l’âme mordant, beifend Pe. 
30,81. Pr. 18, 3 Les gestes de quelqu’ un Inf. 21, 32. cruel , dur, fè- 
roce, wilD, Herbe. De l'esprit, revêche, rebelle à, wiverfpenitig, flôrrig 


ef 


14 Acelo — Acquetarsi. 


Pr. 11, 108. D’une idée, difficile d comprendre, obscur, fvierig, buntet, 
Pr, ke 79. Subst. L'acerbo. Inf. 25, 18, ostinato, duro, Le rebelle, l’ob= 
ber Srobige. 

" Aeta, le vinaigre, ber Gffig. Pg. 20, 89. Allusion à la passion du 
Seigneur. 

Acho? à quoi, d quel signe, woran. Inf. 5, 119. Centre quoi, de quoi, 
wogegen. Pg. 15, 25. 

Acheronte, le premier des fleuves de l’enfer que D. rencontre dans 
son chemin. Inf. 3, 78. 14, 116. Pg. 2, 106. - 

Achille, Achile, Adiles, héros de la Grèce placé par D. dâns le 
cerele des voluptueux Inf. 5, 65, où il est dit de lui: Che con amore 
alfine combattéo, ce qui vraisemblablement se rapporte à son amour 
pour Polyxène qui le conduisit à la mort. 12, 71. 26, 62. 31, 5 où 
il est question de la lance d’Achille qui guérissait les blessures qu’ 
elle avait faites, Pg. 9, 34. 21, 92. 

Achitofel, Ahitofel qui par ses mauvais conseils porta Absalon à se 
révolter contre son père David (2 Chron. 17), Inf. 28, 137. 

Acone, Du tems de D. bourg considérable de Toscane entre Pistoie 
et Lucques. Pr. 16, 65. 

Arena. leau, da8 Waffer. Au propre Inf. 7, 103, 118. 15, 3. 16, 
2, 92. 20, 66. 22, 25. 23, 46, 24, 51. 30, 63. 32,24. Pg. 2, 42, 101. 
5, 110,118. 15,16. 17,33. 20, 3. 21,2. 22, 146. 23, 36. 26, 21. Pr. 7, 
125.10, 90.25, 134. 30,73, 109 et souvent. Acqua d'Elsa, We 33, 67. 
Eau de la rivière d'Elsa en Toscane qui a la propriété de pétrifier, 
ou plutôt de couvrir d’un enduit calcaire les objets qui y sont plongés. 
Acqua tinta. Inf. 6, 10, pluie noirdire, dunfler, {@warger Regen. Pour 
les eaux de la mer Inf. 1, 24. Au figuré: Pg. 1, 4. Pr. 2, 7. pour dé- 
signer la carrière, quele poète va fourniret les objets dont il va parler. 


-Acqua pour ruisseau, Bad). Pg. 5, 95. 28, 121. Pr. 11, 43. Au plu- 


riel, des sources, Quelen Inf. 14, 98. les eaux de la mer Inf. 19, 
107. 26, 139. Pg. 1, 131. 8, 57. Les eaux sur lesquellés il est dit 
que se mouvait l’esprit de Dieu. Pr.29, 21. Pour désigner les larmes, 
die Thränen Pg. 15, 94. 30, 98. Au figuré Pg. 15, 131 perchè non 
scuse D'’aprir lo cuor all’ acque della pace, d'ouvrir ton coeur aux senti- 
mens de la pair, ben Gefühlen, ven Regungen des Friedens, que Dieu 
inspire. 

Acquacheta, nom du fleuve Montone dans son cours supérteer, 
Int 16, 97. D. indique que ce fleuve est le premier de tous les fleu- 
ves descendants de l’Apenin, qui ne se jette pas dans le Po. 

Acquasparta, Matteo d Pr. 12, 124. d’après Luca Wading, l’histo- 
rien de l’ordre des Franciscains, le cardinal M. d’Acquasparta, général 
de cet ordre, était enclin à relâcher de la sévérité de l’ancienne disci- 
pline de son ordre. Il vivait vers la fin du treizième sièele. 

Acquattarsi. mf. 21, 59 comme ibid. 89 sedere quatto quatto (peut- 
être de l’allemand, piatt), se tapir, s'accroupir, fih nienerfauern, fi 
duden. ` 

Aoquetarsi pour quietarsi Pg. 19, 109, se éranquilliser, se calmer, trou- 
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ver le repos, la por de l'âme, fich beruhigen, Ruhe finden får bie Seele. 
La Cr. lit si quetava. Pr. 1, 86. 

Acquistare , acquérir, gagner, erwerben, gewinnen, en général Inf. 1, 
55. 28, 60. Pg, 8, 60. 15, 42. 17, 151.22, 147. 28, 123. Pr. 9, 128. 14, 
111. 14, 117.20, 144. 22, 122. 23, 134.31, 18 — grazia inf. 4, 78. Pg. 
26, 59. — odiolnf. 11, 22. — carco Inf. 27, 136 charger la conscience, 
fein Gewiffen beladen. Par extension Inf. 26, 126 Sempre acquistando 
del lato mancino, gagnant toujours sur la gauche, ftet8 na ber Linfen vor 
wärt fommenb. De même Pg. 4, 38. S'acquista, ou acquiert, man ges 
winnt. Pr. 9, 70. 13, 81. 24, 79. 

Acquisto, l'acquisition, ce qu’ on a acquis, bie Erwerbung, båg Œrwor 
bene. Pg. 20, 57. Pr. 27, 42. 29, 13. Non per avere a 
se di bene acquisto, pour gagner en perfection (accroissement), um einen Bus 
wads zu erlangen. 

Aert, Inf. 27, 89. St. Jean d'Acre, ville de Syrie. Akra , Akko , Pto- 
temais. 

Acro (plus ordinairement agro et acre du latin acer), dere, mordent, 
fharf, beifend. Pg. 31, 3. Par translation Pg: 9, 136 une porte qui 
crie sur ses gonds, fnarrenb, Éreifenb. 

ACUMOE, la vivacité, la force d'une impression, bie Gdürfe. D'un désir 
Pr. 1, 84. D’une lumière Pr. 28, 18. 33, 76. De l’esprit Pr. 28, 18. 
32, 75. 38, 76. 

Acutamente, subtilement, avec précision, [barf, genau. Pr. 24, 05. 
d’une manière si décisive. 

Acuto et quelquefois aguto, aigu, fcharf, fpit. Au propre Int, 14, 
53. 21, 34. 27, 59, 132. 33, 35. Pg. 29, 140. Par extension, 
de la vue Pg. 18, 16. Pr. 22, 126. perçant, de la lumière, Pr. 26, 70. 
28, 17. des facultés de Time Pg. 28, 84. du zèle, du désir Pg. 18, 
106. 24, 110. de la fièvre Inf. 30, 99. bigiges Fieber. Acuto a. 
Inf. 26, 121. si ardent à, fo eifrig, fo begierig. Dans le langage familier 
ou Fei arf auf etwa madjen. v. Aguto. 

v 

Adagiarsi v. agio. Inf. 3,111 qualunque s’ adagia, quiconque s'amuse, 
ne va pas assez vite, jeden ber aügert, fi aufpält. Adagiarsi deniro 
Pg. 25, 28 fadage pour adagi), æ conienter, se tranquilliser, BO berubis 
gen, ih befriedigen. 

Adamante, forme latine, le diamant, bet Diamant. Pg. 9, 105. 
Pr. 2, 33. 

Adamo, le premier homme, Inf. 3, 115. Pg. 11, AA 32, 37. En- 
tretien de D. avec Adam Pg. 9, 10 sq. Pr. 26, 82 meco avea di quel 
d'Adamo, j'avais avec moi, ce que nous tenons d'Adam (le corps) Der Adams 
Erbe id bei mir führte. PHilalethes. 


Adamo, maestro. Maitre Adam de Brescia qui d'intelligence avec 
les comtes de Romena falsifia les Florins d’or de Florence et fut brulé 
pour ce crime. Inf. 30, 61. 

Addarsi (d'origine incertaine), @ecorgersi, avvedersi, s'apercevoir, 
bemerfen, inne werden. Pg. 21, 12. 
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Addentare (de dens), saisir avec les dents, mit ben Zähnen paden. Inf. 
25, 54. avec les dents d’une fourche Inf. 21, 52. 

Addentro et a deniro cad de intro), en dedans, innen, innerlid. Sapere 
addentro, savoir à fonds, grüntlid wiffen. Inf. 2, 85. Pr. 10, 116. 

Addietro dad de retro), en arriére, rüdwärts, aurüd. Pg. 22, 119. 
23, 63. 28, 145. 

,Adimandare et addomandare, demander, fordern, verlangen. Pr. 
12, 94. 

Addio, v. 4 Dio. 

Additare (de dito), montrer du doigt, mit bem Singer zeigen , anbeuten. 
Pg. 4, 47, indiquer, angeben. Pg. 16, 61. 26, 116. Pr. 25, 89. Addi- 
tálo pour additai lo Pg. 23,131. La leçon de la Nidob. additallo est 
fautive. ` 

Addivenire et dans quelques éditions p. e. Cr. et Alde Adivenire, 
forme ancienne pour avvenire, avenir, arriver, gefeben, begegnen. Pr. 
4, 100. 8, 130. 

Addobbare (d'origine inconnue), far bello, orner, parer, fmüden. 
Pr. 14, 96. | 

Addolciare cde doke, il a vieil), proprement adoucir, rendre dour, Oers 
füfen, lindern. Inf. 6, 84 Se’! ciel gli addolcia, si le ciel leur verse ses 
douceurs, 0b ber Himmel fie erfreut. 

Addolcire, autre forme plus usitée qu’ addolciare. Pr. 6, 121. 

Addormentarsi, s'endormir, einflafen. Pg. 32, 77. 

Addossarsi (de dosso), s'appuyer contre le dos de quelqu’ un, Béi an ben 
Rüden eines Anbern lehnen, fich an ibn drängen. Pg. 3, 83. 

Addosso, proprement sur le dos, auf bem Rüden. Pe, 10, 137. Des 
chiens qui tombent sur quelqu’ un Inf. 21, 68. 22, 41. Mettere gli 
unghioni addosso, enfoncer les griffes, bie Klauen einfdlagen, et Inf. 30, 
35 ficcar li denti addosso, enfoncer les dents dans le corps, He 3äbne 
in ben Leib {hlagen. df 

Addotto, v. Addurre. 

Adduarsi (de due) Pr. 7, 6. addoppiarsi, se doubler, Dë verbop= 
peln. v. Induarsi. 

Addurre (adducere), apporter, bringen. Inf. 33, 44. Pr. 22, 41. H 
tempo adduce Inf. 10, 98, le tems améne, bie Beit berbeifübrt. Inf. 14, 
129 Non dee addur maraviglia al tuo volto, ne doit point amener la 
surprise sur lon visage. ` up e8 niht Staunen auf dein Antliÿ brin- 
gen. Part. addotto Inf. 33, 44. 

Adempiere (ad-implere), remplir un devoir, eine Pfliht erfüllen. Pg. 
12, 131. Adempirsi, se satisfaire, se contenter, fich befriedigen. Pr. 15, 66. 

Adentro, v. Addentro. 

Adergersi (ad-erigere), s'élever, fich erheben. Pg. 19, 118. 

Adescare (ad-esca), amorcer, leurrer, engager, ločen, überreden. Inf. 
13, 55. 

. Adesso (od ned). maintenant, jebt Pg. 18, 106, alors, barauf Pg. 
24, 113. 
A destra, v. À. 
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Ad etate Pg. 12, 104, dons un temps, zu einer Scit. 

Adhaesit pavimento anima mia Pg. 19, 73. Mon ême est attachée 
à la poudre, meine Geele Élebt am Boden, d’après la Vulgate (Ps. 118 
(119) 25). Paroles des âmes qui se purgent de l'avarice. 

Adice ou Adige, Adige, die Gë, avec l’article bt. 12, 5; sans 
article Pg. 16, 115. Pr. 9, 44. 

Adimarp (nd-imus), chinare, abbassare, de la vue Pr. 27, TI. Baisser. 
fenfen. 

Adimarsi, Pg. 19, 100, d’un fleuve, descendre, se précipiter, Dë bin- 
abfturgen. CG "est le Lavagno dont il s’agit. 

Ad imo, v. 4. 

A dio, v. À. 

Adirarsi, se mettre en colère, given. Inf. d 121. Pr. 18, 124. 

Adivenire, v. Addivenire. 

ådizzare, v. Aizzare. 

Adocchiare, voir, feben. Pg. 21, 30. Plus ordinairement il signifie: 
fizer les yeux avec attention sur un objet, feft betracten, ing Auge 
faffen. Inf. 15, 22. 18, 123. 29, 138. Pg. A 109. Pr. 25, 118. 
28, 15. 

Adombrare, couvrir d’une ombre, beféetten. Pg. 31, 144, où le ciel te 
couvre, te voile, de son harmonie, Di mit Harmonien ummwebt ber Himmel. 
Philalethes. 

Adombrarsi, Pg. 3,28 se innanzi a me nulla s'adombra, si rien ne se 
couvre d'ombre devant moi, wun nids vor mir befhattet wird. Si je ne 
projette point d'ombre. 

Adonare (d'origine incertaine), Inf. 6, 34, abbattere, atterrare, domare, 
abattre, accabler, niederfhlagen. 

Adonersi. Pg. 11, 19, se eier abaitre, vaincre, faiblir, nachgeben, ete 
liegen. 

Adontare (de onta), proprement faire honte et injure. Inf. 6, 72 come 
che »'adonté, quelque honte ou courrouz qu’il en éprouve; wie er audy dar” 
über zürne und Shaam empfinde. De même adontarsi Pg. 17, 121. 

Adoperare, adeprare et adovrare, foire un ouvrage, sravailier, cin 
Bert verricten, "arbeiten , Inf. 24, 25. 'Adoprare, opérer, wivfen , Pg. 
28, 131. Adovrare, agir, Bengel, Pg. 17, 102. 

Ad ora, v. A 

Aderare, derer, anbeten, Inf. A. 88. Dans un sens plus particulier, 
prier pour, Füvbttte tumn, Pg. 5, 71. Pr, 18, 125. 

Adorerzare (v. Orezza) Pg. 1, 128. Les uns dérivent ce mot de 
rezzo, ombre, dans le sens, où il fait de l'ombre, wo e8 fhattig ift; d'au- 
tres de orezzo, pour aura, venticello, où Ñ fait &u veut, wo die Luft 
geht. 

Adornamento. Pornement, la parure, der Gë, Pg. 12, 51. 

Adornare, orner, fbmiüden. Pg. 12, 82. Pr. 9, 106. 40, 106, 
Au participe adorno pour adornato, orné, gefmidt, Pg. 9, 54. Pr. 1 
63. Adornarst, derer, se parer, Dë fmüden, Pe, 27, 103. Pr. 
31, 10. 

2 


18 ` Adomo — Affannarsi. 


Adorno, Adj. verbal d'adornare, orné, gefhmüdt, beau, élégant, der: 
lich, fhòn. Pg. 25, 93. 80, 24. Pr. 18, 63. 27, 70. 30, 110. 

Adosso, v. Addosso. 

Adovrare, v. Adoperare. 

Adriano, "forme ancienne pour adriatico Pr. 21, 123. Le poète in- 
dique la ville de Ravenne, sur le bord de l’Adriatique. 

Adriano V, pape de la famille Fieschi, qui ne régna qu’un mois 
et quelques jours, l’an 1276, et qui se purge de l’avarice. Pg. 19, 
99 sq. 

Adro (ater), ordinairement atro, noir, obscur, trübe. .Pg. 30, 54. 

Adue, v. 4. 

Aluggiare, fare uggia, ombrager, beldatten. Au propre Inf. 15, 2. 
Par extension, jetter une ombre nuisible qui ér étouffe et corrompt les 
plantes: einen böfen Shatten werfen. Pg. 20, AA 

Adulterare, proprement commettre un adultère. D. l’emploie dans 
un sens figuré pour prostituer, profaner, entiweiben, verfuppeln, Inf. 
19, 4. 

Adultéro en rime pour adulterio, l’adultére, ber Œbebru®, Pr. 9, 142. 
D. désigne par ce mot la mauvaise conduite des papes. Biagioli vou- 
drait prendre adultéro comme une licence poétique pour adültero, 
celui qui commet un aduiére, ber Œbebrecher, pour indiquer la mort pro- 
chaine de Boniface VIH. Cette explication nous paraît peu pro- 
bable. 

Adulto, adulte, erwadfen. Pr. 7, 60 par extension, méri, gereift, 
münbig. 

Ad una, v. A 

Adunare, assembler, réunir, unir, vereinigen, fammeln, Inf. 4, 94. 
7, 52. Pg. 15, 60. Pr. 1, 117. 13, 58. Adunarsi Int 3, 120. 28, 7. 
"Pr 33, 20. Part. Aäunato, rassemblé, verfammelt, Pg. 2, 125. réuni, 
vereinigt, Pr. 27, 94. 

Adunque, ou dungue (mme), donc, folgliġ. Inf. 18, 7. 23, 135. 31, 
82. 33, 118. Pg. 1, 81. 

Ad vocem tanti senis Pg. 30, 17. 4 la voiz d'un tel (si digne) vieillard 
(Salomon). Bei der Stimme eines folen Greifes. 

Aere, et devant les consonnes simples aer, l'air, die Quft. La forme 
aer est toujours de deux syllabes, dans aere au contraire la diphthongue 
ne forme qu’ une syllabe: les éditions varient beaucoup dans ces for- 
mes. Aer est toujours masculin dans la D. C. excepté Inf. 31, 37 où 
Alde et la Cr. lisent: Vaer grossa e scura, tandis que Lomb. avec Nidob. 
mettent aura à la place d'aer.. Inf. 1, 48. 2, 1. 3, 23. 8, 14. 9, 6. 
12, 96. 16, 130. 17, 105. 24, 51. 29, 60. 31, 36. Pr. 7, 124. 10, 
68. 22, 117. 27, 68. 28, 80. Pg. 1, 15. 2, 35. 5, 109. 8, 47. 13, 
43. 25, 91. 28, 104. 29, 35. 

À fede, v. Á. 

Affamare (de fames), exciter la faim, Sunger erregen. Pg. 23, 37. 

Affannarsi Ce, affanno), se donner de la peine, s'efforcer, fi abmüben 
Pg. 11,15. Pr. 12, 82. Part. Affannato Inf. 1, 22, lena affannata, 





Affanne — Affitto. 49 


haleine oppressée, tourmentée, exfdÜpfter Athen, 5, 80 anime aff., tourmente, 
gequält. Pg. 2, 111 trouble, accablé, erlieft, 


Affanno (d'origine incertaine), le travail, le tourment, la peine du corps et de 
l'esprit, bie Mühe, die Qual, die Arbeit. Pg. 4, 95. 14, 109. 18, 136. 
28, 95. Pr. 4, 111. 17, 84. Dans le sens de tourment Inf. 6, 58. 

Affaticare (fatigare), tourmenter, quälen. Inf. 26, 87. Pr. 14, 58. 
Dans le passage Pg. 16, 76 Lomb. et Landin lisent che se affatica, 
mais la leçon d’Alde, de la Cr. et de la plupart des éditions modernes, 
se fatica dura, nous paraît préférable. Affaticarsi au propre se fatiguer, 
éprouver de la fatigue, ermübven, Pg. 6, 50, s'efforcer, se fatiguer, fid) 
bemüben, s'occuper, Ho befhäftigen, Pg. 26, 39. Pr. 11, 9. 

- Affatturare (ce mot semble être un dérivé de fare en mauvaise 
part), user de magie, ensorceler, hegen, zaubern. Inf. 11, 58. 

Affermare, affirmer, bejaben, Pr. 13,116. assurer, soutenir, verfichern, 
behaupten, Inf. 28, 98. Pg. 19, 50. L'affermare Subst. Pg. 26, 105, 
l’affermar che fa creder altrui, des protestations (serments), qui font croire 
à ce qu’on dit, Betheuerungen, vie Glauben einflüfen. 

Affertrare, empoigner, saisir avec force, ergreifen, paden. Inf. 20, 36. 

Affetto. Subst. l'affection de l'ême, ber Affect, De. 17, 111. 25, 107. 
Pr. 3, 52. 13, 120. 18, 14. 26, 127. l'affection, l'amour, bie Liebe, 
Pg. 2,77. Pr. 8, 45. 15, 43. 23, 125. 24, 29. 26, 98. 29, 66. 
le désir, vie Begierde, Inf. 5, 125. Pg. 18, 57. 29, 62. Adj. Plein d'af- 
fection, 90W Liebe, entbrannt für, Pr. 32, 1. : 

Affotiuos0 , affectueux, plein d'amour, liebevoll. Inf. 5, 87. 

Affezione, l'affection, pie Liebe. bt, 16, 60. Pg. 20, 119. 22, 15. 
Pr. 4, 98. 25, 21. 32, 149. 

AfAbbiarsi (du latin fòla pour fbula, agrafe, boucle, Geftel, Snalle). 
Inf. 31, 66 agrafer, attacher, Heften. 

Aflggere, et quelquefois affigere, ce qui revient absolument au 
même (v. Gherardini Voci p. 414), attacher, Heften, les yeux Inf. 18, 43. La 
Nidob. lit piedi au lieu de occhi. Les désirs nous affectent, die Begierven be: 
wegen uns, Pg. 25, 106, où d’autres lisent affliggon; Benvenuto a lu 
traffiggon. Probablement D. a voulu exprimer Pfficere des Latins Pr. 
1, 48. Affiggersi, s'arrêter, ftebenbleïiben, Inf. 12, 115. Pg. 13, 33. 
25, A 30, 7. 33, 106. se placer quelque part, fidh wo binftellen, Pg. 
11, 135. Pr. 25, 26. fixer son atlention sur, feine Mufmerffambteit auf 
etwas riten, Pr. 33, 133, où affige, pour rimer avec indige, est mis 
pour affigge. Part. Affisso, arrété, feft gehalten. Pg. 17, 77. 

Affigurare, distinguer, voir exaclement, unterfdjeiven, erfennen. Inf. 
24, 75. 

Affinare (de l'allemand fein), affiner, purifier, lâutern. Pg. 26, 148. 
Affinarsi, s’affiner, se perfectionner, ih läutern, fih vervollfommnen. Pr. 
20, 137. 

Affissarsi (de fixus), comme affiggersi, s'arrêter, HI fteben. Pe, 2, 73. 

Afflitto, Adj. affige, betrübt, Pg. 30, 45. Subst. tourfhente, gequält, 
Inf. 27, 10. 


2 Affocare — Aggirata. 


Affocare ou afuocare (de fuoco), embraser, entaünben. Inf. 25, 24. 
rougir au feu, glübeno machen. Inf, 8, 74. d'une lumiére qui blesse l'oeil, 
blenden. Pr. 28, 17. 

Affocato, Part. resplendissant comme le feu, flamboyant, enflammé, mt- 
flammt, glühen. D'une épée Pe, 8, 26, d’une étoile Pr. 14, 86. De 
lamour, ardent, gifibenb, feuvig, Pr. 28, 45. 

Afoflare (de folla, la foule, vie Menge), lansare. L'action de haleter, ` 
bag Reuchen. Pg. 24, 72 

Affondare (de fundus), abimer, verfenfen. affonde pour affondi Pr. 
27, 121. \ 

Affrangere , ou affragnere, proprement briser, rompre, zerbrechen. Par 
extension Pg. 27, 74 affrangere la possa, ôter le pouvoir, bie Madyt rau- 
ben. Part. Affranto, brisé, gebrochen, de l’esprit Pg. 30, 36. 

Affrenare (de frenum), tenir en frein, réprimer, zügeln. Inf. 26, 21. 

Affrettarsi (de fretta), se hâter, eilen. Pg. 10, 87. 

Affricano, Scipion l'Africain Pg. 29, 116. v. Scipione. 

Affrontarsi Cde frons) con, se trouver face à face avec quelqu'un, von 
Antlis zu Antlig fauen. Pr. 25, 40. 

A foglio, v. 4 , 

. Aforismi, les aphorismes d’Hippocrate, pour dire, l’étude de la mé- 
decine, DaS Studium ber Mebicin. Pr: 11, 4, voyez aussi 12, 83, 
où la même étude est indiquée par le nom de Taddeo, professeur à 
Bologne. e 

À fronte, v. 4. 

A frusto, v. 4. 

À gabbo, v. À. 

Agabito, Agapetas, Pr.'6, 16, pape qui vivait du tems de PEmpe- 
reur Justinien au sixième siècle. 

Agatone Pg. 22, 107, poète tragique grec, contemporain d’Euri- 

ide. 

P Agevolare (de agio), aider, faciliter une chose à quelqu'un, beten. för- 
bern, einem etwas erleichtern. Pg. 9, 57. 

Agevole, aisé, bequem, facile, leicht. Pg. 3, 51. 

Agevolemente, forme ancienne pour agevolmente, facilement, leidt. 
Pg. 12, 93. 

Agevolezza, la facilite, Die Erleichterung, ble Förderung. Pg. 

, 28. 

Aggelarsi tde ge), se geler, gefrieren. Inf. 34, 52. 

Agghiacciare (de glacies), glacer, erftarren. Pg. 9, 42. 

Aggi, aggia, v. Avere. 

Aggirare (de gyrus), faire le tour, umgehen, umfreifen. Inf. 6, 112. 
Du ciel qui tourne autour de quelqu'un, umfreifen. Pg. 4, 130. 


Aggirarsi, tournoyer, fih drehen, freifen, au propre Inf. 3, 28. 7, 
120. s'agiter, Sc bewegen. Inf. 8, 123. 


Aggirata, le tour, le détour, bet Umweg, vie Umfreifung. Inf. 8, 79. 








Aggiungere — Agnello. M 


Aggiuagere et adgiugnere, ajouter, bingufiigen. inf. 11, 62. 28, 109. 
Pr. 1, 62. Aggiungersi, se joindre, s er, Héi vereinigen, ` RÉI vers 
binden. Inf. 24, 80. 31, 56. 32, 129. s'aggiungen Inf. 84, 40 ou 
r 'aggiwngóno, formes anciennes et poétiques pour s'aggiungeano, 
s’aggiungevano. 

iustare. La Cr. Pr. 19, 141 lit: che male aggiustd, qui a mal 
ajusté, €, à. d. falsifé, {blecbt juftirt, verfalft. Cette leçon est fort sus- ” 
pecte quoiqu’elle se trouve dans Nidob., Alde et beaucoup d’édit. Buti 
a lu be visto, qui pour son malheur a vu, et celte lecom soutenue par Pa- 
renti nous paraît préférable, elle donne le même sens et l'expression 
est évidemment plus dantesque. Les Mss. portent auista (ha visto) qu’ 
on aura lu avistò ou àiustò et changé en suite enagyiwstè. Aggiustarsi, 
se placer, ou étre placé, fith feben, fiten. Pr. 82, 121. 

Aggradare ei rarement aggralare (de gratum), agréer, plaire, gefallen, 
erfreuen, Inf. 2, 79. aggratare Inf. 11, 93. 

Aggrappare (de l’ancien allemand chrapfo, le croc, Det Saten), 
accrocher, greifen, paden. inf. 16, 134. Aggrapparsi, sa cramponner, t'ac- 
crocher, fich anflammern. Inf. 24, 29. 34, 80. 

Aggrato, Adj. qui ne se‘trouve nulle part, mais que la Cr. a reçu Pr. 
23, 6 pour sono grati de la Nidob..et de la plupart des Mss. - 

Aggravare (de gravis), faire descendre par son poids, nieberbrheen. Inf. 
6; 86 aggravar le membra, engourdir, rendre posants et lourds, {per unb 
ftarr machen. Pg. 19, 11. Ploier, nieberbeugen. Pg. 15, 210. 

Aggroppato (de groppa), replié, roulé, sufammengeridelt, in due 
Knäuel, Inf. 16, 111. noué, gefnùpft, mnf. 24, 96. 

Agguagliare (de aequalis), comparer, vergleichen, Inf. 28, 20. Pr. 22, 
105. égaler, gleidh fommen, gleid werben, Pr. 25, 126. 

Aggueffarsi (de l'allemand welfeu, dévider) par extension s'ajouter, se 
joindre, Yinzufommen. Inf. 23, 16 (comme aggiungersi Inf. 31, 56. 
et giungere Pg. 5, 112). 

Agio (adeo, aggio d’autres le dérivent du gothique azêts, commode, 
facile), Paise, la commodité, les plaisirs de la vie; Die Bebaglibfcit, die Bes 
re die Freuden. Pg. 14, 109. 

(geen, v. 4. 

i auro, Pg. 14, 139, Fille d'Erechthée rai d'Athènes, punie par 
Mercure de. son envie. 

Agli, combinaison de la préposition a et de Particle Lo au pluriel, 
devant les voyelles et le s suivi d’une consonne, Inf. 1,62. 18, 74. Pg. 
1, 16. Pr. 2, 11 et partout. 

Agnel. inf. 25, 68. Nom propre d’un florentin de la famille Bru- 
nelleschi. On ost ep doute si cet homme s'appelait Agnello ou Án- 
giolo (Agnolo Jr dans ce dernier cas, il vaudrait mieux écrire Agnol, 
Agnel n'étant jamais qu’un dérivé d’ Agnello. 

Agnello , dimin. d'agno, l'agneau, baë Zamm. Au propre Pr. 5, 82. 
par extension de l’homme dans son enfance Pr. 25, 5. Très souvent 
désignation du Sauveur, comme agnello bedeite Pr. 24, 2. Zeg di 
Dio Pg. 16, 18. Pr. 17, 33 etc. 


24 Al — Albergare. 


AI, combinaison de la préposition a avec l'artiele d. au, dem, de- 
vant les consonnes simples. Inf. 1, 34. Pg. 1, 15, 75, 98. Pr. 1, 7, 
25,54, 108, 111 et partout, a, al sert à former des locutions ad- 
verbiales, comme: 

"AL comminciar, d'abord, au commencement, anfang8. Inf. 3, 24. 

A1 dassezzo, 4 la fn, endli, gulegt. Inf. 7, 130. 

Al fine , à lu fin, sulebt, Inf. 5, 66. Pr. 13, 138. 

Al lato et plus ordinairement allato, d côte, sur Gette. Taf. 22, 46. 
30, 145 et très soavent. 

Al petto. Inf. 12, 83, à la poitrine, an ber Bruft, pour indiquer que 
Virgile plus petit que le Centaure n’atteint de sa tête que la poitrine 
de ce dernier. 

Al piè ou appiè, au pied, am uf. Inf. 1, 13. 4, 106. 10, 40. 

AF pria al poi, selon la Nidob. ou al primo e al poi selon Ia Cr. Pr. 
13, 18. expression obscure et d’un sens douteux, de quelque manière 
qu’ on lise. Le poète veut dire que deux couronnes concentriques for- 
mées par des étoiles se tournent en sens contraire, l’une ex avant, Pau- 
tre en arrigre, Die eine vormärt$, bie andere rüdivwarts. Au reste, al pria 
ou al prima parait préférable à l'al primo de la Cr. ; 

AL Su pour al insu, en dessus, nach oben. Pg. 19, 95. | 

Al tutto, tout à fuit gänzlich. Inf. 17, 102. 

Ala , l'aile, ber Slügel, très souvent pour les ailes, bie Flügel Pe. 
2, 103. 3, 54. 11, 38. 17, 67. 25, 10. Pr. 22, 105. On trouve aussi 
au sing. la forme ale Pe, 29, 109. De-là vient que le plur. a deux formes: 
ale inf. 34, 72. Pg. 2,33. 9, 9, 21. 10, 25. 12, 91. Pr. 9, 78. 81, 
14. 32, 96. et ali Iyf. 5, 40, 83. 17, 127. 22, 115. 26, 2. 34, 46. 
Pg. 2, 26. 8, 106. 22, 43. 29, 94. Pr. 2, 57. 6, 95. 9, 138. 11, 3. 
15, 81. 19, 95. 25, 50. 33. 15. Hors de la rime les édit. varient en- 
tre ale et ali au plur. Par extension les ailes de la volonté, pie Slügel des 
Willens, Pg. 22, 43, le vol, der Slug, Pr. 22, 105. Enfin ale est mis 
pour les rames, Die Ruder, Inf. 26, 125. 

Alabastro, l’albûtre, ber Wlabafter, Pr. 15, 24, pierre calcaire demi- 
transparente. , 

Alagia, Pg. 19, 142, de la famille des Fieschi de Gênes, nièce du 
pape Adrien V. et probablement épouse de Maroello ou Marcelo Mala- 
spina, ami du poète. - 

À à, aujourd’hui Anagni, pètite ville de la Campagna, où Boni- 
face VIII. fat insulté pas les satellites de Philippe le bel; Pg. 20, 86. 
De-là Quel d'Alagna, Pr. 30, 148, celui d’Alagna, ber von À. c. à. d. 
Boniface VIII. 

Alardo , d vecchio. Inf. 28, 18. Alard ou Erard de Valéry, connétable 
de Champagne, vieux chevalier français, qui par ses conseils fit gagner 
la bataille de Tagliacozzo à Charles de Valois contre Conradin de Souabe. 

Un, l'aube, die Morgentämmernng. Pg. 1, 115. 9, 82. 19.5. Pr. 


Atba. Pr. 6, 37. Aïba longa, fondée par Ascane Gs d’Enée. 
Albergare (de l'allemand berbergen), verbe n., habiter, wohnen, Bauten. 


Albergo — Aleng, ` 25 


Inf. 20, 48. Pg. 27, 82, 111. dans am sens actif, loger, héberger, bes 
berbergen, aufnehmen. Pg. 26, 62. . 

Albergo , l'hospice, la demeure, bie Gérberge, die Wohnung. Par exten- 
sion Pr. 23, 105 le sein de la Vierge qui enfanta le Seigneur. 

Alberichi, Pr. 16, 89. ancienne famille noble de Florence. 

Alberigo, ' frate, Inf. 33, 118 de la famille des Manfredi de Faenza, 
de Fordre des Cavalieri gaudenti. Il fit assassiner à sa table quel- 
ques uns de ses ennemis qu’il avait invités ; l’ordre d’apporter le frutta, 
le dessert, fut le signal de leur mort. 

AÏbero cCarbor), l'arbre, der Baum. Inf. 25, 59. Pg. 22, 131. 29, 43. 
33, 72. Les arbres dans lesquels sont renfermées les âmes des sui- 
cides Inf. 13, 15. Pour le md, ber Diaftbaum, Inf. 7, 14. 31, 145. 
L'albero che vive della cima Pr. 18, 29 pour désigner le Paradis, qui 
tire sa vie, sa béatitude, du ciel empyré; tandis que les arbres ordi- 
naires vivent par leurs racines. 

Albero ou Alberto da Siena inf. 29, 109 personnage d’ailleurs in- 
connu qui fit brûler Griffolin d’Arezzo, pour avoir dit qu’il savait l’art 
de s’élever dans les airs. 

Alberto degli Alberti Iaf. 32, 57, père d'Alexandre et de Napoléon 
degli Alberti qui s'entre - égorgèrent et se trouvent serrés l'un contre 
l’autre dans la glace du Cocyte. 

Alberto della Beala , seigneur de Vérone + 1801, blâmé pour avoir 
fait abbé de S. Zeno à Vérone son fils naturel Joseph. Pg. 18, 121. 

Alberto Tedesco. L'empereur Albert, blâmé de ne point s'occuper 
des affaires d'Italie Pg. 6, 97, sa mort indiquée ib. 100, blâmé pour 
son invasion de la Bohème 1304. Pr. 19, 115. 

Alberto di Cologna Pr. 10, 98. connu sous le nom Albert le grand, 
né à Lauingen en Souabe 1193 ou 1205 + à Cologne 1280, fut succes- 
sivement membre et provincial de Pordre des prédicateurs, recteur de 
l’université de Cologne, évêque de Ratisbonne et mourut dañs un cou- 
vent de son ordre A Cologne. D. le nomme père et maître de St. Tho- 
mas d Aquin. 

Albia, aujourd'hui: Elba, 1 PEle, He Elbe, fleuve d'Allemagne. Pg. 
7, 99. 

Albore, la splendeur, Péclat de lumiére, bie Selle, der Glanz. Pg. 16, 
142. Pr. 14, 108. Au plur. PP 24, 145 l'aube, He Morgenbimme- 
rung. 

Alchimia (mot arabe), l’alchimie, bie Wichemie. Inf. 29, 119, 137. 

Alcide, Hercule, Gerfuleg. Pr. 9, 104.. 

Meng Coligsis nus), quelqu'un, quelque, irgend einer, etwas. Inf. 3, 
58. 4, 49. 5, 129. 6; 62. 7, 50. 9, 106. 13, 36. 15, 75. 16, 9. 
20, 37. 22, 23. 26, 135. 28, 132. 34, 135. Pg. 1, 98. 4, 2. 5, 49. 
7, 37. 17, 80. 21, 58. 28, 29. Pr. 4, 60. 6, 123. 16, 80. 19, 27. 
25, 52. 29, 122. 30, 121 et bien plus souvent. Dans le fameux pas- 
sage Inf. 3, 42 Ch'alcuna gloria drei avrebber d'elli, que tous les in- 
terprètes ont toujours entendu dans le sens, gue les damnés en tireraient 
quelque gloire,“ Monti (Proposta , Appendice p. 271) a voulu trouver 
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le sens de nulle gloire, prenant alcuno dans le sens français d'aucun, et il 
tâche d'appuyer son opinion sur Inf. £2, 8, où il est dit, que par Ié, 
boulement des rochers, ce point. est devenu si discoseesa Ch alcuna via 
darebbe a chi su fosse, ce qui évidemment ne peut dire autre ehose 
sinon que, par la chute des: rochers qui étaient à pie il s’est formé à eet 
endroit une voie quelconque, une possibilité de. descendre; tandis que 
Monti traduit: de façon que le rocher est si escarpé qu'il ne présen- 
terait aucune voie gë ce qui est évidemment faux, puisque Virgile et 
Dante descendent en cet endroit, cherchent cet endroë eomme le seul 
praticable, 11, 115, et que le Minotaure est évidement placé là pour 
garder le seul point où il soit possible da descendre. Toas les an- 
ciens interprètes sont de notre opinion. Parenti Ánnotazioni }. p. 
156 également et excellent Benvenuto d’Imola dit oxpressément: Ma 
enim ripa, antequam. fieret istud praecipitium mazimum, erat ita. recta. et renens in: Modum. 
muri, quod nullus potuisset ire a summo ripae ad findum, fum inferioris; sed:post ruinam 
factam possat nunc aliqualiter iri. Gherardini I. p. 595 hésite. à se décider, 
quoique jusqu’ici om mait encore trouvé aucun exemple sår d'alcune 
près dans le sens français d'aucun, feiner. 

Alobrandesco ou Aldobrandesehi, Guglicimo, comte de. Santa- 
fiore, dont les possessions se trouvaient dans: le voisinage. de Sieane 
Pg. 11, 59. 

Aldobrandi, Tegghiaje, de la famille illustra des Ædèmari, D. en 
parle avec respect inf. 6, 79 et ke trouve Iné. 16, 41 avec deux autres 
citoyens Hlustres ‘de Florence: parmi les coupables de péché eontre na- 
ture. Tegghiajo plus sage que la plupart de pes concitoyens s’opposa 
à l’expédition malheureuse contre Sienne, qui fisit par la déroute de 
Montaperti et par la ruine du: parti Guelfs de. Florence. 

Aleppe Inf. 7, 1. €e mot d’ailleurs incompréhensible est ordinaire- 
ment pris pour Aleph, première lettre de l'alphabet hébraïque, dans le 
sens de chef, maître, Saut. v. Pape. 

Alessandria. Pe, 7, 135. La ville d’Alcsandria della paglia, sur 
le Tanaro, dans l’ancien duché de Milan. 

Alessandro, Alerandre le grand Inf. 12, 107. LA. 31. Dans le premier 
passage quelques commentateurs modernes ont voulu voir Alexandre 
tyran de Phère, ce qui est peu probable, ce dernier étant trop peu con- 
nu pour être cité sans indication ultéfRure qui le fasse canmaitre. D’aih 
leurs si D. avait jugé Al. le Macédonien digne de figurer dans le limbe, 
il n’aurait pas manqué de le nommer parmi les spiriti magné Inf. 4, 
119. Le passage de Lucain, Pbars. X. 21 où Alexandre le graad est 
appelé felir praedo semble encore confirmer notre apimions, 

Alessandro comte de Roména.à l'instigation duquel et de san frère. 
Guido, Maître Adam falsifia le florin. de: Fjorenge. Inf. 30, 77. v.. 
Adam. 

Alessandro degti Alberti, v. Alberta. 

Alessio Interminei, v. Interminei. 

Aletto (Alecto), Inf. 9, 47, une des faries.. 

Aifa. La première lettre de l’alphahet greo:. Pr. 28, #7. Allusion 
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à PApotalypse 4, B, 11. 21, 6. 22, 13 où Bieu est appelé TA et l'0, c. 
à. d. le commencement et la fin. 

Ali, gendre de Mahomet, fondateur de la secte des Schiites. Inf. 
28, 32. 

Alichino Inf, 21, 118. 22, 112. Nom d’un des démons de la fosse 
des barratieri, qui dérive probablement de chinar le ali, 

Alimento, lo nourriture, bie Nahrung. Int 25, 86. l'aliment, ble 
©ypeife. Pg, 25, 39. La Cr. a adopté Pr. 29, 51 la mauvaise leçon ali- 
menti là où Alde et toutes les bonnes éditions lisent elementi. Il se- 
rait possible au reste que les copistes des Mss. qui portent alimenti 
wayent voulu dire autre chose qu'elementi, que les anciens auteurs flo- 
rentins appelaient souvent alimenti. 

Alito Cislitus), lhatcine, le souffle, ber Atbem, der pauh, Pr. 23, 114. 
Pezhalaison, die Ausbünftung, Inf. 18, 107. 

Alla, combinaison de la prépos. a avec l’article feminin la, à la, 
der, Inf. 1, 42, 125. Pg. 1, 119. Pr. 3, 80 et souvent. Devant les 
voyelles all Inf. 1, 24. Pg. 5, 53. Pr. 1, 18. 3, 34. Au plur. alle Inf. 
1, 121. Pg. 1, 48, 105. Pr. 1, 56. 3, 15 et souvent. 

Alla , l’aune, die Ehle. Inf. 31, 118. I est impossible de déterminer 
quelle dimension D. donne à cette mesure. 

Alla fiata, quelquefois, zuweilen. Pr. 14, 20. 

Allagarsi Ge logo)» s'inonder, se submerger , . Hberfluthet werben. Pr. 
12, 18. 

Allargare il freno, lâcher la bride, den Bügel natblaffen, pour se lais- 
ser aller, A gehen laffen, Pg. 22, 20. 

Allato , v. Al lato. 

Alle , v. Alla. 

Alleggiare Cde lavis), ol mitiger, erleichtern, linbern, la pena Inf. 
22, 22. la via Pg. 12, 1 

Allegrarsi (de Act se è réjouir, fl erfreuen. Inf. 26, 186. par ex- 
tension s’égayer, fth erbeitern. Inf. 7, 422. 

Allegrezza, l'dlégresse, pie Freude, vie Wonne. Pr. 8, 47, 48. 16, 
19. 25, 29. 27, 7. 30, 120. 32, 88. 

AU Calacer),. content. satisfait, froh. Inf. 14, 60. 

Alleluja, expression hébraique: Louez le Seigneur, Vobet den Herrn. 
Altea , cute. Inf. 12,88. 

Allelujare, chanter alleluja, Galehija fingen. Pg. 30, 15. La rivestita 
voce allelujundo, chanter alleluja aprés avoir recouvré les organes de la vois. 
Mit wiener befleineter (mit förperlihen Organen verfebener) Stimme. 
GaNeluja fingen. C’est ainsi qu’ il faut lire sans contredit, d’après Dio- 
nisi, Benvenuto et le Cod. Est. et non pas avet la Cr. La rivestita carre 
alleviando, dont qn a peine à tirer un sens quelconque. Benv. dit: 
Allelujanda i. e. om gaudio cantando All. et dicii: la voce rivestita , scilicet a 
corpore, quesi dicat: roussvmptis argamis carporalibes. V. Parenti Annot. 1. p. 173 
et comparez: Pr. 14, 43. 

Allentare cde lentus), détendre, abfpannen. Pr. 15, 6. ralentir les pas, 
langiemer gehen. Pg. 5, 14. — la voix, bie Stimme fiodt. Pg. 31, 21. 


28 Allettare — Almeno. 


Amortir l'éclat, ben (Glanz dämpfen, Pr. 81, 129. Allentarsi Pg. 12, 
106. la penile raide s'adoucit, Die Steile mindert idy, fanftigt fl. 

Allettare. Malgré tout ce que Parenti et Gherardini en disent nous 
avons de la peine à nous persuader que ce verbe, dont D. se sert deux 
fois: Inf. 2, 122 Perchè lanta viltà nel cuore allette (pour alletti) et 
Inf. 9, 93 Ond’esta oltracotanza in voi s’alletta, vienne de letto, dans 
le sens de dar letto, albergare, annidare, accogliere. Nous croyons 
plutôt qu’il vient du latin allectaré, fréquentatif d'dllicere, et que par une 
figure assez hardie le poète dise, pourquoi fais tu entrer, appelles lu, invi- 
tes lu toi- méme la ldchelé, warum lodft bu bie Feigheit in dein Gerz et d'où 
vous vient celle audace, woher lodt ihr, fammelt ihr biefen Uebermuth in 
eud ; ou avec Philaletheg: Woraug mëtt in eud ein folh Vermeffen. 

Allovato , d'allevare, clevé, erzogen, grof gezogen. Pr. 27, 40. 

Alleviare, v. Allelujare. 

Alleviarsi, d’une femme qui en accouchant se délivre de son fardeau, 
die ihrer aft fih entlebigt. Pr. 16, 36. 

Allo, combinaison de la prépos. a avec l’article lo, au, bem, Inf. 1, 
120. Pr. 27, 1. On le trouve souvent écrit a lo. 

Allodetta ou Alodetta, v- Lodole4a. ` 

Allora ro lora), et devant les consonnes simples allor, alors, bas 
malg, darauf, dann, Inf. 1, 19, 136. 16, 65. 19, 40. 22, 105. 34, 
-91. Pg. 1, 49. 2, 86. 8, 125. 12, 127. 26, 27. Pr. 1, 79. 7, 147. 
25, 28 et ‘bien plus souvent. 

Alloro Cde laurus), pour couronne de laurier, Qorbeerfrone. Pr. 4, 15. 

Allotta, p. allora, forme ancienne et poétique que D. emploie très 
souvent pour la rime, p. ex.Inf. 5, 53. 31, 112. 84, 7. Pg. 3, 86. 20, 
103. 27, 85 etc. 

Allumare Cde lumen), allumer, éclairer, anzùnben, entzünben, erleuchten, 
au propre Pr. 20, 1. 28, 5. par extension, de e l'esprit Pg. 21, 96. 24, 
151. Pr. 15, 76. 

Alluminare, éclairer, erleuchten, dans le sens spirituel Pg. 22, 66. 
Dans le sens français d'enluminer, iuminiren, ce que les Italiens appel- 
lent miniare. Pg. 11, 81. 

Allungare, pour allungarsi, » s'allonger, fid) anôftrecten, länger werven. 
Inf. 25, 114.. 

Allungarsi, s'éloigner, Héi entfernen, an physique Pg. 7, 64. 13, 32. 
dans le sens moral Pr. 7, 32. Pg. 15, 140 quanto potean gli occhi al- 
lungarsi, tant que la vue pouvait se porter, fO weit bas Auge fich. ftreden 
fonnte. 

Alma, forme poétique pour anima, l'âme, bie Geele, de l’homme vi- 
vant Pr. 2, 133. 4, 52. 32, 110. pour Phomme tout entier Inf. 8, 44. 
l’âme en général Pg. 21, 63. L’âme séparée du corps Pg. 8, 8. Pr. 4, 
75. 9, 119. 21, 91. 30, 136. Alma sola Pg. 25, 74. D. explique Fo- 
rigine de l’âme humaine et se sert de l'expression sola pour réfuter 
l'erreur de ceux qui admettaient plus d’une âme dans l’homme. Pg. 
4, 6. Une seule et même âme, @ine einige Geele. 

Almeno ro lo meno), au moins, menigftens. Pg. 16, 96. 19, 34. Al- 
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mén tre, licence poétique par laquelle le poète retire l’accént tonique 
qui devrait se porter sur fre pour former une rime en éntre. Au moins 
trois, wenigftens drei. 

Almoone, Alkcméon, fils d’Amphiaraus et d’Eriphile, qui tua sa mère 
pour venger son père qu'elle avait trahi. Pg. 12, 50. Pr. 4, 108. 

Almo, expression latine et poétique, sacre, beilig, bebr, comme alma 
Roma Inf. 2, 20. saint et plein du St. Esprit Dette, begeiftert. Pr. 24, 138. 

Alo. v. Halo. 

Alodetta, v. Lodoletta. | 

e. D. se sert toujours de ce nom au singulier pour désigner tantôt 
les Alpes, die Alpen, Inf. 20, 62. Pg. 33, 111. tantôt de hautes mon- 
tagnes en général Inf. 14, 30. Pg. 17, 1. Inf. 16, 101, où il est parti- 
culièrement question d’une montagne de l’Apennin. . 

Alpestro, ce qui a la nature des hautes montagnes , sauvage, wild, 
plein de rochers, voler elfen. Inf. 12, 2. Pg. 14, 32. Dans Pr. 6, 51 
il est douteux si D. par alpestre rocce a voulu dire: rochers escarpés et 
sauvages, Wilde Wellen, ou bien rochers des Alpes, Alpenfelfen. 

Alquanto désigne en général une petite quantité indéterminée. Un 
peu, etwag, ein wenig. Inf. 18, 45. 25, 146. 27, 22. 31, 27. 32, 40. 
33, 103. Pg. 2, 109. 8, 91. 5, 20. Pr. 24, 8. 29, 43. 33, 73. Quel- 
que temps, emige Beit Inf. 4, 97. 27, 58. Pg. 32, 12. Pr. 2, 52. 18, 
27. Quelques pas, einige Scritte, etivas. Inf. 16, 113. Pg. 13, 98. 

Altaforte. Inf. 29, 29. Hautefort, château du Périgord. Celui qui est 
indiqué ici est Bertrand de Born, un des plus célèbres troubadours du 
douzième siècle, qui soutint les fils de Henri II. d'Angleterre et surtout 
le fils ainé Henri, ordinairement appelé d re giovane, le jeune roi, parce- 
qu’il avait été couronné du vivant de son. pére, dans leurs révoltes contre 
leur père. V. la fin du Ch..28. , 

Altamente A haute voiz, laut. Pg. 10, 29. 

Alterazione, l'altération, le changement dans atmosphère bie Beräns 
derung, die Gtérung. Pg. 21, 43. 

Alternare, clterner, abtvecbfein. Pe. 33, t. 

Altero et altiero Cde aus), altier, fer, ftols. Pg. 6, 62. 12, 70. 

Altezza, la hauteur, die Sôbe. Inf. 1, 54. Pg. 28, 106. 32, 42. Pr. 
30, 118. 32, 90. au figuré, de l'esprit, bes Gelftes. Inf. 10, 59. Pr. 10, 
47. la grandeur, la. puissance, Die Ordf, Me Maht. Inf. 30, 14. Les cieur 
Pr. 25, 31. 

Altiero, v. Altero. 

Altissimo , superlatif d'alto, sublime, erbaben. Inf. 4, 80, 95. Pr. 
32, 71. 

Alto. Adj. haut, bo. Au propre Inf. 4, 107, 116. 11, 1: 15, 11. 
26, 134. 31, 20. 32, 18. Pg. 3, 71. 4, 40. 9, 44. 16, 64. 27, 3. 
Pr. 4, 138. 17, 134. 25, 50. Delà, comme en latin, profond, tief. Au 
physique Inf. 8, 76. 12, 40. 16, 114. 26, 100. Du sommeil, profond, 
tief. Inf. A 1. Elevé, erhoben. Inf. 1, 47. Pr..9, 50. Illusire, distingué, 
vornehm, ausgezeichnet. Pr. 6, 108. 16, 86. 20. 136. Sublime, erha- 
ben. Inf. 1, 128. 2, 7. 8, 4. 20, 113, 28, 55. 26, 82. 28, 11. 29, 
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86. Pg. 80, 41. Pr, 28, 71. 82, 37. 33, 2, Diffcie, (ëmer, dangereuz, 
gefäbrllt. Inf. 2, 142. 8, 99. De la voix, dievs, laut. Inf. 8,22, 27. 
12, 102. 34, 12. Du jour, alto di, le plein jour, ber .voîle Xag. Pg- 
19, 38. Quant à Pg. 30, 60 il est assez difficile de décider si l’on doit 
- lire avec la Cr. alti legni, ou avec la Nidob., plusieurs édit, anciennes 
alivi legni. Alto parait ici une’épithète oiseuse, comme on en trouve 
très rarement chez D. Altri n’ést guère poétique. Alto, Adv. haut, bo, 
empor. Inf. 28, 128. Pg. 24, 111. più allo, plus haut, bdber, Hôber 
Binauf Pg. 7, 91. Pr. 38, 27. Tener alto le fronti, tenir ou porter le front 
haut, bie Stirn Hoh tragen, Inf. 6, 70. gridar alto, haut, laut, Inf. 9, 50. 
surger alto, d’une colline, s’ébever, fich erheben, Pr. 9, 28. In alto, en haut, 
in die Sôbe. Inf. 1, 16. Pg. 8, 112. Alto, Subst. l'enhow, le Ciel, ber 
Himmel. Inf. 7,11. Pg. 1, 68. 8, 25. 

Altresi Adv. (alteren sia), de même, eben fo. Inf. 19, 76. 

Altrettanto Caÿcrem tantum), Adv. autant, de même, également, eben fo vid, - 
eben fo febr, gleich.: Pg. 3, 93. Pr. 2, 69. Adj. égal, gleit. Pr. 20, 42. 

Altri, forme personnelle du pronom altro, un autre, quelqu’autre, quel- 
qu'un, ein anderer, wer anders, jemand. Inf. 2, 83. 10, 56, 104. 21, 
14. 22, 63. 26, 9. 28, 42. 32, 118. 33, 24. Pg. 5, 89. 7, 96. 17, 
119. Pr. 18, 12. 20, 93. 24, 105. 29, 100. Souvent ce mot est em- 
ployé pour désigner une personne qu’on ne veut pas nommer, p. e. Dieu. 
Inf. 5, 81. un ange Inf. 9, 9, 

Altr'iori I’ Gaorum heri), on ferlaltro, avant-hier, vorgeftern. Pg. 
28, 119. 

Altrimenti, eutremen, anders. Inf. 17, 49. 20, 98. 21, 49. 28, 60. 
De, 30, 134. surtout dans la comparaison, avec non, comme le haud 
aliter des Latins, Inf. 9, 67. 17, 49. 21, 55. 22, 130. 32, 430. Pg. 
9, 34. 17, 3. 26, 67. 28, 56. 31, 121. Pr. 28, 89. 29, 10. 

Altro, adj. l’autre, ber andere, un aure, ein anderer. Accompagné du 
subst. Ivf, 1, 82, 91, 3, 48, 86, 91. 18, 104. 21, 63. Pg. 1, 23, 
29, 62, 103. 2, 32, 91. 3, 30. 4, 10, 11. 7, 96. 10, 52. Pr. 1, 45, 
63, 79, 132. 2, 10, 81, 92. A 17 et partout. Avee le gubst. sous- 
entendu Inf. 2, 90. 4, 89. Pg. 2, 24. 3, 82. 22, 91. 26, 1. Pr. 2, 
83, 99. 5, 92. 25, 7 et très souvent. L'altro. désigne souvent gue 
personne que le poète ne veut pas nommer. L'altro ch'annegè correndo 
in caccia Pg. 6, 15 fut, suivant les commentateurs, Cione ou Ciacca 
de’ Tarlati d’Arezzo qui périt das l’Arno, suivant les uns en poursui- 
vant ses ennemis, ou poursuivi selon les autres. L'altro veggi dender 
sua figlia. Pg. 20, 79. Cet autre est Charles IT, roi de Naples qui peur 
se procurer sa rançon donna sa fille Béatrice à Azzon IV. de Ferrara 
déja vieux, paur une grasse somme d'argent, L'aitro che Tobia rifece 
sana Pr. 4, 48 est Panga Raphaël. 

Altro, subst, , le reste, baë Uebrige, autre chose, det opfer, Inf. 9, 
11, 34. 11, 111. 13, 130. 34, 85. 19, 24, 118, où. Che alira è da 
vai all idalatre siguifia: quelle différence y a-t-il, meih dn Unter- 
ien it 21, 1. 23, 27. 26, 38. 29, 12. Pg. 2, 117. 3, 117. 5, 
108. Pr. 3, 72. 4, 26. 22, 84. 81, 14. 33, 60. 
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AHEOVO veier Mit, eutrepent, ailleurs, auberges, Inf. 7, 25, 12, 45. 
Pg. 16, 57. 33, 99. Pr. 1, 3. et avec moavement, anterstoopin, Inf. 
11, 78. Pg. 6, 128. Pr. 4, 66. 

Altrui (alterites),. forme des cas obliques d'a liri et daten, un- dire, 
autrui, wer anber8, ein anderer, et quelquefois Ze gaochakt, ber Rådyfte, Ce 
mot appartient à la classe de ceux dont la terminaison indiqué le eas 
oblique et qui par conséquent se eonstruisént rarement avec des prépoe 
sitions. D. l’emploie sans prépositions, au génitif, Inf. 4, 50. 6, 89. 
25, 60. ‘86; 4f. 82, 89. Pg. 7, 93. 12, 129. 33, 131. Pr. Ž, 88. 4, 
23. 6, 132. 16, 144. 17, 59. 27,32. 32, 43. Au datif, Inf. 2, 89. 
21, 84. 24, 139. 26, 141. Pg. t, 133. 16, 62. 28, 128. 30, 126. 
A Pescusatif, 1, 18, 95. 11.24. 16, 80. 30, 33. 32, 87. Pg. A 54. 
13, 3. 26. 105. Pr. 2, 51. De même qu’altri, altrui est quelquefois 
mis à la place dun wom qu’on ne veut pas exprimer, p. ex. Dieu bat 
26, LAT, Caton Pg. 1, 133. Rarement avec des prépositions., p. e. æ 
Inf. 34, 81. con Fei, 8, 30. di Pg. 7, 5t. inverso Pr. 22, 19. ën Inf. 
12, 48. Pg. 15, 96. Pr. 25, 43, 78. per Pr. 8, 80. 

Altara, la. hautes; We GENG, P. wb 69. in ona Pg. 18, 28. en- haut, 
in vie Bite. 

A lūàga, v. 4 ` 

Alvo, mot latin et poétique . pour ventre, le ventre, Bet Baud. Par 
métaphore Pe, 27. 25 also della fiamma, lè milieu, le centre de ld. flamme, 
dber Sos, ge Mitte.. 

Aïgare, lever, aufheben, là vele, les voiles, bre Gegel hoben, Pe, 1, 1. la 
voce, élever la: voiz, bre Stimme erbuben, Pg. 20, 123. gli ocehi Pg. 4 
56. le mani Inf. 25, 2. Pg. 24, 106. la barba Pg. 34, 68. vogliono 
chi dirietro- gli alzi Pr. 2b, 182; qui lèur porte la queue, bey Mven bie 
SHleppe trage; de là part. al3ato Pg. 10, 65. qui a relevé sa robe, mit 
aufgenommenem Rieibe. Alzar le ciglia. Inf. 34, 35, lever le front, die 
Brauen erheben, pour dire se revolier ,tvogen, 

A mancina, v. de 

À man dritta, v. 

À man manca, v. "4 

A man sinistra, v. À 

A man stanca, v. A 

Amante, Pamani, der Geliebte; det dote Inf. 5; 134. Pr. 11, 74. 
Dieu est appelé amante primo. Pr. 4 118.. 

Amdnzù, expression qui a vieikii Paminte,. D bie Geliebte. Pr..4, 118. 

A maraviglia; v. À 

Amare, cimes, licbar. Inf. 8, 108. Pe 2, 88. 6- IO 8, 73% 13; 246. 
15, 74, 195. 16, 47. 33, 92. Pr: 10, 41, 84, 141. 11, 114, 17, 106 : 
et très sobvent.. Pour souhaiter, densandér, winien, verlangen. Pg. 17, 
126: Dans le passage Pr. AS 126 c'est sans contredit te amè qu’il faut 
lire avec Lombardi, Dionisi et toutes les.édit. modernes au lien de fe a 
me de la Gr. qui re présente aurum sens raisonnable. Amarsi, s’entre- 
aimer, BO einanber lieben. Pg. 6, 115. 15, 74. Part. Amato. If. 5, 
103 etc. 


32? Amaro — Ammelato. 

Amarg, amer, bitter, se trouve presque toujours dans un sens figuré, 
difficile, pénible, pre, douloureux, cruel, {cwer, Hart, quafvol, graufam, Inf. 
1, 7. 9, 117. 28, 93. Pg. 1, 73. 2,9. 8, 99. 13, 118. 19, 117. 30, 80. 
31, 31. Pr. 6, 54. 8, 93. 17, 112. De la fumée qui blesse les- eux, 
beigenber Rauh. Pg. 16, 13. 

Ambage (mot latin ambages), ambages, paroles oscures, équivoques, Umfdiweife, 
Bweiveutigfeiten, bunfle Worte, comme dans les oracles des anciens. 
Pr. 17, 34. 

Ambascia (de l’ancien allemand ambaht, service, emploi), la difficulté qu’ 
on éprouve à respirer, la fatigue, bie Grfbüpfung, bas auper Athem fein. 
Inf. 24, 52. l'angoisse, l'oppression, bie Angft, vie Beflemmung. Inf. 33, 96. 
l'angoisse et les peines de l'enfer, Die Bein ber Hölle. Pg. 16, 39. Pr. 26, 133. 

Ambe, v. Ambo. 

Ambedue, ambedui , ambedno, ambidue, ambidui et amendue, 
amenduo et 'amendui. Tous les Mss. , toutes les éditions de la D. C. 
varient à linfini dans l'emploi de ces différentes formes qui toutes sig- 
nifient tutti e due, tous les deux, ae beide; la Cr. préfère presque partout 
la forme la moins correcte de amendue, amenduo ou amendui, suivant 
que la rime l’exige, Inf. 4, 69. 2, 139. 9, 66. 17, 14. 20, 125. 22, 
140. 23, 130. 25, 56, 101. Pg. 4, 52, 70. 10, 19. 12, 11. 15, 40. 
19, 54. 22, 115. Pr. 1, 17. 7, 105. 11, 40. 

Ambo, et oho, lorsque ambo est précédé de tra, tous les deux, beibe, 
adj. numéral de deux genres, Inf. 13, 58. 14, 82. 19, 120, 124. 21, 
35. 31, 48. 32, 52. 33, 58. Pg. 1, 124. 8, 10. 9, 103. 32, 131. Pr.2, 
99. 28, 91. 30, 96. il est assez rare qu’ on trouve la forme feminine 
ambe. Inf. 8, 40. 

Ambodue Pr. 7, 105. 29, 1. leçon de la Cr.; la plupart lisent am- 
bedue q. v. 

Ambra , l'ambre, pas Ambra, ber Bernftein. Pr. 29. 25. 

Ambrosia, l'ambroisie, Ambrofia. Pg. 24. 150. 

A memoria, v. À. 

Amendue, v. Ambedue. 

À mente, v. A 

Amica, v. Amico. 

Amiclate, Amiclas, pauvre pêcheur qui transporta J. César d’Epire en 
Italie, Lucain, Pharsale 5, 504, Pr. 11, 68. 

Amico, Subst. l'ami, ver Grenn, Inf. 2,61. Pg. 8, 3. 11, 136. 12, 132. 
20, 57. 22, 19. 33, 114. Pr. 17, 118. 25, 90. et quelquefois Pamant, 
ber Geliebte Pg. 9,3. Amico a Pr. 12, 132. 17, 118 en sousentendant 
a Dio Pr. 3, 66. Pg. 22, 97 nous aimerions mieux lire avec la Nidob. 
Terenzio nostro antico, ` qu’ amico avec la Cr. qui donne up seng assez 
vague. Adj. ami, frennvlid gefinnt Inf. 5,91. ami, cher, lieb 25,4. Amica 
pour amante, lamante, Die Geliebte Inf. 30, 39. aceoglienza amica Pg. 26, 
37 accueil amical, freunblidje Begrüfung. 

Ammaestrare Cad-magister), instruire, unterridten, untermeifen. Inf. 
12, 20. . 

Ammalato, malade, franf. Inf. 29, 71. 
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Ammaliare (de malia), enchanter, ensorceler, fasciner, Begaubern, beheren 
Pr. 30, 139. 

Ammannare (de manna, botte de paille, gerbe de bled, Bund, Garbe), 
preparer, bereiten Pg. 23, 107. 29, 49.. 

Ammantare, proprement revêtir d’un manteau, par extension, se 
revêtir, fit) befleinen Pr. 20, 13. 21, 66. au figuré Pr. 8, 138, prendre, 

nehmen, adopter, annehmen. | ` 

Ammanto Inf. 2, 27, le manteau papal, der päpftlite Mantel, et la 
dignité dont il est le signe, car jusqu’à Boniface VIII. rimmantatio qui 
-suivait l’élection, tenait lieu du couronnement introduit plus tard, autre- 
part Inf. 19, 69 il l’appelle d gran manto. 

Ammassicciarsi, s'entasser, s’amonceler, fih aufthürmen Pg. 9, 100. 

en, mot hébreux, Amen Inf. 16, 88. pour faire la rime D, se sert | 
de Amme Pr. 14, 62. 

Ammenda cdu latin emendare), ‘le dédommagement, la réparation, die (Gut, 
geltung, die Gübne Inf. 18,53. la pénifence, la réparation, die Bufe Inf. 27, 
68. Pg. 20, 65. dans ce dernier passage D. répète trois fois la rime 
amenda, pour faire mieux ressortir l’ironie amère. 

Ammendarsi, se réparer, s’amender, gefübnet werden. Pg. 6, 41. . 

Ammentarsi Caœi-mens), se rappeler, fich erinnern Pg. 14, 56. 25, 22. 

Ammiccare (du latin micare), faire un signe, winfen, ein Beichen geben 
Pg. 21, 109. 

Ammiraglio, comme lit la Cr. ou plutôt miraglio pour specchio, 
le miroir, der Spiegel, d’après les meilleures autorités Pg. 27, 105 et 
dans cet endroit l expression est métaphorique et désigne proprement 
Dieu. Le sens ordinaire d’ammiraglio (mot oriental , amir ou émir) est amaral, 
Admiral Pg. 13, 154. 30, 58. 

Ammirare, admirer, bewundern Inf. 4, 133 où quelques Mss. ont lo 
miran. Pg. A 14, 56. 7, 61. 10, 68. 23,20. 25, 76. 28,89. Pr. 1,98. ` 
28, 137. 33, 96. 

Ammirarsi, s'étonner, fih wuntern Pg. 15, 47. Pr. 2, 17. 6, 91. 

Ammirazione, l'admiration, bie Bewunderung Pe, 21, 123. 29, 55. 
Pr. 1, 98. 2, 56. 32, 92. 

Ammogliarsi Cad-muier), d'un animal, s'accoupler, fich begatten Inf. 1, 
100. ` 
AmmMOnIre Cad-monere), avertir, warnen Inf. 17, 77. Comme subst, 
l'ammonire, l'avertissement, ble Warnung Pg. 12, 85. 

Ammortare et ammorzare Cde mors), éteindre, ouëlätgen Inf. 14, 90, 
par extension, de l’orgueil Inf. 14, 63. de la volonté de l’homme Pr. 4, 
76. Ammorzare ne se trouvé que dans la rime. 

Ammusarsi, riscontrarsi muso con muso, se toucher du museau en se 
rencontrant, comme font les fourmis, Ro beim Begegnen mit ber Schnauze 
berühren, wie die Umeifen. Pg. 26, 35. 

Ammutare cde mutus), devenir muet d’élonnement, vor Staunen verftunte 
men. Pg. 26, 68. ` 

AMO Chamus), l'hameçon, der Angelhafen, Pg. 14, 145. 

Amomo, amome, die Balfampflanze Inf. 24, 110. 

A 


s 
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Amore, l'amour, l'inclination, l'attachement, die Licbe, die Reigung, en 
général. Inf. 1, 83. 26,95. Pg. 8,4. 15,68. 16,93. 19,111. 21, 134. 
22, 10. Pr. 1, 120. 5, 1. 27,111 et très souvent. L'amour personnifié, 


_ le dieu Amour, Amor Inf. 5, 66, 69, 100, 119. L'amour sezuel, die Ge, 


fhlechtéliebe, de l’homme et de la femme. Inf. 5, 66. 26, 95. Pg. 24, 
51.30, 39. Pr. 8, 2. L'amour de l’homme pour Dieu et les choses célestes, 
die Gottesliebe Inf. 1, t04. Pg. 28, 43. Pr. 5, 1, 105. 14, 38. 25, 108. 
26, 38. 30, 40. L'amour naturel, inné à l’homme, bie natürliche Liebe Pg. 
17, 98. L'amour de chois, amor d'animo, bie felbftgewiblte Liebe Pg. 17, 
93. 19, 111. qui peut être malo amor, böfe, fblimne Liebe, lorsqu’ il se 
trompe dans son attachement Pg. 10, 2. 17, 85. Amor divino, eterno, 
l'amour divin, Pamour de Dieu, die göttliche, ewige Liebe Inf. 1, 39. Pg. 3, 
134. 11, 2. 15, 68. Pr. 1, 74. 7, 31. 29, 18. 33,7. et Dieu lui même, Gent 
felbft est appelé ainsi Pr. 32, 142, 33,145. Par primo amore D. entend 
souvent le St. Esprit, der Geilige Geift Inf. 3, 6. Pr. 6, 11. 10, 1. 18,57. 
Amori, lamour des créatures pour le créateur Pr. 5,105. Les âmes des 
bienheureux en tant que l’essence de leur béatitude consiste dans 
lamour Pr. 19,20. Les anges, bie Œngel Pr. 28, 103. 29, 18, 46. 32,94. 
Enfin Inf. 12, 42 Amore est pris dans un sens philosophique, pour dé- - 
signer Pharmonie des êtres d’après Empèdocle. 

Amor che nella mente mi ragiona, premier vers d’une Canzone de D. 
chantée par le musicien Casella Pg. 2, 112. 

AMOTOSO, qui éprouve de Pamour, verliebt Inf. 5, 61. plein d'amour, liebe- 
vol, ou qui traite d'amour Pg. 2, 107. Pr. 18, 7. 

Ampiezza, l'ampleur, la largeur, l'étendue, ble Weite, Ser Umfang , die 
Ausdehnung Inf. 5, 20. Pr. 32, 52. 

Ampio, ample, large, weit und groğ an Umfang Inf. 2, 84. 12, 52. 
19, 16. Pg. 21,31. 26, 63, 127. Pr. 28, 64. et comme subst. Pr. 30, 118. 

À muta, v. À. 

Anacreonte, Pg. 22, 106. leçon d’Alde, de la Cr., de l’Antico, de 
Landin., Vellut., Daniello, Dionisi, Costa, Tommaseo, de l’édit. de Flo- 
rence. Quelques modernes, Romanis, Viviani, U. Fòscolo s'appuyant ` 
sur quelques Mss. auxquels on pourrait joindre Pautorité de Petrus Dantis 
ont admis la leçon Antifonte, parceque, disent-ils, D. ne nomme ici que 
des poètes tragiques. Nous doutons que D. ait eu connaissance d’Anti- 
phon poète tragique très peu connu et d’ailleurs Simonide n’est cer- 
tainement pas un poète tragique. 

Anania Pr. 26, 12. Chrétien de Damas qui rendit la vue à St. Paul 
en mettant la main sur ses yeux. Act. des Ap. 9. 

Anassagora, Anaragore, Anaragoras, philosophe grec qui vivait à 
Athènes du temps de Périclès. Inf. 4, 137. 

Anastagi, famiHe noble de Ravenne Pg. 14, 107. 

‘Anastasio Int 11, 8. D. en plaçant le pape Anastase II Cvers la fin du 
cinquième siècle) parmi les hérétiques, a suivi une opinion vulgaire mais 
fausse. Anastase, dans les disputes au sujet du monophysitisme, s'était 
montré plus pacifique que ses prédécesseurs et s’était même servi du dia- 
cre Photin de Thessalonique pour traiter de la paix entre l’église orien-. 
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tale et celle d’occident. Il mourut avant que l'affaire fut terminée et ce 
fut le clergé de Rome qui par fanatisme le fit passer pour hérétique. 

Anca Cde l'ancien allemand ancha, hanka), la hanche, Die Güfte. Inf. 19, 
43. 23, 72. 24, 9. Et au plur. Inf. 21, 35. 34, 77. ` 

Ancella, la servante, Die Dienerin. Pg. 31, 108. Ancella di Giunone, 
Iris Pr. 12, 12. Ancella chiarissima del sol, l'aurore, bie Morgenrbthe 
Pr. 30, 7. Les heures, bie Stunden, sont encore appelées ancelle del 
giorno Pg. 12, 81. 22, 118. 

Anche, n’est proprement, comme anco, qu’une des formes d’ancéra, 
dont il a le sens encore, de plus, noh, mefr, aussi, auh. Inf. 3, 120. 7, 
33, 67, 117. 18, 96. 22, 31, 86, 92. 28, 77. Pg. 8, 43. 12, 60. 18, 
33. 25, 130. 29, 13. 30, 56, dans ce dernier passage il vaut mieux lire 
anco avec la Nidob. qu’anche avec la Cr. Pr. 8, 89. 11, 34. 19, 10. 
21, 31. 24, 129. 29, 43. 32, 47. Per anche inf. 21,39 pour en chercher 
encore, um wieder ou noch welche zu Dolen, de nowreau, wieter Inf. 34, 81. 

Anchise, le père d'Enée, Anchise, Undifes Pr. 15, 25. 19, 132. 
Figliuol d'Anchise, Enée, Ueneaë Inf. 1, 74. Pg. 18, 157. Pr. 15, 25. 
19; 132. 

Ancidere, forme ancienne et poétique pour uccidere (occidere), tuer, 
tödten. Pe. 14, 62, 133. 15, 107. 16, 12. 20, 115. 33, 44. Ancidersi, 
se tuer, fid tödten Inf. 5, 61. Part. anciso, tué, getôbtet, ermorbet 
Pg. 17, 87. 20, 90. Pr. 17, 32. 

Anco, forme plus usitée en poésie qu’en prose, ancora, encore, aud 
nod) Inf. 15, 110. 17, 67. Pg. 7, 124. 29, 69, surtout avec la néga- 
tion, pas encore, noh niht Pg. 10, 28. 30, 56. outre cela, encore, de plus, 
auferdem, noh Inf. 12, 2. Pg. 3, 144. 

Ancoi (anche oggi, hanc hodie), aujourd'hui, Deute, jebt. Pg. 13, 52. 
20, 70. 33, 96. 


Áncora, l'ancre, der Anfer Inf. 16, 134. 

Ancóra et devant les consonnes simples @nCOr (du latin hunc horam), 
encore, no, nod jebt Inf. 1, 25, 101. 3, 132. 8, 60. 10, 68. 11, 94. 
13, 82, 109. 15, 120. 22, 62. 30, 82. 32, 18, 86. 33, 134. 34, 
106. Pg. 2, 10. 3, 67, 127. 5, 81. 11, 55. 17, 88. 20, 3. 23, 82. 
Pr. 6, 39. 7, 145. 8, 71. 26, 43. 32, 106 et souvent avec la négation 
pas encore, nod niht Inf. 12, 36. 14, 74. 15, 80. 18, 77. Pg. 2, 25. 
8, 126. 23, 82. 26, 23. 30, 56 pour etiam tune, encore, Damals noch Inf. 
2, 14, tu ancora, toi aussi, aud bu inf. 20, 27. 33, 121. ancor pour 
ancorchè Inf. 8, 39. De plus, noh mehr, weiter Pr. 2, 78. 8, 115. 

Ancorchè ou ancor che, ancora che (benchè, tuttochè, avvegnaché) 
quoique, Obwohl, obgleich. Inf. 1,70. 24, 67. 30, 106. Pg. 3, 137. 8,60. 
Pr. 5, 50. Quelquefois le che est omis, ancor sie lordo tutto Inf. 8, 39. 

Ancude, forme moins usitée qu'ancudine Cincus), l’enclume, der Ambof 
Pr. 24, 102. 

. Andare (peut-être de l'allemand wandeln), aller, geben. Au propre 
lof. 2,15, 70. 5,74. 10, 124. 14, 137. 15, 41. 25, 124. 29, 7. 
Pg. 1, 82. 2, 90. 3, 77. 11, 78. 12, 127. 14, 11. 16, 49. 23, 14. 24, 
39. 27, 53. 28, 99. Pr, 2, 121. 7, 138. 9, 50. 11, 128 et bien plus 
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souvent, Par extension: voler, fliegen Inf. 5, 46. du t®ips qui den va, 
vergeht Inf. 2, 1. Pg. 11, 116, 140. de la vue qui porte, trägt Inf. 8, 
3. Pr. 10, 48. de la pensée, arriver, parvenir, binreiten Pg. 29, 132. 
des paroles, aller, s'adresser, gehen, fih ridten Pg. 7, 124. Andarsi et 
andarsene, s’en aller, fortgehen , babingebeu Inf. 3, 118. 8, 29, 89. 10, 
1. 12, 21. 15, 109. 17, 67. 24, 3. 27, 21. Pg. 6, 4. 12, 2. 19, 139. 
25, 5. 26, 46. 27, 61. Du temps Inf. 2, 1. Pg. A 9. S’évanouir, dispa- 
raître, verfhmwinden Pg. 9, 63. Pr. 16, 74. 26, 138. Les formes an- 
ciennes et poétiques de ce verbe qui se rencontrent dans la D. Comédie 
sont: Vado p. vo inf. 9, 31. Pr.2, 124. Vommi p. mi vo Inf. 15, 100. 
Andi p. vada ou vadi Inf. 4,33. Vane p. se ne va Pg. 25,42. Andovvi 
p. vi andò Inf. 2, 28. Anderà p. andrà Pr. 30, 144. Anderemo pour 
andremo Pg. 6, 67. Si va Citur), on va, man geht, e8 geht. Inf. 3, 1, 2, 3. 
Pg. 27, 10. Vassi p. si va Pg. 4, 25. Le verbe andare joint à des 
prépositions, des adverbes, des substantifs forme les locutions suivantes. 
Andare a caccia, aller à la chasse, auf die Jagd gehen Inf. 12, 57. An- 
dare alla cerca, mendier, betteln Pr. 16,63. Andare al fondo au propre : 
aller au fond, ju Grunde gehen. Pg. 26, 135. Pénétrer le fond d'une chose, 
auf den Grund fommen, ergründen Pg. 18, 67. Pr. 11, 30. Andare a 
fretta, se håier, eilen Pg. 6, 49. Andare a retro, en arriére, rüdmürté, 
aurüd fommen Pg. 11, 15. Andare a ruota, danser en rond, im Srelle 
tangen Pr. 14, 20. Andare avanti, aller en uvant, vorwärt8 gehen Inf. 
21, 109. Andar di sopra, surpasser, übertreffen Pr. 31, 36. Andar 
giuso, plonger, aller à fond, auf ben Grund gehen, untertaudÿen Inf. 16, 
133. Andare in filo, comme les oiseaux qui vont å la file, in einer Reihe 
Pg. 24, 66. comme Inf. 5,47 Facendo in aer di se lunga riga. Andare 
innanzi, avancer, vorwärts gehen Pe, 6, 52. de la vue qui s'étend en avant, 
das Auge reiht vorwärts Inf. 31, 11. Andare in perfezione, arriver à 
une perfection, ju einer SBollfommenbeit gelangen Inf. 6, 110. Andar per 
laere, aller par les airs comme un esprit, burch bie Quft geben wie ein Geift 
Inf. 12, 96. Andar per pace, aller pour trouver la puix, nah dem Frieden 
gehen, ben Frieden fuchen Pg. 24, 141. Andar sotto, plonger, untertauden 
Inf. 22, 128. Andar sovra, aller au del, über etwag binausgeben Pr. 10, 
48. Andar torto au moral, prendre le mauvais chemin, ben flechten Weg 
einflagen Pg. 18,45. Andar via, den aller, weggehen, fortgeben Inf. 32, 
112. Pg. 14, 124. du vent qui d échappe, Wind, der entweicht Inf. 13, 42, 
Andare alla sua via, aller son chemin, (eines Weges gehen Pg. 25, 5. 

Andare l’, subst., l’action d'aller, vaë Gehen Inf. 2, 120. 4, 64. 5, 22. 
7, 10. 8, 101. 21, 109. Pg. 3, 87. 4, 92, 117. 5, 20. 23, 9, 102. 24, 

1. 25, 16. 26, 128. 29, 129. 

Andata, subst. verbal, le voyage, le chemin, der Gang, ber Weg, die 
Reife Inf. 2, 25. Pg. 12, 99. 

Andrea St. Jacopo da Inf. 13, 133 gentilhomme de Padoue immen- 
sement riche dont Benvenuto rapporte plusieurs traits d’une prodigalité 
insensée, entre autres qu’il s'amusa un jour à jetter de l'argent dans 
le Po, une autre fois il fit brûler pour son plaisir un de ses villages etc. 

Anello, Panneau, ber Ring Pr. 32, 57. Au pluriel le anella Inf. 28, 
11. Pg. 23, 31. 
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Anelo, mot latin anhelus, essouflé, hors d'haleine, feuchend, aufer them 
Pr. 22, 5. 

Anfesibena, du grec duoloßawa, serpent qui marche en avant et en 
arriére, opt: und rüdroarté gehend, Amphisbene, Doppelfthleiher Inf. 24, 
87. On croyait par erreur que ce serpent avait deux têtes. 

Anfiaráo, Amphiaraus, guerrier et devin qui fut englouti par la terre 
au siège de Thèbes Inf. 20, 34. 

Anfióne, Amphion, fils de Jupiter et d’Antiope, constructeur des murs 
de Thèbes Inf. 32, 11. ' 

Angelico, angélique, ce qui appartient ou convient aux anges, eng- 
tijd). Inf. 2, 57. 6,95. Pg. 30, 29. Pr. 10, 117. 23, 103. 28, 53. 
29,71. L’âme de l’homme est appelée par allusion aux métamorphoses 
de la chenille et du papillon angelica farfalla, papillon angélique, eng- 
lifher Shmetterling Pg. 10, 125. 

Angelo, longe, ber Engel. Inf. 3, 38. Pg. 8, 26. 11, 10. 12, 79. 
16, 144. 21, 23. 22, 1. 30, 82. Pr. 7, 130. 29, 38. 32, 103, 110. 
Les anges qui dans le purgatoire gardent l’entrée des différentes ter- 
rasses sont en particulier appelés angel di Dio Pg. 2, 29. 4, 129. 5, 
104. 9, 104. 27, 6. Les démons au contraire angel d'inferno Pg. 5, 
104, ou angel nero Inf. 28, 131, comme aussi diavol nero Inf. 21, 29. 

Angiolello da Cagnano, gentilhomme de Fano, que Malatestino 
Seigneur de Rimini fit noyer dans l’Adriatique. Inf. 28, 77. 

Angoscia (angustia, angor, ngft), Pangoisse, le tourment, la peine, bie 
Angft, die Qual, vie Befchwerde, du corps Inf. 9, 84. 24, 116. 34, 78. 
de la respiration, die Beflemmung Pg. 4, 115. 30, 98. du corps et de 
l'esprit Inf. 4, 19. 6, 43. | 

Angosciato, qui a de l'angoisse, angoissé, tourmenté, geñngftigt, gequält 
Pg. 11, 28. 

Àngoscioso, plein d'angoisse, angfivoll Inf. 20, 6. Pr. 5, 111. 

Angue, mot latin et poétique pour serpente, le serpent, die Slange 
Inf. 17, 104. Pg. 24, 24. 

Anguilla, languille, ber Nal Inf. 17, 104. Pg. 24, 24. 

Anguinaja (du latin inguina), l'aine, die Weichen Inf. 30, 50. 

Angusto, mot latin, étroit, serré, eng Pr. 26, 22. 

Ànima, ráme, die Seele, de Phomme vivant, Inf. 2, 45. 3, 88. 10, 
15. 16, 64. Pg. 2, 110. 4, 6. 10, 2. 16, 88. Pr. 5, 15. 23, 98. 31, 89. 
et très souvent. L'âme après la mort de Phomme Int 1, 122. 2, 58. 3, 
84. 7, 116. 8, 18. 12, 74. 14, 19. 17, 78. 25, 136. 30, 37. Pg. 2, 67, 
74. 3, 59. 6, 58. 27, 11. Pr. 4, 23. 5, 128. 24, 10 et très souvent. 
Des animaux Inf. 13, 39. Pr. 7, 139. Adam est appelé anima prima 
Pg. 33, 62. Pr. 26, 83 et anima primaja Pr. 26, 100. Judas est ap- 
pelé anima ria Int. 19,96 L'anima santa, che ’l mondo fallace Fa 
manifesto etc. Pr. 10, 125 est l’âme de Boëce, auteur du fameux livre 
De consolatione philosophiae. Anima fuja, v. Fuja. 

Animale, subst. l'animal, bag Thier Inf. 1, 100. 29, 61. 31, 50. 
Pr. 8, 54. 26, 95. Pour tous les êtres animés Inf. 2, 2. Géryon q. v. 


est appelé animale inf. 17, 80. de même les géants de la mythologie 
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Int, 31, 50. Les animaux mystiques représentant les quatre Evangelistes 
Pg. 29, 92. L'homme même en tant qu’il est un composé de l'âme et du 
corps, pour le distinguer des ombres Int 5, 88. De, 29, 138. A cause 
de leurs inclinations terrestres les hommes sont appelés animali ter- 
reni Pr. 19, 85. L'embryon, le fétus de l’homme, avant que Dieu lui ait 
inspiré l’Âme raisonnable, d’après le système de l’école. Pg. 25, 61. 
L'animal freddo Pg. 9, 5 est le Scorpion, signe du zodiaque. Le pluriel 
a quelquefois la forme animai inf. 2, 2. 

Animale, adj. animal, thierifd Pr. 13, 83. 

Animo, Pesprit, der Geift Inf. 1, 25. 13, 70. 16, 31. 23, 83. 24, 53, 
131. Pg. 5, 10. 10, 127. 12, 75. 17, 98. Pr. 1, 86. 23, 90, 123. 
Au pluriel les coeurs, vie Gemüther Inf. 13, 67. 

Animoso , courageur, muthig Inf. 10, 37. 

Anitr@ (du latin anas et de l'allemand Uente, Ant), le canard, bie (Gute 
Inf. 22, 130. 

Anna, Sie Anne, la mère de la Ste Vierge Pr. 32, 133. 

Annegare (du latin necare), v. act., noyer, erfäufen, ertränfen Inf. 33, 
84. v.n., se noyer, ettrinfen. L'altro che annegò correndo in caccia Pg. 
6, 15 est Guccio de Tarlati d’Arezzo qui périt dans l’Arno en fuyant 
ou, suivant d’autres, en poursuivant ses ennemis. Pour périr en général, 
umfommen Inf. 19, 20. v. Battezzxatore où nous donnerons les raisons 
de cette interprétation. Annegarsi, se noyer, se précipiter dans l’eau, 
fi erfäufen, ing Waffer fären Inf. 30, 12. 

Annerarsi (de nero), devenir noir, se faire nuit, [dwarg, buntel werden 
Pg. 8, 49. 27, 63. 

Annibale ou Annibal, le célèbre capitaine carthaginois. Inf. 31, 
417. Pr. 6, 50. 

Annidarsi, proprement se tenir dans un nid, avoir son nid, im Nefte 
fein, fein Neft Haben. Il ne se trouve qu’ au figuré dans la D. C. Inf. 
11, 57 pour prendre sa demeure, fich anfiebeln, fich einniften Pr. 29, 118. 
hicher, niften. Pr. 5, 124 pour s’envelopper, se cacher, fi bergen. Enfin 
Pg. 7, 85 du soleil qui se couche, die Sonne, vie zur Rube geht. 

ADDO, l'année, dag Jahr Inf. 15, 38. 18, 29. 19, 19, 54. 21, 114. 
24, 1, 108. 26, 92. 27, 40. 30, 83. 33, 137. 34, 1. Pg. 14, 65. 21, 
68. 23, 78. 27, 26. Pr. 4, 33. 9, 40. 16, 23. 17, 80. 25,3. 29, 104. 
82, 33. Au pluriel pour les temps, die Seiten Inf. 12, 108. Pr. 9, 4. 
Les années pour la vie, die Sabre, dag Leben Pg. 13, 114. 

Annodarsi (de nodus), se nouer, s'attacher, fich anbeften, anf@liefen. 
Inf. 24, 99. 

Annottare et plus souvent annottarsi (de noz), se faire nuit, Nacht 
werden Inf. 34, 5. Pg. 20, 101. 

ADnoverare (de numerus), compter, zählen Inf. 29, 8. 

Annuale, ce qui revient tous les ans, annuel, was jäbrlit gefhiebt, 
jabrlih Pr. 16, 42. 

Annunziarsi, étre annonce, verfünbigt werden Inf. 33, 41. . 

Annunziatrice, l’annonciatrice, die Berfünbigerin Pg. 24, 145. 


Annunzio — Antigone. 39 


Annunzio, Lo prédiction, l'annonce, die Berfünvtigung, bie Anfünbigung 
Inf. 13, 12. 24, 142. Pg. 12, 94. 14, 67. 

À noja, v. 4. 

AnSare (du latin anhelare), haleter, être hors d’haleine, feuen, auper Athem 
fein Inf. 34, 83. 

Anselmo, Anselme, Anfelmus Pr. 12, 137. archevèque de Cantor- 
bér 

Ànselmuccio, diminutif d’ Anselmo, un des petits-fils du comte Ugo- 
lino qui périrent avec lui, v..Ugolino Inf. 33, 50. `. 

Antandro, ville maritime de l’Asie mineure d’où Enée partit avec 
sa flotte Pr. 6, 67. 


Antecessore, le prédécesseur, bet Borgänger im Amte Inf. 27, 105.. 


Boniface VIII parle ici de son prédécesseur Célestin V. 

Antelucano, mot latin, qui précède la lumière. Splendori antelucani 
Pg. 27, 109. la clarté qui précéde l'aurore, Die der Morgenrôthe vorans 
gehende Selligfeit. 

Antenora Inf. 32, 88 une des quatre divisions des traitres qui se 
trouvent dans les glaces du Cocyte, elle contient les traitres à la patrie, 
et est ainsi appelée d’Anténor, Troyen, dont on croyait généralement 
au moyen âge qu’il avait trahi sa patrie. 

Antenori Pg. 5, 75. D. appele ainsi les habitans de Padoue parce 
qu” Anténor avait fondé cette ville. V. Virgile Enéide I, 247. 

Antéo Inf. 31, 100, 113. Antee, fils de la terre tué par Hercule. Il 
se trouve parmi les géants qui entourent la dernière division de l’enfer 
et enlève dans ses bras Virgile et Dante pour les déposer sur les glaces 
du Cocyte. 

Anteriori, piè, les pieds antérieurs, die vorderen ie Inf. 25, 53. 

Anticamente, anciennement, vor Alters Pg. 28, 139. 

Antico , antique, ancien, alt, qui appartient à des temps antérieurs, 
Inf. 5, 71. 9, 74. 10, 121. 26, 85. 29, 62. 30, 37. Pg. 6, 140. 14, 
146. 19, 58. 23, 99, Pr. 6, 93. 8, 6. 15, 97. 16, 23. 25, 88. 
26, 92. Ancien, qui existe depuis longtemps, alt Inf. 8, 29. Pg. 30. 39. 
spiriti antichi Inf. 1, 116. gente ant. Inf. 29, 62. antica Rachele 
Inf. 2, 102. D'un grand âge, Pg. 9, 1. 28, 28. pelo ant. Inf. 3, 83. 
Qui a vécu plutôt, Alter Pg. 8, 119. 22, 97 v. amico. D'origine ancienne, 
alt von $erfommen Pr. 16, 91. Antico mondo Inf. 18, 54 le monde 
qui n’exisle plus pour celui qui parle, die ehemalige, frühere Welt. Dans 
le même sens Béatrice est appelée antica, c. à. d. telle qu’elle était 
autrefois, bie ehemalige, frühere Pg. 81, 83. L’expression antica belva 
Pg. 14, 62 est prise par tous les interprètes pour un animal qui n’est 
plus jeune, ein alte Thier; elle nous paraît cependant douteuse. 
Gli antichi Pr. 16, 23, 40 les akuz, ble Borfaÿren. antichi, des gens 
qui ont vécu dans les temps anciens, Alte, Pg. 26, 124 L'antico che 
Lavinia tolse Pr. 6, 3. est Enée (l’ancien héros), qui épousa Lavinie. 

Antifonte, v. Anacreonte. 

Antigone Pg. 22, 109. fille d'Oedipe, soeur d’Etéocle et de Poly- 
nice. 


IAS 


40 Antiredere — Apostolico. 


Antivedere, Verbe. prévoir, voraugfehen Pr. 8, 76. Subst. lanti- 
vedere, la faculté de prévoir, la prévision, Da8 Borausfeben, die Boraus- 
Hot Inf. 28, 78. Pg. 23, 109. 24, 46. 

Antonio, Sant’, S. Antoine, Gt. Antonius, Pr. 29, 124 est l'ermite ` 
de ce nom, né 251 à Coma dans la haute Egypte et mort 356. Le porc 
qu’ on représente aux pieds de ses images parait être une allusion au 
démon dont il doit avoir souffert diverses tentations. V. Porco et fn- 
grassare. 

Anzi (ante), Prép. avant, vor Inf. 8, 33. 15, 47. Pg. 16, 48. Pr. 10, 
86. 25, 41. Adv. devant, vor Pg. 31, 30. Surtout avec che, avant que, 
bevor daf, ehe daf Inf. 15, 9. Pg. 10, 92. 27, 93. Pr. 14, 66. 24, 6. 
25, 57. 29, 39. Conj. Le latin immo, potius, plutôt, vielmehr Inf. 1, 35. 
18, 59, 135. 24, 45. 25, 89. Pg. 9, 128. 29,48: Pr. 3, 79. Anzi chè 
Pe. 20,26 Con povertà volesti anzi virtude Chè gran richezza, plutôt — 
que, lieber — alé. 

Anziano (de ante quasi antianus) , titre des magistrats de la ville de Luec- 


.ques, les Anciens, bie Alten Inf. 21, 38. 


À paro, v. 4. 

Ap6, l'abeille, vie Biene Pg. 18, 58. Pr. 31, 7. 

À pena, v. A 

Apennino, Les Apennins, der Apennin. Inf. 16, 96. Pg. 5, 96. Il est 
indiqué par circonlocution Inf. 27, 29. Pg. 14, 92. 30, 86. Pr. 21, 106. 
Quant à Inf. 20, 65 v. Pennino. . 

Aperse, v. Aprire.. 

Aperta (a'aprire), l'ouverture, bie Oeffnung Pg. 4, 19. 

Aperto, Adj. ouvert, offen, geÿffnet Inf. 2, 129. 5,83. 8, 130. 21, 33. 
25, 23. 30, 55. 34, 72. Pg. 9, 21, 62. 16, 7. 23, 108. 28, 126. 32, 
141. Pr. 19, 1, 113. 22, 56. 26, 52. Par extension, mare aperto Inf. 
26, 100. la mer ouverte, da8 offne Meer. aere aperto, l'air libre, bie freie 
Luft Pg. 31, 145. Un endroit ouvert, en plein air, ein offner, freier Ort 
Inf. 4, 116. Pg. 10, 17. Pr. 23, 7. un chemin ouvert, sans difficultés, offner 
Weg, obne Sinberuiffe Pg. 3, 51. a viso aperlo, à visage découvert, mit 
offnem nt, c. à d. avec courage. Inf. 10, 98. Pour manifesto, noto, 
connu, clair, évident, Deutlich, fund. Inf. 11, 33. Pg. 6, 101. 18, 85. 
22, 154. Pr. 5, 52. 11, 23. 29, 66. 

Aperto, adv. pour apertamente, clairement, évidemment, beutlid, flar 
Pg. 17, 88. 

Aperto, subst. Pg. 19, 36 louverture, bie Oeffnung. Plusieurs Mss. 
et éditions anciennes lisent la porta. Nous n’oserions décider, 


À piè, v. A 

À più, v. A 

À poco, v. 4. 

Apollo pour Apolline, Apollon, Apollo Pr. 1 ; 13. 2, 8. 
À posta, v. 4. 

Apostolico, apostolique, apoftolifé Pr. 12, 98. 24, 153. 


Appagare — Apypicearsi. Ai 


(de pagare), salisfaire, contenter, befrievigen, erfreuen Pg. 15, 
82. appaghe p. appaghi Pg. 19, 24. 24, 42. 27, 108. Pr. 3, 32. 31, 
29. Appagarsi, se contenter, fid beruhigen Pr. 23, 16. ` 

Appajarsi (de pajo pour paro), s'allier, s'unir, fld) vereinigen, fi 
verbinden Pr. 29, 138. ` 

Apparare, ordinairement imparare, apprendre, {ernen , erfahren Pg. 
t3, 93. 

Apparecchiare (apparare), préparer, bereiten Pg. 26, 138. Appa- 
recchiarsi, ze préparer, s'appréter, th bereit machen, fit anfhiden, Ho 
bereiten Inf. 2, 4. 22, 93. Pr. 17, 45. 19, 31. 27, 59. 

Apparenza, l'apparence, br Shein, opposée à la réalité Pr. 6, 85. 
29, 87. l'apparition, l'éclat, die Erfeinung, der Glanz Pr. 14, 56. 

Apparere, forme qui n’est plus guère d’usage. Paraître, se montrer, 
erfcheinen, fi zeigen Inf. 1, 45. 14, 128. 20, 11. Pg. 2, 127. 15, 94 
17,72. 18, 34. 21, 8. 25, 5. 27, 6. 28, 37. Pr. 15, 74. 22, 72. 28, 
75. Dans un sens plus particulier paraire, s'attirer Fatlention, feinen, 
Auffeben erregen, Pr. 29, 94. Apprendre à connaître, fennen lernen Pg. 
13, 93. Le parfait est tantôt apparve comme Inf. 1, 45. 20, 11, Pg. 
15, 125. 28, 37. tantôt apparse comme Pg. 26, 27. 27, 6. Pr. 15, 74. 
Au présent du conj. appaja, Pg. 25, 5. | 

Apparire, paraître, apparaître, se montrer, erfcheinen, fih zeigen, ap- 
parisce Inf. 14, 128. appariva Pr. 30, 51. appario pour appari Pg. 
2, 22. Appart, Pe 3, 58. apparinno p. apparirono, forme.tout à 
fait musée aujourd’hui Pr. 14, 121. Appariro p. apparirono Pr. A 
32. 8, 28... æ 

Apparsione, apparemment pour apparizione, l'apparition, bie Gr 
feinung. Ce mot qui ne se trouve nulle part, ne repose que sur une 
mauvaise lecon de la Cr. Pg. 31, 78. C’est aspersione q. v. qu’il faut 
lire sans aucun doute. ` 

Appastarsi (du latin moderne pasta), s'attacher, se coller, former une påle, 
Rh anfegen, fi anflebeu Inf. 18, 107. 

Appellare, appeler, nennen Inf. 20, 93. 83, 90. appellarsi, se nommer, 
fih nennen, beifen Inf. 14, 95. Pr. 26, 134. 

ÅÀppena (de poena), å peine, faum Inf. 8, 6. 16, 93. 20, 109. 23, 52. ` 
25, 48. LG, 123. Pg. 4, 118. 14, 111. 19, 75. 28, 54. v. Á. 

Appes0, part. d’appendere, suspandu, pendu, aufgehängt, angehängt 
Iaf. £3, 107. . . | 
. Appetibili Pg. 18, 57 les objel que l'homme appéte, Gegenfidube der 
Begierde. 

Appetito, l'appétit, le désir, la passion, bie Begierde Pg. 22, 41. 26, 84. 

Appianaro (de plans), an figuré dhatire, nieberfdlegen Pg. 11, 119. 

Appiattarsi (de l’allemand platt), se tapir, Dë duden, Bo nicbers 
fauecrn nf. 13, 127. , 

Appiccarsi (d'origine incermtaine),. se compénéirer, se fondre ensemble, aus 
fammenfémelsen Inf. 25, 61, 107. Jrmer, prendre racine, gebeiben, wads 
Len, Wurzel fhlagen Inf. 29, 129 v. Appigliarsi. ` a. 





42 Appiè — Appresso. 


Appiè, adv. proprement a piè di, au pied de, am Guf deg bat 1, 13. 
7, 130. 20, 62. 24, 21. 28, 127. Pg. 3, 46. 5, 94. 8,57. 10, 23. 12,34. 
v. À. - 
Appieno (ad-plenus), pleinement, tout à fait, gänzlich, vollftänbig Inf. 4, 
145. 28, 2. 

Appigliarsi (de pigliare), s'accrocher, s'attacher, fidh anbalten, greifen, 
paden Inf. 25, 51. 34, 73. Pg. 7, 15. Ensuite comme appiccarsi, 
prendre racine, germer, moolen, gedeihen, Wurzel flagen Pg. 28, 117. 

Applaudersi , s'applaudir, fich Beifall Patten (mit ven Flügeln) Pr. 
19, 35. Quelques Mss. lisent si plaude. 

APPO (cpu), appo te, auprés de loi, bei dir Inf. 18, 135. . 

Appoggiare (de podium), s'appuyer, anlebnen, ftügen Inf. 29, 74. Part. 
appoggiato Inf. 29, 73. La Nidob. lit a sé poggiati, apparemment pour 
éviter le retour du même mot au vers suivant. 

Appoggio, l'appui, We Gtüge, die Anlehnung Pg. 3, 18. 

APPOTTE (ad-ponere), ajouter, Hinzufügen Pr. 16, 8. Cibo che s'appone, 
ament qu’on prend, qu’on entasse sur celui qu’on a déjà pris, ©yeife, die man 
über die fon genoffene Hinzufügt. Pr. 16, 69. Imputer un crime à quel- 
qu'un, ein Serbrechjen beilegen, anbdidten. Inf. 24, 139. 

Apportare, epporter, bringen Inf. 10, 104. Pr. 25, 129. 27, 138. 

 Appostolico, v. Apostolico. 

Apprendere (ad-prehendere), saisir avec l'esprit, faffen Pg. 17, 127. 
Pr. 19, 30. Comprendre, begreifen Pg. 16,23. Pr. 11, 21. Delà apprendre, 
ternen Inf. 10, 51, 77. Pr. 3, 95. 5, 5, 6. enseigner, lebren Inf. 18, 60. 
Quant à Pg. 14, 133 qui est évidemment la traduction de Genèse 4, 14. 
Omnis qui invenerit me, occidet me, apprende ne peut guère signifier que re- 
connaître, erfennen, trouver, finden. Au part. apprese Inf. 18, 60. Pr. 5,6. 
Apprendersi, se dit au propre du feu qui s’attache à, qui saisit un 
objet et par extension de l’amour, saisir, enflammer, ergreifen Inf. 5, 100. 

Apprensiva, la faculté appréhensive, die Sübigfeit zu faffen, Saffung8- 
fraft. Pg. 18, 22. ` ` 

Appresentare, présenter, monirer, barftellen Pg. 31, 49. manifester, re— 
présenter, offenbaren, zeigen Pr. 7, 107. Appresentarsi, au propre se 
montrer, ih zeigen Pr. 10, 33. 

Appreso, v. Apprendere. 

Appressare, v. a., approcher, nâbern, gëber bringen Inf.28, 129. 31, 
38. v. n. dans le sens d’appressari, s'approcher, fih nåbern Inf. 24, 108. 
Pr. 24, 117. Appressarsi Inf. 8, 68. 10, 103. 12, 76. 17, 126. 22, 29, 
131. 23, 134. Pg. 9, 73. 10, 9. 22, 139. 28, 59. Pr. 1, 7. 19, 115. 
17, 26. 

Appresso, prép. aprés, nah, nadber, à côté, neben Int 3, 113. 
6, 67. 8, 26. 9, 105. 16, 40. 18, 127. Pg. 4, 50. Pr. 3, 26. 9, 113. 
23, 120. 24, 70. Appresso Dio, aprés Dieu, nadft Gett Pg. 22, 66. 
Souvent il se construit avec di Inf. 3, 113. Pr. 1, 100. Moins souvent 
avec a Pg. 23, 8. Adv. aprés, nachher Inf. 6, 67. 10, 133. 22, 98. 23, 
145. 29, 13. 33, 53. 34, 87. Pg. 3, 92. 4, 23. 18, 104. 30, 12. 
Pr. 17, 65. 19, 22. 20, 85. Pres, nabe, Pr. 28, 22, 


Appreslarsi — Appulcrare. . 43 


Apprestarsi, s’appréter, fidh bereiten, ih anfiden Pg. 12, 79. 

ADPTEZzare (de pretium), estimer, (hägen Pg. 5, 21. 

Approbo, en rime p. approvo, j’approure, id) "io, Halte für bas 
bege Pr. 22, 136. 

Approcoiare (ad-proœimare), plus ordinairement appressarsi, forme an- 
cienne et voisine du français approcher, comme beaucoup de formes de 
la langue ancienne, approcher, fit) nâbern Inf. 23, 48. Approcciarsi, 
s'approcher, id) nähern Inf. 12, 46. Pg. 20, 9. 

Approdare. Ce verbe ne se rencontre que deux fois dans la D. C. 
et chaque fois les commentateurs disputent sur le sens. Pg. 13, 67. 
E come agli orbi non approda il sole. Les modernes dérivent ce mot 
dè venire a proda , arriver, anfommen, bingelangen, tandis que les an- 
ciens, avec plus de raison, selon nous, le dérivent du latin prodesse, ne 
leur sert à rien, Hilft ibnen zu nicdht3; car le soleil arrive sans doute tout 
aussi bien aux aveugles qu’ à ceux qui voient, mais il ne leur sert de 
rien. Le passage Inf. 21, 78 est plus difficile encore. Les uns lisent 
chi ou plus souvent che l'approda, ce qui dérivé de proda peut signifier : 
quit’amene ici? wer fübrt dbidh Her? question qui se lie assez bien avec la 
réponse de Virgile, ou bien dérivé de prodesse, che ti giova, à quoi cela Le 
{à Virgile) sert 47 wozu hilft virg? Le plus grand nombre des éditions 
et des Mss. lit che gli approda, ce qui est interprété par Biagioli d’une 
façon tout à fait arbitraire par, che gli occorre, ou accade, odp a-t-il, 
wag chte? et non moins arbitrairement par Cesari (Bellezze), che 
vorrà costui, che gli bisogna? que peut-il vouloir? que lui faut-il? wag 
fann er wollen? Nous préférons la leçon che gli approda , dans le sens 
que lui donnent déjà Anonimo, Landin et d’autres, che gli giova ch’ 
do venga qua? à quoi cela peut-il lui (à Virgile) servir que j'aille à lui? 
was foll e3 ihm helfen? question tout à fait naturelle dans la situation 
des personnages de la scène. Ÿ. encore d’autres conjectures sur ce 
passage dans l’édition de Padoue 1822. V. 1. p. 452 sq. 


Appropiare, v. Appropriare. 
Appropinquarsi, s'approcher, fit) nähern Pr. 83, 47. 
Appropriare, ou selon la Nidob. appropiare, approprier, ju eigen 


maen Pr. 6, 101. appr. a parle, en faire un signe de parti, Au einem 


Parteis Zeichen maden. appropriarsi, s'approprier, fidh sueignen, fidh 
anmafen Pr. 6, 33. 

Approvare, le sens ordinaire de ce mot, approuver, billigen, ne semble 
guère convenir à Pr. 24, 48, où il est dit, que le bachelier attend que le 
maître, magister, ait proposé la question, per approvarla, non per termi- 
narla, c. à. d. que le maitre, après avoir posé la question et allégué 
les raisons pour ou contre, abandonne la solution, la décision, au 
bachelier, pour s’assurer de ses connaissances et de son jugement. 
Voilà pourquoi il est dit plus haut v. 35 Tenta costui. 

Appulcrare (de putcher), far bello, embellir, verf@ôünern. Inf. 7, 60 
parole non ci appulcro, je ne cherche pas de belles paroles pour, id fute 
niht fbône Worte um — Ce mot a vieilli. 





AA Appunlarsi — Aquino, 


. Appuntarsi (de punctum), se terminer en pointe, He zufpigen Pr. 9, 118. 
Ordinairement il est pris dans un sens d’extension pour diriger, viser, 
pointer, fid doten, worauf gerichtet fein, wohin freen, auf eens zielen 
Pg. 15, 49. Pr. 6, 28. 21, 83. 26, 7. 29, 12. 

Appunto, ezaciemeni, genau Inf. 19, 9, 34, 77. Pg- 9, 142. Pr. 13, 
73. À pumo Pr. 42, 25 en en méme moment, im nenlihen Augenblig. 

Appuzzare (de putere), fetter, empuantir, verpeften, mit Geftant. erfüllen, 
au figuré Inf. 17, 3. 

Aprire, ouvrir, At np. au propre Inf. 6, 23. 8, 130. 9, 90. 24, 22, 
142. 28, 95. 32, 128. 33, 149. Pg. 9, 79, 110, 128. 12, 91. 13, 46. 
14, 8. 15, 131. 19, 31. 22, 43. 25, 19. 27, 37. Pr. 4, 87. 9, 138. 
12, 46. 24, 119, 120. 28, 134. 32, 6. Dans le passage Pg. 2, 26 
toutes les édit. ont aperser € ait, ce qui domne un sens assez conve- 
nable, cependant la leçon apparser ou apparver ali que Dionisi a 
trouvée dans d'excellents Mss. mérite au moins de lui être coniparée. 
Par extension aprir la mente, faire attention, aufmérfen Pr. 5, 40 et 
a. l’occhio, rendre quelqu’un capable de voir Pr. 20, 122. Nonigaer, 
offenbaren, dire, fagen Inf. 2, 81. 10, 44, Pr. 11, 92. 28, 2. De cou- 
leurs qu’une fleur montre Pg. 32, 59. Au parfait presque toujours 
apersi, une seule fois Pr. 1, 87. aprio p. ap. Aprirsi, au propre, 
ouvrir, Héi Stoen Inf. 20, 32. 28, 29. 38, 66. Pg. 18, 134. 28, 75. 
3%, 130. Pr. 7, 48. Par extension, se manifester, fi Oifenbareh, se manirer, 
fit zeigen Pg. 18, 8. Pr. 29, 18. Aprirsi nelle braccie, ouvrir les bras 
pour embrasser, die Arme dfinen Pg. 31, 100. Au partie, aperto, au 
propre, owvert, offen , gebffnet Inf. 8, 130. 30, 55. Pg. 23,108. 28, 126. 
32, 141. Pr. 19, 1, 113. 22, 56. d’un chemin ouvert, libre, offe, frei 
Pg. 3, 51. 9, 62. 10, 17. mare aperto, la haute mer, Da3 one Meer 
Inf. 26, 100. À viso aperto, å visage découvert, avec courage, mit offnem 
Antlis lof. 10, 93. Par exteusion, manifeste, offenbar, visible, fébtbar, 
clair, flar Pg. 6, 101. 22, 154. Pr. 5, 62. 29, 66. 

A pruova, v. À. 
` A pruovo, v. A. 

Aquario, Pun des signes du zodiaque, le verseau, der Waffermann 
Inf. 24, 2. 

Aquila, Paigle, ber Adler, voyez Aguglia, au propre Inf. 4, 96. 
Pg. 9, 20. Pr. 1, 48. 18, 107. L’aigle dont il est question Pg. 82, 
125 représente les empereurs romains. L’aigle pour l’enseigne des 
* Romains Pr. 6, 1. Armoirie des Seigneurs de Polenta Inf. 27, 41. 

Aquilone, partie du monde opposée au midi, le Nord, veg Norden 
Pg. 4, 60. Le vent du Nord, PAquilon, der Nordwind Pg. 33, 99. 

Aquino d’, Tomas, S. Thomas d'Aquin, Thoma von Aquino, un des 
plus grands docteurs de l'Eglise, né au château de Roccasicca, dans le 
royaume de Naples, 1224, + 1274 à Fossanuova dans le même royaume, 
lorsqu’ il allait se rendre au concile de Lyon. D. admet l’opinion assez 
généralement répandue qu’il mourut empoisonné par ordre de Charles I 
Pg. 20, 69. Dans le Paradis il paraît 10, 38 et raconte la vie de 
St. François dans le chant 11. 


. Arabi — Arco. 45 


Arábi, Wee "ageet sur la pénultième, au dieu t Árahi, des Arabes, 

bie Araber Pr. 6, 49. : .. OR os . 
A ragione, v. A EE 

Aragna, l'araighéé, bit Spinne Pg. 42,44 , d 

Arme, Arechné, Urade., changée en araignée par Winerve bt. 
17, 18. De, £2,498. : 

Anhang, d'Aragon, agence pe. 8, 416. Oo cut 

. À randa; w 4 o , 

Araro, dabourer; adess, Päiam Inf. 26, 30.. : 1. 

Arbia, petit fleuve. de Toscane, dans lo voisinage de ene int. 10, 
86, v. Mont. Aperti. 

Arbitrio, la volonté de Vhonme , ber Bise des Menfhen Pg. 8,;$13. 
27, 140; surtout le libre arbitre, ber fteie Wie Pg. 16, 71. 48, 74. 
Per buo arbitrio Pr.:5;:56.. arbitrairement, à son:gré, iBEñ Getit, | 

Arbore, Parbre, bet Baum Pg. 23, 73. 24, 11% 32; 46.1 

Aïbusteilo, selon Ia Cr. arbucello. {de atbor,:urbaricfies) ` et Has plu- 

sieurs édit. arbéscella, Larbrissan; der Bufd Pg. 27,: 134.. 
Ap. we éééss ient: général, ein Kaften Pr..12, 120 Aer mâttre 
de l'argent, tin Gelbfaften Pr: 8, 84 la caisse d'un chan, ber Wagenfaften 
Pg. 32, 125. par ressemblance un tombeau, din Orabmdbl Inf. D; 125. 
10,29. Plus particulièrement Perche de. lollimwe., die Buntrslabe De. 10, 
56. Pr. 20, 39. : Dans un sens figuré les bienheuïreux: sont appelés 
arche Pr. 23, 134. : 

Aren, Dell’, nom d’une. famille noble de Florence Pr 16. 92. … 

Arcanamente. roytlérieusement, gebeimnifvoll Pg. 29, 130. De 

Arcangelo, l'archange, der. Œszeñgel Pr. 28, 125. | 

Äroam, ie mystère, bas (ëebdo gp, bas Myfterium Pr, 26, 4A. 

Archisno, ruisseau qui se.jette déng l’Arno Pg. 5, 95,125. 

Archimandrita, Archimandrite, titre ge l’église grecque donne aux 
abbés qui ont l'inspection sur plusieurs couvents, D, le donne à 
St: François d'Assise Pr. 11, 99. ; 

Arcione (de arcus), larçon, bet Sattelbogen , ordinairement au plur. 
pour la selle, ber Sattel Pg. 6, 99. , 

' Arcivescovo LArchieniscoms), lParchevèque, dev Gnbiféof Inf..38, 14. 

Àrco, l'a, la portion d’un cercle en général, per Bogen. Tut, 7, 
128. 19, 52. 18, 103. 19, 128. 24, 68. 27, 184. 34, 15. Pg. 48, 6. 
32, 30. Pr. 18, 62. 27, 80 arco della schiena, des dauphins qui cour- 
bent le dos Inf. 22, 20. L'arche d’un pont, ber Brüdenbogen:Inf. 21, 
108. aréo. di pônte d'un homme qui va courbé en arc DR. 19, 42 ; 
par extension arco degli anni la vie humaine comparée à un art. 
Pg. 13, 114. L'arc, bts Bogen, dont on se sert pour lancer des flèches 
Inf. 12, 60,.68: Pe 31, 17. Pr..1, 119.29, 24. el par extehsièen 
l'arco dell esiitò Pr. 47, 55. Gommé.on-poibte Pare Vers l’objet. au- 
quel on vise, arco exprime souvent Pratention, bie Abfidt, le désir de 
Mr d'atteindre. une chose Pg. 6, 181. 16, 48, 25, 18, Pr. 4, 60. 

8, 103. 15; 43. 26 24: Larc en ciel, bet Regenbogen Pg. 29, 78. Pr, 
12, 11. 


46 Ardénie — Argenti. 


Ardente, sréens, brenmenb, brillent, leudtenb, au propre Pg. 22, 120. 
27, 96. Pr. 10, 130. 21, 14. 23, 83. Au moral ardent, begierig, eifrig 
Pr. 23, 8. 25, 108. 31, 142. 

Ardere, v. n., brûler, brennen Inf. 24, 101. 27, 24. Pg. 9, 31. 26, 
18. 29, 150. luire comme un corps enflammé, leuchten Pg. 8, 90. 18; 
78. Pr. 3,24. 15,34. 23, 22. v. a. brûler, verbrennen, comme supplice 
Inf. 29, 117. Par extension de lamour Pr, 9, 97. 15, 57.22, 32. 26, 
15. brûler du désir de, désirer ardemment, brennen, eifrig wänfcen Inf. 
2, 84. Pg. 29, 61. Pr. 26, 90. 27, 90. 33, 28. Au part. arso q. v. 

Ardimeato , la hardiesse, l'audace, bie Kühnheit Pg. 29, 24. 

Ardinghi, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 93. 

Ardire (de l'allemand Bart, dur, en anglais Heart, de coeur, Da8 Gers), 
deer, wagen, unternehmen Inf. 80, 14. 

Ardire, subst. la hardiesse, le courage, bie Kühnheit, ber Muth Inf. 
2, 123, 131. Pg: 18, 9. 

Ardito, hardi, rte. Inf. 8, 90. 17, 81. 18, 89. 19, 99. 24, 60. 
28, 102. Pg. 42, 103. 13, 121. 15, 100. Pr. 23, 68. 32, 122. 33,79. 

Ardore, Vardeur, bie luth, au physique Inf. 14, 37. 25, 67. Pg. 
‘25, 122. au figuré, l’ardeur d'amour, die LicbeSglutb Pg. 15, 70. Pr. 7, 
74. 11,37. 14, 40. 22, 54. 31, 17. l'ardeur du désir, ber bréninenbe 
unf Inf. 26, 97. Pr. 29, 48. Avversi ardori Inf. 9, 68. On croyait 
au moyen âge qu’une sphère de feu, Seuerbimmel, entourait notre at- 
mosphère et que les exhalaisons froides de la terre s'élevant à cette 
zone enflammée donnaient par leur dilatation naissance aux vents. 

Arduo, ardu, difficile, fhwer, fhwierig Pr. 80, 36. pour hawt, devé, 
superbe, hoh, erhaben, fotz Pr. 31, 34. 

Ardura, la Cr. lit arsura Inf. 14, 42.. le feu, l’embrasement, bie luth. 

Arena, le sable, ber Gand Inf. 3, 30. 14, 13, 38. 16, 40. 17, 35. 
24, 85. Pg. 26, 44 et souvent. La plupart des éditions lisent rena au 
lieu d'arena et n’admettent le mot entier que lorsqu'il se trouve au plur. 
Comme les Mss. écrivent larena, il est inutile de disputer s'ils ont voulu 


"x l'arena ou la rena. V. Rena. 


Aretino, un Aretin, un habitant d'Arezzo, ein Aretiner Inf. 22, 5. 
L'Aretin che rimase Inf. 30, 31 est Grifolino, q. v. L'’Aretin che dalle 
braccia Fiere di Ghin di Tacco ebbe la morte Pg. 6, 13 est Messer 


Benincasa d’Arezzo qui en qualité de vicaire du Podestà de Sienne avait 


fait mourir un frère de Ghin di Tacco pour brigandage. 


À rotro, v. 4. 
Arótusa, nymphe changée en fontaine, v. Ovide Métam. L. V. inf. 


25, 97 


Arezzo, ville de Toscane, Inf. 29, 109. où celui qui parle est appelé 


. Griffolino par les. commentateurs et fut brûlé comme sorcier. 


Argenti, Filippo, Inf.8, 61. Florentin de la famille Cavicciali, 


branche des Adimari, homme riche et puissant, mais sujet à des accès 


de fureur pour un rien. Le surnom d’Argenti lui avait été donné par- 
cequ’il avait fait ferrer son cheval d’argent. V. Boccace Décam. G. 9. 
n. 8. 


Argento — À rimpetlo. 47 


Argento, l'argent, baë Gilber Inf. 14, 107. 19, 4, 95, 112. Pg. 7,73. 
9, 118. 17, 84. Pr. 18, 96. 22, 88., Dans le passage Inf. 32, 115 
Ei piange qui l'argento de Franceschi, argento est employé par ironie 
à la française, l'argent, c. à. d. il denaro, da8 Geld; dag Argent ber Fran- 
¿ofen , par le quel il s’était laissé gagner. 

Argia, fille d’Adraste, épouse de Polynice Pg. 22, 110. 

Argine (du latin arger qu'on a dit anciennement pour agger), la digue, le rempart, 
ber Damm, ber Wall Inf. 15, 3, 17. 18, 17, 101. 19, 40. 21, 136. 

Argo , Argus, gardien de Io, tué par Mercure Pg. 29, 95. Le vaisseau 
des Argonautes Pr. 33, 96. 

Argolica gente, pour dire les Grecs, bie Griechen In. 28, 84. 

omoentare, argumenter, raisonner, urtbellen, {@liefen Pg. 16, 130. 
33, 97. Pr. 4, 19, 49. 5, 25. dans le même sens argomentarsi Pg. 33, 
97. Pr. 11, 138. Conclure, erfdlieen, obtenir la conviction de Pr. 7, 
145. Songer à, s’appréter à, fich bereiten, worauf bedait fein Inf. 22, 21. 
Pg. 25, 15. se donner de la peine, fit) bemühen Pr. 25, 118. Dans le 
passage Pg. 6, 129 Mercè del popol tuo che si argomenta, argomen- 
tarsi semble avoir le sens d’ingegnarsi, studiarsi, être ingénieur, se donner 
tant de mouvement, fich fo thätig, eifrig zeigen. La Cr. lit eh arg. dont il 
serait difficile de tirer un sens convenable. Comme subst. l’argumentalion, 
die Beweisführung Pr. 2, 63. 

Argomento, proprement largement, le raisonnement, ber Grund, der 
Bernunftiblus, die Rede. Inf. 27, 106. Pg. 31, 75. Pr. 4, 89. 26, 25. 
31, 75. Par extension, la facúlté de raisonner, l'intelligence, la raison, Die 
Urtheil8traft, bie Bernunft Pr. 15,79. la preuve, ber Beweig Inf. 19, 110. 
Pr. 17, 135, 142. 24, 65, 69, 78. le moyen, la ressource, Da8 Gülfs- 
mittel Inf. 31, 55. Pg. 2, 31. 30, 136. Dans le passage Pr. 4, 68 
Parere ingiusta la nostra (celeste) giustizia Negli occhi de mortali 
è argomento Di fede, e non d'eretica nequizia, le sens d’argomento 
est fort douteux. Les uns le prennent pour preuve: Que la justice divine 
paraisse injuste dans un cas particulier, est une preuve de foi, c. à. d. 
se sentir embarassé d'expliquer la justice divine dans un cas particulier 
est une preuve que Pon croit à cette justice en général. D’autres: que 
la justice divine nous paraisse injuste, c’est un motif pour nous d’y 
croire ; ce qui revient au fameux : credo quia absurdum. D’autres enfin : que 
la justice divine paraisse injuste, c’est une question de foi, un problème 
que la foi doit résoudre, ce qui revient à la première de ces trois inter- 
prétatjons. Nous serions tentés de nous déclarer pour la première. 

Arguto, de la parole, précis, sensé, genau, finnreid Pg. 13, 78. 
du visage et de l’apparence de quelqu’un, vif, animé, lebhaft, geiftreict) 
Pg. 29, 144. 

Aria, lair, bie Butt Inf. 3, 29. 28, 104. Les éditions varient à Pin- 
fini dans Pusage d'aria, aere, aer et aura, q. V. 

Arido, aride, sec, troden, bürr Inf. 14, 18. 

Ariéte, avec l’accent sur la pénultième, au lieu d’ariete, l’un des 
signes du ‘zodiaque, le belier, ber Widder Pr. 28, 117. 

A rimpetto, v. 4: 


EE Ce 


AN Aringo — Arredo. 


Aringo (de l'allemand- Ning, place publique), Fardse, le champ. du 

combat, la carriére, ber Rampfplag, die Laufbabn Pr. 1, 18. . 
Aristotele, Aristote, Ariftoteles Pe. 3, 43. Indiqeé Inf. 4, 131 comme 

Il maestro di color che sanno. ` 


A ritroso, v. A 
‘Arli Girelate), Arles, ville de Provence, sur le Rhône. Inf, 9, 112. 


Ären, v. Arme. 

Armaro, armer, bewafinen Inf. 17, 27. Armarsi, s'armer, Bé be- 
waffnen Inf. 34, 21. Pr. 17, 109. Armarsi del monte Pg. 19, 144, 
s'armer, se eouvrir des montagnes, s’en servir comme d'armes, Bai wit ben 
Bergen bemaffnen — di vivanda, s'armer, se pourvoir de vivres, Be mit 
Rebensmitteln twaffnen, verfeben Inf. 28, 55. Au figuré, se préparer, fit 
bereiten, fi rüften Pr. 24, 49. Armato, part., armé, bewaffnet bat. 4, 
123. 12, 56. Pg. 12, 32. 

Arme et arma, larme, die Waffe Inf. 17, 2. Pg. 20, 73, 22, 55. 
Pr. 6, 25. 16, 47 vom d'arme, un guerrier, ein Krieger Inf. 27, 67. 
armi d Amor, les flèches de l'Amour, die Pfeile Amors Pg. 31, 447. Armi,. 
les armoiries, da8 Taypen Pr. 6, 111. 

Armento, le troupeau, be Seerbe Inf. 25, 30. 

Armonia, l'harmonie, bie Harmonie Pr. 1, 78. 6, 126. 17, 44. 

Armoniszare, faire retentir des harmonies, Sarmonien ettigen laffen 
Pg. 31, 144. 

Arnautz Daniel / Arnaldo Daniello) Pe. 26, 142. un des trouba- 
dours les plus célèbres, vanté par D. et par Pétrarque, mais dont les 
ouvrages qui nous sont parvenus, d'après le témaignagė de Raynouard, 
ne répondent guère à ces éloges. V. l’explication de-ses vers provea- 
çaux sous Tan m'abellis. 

Arnego (de l'allemand S$arnifh, cuirasse), proprement le meubte, 
l'instrument, bag Gerüth) Pe, 29, 52. par métaphore.une forteresse, eine 
Feftung Inf. 20, 70. -Datt l’esplique par ornement de la contrée. 

Arnia, la ruche d'abeilles, Der Mienenforb, pour Les abeilles mêmes, 
die Bienen Inf. 16, 3. quelques Maa, lisent arme au Men d’ernie. 

Arno, fleuve principal dé la Toscane Iaf. 43, 146. 28, 95. 30, 65. 
33, 83. Pe. LA 24. Pr. 14, 106. H se trouve une seule fois avec Far- 
ticle Pg. 5, 126. Arno au ljen de Florence qui « est située sur: ses bords 
Inf. 15, 113. 

À romore, v. À | 

- Aronta,, Arons, Bong, devin étrusque nf..20, 46: dE 

Arpa, Ja herpe, bie Garfe Pr. 14, 148. cer 

Arpie, les harpies, bie Harpyen Inf. 13, 10. 

Ära Carrho), les arrhes, le gage, bas Angeln, bas. Anterpians Be. 28, 
93. Pr. 19, 145. et dans un sens figuré, prophétie qi annonce et ga- 
rantit l’ évènement Inf. 15; 94. , 

Arrabbiato cde rabies), enragé, wütheud. Inf. 80, 79. 

Arredo (peut-être de Faliemand Heerde, troupeau), les hardes, les meubles, 
bas (Gerät, dag Gefchirr Inf. 24, 138. 











-~ Arreslarsi — Arseni. - 49 


Arrestarsi, s’arréter, ftillfteben Inf. 13, 24. 15, 38. 21, 69. 23, 40. 
28, 53. Pg. 2, 87. 3, 83. 5, 51. 6, 7. 7, 79. 8, 139. Pr. 10, 80. 
s'arrêter, perdre le temps, fic aufbalten Inf. 23, 40. Pg. 19, 139. 27, 62. 

Arretrarsi (de retro), reculer, zurüdgehen, gurüdfonniten Pr. 32, 145. 

Arricciare (€ de riccio, peut-être de erectus), des cheveux ,, se dresser, | 
fi fträuben Inf. 23, 19 

Arridere, sourire, lädeln Pr. 33, 126. Dans un sens actif arrisemi 
un cenno, me donna erw- souriant un signe, lächelte mir einen Winf au. 
Pr. 15,74. . 

Arrigo, l'œlto CHenricus, Henry, Deintit), l'empereur Heinri VII de 
Luxembourg Pr. 17,82. D. voit dans l’empyrée le siège qui est destiné 
à ce prince, mort 1313. Pr. 30, 137. 

Arrigo de Fisanti ou Fifan, florentin. D. demande de ses nou- 
velles Inf, 6, 80, mais il n’en est plus question dans le reste du 
poème. 

Arrigo d'Inghilterra, il re della semplice vita Pg. 7, 131 est 
Henri IlI roi d'Angleterre, mort 1272. 

Arrigo Manardi, v. Manardi. 

Arrigucci, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 108. 

Arrio, Arius, hérésiarque, auteur de la secte des Ariens Pr. 13,127. 

Arrivare (de ripa, riva), v. n. arriver, anfommen , gelangen, fommen 
Inf. 13, 1. 14, 8. 15, 90. 24, 72. Pg. 5, 98. Au figuré Pr. 31, 15. 
dans un sens d'extension, tomber en partage, An Theil werden, zufommen - 
Pr. 24, 45, v.a. approcher du bord, aborder, anlegen Inf. 17, 8. Pg. ` 
17, 78. 

Arrogante, arrogant, fier, tolg, übermütbig Pg. 11, 62. 

Arroncigliare (de runco), prendre, saisir avec un ronciglio, un croc, mit 
einem Hafen Toten, greifen Inf. 22, 35. V. Roncigliare. 

AITOSSare (de russus, rosso), rougir, exvüthen Pr. 27, 54. Quei ch'ar- 
rossan per lo stajo Pr. 16,105. Ceux qui rougissent au souvenir du boisseau, 
die über ben Scheffel erröthen, les Chiaramontesi ou Chermontesi, 
d’après l’Anonimo et Benvenuto, parce qu’un des leurs avait fraudu- 
leusement enlevé une douve à une mesure publique, pour la rendre 
plus petite. V. aussi Pg. 12, 105. | 

Arrostarsi (rosta, un éventail, ein Sücder, de l'allemand Roft), 
s’'éventer, fit fâdeln, par extension, se débaitre, se défendre du feu qui 
pleut du ciel, die Gluth abmwebren Inf. 15, 39. 

Arsenà, Nidob. et Lombardi. Arzanà Cr. Arsenal quelques. éditions 
anciennes; telles sont les différentes formes qui se rencontrent de ce 
mot d’origine orientale; il vient de l’arabe Daresz Szanaat, maison de l’art: 
de là Tershana*), la partie du port de Constantinople où se trouvent 
les chantiers, et Darsena la partie intérieure du port de Gènes destinée 
aux galères de l’état, L'arsenal, Da8 Seugbaus. Inf. 21,7. La leçon 
arzana est celle de la plupart des Mss. et se rapproche le plus de la 
prononciation vulgaire de ce mot à Venise. 


*) Les Chiose attribuées à Boccace ont la forme singulière la terzonaja. 


r 
a 


80 | Arstccio — Asciano. 


Arsiocio (de arso, ardere), brûle, verbrannt Inf. 14, 74. Pg. 9, 98. 

Arso (de ardere), adj. brûlé, verbrannt Inf. 14, 148. 30, 75. Pr. 
18, 100. Part, d'ardere, bràié, angebrannt, gebrannt Inf. 13, 40. 
Pe, 26, 15. 
 Arsura, Farde, l’embrasement, He Olnth Pg. 26, 81. Les Rammes de 
l'enfer Inf. 414, 42. Le feu intérieur, la chaleur qui consume un malade, 
pie innere Oluth inf. 30, 127. V. Ardura. 

Arte, l'art, die Runft, de l’homme Inf. 4, 73. 9, 120. 10, 51. 11, 
103. 13, 145. 29, 115$. Pg. 1, 126. 9, 71, 125. 10, 10. 11, 80. 15, 
21. 26, 128. 27, 130. 31, 49. 33, 141. Pr. 1, 128. 128. 10, 43. 
13, 123. des anges Pr. 29, 52. 31, 132. ia ruse, die KU Inf. 26, 61: 
27,77. Pr. 6, 103. la science, Die Wifenithaft Pg. 4, 80. Pr. 14, 123. 
arte prima, la grammaire, die Orammatif Pr. 12, 138. les arts magiques, 
magifche Rünfte Inf. 20, 86. l’art appliqué aux opérations de la nature, 
fünftlihe Producte ber Natur Inf. 31, 49. Pg. 25, 71. aux opérations 
divis, göttliche Werfe mf. 11, 100. 14, 6. 18, 10. 19, 10. 21, 16. 
Pr. 8, 128. 10, 10. 

Artez£a (artus), l’étroitesse, Die Enge, d'un escalier Pg. 25, 9. Ce mot 
a vieilli. 

Articolare, larticulation, l’organisation, bie Otitverung ` wie Oraanifas 
tion Pg. 25, 69. 

Artificio pour arte, l'art, Die Runft Pg. 12, 23. 

Artigliare, saisir avec les artigli, les grifes, mit den Riauen paten 
inf. 22, 140. 

Artiglio (de articulus), les serres d’un oiseau de proie, les grifes d’une 
bête féroce, die Klauen , die Tapen, des Harpies Inf. 13, 14. au figuré 
de l'aigle romaine Pr. 6, 107. d’un démon Int 22, 137. par extension 
d’un homme Inf. 30,9. 

ArtiMone (eremm), la voile du måt d'Artimon, bas Befanfegel, ce mât 
est le plus voisin de la poupe inf. 21, 15. 

Artista, Partis, ber Rünftler Pr. 18, 77. 30, 33. pour chanteur, 
Singer, en particulier Pr. 18, 51. pour artisan, Bantierter Pr. 16, 51. 

Arto, reg, om bé. 19, 42. Pg. 27, 182 Pr. 28, 33, 64. | 

Artù, le fameux Artus, roi de Bretagne, célèbre dans les romans đe 
la table ronde. Ui, 32, 62 il est dit de lui qu’il perça d’un coup de 
lance la poitrine et l'ombre de son fils Mordrec qui l’avait attaqué en 
traître. V. Ombra. 

Atzanà, v. Arsenà. 

Asbella ces), l'aisselle, bie Wgd, die Hbfelhbble Iaf. 17, 18. 
25, 112. 

Ascendere, monter, empotfieigen Pg. 11, 120. 

Ascesi, ordinairement Assisi, ville de état ecclésiastique, patrie 
de St François, fondateur de l’ordre des Francisrains Pr. 11, 53. 
Jen de mot; le poète veut dire Ascesi je montai, dit trop peu, il faudrait 
dire Oriente. 

Asciano d’, Caccia. Asciano est un petit bourg du district de Sienne, 
patrie de Çaccia, homme d'ailleurs inconnu, Ð. en fait mention comme 


Asciolo — Aspetto. A) 


d’un membre d’une société de jeunes fous qui s'était formée à Sienne 
et avait trouvé moyen de dissiper leur fortune en peu de temps. 
laf. 29, 131. 

` Asciolto, part. d'asciogliere, délivré, libre de, befreit von. Pr. 27, 
76. voyant que je n'étais plus occupe, Dap ich niht mehr bejchäftigt war. 
Nidob. lit. assolto. 

Ascisso, séparé, éloigné, getrennt, entfernt Pg. 6, 123: La Cr. lil: 
scisso, d. v. | ` 
” Asciugare (peut-être du latin ez-sugere) , dessécher, au8trodnen Inf. 30, 68. 
Dans lo sens latin pomper, tirer, au8faugen Pg. 14, 35. 

gp åsciutto, adj., sec, Roden Inf. 9, 81. 18, 121. 20, 21. Pg. 23, 49. 

Ascoltare (ausoutaref couter, Hören, anhören Inf. 4, 25. 8, 22. 9, A. 
15, 99. 20, 57. 29, 71. 30, 130. Pg. 4, 10. 5, 45. 14, 68. 15, 124. 
16, 14. 22, 128. 24, 144. 26, 122. 29, 15. 31, 46. Pr. 2, 62. 18, 20. 
24, 148. 27, 133. 32, 48. Ascolle p. ascolti Inf. 20, 58. Pg. 15, 124. 

Ascoltar l’, subst. l'our (l'alention), bas Güren De, 8, 9. 

Ascondere tabscondere), cacher, verbergen Pg. 22, 95. Ascondersi, se 
cacher, fi verbergen Inf. 9, 62. 10, 121. V. Nascondere. 

Ascoso (part. d’ascondere), caché, secret, werftedt, verborgen Inf. 26; 
27. 34, 183. Pr. 2, 27. obscur, bunfel Pr. 20, 90. 

Agdente, savetier de Parme, qui s'était fait devin Inf. 20, 118. 

À seconda, v. 4 ` | 

A sinistra, v. 4. 

Asopo, fleuve de Béotie Pg. 18, 91. 

Asperges me. Pg. 31, 98. Paroles tirées du Ps. 50 (51), 9. 
Asperges me hyssopa el mundabor; Purge moi avec de l’hysope, Œntfünvige nid 
mit Dior. | 

Aspersione, proprement l aspersion, bie Befprengung, die Bencpung. 

be 31, 78 il s’agit de fleurs que les anges répandent Sur Béatrice ; 
ils ‘avaient cessé d'en répandre, He hatten mit ihrer Betreuung aufgehört. 
V. Apparsione, l 

Aspettaro, aendre, warten, erwarten Inf. 6, 111. 16, 14. 18, 39. 
22, 32. 23, 80. 29, 77. 31, 128. 32, 69, 82. Pg. 4, 49, 95. 10, 
85. 18, 100. 17, 59. 27, 139. 31, 61. Pr. 10, 75. 22, 19. 23, 8. 
Aspeltarsi, être attendu, erwartet werden. Inf. 8, 11. Pe, A 75. 13, 10. 
14, 122. 23,89. Pr. 7,55. 27, 145. 31, 124. Aspetiarsi a uno 
Pg. 18, 47. Pr. 17,88 comme en français: s'attendre d quelque chose, 
auf etwaë rednen, metire son espérance en quelju’un, s’en reposer sur lui, 
atiendre de lui, feine Soffnung auf jemand fepen, fih auf ibn verlaffen, 
von ibm erwarien. 

Aspotto, jo face, le visage de l'homme, ba8 ‘Antlig, Das Geht Inf. 
10, 74. 15, 26. 33, 57. Pg. 8, 83. 23, 45. 29, 58. Pr. 1, 67. 4, 47. 

. 28, 104. 33, 101. L'aspect, l'apparence, Dag 2njeben, ber Anblif Inf. 
18, 85. 21, 31. 25, 76. Pg. 1, 14. 2, 79. 3, 107. 7, 104. 15, 114. 
26, 6. 27,71. 33, 19. Pr. 2, 111. 3, 3, 58. 23, 4. 27, 137. 52, 64. 
la vue, le regard, l'oeil, bet Blid, da Auge, bas Gefiht Pe, 15, 114. 
29, 58, 149. Pr. 11, 29. 20, 131, 25, 110. 30, 44. 33, 81. Tenea il 
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sole il cerchio di merigge, Che qua e là, come gli aspetti fassi 
Pg. 33, 105 c. à. d. Les méridiens sont différents suivant les points, dont on 
regarde le soleil, selon les différents degrès de longitude, bie Mittag8ës' 
freife find verfhieben nah ben Orten, von melen man bie Sonne bes 
tracdhtet. Dans le passage Pr. 18, 18 il secondo aspetto parait devoir 
signifier, l'aspect du visage de Béatrice, appelé secondo aspetto par rap- 
port au piacer eterno qui rayonnait directement sur elle et qui forme 
le primo aspetto. Die ewige Wonne (primo aspetto) ftrablte direct auf 
Hr und ihr Antlit (bas surüdftrahlente) war das zweite aspetto. Pr. 
32, 38 l'uno e l'altro aspetto della fede, en quelque sorte les deux faces 
de la foi, l’une dirigée in Cristo venturo, P dër in Cristo vnw 
die beipen Richtungen des Glaubens. 

Aspirare, aspirer å, désirer, wona tradten, wünfden Pg. 31, 24. 

: Aspro, sauvage, wilb Inf. 4, 5. 13, 7. Pg. 11, 14. âpre, vauf berbe 
Inf. 11, 72. 32, 1. Pg. 2, 65. 16, 6. 

Assaggiare (du latin evaginm, essai), essayer, perfuden Pg. 2, 54. 

ÂSSA] (ad-satis), adv. trés, beaucoup, febr, viel Inf. 4, 100. 8, 1. 11, 68. 
14, 20. 16, 30. 17, 127. 18, 5. 22, 147. 26, 81. 30, 62. 31, 50. 32, 
47. 33, 61. Pg. 5, 78. 8, 45. 13, 111. 15, 11. 21, 55, 87. 22, 100. 

‘23, 94. Pr. 4, 79. 6, 142. 8, 55. 10, 24. 20, 70. 24, 88. 25, 94. 

28, 139. d'assai Inf. 29, 123. de beaucoup, um viele8, de même più 
assai Pg. 4, 41. Dans le sens français assez, genug, hinreichend Inf. 7, 
43. 34, 72. Pg. 5, 35. 28, 134. Pr. 1,17. Quelquefois le sens dépend 
de la ponctuation comme Inf. 23, 85. Adj. beaucoup, plusieurs, wiele 
Int. 12, 123. 23, 143. Pr. 29, 125. 

Assalire (ad-salire), assaillir, attaquer, angreifen. Au propre Inf. 2, 98. 
6, 63, au figuré, de la douleur Inf. 11, 27. de la fièvre Inf. 25, 90. 
Part, assalitg Pg. 2, 129. 

Assalto, l'assaut, l’eltaque, ber Angriff Inf. 9,54. Pg. 8, 110. Pr. 
9, 30. a 

”Assannare , proprement saisir avec les sanne ou zanne, q. V., 
dents, Bähne Inf. 30, 29; par extension, saisir, tourmenter, paden, quälen 
en général. Inf. 18, 99 attaquer, angreifen Pg. 14, 69. 

Assagsino (d'origine orientale), l'assassin, Der Meucelmôrber Inf. 19, 50. 
le supplice auquel D. fait ici allusion s’appelait propagginare, planter 
en terre, la tête en bas. 

Assedersi, s'asseoir, ich feten Inf. 15, 39 m’asseggia, forme poétique 
p. assieda ou assegga. , 

Assegnare (assignare), assigner, anweifen Pr. 6, 138. 

Assemprare. Le dict. de la Cr. ne connaît d’autre signification 
de ce mot que celle de copier, abfveiben, ce qui dans le passage Inf. 

24, 4 donnerait le sens: le givre écrit, imite, sur la terre, l’image de sa 
“blanche soeur, c. à. d. de la neige, der Reif freibt, malt vas Bild 
feiner Smwefter. Vellutello croit assemprare identique avee le mot 
français ressembler, ce qui ne va pas trop bien avec immagine qui de- 
mande un verbe actif. Dun autre côté assemprare, assemplare et as- 
sembrare ne sont que des formes différentes qui toutes rappellent le 
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mot français rassembler; comme D. dans la Vita nuova c. 1 dit: parole 
le quali è mio intendimento d'assemplare in questo libro, ce qui pour- 
rait bien signifier, d'assembler, de réunir, ju fammeln et dans la Canzone 
Quantunque volte les mots: Tanto dolore intorno al cor m'assembra ` 
La dolorosa mente, assembrare est évidemment rassembler, entasser, 
fammeln, anbäufen. En appliquant cette signification du mot au passage 
ci-dessus, on en tirerait le sens: le givre rassemble, entasse sur la terre — 
der Reif fammelt, bäuft, das Bild — 

Assennare, de sennog avertir, instruire, benadridtigen, berichten 
Inf. 20, 97. 

Z assentiment, bie Cinwilligung , die Bejabung Pr. 9, 17, en 
par l’assentiment que donnent les compères au nom de Venfant 
qu’on baptise Pr. 12,64. Au figuré: la soglia dell’ assenso Pg. 18, 63. 

Assentire, consentir, permettre, einwilligen, zugeben Inf. 18, 45. 
Pg. 19, 86. Assentirei un sole Pg. 24, 101 par ellipse, je consentirais 
de rester encore une année, id) gäbe noh ein Jahr zu. Comme substant. 
Passentiment, Die Ginwilligung, Pg. 22, 126. 

ÅSSEDTİO (còsinthium), absinthe, Det Wermuth, au figuré l'amertume, bie 
_ Bitterteit, Pg. 23, 86. 

Assetare, au propre indur sete, donner de la soif, altérer, Durft gr: 
weden. Au ‘figuré exciter un désir, einen Wunfh, eine Begierde erregen 
Pg. 31, 129. Pr. 1, 33. 3, 72. 15, 65. 19, 121. 

Assetato, altéré, qui a soif, burftig, au figuré des veines qui réçoivent 
avidement, bie begierig aufnebmen Pg. 25, 38. 

Assettare, mettre en ordre, ordonner, régler, ordnen Pr. 1, 121. Asset- 
tarsi, s'établir, e accroupir, fi nieberlaffen Inf. 17, 22 s'asseoir, HO zu- 
recht fegen Inf. 17,91. Ce mot parait dérivé de sedere, comme assettarsi, 
assielle, s'asseoir le prouvent. 

Assicurare , donner. de l'assurance, Suverfidt geben, assurer, verfidern. 
Inf. 28, 115. Pr. 4, 133. 24, 103. Assicurarsi, se rassurer, fidh ers 
mutbigen, Buverfidt falen Pr. 25,34. - 

Assidere. vieille expression pour assediare, assiéger, belagern Inf. 
14,69. Assidersi, s'asseoir, fit) feben Inf. 24, 45. — Part. Assiso, 
assis, fitenb Pg. 4, 124. 13, 45. Pr. 1, 140. 32, 23] 

Assiepare (dn latin sepes), proprement enfermer de haies, mit Geden 
fliefen. Au figuré Inf. 30, 123 s'élever comme une haic devant quelqu'un 
et par là empécher de voir, fih wie eine Gede vor Einem erheben und dag 
Sehen hindern. 

Assiri, les Assyriens, Me Affyrier Pg. 12, 59. 

Assiso , v. Assidere. 

Assolvere, absoudre, donner l'absolution, (o8fprecen, bie Ubfolution 
ettheilen Inf. 27, 101, 118. Part. assolto, terminé, beenbigt Pr. 25, 25. 
mort, délivré des liens du corps, geftorben, von ben Banden deg DOE 
aetët Pr. 32, 44. Quant à Pr. 27, 76, v. Asciolto. , 

Assoluto. Voglia assoluta Pr. 4, 109, 113 volonté absolue, décidée, 
opposée à une volonté relative, abfoluter Wille, Wile im Allgemeinen ; 
abftracter Wille, entfchienener Wile. 
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. Assomigliarsi (do ad end, ressembler, gleien Pr. 32, 86. äre com- 
paré, vergen werden Pr. 21, 141. 

6 (de amma), terminer, achever, vollenden, zu Ende bringen 
Pe 21, 112. Pr. 31, 94. 

Assonnare (de somnus), v. a, endormir, einiiäfern, in @claf fenfen 
Pr. 32, 139. v. n. s'endormir, einfclafen Pg. 32, 64 Pr. 7, 15. lasson- 
nare, subst. Pg. 32, 69 la sensation de s'endormir, bad Œinjlafen. 

Assottailiarsi (de subtilis), s’efforcer, s'étudier, s'évertuer, Héi ober ben 
Geift anftrengen, dans un sens absolu Pr. 19, 82. suivi de intorno da, 
Pr. 28, 68. 


Assuero Pg. 17, 28. Assuerus, Ahasveros, roi de Perse. g 
c. 7 

Assumere, prendre, se charger d'un emploi, ein mt, ein @elŒaft auf 
fi nehmen Pr. 32, 2. recevoir, aufnehmen Pr. 21, 102. c’est assuma, 
conj. d'assumere, et non pas assumma, leçon de la Cr., qu'il faut lire. 

Assunto, part. d'assumere; nalura assunta , la nature prise, Die aus. 
genommene Natur, par rapport à l’incarnation Pr. 7, 44. reçu dans le ciel, 
in ben Gimmel aufgenommen Pr. 9, 120. organo assunto, un orgene em- 
ployé, ein angewenbetes, zu einem Bwede beftimmtes Organ Pg. 25, 66. 

Asta (hasta), la lance, pie Range Pr. 16, 153. par extension pour 
quadrello, freccia, le carreau, la flèche, ber Bolten, ber Pfeil Pe, 31, 18. 
V. Asticciuola. 

Astallarsi (de l’allemand Grof), avoir se demeure, feine Biebuung 
baben Pg. 6, 39. 

Asticciuola, dimin. d'asta, la flèche, ber Pfeil Inf. 12, 60. 

Astio (peut - être de l’allemand Daf ou du latin esme pour astutus), 
da kaine, la colère, ber Gap, der Zorn, ber Grol, l'envie, ber Neid ` 
Pg. 6, 20. 

Astore Cdu latin asiur), Pautour, ber Sabidt. D. appelle astor celestiali 
les anges qui défendent les ombres dans le Purgatoire contre les atta- 
. ques du serpent Pg. 8, 104. 

Astro, l'astre, ber Stern. D. appelle ainsi une des âmes bienheureuses. 
Pr. 15, 20. 

Atamante inf. 30, 4. Athamas, fils d’Eole, roi de Thessalie, qui dans 
sa fureur prit sa femme ino et ses-enfans pour une lionne et ses lion- 
ceaux, tua un de ses enfans et força ino à se jetter dans la mer avec 
l’autre. V. Ovide Met. 3, 264 sq. 

A tanto, v. A. 

Atare, c'est ainsi que lit la Cr. Pg. 11, 34 au lieu d’aitare, d’après 
la Nidob., Vellut. et quantité de Mss. - 

A tempo, v. À. 

Atene, Athènes, Athen, ville de la Grèce Pg. 6, 139. Pr. 17, 46. 
Le duca d'Atene Inf. 12, 17 est Thésée, "5 beleng. 

Atleta, lathiċte, ber Athlet, pour chempion, Råmpfer Pr. 12, 56. 

A tone, v. A 

Atro (mot latin), aa Physique, noir, (dwara Inf. 6, 16. par extension 
de la mort Pr. 6,7 
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Atropos, l’une des Parques. Inf. 33, 126. 

Attaccargi (d'origine incertaine), s'attacher d glch., fixer ses regards sur, 
ben Blid auf etwas Heften Inf. 28, 28. -< 

Atteggiato (d'origine inconnue), ce mot désigne proprement l'attitude, 
bie Haltung, d’une personne, ainsi Pg®10, 78 Di lagrime atteggiata 
e di dolore, exprime l’image d’une femme désolée et en pleurs. 8 ein 
Bilo deg Smerzeg und der Thränen. | 8 

Attempargi Ge tempus), vieillir, altern, alt werben Inf. 26, 12. 

Attendere. Attendre, warten, erwarten Inf. 3, 108. 5, 107. 8, 106. 
10, 62. 13, 79. 16, 122. 28, 99. Pg. 7, 69. 11, 127. 13, 77. 17, 79. - 
20, 41. Pr. 9, 80. faire attention, Aht geben, beadten, écouier, zuhören, 
Inf. 10, 129. 11, 97. 19, 122. 20, 119. 22, 39. 29, 14. 30, 60. 
Pg. 10, 109. Pr. 27, 77. souvent il se construit avec a, attendere a 
Inf. 25, 96. 29, 24. Tenir sa parole, Wort balten Inf. 27, 110. Atten- 
dersi, devenir attentif, aufmerffam werden, souvent avec a Inf. 16, 13. 
Pr. 13, 29. 15, 31. Le parfait est attesi Inf. 20, 119. Part. Atteso, 
attentif, aufmerffam Inf. 13, 109. 26, 46. Pg. 12, 76. 26, 26. Pr. 1,77. 
attendu, erwartet Pr. 8, 71. Comme subst. l'attente, bte Erwartung 
Pr. 25, 67. et l’action d'attendre, Dad Abwarten Inf. 26, 67. 28, 99. 

Attenersi, se tenir AR tie, fit) an etwas fefthalten Inf. 34, 82. 
Attienti pour attieni ti Inf. 18,75 est généralement expliqué par arréte- 
toi, Bebe fi, ou fais attention, gib Dot, sens assez éloignés et sans 
exemple du verbe attenere. On ferait mieux de lire avec Guiniforte, 
Vivian, Costa, Attendi d'uttendere, fais attention, gib Act. 

Attentarsi, oser, se hazerder, wagen, den Muth Haben au. Pg. 25, 11. 
33, 23. Pr. 22, 26. | | 

Attento, adj. attentif, aufmertjam Inf. 9, 4. 25, 44. 27, 31. Pg. 2, 
118. 9, 139. 25, 139. 18, 2. 20, 17. 22, 116. Pr. 11, 194. 23, 11. 
25, 116. 26, 3. 33, 98. Part. d’attendere, dirigé vers un objet, auf ets 
Was ggidtet Pg. 15, 139. 32; 1. 33, 99. Pr. 6, 13. 26, 128. 54, 140. 

Attérgarsi tde sergo), aller derrière qiq., hinter jemand her gehen Inf. 
20, 46. ! | , 

Ätterrate. baisser les yews d terre, e Blide zur Erde fenfen Pg. 3, 81. 
atterrer, jeter par terre, A0 Bonen werfen Pr. 6, 49. Atterrarsi, être assis 
par terre, anf ber Groe figen Pg. 7, 183. se Site d lerre, fl gu Boden 
werfen Pg. 9, 129. de la foudre am se précipite vers la terre, pur Œre. 
Binabfäbrt Pr. 28, 42. | | 

Atteso, v. Attendere. | 

Attila, roi des Hens. D. le trouve parmi tes tyrans dans la fosse 
de sang Inf. 12, 134 et suit Inf. 13, 149 la tradition popalaire quai 
croyait qu'Attila avait détruit Florence. 

Attingere et attignere, mot latin, ucher, berlifren, par extension, 
tes yeux qui apperçement et touchent en quelque sorte un objet. Inf, 
18, 129 attinghe p. atlinghi. 

Attivo, scit, tbtig, früftig Pg. 25, 52, 73. et particulièrement 
dans le sens àscétique actif opposé à contemplatif Pr. 6, 143. 


Mi 
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Atto, l'action, die Sanblung, bie That Pg. 3, 11. 26, 88. Pr. 5, 30. 
7, 33. 18, 35. la fonction, die Amt8thätigfeit Inf. 5, 18. l’action, le mou- 
vement, die Thätigfeit, bie Bewegung, comme atto della gola Inf. 23, 88. 
Pg. 29, 48. L'acte, l'opération, l'influence, die Wirfung, die Ginwirfung 
Pr. 10, 39. 13, 62. 28, 110.89, 139. 30, 48. Les actions, les mouvemens 
corporels qui forment l'attitude, le geste, bie Gebäbrbe Inf. 9, 39. 21, 32. 
23, 29. Pg. 4, 141. 7, 88. 10, 38, 138. 12, 82. 15, 88. 25, 14. 29, 
48. 30, 70. Pr. 1, 52. 14, 21. 30, 37. La mine, les trais, bie Miene, 
die Büge Pg. 24, 27. Pr. 31, 51. et par extension l'apparence, la face du 
ciel, Das ‘Anfeben Pr. 20, 7. In atto Pg. 18, 21 torme.de l'école actu 
apposé à potentia, en réalité, in ber YBirlidfeit. . 

Atto puro Pr. 29, 33 activité pure, reine Yhätigteit. D. distingue 
trois sortes d’êtres, les uns sont atto puro, ce sont les Anges, les autres 
sont potenzia con atto Pr. 29, 35, activité jointe à la- réceptivité, ce 
sont les hommes; enfin pura potenzia, les élémens, la matiċre. 


Attorcere (de torquere), tordre autour, um etwa8 flingen Inf. 27, 125. 
Part. Attorto, entortillé, tordu, sufammengemunben Inf. 25, 115. 


Attoscare (de toxicum), proprement empoisonner, infecter, vergiften, par 
extension Inf. 6, 84. si lenfer les abreuve de poison, ob bie Göle ihnen 
ibr Gift reicbt. © 
Attraversare Cde transversus), traverser, passer d'un côté à Pautre, 
Uberfchreiten, burdfdreiten, über etiwas weg gehen. Inf. 25. 81. 31, 9. 
venir å la traverse, in die Quere femmen Pr. A 91. Part. Attraversato, 
ce qui traverse et coupe le chemin, fosse attrav., vorgezogene Gräben 
Pg. 31, 25. couché en travers sur le chemin, quer über ben Weg liegend 
Int, 23, 118. 

Attribuire, attribuer, beilegen Pr. 4, 46. 

Attristare, dans le sens de intristire, dépraver, rendre mauvais, YeYs 
berben Inf. 19, 104. 

Attristarsi, s’affiiger, fid) betrüben Inf. 1, 57. 7, 124. Pg. 17,120. 

Attaffare (de l'allemand taufen, tauen), enfoncer, plonger, elftau den 
Inf. 21, 56. dans un sens passif Inf. 8, 53. Attuffarsi, se plonger, untere 
tauchen Inf. 21, 46. 22, 131. Part. attuffato, plongé, eingetauct inf. 
18, 113. 

Attujare, Pg. 33, 48. expression d'une signification douteuse. 
Lombardi croit attujare formé d’atturare qui pourrait signifier, fermer, 
boucher, comme le latin obturare. S'il était permis de faire une conjecture 
nous proposerions ottuja dans le sens d’oblurare, hébéter, Rumpf mhen. 
Landin semble avoir lu accuja, dans le sens d’assottiglia (acuit); ce qu 
donnerait un vrai contresens. U. Fosc. a adopté la leçon abbuja qui 
leverait toutes les difficultés si elle était appuyée de quelqu’ autorité. 
Biagioli de plein pouvoir explique attuja pour oscura. 

Attutarsi (d'origine incertaine), se modérer, s’éteindre, cesser, fi) berubi= 
gen, erlüfen, aufhören Pg. 26, 27. 

Audienta, l’action d'or, d'écouter, bas Gören Pr. 11, 134. cette ex- 
pression a vieilli, 
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Audivi, forme tout à fait latine au lieu d’udii, in grazia della rima, 
j'entendis, id hörte Inf. 26, 78. Part. Audito, v. Udito. 

Augelletto, dimin. d’augello, le petit oiseau, l'oiselet, bag Dôglein 
Pg. 28, 14. 81, Di. 

Augello (du latin auwcella, avicula), l'oiseay, ber Bogel Inf. 3, 117 où 
le faucon en particulier est désigné. Au plur. Augelli Pg. 18, 73. 23, 1. 
27, 15 et Augei Pg. 24, 64. 

Augosta, v. Augusto. 

Augurarsi, v. Agurarsi. 

Auguro, l'augure, le devin, ber Augur, ber Seher Inf. 20, 110. 

Augusto, nom propre, Auguste, Uuguftus, premier empereur ro- 
main. Inf. 1,71 La Cr. lit Agusto comme ou prononçait anciennement. 
Pg. 29,116. Nom appellatif, l'Empereur, der Kaifer Inf. 13,68. Augusta, 
titre d'honneur qu’on donnait aux mères, épouses, soeurs et filles des 
empereurs romains et que D. donne à la Ste Vierge. Pr. 32, 119. 
Adj. décoré de la dignité impériale, mit ber faiferliden Würde gefbmüdt. 
Pr. 30, 136 où augosta est mis en rime pour augusta ; la Crusca lit 
Agosta. 

Aula, mot latin pour corte, la cour, ber of. Pr. 25, 42. 

Aulide, Aulide, Holt, port de Béotie, d’où partit la flotte des Grecs ` 
pour Troie. Inf. 20, 111. 

Aura, souvent pour aere, q. v. l'air, die Ruft Inf. 4, 27, 150. 28, 
78. 28, 104. 31, 37. Pg. 1, 17. 14, 142. 28, 110. un souffle d'air, un 
vent léger, ein Qufthauch, ein leifer Wind Pg. 24, 146. 28, 7. 

Aurora, l'ourere, He Dorgenrôthe Pg. 2, 8. 

Ausarsi (de uso), s'accoutumer à une chose, fih an etwas gewöhnen 
Iof. 11, 11. Pr. 17, 11. Ausarsi con uno, s'habituer à qiq., an den Um- 
gang gewöhnen Pg. 19, 23. 

Auso, forme latine pour oso, qui ose, hardi, fübn Pr. 32, 63. 
aucune volonté nose désirer davantage, fein Wile wagt e8 mehr zu wünfehen. 

Ausonia, ancien nom de l'Italie inférieure, le royaume de Naples. 
Unteritalien , Neapel Pr. 8, 61. 

Austerich, pour Austria, l'Autriche, Defterreid Inf. 32. 26. leçon 
adoptée par Alde 1514. la Cr.,Landin, Vellut., Dan., Dion., Costa, Viviani, 
U. Foscolo et Pédit. de Florence; l’Aldine de 1303 et l’Antico lisent 
Austericchi. La Nidob. et Lomb. Osterricchi et quelques Mss. Ostericch. 
La leçon de la Cr, nous parait préférable et en tout cas il faut conserver 
la terminaison tronquée que le vers et l’image demandent. 

Austro, nom latin Auster, le vent du midi, ver Mittagéwind Pg. 32, 99. 

Autore, l'auteur, ber Gcriftiteller, dans ce sens Dieu est appelé 
verace. autore Pr. 26, 40 comme auteur de l’Ecriture sainte. D. appelle 
Virgile son autore Int, 1, 85 c. à. d. la source à la quelle H avait puisé, 
son modéle, Die Quelle, bað BWorbild, dag Mufter. 

Autorità, autoritade et autoritate, l’ autorité de la parole divine; 
opposée aux raisons humaines, die Autoritüt Pr. 26, 26 et 47 auto: 
ritade, forme ancienne et poétique du mot, l'extérieur, l’aspect qui im- 
prime le respect, le dignité, vie Würde Inf. 4, 113. . 

. ` 4* 
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Autuhno, l'automne, ber Getbft Inf. 3, 112. d'autunno, en automme, 
im Gerbft. 

Avaôciare (d'origine incertaine), expression qui à geit, Mie, be- 
fbleunigen, p. ex. la respiration Pg. 4, 116. Avacodpsé, arfiver plutôt, 
f@neller fommen, belchleuniget. Po. 6, 27. 

Avaccio, adj. qui n’est plus d'usage, bientét, balè Inf. 33, 106. 
più avaccio, plutôt, früher, fneller Pr. 16, 70. en Mu, fig Inf. 10, 
116. 

À valle, v. 4. 

Avante Cab ante), adv. qui dans cette forme ne se trouve que dans la 
rime, avant, opt, ehe, en avant, vorwărts Inf. 5, 138. 13, 31. 18, 128. 
34, 16. Pg. 2, 76. 29, 73. å tel point, fO fer Pg. 11, 64. Avec ehe, 
avant que, bevor daf mf. 16, 7. Pg. 7, 82. Pià uvante, plus hns, weiter 
binauf Pg. 21, 52. La forme plus ordinaire eat 

Ayanti Inf. 8,66. 21, 74. 31, 29, 112. Pg. 10, 49. Pr. 3, 22. 
27, 75. Avec che Inf. 8, 119. 8, 55. 15, 51. Pg. 9, 125. Farsi avanti 
Inf. 29,02. Pg. 31, 131, s’avancer, vortreten, fi vorwärts maden, 
de même trarsi avanti Pg. 28, 46. 

Avangare, la signification la plus générate de cé mot est, äre ou 
aller au delà, über etwas binaus fein ober fommen. Delà les significations 
particulières de ce verbe dans un sens actif. Avancer, pouiser, WOrwävts 
bringen, treiben laf. 19, 71. Pg. 9, 91. Donner un avantage sur, distinguer, 
Bevorzugen, aubaicidnen Inf. 4, 78. Surpaiser, übertreffen, en vitesse 
Inf. 22, 128; Pg. 13,24. en général Inf. 25, 12. Pg. 26, 120. Pr. 18, 60. 
Dans un-sens neutre avancer, vorwårt femmen inf. 11, 108. avancer, 
s'étendre en dehors, bherauéêveiden Pg. 12, 24. Avanzarsi, faire des progrés, 
vorwärts femmen Pg. 3, 145. - 

Avanzo, l'avantage, ber Bortheil Pg. 31,28 on est presque tenté 
de prèndre ce mot dans le sens français, faire des arances, entgtgèn- 
fommen, loden. 

Avarizia, Patarice, ber Geiz Inf. 6, 74, 19, 104. Pg. 19, 115. 20, 
82. 22, 34. 

Avaro, avere, gelig Inf. 15, 68. 18, 63. Pg. 19, 113. 20, 166. 
22, 32. Pr. 8, 77. 

Ave, premier mot de la salutation angélique, St. Luc 1, 28. Pg. 10, 
40. Pr. 8, 121. 16, 34. Ave Maria Pg. 32, 95. Ave Maria gratin plera. 
Pr. 32, 95. ei gegrift Maria voler Gnade (gebenebeite). 

Avello (peut-être d’atous, aweolmws). le tombeau, le cercueil, Ya Grab, de 

Sarg Inf. 9, 118. 11, 7. 
| Aventino, l'une des sept collines de Rome inf. 25, 26. 

AVOTO Chebere). Avoir, haben. Comme auxiliaire qui sert à la conja- 
gsison de (ous les verbes transitifs et à celle de beaucoup de verbes 
neutres, il se trouve à chaque page. Il est également très fréquent dans 
le sens d’avoir, posséder, Haben, bebken comme Inf. 1, 97. 2, 78. 3, 42. 
Pg. 20, 148. Pr. 1, 120. 17, 140. 24, 85 etc. ele. Acceptions plus 
particulières de ce verbe: ha, ilya ,e8 gibt, e8 find Inf. 7, 118. 
avea, il y avail, e8 gab Inf. 4, 26. Pr. 15, 106. Comme dans toutos 
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les langues romanes avere signifie aussi avoir un mal, ein Uebel haben. 
Che kai tu? Int 32, 106, qu'as-tu? wag feblt dir? de même Inf. 33, 51. 
Aversi à la manière italienne, pour uvere. Che aicun schermo l'haja, 
que lu aies (tibi pour toi) quelqu'abri, bap bu einigen Shut babcft Inf. 
21,60. Les verbes réciproques prennent en italien le verbe essere, 
qui rarement est remplacé par avere, comme : Inf, 33, 33 et Pr. 8, 43. 
Le verbe avere a conservé pour l'usage poétique plusieurs formes 
anciennes telles que: Au Présent Abbo p. ho inf. 15, 86. 32, 5. ` 
ha’ d'après la leçon de la Cr. p. hui Pg. 3, 144. 6, 147 on ferait sans 


.doute mieux d'écrire Aai. honne p. ne ha De, 33, 93. avemo et avem 


p- abbiamo inf. 22, 70. 23, 23. 26, 70. Pg. 4, 86. 22, 70. 34, 69. 
Pr. 3,72. Allmparfait Avea p.aveva A la première et la troisième 
persoune, est en poésie plus ordinaire que la forme régulière et se 
trouve à chaque page. Avei p. avevi Inf. 30, 110. Avén p. aveane, 
avevano, forme adoptée par la Cr. tandis que la plupart des autres édit. 
écrivent gwegan; dans les anciens Mss. op trouve avean avec un point 
sous l'a, paur indiquer qu'on ne le pronongçait pas. Cette forme se 
trouve Inf. 34, 49. Pg. 82, 4 et plus souvent. Aviéno, Avién p. 
avevano Inf: 22, 144. 32, 42. et très souvent. Au Parfait. Æi eu hei 
p. #bbi dans plusieurs Mss. lus. 1, 28 Poi che posato, où la leçon 
ordinaire est Poich'ebbi riposato, Au Conditionnel. Averei p. avrei 
Inf. 3,96. Avercbbe p. avrebbe infi. 13, 49. Pg. 30, 117 formes 
originaires et au foad plus régulières que celles que l’usage a sanction- 
pées. Avria p. avrebbe Pg. 8, 81. Avrian p. avrebbero Inf. 32, 30. 
Averian p, avrign, avrebbero Inf. 19,27. 34,64. Présent du Conj. 
Aggi p. abbia 2. pers. Pr. 5, 127. Aja ou haje p. abbia 2. pers. Inf. 
21, 60. 3. pers. Pr. 17, 140. Aggie pour abbia 3. pers. Pg. 6, 102. 
AlIimpératif. Aggi p. abbi Pg. 83, 55. Le verbe avere joint à des 
substantifs avec ou sans préposition sert à former les locutions suivan- 
tes: Avere a disdegno , avoir du dédain pour, verfmäben, gering atten 
Inf. 10, 63. Le même sens est exprimé avec plus de force encore par 
avere in disdegno Int, 14, 69. avere in dispitto Inf. 10, 36. aere in 
dispregio Inf. 23,93. Avere a mente, avoir dans la mémoire, se souvenir, 


-in ber (Srinnerang Haben, KA erinnern Inf. 9, 34. Pg. 18, 75. Avere 


a vicino, avoir dans le voisinage, iu Der Nähe haben Inf. 25, 30. Aver 
caro, faire cas d’une chose, etwas hod) achten Pr. 8, 89, v. Cara. „Aver 
faccia , avoir l'air, Da8 Anfehen haben Int, 46, 124. Avere in dispite. 
Avere ia dispregio, v. spra. Avere in grado, avoir en gré, savoir gré, 
Dan? weien, danfbar fjür etwas fein Int 15, 86. Avere in ira, avoir 
dans sa colère, étre irrité contre, auf jemand zürnen Inf. 14,74. Pg. 5,77. 
Avere in adio, ayoir en haine, kair, Aalen Inf. 13, 8. Aver loco, avoir 
licu, Bot finden Pr. 25, 193. non aver luago, ne servir à rien, zu nihi 
helfen Inf. 21, 48, Pr. 24, 81. Aver man violenta, porter une main 
violente, gewaltthätige Hand anlegen Inf. 11, 40. Aver mestier, étre né- 
cessaire, nôtbig fcin Inf. 2, 67. Pr.. 8, 83. Aver nome, âtre nommé, Den 
Ramen baben, genannt werden laf. 7, 106. 8, 68. Avere onde, uvoir 
raison de, Œ@rnnd kalben zu Pg. 6, 136. Pr. 8,55. Aver per fermo, 
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tenir pour certain, assurer, fùr gewif Halten, geren Inf. 29, 63. Aver 
per figliuolo, avoir, tenir quelgu’un comme un fils, jemanden als Sohn 
-halten Inf. 29, 117. Aver per meno, tenir, priser pour le moins, um ges 
tingften achten. Pr. 22, 137. Aver riguardo in uno, avoir égard d quelqu'un, 
Rüditht nehmen auf einen, Pr. 17, 73. Aver voce, avoir la réputation, 
être accusé de, in bem Rufe fteben, befduloigt werden Inf. 33, 85. 

Avere, subst. le bien, bie Gabe, les richesses, Die Güter, vie Sipe 
Inf. 11, 35. 12, 105. 19, 55, 72. 

Averrois, proprement Ibn Rosch, célèbre philosophe arabe, commen- 
tateur d'Aristote, il mourut au commencement du treizième siècle. 
Inf. 4, 144. 

Averso Caversus) et non pas avverso, comme lit la Cr. Pr. 33, 78, 
détourné, abgewenbet. L'édition de Comino 1727 a déjà corrigé eette 
faute. | 

A vicenda, v. A 

Avicenna, ou plutôt In Sina, célèbre philosophe arabe, auteur 
d’un commentaire sur Aristote; il mourut 1036. Inf. 4, 143. 

A vicino. A voler. A volo: A voto, v. A. 

' AVolO, le grand-père, ber Grofvater Pr. 16, 63. 

Avvallare Cadvaltis), v. a. baiser, fenfen Pg. 13, 63. 28, 57, v. n. 
descendre, binabfteigen Pg. 8, 43. Avvallarsi, d’un fleuve, se précipiler, 
fih binabftürzen Inf. 34, 45. au au figuré le jugement de Dieu ne s'abaisse 
point, ne se plie, ne se mitige point, bengt fit niht. Pg. 6, 37. V. Dival- 
vallarsi. 

-Avvalorare (de valore), donner la force de, rendre capable, digne, Me Sraft 
geben, befdbigen Pr. 10, 98. 

Avvalorarsi, se fortifier, fit) ftärfen Pr. 33, 112. 

Avvampare (de vampa), bréler, brennen , du zèle Pg. 8, 84. de l'amour 
Pr. 25, 82. 

Avvantaggiarsi Cde vantaggio), se distinguer par des avantages, Ti burd 
Vorzüge auszeitnen Pr. 7, 76. 

Avvantaggio, l'avantage, ber Borzug Pr. 26,31. La Nidob. et plusieurs: 
Mss. lisent vantaggio, q. v. d 

Avvedersi, s'apercevoir, bemerfen, inne werben Pg: 4, 9, 58. 

Avveghächè ou avvegna che ( d'avvenire ), quoique, obgleich, wenn= 
gleidh Inf. 25, 145. 33, 100. Pg. 3, 1.12, 8. 13, 109. 28, 31, 134. 
Pr. 16, 131. 17, 23. 20, 60, 79. 

Avvenire, avenir, arriver, gefdheben, begegnen, fid autrager Inf. 4, 28. 
Pg. 24, 60. 33, 28, impersonnel, d avient, il arrivee, e8 gefdhieht, e8 
begegnet Inf. 30, 146. 31, 24. Pr. 2, 83. ` 

Avventarsi, fréquentatif d’'avvenire, se précipiter, se Zeller avec vehé- 


mence sur, Hoi auf etwas ftürzen Inf. 15, 5. 24, 98. Pg. 32, 118. 


Avverare (de verum), avérer, prouver, berveifen Pg. 22, 31. soutenir comme 
vrai, al8 wabr bebaupten Pg. 18, 35. 

Avversario, l'adversaire, l'ennemi, ber Gegner, der Gin Inf. 8, 115. 
22, 45. Pg. 13, 116. Dieu est appelé l’avversario d'ogni male, l'adver- 
saire de tout mal, ber Gegner alleg Böfen. Ivf. 2,16. Dans la rime le 
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mot a souvent la forme avversæro bt. 8, 95. 11, 20. où l'antico avoër- 
saro est le démon, de même Pg. 14, 146. 


AVVETS0 (adversus), adj. opposé, entgegengefebt, au physique Inf. 9, 68. 
Pr. 27, 28. au moral opposé, ennemi, en politique, feindlich Inf. 10, 46. 
Dans le passage Pr. 33, 78 il faut lire averso, q. v. 

Avverso, adv. contre, entgegen Pr. 2, 63. 

Avvicinarsi, äre prés, voisin de qig., einem nahe fein. Pg. 14, D. 

Avvincere (de vincire), entourer, enlacer, ceindre, ‘embrasser, umgeben, um- 
gürten, umarmen Inf. 17, 96..25, 52. Pg. 2, 80. Au part. evvinto, 
ceint, gegürtet Inf. 9, 42. 81, 88. Quoique la Cr. et Mastrofni ne re- 
connaissent point de verbe avvincire, nous sommes persuadés que 
toutes ces formes, ayvinsi, avvinse, avvinto ne peuvent être dérivées 
du latin vincere, mais bien de vincire et qu’il est-nécessaire en conséquente 
.d’admettre un verbe italien atvincire, analogue à avvinchiare ou av- 
vinghiare. | 


Avvinghiare, v. avvincere, embrasser, umarmen Inf. 34, 70. pour 
avvinghiarsi, se ceindre, fi umfcblingen Inf. 5, 6. 

Avvisare, toutes les significations de ce verbe reposent sur celle 
de voir, then. delà viser, chercher, mit bem Auge auffucen Inf. 16, 23. 
24, 28, regarder, considérer, betrachten, befeben Pg. 10, 71. Pr. 23, 90. 
appercevoir, bemerfen, inne werden Pg.19,84. Enfin dans le sens francis 
étre d'avis, ber Meinung fem, meinen Pg. 5, 35. 

Avviso, lavis, l'opinion, die Meinung. per mio avviso, å mon avis, 
na meiner Meinung Pg. 13, 41. et dans le même sens a mio avviso 
Pg. 29. 80. et secondo mio avviso Pr. 7, 19. Dans les deux locutions 
m'era avviso Inf. 26, 50 et mi fu avviso Inf. 27, 107 nous ne croyons 
point qu’on doive expliquer avviso par avvisato, je m'étais appercu, id 
batte bemerft, mais plutôt que ces expressions sont d’anciens gallicismes, 
comme on disait anciennement d m'est avis, » pour je suis d'avis, td bin 
der Meinung. 

Avviticchiare, enlacer, entortiller, comme la vigne (vite) s'attache 
aux arbres, umilingen, umwinden Inf. 25, 60. 

Avvivare, vivifer, beleben Pg. 25; 50. La Cr. lit ravviva, ce qui 
est contre le sens du passage, la Nidob. et les meilleurs Mss. ont avviva, 
dans le même sens Pr. 2, 140. 4, 120. Par extension des étoiles qui 
avivent le ciel Pr. 13, 5. Avvivarsi , ` s'aviver, Ah beleben Pg. 18, 10. 
Pr. 16, 28. 23, 113. 31, 128.  . 

Avvocato, l'avocat, le défenseur, ver Sadwalter, der Berthelviger. 
L'avvocato de lempi (c’est ainsi et non pas templi qu’il faut lire) 
cristiani Pr. 10, 119 est Paul Orose, contemporain de St. Augustin, qui 
l’engagea à écrire son Historia adversus paganos en 7 livres, destinée à dé- 
fendre le christianisme contre les accusations des payens. ‘Quelques 
interprètes ont faussement cru qu’il s'agissait ici de St. Ambroise. 

Avvolgere, v. a. Inf. 34, 132 un ruisseau qui mène son cours én 
serpentant, qui serpente, ein Bad, der feinen-Sauf dreht, wendet, fit ` 
Wwinbet. Auvolgersi, s'entortiller, fit) umfdlingen Inf. 25, 5.. Au part. 
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Avvolto, entortillé, umwidelt, umivunbeu, veæfh lungen, des voiles d'un 
navire Inf. 7, 14. de serpents entortillés, verilungen laf. 29, 44. de 
cheveux roulés dans la main, umuvidelt Inf. 32, 103. gambe avvolte, 
des jambes mal assurées, chancelantes, woanfenbe, verfclungene Beine Pg. 
15, 122. | 

Azzo d. Ugolin Pg. 14, 105 personnage si peu connu que Ben- 
venuto le croit de la famille illustre des Ubaldini de Florence, l’anon. 
au contraire et Pietro di Dante le nomment citoyen de Faenza, ee qui 
nous paraît plus probable. 

Arxolino, plus ordinairement appelé Ezzelino di Romano, comite 
d'Onara, vicaire impérial de la marche de Trévise, un des hommes les 
plus violens et les plus cruels de son temps, il mourut de ses blessures 
-en prison 1259, après la défaite de Soncino. V. H. Lee., Hist. d'Italie 
T. 2. p. 380. . 

Aere. subst. Un objet ezur ou Men, ein Bianes Inf. 17, 59. Adj. 
azur, bleu, blau Inf. 17, 64. : 


B. Pr. 7,14. B e dce, élémens de Bice, forme familière du nom 
Béatrice. D. veut dire: Le respect qui s'empare de moi-an seul son de 
ce nom, même lorsqu'il n'est prononcé qu'à moitié, 

Babbo Inf. 32, 9. mot dont se servent les enfans qui balbatient en- 
core et ne savent pas prononcer le mot padre. Pape, Bater. 

Babilon Nidob. ou Babilonia Cr. Pr. 23,185. La vie terrestre 
est appelée ici un exil de Babylone. 

Baccelliere, le bachelier, ber Baccalaureus Pr. 24, 46. Mot d’origine 
à peu près inconnue , les uns le faisant venir de Baculum où béton, @tab, 
qu'on aurait conféré aux bacheliers comme signe de leur dignité, les 
autres de Bacca lari, pour dire couronné de laurier; sans parler de plu- 
sieurs autres étymolegies encore bien plus suspectes. Le bachelier était 
un étudiant qui avait achevé ses cours et pouvait aspirer aux digmités 
académiques plus élevées, comme le doctorat Dans le passage ci-dessus 
le baccelliere est le répondant et Je maestro, le président, dans une dispute 
académique. 

Bacchiglions, fleuve de l'Italie supérieure qui passe par Vicence. 
Celui qui fut transféré de l’Arno au Bacchiglioue (de Florence à Vioeuce) 
Inf. 15, 118 est Andrea de Mozzi évêque de Florence que B. scegge de 
péché contre nature; Benvenuto parie encore des inepties qu'il se per- 
mettait dans ses sermons. | 

Bacco, Bacchus. Pg. 18, 93. Pr. 13, 25. Dans la rime D. se sert de 
la forme Baco Inf. 20, 59, La cilà di Baco est Thèbes en Béotie. 

Baciare (âu latin basiare), baiser, füÿen luf. 5, 134. 8, 44. baciarsi, 
s’entrebaiser, fid) einander leg Pg. 26, 32. 32, 153. 

Bace, v. Bacco. 

Bada, v. A bada. 


Badare — Bualestre. 63 


Badate (comme le français beer, bayer, onomatopée qui exprime 
l'ouverture de la bouche de celui qui regarde avee étonnement}, 
regarder, considérer avec atiention, penau ufeben, befraditen Pg. 4, 75. 
badar sottilmente Pr. 7, 88. 

Badia pour abbadia {cette aphérèse de la première syllabe des mets 
est fort ordinaire en italien, nous en trouverons plus d’un exemple), 
l'abbaye, bie Abtei. Pr. 22, 76. 

Bagnacavallo , bourg et chateau de la Romagne non loin de Ravenne, 
qui avait du temps de D. ses comtes particuliers, Pg. 14, 115. 

Bagnare Cie balneum), baigner, baben. Au figuré de la pluie Pg. 8, 130. 
. de La mer: qui baigne, befpült, les côtes Inf. 9, 114. 26, 105. d’un fleuve 
Inf. 27, 52. Pg. 28, 62. Pr. 9, 47. des larmes Inf. 20, 6, 24. Pg. 18, 84. 
bauer de sneur, in Sdywtif baden Inf. 3, 132. d’enfans qui kumecient la 
langue , befenchten, en tètant, Pr. 33, 108. Bagnarsi, s baigner, fit 
Daven, dit par ironie des âmes qui se trouvent dans les glaces du Cocyte 
lef. 383, 156. Par extension, un endroit qui se baigne des larmes qui 
y tombent inf. 20, 6. une montagne qui se baigne des sources qui en 
décoalent Inf. 20, 64, v. Apennino. Bans toutes ces acceptions on 
dirait aussi en allemand: fih Baden. Part. Bagnalo, baigne, gebabet, 
au propre Pg. 31, 103. pour humecté, benctt Inf. 30, 92. 

, aujourd’hui Bagnarea, bourg aux environs du lac de 
Boisène, patrie de St Bonaventure Pr. 12, 128. 

Bajulo ajus), celui qui porte, Le porteur, ver Träger Pr. 6, 73 par 
bajulo seguente D. désigne l'empereur Auguste, le second d’après lui, 
qui porta l'aigle romaine comme signe de la dignité impériale. 

Balascio, le balais ou rubis balais, ber Balaÿ, Mubinbalaÿ, e à. d. 
rubis d’une couleur claire Pr. 9, 69. On suppose que ce nom lui est 
venu d'ua endroit des Indes erientales où l’on a trouvé de ces pierres 
précieuses. 

Balbo, Aen, flammelndb Pr. 19, 7. 

Balbutire ou balbuzzire, d’après le latin, la forme plus italienne 
est balbettare, balbutier, bégayer, ftammeln Pr. 27, 130, 133. i 

Baldanza (de l’ancien allemand bafo, bolo, audacieux), la hardiesse, 
l'audace, die Rüfmbeit. Inf. 8, 119. 

‘Béldezza, autre forme qui a le même sens, mais qui a vieilli, Pr. 
16, 17. 32, 109. 

Baldo, hardi, courageur) Füôn, muthig Pr. 15, 67. 

Baldo ‘d'Agoglione, v. Agaglione. 

Balena (bdaena), la baleine, bet Watfifh Inf. 31, 52. 

Balenare (peut - être du grec pahapog, brillant, de _Ẹ&o), faire des 
éclairs, bligen, au propre Inf. 22, 24. Pg. 29, 18. dans un sens actif, 
faire jaillir comme un éclair, bersorbtigen laffen. Inf. 3, 134. Comme subst, 
l'éclair, bað BÄpen Pg. 29, 19. 

Balono, Péclair, ber Blig Pr. 25, 84. ` 

Balestrare (du latin balista ou ballistra [B#Alw]), jeller, tancer, werfen, 
félenbern inf. 13, 98. Pg. 25, 112. 

Balestro, larbaléte, bie Yrmbruft Int, 31, 83. Pg. 31, 16. 
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Bàlia (de bai dont sont dérivés bajwlo, balio, bailo et le mot 
français, bailli), la nourrice, die Amme Pr. 30, 141. Par abstraction 
s’est formé le mot Bala, l'autorité, la puissance, bie Madt, die Auffict. 
Inf. 19, 92. Pg. 1, 66. 

Ballare (de la basse latinité ballare [Bd , Bei Mil, danser, tangen 
Pg. 28, 53. Par dérision des damnés qui se démènent dans la poix 
bouillante. Inf. 21, 53. 

Ballo , & danse, ber Tanz. Pg. 10,79. Pr. 25, t03. 


Balzo. Toute réflexion faite nous croyens que balzo, balco et bal- 
cone; ne diffèrent que par la forme et-sont au fond le même mot dont 
l’origine est allemande. Il vient de Balfen, poutre, et signifie proprement 
un balcon, une fenétre en saillie, ein Balfon, ein Grfer. Dans ce sens les 
Italiens se servent de la forme balcone comme dans Petrarque IT Canz. 4. 
Standosi ad un balcone et dans la Ger. délivrée 9, 74 L'aurora intanto 
il bel purpureo volto. Già dimostrava dal sovran balcone. Exactement 
comme aussi les Espagnols disent: La rosada Aurora por las puertas 
y balcones del manchego horizonte a los mortales se mostraba. Don 
Quixote I, c. 2. Et c'est précisément aussi. dans ce sens que D. dit 
Pg 9,2 La concubina di Titone antico Già s'imbiancava al baleo 
.d'oriente, car’ c'est ainsi qu’on doit lire avee quelques Mss. au lieu de 
balzo. (Cette dernière forme qui revient plusieurs fois dans la D. C. 
semble particulièrement désigner une avance, ein Borfprung, une terrasse, 
des rochers en saillie, voripringende Selfen, enfin en général des rochers 
qui forment soit des terrasses, des saillies, soit des degrés. Selfenftufen, 
Pellenvorfprünge, Terraffen. mf. 11, 115. 29, 95. Pg. 4, 47. 7, 88. 
9, 50, 68. 

-Banco (de l’allemand Banf), le banc, bie Bant, au propre pour le 
banc sur lequel est assis l’auditeur Pr. 10, 22. pour le degré, dte Stufe 
Pr. 31, 16. 

Banda'(de l’allemand Band), le côté, die Seite Inf. 18, 80. Pg. 13, 79. 


Bando de l'allemand Bann, qui a deux significations principales a. 
l'étendue de la jurisdiction, la banlieue (v. abbandonare), delà bando, 
Pezclusion, le bannissement, Pexil, bie Berbannung Inf. 15, 81 posto in 
bando dell'umana natura, exclu de la nature humaine, auâgefchloffen. 
Uscir di bando sortir, revenir de l'exil, au8 ber Berbannung gurüd- 
febren. De, 21, 102. b.la publication, l’ordre, l’édit, vie Serfünbigung, 
die Beroronung, surtout lorsqu’elle se fait par le crieur public. Delà - 
Il novissimo bando, le cri, l'appel du jugement dernier, der Ruf deg 
jüngften Gerichts Pg. 30, 13. lu publication, la révélation, bie Befannt- 
macung, bie Berfündigung Pr. 26, 45., Enfin Pr. 30, 34 par extension 
la voiz, lè son de la trompette poétique, der Gall, Klang. 

Bara (de l'allemand Bahre), la biére, bie Bahre Pr. 11, 117. 

Bäratro, mot latin, le gouffre, l'ebime, ber Ginn, ber Abgrund 
Inf. 11, 69, ici pour l'enfer. 

Baratta, la bagarre, la dispute, ber Strauf, der Sant, der Bären 
Inf. 21, 63. 
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Barattaro, mot fort usité dans le latin du moyen âge et par consé- 
quent dans toutes les langues romanes, mais dont l’origine nous est 
inconaue, la signification principale est traquer et tromper, tricher, tauf@er 
et betrügen, prellen. Dane l employe que dans ce dernier sens Pr. 16, 57. 

Baratteria, action de celui qui abuse de son emploi peur vendre la 
justice et se fait payer pour ce qu’il devrait faire d'office, bie Seftec 
libfeit, die Oaunerei Inf. 22, 53. 

Barattiere celui qui se rend coupable de baratteria; l'employé vénal, 
le fripon, le prévaricateur, ber beftechiiche, feile Beamte, der Gauner Inf. 
21, 41. 22, 87, 136.° Le Barateur est pour les affaires mondaines ce que 
le simoniaque est pour les ecclésiastiques. Les mots barater, baraterie et 
barateur ont vieilli. | 

Baratto pour barattiere Inf. 11, 60. 

Barba, la barbe, ber Bart Inf. 6, 16. 12, 78. 20, 107. 23, 118. 
Pg. 1, 34.31, 68 et 74. Dans ce dernier passage Béatrice se sert de 
expression alza la barba, au lieu d' viso pour reprocher à D. des 
faiblesses qui ne eenviennent point à un homme de son âge. 

Barba, il (bars et barbdanss dans le latin du moyen âge), pour 250, 
l'oncle, ber Oheim. Celui dont il est question Pr. 19, 137 est Don Jayme 
(Jacques}, roi des Baléares, fils de Jayme 1, roi d'Aragon ; et le fratello 
est Jayme H, roi d'Aragon, frère d’Alfonse IH dont il est question 
Pg. 7, 115. 

Tous les anciens commentateurs s’accordent à dire que 
Barbagia était le nom d’une montagne ou d’un distriet montueax de 
Sardaigne, dont les habitans insoumis aux Génois, avaient conservé des 
moeurs barbares et peu honnêtes. Pg. 28, 94 et 96. 
Barbariccia, nom d’un des démons de la cinquième fosse de Male- 
bolge, où sont punis les prévaricateurs. Inf. 21, 120. 22, 29, 59, 145. 
Le nom indique un individu qui a la barbe crépae , Rraufebart. 

Barbaro,” barbare, dans le sens que les Grecs et les Romains appe- 
laient barbares tous les peuples étrangers, ungebifoet, roh Pg. 23, 103. 
Pr. 31, 31. 

Barbarossa Pg. 18, 119. L empereur Frédéric } Barberousse mort 
1290. Il est appelé ici ¿ił buono peut-être par ironie comme destructeur 
de Mitan 1162. . 

Barbuto , barbs, bärtig, c. à. d. homme fait, erwachen Pg. 7. 102. 

Barca, la barque, bet Kahn. An propre Inf. 8, 25. Pr. 2, 1. Par 
extension Pg. 12, 6 pingere sua barca, pousser su barque, €, à. d. 
avancer, se hâter, vorwärts eiten Pr. 2, 1. 8, 80. 16, 96. 23,67. La barque 
de St. Pierre pour dire l'Eglise, pag Shiff St. Petri, die Kirhe Pr. 14, 
119. 

Bari, ville maritime de la Pouille dans le royaume de Naples. 
Pr. 8, 62. 

Barone , ic Baron, ver Freiherr, ver Baron. H gran barone Pr. 16, 
128 est, d’après Giov. Vilani L. IV c. 2 et les anciens commentateurs, 
un baron Hugues, Gugo, que Vilani croît appartenir aux margraves de 
Brandebourg (?) qui du temps d’Otton HI fut vicaire impérial à Florence 
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et mourut 1006 après avoir fondé plusieurs abbayes et conféré l’ordre 
de la chevalerie à plusieurs familles de Florence qui avaient adopté ses 
armoiries. D'après l’usage du moyen âge D. donne encore le ttre de 
baron à quelques Saints, p. ex. à St, Pierre Pr. 24, 115, à St. Jacques 
Pr. 25, 17. 

Baructi, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 104. 

Basilica, la basilique, l’église principale, vie Kathedrale. D. l’emploie 
par extension pour désigner l'église triomphante dans le ciel, die triumphi- 
rende Kirche Pr. 25,80. ou en général la cour céleste, der bimmliiche Hof. 

Bassare, baisser, fenfen, le visage inf. 18, A 

Bassissimo, superlatif de basso, le plus bas, der unterfte, ver tieffte 
Inf. 24, 38. 

Basso , adj. (du latin du moyen âge bassm, peut-être de básis), bas, 
nieorig.. Au physique Inf. 1, 61. 26, 128. 32, 17. Pg. 1, 114. 4, 55. 
17, 12. 30, 5. Pr. 21, 108. piè b. Inf. 1, 30. des yeux baissés, gefenft 
Inf. 3, 79. du front Pg. 5, 90. des capuchons qui descendent sur les 
yeux, big auf bie Augen berabgebend Inf. 28, 61. mondo db., les enfers, 
die Hölle Inf. 8, 108. b. inferno, la partie inférieure des enfers, ou 
Città di Dite, opposée à la partie supérieure où somt punies des fautes 
plus légères, Inf. 8, 75. 12, 35. Des étoiles prètes à descendre soas 
lPhorizon Pg. 8, 92. sangue b., bas, niedrig, Igor Inf.°12, 124. Profond; 
tief Inf. 9, 28. 16, 98. Par extension voir basse, leije Stimme Pg. 25, 
129. condition basse, niedriger Stand, déchu, berabgefommen Pg. 12, 62. 
17, 117. faible, insuffisant, (hwah, ungenügend Pr. 10, 46. Au moral 
bas vulgaire, commun, niedrig, gemein, bassa voglia , plaisir bas, peu digne, 
niedere8 Gelüft Inf. 30, 148. vita b., vie basse, indigne, ignoble, niebyigeg, 
unwürdigeg, gemeineg Leben Inf. 3, 47. 

Basso, adv. bas, en bas, unten, berab Inf. 5, 110. 20, 10. Pg. 3, 55. 
A. 108. 7, 133. 11, 54. parlar b., parier à voir basse, Leite veen Pe 20, 

dr In basso, v. In. 

Basso, subst. le bas, Da Untere Pr. 14, 109. 

Bastardo (d'origine incertaine), le bâtard, ber Baftard Pg. 14, 99, ici 
dégénéré, auBgeartet. 

.. Bastare, verbe impers. d’origine inc ertaine, suffire, genügen-Inf. 41, 
20. 18, 98. 29, 89. 32, 107. Pg. 1, 93. 19, 61. 25, 136. 28, 84. 
Pr. 1, 71. 4, 122. 5, 78. 32, 66, 76. Non bastare, ne pas étre assez, 
nidt genug fein Inf. 4, 35. 18, 109. 24, 56. Pg. 22, 60. Pr. 33, 123. 

Basterna, mot latin, proprement litire, @âñnfte. D. l’emploie pour 
le char (ber Wagen) mystérieux sur lequel Béatrice lui apparaît Pg. 30, 
16. 

Batisteo, v. Battisteo. 

Battaglia (du latin du bas âge battualia et battalia, exercices des gladiäteurs, 
soldats etc.), la bataille, pie Glodt Il ne se trouve dans la D. C. que 
dans un sens d’extension k eombat, la lutte, ber Kampf, contre la fai- 
blesse du corps Inf. 24, 58. Combats moraux, geiftige Kämpfe Pg. 16,77. 
Luite des yeux contre un trop grand éclat de lumière, Kampf der Augen 
gegen ein zu blenbendeg Liht Pr. 23, 78. 
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Batter- Gature), batire, frapper, fdjlagen. Au propre Inf. 3, 111. 
18, 36, 124. frapper pour punir, firafen Pg. 14, 151. 19, 61. Par ex- 
tension la pluie bat, per Regen jhlägt Inf. 11,71. l'onde bat le rivage, 
die Welle fhlägt Pg. 1, 101. Battre monnaie, Münze prägen Inf. 30, 89. 
au figuré, battre le bled, drefen Pr. 13, 36. B. l'ali pour voler, fliegen 
Inf. 22, 415..26, 2. frapper des aies, mit den Flügeln einen Slag 
geben, battéo pour baltè Pg. 12, 98. batter l'ali in basso Pr. 11, 3. 
nous ne croyons pas que ces mots signifieni rabaisser le vol vers La terre, 
zur Erde ben Flug fenfen, mais plutôt battre des ailes sans vous élever de la 
terre, vergeben unten die Flügel lagen. Non battere ancude, ne pus 
battre l'enclume, niht den Umbof flagen Pr. 24, 102 au figuré pour 
indiquer des opérations surnaturelles, Part. Batiuto, battu, gefhlagen, 
au propre Inf. 16, 24. par extension puni, geftraft Pr. 9, 45. Battersi 
il petto, se frapper la poitrine, en signe de repentir, fid) an vie Bruft 
fbiagen Pg. 7, 106. battersi lanca Int, 24, 9. a palme, se frapper des 
mains, par dépit et fureur, ff mit ben Händen fcblagen Inf. 9, 50. ` 

Batter d oochi, subst. Je mouvement des paupiéres, wie Bewegung, 
das Blinfen, per Augen Pr. 29, 147. 

Battesmo, pour battesimo (baptismus), le baptème, die Taufe. Inf. 4, 
39. Pg. 22, 89. Pr. 20, 127. 25, 9. 32, 83. 

Battezzare, infin. comme subst. Dinanzi al baltezzar, -avant lin- 
slitulion du baptême, yor ber Gtiftung ber Taufe Pr. 20, 129. 

Battezzato, subst. et au plur. Pr. 27, 51 pour dire les Chrétiens, bie 
Gbriften. Non battezzato, qui n'est pas baptisé, ungetauft Pr. 19, 76. 

Battezzatore, ces qui baptise, ber ba tauft. Inf. 19, 18. Tous les 
anciens commentateurs, Jacopo della Lana, Benvenuto, Landino, Vellu: 
tello, s’accordent à traduire fatti per luogo de baltezsatori, faits pour 
l'usage des prêtres qui baptisent, i. e. sacerdotun ibidem baptisantinm, dit Beñv, 
Comme dans l’ancienne église on ne baptisait les enfans qu’à certains 
jours de l’année, on avait, pour prévenir des accidens, pratiqué ‘dans 
les bords des fonts baptismaux des espèces de puits dans lesquels se 
plaçaient les prêtres pour être à l’abri de la foule et plus à portée de 
l’eau et c’est un de ces puits que D. convient avoir rompu pour sauver 
un enfant qui y était tombé. Cette construction des fonts baptismaux 
qui a été démolie à Florence dès 1576 s’est conservée dans le baptistère 
de Pise. Le chanoine Dionisi de Vérone est le premier qui ait proposé 
une autre explication, il veut lire battezzatorj, c. à. d. le plur. de bat- 
tezzaltorio, haptisiére, Taufftein, ce qui non seulement contredit le té- 
moignage unanime des anciens commentateurs, qui avaient été témoins 
oculaires de cet ancien usage, mais ce qui demanderait encore la leçon 
fatti in luogo di battezzatorj, qui ne se trouve nulle part, tandis qu’on 
trouve souvent per luoghi, p. e. dans les prétendues Chiose di Boccaccio, 
leçon qui vient à l'appui de l’ancienne explication. La seule difficulté 
que celle- ci présente est le mot annegare, se noyer, ertrinfen, qui ne 
paraît guère applicable à ces stalles, où il ne devait point y avoir d’eau; 
mais annegare peut très bien signifier périr, umfommen, en général, et 
les exemples de cette signification ne manquent point. ` 
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Battista (La Cr. écrit fort mal à propos batista, tandis que le mot 
vient de Baptista). Si. Jean Baptiste. Johannes ber Zënter Pg. 22, 152. 
H est le patron de Florence Inf. 13, 143; delà l’expression la lega 
del Battista inf. 30, 74 Palloi, ber Sringebalt, des florins de Florence 
frappés au coin de St. Jean B. DH battista Pr. 16, 47 est mis pour le 
temple, Je baptistére de St. Jean, Baytifierium, Tauffirche, à Florence, tout 
près de lu cathédrale. Les circonstances de son martyre sont indiquées 
Pr. 18, 134. V. Giovanai. 

Battistéo (Cr. batésteo), forme ancienne pour battisterio, ie baptistére, 
die Tauffire Pr. 15, 184. 

Battuto, v. Battere. 

Bava (mot d'origine inconnue), la bave, ber Geifer Inf. 34, 54. 

Be’, v. Bello. 

Beati ete. A mesure que D. et Virgile montent les degrés qui con- 
duisent aux différentes terrasses du Purgatoire , ils entendent des voix 
qui chantent les Béatitudes par lesquelles le Seigneur ouvre son sermen 
de la montagne St. Matthieu c. 5. La plupart des commentateurs ad- 
mettent que ces paroles sont chantées par les différens anges gardiens 
des degrés qui conduisent d’une terrasse à l’aatre, mais ea comparant 
tous les passages il est évident que D. a voulu éviter la monotonie. 
Quelquefois ce sont des voiz, veci Pg. 12, 110, qui chantent de sorte 
qu’il est impossible de dire si ces voix partent des âmes de la terrasse 
que les voyageurs viennent de quitter ou bien de celles de la terrasse 
vers laquelle ils montent. D’autres fois il est évident que ce sont les 
âmes qu’ils laissent derrière eux qui chantent, comme Pg. 15, 38 et 
22, 5. Plus ordinairement sans doute les paroles sacrées sont chantées 
par l'ange gardien, comme 17, 68. 19, 50. 24, 151 et 27, 8. Outre 
cela l'entrée des voyageurs dans le Purg. est accompagnée d'en Tedum 
9, 140, sans qu'on puisse déterminer qui le chante. Enfin 29,3 
Mathilde chante le premier verset du Ps. 32 (31) Beati quorum tecta sant 
peccata pour célèbrer l’arrivée des voyageurs dans le Paradis terrestre 
et leur purification terminée. Parmi les béatitudes que D. fait chanter 
il y en a deux qui demandent quelqu’explication : Pg. 22, 5 il est dit: 
Delio n'avean: Beati, in le sue voci Con sitio Cou plutôt sitiunt) e senz'altro 
ciò forniro, ce qui apparemment veut dire que de la béatitude Matth. 
6, 6 ils ne chantèrent que les mots Beati qui sitiunt justitiam, tandis que le 
` reste de ce passage est paraphrasé en Italien par l'ange Pg. 24, 151 

dans les mots: Beati cui alluma Tanto di grazia, che Pamor del guste 
Nel petto lor troppo disir non fama, Esuriendo sempre quanto è giwsto, 
qui correspondent aux paroles : Beati qui esuriunt justitiam, quoniam ipsi salat abuntir. 
Beatitudo, mot latin que D. emploie pour an certain nombre d'êmes 
bienheureuses, eine chaar Seliger Pr. 18, 112. 
Boato, adj. heureuz, gli, bienheureur, felig. Inf. 1, 120. 2, 5S. ` 
4, 50, 61. 7, 94. Pg. 2, 44. 19, 50. Pr. 2, 129. 9, 20. 21, 20. 25, 
127. 28, 110. 32,98. Peur ce qai appartient aux bienheureux, comme 
beato soanno etc. Inf. 2, 112. Pe 21,16. 31,97. Pr. 25, 227. 27, 17. 
Comme exclamation: beato te, bienhoureuz toi! elig bu! Bof pir! 
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Pg. 26, 78. 82, 43.. Comme subst. $ beati, kes bienkeureuz, die Seligen 
Pg. 30, 13. Pr. 3, 50. 88, 38. - 

Boatriee, fille de Foleo Portinari, citoyen de Florence, premier et 
unique objet des amaurs de D. Mariée à un chevalier Simone de’ Bardi. 
elle mourut 1290 à l’âge d'environ 84 ans. Le poète a voué à sa mé- 
moire un culte éternel; non content de Ja mettre au nombre des bien: 
heureux il en a fait le symbole de la théologie et de la révélation divine. 
Elle parait dans la D. C. dès l’entrée du poème pour envoyer Virgile au 
secours de D. iaf. 2,76. Ele se montre à lui dans toute sa gloire, 
sur un char mystérieux qui représente l'Eglise et lui reproche les éga- 
remens de sa vie Pg. 30, 73. Après lui avoir révélé les destins de 
l'Eglise elle l'accompagne dans son voyage mystique à travers les cieux 
pour lui servir de guide et d’interprète, elle le quitte enfin pour re- 
prendre sa place parmi les élus et se fait remplacer auprès de D. par St. 
Bernard Pr. 31,39. Son nom parait une infinité de fois dans le poème. 
Pg. 6, 46. 15, 77. 18, 73. 23, 128. 27, 36. 30, 73. 31, 114. 32, 85, 
Pr. 3, 127. 4, 13. 7, 16. 14, 8. 18, 17. 24, 22. 25, 137. 27, 102. 
30, 44 et plus souvent. | 

Beatrice Pg. 7, 128, fifle de Raymond Bérenger, comte de Provence, 
première femme de Charles I d'Anjou, roi de Naples. V. Margherita. 

(de becco dans le sens de bouc, ber Bod, an plur. vie Bôde 
qué le peuple prononce parci-parlà Vede, d’autres voudraient le dériver 
de bucca), le boucher, ber Gleifther, ver @iätbter. Pg. 20, 52. Quoiqu'il 
soit bien prouvé que Hugues Capet ne fut pas le fils d’un boucher de 
Paris, il n’en est pas moins certain, qu'une tradition obscure et des 
bruits populaires étaient d'accord avec l’assertion de D. comme on ie 
voit par le récit de Giov. Villani L., IV. ch. A qui dit clairement que la 
croyance générale de son temps était que le père de Hugues Gapet fut 
un bourgeois de Paris, boucher et marchand de bestiaux, La même 
croyance se retrouve dans quelques vieux romans. 

Beccaria, selon la Nidob., l’Ald. et les historiens lombards, ou 
Beccheria suivant la Cr. et Giov. Villani quiraconte L VI. e, 65 qu’un abbé 
de Vallombreuse, de la famille Beccheria de Pavie (d'autres disent de 
Parme), légat du pape, fut décapité à Florence 1258 parcequ'on l’accusait 
d’avoir conspiré avec les Gibellins qu’on venait d’exiler Inf. 32, 119. 

Becchetto (probablement dimin. de becco, le bec, ber @dnabel), 
anciennement le capuchon de quelques moines se terminait en une 
bande d’étoffe qu’on entortillait autour du col ou de la tête. D’après 
Pr. 29, 118 on serait tenté de prendre ce mot pour la pointe mème du 
capachon, dans laquelle on poarrait cacher quelque chose. 

Becco, ce mot a deux significations absolument différentes, bouc de , 
l'allemand Bot, et be, Schnabel, mot gañlois selon le témoignage de 
Saètone. Dans le sens de bouc il se trouve Inf. 32, 50; dans le sens 
de bec Pg. 32, 44. Pr. 20, 29, 44. mais il reste deux passages où te 
sens de ce mot est au moins douteux. Inf. 15, 72. Ma lungi fia dal 
becco l'erba où cependant le sens de bec est le plus probable, dans 
l’autre Inf. 17, 73 Che recherà la tasea coi tre becchi, où il s'agit de 
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savoir si les armoiries de Bujamonte portaient 3 becs d'oiseau ou 3 boucs. 
La plupart des commentateurs et Monti (Proposta Il p. 101) sont pour 
le premier sens ; mais Pietro di D. dit: Lle de tribus kircis et Benvenuto de 
même cum tribus hircis. Parenti (Annot. Il p. 24) assure de plus que les 
armes de cette famille qui se trouvent encore dans les archives de 
Florence portent 3 boucs. Dar di becco Pg. 23, 30 pour manger, 
effen. 

. Beda, surnommé le Véuéruble, moine angłais.fort savant pour 808 
temps, auteur d’une histoire eçclésiastique et d’une chronique. Il mourut 
735. Pr. 10, 131. i 


. Beffa, piċce, tour qu'on joue à quelqw’'un, Strei, Bofe, die man 
einem pelt Inf. 23, 14. 

Begli, Bei, v. Bello. 

Belacqua, Benv. l'appelle Bilacqua et le Postill. Cass. Bivelacqua ; 
Pun et l’autre disent qu’il était musicien et facteur d’instrumens de 


musique. D. le trouve parmi les négligens de lavant- -purgatoire Pg. 4. 
123. 


Belletta (peut-être de roc p lum), le limon, la funge, la vase, Der 
Œchlamm, der Koth Inf. 7, 124. 


Bellezza /de bello), la beauté, die Shünheit Pg. 14, 149. 29, 87. 
30, 128. Pr. 24, 19. 28, 84. 30, 19,32. D. appelle Pg. 31, 138 
seconda . bellezza la beauté que Béatrice a acquise dans le ciel, 
opposition à sa beauté terrestre. 


Bellincion Berti, de Pancienne famiHe -florentine de’ Ravignani, 
alliée aux contes Guidi. Bellincione vivait vers la fin du douzième siècle. 
Pr. 15, 112. 16, 99. 


Bellisar ou Bellisario, Bellisaire, Bellifarius, célèbre capitäine de 
l’empereur Justinien qui reconquit l'Italie sur les Goths. Pr. 6, 25. 


Bello et devant les consonnes simples bel, beau, fôn. Inf. 1, 40, 
87. 2, 53. 3, 40. 5, 101. 12, 68. 18, 55. 19, 17. 20, 61. 24, 138. 
34, 18, 34, 137, Pg. 2, 8, 75. 3, 107. 7, 45. 8, 55, 79. 12, 88. 16, 
32. 19, 101. 22, 148. 27, 136. 29, 115. 31, 104. Pr. 2, 28, 130. 
3, 48. 8,2, 15. 10, 71, 109. 12, 31. 14, 131. 15, 130. 16, 31. 19, 
36. 21, 138. 22, 194. 23, 71. 27, 137. 30, 9. 32,5 et bien plus 
souvent. Les damnés appellent la vie terrestre vita bella Inf. 15, 57. 
Mè bel p. mi piace, me plait, gefalit mir, ift mir vecbt Inf. 19, 37. 
E bello, fia bello, il est juste, il convient, d vaul mieur, ¢8 ift recbt, e8 
ziemt fit, e8 ift beffer Inf. 4, 104. Pg. 25, 43. Pr. 17, 68. Au plur. 
begli devant une voyelle Pg. 27, 136. 

Bello del, Geri Inf. 29, 27. Benvenuto nous rapporte qu’il fut de 
la famille des Allighieri et par conséquent parent de D. tué par un des 
Sacchetti pour avoir mis la dissension dans la famille. 1l reproche à 
D. sa mort qui m'avait pas été vengée; plus tard un des Sacchetti fut 
tué pour venger la mort de Geri. 


Belo, Belus, roi de Tyr, père de Didona Pr. 9, 97. 
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Belva (du tatin bellua), la bête féroce, bas wilve Thier. D. appelle Pg. 
32, 160 nuova belva le char, représentant l'Eglise, qui s’est transformé 
en un objet monstrueux. Il est difficile de dire ce que D. entend par 
antica belva Pg. 14, 62, car l'explication des commentateurs, que ces 
mots doivent indiquer un vieux animal, p.ex, un boeuf qu’on’ engraisse 
pour le tuer, ne satisfait nullement, parceque nous n’avons jamais vu 
belva pris pour un animal domestique. 

Belzebù, Belzébub ou Belzébutk, Beelzebub. Le chef des démons que 
D. appelle ordinairement Lacifer. Inf. 34, 127. 

Benaco, nom latin (lacus Benacw) du lac appelé aujourd’hui lac de 
Garda, der Bardas See, Benacus. Inf. 20, 63, 74, 77. 

Benchè, bienque, quoique, obgleich, miemobl Pr. 2, 103. 25, 138. 

Bonda (de l’allemand Binde), proprement le bandeau, die Binde. 
D. emploie pour le voile, ber Sleier Pg. 24, 43. Femmina è nata 
e non porta ancor benda, c. à. d. est encore enfant. Il sera peut-être 
toujours impossible de déterminer qui est la femme dont D. veut parler 
ici. Quelques uns la prennent pour la Gentucca q.v. du vers 37, d'autres 
pour Alagia de’ Fieschi qui épousa le Marquis Marcello Malaspina , ami 
de-D. Mais d’un côté Bonagiuntä semble parler ici d’une femme née à 
Lucques, ce qui n’est pas le cas d’Alagia de Gènes, et de l’autre il est 
difficile de croire que la femme de Marcello mort 1316 at été encore 
enfant en 1300. Le bianche bende Pg. 8, 74 sont le voile et les rubans 
blancs que portaient les veuves et Le sacre bende le voile des religieuses, 
der Nonnen Gchleier Pe. 3; 114. 

Beno et devant les consonnes simples Ben, subst. Le bien, das Gute, 
dans un sens collectif, tout ce que j’y.ai trouvé de bon et d’heureux.1nf, 1, 8. 
6, 108. 26, 24. Pg. 6, 122. 15, 61. 17, 101, 133, 135. Pr. 9, 107. 
26, 28. Bonne oeuvre, gute8 Wert Pg. 10, 89. 19, 121. Une âme. bien- 
heureuse, eine felige Seele Pr. 13, 48. Ch’ hanno perduto il ben dell'in- 
telletto Inf. 3. 18 ne signifie pas : ils ont perdu l’intelletto, mais ce qui 
constitue le bonheur de l'intelligence, c. à. d. ils ont perdu la connais- 
sance deDieu; Die ver Grfenntniÿ büdfteg Gut verloren. Comme D. lui 
même dans le Convito dit: Il vero è il ben dello intelletto. Souvent 
Dieu est circonscrit par: Bene che non ha fine Pr. 19, 51, plus souvent 
encore il est appelé d sommo bene, le bien suprème, Da8 Bäüpe Gut 
Pg. 28, 91. Pr. 7, 80. 14, 47. 26, 134. infinito ed ineffabil bene, 
le bien infini et ineffable, da8 unenblidhe und unausfprecblihe Gut Pg. 15, 
67. De même Pg. 31, 23. 

Beni, ‘au plar. les biens et ordiiairement les biens terrestres, bie ivoifhen 
Güter Inf. 11, 41, appelés beni del mondo Inf. 7, 62 ou vani 79. Par 
beni primi, les premiers biens, bie erften, Hödyften Güter Pg. 17, 97. 
D. entend les premiers objets de Pamour de l’homme, ainsi Dieu, la vé- 
rité, la veriu. Bonnes oeuvres, Gute Werte Pr. A. 137. 

Bene, adv. Inf. 9, 10 se trouve à chaque page. Nous faisons re- 
marquer les constructions suivantes: Ben’ è Pr. 15, 10. 26, 6 il est 
bien juste, e8 ift wobl recht, il convient, e8 ziemt idj. . Ben punito Inf. 
19, 97 justement puni, mit STT geftraft. Ben creato Pr 3, 87 créé pour 





72 ° Benedello — Bergamasco. 


ton bonhewr, zut Geil geboren (comparez inf. 32, 43 mal creata piede). 
Ben nalo Pg. 5,60. Pr. 5, 115 dans le même sens (comp. iai. 28, 76. 
30, 48 mal nati). Ben finilo Pg. 3, 73, qui a eu une bome fin, ves felig 
gefiosben. Beon fare Iaf. 6,81, bien faire, rethtihaffen bantelu et comme 
subsi. JL tuo ben far Inf.15,64. Beneamare ete. aimer bien, recht lichen 
Pr. 24,40. Toutes les anciennes éditions, Alde, Cr., Nideb., Laad., Vell. 
et la grande majorité des Mss. lisent Pg.28,92 Lo sommo bene -— Fece 
l’uom buono a bene, e questo loco Diede per arra a lui d'etorna pace ; 
où buono a bene semble devoir signifier atto a bene operare, apte, ca- 
pable, fäbig, geeignet à bien faire , construction elliptique d’une grande 
hardiesse; la phrase serait plus claire s’il y avait al bene, qui ne se 
rencontre nulle part. L’édit. d'Udine et quelques Mss. porteat: Fece 
(wem buono el ben di questo loco, leçon qui denne sans doute un 
sens plus clair et plus facile, mais fort saspecte de n’être qu’ane glose 
introduite dans le texte. Ben, bien, d est vrai, mobi Inf. 34, 143. Pr. 
11, 130. 

Benedetto, v. Renedire. 

. Benedetto ; San, S. Benoit, St. Benedict, fondateur de l’ordre des 
Bénédictins, né 480 à Nursia dans J'Ombrie. Pr. 32, 35. H est intro- 
duit parlant avec D. Pr. 22, 28 sq. Une abbaye de ce nom située dans 
l’'Apennin Inf. 16, 100. 

Bonodire cenedieere), bénir, fegnen Pr. 24, 154. Part. Benedelto, béni, 
gefegnet, gebemebeit Inf. 2, 124. 8, 45. Pg. 10, 64. 15, 34. 29, 89. 
32, 26. Pr. 6, 16. 11, 33. 20, 146. 24, 2, 31. 

Bonodictus qui voais. Acclamation du peuple adressée à J, Christ 
larsqu'il fit son entrée à Jerusalem, v. St. Jean c. 12. v. 13. Ces paroles 
quoiqu’eles se rapportent à un sujet masculin sont appliqnées ici à 
Béatriee Pg. 30, 19. 

Bonofcio ou bemefizio, ie bienfait, le service, la faveur, Me Wohlthat, 
ber Dienft, die Ounfterweijung Pg. 5; 65. Pr. 17, 88. 

Benovonte, ville du royaume de Naples, mais qui appartient au pape. 
C'est à Bénévent que Mainfroy perdit la bataille et la vie contre Charles Í 
d'Anjou. Pg. 3, 128. 

Benignamente, avec bienveillance, freundlich, gütig Pg. 2, 102. 

Benignanza, suivant la Nidob. ou Boninanza, selon la Cr. sont de 
vieilles formes pour benignità, la bonté, die Güte Pr. 7, 143. 20, 99. 

Beuignità, le bénignié, la bonté, die Güte, die Gnade Pr. 33, 16. 

Benigno, benin, dour, freundlich, fanft Iof. 5, 88. 17, 11. Pg. 7, 
104. 11, 18. 15, 102. 19, 44. 32, 138. Pr. 12, 88. 16, 60 31, 62. 
feroroble, günftig Inf. 15, 59. 

Benvoglienza, la bienveillance, bag Wohiwolen Pg. 22, 16. 

Bere ou Begerg ibere), doire, trinfen Pg. 22, 65. 24, 32. Pr. 24, 8. 
- 27, 59. 30, 73. bee pour beve, il boë, er trinft Inf. 33, 141. bevve 
p. bevà Pg. OI 141. Il bere, le boire, le boisson, DAS Yrinfes, der Sranf 
Pg. 21,74. 22, 145. 24, 124. 33, 138. Bersi, étre absorbé, aufges 
nommen werden De, 25, 37. 

Bergamagco, un Bergamasgue, ein Bergamaëfe Inf. 20, 71. 


Berlinghieri — Bestialitade. 73 


Berlinghieri, Ramondo, Raymond Bérenger V, Raimund Berengar 
Pr. 6, 134, dernier comte de Provence dont les quatre filles épousèrent 
quatre rois, l’une St. Louis, l’autre Edouard d’Angleterre, la troisième 
Richard roi des Romains frère d'Edouard et la dernière, Béatrice, 
Charles d'Anjou roi de Naples, frère de St. Louis. 

Bernardin di Fosco, homme de naissance obscure, mais distingué 
par ses vertus, à Faenza. Pg. 14, 101. 

Bernardo da Quintavalle, premier disciple et imitateur de St, Fran- 
çois d’Assise Pr. 11, 79. 

Bernardo, San, St. Bernard, ©t. Bernhard, abbé de Clairvaux, né 
à Fontaines en Bourgogne 1091, + 1153, appelé souvent le dernier 
père de l’église, un des hommes les plus respectables de son temps. 
Dans le poème il remplace Béatrice auprès de D. Pr. 31, 59, 102 et 
l’accompagne jusqu’à la fin de la vision. Pr. 31, 139. 33, 49. 
| Bernardone, Pietro, le père de St. François d’Assise Pr. 11, 89. 
marchand de laines à ce qu’on dit et fort riche comme assure Benvenuto. 

Bersaglio (du latin du moyen âge bersare, en vieux français bercer, 
en allemand Birfen, ou nien, venari), la Cr. écrit berzaglio, le but 
auquel on tire, Die Sielfeibe. Au figuré Pr. 26, 24. 

Borta, nom de femme Pr. 13, 139 Non creda monna (ou donna) 
Berta, Que dame Berthe ne s'imagine pas, Frau Bertha bilde fit) niht ein, 
pour dire le premier venu, Der erfte befte, une personne sotte et vulgaire. 

Berti, Bellincion, v. Bellincione. 

Bertram dal Bornio, v. Bornio. 

Berza (de (allemand die Yerfe, le talon) Inf. 18, 37. levar le berze, 
lever les jambes, ©. à. d. s'échapper, s'enfuir, die Beine Heben (Ferfengeld 
geben). | 

Bestemmia (du grec Baaspnulx, comme l’ancienne forme bia- 
stemma le prouve), le blasphème, die Lüfterung Pg. 33, 59. 

. Bestemmiare (Bhacommelv), blasphémer, Joen Inf. 3, 103. 5, 36. 
11, 47. pour jurer, fluchen Inf. 32, 86. 

Bestia, ordinairement une bête sauvage, féroce, ein wilfbe8, veifendes 
Thier Inf. 1, 58, 88. 13, 114. De 20, 11. ou un animal en général 
Inf. 30, 24. Pg. 8, 102. 26, 84. quelquefois un animal domestique, le 
cheval ete., da8 Pferd Inf. 2, 48. Pg. 24, 83, 135. Comme terme d’in- 
jure Inf. 12, 19. 15,73. 24, 126. Pr. 19, 147. du Minotaure Inf. 12, 19. 
Par une ironie amère D. dit Pr. 21,134 Sicchè due bestie van sott una 
pelle, de sorte que deux béie vont sous une même peau, fobaf zwei Thiere 
unter einem Welle einbergeben, en parlant des vastes manteaux dont les 
papes couvrent leur personne et l’animal qu’ils montent. 

Bestiale, ce qui est propre ou convient à une bête, bestial, viebild Inf. 
12, 33. 24, 124. 32, 133. 

Bestialitade et Bestialitate, formes anciennes pour bestialita, 
la bestialité, ber viebifche Ginn Inf. 11, 83. D. fait ici l’énumération des 
vices et distingue d’après Aristote, àxoacla, l’incontinence, Douce, 
la bestialité, et xaxla, le vice. C’est sur cette distinction que reposentles 
3 grandes divisions de l’enfer du poète. Pr. 17, 67. 

D 


74 Bevero — Biga. 


Bevero (de l'allemand Biber, de-là dans quelques Mss. Nidob. Est. 
la forme bivero), le castor, der Biber Inf. 17, 22. D. partage ici l’opi- 
nion vulgaire, mais fausse, que le castor se nourrisse de poissons. 

Biacca (de l'allemand bied, påle), la céruse ou blanc de céruse, bag 
Bleiweip Pg. 7, 73. 

Biada (de l'allemand Blatt, feuille, ou de l'anglosaxon blad, fruit, 
de-là le latin du moyen Age bladum), le blé, da8 Getreide, bas Korn Inf. 
24,109. Pg. 2, 124. 33, 51. 

Biancheggiare être blanc, se couvrir d’une couleur blanche, comme par 
le givre, wef fein, ou feinen Inf. 24, 9. montrer une couleur blanche 
éclatante, leuchten, mb betfhimmern Pg. 10, 72. rayonner, ftrablen, 
ftimmern Pg. 16, 145. 

Bianco, adj. (de l'allemand blanf), blanc, wei} Inf. 17, 65. 20, 49. 
24, 5. 27, 50. 34, 43. Pg. 1, 34. 2, 7, 23. 8, 74. 9, 95, 119. 26, 6. 
29, 114. Pr. 1, 44. 5, 57. 18, 65. 22, 93. 27, 136. 80, 129. 31, 14. 
Pour chenu, weifbaarig Inf. 3, 83. Subst. il bianco, le blanc, bag Beige 
Inf. 25, 66. I primi bianchi Pg. 2, 26 les premiers objets blancs que 
j'avais apperçus, die erften weifen Gegenftände, les ailes d’un ange. 
Vestito di bianco, habillé de blanc, weif gefleidet Pg. 29, 65. I bianchi, 
les blancs, be Weien, était le nom d’un des partis qui divisaient Flo- 
rence, opposés aux Neri, jes noirs, bie Schwarzen Inf. 24, 150. Adv. 
Bianco vestita, habillée de blanc, wei gefleivet Pg. 12, 89. 

Biasmare, pour biasimare (blasphemare, v. Bestemmia), blâmer, tabeln 
Pr, 23, 66. : 

Biasmo et Biasimo, le blême, ber Tabel Pe, 18, 60. la honte, pie 
Ganve Inf. 5, 57. Pr. 4, 59. un reproche qui fait honte, ein Borwurf, 
cin Tadel, eine Sante Inf. 7, 98. Biasimo Inf. 11, 84. 

Bica (peut-être par une plaisanterie villageoise la bique ou bicque, en 
vieux français la chévre, en allemand Büdéen, petit bouc), le tas, le 
monceau, ber Haufen Inf. 29, 66. 

Bieco (probablement d'obbliquw), surtout des yeux, des regards, qui 
voient, regardent de travers, louche, fielend, feitwärts blidend Inf. 6, 
91. 23, 85. de-là envieur, neidifd, parole biece Pr. 6, 136. mauvais, 
infame, flecht, opere Inf. 25, 31. Enfin Pr. 5, 65 ce mot paraît signi- 
fier inconsidéré, unbejonnen, qui n’y regarde pas de près, à peu près 
comme überfitig (qui regarde par dessus). Au lieu de biechi et bieche 
D. se sert dans les trois derniers passages de bieci et biece. 

Bifolco (du latin bubulcus), celui qui laboure la terre avec des boeufs, 
le laboureur, ber Pflüger Pr. 2, 18. 

Biforme, biforme, à deux formes, zweigeftaltig Pg. 82, 96. Il s’agit 
du griffon, moitié lion et moitié aigle. V. Grifone. 

Biga, mot latin. D. l’emploie pour un char à deux roues, ein groci= 
rävriger Wagen Pr. 12, 106. Char qui représente l'Eglise et les deux 


roues indiquent les deux puissans champions de l'Eglise St. François 
_et St. Dominique. 


Bigio — Bisogno. 75 


Bigio, ie bis des Français dans pain bis, d’origine inconnue, gris, 
grau Pg. 20, 54 obscur, bunfel Inf. 7, 104. De-là far bigio, obscurcir, 
verbunfeln Pg. 26, 108. panni bigi Pe, 20, 54 désignent probablement 
lhabit de religieuz, Mônchétleiver. 

Bigoncia (bis-congius), le baquet, ber Botti® Pr. 9, 55. 

Bilancia (ilenx), la balance, die Bage Pr. 5, 62. Dans le sens de 
poids, Gewidt Pr. 13, 42. D. appelle bilance Inf. 23, 102 les corps 
des damnés écrasés sous le poids de manteaux de plomb, ce poids 
fait crier la balance qui le supporte, unter bem Gewichte freift die Wage: 
Bilance Pg. 2, 5 désigne la balance, le Wage, un des signes du zodia- 
que. 

Binato, qui participe d deuz natures, zweier Naturen theilbaftig, épithète 
que D. donne au griffon Pg. 32, 47 représentant J. Christ à cause de la 
combinaison de la nature divine et humaine. 

Bindi, Bindo, nom propre fort commun à Florence du temps de 
D. mais dont on ignore Porigine, il est peut-être dérivé d’Aldobrandino 
ou d’Albino. Pr. 29, 103. 

Biondo (d'origine incertaine), blond, gelb von Haaren, blond. Inf. 12, 
110. Pg. 3, 107. 8, 34. 

BISAVO (Cbis-avus), le bisaieul, ber Urgrofvoater Pr. 15, 94. Colei Che 
fu bisava al Cantor etc. Pr. 32, 10 est Ruth bisaïeule de David. 

Biscazzare (de bisca, le brelan, Dog Spielbaug, dont l’origine nous 
est inconnue), perdre, dissiper ou jeu, gerfbielen, im Spiele vergeuben 
Inf. 11, 44. 

Biscia (peut-être de l’allemand beifen, mordre, ou plutôt onomatopée 
pour exprimer le sifflement du serpent, baë Zifen), le serpent, bie Schlange 
Int, 9, 77. 25, 20. Pg. 8, 98. 14, 38. 

Bisenzio, petit fleuve de Toscane qui passe près de Prato et se jetle 
dans l’Arno au dessous de Florence, vis à vis de la Lastra. Inf. 32, 56. 
li est assez singulier que tous les commentateurs, à l'exception du seul 
Benvenuto, appellent la vallée du Bisenzio Falterona; ce qui est une 
erreur évidente, Falterona étant le nom de la montagne et de la vallée 
où l’Arno prend sa source, v. Pg. 14, 17. Ils ont apparemment con- 
fondu la ville de Prato avec le bourg de Prato vecchio qu se trouve en 
effet dans la vallée de Falteronàa. | 

Bismantova est selon les commentateurs une montagne escarpée 
dans le duché de Modène. Pg. 4, 26, elle ne se trouve indiquée sur 
aucune de nos cartes. 

Bisogna (du gothique bi-siuni, inquiétude, souci}, le besoin, ce dont 
on o besain, DaS Beburfnif, deffen man bedarf Pg. 13, 62. 33, 29, v. 
Bisogno, la besogne, bie Soe, ber Gegenftand Inf. 23, 140 mal con- 
tava la bisogna, exactement comme en français; il contait mal la besogne 
ou l'affuire, Der erzählte die Gelhichte fhleht. 

Bigognare, v. imp. avoir besoin, falloir, nöthig in, Noth thun be 
11,23. 23, 104. 26, 131. Pr. 8, 79. 29, 80, 

Bisogno, le besoin, die Noth, vas Bevürfnif Pg. 25, 6. 


70 Bizarro — Bollore. 


Bizarro (peut-être de bis varius?), colère, furieur, gornig, wùthig Inf. 8, 
62. 

Blandimenti (comme blando, sont des mots plutôt latins qu’italiens), 
des caresses, des flatteries, des paroles caressantes, ©meicheleien, LiebeSworte 
Pr. 16, 30. - 

Blando, caressant, flatteur, {meidelnd Pr. 12, 24, faible, sujet à se laisser 
- séduire, (hwah, weiblih, ber Verfubrung ausgefebt Pr. 22, 85. 

Bobolce (www, v. bifolco} Pr. 23, 132. Tous les anciens com- 
mentateurs, à commencer par l’Anon. jusqu’à Lombardi, ont pris ce 
mot pour la forme féminine de Bobolco, arator et seminator de sorte que 
le sens du passage serait: ces bienheureux qui ont été de bons semeurs à ré- 
pandre la semence de l'Evangile, gute Sãemănner. La forme féminine 
ne doit point paraitre étrange puisqu’elle se rapporte à arche ricchis- 
sime, par les quelles D. désigne ces âmes. Tassoni au contraire veut 
que bobolca soit le nom d’une mesure de terrain, à peu près comme 
jugerum, un arpent, Sudert en allemand, et l’on trouve effectivement bubulca 
et bubulcata dans ce sens; seminare serait alors à prendre dans un sens 
passif et le sens de tout le passage serait, qui furent de bonnes terres å être 
ensemencées, Die guteg Land waren befñet zu werden. L'ancienne inter- 
prétation nous paraît cependant préférable. 

Bocca Cucca), la bouche, ber Mund. Au propre Inf. 5, 136. 6, 23. 
12,79. 17, 74. 22, 55. 25, 92. 28, 95. 30, 125. 31, 68. 32, 38. 
33, 1. 34, 55. Pg. 6, 132. 7, 93. 8, 13. 18, 25. 23, 108. 25, 19. 
31, 14. Pr. 1, 87. 20, 82. 24, 119. 27, 65. Par extension louverture, 
l'embouchure, die Mündung Inf. 19, 22. 

Bocca, v. Abati. 

Boce, forme ancienne et entièrement abandonnée que cependant 
quelques édit. ont admise. v. Foce. 

. Bogliente, de bollire, bouillant, fochenb, en fusion, gefhmoken Pg. 
27, 49. . 

Bolgia (du latin buga et dans l’ancien allemand Bulge), proprement 
la besace, la valise, Der Querfad, bas Wegen, D. appelle ainsi les dix 
fosses concentriques qui contiennent les frodolenti, les trompeurs de 
toute espèce, on pourrait donc traduire bolgia par fosse, Graben Inf. 
18, 24, 104. 19, 6. 22, 17. 23, 32, 24, 81. 26, 32. 28, 21. 29, 7, 
118. 

Bolla (ònia), le bouillon, bie Blafe beim Rochen Inf. 21, 20, v. Bulla. 

Bollire (bwlire), bouillir, bouillonner, fochen, walen, Blafen werfen 
Inf. 7, 101. 21,8. 33, 143. dans un sens passif de la substance qui 
bout, flevet Inf. 12, 47. du fer en fusion, vom gefdmofzenen Œïfen Pr. 
28, 90. Part. prés. Bollente, bouillant, fochent, flebenb Inf. 21, 124. 
22, 141. du fer fondu, gej@molzenes Gifen Pr. 1, 60. Bogliente, v. 
supra. Part. passé Bollito, comme subst. è bolliti Inf. 12, 102. ceux 
qui bouillaient, die gefottenen. 

Bollore, le bouillonnement, l’ébulition, Da8 Kochen, das Sieden nf. 12, 
136. 14, 134. 21, 20. pour la substance bouillante, ter Sub Inf. 12, 104. 
etau plur. Inf. 22, 30. 





Bologna — Bordone. go ` 


Bologna, ville et université célèbre d'Italie Inf. 23, 142. Pg. 14, 100. 

Bolognese, un Bolonais, ein Bolognefer Inf. 18, 58. 23, 108. 

Bolognese, Franco. Peintre en miniature célèbre du commence- 
ment du quatorzième siècle Pg. 11, 83. 

Bolsena Pg. 24, 24, petite ville près du lac du même nom, qui 
produit d'excellentes anguilles. 


Bonaccia, proprement calme de mer, la bonace, bie WMeeresftile. D. 


l’emploie Pg. 13, 123 pour beaux jours qui interrompent quelquefois 
les rigueurs de l’hiver, temps doux, milbe8 Wetter, 

Bonatti, Guido, de Forli, astrologue célèbre et fort attaché au 
comte Guido de Montefeltro; il vivait vers la fin du treizième siècle et 
a écrit un ouvrage sur l’Astrologie. Inf. 20, 118. 


Bonaventura, San, Pr. 12, 127. St. Bonaventure (Jean de Fidanza), 
appelé le Docteur séraphique , né à Bagnoreggio q. v. 1221, devint général 
des Franciscains, Cardinal et mourut au concile de Lyon 1274. Ses 
ouvrages, imprimés Rome 1588—96 forment 7 vol. in f. 

Boniface. Le pape Boniface VIII qui règna depuis 1294 — 1303. 
D. le regarde comme son ennemi personnel et ne laisse passer aucune 
occasion d’exhaler sa haine contre lui. Il lui prophétise une place parmi 
les Simoniaques en enfer Inf. 19, 53. Pr. 30, 148, lui reproche d’avoir 
abusé de son pouvoir pour séduire le comte Guido de Montefeltro Inf. 
27, 70 sq., lui adresse de sanglans reproches par la bouche de St. Bo- 
naventure Pr. 12, 90, par la bouche de Caceiaguida Pr. 17, 49 sq. et 
de St. Pierre lui-même Pr. 27, 22 sq. Mais en même temps il parle 
avec indignation des mauvais traitemens que ce pape eut à souffrir des 
satellites de Philippe le bel à Anagni Pg. 20, 87. 

Bonifazio Pg. 24, 29 est probablement Boniface, archevêque de Ra- 
venne de la famille des Fieschi de Gènes, qui vécut vers la fin du trei- 
zième siècle. 

Bontà, la bonté, be Güte Inf. 8, 47. 11, 48. de Dieu Pg. 3, 122. 


Pr. 2, 148. 5, 20. 7, 64. 28, 67. 29, 59. 31, 6, 83. la vertu, Die Tugend. 


Inf. 19, 2. la vertu, la force, bie Tugend, die Kraft Pr. 2, 148. le mérite, 
le savoir, bag Wiffen, bie Tüdtigfeit Pr. 19, 128. 25, 66. 33, 21. 
Les formes bontade Inf. 11, 48, 96 et bontate Inf. 19, 2. Pr. 2, 136, 
5, 20. 19, 128. 26, 30. 29, 59. 31, 83. 33, 21 sont anciennes et 
poétiques. 

Bonturo, de la famille des Dati de Lucques que D. indique avec 
ironie comme le plus grand fourbe et prévaricateur de cette ville Inf. 
21, 41. 

Bordello Cd'origine incertaine), le bordel, ba8 Surenbaus. D. appelle 
ainsi par indignation l'Italie Pg. 6, 78 comme un pays qui se prostitue 
à tous les peuples voisins. 

Bordone (d'origine inconnue), 1. le bourdon, ber Bilgerftab Pg. 33, 78. 
2. le bourdon ou faux bourdon ou basse continue, ble SBafbegleitung, ber 
obligate Bağ Pe, 28, 18. Dans ce dernier sens il parait n’être qu’une 
onomatopée pour imiter le bourdonnement, baë Summen, des abeilles. 


` 


78 Bórea — Brabante. 


Bóroa, Boré, le vent du Nord, Boreas, ber Nordwind Pr.-28, 81. 


Borgo Sant’ Apostolo, un des anciens quartiers de la ville de Flo- 
rence, sur les bords de J’Arno Pr. 16, 134. 

Borni Inf. 26, LA Les anciens commentateurs ont mal entendu ce 
passage en prenant bornio pour borgne ou aveugle, ce qui nous semble 
ne présenter aucun sens raisonnable. (C’est bien plutôt le mot borne, 
Bralftein, Edftein, que D. veut dire, et il nomme ainsi les rochers pro- 
éminens au moyen desquels il a pu descendre du pont vers le fond de 
la fosse, 24, 79. C’est Daniello da Lucca qui a le premier donné cette 
explication, suivie par tous les commentateurs modernes. Le texte de 
Guiniforte présente une variante singulière, il lit: Che °l bujor n'avea 
fatto scender pria, que l'obscurité nous avait forcé de descendre au- 
paravant, Ce qui se rapporte à Inf. 24, 70 sq. 

Bornio dal, Bertram, Bertrand de Born, vicomte de Hautefort en 
Gascogne, guerrier et troubadour célèbre Inf. 28, 134. IL était Pami 
particulier de Henri, connu sous le nom du Re giovane, jeune roi, fils 
de Henri II d’Angleterre et avait fomenté la dissension entre le père et 
le fils, voilà pourquoi D. le place dans la neuvième fosse où sont punis 
les auteurs de schismes et de dissensions, 


Borsa (du grec Boca), la bourse, ble Bürfe, der Beutel. Au propre 
Inf. 17, 59. par extension il pregio della borsa, la gloire de la libéralité, 
ver Ruhm der Freigebigteit Pg. 8, 129. Aver nella borsa, posséder réelle- 
ment, wirflih befiten Pr. 24, 85. Par ironie D. appelle borsa le trou, 
daë Lo, daps lequel ge trouve le pape simoniaque, Nicolas IJI Inf. 
19, 72. 

Borsiere, Guiglielmo. Inf. 16, 20. Flerentin, bien venu dans les 
cours des grands pour ses talens et son esprit. Il était ce qu’on appelait 
alors un uomo di corte, ce qui tient le milieu entre le courtisan et le 
farceur. 

Bosco (de l’allemand Buf, bois), le bois, le forét, bag Gebäi, ber 
ald Inf. 13, 2. 14, 75, 140. Pg. 25, 130. 32, 42. 

Bosticchi, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 93. 

Botolo. (d'origine inconnue), petit chien hargneux, roguet, Fleiner biffiger 
Hund Pg. 14, 46. D. désigne par ce mot les Aretins. 

Botto (d'origine incertaine), un coup, ein Slag. Di botto, adv. tout d'un 
coup, à l'instant, plöglih, im Augenblif Inf. 22, 130. La rime a engagé 
D. à se servir quelquefois de la forme butto comme Inf. 24, 105. 
Pg. 17, 40. 

Bozzacchione (de l’ancien allemand but, bouton, d’où vient le mot 
français bosse, enflure) , prune avoriée, bie Butte, bie Tafche Pr. 27, 126. 

BOZZO (d'origine inconnus), proprement cocu, Gabnrei, de-là avii, des- 
honoré, entiwüroigt, entebrt Pr. 19, 138. 

Brâbante, le Brabant, une des provinces de la Belgique d'aujourd'hui. 
La donna di Brabante Pg. 6, 28 est Marie de Brabant épouse de Phi- 
lippe ID le hardi, morte 1321. D. semble l’accuser d'avoir causé la 
mort de Pierre de la Brosse, v. Broccia. 








Braccio — Brenno. 79 


Braccio  Crachium), le bras, ber Arm Inf. 15, 25. 22, 71. 25, 7. 28, 
128. 30, 105. Pg. 31, 105. 32, 16. Au plur. le braccia Inf. 8, 43. 
14, 107. 17, 96. 19, 124. 22, 59. 31, 48. 34, 31. Pg. 6, 13. 9,3, 38. 
12, 91. 15, 100. 24, 22. 31°, 100. Pr. 23, 122. pour le côté, die Geite 
Pg. 32, 16. Au figuré : la bontà infinita ha s} gran braccia Pg.3, 122. 
la miséricorde divine est si immense, Gotteg Güte bat fo weite Arme. 

Braco, v. Brago. 

Bragia (de l’anglosaxon Blafe, flambeau, Zog, ou peut-être de 
l'allemand Brant, incendie), la braise, bie Oluth, lübente Kohlen, au plur. 
brage Pr. 19, 19. par extension, des yeux Inf. 3, 109. 

Brago (d'origine inconnue), la fange, la bourbe, le limon, ber Roth, der 
Gdjlamm Inf. 8, 50. Pour la rime D:s’est servi de la forme braco 
Pg. 5, 82. 

Brama (peut - être de Boépetv, crier comme les bêtes en rut, de-là 
désirer ardemment), le désir ardent, Puvidité, ble heftige Begierbe, bas 
Berlangen Inf. 15, 111. 32, 94. Pg. 15, 78. 23, 85. Pr. 27, 9. Au 
plur. Inf. 1, 49. Pr. 4, À. 

Bramaro, désirer ardemment, eifrig wünfen, begehren Inf. 30, 68. 
31, 125. Pg. 8, 75. 13, 148. 17, 116. 33, 63. Pr. 10, 45, 17, 108. 

Bramoso , qui désire avec ardeur, avide, begierig , gierig Inf. 1, 98. 6, 
27. 13, 125. Pg. 24, 108. 

Branca (de l'allemand Brante, Pranfe), la griffe, la serre, wie Klaue, 
die Tage, die Kralle Inf. 17, 13, 105. par extension: ger tra branche, 
avoir en son pouvoir, in feiner Macht Haben Inf. 7, 69. le branche verdi, 
les griffes vertes, die grünen Tagen, armoiries de la famille Ordelaffi, qui 
du temps de D. dominaient à Forli, Inf. 27, 45. 

Branca d'Oria, v. Oria. 

Brancolare /de branca), aller à tâtons, fâtonner, tappen, tappenb 
umbergeben Inf. 33, 73. 

Branda , fonte Inf. 30, 78. D’après le témoignage unanime de tous 
les anciens commentateurs D. veut parler de la fontaine de ce nom qui 
se trouve près d’une des portes de Sienne et dont Boccace (de fontibus) fait 
déjà mention. Depuis peu quelques savants italiens ont découvert 
une fontaine de même nom dans le Casentin ou vallée supérieure de 
l’Arno et prétendent que c’est à celli-ci et non pas à la fontaine de 
Sienne que se rapportent les paroles du poète. L’observation est spé- 
cieuse parceque c’est précisément cette contrée gu avait habitée Maître 
Adam et dont l’image le tourmente aux enfers. Cependant nous croyons 
que le poète a dû nécessairement nommer ici une fontaine d’une beauté - 
et d’une célébrité généralement reconnue comme celle de Sienne et 
non pas-une source à peine connue sur les lieux mêmes. 


Brandizio, anciennement Brundisium, aujourd’hui Brindisi, ville ma- 
ritime du royaume de Naples, sur l’Adriatique Pg. 8, 27. 

Brano, le lambeau, le morceau, ber egen, bas Gtüd Inf, 7, 114. 
13, 128, v. À brano. 


Brenno, chef des Gaulois qui fut défait par Camille. Pr. 6, 44. 





80 Brenta — Brogliare. 


„prenta, fleuve de l'italie supérieure qui se jette dans l’Adriatique 
Inf. 15, 7. Pr. 9, 27. 


Brescia , ville de l'Italie supérieure, anciennement Briria. Inf. 20, 68. 
Bresciano, habitant de Brescia, ein Bregcianer Inf. 20, 71. 


Brettinoro, aujourd’hui Bertinoro, petite ville de la Romagne, entre 
Fort et Césène Pg. 14, 112. 


Breve et quelquefois brieve, adj. court, bref, furz Pg. 13, 78. 21, 
48. 26, 33. Pr. 1, 95. 18, 87. 30, 56. trot, (mal, eng Inf. 33, 22. 
De peu de durée, won furier Dauer, périssable, vergänglid) Pg. 31, 60. 
Pr. 13, 63. Adv. pour brevemente, en peu de mols, briérement, in der Küre, 
mit wenigen Worten Inf. 3, 45. In breve, v. In. 

Brevemente, en peu de mois, briċvement, in ber Kürze, mit wenigen 
Forten Inf. 2, 86. 13, 93. 

Briaréo, Briaré, Briareus, un des géants centimanes de la mytho- 
logie Inf. 31, 98. Pg. 12, 28. 

Briga (d'origine inconnue), tout ce qui empêche, tourmente, donne dela 
peine, de-là le tourment, la peine, bie Qual, nie Bein Inf. 5, 49. la querelle, 
le différent, la guerre Pg. 16, 117. Pr. 8, 69. 12, 108. empêchement, Da8 
Hindernif Pg. 7, 55. 

Brigare, s'empresser, se donner de la peine, fich becifern, fih bemühen 
Pg. 20, 125. 

Brigata, le societé, la réunion, bie @cfellidaft, die Berbindung Inf. 
29, 130. Pg. 14, 106. 

Brigata , surnom d’un petit fils du Comte Ugolino della Gherardesca 


q. v. proprement appelé Nino qui partagea le triste sort de son grand- 
père Inf. 33, 89. 


Brina Cadu latin pruina), la gelée blanche, le givre, der Reif Inf. 24, 4. 
Pg. 21, 47. 

Brisso, ancien philosophe grec cité par Aristote pour avoir voulu 
prouver la quadrature du cercle Pr. 13, 125. 

Broccia, Pier dalla, Pierre de la Brosse ou de la Broche, comme il 
est souvent appelé Pg. 6, 22, chirurgien de son métier, favori et ministre 
de Philippe IH roi de France, fut pendu, selon D. à linstigation de la 
reine Marie de Brabant, pour l’avoir faussement accusée d’avoir empoi- 
sonné Louis le fils ainé du roi; selon d’autres la reine l’aurait accusé 
d’avoir attenté à sa chasteté. Il paraît avoir été comme tant d’autres 
parvenus la victime de l’envie et de la haine des courtisans. 


` Broda (d'origine incertaine), proprement le bouillon (brodo), la soupe, bie 
Guyye. D. l’emploie pour l’eau bourbeuse du marais formé par les 
eaux du Styx, bie Brühe, der Shlamm Inf. 8. 53. 


Brogliare (ce mot paraît se rapprocher pour la forme et pour le 
sens de brouiller et de l’allemand brubeln, brobeln, qui indique le mou- 
vement des liqueurs en ébulition), faire des mouvemens, s’agiler, Bes 
. Wwegungen maten, fih bewegen Pr. 26, 97. V. Invoglia. 





Brollo — Brutto. gi 


Brollo et brullo semblent être le même mot, dont l’origine et même 
la signification sont obscures. Inf. 16, 30 il semble devoir signifier 
scorticato, écorché, gefcunden (Boccace semble l’expliquer par disfor- 
mato, défiguré, entftellt), de mème brullo Inf. 34, 60 et Pg. 14, 91, 
brullo semble également signiGer spogliato, nudo, dépouillé, beraubt. 
Quant à Inf. 16, 30 on pourrait penser au français brúlé, verbrannt ; 
mais cette explication manque absolument d’autorités qui la confir- 
ment. 

Brolo (de l’allemand Brübl, breui, brolium au moyen âge, un terrain 
couvert d'arbres, un bois. De Dä vient que près de plusieurs villes 
d'Allemagne, de France et d’Italie se trouvent des parcs ou jardins ou 
places appelés Brübl, breuil et broglio) D. appelle ainsi par métaphore 
les fleurs dont on se couronne la tête, dont on forme, pour ainsi dire, 
un jardin. Pg. 29, 147. 

Bronco n’est peut-être qu’une forme différente pour tronco, le tronc, 
der Stamm. Inf. 13, 26. 

Bruciare (abbrucciare), brúler, verbrennen Inf. 16, 49. 

Bruggia, Bruges, Brügge (de Pallemand die Brüde, le pont), capitale 
de la Flandre occidentale Inf. 15, 4. Pg. 20, 46. 

Brullo, v. Brollo. 

Brunetto Latini, v. Latini. 

Bruno, adj. (de l'ancien allemand brån), brun, braun Inf. 13, 34. 20, 
107. 25, 65. 26, 133. Pg. 26, 34. Pr. 15, 51. 22, 98. de lair obscur, vunfel 
inf. 2, 1. du ciel Pg. 19, 6. de l’eau Inf. 3, 148. bruna bruna , tout à 
fait brune, gang, burbaus dunfel Pg. 28, 31. des traits du visage, sombre, 
mécontent, finfter, unzufrieden Pg. 24, 27. méconnaissable, unfenntlid 
Int. 7, 54. Subst. d bruno, l’obsur, l’opaque, bas Dunfle, bas Finftere 
Pr. 2, 73. | 

Brugco (peut-être de labrusca , la vigne sauvage dont le fruit est âpre), dpre, berbe, 
par extension parola brusca Pr. 17, 126. 

Bruto, L. Junius Brutus Inf. 4, 127. Marcus Jun. Brutus Inf. 34, 65. 
Pr. 6,74. Au premier coup d'oeil il peut paraître inconcevable comment 
D. l’ennemi juré de tout despotisme, lui qui a ordonné Caton d’Utique, 
quoique suicide, gardien des avenues du Purgatoire ait pu placer Brutus 
et Cassius, les derniers défenseurs de la liberté romaine, dans la gueule 
de Lucifer à côté de Judas Iscariot; l’énigme s'explique Jorso on sait 
que D. dans son livre De Monarchia et dans tous ses ouvrages soutient la 
théorie que la papauté et lempire ont été ordonnés par la providence 
divine pour le salut des hommes , de sorte que les meurtriers de César 
ne sont plus considérés comme tels par le poète, mais comme traitres 
à la majesté impériale dont César lui paraissait être le premier repré- 
sentant. 

Bruto, ls brute, l'animal, bas Thier Inf. 26, 119. Pr. 7, 139. 

Bruttare, souiller, befubeln Pg. 16, 129. 

Brutto (d'origine inconnue), laid, contrefait, Dä, fbeuflid Inf. 13, 10. 
34, 34. Pg. 14,48. couvert de boue, mit Roth, Shmupg bebedt Inf. 8, 35. 
18, 119. Au moral, infame, f@änblit Pr. 22, 84. 

, 6 


82 Busa — Buonconie. 


Buca {au fond le même mol que duco), le frou, la cœité, baë to, 
vie Gôblung, die Berticfurtg Inf. 32, 125. buca sepulcral Pg. 21, 9. 
Pour l’ossertsre, l'entrée, ble Oeffnung, ber Gingang Inf. 34, 131. Pg. 
18, 114. 

Bucoia Cd'origine inconnue), la swperfoie, ble Ofvrfikde, ble Oberhani 
Inf. 19, 29. pour la peas, die Gaut en général Pg. 23, 25. 


Buco (de ducea?) le trou, le cavilé, la profondeur, bag Lo , die Tiefe 


Inf. 32, 2. 

Bucolico. Il cantor de bucoliei carmi Pg. 22, 57 Virgile, aùteur 
du poème des bucoliques. 

Bue boe), le boeuf, ber DS Inf. 47,75, Pg. 83, 145. it bue cicigiian, 
te taureau d’airais fabtiqué par Perille peur le tyran Phalaris d’Agrigente. 
Inf. 27,7. Au plar; buoi Pg. 10, 56. 12, 1. 

Buemme, aujourd’hui Boemia, le Bohème, Sôburen, royaume qui 
fait partie des états Autrichiens. Qued di Buemme etc. est évidemment 
le même ‘dont il est question Pg. 7, 102. v. Féncislao. 

Buféra (onomatopéé, comme bonfé), vent impétueur, Pouragan, la 
bourrasque, ber ©turmiwins, die Minvébraut Inf. 5, 31. 

Buffa, malgré le Diet. de la Cr. nous ere que buffa hst. 7, 62 
ne peut signifier que la bouffée, ber Binbftof, ou accident de peu de durée 
tandis que le même mot Inf. 22, 133 øst synonyme de beffa, i teur, 
lé piéèe qu’on joue à quelqu'un, der Gredt, vie Hoffe. 

, aujoutd’hui Bugia, ville maritime de l’Afrique poste: 
hale, en Algérie. Pr. 9, 92. 

Bugiardo (d'origine itcomaue, inenleur, [ügrievifd baf. 23, AAA. trompeur, 
täufchent, vita b. Pg. 19, 108. Dé falsi e bugiardi, faux opposé à vrai, 
falfe Inf. 1, 72, Geer, traitre, falf, werrăthesifd bet, 28, 16. 

Bugiaro, mentir, lügen Pg. 18, 109. 

, Bagio, le contraire de sotide, ceuz, Hohl [peut - être de buco) Pr. 
20 , 27. 

. Bujo, adj. (d'origine inconnue), obscur, sombre, buntef, finftet Inf. 3, +80. 
7, 308. 8, 93. 12, 86. 16, 82. des taches de Ia lune, segni bui, tie 
tuntein Stede Pr. 2, 49. au moral: obscur, difficite x comprendre. 
Bunfet, féwierig Pg. 33, 46. Subst. l'obscurité, bie Dunfelbeit Pg. 16, $. 

Bulicaiie cde entire), uné source jaillissante d’eau chaude, ein Sprubel. 
D. parle en particulier des thermes de Viterbe Inf. 14, 79 ét leur com- 
pare le fleuve bouüillant de sang aux enfers Inf. 12, 117, 128. 

,Bulla, mot latin, la bulle d'eau, bie aflerblafe Pg. 17, 32. 

Buonagiunta da Lucca, dela famille des Urbieiani, notaire à Lucques 
et poète. Jacopo della Lana et Benvenuto assurent qui avait connu 
Dante et qu’ils s’étaient adressé réciproquement quelques poésies. Dans 
son De mégari elogæntio D. n’en parle pas avec trep d’estime, il ke trouve 
Pg. 24, 19, 36. 

. Buontente, fils du célèbre Guido de Montefeltro, q. v périt à Ia 
bètaitle de Carmpaldino 1289 ét tomme son corps ne pus étre retrouvé 
. D. suppose qu'il fut énglôuti dans les flots de Arno. Pg. 5, 88. 


` 








Buongelmonti. — Bulto. ` 83 


Buondelmonti, famille noble de Florence venue originairement de 
Valdigrieve, vallée au midi de Florence. D. Pr. 16, 66 déplore que 
cette famille soit venue à Florence parcequ’un de ses membres Buyon- 
` delmonte de Bussdelmonti, qui avait rompu un engagement de mariage 
pris avec Ja puissante famille des Amidei, peur épouser une flle des 
Donati, devint la première cause des divisions sanglantes des Guelfes 
et des Gibellins à Florenee. Jl fut assassiné par les Amidei et sa mort 
fut le signal des guerres intestines qui dès lors rayagèrent Florence. 
Pr. 16, 440. v. aussi Inf. 28, 106. Pr. 16, 136. 

Buono, adj. don, gut, au physique et au moral Inf. 1, 71. 2, 1312. ` 
.8, 127. 16, 87. 21, 99. 28, 116. 29, 139. 31, 6. Pg. 9, 106, 137. 
47, 134. 18, 39. 19, 143. 22, 182. 24, 13. 38, 80. Pr. 3, 116. 6, 

113. 7, 36. 19, 78, 86. 22, 53. 23, 132 ettrès souvent. Anima buona, 
une bonne ême, Ame gute, fromme Seele Inf. 3, 127. le contraire de ré- 
prouvé. Non buono, mauvais, fhlimm inf. 21, 99. Frédéric barberousse, 

le destructeur de Milan est appelé buono par ironie Pg. 18,119. Buon 
` duca, buon massiro etc. comme expression de tendresse inf. 4, 85. 
8, 107. 10, 19. Pr..1, 13 et plus souvent. È bueno, d est bon, wilé, 
convenable, e8 ift gut, nüblid, rathfaw. Inf. 12, 27. 15, 103. Pg. 7, 45. 
Comme subst. F buoni, les bons, les gens de bien, Me Buten, vie Recht- 
féaffenen inf. 19, 106. Pg. 16, 129. | 

Buoso Inf. 25, 140. On suppose que D. a voulu indiquer un Buoso 
degli Abati, d’une fâmille considérable de Florence. V. Abati. 

Buoso Donati Inf. 30, 41, v. Donati. 

Buoso da Duera Inf. 32, 116, v. Duera. | 

Burchio {d'origine incertaine), une barque de riviére, deg Wiubfoÿn Inf. 
17, 19, 

Barella (peut-être de buro, bujo, obscur), une paverne, un endroë 
souterrain, cine Sôble, sju unteritbifcher Raum Inf. 34, 98. 

Burlare (peut-être de bwrrae dont Ausone s'est servi). La signifieation de ee 
mot dans l'unique passage de la D. C. où il paraît Inf, 7, 30, est dou- 
teuse; le contexte semble demander la version suivante: pourquoi 
retiens-ly (tieni), reproche des prodigues aux avares ; et pourquoi jettes, 
prodigues-tu? getirbmegpr bu? /burli}, reproche des avares aux pro- 
digues, La signification ordinaire de burlare, jouer un tour d quelqu'un 
pe parajt nullement admissible. `~ o 

Burrato (probablement de buro, bujo, obscur), le précipice, lieu escarpé, 
ber Abgruny,. ber feile Felfenrand Inf. 12, 10. 16, 114. 

Burro Guyum), le beurre, die Butter. Inf, 17, 63, 

Busto (peut-être de allemand Zo, paitrise), D.l’emploie pour 
la partie du corps qui comprend la poitrine et les épanles, le buste, ber 
Rumpf Inf. 17, 8. et même pour tout Le corps à l'exception de la tête 
inf, 28, 119. | Se 

Buttare t'origine incertaine), jeyér, woprfen Inf. 21, 43. 

Butto, di, Inf, 24, 105. Pg. 17, 40, v, Botte, 





84 C — Cacume. 


d, 
DG. v. Ci. 


Ca (contraction de casa, comme Ae pour döpa, et þeim pour Geis 
math) Inf. 15,54, riducemi a ca, me ramène chez moi, c. à. d. au monde 
des mortels, bringt mih nadh Gaufe ou Heim. 

Caccia (mot d’origine très incertaine, peut-être de Pallemand Sage 
ou de hegen, exciter les chiens), la chasse, bie Sat, bie Jagd. Andare 
a caccia, aller à la chasse, jagen, auf die Jagd geben Inf. 12, 57. la pour- 
suite, bie Berfolgung que Fon subit soi-même Inf. 23, 33. poursuite 
active de l’ennemi Pg. 13, 119, collectivement les chasseurs, les chiens etc., 
dag Jagogefolge Inf. 13, 113. L'évêque de Cosence dit D. fut messo 
alla caccia, de Mainfroy, tué à la bataille de Bénévent Pg. 3, 124, 
c. à. d. envoyé par le pape pour déterrer son cadavre. E l'altro che 
annegd correndo in caccia Pg. 6, 15, où il est douteux si in caccia 
veut dire en poursuivant ou dans sa fuile. Les commentateurs nomment 
Cione ou Guccio de’ Tarlati, dont l’Anon. dit qu’il se noya en voulant 
se sauver de la poursuite. Benv. ne décide point. 

Caccia d'Asciano, v. Asciano. 

Cacciaguida, trisaïeul de D. Le poète le rencontre au Par. 15, 28 
où Cacciaguida après avoir fait l’éluge des vertus des anciens citoyens 
de Florence, lui raconte qu’il avait épousé une femme dont le nom 
avait passé à son fils, Allighieri bisaïeul de D. qu’il avait suivi l’empereur 
Conrad III à une croisade, avait été fait chevalier et avait été tué par 
les infidèles. Dans les chants 16 et 17 Cacciaguida parle des anciens 
temps de Florence et finit par prédire à D. son exil. 

Caccianimico, Venedico ou Venodigo ou Venetico, dans les 
différentes éditions, Bolonais qui engagea sa propre soeur Ghisola à 
s’abandonner au marquis de Ferrare. D. le trouve dans la première 
fosse de Malebolge où sont punis les sédueteurs et les maquereaux 
Inf. 18, 50. 

Cacciare, chasser, jagen. Poursuivre comme à la chasse, egen, jagen 
Inf, 1, 109. 33 , 29 à la guerre Pg. 12, 48. mener à la pâture, auf bie 
Weide treiben Inf. 24, 15. chasser, vertreiben , verjagen Inf. 3, 40. 4, 127. 
6, 66. 10, 49. 13, 11. Pg. 2, 57. 11, 99. Pr. 10, 127. Cacciar via, 
chasser, vertreiben Pr. 30, 441. presser, pousser, treiben, antreiben Inf. 4, 
146. par extension, avancer, pousser en avant, sorfirecten Inf. 25, 130. 
Part. Cacciato, chassé, verjagt Inf. 9, 91. 

Cacciatore, le chasseur, der Jäger, au figuré Pg. 14, 59. 

Caco, Cacus, fils de Vulcain, brigand tué par Hercule Inf, 25, 25. 
D. le représente sous la forme d’un Centaure, apparemment parceque 
Virgile Eneide VIH 194 le nomme semihomo et semifer 267 épithètes don- 
nées quelquefois aux Centaures. 

Cacume, mot latin pour cima, la cime d’une montagne, bet Gipfel. 
Pg. 4, 26. Pr. 17, 113. 20, 21. Quelques éditions prennent cacume 
Pg. 4, 26 pour le nom propre d’une montagne ; sans doute à tort, puis- 
qu’on n’en connait point de ce nom. 


Codére — Cagnano. 85 


Cadére, tomber, fallen, au propre Inf. 3, 136. 5, 142. 13, 45. 16, 
2, 101. 24, 112. 27, 26. 32, 29. 33, 125. 34, 121. Pg. 5, 83. 13, 80. 
20, 127. 21, 47, 93. 25, 85. Pr. 1,133. 4, 111. 16,70. 24,5. 27, 27. 
des cheveux qui tombent sur la poitrine, bie aare, bie berabfallen 
Pg. 1, 36. des voiles d’un vaisseau Inf. 7, 14. cader di mano, tomber 
des mains, au8 ben Händen fallen Pg. 2, 6. la nuit laisse tomber la ba- 
lance, e, à. d. la constellation de la balance n’est plus visible pendant 
la nuit, ce qui arrive après l’équinoxe d’automne. Des étoiles qui 
s'abaissent vers l'horizon, finfen Inf. 7, 98. Pg. 18, 81; des fleuves 
qui tombent ou descendent, fallen in, fich fenfen Inf. 20, 78. Pg. 14, 49. 
d’un rivage qui s'abaisse, fich fenft Pg. 12, 106. Par extension, tomber, 
venir du ciel, vom Gimmel berabfallen, fommen Pg. 6, 100. déchoir, berab= 
fommen, finfen Inf. 6, 67. Pr. 7, 78. Au moral: tomber dans le péché, 
falen, fünbigen Pr. 13, 142. 29, 55. Cadere a poco vento Pg. 12, 96. 
Allusion à St. Pierre voulant marcher sur les eaux, St. Matthieu 14, 30. 
Nessun tuo passo caggia Pg. 4, 37 semble vouloir dire: qu’aucun de 
tes pas ne descende, laf feinen Gëtt abwärts finfen; garde toi de des- 
cendre, monte toujours. Cadendo Fbero sotto l’alta libra Pg. 27, 3 
veut dire pendant que l'Ebre se trouve immédiatement sous le signe de 
la balance, fält unter vie, befindet fich unter ber Wage. Part. Caduto, 
Gli fu l'orgoglio sè caduto, son orgueil était tellement abattu, fein Gtolz 
war fo gefunfen. Caduto, subst. quelqu'un qui est retombé en arriére, ein 
Surüdgefunfener Inf. 10, 110. Les formes anciennes et poétiques qui 
se rencontrent de ce verbe sont: caggta p. cada Inf. 6,67. Pg. 4, 37. 
6, 100. Pr. 7, 78. caggiono p. cadono Inf. 7, 14. Pg. 2, 6. Caggendo 
p. cadendo Pg. 14, 19. Il est très superflu et même faux d’admettre à 
cause de ces formes un infinitif caggere qui ne se trouve jamais, elles 
sont à cadere ce que veggo, veggio etc. sont pour vedere. 

Cadere, subst. la chute, Dag Falen, ber Fal Inf. 14, 28. Pg. 15, 
20. 25, 117. Pr. 29, 55. 

Cadmo, Cadmus, fondateur de Thèbes Inf. 25, 97. 

Caduco, mot latin, caduc, binfällig, de la mémoire incapable de 
retenir un objet Pr. 20, 13. Caduci, ordinairement caduchi. 

Cagionare, causer, produire, verurfachen, hervorbringen Pr. 19, 90. 
Dans un sens très particulier Pr. 11, 21 Li tuoi pensier onde cagioni 

-apprendo, apparemment: onde tu li cagioni ou product, d’où tu les tires, 
woher bu fie ableiteft. 

Cagione Coccasio), la cause, la raison, le motif, ber Grund, die Uriache, 
die Quelle, die Beranlaffung Inf. 1, 41, 78. 2, 26, 32. 6, 62. 7, 10. 
10, 90. 22, 125. 31, 5. Pg. 13, 20. 16, 61. 17, 99. 21, 45. 24, 9. 
26, 110. 28, 89. 33, 108. Pr. 2, 74. 4, 22. 6, 99. 9, 35. 20, 132. 
22, 140. 24, 129. 26, 118. ` Trar cagione, prendre occasion, Beran- 
laffung nebmen. Inf. 30, 71. 

Cagna , forme féminine de cane, la chienne, die Sünbin Inf. 13, 125. 
33, 31. 

Cagnano, petit fleuve de l’Italie supérieure qui se réunit avec le Sile 
à Trévise. Pr. 9, 49. 


Së Leoggeng = Calcio. 


Lagumeeg, semblable à un chien, bem Gunde dbutid, ` bëetue, Nous 
crayons gatte signification la primitive ef la prineipale même lof, 82, 78 
où il est parlé de visages fakti cagnezsi per freddo, où la plupart des 
interprètes expliquent ce mot par livide, braun unb Man: le froid ocea- 
sionnant lun et l’autre. Cagnagsro, museau de chien, Gunbefdnaute, est 
sncore la nom que D, donne inf, 21, 119, 22, 106 à l’un des démons 
de la cinquième fesse de Malebplge. 

Caina, la première des quatre divisions coneentriques du dernier 
agrcle d'enfer, où sont punis les traitres ou les meurtriers de leurs 
propres parents. inf, 5, 107. 82, 58, 

Cain9, fils ainé d'Adam, meurtrier de son frère Inf, 20, 126. Pr. 
2: DI dans les deux passages il est question de l’opinign vulgaire qui 
voit dans Les taches de la lune Cain portant op fagot d'épines. D. fait 
encore allusion au fratricide Pg. 14, 132. 

Galare (peut-être dn grec veAgy, demiters). v. act, Le yele, baisser jes 
#oiles, Die Segel herablafien Inf. 27, 81. le ginocehig, plier les genous, 
pis Knie fenfen Pg. 2, 28. baiser les ailes, bis Flügel feuten Pg. 25, 12. 
y. neutr. descendre, beyabftcigen inf. 12, 58. 14, 126. d’un oiseau Ini. 
17, 129. Pg. 9, 21, 32, 112, de Ja eôte d’une montagne, descendre, fich 
fenfen Pe, 3, 52. 11, 42. du soleil, baisser, finfen Pg. D, 39. Calarsi, 
descendre, binabiteigen Pr, 40, 90, cals pour celj Inf. 12, 27. 22, 11à. 
Pg. 2, 105, 
| Calare, subst, le déclin, la décadence, bat Einen, Bertogne, d'une 
famille Pr. 16, 99, 

Calavrese, ordinairement Calabrese, k Colabrais, ber Galabreje, un 
habitant de la Calabre, v, Gievaechino. 

Galboli, famille illustre de Forlì dans la Romagne; celui dont il 
est ici question est Rinieri, Reiner, de’ Calbali dont le petit fils Fulcieri 
est indiqué v. 58 comme ayant dégénéré de la vertu de son aïeul. Pg. 
14, 89. 

Calca (v. Calcare), ia foule, da presse, pie Menge, dag Gebränge Pg. 
6, 9. 18, 92. 

Calcabrina, nom que D. donne à un des démos de la cinquième 
fosse de Malebolge. Inf, 21, 118. 22, 133. 

Calcagno (cacaneun), le telon, ver Gaden, bie Serie. D. ne l'emploie 
qu’au plur, © caloggni Inf. 19,30. et dans la rime Le eglcagne Pg. 17, 21. 
19,61. Dar delle calcagne Pg. 12, 21 au figuré, aiguillonner, exciter, 
fadhein, antreiben. 

Çalcanta et plus ordinairement Calaante, Calchas, devin célèbre de 
la Grèce Inf. 20, 410. 

Oaloare, wier eur pieds, marcher sur, wit beu Sübes etwas ou au! 
cha treten, An propre Iaf, 32, 20. Pg. 2,72, 12, 69. 18, 149. 
Au figuré, fouler aus pieds, niedertreten Inf, 19, 105. Part. Calrato 
Pg. 10, 79 Dintorno a lui parea palcsto e piena Di eavalieri, qù il 
faut suppléer il luogo ou tutto, tout était pléin, AUes war gedrängt vo. 

Can, la ruade, le coup de pied, ber Gute, Der Duftrut de 20, 
113. 


Caldaja — Calle. - &? 


Caldajà costtoriay, la cheudiète, Yet Roffel Int. 24, 56. 

Caldo (calidus), adj. chaud, bei, warm Inf. 9, 131. 14, 31. 17, 48. 
25, 61. Pg. 4, 84. 31, 18. Pr. 2, 106. 6, 66. 9, 98. caldo parlar 
Pg. 30, 72. paroles éhéudes, ardenkes, gHibende, brétinente Wotte. Caldo 
amore, amont brélant, botte Liebe Pr, 20, 95. 34, 140. Caldo distr, 
Pr. 4, 12. Subst. la chaleur, bie Gite Inf. 15, 9. 22, 142, We Oluth, 
comme instrument de supplice Inf- 3, 87. 22, 54 et même au plur. 
dans lo même sens les chaleurs, Die Gluthen Pg. 3, 84. les chaldurs de 
la température Pr. B, 184. 11, 40. 22, 116. De l'amour Pr. 5, 1. 
l'atout, le zdle, ble Liebe, ber Gifer Pr. 22, 47. 38,8, 

Calondi, mot latin, les calendes, le prenries jour de chaqua mois, 
bie Ralenden Pg. 16, 27. comme se tue Púrtissi ancor lo témpo per 
calendi, conhe si lu parlagédis ehcore le temps A la manière des homines, 
dë ob bu goë Die Zeit na Maénfenrveife thelltefh, ou én op mot: 
comme si tu vivais encore, al8 ob bu nod lebteft. 

Ceiére, mot pris immédiatement de lalin, mais dons ën sens un 
peu différent. v. imp. sé soûcier, inporler, erop gelegen fein, vide 
jein, ti cal p. té cale, il F'importe Iw, 19, 67. calmo p: mè cale, d mim- 
porte, e8 liegt mir baran Pg. 8, 12. né case, il sé soucis, er belhwimerte 
fé, 69 lag bm batan Pg. BO, 235. mi fe” caler, me At songer, Deg midh 
bevenfen Pr. 25, 123. Comme subst. il non caler, ke non chaloir, Pétat 
de Fâme qui ne fait pás attention, bas Mibitbembten be, SZ, 5. 

Calfucci, fantile ioble de Florence, aNiée a celle des Donati, qui 
sont le ceppo ou bá lige, Gm, dont if est ici qaestion Pr. 26, 106. 

Caligare, mot emprunté du latin, s'obscureir, s6 couvrit de fumée, 
Rey verbumiein, mit Naud beneden Pr. 8; 67. 

Caligine, les ténébres, l'obscurité, tie Dantelbeit, gp figuré, les tenebres 
du monde, Hr Blinobeit be Welt Pg. 13, 30. 

. Calisto, Caïzw 1, d'aprés Platina de vir ponnion), pape et martyr 
du temps de Caracalla, Pr. 27, 44. 

Dag (do saliis), la porte, Pontrés, bie Tir, Aer Œingang Pg. A. 22 
où la Nidob. lit Lo caille d. Ve 9, 123. . 

Gatlaja, proprentėnt h (rose, Pouserfure dans unė haie, bie Spalte, 


f t 
OES EENE 


die Oeffnung Pg: 25, 7: 
| Ge, ahiétennéitient Caligaris, aujourd’hui Caléhotre, ville de 


la vieille Castille, patrie de St: Portiniqie Pr. 12, 52. 
. Calle Cisy le sentier; M bag bet Subfleig, ber ed It, $; 18. 
10, 1. 15, 54. 18, 100. 25, 141. 29; 69. Pé. 8; 40: Le chemin gué l’on 
fait, ber Weg, den man wandelt Inf: 26; 39: Pr. 17, DO, par éntension 
Re cours dun flame, ber Conf eines Ftuffed Pe, 14; AR. Dans Ve, A 22 
la Nidob. Bt fo ois, le Cr. Le calla; au fond, ces mots calle, calle ét 
cuilaja ne sont que des férmies différentes domt Ba sigmifieationt se rap- 
prodhe également, 

CalHopoæ et dans quelques Mss: Calléopě fa muse de là poésié 
épique Pg. 1, 9. 
lg Coéllusy, le cal, le dutillon, Ye GOrice, ble Oéthéunt Inf: 83, 


88 Calo — Campagnatico. 


Calo /de calare), la chute, ber Fall, au figuré l’abaissement, la décadence, 
pas Gihfen, vas Serabfommen Pr. 15, 111. 

Calore ; la chaleur, die Mârme, vie Site Pg. 19, 1. 25, 77. 28, 99. 
Pr. 19, 19. Par extension Pr. 31, 140 comme vide gli occhi miei 
Nel caldo suo calor fissi ed attenti , l'objet de son amour ardent, ber Gegen- 
Bann feiner bei Ben Liebe. 

Calvo, chauve, fabl Pg. 27, 27. 

Cambiare (cambire), changer, taufchen, verwedfeln Inf. 25, 102, 123. 
Pg. 28, 96. Pr. 17, 90. 27, 15. 29, 6. faire le métier de changeur, TBefel= 
gefchäfte treiben Pr. 16, 61. Cambiarti, se changer, H verändern, ft 
verwandeln Pg. 9,67. 33, 6. Pr. 5, 97. 30, 94. des effets de la douleur 
Pg. 33, 6. Au part. cambiato, changé, veränbert Pg. 23, 47. 

Camera (mot latin), la chambre, bie Rammer, bag Zimmer. Pr. 15, 
108 pourrait bien être une allusion à St. Paul aux Romains 13, 413 
in cubilibus et impudicitiis. 

Camicia (du latin du moyen Age camisis, pent-être d’origine germa- 
nique), une chemise, ein Semb Inf. 28, 42. Ce passage prouve qu’au 
moyen âge ou dormait ordinairement nu, sans chemise. 

Camicion de Pazzi, v. Pazzi. 

Cammilla, vierge guerrière célèbrée dans l’Enéide VH, 803. XI, 535. 
Inf. 1, 107. 4, 124. 

Camminare (de cammino), aller, marcher, gehen. Au figuré Pr. 6, 131 
mal cammina , prend un mauvais chemin, geht einen fdlecdten Weg. Dans 
un sens actif Pr. 8, 106 il ciel che tu cammine p. cammini, que fu par- 
cours, Den bu burwanberft. 

Camminata, une grande sale, une allée, un corridor, ein groper Saal, 
ein Gang, eine Gallerie Inf. 34, 97. 

Cammino (de caminws, le chemin au moyen âge), le chemin, der Weg. Au 
propre Inf. 1, 5, 142. 9, 21, 30. 15, 48. 16, 94. 20, 69. 21, 84. 25, 
28. 26, 122. 34, 95. Pg. 2, 11. 4, 66. 8, 132. 11, 109. 12, 74. 13, 
17. 19, 22. 20, 142. 26, 28. Pr. 10, 95. 13, 137. 23, 63. 30, 144. 
31, 95. Quelquefois la marche, ber Gang Inf. i, 35. Au figuré le chemin 
de la vie, ber Lebensweg Inf. 4, 1. Pr. 23, 75. Le chemin, les opérations 
de la nature, ber Weg, bie Birfungen ber Natur Pr. 8, 133. 

Cammino, Gherardo da, Seigneur de Trévise que D. loue Pg. 16, 
124, 133, 138 et de même dans le Convito Tr. IV c. 14. 

Cammino, Riccardo da, fils du précédent, fut tué à Trévise 1312, 
sa mort est indiquée Pr. 9, 49 sq. 

Cammonica, v. Valcammonica. 

Camo, mot latin, proprement la museliére, ber Maulforb, D. l'emploie 
évidemment pour le frein, Der Bügel Pg. 14, 143 comparez 13, 40. 

Campagna cde Campania, province de l'halie inférieure), la plaine, la cam- 
pagne, die Ebene, Da8 Feld. Dans le sens de plaine, Œbene Inf. 3, 130. 
9, 110. 15, 123. Pg. 3, 2. 28, 5. Dans le sens de campagne, eld, Land 
Inf. 24, 8. 

Campagnatico, bourg de Toscane, près de Ombrone, non loin de 
Grosseto, dans les maremmes de Sienne. Pg. 11, 66. 





Campaldino — Cane. 89 


Campaldino, nom d’une petite plaine dans le Casentino, ou vallée 
supérieure de lArno, où les Gibellins d’Arezzo furent vaincus 1289 par 
les Guelfes de Florence. D. combattit dans cette bataille. Pg. 5, 92. 

Campana (de Cemponie, aujourd’hui Terra di lavoro, province de 
l'Italie inférieure, où les cloches furent inventées à Nola), le cloche, 
die Glode Inf. 22, 7. D. fait allusion à l’usage des Florentins de mener 
à la guerre la cloche dite Martinella, qui avait servi à convoquer le 
peuple, et de la placer sur le carroccio qui portait l’étendart de la ré- 
publique. V. Giov. Villani L. vie 78. 

Campare (de campws), v. a. sauver, vetten Inf. 22, 21. Pg. 1, 62, v. n. 
se sauver, échapper, fich retten, entfommen Inf. 1, 93. 16, 82. 22, 135. 
Subst. il campare, le salut, la délivrance, die Rettung Inf. 2, 68. 

Campi, petit endroit de Toscane, entre Prato et Florence Pr. 16, 50. 

Campiono, le champion, ber Kämpe. Pour le lutteur, ber Ringer Inf. 
16, 22. par extension défenseurs, champions de l'Eglise, Sorfämpfer, Ber- 
theiviger Pr. 12, 44. . 

Gampo Campus), une campagne, me plaine, eine Ebene, ein Felo Inf. 
18, A. un champ, ein Sein, ein Ader Pr. 24, 110. le camp, Dag Lager 
Inf. 22, 1. le champ de bataille, baë Grhlachtfelb, der Ramypfplat Pg. 13, 
116. Pr. 12, 108. 25, 84. De-là tener lo campo, rester maître du champ, 
pour être le vainqueur, tenir le premier rang, Da8 Feld behaupten, ber Grfte 
fein in einer Runft Pg. 11, 95. 

Campo Piceno, plaine dans le voisinage de Pistoie, où l’on croit, 
que Catilina fut vaincu et tué. Inf. 24, 148. 

Campo di Siena, c’est le nom que porte encore aujourd’hui la 
place publique de Sienne. Pg. 11, 134. 

Canale, le canal, der Kanal. Pour le lit d’un fleuve, dag Blufibett Inf. 

30, 66. 

Canavese, il, nom d’une partie de l’ancien comté de Monferrat dans 
le Piémont. Pg. 7, 136. 

Cancellare, biffer, rayer, effacer, ausftreiden, tilgen Pr. 18, 130. 
pour annuler, aufheben, tilgen Pr. 5, 46. 

Cancro, Je cancer, ber Sreb8, un des signes du zodiaque Pr. 25, 101. 

Candela, la chandelle, Dog Lit, vie Kerze Pg. 30, 90. Au figuré, 
les lumières de l'esprit, da8 Geifteslit, die Grleucbtung Pg. 22, 61. 

Candeläbro, le candélabre, ver Leuchter Pg. 29, 50. 

Candelliere, le chandelier, der Leuchter Pr. 11, 15. 

Candelo, forme ancienne et poétique en rime pour candela, la chan- 
delle, die Kerze Pr. 14, 15. dans un sens figuré Pr. 30, 54. 

Candente, mot latin, ardent, glübent, glänzend Pr. 14, 77. 

Candido, bionc, iweif Pg. 10, 31. 30, 31. Pr. 31, 1. 

Candore la blancheur, l'éclat, pie Beige, ber Glen Pg. 29, 66. 
Pr. 14, 53. 18, 68. au pluriel, candori, lueurs, Rihter pour âmes bien- 
heureuses Pr. 23, 124. 

Cane, le chien, der Hund. Au propre Inf. 6, 19, 28. 17, 49. 21, 68. 
23, 18. 30, 20. 33, 78. Pr. 4, 6. terme d'injure Inf. 8, 42. Pg. 14,5 
Au feminin cagna Inf. 13, 125. 33, 31. 

G * 


90 - Cangiare — Caorsa. 


Cangiare, forme plus française pour cambiare, q. v., changer, Anbern, 
medien. changer davis Inf. 2, 38. 24, 13. de couleur Inf. 3, 104. de lieu 
Pg. 21, 51. la couleur de l'eau Pr. 9, 47. échanger une chose pour une 
autre, vettaufen Inf. 13, 144. 25, 80. Pr. 2, 78. Pour rimeritare, 
récompenser, bergelten Inf. 82, 138. Passer d'une main à l'autre, aug einer 
Hand in die andere hibergchen Pr. 6, 9. Cangiarsi, se changer, se méla- 
morphoser, fit) verwandeln Inf. 20, 42. Au part. Cangiato, transfiguré, 
verftärt Pg. 32, 81. 

Caniculare, caniculaire, ju ben Gunb8tagen gebôrig, $ W caniculari, 
la canicule, die Sunb8tage Inf. 25, 80. 

Caninamente, d la maniére du chien, bünbif@ Inf. 6, 14. 

Canna, la gorge, le gosier, ver Glunv, vie Kehle Inf. 28, 68. Aa 
plur. Inf. 6, 27. 

Cannuccia, proprement diminutif de canna. D. l'emploie pour 
roseaux sausages, Robrgebüit, Röhrig Pg. 5, 82. 

Cangare (de l'ancien latin campsare dont Ennius s'est servi), doigner, écarter, 
entfernen, ausweichen Inf. 12, 99. Cansarsi, se garantir, fit fhügen, 
etwas vermeiden Pg. 15, 144. 

Cantare, chanter, fingen. Au propre Inf. 5,-46. 12, 86. Pg. 2, 47. 
7, 125. 10, 60. 23, 64. 28, 48. 29, 1. 30, 11, 82. 32, 61, 62. 
Pr. 11, 66. 23, 128. 24, 114, 251. 31, 4. 32, 95. Udir cantando 
Pg. 1, 4. entendre chanter, fingen hören. Par ironie: faire des reproches, 
Vorwürfe madhen Inf. 19, 118. Chanter, dans le sens poétique, fingen, 
dichten Inf. 1, 73. 20, 112. 21, 2. Pg. 1, 4. Pr. 2, 3. 5, 139. 21, 62. 
23, 59. Comme subst. Pr. 30, 30. 

Cantica et canzone Inf. 20, 3 est le nom que D. donne à chacune 
des trois parties de son poème Pg. 33, 140. . 

Cantilena, & chant, der Gefang Pr. 32, 97. 

Canto (coms), le chant, der Gefang Pg. 2, 107, 131. 7, 93. 12, 113. 
20, 140. 26, 47. 29, 36. Pr. 10, 73. 12, 6. 20, 11. 22, 10, 45. 24, 
3. 25, 109. 26, 67. 27, 3. 31, 133. La poésie, tie Dichtung Inf. 4, 95. 
33, 90. Pg. 1, 10. Pr. 1,12. Un chant, ein Gefang, une sousdivision 
d’un poème Inf. 20, 2. Pr. 5, 16, 139. 
` Canto (de l'allemand Kante, coin), le côté, bie Seite Inf. 4, 115. 
9, 46. 12, 118. 17, 126. 26, 138. Pg. 3, 89. 28, 105. 32, 144. 
Pr. 3, 57. 

Cantore, le chantre, ber @änger, artiste qui chante Pr. 18, 51. pour 
le podle, der Dichter Pr. 32, 11. Cantor de’ bucolici carmi, Virgile 
Pg. 22, 57. C. dello spirito santo, David Pr. 20, 38. I sommo cantor 
del sommo duce, David Pr. 25, 72. Le méme eat indiqué Pr. 82, 11. 

Canzone, le chant, ber Gefang Pg. 31, 134. 32, 90. pour une des 
trois parties du poème, comme cantica. Inf. 20, 8. 

- Gaorsa, Cahors, ville de Guienne en France Inf. 11, 50. H est peu 
probable que le reproche d’être des usuriers retombe sur les habitans 
mêmes de cette ville; les Caorcini, Caturcini, Corsini qui sont toujours joints 
aux Lombards, dans beaucoup d’édits des anciens rois de France contre 
les usuriers, étaient très certainement des étrangers, des Italiens, établis 


Cacrsini -— Cappello. '9j 


à Cahors, comme ils le furent plus tard à Montpellier et à Nismes. De-là 
vient que quelques interprètes entendent par Caorso une ville de ce 
nom en Piémont, et d’autres la famille Corsini de Florence. L'ancienne 
opinion nous paraît la plus probable. o> 

Caorsini, habitans de Cahors. Pr. 27, 58 D, fait allusion au pape 
Jean XXII élu 1316 et qui était de Cahors. 

Caos, le chaos, da8 Chaos Inf. 12, 43. . 

Capanéo, Capanée, Gapaneus, l’un des sept rois de la Grèce, aHiés 
de Polynice contre Thèbes, foudroyé par Jupiter, v. Stat. Theb. C. 10 
v. 927 sq. inf. 14, 62 et 25, 15. 

Capello Geiist, le cheveu, DAS Haar Inf. 32, 99. Pg. 27, 27. Au 
plur. capelli inf. 18, 121. 32, 103. 33, 2. Pr. 32, 70. et capegli 
Pg. 1, 35. | 

Câpere, contenir, enthalten, in fit faffen Pr. 17, 15. 28, 68. tenir 
dans un lieu, Plat ou Raum Runen Pr. 23, 41. avoir lieu, ftattfinden 
Pr. 3, 76. admettre, aulafjen. Pg. 18, 60. mi cappia Pg. 21, 81 que je 
comprenne, Dap ic Toile, begreife. Au part. catto, q. v. 

- Gapestro (capistram), la corde, ber Gtrid. D. ne l’emploie que pour 
lé cordon des. Franciscains ou Cordeliers, ber Srangisfaner Gd Inf. 
27, 92. Pr. 11, 87. 12, 132. . 
. Capo (cams), la téte, ber Kopf. Int, 7, 47. 8, 111. 10, 88. 15, 44. 
18, 116. 19, 73. 22, 107. 24, 96. 28, 119. 29, 75. 32, 42, 126. 


84, 14. Pg. 12, 128. 13, 63. 29; 147. Pr. 1, 24. 3, 6, 114. parex- 
tension de chef, pop Oberhaupt, Pg. 8, 131. il est très probable que D. 


par capo reo a voulu entendre le pape Boniface VIII ; d’autres entendent, 


que le monde détourne la tête du droit chemin. Il est.presqu’impos- 
sible de décider si D. a pris capo reo ou lo monda pour le sujet de la 


phrase. Le bout, Da8 Ende Inf. 13, 41. et 28, 107 capo ha cosa fatta, 


une chose faite, le reste s'arrange, nad gethaner Sache findet fich Ales, ou 
plutôt, chose faite à un commencement, gethane Gadye bat einen Anfang, 
mot fameux de Mosca Lamberti par lequel il détermina les Amidei 


encore incertains sur le parti à prendre, à assassiner Buondelmonte qui 
avait offensé leur famille. V. Buondelmonte, Mosca, et Pr. 16, 136. 
Capocchio (un soi, un lourdeau,. ein Dummfopf,. ein Tôlpel). Nom 


d'un alchimiste qui avait abusé de son art pour falsifier les métaux. 


Benvenuto le dit originaire de Florence, la plupart des autres commen- 
tateurs le font Siennois et le contexte favorise évidemment cette der- 


nière opinion. Inf. 29, 136. 30, 28. 


Caponsatco. Les Caponsacchi étaient une famille noble de Florence 
venue de Ficsole Pr. 16, 131. | 
Cappa, ls cape, la chape, Vie Kappe, bie Rutte wt, 23, 61, 100. 
24,31. Pr. 11, 132. C 

Cappelletti, famille noble et gibelline de Vérone Pg. 6, 106. 

Cappello /de capo), le chapeau, ber Gut. Au propre laf. 32, 126. 


-chapeau de Cardinal, Garvinalsbui Pr. 21, 129. Courgnne de laurier, Mot: 


beerfrang Pr. 25,9. Chaperon ou coiffe qu'on met sur la tête et les yeux 
du faucon, Salfeufappe Pr. 19,34, . F 
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Cappuccio, le capuchon, die Rapuze Inf. 23, 61. Pr. 29, 117. 

‚Capra, la chévre, die Siege Inf. 19, 132. Pg. 27, 77. D. appelle 
le capricorne, den Steinbog, capra del ciel Pr. 27, 69. 

Capraja, petite île non loin de l'embouchure de l’Arno dans la 
méditerranée Inf. 33, 82. 

Capricorno, le capricorne, ber Œteinbod, signe du zodiaque Pg. 2, 57, 
v. aussi Pr. 27, 69. 

Caprona, château de Toscane appartenant aux Pisans, qui fut 
assiégé et pris par la ligne guelfe 4290. Inf. 21, 95. 

Caramente, lendrement, Ort Inf. 31, 28. Pr. 17, 56. 

Carato (probablement de xsparrov, le fruit du caroubier [ceratonia | 
dont les grains servaient de poids), le carat, bag Karat, da vingt- 
quatrième partie d’un poids d’or. Inf. 30, 90. 

Carbone, le charbon, die Kohle, pour charbon en incaudescence 
Pr. 14, 52. 16, 29. carboni spenti, arguments, raisonnements de nulle 
valeur, Dinge, Reten ohne alen Werth Inf. 20, 102. 

Carcare, pour caricare (du latin carrus, Rarren), charger, laden, bes 
laden. Au propre Inf. 21, 35. Pr. 11, 123. Part. carcato pour cari- 
cato Inf. 30, 6. Carcarsi, se charger, auf Rp nebmen Pr. 23, 65. 32, 
114. 

Carcare, if, subst. la charge, bie Zaft, ce dont on a chargé quelq., 
was man einem aufgelegt, die Aufgabe Pg- 18, 84. 

Carcere, la prison, der Kerfer, au propre Inf. 33, 56 et par exten- 
sion les enfers, bie Höfe Inf. 10, 59. Pg. 22, 103. D. fait toujours ce 
mot masculin. 

Carco, adj. (contraction de carico, caricato qui dérivent de carrus, 
char, Rarren), chargé, beladen, qui porte une charge, ber eine Lafi trägt, 
au propre: inf. 8, 27. Pg. 12, 2. Pr. 22, 72. au figuré: Inf. 1, 50. 
Pg. 19, 41. 32, 129. Pr. 16, 94. chargé, plein, beladen, voll Inf. 9, 129. 
Pg. 29, 57. Subst. il carco, la charge, bie Qaft, au propre. Inf. 12,30. 
19, 130. 23, 84. Pg. 32, 26. Pr. 27, 84. Au figuré: Inf. 27, 136. 
Pg. 31, 19. Pr. 5, 55. 8, 81. 18, 66. 

Cardinale, le Cardinal, ver Cardinal. Inf. 7, 47. Pr. 9, 136. Par 
d Cardinale, sans ajouter le nom, D. entend Inf. 10, 120 le cardinal 
Ottavio degli Ubaldini, tellement connu par son pouvoir et son gibelli- 
_ nisme du on ne l'appelait que le Cardinal. 

Cardine ccardo), le gond, vie Angel Pg. 9, 103. 

Caribo Pg. 31, 132, mot d’arigine et de signification assez obscure. 
La Crusca lit: Cantando al loro angelico caribe, contre l’autorité des 
meilleurs Mss. qui ont, comme Alde, Nidob. et Benvenuto Danzando. 
En conséquence la Cr. prend caribo pour danse, Yang. Monti (Prop. 
IL, 143) et Parenti (Annot. Il, 86) ont montré jusqu’à l’évidence 1. par 
le contexte et des citations analogues comme Pg. 29, 128. et 32, 33. 
que caribo ne saurait signifier que canzone a ballo, chant qui accompagne 
la danse, Gefang zum Tange, et 2. qu’en conséquence il faut lire Dan- 
zando et non pas cantando. Benvenuto dit: Ad gratulationes et cantiones an- 
geticas earum , vel ad cantus angelorum — sicut solent facere tripudiantes et cantantes simul, 





Carico — Carne. 93 


Carico, contraction de. caricato, chargé, belaben Pr. 8, 81. 

Cariddi (Charybdis), endroit dangereux du détroit de Messine Int, 7. 22. 

Carisenda Inf. 31, 136. tour penchée de Bologne qui s’est affaissée 
de plus de 9 pieds sur une hauteur de 130 pieds, on l’appelle aujour- 
d’hui plus ordinairement torre mozza parcequ’elle n’est point achevée. 

Carità, Pamour, die Liebe Inf. 14, 1. principalement la charité, pour 
Pamour chrétien, die riftliche Qiebe Pg. 14, 12. Pr. 3, 43. 26, 57. 
31, 49, 110. Caritade Pg. 13, 129. 15, 57 et caritate Pr. 3, 77. 26, 
57. formes anciennes et poétiques. 

Carizią (du latin carere), la diselte, la pénurie, bet Mangel, die Noth 
Pr. 5, 111. ce mot a vieilli et est remplacé par carestia. 

Carlino, de’ Pazzi Inf. 32, 69. Selon Benvenuto et les anciens 
commentateurs il avait livré pour de l’argent aux Florentins le château 
Piano di Trevigne, Planum inter vineas suivant Benv. occupé par les Gibel- 
lins et les Bianchi de Florence, dont plusieurs et entre autres quelques 
parents de Carlino, périrent par cette trahison. 

Carlo, Charles, Garl. D. fait mention de cinq personnes de ce nom. 
4. Carlo magno, Charlemagne, Čari ber Groe Inf. 31, 17. Pr. 6, 96. 
18,43. 2. Charles I, roi de Naples, duc d’Anjou, frère de St. Louis. 
Inf. 19, 99. Pg. 11, 137. D. lui reproche la mort de Conradin de 
Souabe et celle de St. Thomas d’Aquin Pg. 20, 67 sq. II fait encore 
mention de lui Pe, 7, 113 où il l’appelle quel dal maschio naso et 124 
nasuto. 3, Charles II, fils du précédent. Pg. 5, 69. Pr. 8, 72. 20, 63. 
D. l'appelle par rapport à son père Carlo novello Pr. 6, 106. et par 
rapport à une infirmité qu’il avait Il Ciotto di Gerusalemme Pr. 19, 127. 
le boiteur de Jérusalem, der Zoe von Jerufalem, parceque les rois de 
Naples. portaient le titre de rois de Jérusalem. Il lui reproche d’avoir 
vendu sa fille Béatrice au Margrave Azzon de Ferrare Pg. 20, 79 sq. 
4. Carlo Martello, fils de Charles Il, roi d’Hongrie, mort avant son père, 
ami de D. qui le rencontre au Par. 8. C’est de lui qu'il est question 
Pr. 9, 1. 5. Charles de Valois, comte de Provence, frère de Philippe le 
bel, connu sous le nom de Charles sans terre, (Gart ohne Qand, qui sur ` 
l'invitation de Boniface VIII vint en Italie 1301 et fut envoyé à Florence 
sous prétexte de pacifier cette ville. La manière odieuse dont il s’y prit 
et le peu de succès de son entreprise contre la Sicile lui attirent les 
mépris du poète Pg. 20, 71 sq: C’est à lui que se rapporte Inf. 6, 69 
Con la forza di tal che testé piaggia. 

Carme, mot latin et poétique, le chant, la poésie, bet Gefang, bie 
Didtung Pg. 22, 57. Pr. 17, 111. 

Carnale, chanel, fleifbli, dans le sens biblique, à peccator carnali, 
les pécheurs chdrnels, die fleifchlicen Sünder Inf. 5, 38. 

Garne GCcaro), la chair, Da8 Sid. Au propre Inf. 21, 57. 33, 63. 
Pg. 5, 33. 14, 61. 23, 51. 30, 127. 31, 48. plus souvent pour le corps 
de l’homme en général, per Leib Inf. 6, 98. 9, 25. Pg. 5, 102. 9, 17. 
11, 104. 23, 123. 25, 80. Pr. 7, 147. 10, 116. 14, 56. 27, 93. La vie 
terrestre, DaS irbifche Leben. Pr. 20, 113 dans le sens biblique Carne 
& Adamo, ce que l’homme tient de la nature du premier homme Pg. 11, 44. 
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ou la chair, da3 Fleifh, opposée à l'esprit, il diletto della carne ou 
carnale, q. v. Pr. 11, 8. Enfin la propria carne, son propre sang, fein 
eigen Fleifh und Blut, pour sa fille Pg. 20, 84. Au piur. Inf. 33, 63. 
Pe, 29, 124. 

Caro, adj. cher, lieb, werth. Inf. 8, 97. 15, 83. 27, 106. 32, 91. 

Pg. 1, 71. 9, 124. 10, 99. 11, 22. 13, 91. 14, 127. 18, 13. 22, 27. 

- 23, 91. 26, 114. 28, 137. 30, 129. Pr. 9, 17, 37. 11, 113. 14, 65. 
17, 110. 23, 34. 24, 89. essere caro, être à coeur, lieb fein Pg. 5, 36. 
aver caro, étre cher, aimer, theuer fein, lieb Qaben Pg. 26, 111. 29, 138. 
Pr. 8, 89. Cher, de grand priz, theuer Pg. 24, 91. costar caro, couter 
cher, theuer zu ftehen fommen Pg. 32, 66. Pr. 12, 37. far parer caro, 
dans le même sens, faire qu’on trouve cher, maen, Dap etwas theuer 
erieine Pg. 12, 51. 

Caro, subst. pour carestia, le manque, la pénurie, le défaut, ber Mangel, 
avrete caro, vous n'en gouterez pas, folt ibr niht geniefien. Pg. 22, 141. 

Carôla (en provençal coroles, de yópoç?), une danse en rond, ein 
Runbtans. Au plur. Pr. 24, 16. 25, 99. 

Caron, pour Caronte, Caron, Charon, le nautonier du Styx Inf. 3, 94, 
109, 128. 

è (andar carpone), grimper, ramper, en s'aidant des mains, 
flettern, Tieden, auf alen Bieren Pg. 4, 50. 

Carpigna, Guido di, gentilhomme de Montefeltro, que tous les 
‘anciens commentateurs célèbrent pour sa libéralité. Pg. 14, 98. 

Carpire (du latin carpere), prendre, fangen, Pr. 9, 51 D. veut dire, on 
ourdit déjà la trame pour le faire périr. 

Carpone /de carpare), adv. d quatre pattes, auf alen Bieren Inf. 25, 
141. 29, 68. 
` Carrarese, un Corarais, un habitant de Carrare, ein Garrarcfe Int, 
20. 48. 

Carreggiare {de carro), proprement conduire un char, einen Wagen 
Yenfen. D. Pg. A 72 dit carreggiar la strada, pour tenir us chemin, einen 
Heg befahren. 

Carro, le char, ver Wagen, au propre Pg. 10, 56. 12, 48. Le char 
mystique représentant Eglise, sur lequel D. trouve Béatrice Pg. 29, 
107. 32,115. 33,38. Le char d'Elie Inf. 26, 35. Le chariot, ber Wagen, 
constellation de la grande ourse Inf. 11, 114. Pg. 1, 30. Pr. 13,7. 
Il carro della luce Pg. 4, 59 pour le soicil, pie Sonne. 

` Carta (charta). proprement le papier, bag Papier; D. P emploie pour 
les feuilles d'un livre, Die Blätter, et les pages, pie Geiten Inf. 11, 102. 
Pg. 26, 64. 29, 103. 33, 139. Pr. 2, 78. 12, 122. 22, 75 et pour 
les feuilles sur lesquelles on applique des miniatures, Bfâtter, Gemäine 
Pg. 11, 82. 

Casa, la maison, ba8 Haus Inf. 24, 10. Le pluriel case pour le sing. 
Int, 13, 151. La casa di Nostra Donna pour léglise de lu Si. Vierge, Die 
Qicbfrauentirche Pr. 21, 122. Pour demeure, habitation en général, Soe6- 
nung Inf. 8, 120. Et comme en français et en allemand maison, Gang, 

-pour famille, Familie, Oefhlebt Pe, 8, 124. 14, 89, 107. 19, 148. 
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Par La casa di che nacque il vostro fleto D. désigne la famille noble 
des Amidei. V. Buondelmonte. 


Casale, ville du Piémont. Par Non fia da Casal D. indique Ubertino 
da Casale Franciscain qui vivait au commencement du quatorzième 
siècle et s’était distingué par son zèle outré et sa rigueur. Pr. 12,124. 


Casalodi, château dans les environs de Brescia Inf. 20, 95. Par 
la mattia da Casalodi pour di quel da C. D. indique le comte Albert 
de Casalodi qui 1269 fut chassé de Mantoue, dont il s'était rendu le 
maître, par la ruse et la trahison de Pinamonte, q. v. 


Cascare, verbe qui équivaut à cadere, tomber, Tallen, Au propre 
Inf. 17, 53. 19, 76. 21, 86. 24, 102. Pg. 32, 52. De l’eau d’un fleuve 
Inf. 20, 73. s’écrouler, einftürgen Inf. 12, 36. déchoir, finfen, berabfommen 
Pr. 27, 60. Enfin tomber pour mourir, fallen ,„ fterben Inf. 29, 62. 38, 71. 


Casella, musicien et chanteur de Florence, ami particulier de D. 
qui le voit arriver au Purgatoire. Pg. 2, 91. 

Casentino, ancien nom de la vallée supérieure de l’Arno, dans 
l’Apennin, Inf. 30, 65. Pg. 5, 94. 

Caso, le hazard, ber Zufall Inf. 25, 41. À caso, v. À. Le cas, der 
Fal Pg. 10, 66. Caso se trouve assez souvent chez les anciens pour 
caduta, la chute, ber Gall, et c’est dans ce sens que D. semble l'em- 
ployer Pr. 14, 4. fece caso pour cadde , tomber dans Pesprit, einfallen. 


Cassare (du latin du bas âge), annuler, casser, vernidten, wiverlegen 
Pr. 2, 83. 

Cassino, monte, montagne célèbre dans le royaume de Naples; 
dans la province Terre de Labour, où anciennement il y avait un temple 
d’Apollon, à la place du quel St. Benoît construisit un monastère de 
son ordre. Pr. 22, 37. 

Cassio, C. Cassius, un des meurtriers de César Inf. 34, 67. Pr. 6, 74. 
Quant à la place que D. lui assigne aux enfers, v. Bruto. 

Casso, subst. (capsus), le buste, la poitrine, ber Rumpf, der Bruftfaften 
Inf. 12, 122. 20, 12. 25, 74. Pg. 24, 72. 

Casso, adj. (cassus), effacé, erlofchen Inf. 25, 76. de la lumière éteint, 
gielen Inf. 26, 130. anéanti, vernichtet Inf. 30, 15. d’un argument, 
réfué, détruit, wiverlegt, vernidtet. Pr. 4, 89. 

Castello, endroit entouré de murailles et de remparts, un châteas fort, 
eine Burg, ein feftes EHlof. Inf. A. 106. Au plur. ? castelli Inf. 15, 8. 
18, 11. et le castella Inf. 22, 8. 33, 86. Il Castello pour il castello 
St. ‘Angelo, le château St. Ange, à Rome Inf. 18, 32. 

Castel ou Castello, Guido da, gentilhomme de Reggio en Lom- 
bardie, loué par D. Pg. 16, 125. Benvenuto dit qu’il était de la famille 
des Roberti, qui se divisait en trois branches, ceux de Tripoli, ceux de 
Castello et ceux de Furno. Il ajoute que Guido était poète et que D. 
avait trouvé l’hospitalité chez lui. D. loue son caractère ingénu et 
sincère en disant de lui qu’on l’appellerait mieux à la française le simple 
Lombard, v. Lombardo. 

Castigare , Ye Gastigare. 
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Casto, chaste, feufh, occhi casti Pg. 1, 78. 25, 134. pour innocent, 
pur, unfdulbig, rein Inf. 14, 96. Pg. 32, 138. 

Cästore, frère de Pollux, l’un des Dioscures, fils de Léda. D. dé- 
signe par Castor et Pollux Pg. 4, 61 la constellation des gémeauz, bie 
Bwillinge. 

Castrocaro, petite ville de la Romagne qui du temps de D. avait 
ses propres comtes Pg. 14, 116. 


Casuale, fortuit, ce qui est l’effet du hazard, zufällig Pr. 32, 53. 


Catalano, Napoleone ou selon d’autres Malevolti, de Bologne 
de l’ordre des frati gaudenti, q. v. ou fréres joyeux. Il fut appellé avec 
un collègue Loderingo degli Andald pour régir Florence en qualité de 
podestà en 1266, mais au lieu de songer à rétablir la paix entre les 
partis ils se vendirent aux Guelfes et sévirent contre les Gibellins. 
D. le rencontre dans la fosse des hypocrites Inf. 23, 103. 

Catalogna, ls Catalogne, Gatalonien, province d’Espagne, qui faisait 
du temps de D. partie du royaume d’Aragon. D. reproche aux Catalans 
leur pauvreté et leur avarice Pr. 8, 77. et à Robert roi de Naples d’avoir 
pris à son service plusieurs gentilhommes Catalans dont il avait fait la 
connaissance pendant les 7 ans qu’il passa comme ôtage pour son père 
en Catalogne. 


Catellini, ancienne famille noble de Florence, éteinte dès les 
temps de D. Pr. 16, 88. 


Catena, la chaine, vie Kette. Au propre Inf. 13, 126. 31, 88. Au 
figuré, l'empéchement, le lien qui retient, Da8 $inbernif, die Feffe! Pg. 
31, 25. 

Catenella, diminutif de catena, la chainetté, Da8 Kettchen, chaines 
d’or ou d’argent que les femmes portaient pour ornement Pr. 15, 100. 


Caton, ordinairement Catone, Caton d’Utique. Il est parlé de lui Inf. 
14, 15. et sans que son nom soit exprimé Pg. 1, 31 sq. et 2, 119 sq. 


Catria, montagne élevée de l’Apennin entre Gubbio et la Pergola 
dans l’état ecclésiastique. Pr. 21, 109. 

Cattivo (captivus), captif, gefangen Inf. 30, 16. plus ordinairement 
mauvais, infâme, scélérat, fdlecht, fhändlih, nihtämürbig Inf. 3, 37. et 
comme subst. Inf. 3, 62. 

Catto, mot latin (captus), dont on ne se sert plus, pris, prisonnier, caplif, 
gefangen Pg. 20, 87. 

Cattolica, la, bourg de l’état ecclésiastique sur l’Adriatique, entre 
Rimini et Pesaro Inf. 28, 80. 

Cattolico, catholique, fatbolif, D. appelle Pr. 12, 104 l'Eglise 
l'orto cattolico, le jardin catholique, der fatholifde Garten. 

Causa Pr. 32, 59 sine causa, mots latins, sans raison, ohne Urfache, 
obne Orunb. 

Cauto, mot latin (camus), circonspect, vorfidtig Inf. 16, 118. 

Cava (de cavus), la fosse, bie Grube. D. nomme ainsi la dixième fosse 
de Malebolge Inf. 29, 18. 
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Cavalcare Cac caballus), v. n. aller à cheval, reiten Pg. 24, 95, v. a. 
aiguillanner, czciler, ftacheln, treiben Pg. 18, 96 comme le cavalier aiguil- 
lonne sa monture, 

Cavaliere, le cavalier, soldat à cheval, ber Reiter Inf. 22, 1. Pg. 24,95 
et plus souvent le chevalier, ber Ritter Inf. 17,72. Pg. 14, 109. D. comme 
tout le moyen âge donne le même titre aux héros et militaires de Pan- 
tiquité Inf. 5, 71. Pg. 10, 80. 

Cavallô cCcaballus), le cheval, Dag Pferd Inf. 26, 36. Le cheval de bois 
qui servit aux Grecs pour surprendre les Troyens. Inf. 26, 59. 30, 
118. 

Cavare (de carea, la fosse), creuser, graben, en général tirer, prendre, 
nehmen, berausaleben Pg. 9, 115. 

Caverna, la caverne, tie Höhle. D. l’emploie pour le sépulcre, dag 
Grab Pg. 30, 14. et pour ruines, Ruinen, de bâtimens qui forment 
des espèces de cavernes Pg. 12, 61. 

Cavo, creux, Hohl, des yeux enfoncés Pg. 23, 22. 


Cecilio, Stazio, Stace, Gtatiu8, contemporain d’Ennius, auteur 
dramatique que l’on ne connait que parceque Cicéron et Horace en 
font mention. Pg. 22, 98. 

Cecina, petit fleuve de Toscane qui se jette dans la méditerranée, 
au midi de Livourne, D. lc nomme comme formant la frontière septen- 
trionale des Maremmes de la Toscane et de l’état ecclésiastique. Int. 
13, 9. 

Cedere, céder la place, weihen Inf. 26, 28. céder, être inférieur à, naiz 
geben, niet ausreihen Pr. 38, 56, 57. 

Geffo (vraisemblablement de capu, chef”), le museau du chien, bie Snauge 
beg Hundes Inf. 17, 50. de Lucifer Inf. 34, 65. 

Celare, cacher, verbergen Inf. 14, 101. 22, 27. 23, 21. 25, 116. 
31,36. Pg. 16, 43. 17, 57. 33, 56. Pr. 3, 48. céler, verbeimlidhen 
Inf. 10, 44. Celarsi, se cacher, ich verbergen Inf. 18, 46. Pg. 23, 112. 
Pr. 5, 133. 29, 135. Cele pour celi Pg. 31, 138. 

Celeste, céleste, Dimmlifd Pg. 32, 22, 54. Pr. 8, 34. 

Gelestiale, céleste, bm, qui vient du ciel. Pg. 2, 43. 8, 104. 
12, 29. Pr. 4, 39. 

Cen, pour cene et ceci pour cine, nous en, ung Davon, Dabin Inf. 
15, 1. Pg. 26, 2. Pr. 1, 125. 2, 20. Plusieurs édit. écrivent ce ne. 

Cena, le souper, Da8 Abendeffen. D. Pr. 24, 1 l’emploie au figuré 
pour désigner la félicité des bienheureux ; allusion à différens passages 
de l’évangile p. ex. St. Luc. 13, 29. 22, 30 et surtout: Apocal. 19, 9. 

Cenare, souper, zu Abend effen. Pris dans un sens figuré, comme ci- 
dessus, pour participer à la béatitude des élus Pr. 30, 135, v. Apocal. 
19, 9. 

Cencro (du grec xeyyole, cenchris), espèce de serpent. La leçon 
centri d’Alde et de la Cr. est absolument à rejeter. Inf. 24, 87. 

Cene, v. Cen. 
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Cenere Ccinis), la cendre, bie Afe. Au propre il cenere Inf. 13, 149. 
la cenere Inf. 24, 104. et sans indicalion du genre Inf. 24, 101. Pg. 
9, 115. 12, 61. Pr. 21, 6. Par extension, les cendres, die Aie pour 
les cendres d’un cadavre, ou la mémoire d’un défunt Inf. 5, 62. 

Cennamella Inf. 22, 10. telle est la lecon d’Alde, de la Cr., de 
Nidob., Lombardi et de presque toutes les éditions modernes. La Cr. 
note en marge cemmamella et ceramella qui offrent peu d'autorité et 
peu de vraisemblance. Guiniforte lit cialamella; Viviani cunnamella 
et quelques Mss. ont ciaramella et ceramella. Cette grande diversité 
de leçons, pendant que tous s’accordent à entendre par ce mot avec 
Buti un instrument à vent, prouve que le mot dont D, s'est servi, avait 
dès les temps les plus anciens des formes différentes et que l’usage 
s’en est perdu il y a longtemps. Les formes cialamella de calamus, 
chalumeau, Œcallmei, et cannamella de canna, un tuyau, eine Röhre, 
paraissent dans tous les cas préférables aux autres qui ne présentent 
aucune étymologie. Dans le latin du moyen âge on trouve canamella, 
cannamella et calamella, calamaula, calamanlis qui correspondent évidemment 
aux deux formes italiennes que nous avons distinguées. La forme 
cemmamella pourraît à la rigueur rappeler le Gÿnibel allemand ou 
cloche, grelot, si cette signification n’était pas contraire au contexte. 

Cenno (de l'allemand fennen? ou du latin signmm?), un signe que l’on 
fait à quelqu'un, un signal que l’on donne, ein Seichen, dag man giebt, 
ein Mint, ein Signal. Inf. 3, 117. 16, 116. 21, 138. Pg. 1, 50. 12, 
129. 19, 86. 27, 139. Pr. 15, 71. 22, 101. De-là render cenno luf. 
8, 5, rendre un signal, ein Beihen ou Signal wiedergeben, pour marquer 
qu’on s’est aperçu d’un signal donné. Cenno di castella Inf. 22, 8. 
signal donné par un château à ceux qui sont dehors. Salutevol cenno 
Inf. 4, 98. un geste de salut eine grübente Geberbe, et dans le même 
sens Pg. 21, 15. Pour signe, Seidjen, auquel on reconnaît quelque 
chose Pg. 22, 27. 6, 141. 

Centauro, un centaure, ein Centaur Inf. 12, 56, 104, 115, 129. 
25, 17, v. Caco. 

Centesimo, le centième, bert funbertfte Pr. 9, 40 Questo centesim’ 
anno ancor s’incinqua, cette centiéme année (de notre siècle) se répètera 
cinq fois, c. à. d. souvent. Diefes bunbertfte Jahr wird Bo nod) fünf- 
mal (oft) wieberbolen. 

Centesmo /pour centesimo), un siècle, cin Jahrhundert Pg. 22, 93. 
il centesmo, la centième partie, ber Bunbertfte Theil Pr. 24, 108. La 
centesma Pr. 27, 143. la centième, c. à. d. une très petite, partie de l’année, 
négligée dans le calendrier réformé par J. César qui faisait l’année de 
865 jours et 6 heures et différait par conséquent d'environ 11 minutes 
de l’année réelle; erreur qui fut corrigée par le pape Grégoire XIII. 

Cento, cent, funbert Inf. 15, 38. 17, 131. 19, 114. 21, 52. 25, 38. 
28, 52. 30, 83. Pg. 2, 45. 14, 18. 15, 127. 29, 10. 30, 

11, 65. 22, 23. 

Cento milia, cent mille, Dunderttaufend Inf. 26, 1412. nombre déter- 

miné pour dire un grand nombre en général. 
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Centro, le centre, ber Mittelpunft. Inf. 16, 63. 34, 107. Pg. 4, 42. 
13, 14. Pr. 10, 65.14, 1. 21, 80. 28, 51. pour l'enfer, Me Hölle Int. 
2,83. parceque dans le système de D. l’enfer s'étend jusqu’au centre 
de l'univers. La lecon de la Cr. Inf. 24, 87 centri ne présente aucun 
sens raisonnable, v. Cencro. | 

Ceperano, ville du royaume de Naples sur la frontière de l’état 
ecclésiastique, où le comte de Caserta qui commandait les troupes de 
Mainfroy livra sans combat le pont du Garigliano et le passage d’un 
défilé difficile aux troupes de Charles d'Anjou. D. semble supposer à 
tort qu’il y ait eu beaucoup de sang répandu dans cette journée. Inf. 
28, 16. `- - | 

Cephas, c. à. d. rocher, Welten, nom què le Seigneur donna à St. Pierre, 
St. Jean 1, 42, pour indiquer qu’il serait une des colonnes de son Eglise. 
Pr. 21, 127. 

Ceppo ccippus), le cep, la souche, der Stamm Pr. 16, 106. la souche 
d’une famille. 

Cera, la cire, dag Wahs. Au propre Inf. 17, 110. 25, 61. Pg. 10, 
45. 18, 39. 33, 79. Au figuré. D. se sert très souvent de ce mot pour 
désigner la substance, la matière physique, et Phomme même qui re- 
coivent les influences célestes, comme ła cire reçoit l’impression du 
cachet, ainsi Pr. 4, 41. 13, 67. 8, 128. Enfin Pg. 8, 113 il faut en- 
tendre par lucerna la grace divine et par cera le concours du libre 
arbitre de l’homme. 

Cerasta, céraste, serpent cornu; gebôrnte Gdlange Inf. 9, 41. 

Cerbero, Cerbére, Cerberus Inf. 6, 13, 22. 9, 98. D. dont les per- 
sonnages mythologiques qu’il rencontre aux enfers sont toujours en 
rapport évident avec les cercles auxquels ils président, a fait de Cerhère 
le gardien du cercle des gourmands ct des gloutons, à cause de la voe 
racité du chien. 

Cerca, subst. verbal de cercare. Andare alla cerca Pr. 16, 63 
demander aumône, mendier, Bingen fammeln, betteln. 

Cercare cde quacricare pour quaerere), chercher, den Inf. 18, 115. 30, 
85. 31,73. De 1, 71. 5, 63. 6, 85. 12, 131. 15, 92. 27, 116. par- 
courir en cherchant, vutd)fucden Inf. 20, 55. 21, 124; 32, 59. Pg. 28, 1. 
Chercher, tâcher de faire, zu Stante zu bringen fuhen Pg. 3, 99. Pr. 17 49. 
Rechercher, étudier, auffuen, cerjorihen Inf. 1, 84. Pg. 17, 139. 

Cerchi, famille noble et opulente de Florence qui du temps de D. 
était à la tête du parti des Blancs. 

Cerchia (du latin cireu#s). Quoique les dictionnaires italiens ne fassent 
de cerchia et cerchio qu’un seul et même article, D. semble faire une 
distinction entre ces deux mots. Cerchia est chez lui presque toujours 
une enceinte circulaire, physique et réelle, ainsi Inf. 18, 3 et 72. 25, 
134 cerchia désigne le mur de rocher, die Selfenmauer, qui entoure Male- 
bolge et Inf. 31, 40 et Pr. 15, 97, les murs ou remparts d’une forteresse 


ou d’une ville, vie Mauern, die Balle. Une seule fois Pg. 22, 35 


cerchia est mis pour un des cercles du Purgatoire, tandis que les cercles 
des enfers sont toujours nommés cerchi. 
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Cerchiare, aller en rond, ‘faire le tour, umgchen Pg. 14, 1. 19, 69. 
22, 93. Des astres, tourner, faire leur révolution, umfreifen, ihre Bahu 
durchlaufen Pg. 2, 4. Pr. 21, 26. entourer, umgeben, d'un mur Inf. 4, 
107. de personnes qui se placent autour d’un objet, die etwas um- 
geben Pg. 32, 38. entourer, ceindre, umgeben, gürten Pg. 30; 68. Pr. 
14, 55. Comme subst. Pg. 19, 69. 

Cerchietto, dimin. de cerchio, un petit cercle, ein Fleiner Kreis. D. 
Pemplo: c Int, 11, 17 exactement dans lc sens de cerchio, c. à. d. des 
cercles ou divisions des enfers. 

Cerchio (v. Cerchia), le cercle, ber Rreig, la périphérie, der Umfreis. 
En général: Inf. 11, 2. 14, 127. Pg. 32, 97. Pr. 1, 39. 14, 1. 23, 95. 
24, 13. 28, 25. 33, 134, 138. Les cercles ou divisions des enfers, bic 
Dôllenfreire Inf. 4, 24. 5, 7. 7, 44. 8, 129. 11, 28, 57, 64. 12, 39. 
17, 44. 25, 12. Les terrasses du Purgatoire Pg. 17, 137. 22, 92. 
Les cercles ou orbites que décrivent les corps célestes , ou d’après le 
système d'alors, le mouvement des cicux ou sphères célestes Inf. 2, 78. 
Pg. 1,78. 7,22. 11, 108. Pr. 27, 112, 144. Par mezzo cerchio, 
cercle du milieu, mitler Krei Pg. 4, 79 D. entend l'équateur. Par 
cerchio di merigge Pg. 25, 2. 33, 104, le cercle du midi, der Mittag8= 
freig, le méridien ou meridian cerchio Pg. 2, 2. Par l'obbliquo cerchio 
che à pianeti porta Pr. 10, 14, le zodiaque, ber Thierfreig, et par Il 
cerchio che più ama e che più sape Pr. 28, 72. le cercle des séraphins. 
La circulation, der Umlauf Pg. 28, 105. 

Cerebro, forme latine pour cervello, le cerveau, Da8 Gehirn, Pg. 25, 
69. pour toute la téte, ber Kopf Inf. 28, 140. 

Cerna, vieux mot dérivé de cernere, diviser, theilen; la division, la sé- 
paralion , bie Theilung, die Trennung, die Ecpcidewand Pr. 32, 30. 

Cernere se trouve dans les deux sens latins du mot a. voir, distinguer, 
feben, unterfheïiven, pour la vue physique Inf. 8, 71. pour la vue de 
l'âme, distinguer, reconnaitre, erÉenuen Pr. 21, 76. 26, 35. b. séparer, 
distinguer, confiner, trennen, fdjeinen, abfonbern, einen Ort anweijen Pr. 
3, 75. 32, 34. 

Cero Gin latin cereus), un cierge, eine Madäferge. D. l’emploie au figuré 
pour désigner Denis l’Aréopagite auquel on attribue un livre sur les 
hiérarchies célestes, comme on dirait une lumiére, ein Ridt, de l'Eglise. 
Pr. 10, 115. 

Cerro moren cerris), espèce de chêne, Burgunder Cidhe, pour chêne en 
général Pr. 31, 71. 

Certaldo, petite ville de Toscane dans le val d’Elsa. D. déplore que 
plusieurs familles de cet endroit soient venues s'établir à Florence 
Pr. 16, 50. | 

Certamente, certainement, gewi} Pe, 33, 40. 

Certificato, part. de certificare, assurer, donner la conviction, yers 
fihern, die Leberseugung geben Pr. 9, 18. 

Certo. Adj. sûr, gewiÿ Inf. 3, 61. 4, 47. 7, 117. 20, 101. 26, 50. 
Pg. 16, 56. 23, 106. Pr. 5, 34. 8, 42. 10, 100. 15, 118. 25, 67. 
26, 105. Un certain, ein gewiffer Inf. 17, 56. Pr. 21, 42. Au plur.. 
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Quelques uns, cinige Inf. 17, 52. Pg. 26, 14. Clair et distinct, dentli® 
Pg. 13, 56. Convaincu, überzeugt Pr. 3, 4. 29, 64. Certain, fixé, gevif, 
beftimmt Pg. 7, 40. Réel, wirflid), womo certo, un homme réel, ein wirt, 
liher Dienfd Inf. 1, 66. Une fontaine est appelée certa Pg. 28, 124 
parceque Ses eaux ne tarissent jamais. — Adv. certainement, sûrement, 
gewif, wabrlit Inf. 10, 89. 12, 37. 14, 133. 16, 44. 19, 93. 20, 25. 
27, 69. 29, 123. Pg. 8, 21. 18, 109. 20, 130. 24, 60. Pr. 2, 55, 61. 
26, 22. 31,41. Dans le même sens per certo Int, 28, A. Clairement, 
deutlich Inf. 8, 71. 28, 118. 

Cervello (au latin cerebellum), la cervelle, le cerveau, Das Gebiru, pour 
la joe en général, ber Kopf Inf. 32, 129. Pg. 33, 81. 

Cervia, petite ville d'Italie à six lieues environ de Ravenne Int, 
27, 42 

Cervice Gorete, la partic postérieure du col, la nuque, ber Naden 
Pg. 11, 58. 

Cesare. a. Nom propre, Jules César, Quliu8 Güfar Inf. 4, 123. 28, 
98. Pg. 18, 101. 26, 77. Pr. 6, 57. b. Nom appellatif, l'Empereur, ber 
Kaifer Inf. 13, 65. Pg. 6, 92, 114. Pr. 1, 29. 6, 9. 16, 59. JI terzo 
Cesare Pr. 6, 86 est Tibére. 

Cespuglio (dérivé de cucspes, mais dans un sens différent), le buisson, Der 
Ctraud, der Bufd Inf. 13, 123, 131. 

Cessare, cesser, aufhören Inf. 25, 31. Pg. 20, 141. Pr. 33, 61. 
éviler, vermeiden Inf. 17, 33. Pr. 25, 133. Ciascun sentimento avea 
cessato stallo del mio viso, Inf. 38, 102. tout sentiment avait abandonné, 
verlaffen, proprement avait quitté sa demeure, avait cessé d’habiter. 
Perchè la morte cessa Inf. 19, 51. parceque la mort tarde, 3ôgert. 

Cesso, mot qui a vieilli. Inf. 22, 100 Ma stien le Malebranche un 
poco in cesso, semble vouloir dire stien in disparte, se tiennent un peu 
à l'écart, etwa abjeit8, in einiger Entfernung. 

Cesto (cespuglio), le buisson, der Build, der Straub Inf. 13, 142. 

Cetra (probablement de cithara), la lyre, le luth, Yie Gither, die Laute 
Pr. 20, 22. 

Che, devant les voyelles ch’; devant l’a, Do et Dh quelques édit. 
écrivent mal-à-propos c'hanno. 1. Pronom relatif, lequel, welcher, qui, 
Der, que, den, pour les deux genres et les deux nombres Inf. 1, 6, 8, 
9, 15, 18, 20, 21, 22, 25, 27, 33, 39, 45, 49, 53, 55, 57, 59, 74, 78, 
80, 84, 87, 102, 117, 118, 131, 135. Pg. 1, 3, 14, 18, 19, 21, 40, 
45, 66, 68, 71, 75, 79, 90, 99, 103, 107, 116, 119, 126, 129, 131, 
132. Pr. 1,1, 4, 5, 39, 51, 55, 60, 69, 73, 74, 75, 76, 78, 83, 90, 93, 
105, 109, 114, 120, 121, 123, 126, 131 et à chaque page. Souvent 
il tient la place de ciò che, ce que, bag was Inf. 3, 129. Pg. 8, 66. 28, 
48. Souvent le simple che est mis à la place de di che, de quali, du- 
quel, desquels, dont, deffen, beren Inf. 26, 48. Pg. 3, 30. 20, 53. Pr. 1, 
27. 14, 136 et bien plus souvent. 2. Pronom interrogatif, que? wag ? 
Inf. 2,121. 3, 32, 34, 43. 5, 111, 119. 10, 31. 19, 66. 33, 51. 
Pg. 2, 23, 120. 32, 72. Pr. 2, 49. 3, 59 et souvent. Che seul pour 
perchè, pourquoi? warum? Inf. 2, 104. 33, 69 etc. Pg. 14, 112 ete. 
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3. Che Conjonction, que, daf. Inf. 1, 7, 12, 36, 44, 46, 48, 54, 
90, 96, 98, 101, 113, 126, 133. Pg. 1, 12, 34, 39, 48, 55, 57, 60, 
80, 87, 93, 94, 95, 120. Pr. 1, 9, 23, 31, 59, 80 et à chaque page. 
Chè remplace le car, Denn, qui manque à la langué italienne Inf. 1, 3, 
94, 124. 2, 139. 3, 42, 125. 6, 83. 9, 90. Pg. 1,73, 77, 97, 113, 
134. 2, 97. 3, 38, 78, 145. Pr. 2,5. 3, 32 et très souvent. Comme 
élément d’une comparaison plus que, moinsque, mehr alg, weniger al8 etc. 
Inf. 1, 99. 32, 125. Pg. 1, 64. 2, 33. Pr. 1, 102. 3, 106 et très sou- 
vent. Joint à des prépositions et à des adverbes che forme les con- 
jonctions avvegnachè, acciochè, dacchè, fuorchè, infinc'iè, mentrecheé, 
perocchè, poichè, priachè, quandochè, orchè, tostochè, sicchè etc. 
V. ces mots. Lorsque che est suivi d’une voyelle la Cr. écrit quelque- 
fois ched Inf. 31, 138. 

Checchè, quoi que, wag ou immer Pg. 25, 5. 

Ched. Dans plusieurs passages de la D. C. comme Inf. 7, 84. 31, 138. 
34, 113. Pg. 1, 17 etc. la Cr. et les éditions qui la suivent ont adopté 
éette forme au lieu du che suivi d’une voyelle. Les meilleures édit. mo- 
dernes rejcttent cette forme toute particulière de l’ancienne langue de 
Florence. 

Chedere. Du latin quaerere s’est formé cherere qui se trouve chez les 
anciens, de-là chiere Pr. 3, 93 ; bientôt on adopta une forme chedere qui 
paraissait moins dure et qui se trouve dans la plupart des anciens Mss. 
Plus tard ces formes ont été rejettées par l’usage et la forme chiedere 
est seule usitée aujourd’hui. Le sens est demander, forvern, verlangen, 
prier, bitten, ct chercher, fuchen. De chedere sont dérivés dans le premier 
sens cheggio Inf. 15, 120. 21, 129. Pg. 13, 148. 20, 48. Pr. 8, 117 
et dans le second sens cheggia Pg. 16, 83. 

Chelidro ctu grec et du latin chelydrms), chélydre, ShilofrötenfHlange 
Inf. 24, 86. 

Cherco, contraction de cherico (de clericus), le clerc, l’ecclésiastique, Der 
Geiftlihe Inf. 7, 38, 46. 15, 106. 18, 117. 

Chercuto, tonsuré, einer, der die Tonfur bat, gefdoren. Inf. 7, 39. 

Cherere, demander, fordern, verlangen Pr. 3, 93, v. Chedere. 

Chersi. L econ de la Nidob. Inf. 24, 86 qui n’est autorisée par aucun 
manuscrit et que Lombardi vôudrait appuyer sur le passage de Lucain 
Phars.IX, 709, où les Chersydri, espèce de serpents, sont mentionnés, de 
sorte que Chersi serait une abbréviation de Chersidri. Cette supposition 
très forte en elle-même, l’accord de tous les Mss. qui portent Che se, 
la construction infiniment meilleure qui résulte de cette dernière leçon, 
enfin le passage parallèle Inf. 25, 98 Che se quello in serpente e quella 
in fonte Converte poclando cte. ne laissent presqu’aucun doute que la 
leçon ancienne de la Cr. Che se ne soit à préférer. 

Cherübi, pour cherubini (de l'Hébreu Cherubim), les Chérubins, bie Che. 
rubim, de l Ecriture sainte, ordinairement regardés comme la seconde 
classe dans l’hiérarchie angélique Pr. 28, 99. 

Cherubico, ce qui appartient ou ressemble aux Chérubins, Berubifcé 
Pr. 11, 39. 
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Chorubini neri, Chérubins noirs, Tëmarze Cherubim. Inf. 27, 113 
titre que D. donne à certains démons. 

Cheto (du lain quietus), tranquille, xubig Inf. 9, 87, v. Queto. 

Chi, subst. Il chi e'l quale Inf. 2, 18 dans le style de l’école le quis 
et le qualis, Da3 wer und Dag wag, le qui et le quel. 

Chi (i), pronom relatif, celui qui ou que, bet weler, ben welchen, 
qui, wer inf. 1, 63. 5, 107. 7, 74, 90+ 129. 11, 51, 97. 15; 99. 18, 
97. 27, 118. Pg. 1, 72. 2, 99. 3, 34, 62, 72. 4, 115. 7, 49. 8, 126. 
9, 132. 10, 88. 11, 15, 99. Pr. 5, 105. 6, 33, 105. 8, 25. 9, 57. 
10, 74. 11, 92. 12, 121. 13, 1, 67, 123. 14, 106. 15, 11. 19, 61. 
22, 137 et bien plus souvent. 

Chi, pronom interrogatif (quis), qui? wer? Inf. 2, 31. 4, 74. 5, 50. 
7, 19. 8, 9, 33, 35, 84, 120. 10, 42, 119. 11, 86. 15, 101. 19, 67. 
20, 29. 22, AA 23, 93. 24, 121. 32, 101. Pg. 1, 40, 43. 3, 6, 52. 
7, 3. 11, 120. 13, 139. 14, 1. 21,79. Pr. 5, 127. 8, 44. 9, 112. 
13, 92. 15, 58. 21, 105. 26, 65 cte. Comme distribuif, Pun — l’autre, 
der eine — ber andere Inf. 21, 11, 13, 15. Pr. 11, 5, 6, 7, 8, 9, 10. 

Chiamare cclamare), appeler, nennen Inf. 6, 52. Appeler, rufen, herbei- 
rufen Inf. 2, 53. 5, 82. 31, 129. 32, 9. 33, 74. Pr. 20, 20. 25, 29. 
Pr. 10, 15, 139. Prier, Ditten, beten Pg. 6, 113. 8, 71. 29, 39. 
Appeler au secours, Au Hülfe rufen Pr. 10,43. S'écrier, auérufen Pg. 22,38. 
Au passif: senza chiamare, sans étre appelé, Ohne gerufen zu fein Pg. 6, 
135. Chiamarsi, s’oblenir par prières, Durd) Bitten erlangt werden Pg. 
7, 123. Èire appelé, genannt werden, beifen Inf. 14, 98. 16, 97. 20, 77. 
22, 39. Pg. 4, 80. 8, 118. 11, 81. 13, 110. 16, 46. 28, 131. Pr. 26, 
136. 28, 104. Comme subst. le cri, ber Ruf Pg. 32, 72. 

Chiana, fleuve de Toscane dont les eaux coulent avec une extrème 
lenteur Pr. 13, 23. et c’est cette cireonstance qui lui a donné ce nom. 
car chiana, forme qui correspond à piana, désigne une cau dormante, 
febendes Waffer, en général. 

Chiappa (de l’ allemand Klappe). D. l’emploie dans le sens de 
rochers proéminens, pointes de rocher, Seljenfpiten, Klippen Inf. 24, 33. 

Chiarentana Inf. 15, 9. Anzi chè Chiarentana il caldo senta. Mal- 
gré des hypothèses modernes qui voudraient dériver ce mot de chiaro,_ 
clair, et lui donner le sens assez bizarre de: partie du ciel. où les nuages 
ont disparu, où le oc est serein; nous sommes persuadés que Chia- 
rentana n’est autre chose que le nom de Carinthia, la Carinthie, Rärnten, 
pris sans doute dans un sens un peu étendu, car la Carinthie de nos 
jours ne contient pas les sources de la Brenta. Cette explication est 
aussi celle de Benvenuto et les counaissances géographiques de D. 
pouvaient bien être un peu défcctueuses pour les pays situés au nord 
de l’Italie. 

Chiarezza /de chiaro), la clarté, la splendeur, ber Glo Pr. 14, 40, 
67. 24, 24. 32, 86. clerlé, lumiére de l'esprit, Cidt, Erleuchtung Pr. 
25, 33. 

Chiarire (du latin clarere), v. n. devenir, se faire clair, resplendissant, leud- 
tend, glänzend werden, erglänzen Pr. 9, 15 et v. a. dans le sens d’ex- 
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tension éclaircir des doutes, Swveifel aufhelen, erflären Pr. 5, 120. 
9,2. - 

Chiarissimo, superl. de chiaro, trés brillant, febr glänzend Pr. 30, 7. 

Chiarità cclaritas), la clarté, la splendeur, Der Glan; Pr. 21, 90. La le- 
çon d’Alde carità est faulive. 

Chiaro carus), adj. clair, bell, flar Inf. 34, 134. Pg. 9, 59. 13, 89. 
22, 137. Pr. 20, 20. 23, 32. 83, 115. Resplendissant, brillant, glänzend, 
leuchtend Pg. 1, 75. 8, 91. 26, 107. 29, 53. Pr. 21, AA. Bela vue, 
pénétrant, farf, eindringend Pr. 13, 106. 20, 140. 21, 89. 23, 102. 
33, 45. Clair à l'esprit, évident, flar, beutlic, einleuchtendD Pg. 24, 89. 
Pr. 3, 88. 8, 91. 22, 146. 28, 86. Chiara favella Inf. 18, 53 est 
pris par quelques uns pour clair, raisonnant, bell, tünenb, en opposition 
aux voci fioche des ombres : nous préférons le sens : langage clair et précis, 
beutfid), beftimmt, qui montre D. bien instruit des affaires de Bologne. 
Enfin Pr. 9, 37. où la Cr. lit chiara, c’est sans contredit cara qu'il 
faut lire. 

Chiaro, adv. clairement, beutlid Inf. 7, 43. 11, 67. Pg. 2, 38. 4, 75, 
77. 33, 98. Pr. 6, 20. 18, 11. 32, 67. Far chiaro, eclaircir, erflñren 
Pr. 8, 91. 

Chiaro, subst. le clair, bag Selle Pr. 2, 148. 

Chiassi. A la place d’une ancienne ville Classis se trouve aujourd’hui 
une forêt de pins, la pineta di Chiassi, sur les bords de l’Adriatique, 
au midi de Ravenne. Pg. 28, 20. 

Chiavare (de clavus, le clou, der Nagel, et de-là clavare de la basse latinité). 
Dans tous les passages de la D. C. où ce verbe se trouve, Pg. 8, 137. 
Pr. 19, 105 auxquels on pourrait ajouter Pr. 82, 129, il a toujours le 
sens de clouer, attacher avec des clous, nageln, annageln, et sé rapporte 
lc plus souvent à la passion du Seigneur, ce qui nous semble autoriser 
à l'entendre de même Inf. 33, 46, où quelques interprètes, qui dérivent 
ce verbe de chiave, la clef, der Gclüffel, veulent traduire fermer à clef, 
verfchlieben, au lieu de clouer, vernageln. Ils n’ont pas pris garde que 
D. Pr. 32, 129 se sert du mot clavo que d’autres lisent chiavo de clans 
pour chiodo; d’ailleurs il est bien plus naturel qu'on entende clouer une 
porte que de l’entendre fermer à cJef. 

Chiave Gavis), la cet, ber Glüffel Pg. 10, 42. Dans le passage 
Pg. 9, 117, 121 lange gardien du Purgatoire ‘se sert de deux clefs 
Pune d’or, l’autre d'argent, pour ouvrir la porte, ce qui se rapporte 
évidemment au mot de J. Christ St. Matth. 16, 19 Et tibi dabo claes regni 
coelorum et signifie d’après tous les commentateurs la science et la puis- 
sance. D. fait souvent allusion à ces clefs, symboles de la puissance 
ecclésiastique Inf. 19, 92, 101. Pg. 12, 135. Pr. 5, 57. 23, 139. 24, 
39. 27, 49. 32, 125. Quelquefois il semble prendre ces clefs pour le 
symbole de la puissance d'ouvrir ct de fermer, ainsi Inf. 27, 104 etc. de 
même Inf. 13,58 où par extension il entend par chiavi la puissance, le 
_ crédit de quelqu'un auprès d’un souverain. Chiave di senso Pr. 2, 54, 
la clef des sens, ber @dlüffel ber Sinne, c. à. d. connaitre par le moyen 
des sens, burd) die Ginne wahrnehmen. 





Chiavo — Chiosa. l H 


Ghiavo Dr, 323. 129 de clavus pour chiodo, le clou, ber Nagel. Quelques 
éditions pour éviter l’équivoque de chiavi qui pourrait être le plur. de 
chiave, lisent clavi, v. Chiavare. 

Chiaveri, petite ville de la Riviera di levante du territoire de Gènes 
Pg. 19, 100. 

Chiedere Ce, Chedere), demander, fragen Inf. 13, 81. Pg. 26, 74. 
Pr. 24, 129. demander par priére, bitten Int, 2, 97. Pg. 8, 9. 9, 107. 
13, 148. demander, exiger, werlangen, fordern Inf. 9, 120. 19, 93, 94. 
23, 79. 24, 136. Pg. 5, 112. 14, 47. 16, 102. 31, 74. Pr. 21, 95. 
requérir, anrufen, zu Hülfe rufen Inf. 27, 94. mendier, betteln Inf. 21, 69. 
Pg. 13, 62. 

Chierere, ancienne forme p. chiedere , demander, verlangen Pr. 3, 93, 
v. Chedere. 

Chiesa cecclesia). L'église, die Rire, l’assemblée de tous les Chrétiens, 
l'Église chrétienne. Pr. 5,77. 6, 22. Dans ce sens D. se sert ordinairement 
de l'expression Santa Chiesa, sans article, Pg. 3, 137. Pr. 4, 47. 5, 
39. 10, 108. 32, 125. Rarement avec l’article Pg: 24, 22 et Pr. 6, 95 
où cependant il est plutôt question de la puissance temporelle des papes. 
De même Pg. 16, 127 chiesa signifie la puissance papale. Chiesa mili- 
tante, l’église militante, bie fämpfende Rirde Pr. 25, 52 pour l’église 
dans son existence terrestre. Une église, un temple consacré au service 
divin, eine Rire inf. 22, 14. Pg. 12, 101 où l’église de S. Miniato 
est désignée. Vostra chiesa Pr. 16, 113 est Péglise ou plutôt le siège 
épiscopal de Florence, baë Bisthum. 

Chinare (nciinare), baisser, fenfen, neigen Inf. 21, 100. il viso Inf. 
5, 110. la testa Inf. 6, 92. la fronte Pg. 3, 44. la faccia Pg. 11, 73. 
la mano inf. 15, 29. lombra Pr. 30, 3. lale Pg. 9, 9. l’occhio Pg. 
2, 40. le ciglia Pg. 7, 13. Pr. 32, 138. Chinarsi, s'incliner, ftch neigen, 
se baisser, Roi büden Inf. 31, 126. Pg. 15, 109. 21, 130. Pr. 30, 86. 
Au part. Chinato, au propre incliné, gefenft, geneigt, gebüdt Inf. 2, 128. 
Pg. 12, 69. Au figuré pensieri chinaté, aballu, humilié, niepergefctlagen, 
gedemütbigt Pr. 12, 9. 

Chinato, subst. le côté incliné, penché, la pente, bet Sang, He Übers 
bângenve Geite Inf. 31 , 137. 

Chino /contraction de chinato), adj. incliné, baisse, geneigt, gefenft 
hof. 15, 44. 23, 139. 27, 31. Pg. 11, 78. Pr. A 142. L'un all'altro 
chini, appuyés, gelebnt, l’un à l’autre Pg. 14, 7. 

Chioccio, son qui ressemble au cri de la poule fchioccia, Olude) 
qui pond; glapissint, rauque, freifdyenn, Heifer, rauh Inf. 7, 2. 32, 1. 

Chioma (coma). La chevelure, les cheveux, Da8 Haupthaar, bie Haare. 
Au sing. Inf. 31, 63. Pg. 32, 40. Au plur. Inf. 22,35. 28, 121. 
Au figuré les branches d'un arbre, die 3weige Pg. 32, 40. les feuilles d'une 
fleur, vie Blatter einer Blume Pr. 32, 18. La chevelure de la quenouille, 
dag Haar ves Woden Pr. 15, 124 pour le lin ou autre substance 
qu’on file. 

Chiosa Clos), la glose, l'explication, die Gloffe, die Œrffürung Pg. 
20 , 99. Pr. 17, 94. 7 

R 





106 Chiosare — Gare, 


Chiosare, commenter, eæpliquer, erflären, erläutern Pg. 11, 141. 
serbolo a c iosar inf. 15, 89 poar: a farlo chiosare, pour me le faire 
expliquer, e8 mir erflüren zu laffen. 

Chiostra et Chiostro (austrum). D. ne fait aucune différence de 
signification entre ces deux formes du mot. Il appelle un elboître, ein 
Klofter, chiostra Pr. 3, 107 et chiostro Pr. 21, 118. 22, 50. De plus 
chiostra Inf. 29, 40 et Pg. 7, 21 désigne une enceinte ou un cercle des 
enfers; comme chiostro. Par similitude, le séjour des bienheureux 
Pg. 26, 128 et la réunion, l'assemblée des élus Pg. 15, 57. Pr. 25, 
127. 
` GChi0VO (cars), le clou, ber Nagel. Au figuré Pg. 8, 138. Aujourd’hui 

Chiodo. 

Chirone, Chiron, Centaure, fils de Saturne et de Phillyre. Inf. 12, 
65, 71, 97. Pg. 9, 37. 

Chiudere cctawdere), fermer, fdlieÿen inf. 10, 208. le porte Inf. 8, 115. 
le labbra, pour se taire, [weigen Inf. 16; 125. gli occhi Inf. 9, 60, 
où chiudessi est mis pour chiudesse; Pr. 12, 27, où chiudere est mis 
pour chiudersi, le mot suivant levarsi ayant l’affixe du pronom qui sert 
aux deux verbes. Pr. 28, 18 le mani, joindre les mains, die Hände falten, 
en signe de prière Pr. 33, 39. Enfermer, einfdiliefen, einfpseren Inf. 
22, 59. 33,24. renfermer, cinfliefen Pg. 9, 50. avec des murs Int, 
32,11. Couvrir, beveden Pr. 12, 5. Borner, terminer, begrängen Inf. 9, 
114. renfermer en soi, maitriser, in fi verfliefen, beberrien Inf. 8, 88. 
Be l'esprit qui se ferme aux sensations, der Geift, ber fich wen Gindriden 
verfchlieft Inf. 6, 1. Pg. 32, 93. Chiudersi. il ciel si chiude lorsqu'une 
étoile après l’autre disparaît au lever du soleil Pr. 30, 8. Se renfermer 
dans un habit, revétir un habit, fit in ein Kieto fhliegen, e8 anziehen 
Pr. 3, 104. 

Chiunque (oricmque), qui que, wer, wer auh immer Pg. 3, 103. 

Chiusi, petite ville du territoire de Sienne, autrefois Cheinm , ville 
des Etrusques. Pr. 16, 75. 

Chiuso, subst. l'enclos, bie Hürde Pg. 3, 79. 

Chiuso, adj. ferme, gefhloffen, fioretti chiusi Inf. 2, 128. pugno 
chiuso Inf. 7, 57. viso chiuso pour les yeus fermés, Die gefchloffenen 
Augen Pg. 17, 41. Reuferme, eingefhleffen Pr. 13, 48. Dun chemin 
bordé, fermé, d’un côté par la montagne, verfloffen, begränat Pg. 22, 
136. caché, verborgen Pg. 15, 128: Inf. 16, 135, chiusa chiusa, tout 
å fait cachée, gang verborgen Pr. 5, 138. caché, verborgen, beimlid Inf. 
25, 147. Cristiano chiuso, secret, beimlid Pg. 22, 90. chiuso Pg. 32, 
93, v. Chiudere. 

Chiuso, adv. Tener lo viso chiuso, tenir les yeuz fermés, Pie Augen 
gefchloffen balten Inf. 9, 55. L'orizzonte tiene il di chiuso Pg. 7, 60, 
l’horison tient le jour renfermé, Hält ben Tag verfchloïfen, c. A. d. que le 
soleil se trouve encore sous l'horizon. Parlar chiuso, parler d’une 
manière obscure, bunfel Pg. 12, 87. Pr. 11, 73. 








Li -— Ciascuno. NN 


‘Qi, forme des cas obliques du pronom personnel nous, mit. A l'ac- 
cusatif (nos) nous, ung Inf. 5, 107, 131. 6, 22. 7, 124. 8, 21. 11, 6. 
12, 50, 51, 76, 100. 31, 124. Pg. 6, 71. 7, 64, 86. 9, 73. 14, 128. 
15, 105. 16, 5. Pr. 3, 72.-21, 70. 22, 42, 151. 24, 76. Au datif, 
(nobis) nous, å nous, un8 Inf. 5, 108, 130. 6, 23. 8, 81, 105. 10, 104. 
14, 123. 33, 61. Pg. 6, 64. 7, 40. Pr. 21, 43. 23, 3. 24, 76. 25, 96. 
80, 2. 32, 57. Et comme affixe au verbe Inf. 4, 115. 12, 58, 118. 
15, 104. 23, 128, 132. Pg. 12, 97. 19, 47. 20,117. Devant les 
voyelles e et ? souvent ¢ Pg. 6, 71. 7, 40, 64. 11, 41. 

Ci et C' ic), adv. ici, bier, y, lè, dort Inf. 4, 58. 12, 87. 14, 123. 
21,59. Pg. 1, 62, 92. 11, 41. 31, 84. Pr. 22, 8. 30, 132. 32, 57. 
33, 125. . Comme affixe au verbe Pg. 21, 45. D'ici, de là, von hier, 
von dort Inf. 4, 55. 8, 96. 23, 130. Ci ha, ilya, e8 giebt, e8 ift. 
Inf. 30, 87 où, pour faire la rime avec onciæ, D. met l’accent tonique 
sur nón çi ha. Quant à costinci, lici, quici, quinci, v. ces mots. 

Ciacco Inf. 6, 52,58. Parasite assez connu du temps de D. à Flo- - 
rence, v. Boccace Décam. g. 9. n. 8. Il s'appelait apparemmeut Jacopo, 
Jacques, dont Ciacto est une forme estropiée qu’on avait choisie de pré- 
férence parceque ce mot signifie encore en vieux langage florentin un 
pourceau, ein Sdhwein. 

Ciancia (d'origine inconnue), une baliverne, une faribole, des sornettes, Rar- 
"st albernes Gefhnig Pr, 29. 110. prendere a ciancia Pr. 5,64, 
v. _ 

Cianfa, de la famille iflustre des Donati de Florence. D. le rencontre 
parmi les voleurs Inf. 25, 43. D'ailleurs on ne connaît point ce per- 
sonnage. 

Cianghella, de la famille noble des Tosinghi ou della Tosa; élle 

s'était fait une très mauvaise réputation par Son arrogance et sa conduite 
dérèglée pendant son veuvage. Pr. 15, 128. 

Ciapetta, Ugo Pg. 20, 49. Hugues Capet, Gugo Capet, premier roi 
de France de la race à laquelle il donna son surnom, qu’on prononcait 
alors Chapet (caput). Quelques commentateurs, Vellutello, Lombardi, 
Biagioli, Costa, Ginguené etc. prennent cet Ugo pour Hugues le grand, 
père de Hugues Capet, ce qui serait en contradiction avec ce qui suit 
v. 53 Quando li regi antichi venner meno, c. a. d. après la mort de 
Louis le paresseux + 987, tandis que Hugues le grand était mort en 956. 
Le passage v. 60 dal quale Cominciar di costor le sacrate ossa laisse 
cependant quelque doute et D. pourrait bien avoir confondu les deux 
Hugues. 

Ciascheduno (qisgue unus), chaeun, jeder Inf. 20, 36. Pr. 28, 34. 

Ciascuno, chacun, jeder Inf. 1, 117.2, 100. 3, 185. 4, 91. 6, 97. 
8, 114. 10, 84. 13, 108. 14, 112. 15, 17. 16, 7. 17, 55. 19, 15. 20, 
12. 24, 137. 22, 119. 25, 67. 27, 80. 31, 80. 33, 73, 101. 34, 41. 
Pg. 4, 100. 5, 64. 7, 77. 10, 120. 12, 6. 15, 56. 17,-127. 21, 27. 
28, 22. 27, 73. 30, 4. Pr. 1, 113. 7, 59. 14, 31. 18, 106. 22, 91. 
25, 26. 27, 128. 30, 33 et plus souvent. . 





108 , Cibere — Cielo. 


Cibare, v. a. donner à manger, nourrir, ©yeie geben, näbren, fpetfen 
Pr. 24, 2. au figuré Inf. 8, 107. dans un sens neutre se nourrir de, fid) 
näbren Inf. 1, 103. Cibarsi, se nourrir, fit nâbren Pr. 10, 25. 

Cibo, la nourriture, die veife, de l’homme Inf. 33, 44. Pg. 8, 99. 
14, 44. 22, 141. Pr. 8, 91. 4, 1. 21, 115. 23, 5. 27, 132. la nourriture 
spirituelle, die ceiftige Œpeile Pg. 31, 128. Pr. 5, 38. 25, 24. 

Cicilia, ancieune forme pour Sicilia, fort usitée du temps de D. qui 
n’en connait point d'autre, La Sicile, @icilien. Inf. 12, 108. Pg. 3, 116. 

Ciciliano, de Sicile, sicilien, flcilift Inf. 27, 7. 

Cicogna ciconia), la cigogne, Der Storch Inf. 32, 36. Pr. 19, 92. 

Cicognino, le petit de la cigogne, der junge ©tord, dag Gtürchlein 
Pg. 25, 10. 

Gieco «tcoccus), aveugle, blind. Au propre Inf. 33, 73. Pr. 16, 70. 
Ordinairement ce mot est pris pour mentalement aveugle, geiftig bin. 
Inf. 3, 47. 12, 49. Pg. 16, 66. 26, 58. Pr. 30, 139. De-là à ciechi, 
les damnés, die Berrammten Inf. 6, 93. et tout ce qui appartient à l'enfer 
est nommé cieco; ainsi: la vie des damnés Inf. 3, 47. leur prison Inf. 
10, 58. Pg. 22, 103. un fleuve des enfers Pg. 1, 40. Tout l'enfer est 
appelé il cieco mondo Inf. A 13. 6,93. 27, 25. Une fois le monde d’ici 
bas, la vie terrestre, les hommes en général, sont appelés d cieco mondo 
Pg. 16, 66. Comme subst. un aveugle, ein Blinder Pg. 13, 62. 16, 10.18,18, 

Cielo icoelum), le ciel, ver Himmel, ce que nous voyons ici bas au-dessus 
de nous. Inf. 17, 108. 26, 36. 31, 45. 32, 27. 34, 138. Pg. 1, 25. 
2, 34. 5, 117. 8, 85. 9, 20. 18, 79. 20, 132. 24, 83. 32, 128. Pr. 1, 
142. 13, 13. 26, 131. Cielo povero, un ciel paurre en étoiles, cin ftern= 
armer Himmel, une étendue du ciel où il y a peu d'étoiles Pg. 16, 2. 
Le climat, Da8 Klima Pg. 28, 113. Le ciel en général opposé à la terre 
Pg. 21, 44. 29,25. Le ciel, pour le séjour de la divinité et des bien- 
heureux Inf. 2, 66, 125. 6, 84. 19, 11. 34, 121. Pr. 1, 6. 12, 26. 
32, 75. Pr. 11, 11. 21, 118. 22, 7. Le ciel, pour la puissance céleste 
qui dans le système de D. opère par l'influence des cieux, der Himmel, 
die Macht, ber Cinflug des Himmel Pg. 1, 47. 4, 180. 17, 73. Les dif- 
férents cieux, ou sphères célestes, die Himmel Inf. 7, 74. Pg. 3, 29. 
Pr. 4, 31. 5, 95. 9, 95, 122. 27, 109. 30, 52. En particulier: Lo ciel 
ch'ha minori à cerchi sui, le ciel qui décrit dans sa rotation les plus 
petits cercles, pour le ciel de la lune, der Monbhimmel Inf. 2, 78. Il ciel 
che tulto muove Inf. 9, 29 Le primum mobile. Le ciel empyrée, l'empyrée, 
das Empyreum, le ciel suprème, siège de la divinité. Il est nommé: 
empireo ciel Inf. 2, 21. il primo cielo Pg. 80, 1. Il ciel che più della 
sua (di Dio) luce prende Pr. 1, 4. Il ciel nel qual si volge quel ch'ha 
` magÿior frelta, le ciel dans lequel fait sa rotation celui qui a la plus 
grande rapidité, ¢. à. d. le primum mobile Pr. 1, 122. Il ciel dellu divina 
pace Pr. 2, 112. il ciel ch'è pura luce Pr. 30, 39. Le primum mobile est 
appelé il ciel velocissimo Pr. 27, 99. Enfin le ciel des étoiles fixes, ber 
Birfternbimmel, d ciel ch'ha tante vedute Pr. 2, 115. Les autres cieux 
sont désignés par les noms des planètes attachées à leur sphère comme 
cielo della luna. Au plur. 3, 29; 14, 1. Pr, 21, 118. 











Cieldauro — Cimabue, 109 


Cieldauro, aujourd’hui Cielaureo où ciel d'oro. D. appelle ainsi 
Péglise de St. Pierre à Pavie où Pon prétend que reposent les cendres 
de Boèce., Pr. 10, 128. 

Ciglio ccitium), le sourcil, die Augenbrauen, rarement au sing. Inf. 12, 
103. Pg. 1, 51. 13, 70. 27, 37. Pr. 20, 43. Plus souvent an plur. 
i cigli Pg. 3, 108. 29, 150. Pr. 19, 94. 23, 78. et plus ordinairement 
le ciglia Inf. 8, 118. 21, 132. 25, 49. 28, 65. 33, 99. Pg. 11, 107. 
15, 14. 28, 65. 32, 150. Pr. 11, 88. Levar le ciglia, relever les sourcils, 
die Augenbrauen erheben, en signe de colère et de fierté Inf. 10, 45. 
Innalzar le c,, lever les yeux, vie Jugen erheben Inf. 4, 130. Alzar le c., 
se révolter, fit) emipôren Inf. 34, 35. Chinar le c., baisser les yeuz, Die 
Augen fenfen Pg. 7, 13. Pr. 32, 138. Aguzzar le c., contracter les sourcils, 
die Uugenbrauen zujpiten, pour mieux voir Inf. 15, 20. Da ciglio, adv. 
en face, regarder le devant de la tête, von vorn, den vordern Theil deg 
Kopfes betrachten Pr. 8, 12. 

Cignere et Cingere, la première forme est la plus usitée aujourd’hui, 
toutes deux l’étaient également chez les anciens ; voilà pourquoi les Mss. 
et les éditions de la D. C. varient à infini dans ces deux formes. Ceindre, 
entourer, gürten, umgeben Inf. 4, 24. 9, 32. 18, 11. 31, 8, 85. 32, 49. 
Pg~1, 133. Pr. 15, 140. 23, 96. 27, 114. 28, 27. Couvrir, Leneden 
Pg. 5, 129. colle braccia , embrasser, umarmen Inf. 8, 43. Pr. 24, 152. 
avec la signification étre entouré, umgeben werden Pr. 10, 67. Cignersi, 
se ceindre, s'entourer, fich umgürten Inf. 5, 11. cignersi la spada, se mettre 
l'épée, fich dad Schwert umgürten Pr. 8, 146. Au part. cinto Inf. 3, 31. 
9, 40. 16, 104. Pg. 33, 78. Pr. 15, 112. 

Cigno (cygnus), le cygne, ber Ewan. Pg. 19, 46. 

Cigolare. exprime le bruit occasionné par le frottement de corps 
durs, comme des roues et de l’essieu, crier, freifdhen, craquer, fnarren 
Inf. 23, 102 et le bruit de lair qui s'échappe du bois humide qu’on 
expose au feu, gémir, pétiller, Algen Inf. 13, 42. 

Cilestro (coelestis), de la couleur du ciel bleu clair, HeNblau, Himmel- 
Han. Pg. 26, 6. 

Cilicio (iticium), le cilice, la haire, bag Gaarbemb, bas hårene Kleid 
Pg. 13, 58. 

Cima (cyma), le sommet, la cime, la pointe, ber Gipfel, bie pige, d’une 
tour Inf. 8, 3. 9, 36. Pg. 5, 15. d’une montagne Inf. 12, 7. Pr. 22, 38. 
d'un rocher Inf. 24, 27. Pg. 27, 78. d’un arbre et d’une plante Pg. 11, 
92. 28, 14. 33, 66. Pr. 13, 135. 18, 29. 26, 85. D'une flamme Int, 
26, 88. 27, 5. de la tête Pg. 15, 13. Pr. 23, 125. Sommités, Höhen, 
en général Pr. 17, 134. Pour les créatures les plus sublimes, Pie bôcften, 
die erhabenften Geftfüpfe Pr. 29, 32. Une petite branche d'arbre, ein Fleiner 
Zweig Inf. 13, 44. Cima di giudizio Pg. 6, 37. au figuré la pointe ou 
ce qui fait la rigueur d'une sentence, der Gipfel, vie Strenge cines Urtheils 
Cima d’un titolo Pg. 19, 102 parait être l'origine, ber Uriprung. Da 
cima p. dalla cima , de la cime, vom Gipfel Inf. 12, 7. 

Cimabue Pg. 11,94 un des plus anciens peintres de l'Italie, le 
premier qui abandonna les formes sèches et raides de l’école byzantine. 
Né à Florence 4240, + peu après 1300. | 





110 Cémiterio — Ciofto. 


Cimiterio twoemeterinm) et -Cimitéro, le cimeliére, ber Rirhhof, ver 
Gottesader Inf. 10, 13. Pr. 9, 140. 27, 25. 

Ciacinnato Pr. 15, 129. Célèbre dictateur romain, cité comme 
modèle d’austérité et de bonnes moeurs. 

Cingere, v. Cignere, | 

Cinghiare (cingere), enlourer, renfermer, umgeben , einf@liefen Inf. 5, 2. 

Cinghio tcincrus), l'enceinte, l'espace circulaire, ber Girrtel, Der freisfðrmiye 
Raum Inf. 18,7. Un cercle d'enfer, ein Göllenfreis Int. 24, 73. Pg. 22, 103. 
Un cercle ou ane terrasse du Purgatoire Pg. 4, 51. 13, 37. 

Cinquanta (mingsaginta), cinquante, funfzig Inf. 10, 79. Pg. 4, 15. 
Pr. 16, 37. 

Cinque Cinque), cing, fünf Inf. 21,112. 26, 4, 180. Pg. 15, 80. 
23, 78. 33, 43. Pr. 6, 138. 18, 88. 20, 43. 

Cinquecentesimo, le cinquentième, ver fünféunbertfte Inf. 24, 108. 

Cinquecento, cingcent, fünfhundert Pg. 21, 68. 33, 43. Un cinque- 
çento diece e cingue; ces nombres exprimés à la romaine par les lettres 
DXV et transposés ainsi DVX forment le mot Duz, capitaine, chef, Hauyts 
mann, Anführer, et celui que D. veut indiquer, sans le nommer, est très 
probablement Cangrande della Scala. V. Feltro Pr. 16, 37. | 

Cinto (cinctus), subst. le cercle qui borne l'horizon, ver Gorizont 
Pr. 29, 5 le cercle lumineux, kalo, qui entoure souvent la lune, der 
Hof um den Mond Pg. 29,78. Adj. ceint, entouré, umgeben, gegürtet 
Inf. 3, 31. 9, 40. 16, 106. 27, 68. Pg. 30, 31. 33, 78. Pr. 15, 112. 
et-comme subst. à cinti, ceux qui portent une ceinture, die Gegürteten 
Inf. 27, 93. 

Cintola, Jo ceinture, la partie du corps où l’on met la ceinture, ber 
Gürtel Inf. 10, 33. 

Cintura (cinctwra), la ceinture, bet Gürtel, en général Pr.-30, 105. 
celle que portent les femmes Pr. 15, 101. 

Cid, pronom indéterminé, cela, Dag, ce — que, bai — wag, avec 
toutes les prépositions. Inf. 1, 122. 2, 8. 3, 96. 4, 93. 10, 89. 13, 86. 
15, 88. 18, 62, 127. 20, 74. 21, 135. 24, 90. 25, 127. 27, 82. 29, 
101. 32, 112. 33, 41. Pg. 2, 109, 120. 4, 13, 67. 7, 17. 9, 143. 
14, 36. 20, 92. Pr. 1, 126. 2, 67, 145. 5, 4, 35, 65, 101. 9, 43. 
11, 135. 20, 108. 26, 136. 33, 35 et partout. - 

Ciocca (d'origine incertaine), une touffe de cheveux, ein Bufhel „Haare 
Inf. 32, 104. 


‘Ciocco (d'origine inconnue), la buche, Dag Set, Dour le e tison, Der 
Brand, dn brennendes Seit Pr. 18, 100. 

Cioè /ciò-è), c'est á dire, dag beift, Inf. 33, 20. 

Cionco Green. Un membre on une branche cassée, mais non pas 
séparée du corps ou de l’arbre est dite être céonco, froissé, gelnict. 
D. l'emploie au figuré pour l'espérance brisée, Die gefnidte Hoffnung, des 
habitans du Limbe. Inf. 9, 18. 

Ciotto (Ju latin du moyen âge om de cosa), boiteuz, ahm. Il ciotto di 
Gerusalemme Pr. 19, 127 est Charles H, roi de Naples, qui portait 
aussi le titre de roi de Jerusalem. 








Cipři — Cirialto. | 144 


Cipri (Cyprus), Pile de Chipre, Gpperg Inf. 28, 82. Hen est encore 
question Pr. 19, 147. 

Ciprigna, épithète que D. donne à Venus, où plutôt à la planète de 
ce nom. Pr, 8, 2. parceque Vénus était née en Chypre. 

Circa, prépos. autour, um Pr. 12, 20. 22, 44. 

Circe, nymphe et magicienne près de laquelle Ulysse et ses com- 
pagnons firent quelque séjour. Inf. 26, 91. Pg. 14, 42. 

Circolare, tourner, se mouvoir aulour, umfreifen Pr. 13, 21, v. Circu- 
lare. 

Girconcidere et Circuncidere. Circoncire, befhneiven. Per circon- 
cidere Pr. 32, 81 dans un sens passif, par la circoncision, burd die Bes 
fhneidung. 

Circoncinto et dans la plupart des édit. circuncinto, part. de cir- 
concignere; ceint, enrironné, entouré, umgeben Pr. 28, 28. 

Circondare, entourer, ceindre, umgeben, umgürten Inf. 31, 42. Pg. 
32, 88. Circondar la misura a, melre la mesure aulour de pour appliquer 
la mesure, Da8 Mag nnlegen, anlegen Pr. 28, 73, où córconde est mis 
en rime pour circondi. 

Circonferenza, la circonférence, der Umfreig Pr. 12, 113. 14, 75. 
20, 49. 30, 104. 

Circonfulgere, luire autour, environner de lumiére, umleuchten, unts 
firableu Pr. 30, 49. 

Circonscrivere, entourer, umgeben, au propre Pr. 30, 66. Circon- 
scrire, mellre des bornes, contenir en soi, umfaffen, in {ff Toilen, belbräns 
fen Pg. 25, 88. Pr. 14, 30. Part. Circonscrillo, circonscrit, contenu, bes 
fränft, begrångt Pg. 11, 2. Pr. 14, 30. 

Circonspetto (circumspectus), ‘regardé tout autour, parcouru des yeux, ringés 
um betrachtet Pr. 33, 129. 

Circonstante et dans plusieurs édit. circostante, situé autour, envirou- 
nant, ring8um liegend, umgebend Pr. 22, 44. 

Circostanza, la circonstance, Der Umftand Pg. 33, 70. 

Circuire (circumire), v. a. parcourir, umgehen, comme un gardien rôde 
autour de la vigne Pr. 12, 86. v. n. fourner, se mouvoir en cercle, freifen 
Pr. 29, 54. 

Circüito, le circuit, ber Umfreis, in cirodèlo, en circuit, tout au tour, 
im Rreife, ringéum Pg. 28, 105. 

Circulare, tourner aulaur, umreifen Pr. 13, 24. Part, circulala 
melodia, la mélodie chantée pendant que le chanteur se meut en cercle, 
bie im Umfreifen gefungene Melodie Pr. 23, 109. 

Circulare, adj. circulaire, en forme de cercle, circ. figura, Éveisrund 
Pr. 30, 103. ' Cire. natura, la nature des cieux qui se lournent, die Fatur 
der umfreifenden Himmel Pr. 8, 127. 

Circalazione, Je circulation, die Kreifung Pr. 33, 127. 

Circuncinto, v. Circoneinto. 

Ciriatto Inf. "21, 122. 22, 55. Nom que Ð. donne à un des démons 
de Malebelge, pent-être du Grec yolgoc, pourceau, Ferkel, Géwein, 
parcequ’il lui donne l’épithète de sannuto armé de défenses. 


412 Ge — Give. 


Giro Pg. 12, 56. Cyrus, roi de Perse. 

Gira Pr. 1,36. Cirrhe, ville de Phocide près de Delphes où il y 
avait un oracle d’Apollon. D. nomme la ville pour désigner le dieu 
qu’on y adorait. | 

Cirro (cirrws), proprement la boucle de cheveux, die ode, et pour la cheve- 
lure, Da8 Saupthaar, en général Pr, 6, 46. C’est L. Quinctius Cincinnatus 
qui est indiqué ici. 

Cisterna, la citerne, Me Gifterne, ber MBafferbehälter. D. appelle 
, ainsi par dérision les eaux gelées du Cocyte aux enfers Inf. 33, 133. et 
la fontaine du Parnasse dont l’eau inspire les poëtes Pg. 31, 141; 
dans ce dernier passage Alde et la Cr. lisent citerna. 


Citarista, le joueur de cithare, der Citherfpieler, ber Rautenfpieler Pr. 
20, 142. 

Citeréa, surnom de Vénus qu’on adorait dans l’île de Cythère. 
D. donne ce nom à la planète Vénus comme étoile du matin Pg. 29, 95. 

Citerna, v. Cisterna. 

Città (civitas), la ville, bie tabt. Inf. 6, 49. 43, 143. 16, 68. 20, 91. 
Pg. 24, 45, où il est question de Lucques. La cité de Dicu, bie Ootteë- 
gent Inf. 1,126. Pr. 30, 130. Dans le même sens D. parle souvent 
d'une cité de Lucifer qu’il appelle Città dolente Inf. 3, 1. 9, 32 et en 
particulier la parlie la plus basse des enfers, Die untere, tiefere Hölle, 
nommée Dite ou ciltà di Dite Inf. 8, 68. Città del fuoco. Inf. 10, 22. 
ciltà roggia Inf. 11,73. La città che nel Battista Cangiò il primo 
padrone Int, 13, 143 est Florence dont le premier patron doit avoir 
été Mars, auquel on substitua St. Jean Baptiste. La tua città Pr. 9,127 
est Florence. La città di Baco Inf. 20, 59 est Thèbes en Béotie. La 
ciltà di Lamone Inf. 27, 49 est Faenza située sur le Lamone et la città 
di Santerno Ibd. Imola sur le Santerno. Ea città a cui il Savio bagna 
il fianco Inf. 27, 52 est Césène située sur les bords du Savio. 


Cittade, forme ancienne et poétique pour città, la ville, bie Giant 
Pr, 16, 68. 18, 84. pour la cité de Dieu, die Gottesftant, le siège de la 
divinité Inf. 1, 128. et cittade vera Pg. 16, 96 la cité véritable, bie wabre 
Gtat, pour l’organisation des vrais fidèles, ou du royaume de Dieu ici 
bas. 
Cittadinanza, lu bourgeoisie, Me Bürger[haft, le corps de bour- 
geoisie Pr. 15, 132, 

Cittadino, le citoyen, der Bürger, d’une ville Inf. 6, 52, 61. 13, 148. 
26, 5. Pr. 16, 90 le concitoyen, der Mitbürger Pr. 6, 81. 13, 115. 
Quelquefois D. appelle ainsi les habitans des enfers Inf, 8, 69 et ceux 
du ciel Pg. 13, 94 par rapport aux expressions città di Dite ou cillà 
di Dio. , 

Ciuffetto (de l'allemand Séopf, boucle de cheveu), le haut du front 
où la chevelure commence, bie Höhe per Stirn, mo ver Saarwuch8 ans 
Längt, ver Gdopf. Inf. 28, 33. 

Give, mot latin, civis, le citoyen, ver Bürger Inf. 82, 101, Pr. 8, 116. 
24, 43. 











Civile — Cosguiare. 118 


Civile, civd, ce qui se rapporte à la vie civile, éürgerlié Pg. 11, 7. 
12 , 108. civilisé, bien organisé quant à la vie civile, geffttet, Éürgertid 
gebildet Pg. 6, 140. 

Classo, mot latin, classis; la flotte, bie Flotte Pr. 27, 147. 

Clavo, v. Chéavo. 

Claustro, not latin, cleustrum, ce qui entoure ou renferme, l’entour, 
le circuit, vie Umgebung, die Cinfhliepung Pg. 32, 97. 

Clemeate Pg. 3, 125. Le pape Clemens IV qui chargea l’évêque de 
Cosenza de déterrer le cadavre de Mainfroy et de le fairc jetter sur les 
bords du fleuve Verde, q. v. 

Clemenza Pr. 9,1. On n’est pas bien sûr quelle est la personne 
mentionnée dans ce vers. L'opinion la plus probable est que le poète 
veut désigner l’épouse de Charles Martel, fils de Charles Il, roi de 
Naples, qui mourut avant son père 1295. Elle était la soeur de l’em- 
pereur Albert d’Autriche. Les Chiose di Boccaccio sont aussi de cet 
avis. La plupart des commentateurs croient qu’il s’agit d’une fille de 
ce nom de Charles Martel qui épousa Louis X de France. L’anonimo 
est le seul qui la nomme la mère de ce prince, ce qui est faux, sa mère 
étant Marie d'Hongrie. 

Cleopatra, Ciéopétre, la fameuse reine d'Egypte. D. la trouve aux 
enfers dans le cercle des voluptueux inf. 5, 63 où la Cr. lit Cleopatras 
Pr. 6, 76 où il faut prononcer Cleopätra. 


. Cleto, un des premiers évêques de Rome et martyr Pr. 27, 41. 


Clima , mot grec. Les anciens partageaient la distance de l’équateur 
au pole en 24 climats. D. Pr. 27, 81 dit qu'il se vit transporté avec le 
signe des gémeaux depuis le méridien jusqu’à la fin ou borne du premier 
climat, c. à. d. jusqu’à l’horizon occidental. Il avait par conséquent par- 
couru Île quart d’un cercle. 

Climenė, Ciyméne, la mère de Phaëton Pr. 47, 1. 

Clio, la muse de l’histoire invoquée par Stace au commencement 
de sa Thébaide Pg. 22, 58. 

Ciivo, mot emprunté du latin, une colline, ein Hügel Pr. 30, 109. 

Cloaca, mot latin, la cloaque, ber Abiug8fanal, un endroit rempli 
d'immondices Pr. 27, 25. 

Clote, Ciotho, une des Parques Pg. 21, 27. 

Co (contraction de capo, caput), proprement la léte, ber Kopf, bas 
Haupt; le commeneement ou le bout d’un objet, p. e. d’un pont, baë 
Ende der Brüde Inf. 21, GA Pg. 3, 128. la fin, bas Ende Pr. 3, 96. 
Metter co, d’un fleuve qui commence à couler hors d’un lac, feinen ‘Ans 
fang nehmen Inf. 20, 76. 

Co’, mot formé de la préposition con et de l’article ¿l au plur. ¿, 
pour cos, avec les, mit ben Inf. 4, 59. 8, 68. 17, 73. 30, 5. 33, 77. 
34, 55. Pg. 7, 31. 20, 16. 21, 24. 28, 34, 60. Pr. 6, 107. 8, 34. 
32 , 129 et souvent. 

Coagulate, mot latin, coaguler, figer, verdiden, gerinnen maen Pg. 
25, 50. , 


114 Coeriere — Gelee, 


Coartare, mot latin , resserrer, limiter, rérécir en particulier, une règle, 
la rendre plus étroile et plus dure, eine Regel enger faffen, färfen Pr. 12, 
126. 

Cocca (concha h, l'entaille, die Rerbe, der Ginfbnitt, au gros bout de 
la flèche et dans laquelle on fait entrer la corde de l’arc. Int 12, 77. 
par extension la fléche même, ter Pfeil Inf. 17, 136. Pr. 8, 105. 

COCCO Ccoccum), kermés, ou graine d’écarlate, espèce de cochenille qui 
vit sur un chène vert. Kerme ou Sdarladbeere. De-là la couleur écarlate 
qu’on en tire, ber Šarlah. Pg. 7, 73. 

Cocente /de cuocere), cuisant, brennend, des peines de l'enfer Inf. 
6, 105. 

Cocito, le Cocyte, fleuve des enfers. D. nous le représente comme 
formant au fond des enfers un immense lac dont les eaux sont gelées 
et dans lesquelles les damnés sont enfoncés plus ou moins profondé- 
ment. Inf. 14, 119. 31, 123. 33, 156. 34, 52. 

Cocolla Ccvculus), le froc, l’habit des moines, die Rutte, bas Minhs- 
Help Pr. 22,77. v. Cuculla. | 

Coda (caxda), la queue des animaux , ber Gtvan; inf. 24, 95. 25, 56, 
104. Pg. 9, 6. 24, 83. 32, 132. v. À coda. D. représente Minos Inf. 
5, 11 et Géryon Inf. 17, 1, 9, 25, 84 comme des monstres caudés. 

Cogitazione, la pensée, bet Gevanfe Inf. 15, 129. 

Cogliere (cotigere), cueillir, pflüden Inf. 13, 32. Pg. 27, 99. Pr. 4. 28. 
recueillir, fammeln Pg. 2, 124. trouver, saisir, treffen, finden Inf. 24, 133. 
saisir, ergreifen Inf. 22, 121. Pg. 5, 111. surprendre, überfallen Pg. 17, 2. 
cogliere un viaggio, prendre un chemin, einen Weg nehmen Inf. 27, 16. 
Enfin Pr. 12. 6 E moto a moto e carto a canto colse, accorder, mettre à 
l'unison, in Uebereinftimmung bringen. Au part. colto. 

Cognato, le beau-frére, ber Gdjwager. D. nomme cognati Inf. 6, 2 
Paolo Malatesta et Francesca da Rimini qu’il rencontre aux enfers 
Inf. 5. 

Cognazione, lo lignée, la famile, ber Stamm, bas Gefdledt, die 
Familie Pr. 15, 92. Celui qui a donné son nom à la famille, est 
Allighieri fils de Cacciaguida, q. v., un des ancêtres de Dante. | 

Cot, formé de con i, v. Con. 


Col [con il), avec le, mit dem Inf. 3, 111. 7,57. 8, 69. 22, 71. Pg. 4, 
122. 2, 3, 12. 7, 57. 16, 110. Pr. 2, 140. 6, 73. 18, 18,19 et souvent, 

Colà, iż, bort, ba Inf. 8, 95. 4, 105, 118. 10, 914. 17, 30. 26, 30. 
Pg. 1, 101. 3, 25. 7, 67. 12, 79. Pr. 10, 148. 21, 3 et plus souvent. 

Colare, distiller, dégoutter, träufeln, quillen Pg. 25, 78. Dans le 
passage Int, 12, 120 Lo cuor ch'in sul Tamigi ancor si cola, presque 
tous les interprètes sont d’accord de prendre colare pour colere, révérer, 
verebren, la signification distiller ou filtrer ne donnant aucun sens rai- 
sonnable. V. Colere. 

Colco, Colchos ou la Colchide, Gold)is, pays situég sur le Pont-euxin, 
vers lequel s’était dirigée l'expédition des Argonautes Pr. 2, 16. Les 
habitans sont appelés Colchi, bie Kolier Inf. 18, 87. 





Colei — Collo. 415 


Goloi, forme féminine du pronom colui, celle, diejenige, die Inf. 2, 
133. 8, 45. 14, 14. 17, 3. 20, 92. Pg. 19, 27. 26, 74, 86. 31, 90. 
Pr. 15, 53. 21, 54. 82, 10. 33, A et souvent. D. se sert très souvent 
de ce pronom pour indiquer une personne qu’il ne veut point nommer: 
ainsi Colei che s'ancise amorosa Int 5, 61 est Didon. Colei ch'è tanto 
posta in croce est la Fortune, comme une des intelligences célestes qui 
gouvernent le monde Inf. 7, 91. Colei che siede sovra l'acque est à la 
lettre la prostituée de l’Apocalypse 17, 1 et désigne la cour de Rome. 
Colei.che s'imbestid nell’ imbestiate schegge Pg. 26, 86 est Pasiphaé 
qui se servit de la figure d’une vache pour s’accoupler avec un taureau. 
Colei ch'al alto-volo ti eet le piume Pr. 15, 53 est Béatrice. Colei 
che l'aperse etc. Pr. 32, 6 est Eve. Colei che fu bisava al cantor etc. 
Pr. 32, 10 est Ruth, la bisaïenle de David. Très rarement ce pronom 
se rapporte à des objets inanimés, comme Inf. 14, 14, où colei se rap- 
porte à arena, le sable, ber Eant. 


Colere, mot latin; il ne se trouve dans la D. C. qu’Inf. 12, 120 
Lo cuor ch in sul Tamigi ancor si cola, où il faut admettre que D. a 
choisi la fôrme colare pour colere, qui n’est pas sans exemple chez les 
anciens. V. Colare. 

Colla, Colle, p. con la, con le, avec la, avec les, mit ber, mit ben; 
la plupart des édit. écrivent con la et con le. 

Colle Geiist, la colline, ber Hügel Inf. 1, 13. 23, 53. 30, 64. Pg. 
24, 126. Pr. 9, 28. 11, 44. 22, 153. Quel colle sotto'l qual tu nascesti 
Pr. 6, 53 est la colline de Fiesole au pied de laquelle est située Florence, 
patrie de D. Quant à Inf. 22, 116 v. Collo. 

Colle Pr. 13, 115, petite ville de Toscane, située sur une colline 
près de Volterra. 

Collega, mot latin, le collègue, der Gollege, ber Gefäbrte Pr. 11, 119. 

Collegio, la compagnie, l'ussemblée, la troupe, die Gefellfaft, bie Berz 
fammliung, der Haufe. D. l’emploie pour l’ensemble d'une partie des 
damnés , p. e. des hypocrites Inf. 23, oi. pour une réunion, une troupe 
d'élus Pr. 26, 129. Pr. 19, 110. 22, 98. Dans le passage Pr. 6, 45 
principi e collegi les uns prennent collegi pour le plur. de collegio 
dans le sens de sénat, assemblée qui gouverne une république ; d’autres 
pour le plur. de collega, au lieu de colleghi ou collegati, confédérés, 
Bunbesgenoffen: Comme il s’agit des victoires des Romains nous pen- 
chons pour la première interprétation, les Romains ayant eu à com- 
battre des rois et des républiques. 

Collette Inf. 11,36. Leçon peu sûre qui ne repose que sur l'autorité 
de la Nidob. et donnerait le sens de imposizioni, gravezze, impositions, 
impôts, Apflagen, Abgaben, nous préférons de lire Toilette, q. v. 

Coiletto (du latin colligere), rassemblé, réuni, vereint Pg. 18, 51. 

Collo (colum), le cou, der Sal8, de l’homme Inf. 8, 43. 10, 75. 13, 
13. 16, 26. 17, 55. 24, 99. 25, 5. 30, 29. 31, 78. 32, 44. 34, 70. 
Pg. 29, 108. Pr. 2, 10. des Harpies Inf. 13, 13. d’un instrument de 
musique, le cou on manche, ber Gals. Pr. 20, 22. 


116 Collo — Coipo. 


Collo, giogo, le dos d’une hauteur, ber Rüden einer Höhe Inf: 28, 43. 
Dans le passage Inf. 22, 116 les éditions soni partagées, Alde, la Cr. 
et leurs adhérants lisent colle; mais comme il s’agit d’un rivage en 
forme de rempart ou de digue, comme inf. 23, 43 nous préférons la 
leçon collo de ła Nidob. Di collo in collo Pr. 4, 192 de hauteur en hauteur, 
de degré en degré, von Höhe zu Höhe, von Stufe ju Stufe. 

Collôca , de collocarsi, se placer aupres, fich daneben Been Pr. 28, 21. 
L'accent tonique sur Ja pénultième est une licence poétique. 

Colmo (ewumen), le comble, la cime, la somité, ber Gipfel, die Gébe, ber 
bôcite Punft Inf. 19, 128. 21, 3. 84, 114. Pr, 18, 98. 

Cologna, Cologne, Gÿln, ville d'Allemagne sur le Rhin Pr. 10, 99. 
Toutes les anciennes éditions et tous les anciens commentateurs lisent 
laf. 23, 63 Cologna; Dionisi propose de lire Clugni et Viviani a trouvé 
Coligni dans plusieurs Mss. leçons qui paraissent faiblement autorisées. 

Colomba, ls colombe, vie Zaube, ne se trouve qu’une fois dans la 
D. C. Inf. 5, 82. Plus souvent: 

Colombo Pg. 2, 125. Pr. 25, 19. 

Colonna ccolumna), la colonne, die Sule. La colonna del vajo Pr. 16, 
103 désigne la famille noble des Pigli, que les commentateurs mo- 
dernes appellent Billi de Florence qui portait une colonne dans Pécu 
rouge pour armoirie. 

Colorare, colorer, teindre, färben, au propre Inf. 10, 86. Pg. 19,15. 
rougir, erröthen Pg. 33, 9. au figuré colorer un dessein, expliquer une 
chose en détail, auémalen, ausführen Pg. 22, 75. 

Colore, la couleur, vie Farbe Inf. 3, 10, 101. 4, 16. 9, 1. 13, 4. 
17, 56. 18, 2. 25, 62. Pg. 1, 13. 5, 20. 9, 77. 11, 115. 13, 9, 19, 9: 
25, 93. 29, 77. Pr. 10, 42. 27, 28. 33, 117. Color de capelli Pr. 
32, 70. allusion à la couleur des cheveux des deux jumeaux Esaü et 
Jacob dont D. se sert comme d’une image pour expliquer les caractères 
différens et la mesure différente de la grace divine dans l’homme. Colori 
pour fiori Pe, 28, 68. 

Coloro, pluriel du pronom colui, ceux, eur, diejenigen, fie Inf. 19, 
58. Pg. 12, 127. 18, 67. Pr. 25, 74. Comme régime direct ou accu- 
satif Inf. #, 118, 135. Pg. 3, 2. 10, 135. Pr. 18, 67 et souvent. 
Avec des prépositions a Inf. 16, 119. Pg. 5, 32. di Inf. 3, 85, 5, 32. 
7, 116. 15, 121. Pg. 16, 112. tra Inf. 2, 52. Pr. 17, 119. 

Colpa (culpa), la faute die Sul, le péché, bie Sünde Inf. 5, 5. 6, 53, 
57. 7, 45. 19, 109. 12, 75. 13, 135. 14, 138. 16, 126. 18, 95. 24, 
128. 27, 27, 71. 28, 46. Pg. 6, 21. 13, 38. 22, 49. 24, 82. 32, 121. 
83, 35. Pr. 7, 83. 9, 104. 17, 52. 29, 84. Colpa est quelquefois 
mis pour: per colpa dé, _par la faute de, aus Shul beffen Pg. 32, 32. 
Pr. 1, 30. 

Colpo (colaphus), le coup, Der Slag, ber Etreid. Au propre: Inf. 12, 
23. 24, 120. 32, 62. Pg. 8, 108. 31,59. La force, die Kraft Pg. 28, 9. 
D. appelle aussi eoipo les P. où marques des 7 péchés mortels qu’un 
abge lui avait faits au front avec la pointe de son épée Pg. 22, 8. Par 
extension l’action du soleil, Me Wirfung ber Sonne, les rayons, Ke Strahlen 








Coltello — Coli. u7 


Pr. 2, 106. ei au figaré ce qui agit sur l’esprit comme un coup sur le 
corps, le coup, ber Streich Inf. 13, 78. Pg. 1,12. Di colpo Inf. 22, 124 
tout d'un coup, plôglid, augenblidiich. 

Coltello tcweuvs), le couteau, bas Meffer. nf. 29, 88. 

Coltivare cutivore), cultiver, anbauen Pg. 14, 96. 

Coito couts), subst, le cule, die Anbetung , vie Gottréverehrung. Pr. 
3, 72. 22, 45. 

Coito, adj. (cutus de colere), cultiré, angebaut Inf. 18, 9. Pg. 30, 149. 

Colto, part. de cogliere, q. v. 

Celtre (culcita), la couverture de lit, ble Bettoee. In piuma e sotto coltre 
pour désigner les aisances, les raffinemens d'one vie efféminée ct oisive. 
inf. 24, 48. 

Coltura (cwivre), la culture, Der Anbau Pr. 12, 119. 

Colébro (coter), mot latin et poétique pour serpe, la couleuvre, le serpent, 
bie SGdlange Pr. 6, 77. 

Colui, celui, derjenige, der, celui-ci, biejer Inf. 1, 86, 129. 4, 86. 5, 
126. 8, 22. 10, 62. 11, 53. 13, 58, 112. 15, 112, 124. 18, 55. 19, 
62. 20, 29. 22, 79. 27, 8. 32, 85. Pg. 2, 54. 4, 110. 5, 135. 6, 2. 
7, 91. 10, 51. 19, 41, 47. 20, 129. 26, 12. Pr. 17, 103. 22, 17. 
25, 118. 30, 127 et très souvent, D. s’en sert souvent pour indiquer 
par périphrase uné personne qu’il ne veut pas nommer. Colui indique 
souvent Dieu. Colui lo cui saver tutto trascende Inf. 7, 73. Colui che 
mai non vide cosa nuova Pg. 10, 94. Colui che s} nasconde Pg. 8, 68. 
Colui che ti fece Pg. 16, 32. Colui che tutto muove Pr. 1, 1. Colui 
ch'oghi torto disgrava Pr. 18, 6. ` Calui che qui ne cerne Pr. 3, 75. 
Colui che tutto vede Pr. 21, 50. Jésus Christ, Colui che la gran preda etc. 
inf. 12,38. Colui che’l morso in se punio Pg. 33, 63. Colui che'n 
terra eic. Pr. 22,41. Colui seul pour Dieu Pg. 13, 108. Et très souvent 
des hommes Colui.che fece per viltate il gran rifiuto Inf. 3, 59 le pape 
Célestin V que les manoeuvres frauduleuses de son successeur Boni- 
face VIII engagèrent à abdiquer la papauté. Colwi che tenni ambo le 
chiavi etc. Inf. 18, 58 est Petrus de Vineis, Pierre des vignes, chance- 
lier de l’empereur Frédéric H qui fut longtemps le confident et le mi- 
aistre tout- puissant de l'empereur. Soupçonné'plus tard d'avoir trahi 
son maitre celui-ci le fit jetter en prison et même aveugler selon quel- 
ques uns. Il se donna la mort; mais les circonstances de cette cata- 
strophe sont loin d'être parfaitement connues. Il mourut 1249. Colui 
che fu trasmutato etc. Inf. 15, 112 est Andrea de’ Mozzi évêque de 
Florence qui pour ses vices fut transféré de l'évêché de Florence à ce- 
lui de Vicence, où il mourut. Colui ch'io credea etc. bt 19,77. Celui 
qui est indiqué ici est Boniface VIH dont D. veut faire entendre qu’il 
sera damné comme Simoniaque. Colui che si vengid con gli orsi Inf. 
26, 34 est le prophète Elisée, v. 2 Rois 2, 24. Colui dalla veduta 
amara, celui auquel la vue de Rimini est amérc, coûte cher, bem ber Anbli 
von Rimini bitter ift, theuer zu ftehen gefommen Inf. 28, 93 est le tribun 
Gurion qui anima César à marcher sur Rome, v. Lucain Phars. I, 281. 
Colui che già. tenne Altaforte Inf. 29, 29 est le célèbre guerrier et 
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troubadour Bertrand de Born, vicomte de Hautefort v. Inf. 28, 118. 
Colui ch'ha si benigno aspetto Pg. 7, 104 est Henri I, roi de Navarre, 
beau-père de Philippe le bel, roi de France. Colui dal maschio naso 
Pe, 7,113 est Charles 1, comte de Provence, roi de Naples. Colui, che 
fu nobil creato Pg. 12, 25 est Satan précipité du ciel aux enfers. 
Colui che pria volse le spalle al suo fattore Pr. 9, 127 est Satan, qui 
se souleva contre Dieu. Colui ch'a tutto’l mondo fe’ paura Pr. 11, 69 
est J. César. Colui che fascia col fregio Pr. 16, 182 est Giano della 
Bella qui avait ajouté aux armoiries de sa famille un ornement d’or. 
Giano avait opéré 1293 une révolution dans le gouvernement de Flo- 
rence, par laquelle les nobles étaient exclus des charges de la républi- 
que. ll fat lai même chassé et banni 1295 et mourut en France. Colui 
che Gen le chiari est St. Pierre Pr. 23, 139. Colui che mi dimostra 
Pr. 26, 38, est probablement Aristote. Colui che giacque etc. Pr. 25, 112 
est l’évangeliste St. Jean v. St. Jean Ch. 13, 25. Colui che impresso 
fue etc. Pr. 17, 76 est Cangrande, Seigneur de Vérone, alors encore 
enfant de 9 ans. Colui che volle viver solo Pr. 18, 134 est St. Jean 
Baptiste. Colui, celui-ci, biefer bier Inf. 12, 119, où il est question de 
Guy de Montfort qui tua 1270 à Viterbe, dans l’église, Henry, neveu 
de Henry III d'Angleterre, pour venger la mort de son père Simon de Mont- 
fort, tué à la bataille d’Evesham 1265. — Quelquefois Colui, quoique 
pronom personnel, se rapporte à des objets inanimés comme" le soleil, 
die Sonne. Colui che "TI mondo schiara Inf. 26, 26. Colui che già si 
copre etc. Pg. 6, 56. Colui che tutto ‘! mondo alluma Pr. 20, 1. Co- 
lui seul pour le soleil Pg. 23, 120. une montagne, ein Berg Pg. 4, 74. 

Com’, pour Come, q. v., comme, wie, toujours devant les consonnes 
simples Inf. 26, 12. Pg. 11, 92. 32, 129. Pr. 22, 143. ` 

Comandamento, Je commandement, l’ordre, ber Befehl Inf. 2, 79. 
Pg. 32, 107. 

Comandare (commendare de mandare), commander, ordonner, bef chlen Inf. 
2, 54. 10, 128. Pr. 11, 114, 122. 

Comando, le commandement, l’ordre, ber Befehl Pg. 31,73. Pr. 24, 153. 

Combattere (de cum et battuere), combattre, Fàmpfen Inf. 24, 148. 
saillir, angreifen, befämpfen Inf. 2, 107. Pg. 24, 123. combattere con 
alcuno, avoir combat ou guerre, Gtreit haben, in Gtreit gerathen Inf. 5, 
66, où combattéo est mis pour combatté. Des vents qui ballent la mer, 
Winde, vie dag Meer befämypfen Inf. 5, 30. Enfin Pr. 5, 84 est le 
lascivire des Romains, s’ébaitre, Uebermuth treiben. 

Combusto, mot latin pour abbrucciato, brulé, réduit en cendre, nët 
brannt. Inf. 1, 75. Pg. 29, 118. 

Come f'axomvdo, de-là l’ancienne forme como). Comment, wie. a. In. 
terrogatif Inf. 4, 17. 5, 119. 10, 67. Pg. 2, 93. 13, 101. 27, 43. 
b. Dans la comparaison, comme, de même que, Wie, gleïdtrie Inf. 1, 22. 
2,48. 3,112. 5, 29. 10, 109. 15, 96. 17, 100. 22, 25. 28, 119. 
Pg. 15, 16. 17, 52. 30, 80. Pr. 30, 7. 31, 118. 32, 141. c. Lorsque, 
désque, al8, fobalb als Inf. 9, 109. 22, 29, 136. 25, 49. Pg. 4, 97. 
6, 25. 9, 137. 15, 82. 27, 13. Pr. 42, 58. 15, 74. d. Come quella, 
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` (ét que), comme celle, aï8 ble Inf. 12, 53. e. Come pour come se, comme si, 
als o6. Inf. 10, 36. 25, 6, 61. 26, 89. 30, 103. Pg. 1, 39. 8, 12; 48. 
Pr. 1, 62. f. Come che, de quelque manière que, wie auh immer Inf. 6, 5, 
6,72. 18, 57. Pg. 24,45. g. Come se, comme s, al8 ob Pg. 26,23. 
Come, adv. comment, wie Inf. 1, 10. 11, 83. 22, 39. Pg. 3, 144. 19, 
103. Pr. 16, 100. 20, 89. 

Come, subst. le comment, bag Wie Pg. 28, 36. Pr. 21, 46. Devant 
les consonnes quelquefois Com’, q. v. (Nous n'avons voulu donner que 
quelques exemples de chaque acception de ce mot pour ne pas trop 
grossir le volume.) 

Comonto, que quelques uns écrivent commento (commentum), le com- 
mentaire, bet Commentar, tie Grflärung Inf. 4, 144. 

Gometa, Je cométe, ber Komet Pr. 24, 12. 

Comico, comique, fomifch, le poéle comique, ber fomifhe Dicter, ber 
Romôbvien: Didter Pr. 30, 24. 

Cominciamento, le commencement, ber Anfang Pr. 22, 86. 

Cominciare (um initiare), commencer, anfangen, beginnen, en général 
Inf. 22,2. 25, 21. Pg. 9, 13. 17, 5. 20, 133. Pr. 11, 56. 30, 5. 
à parler Inf. 2, 10. 4, 47. 7,2. 10,5. 15, 46. 19, 48. 33, A Pg. 1, 112. 
4, 43, 123. 7, 86. 19, 128. 24, 50. Pr. 3, 35. 24, 127. 26, 7 et très 
souvent. Comminciarsi a dir Pg. 26, 11, ils commencérent à se dire, He 
begannen einander su fagen. Prendre son origine, feinen Uriprung nehmen 
Pr. 27, 108. Comme subst. Inf. 1, 31. 2, 39. 3, 24. 9, 11. Pg. 30, 22 
et plus souvent. 


Commedia, Lo comédie, bie Romôbie. D. ne se sert que deux fois 
de ce mot, toujours pour désigner son propre poème, qu’il appello 
Comédie, comme élant écrit en langue valgaire et présentant un dénoue- 
ment heureux, tandis qu’il appelle l’Enéide Tragédie pour être écrite 
en latin et parcequ'’il la jugeait écrite d’un style plus sublime. V. sa 
lettre dédicatoire à Cangrande della Scala. L’épithète de Divina n’a 
été donnée que plus tard au poème de D. Inf. 16, 128. 21, 2, où il faut 
chaque fois lire Commedia au lieu de Commédia. 


Commendare, confier, remettre, übertragen, anvertrauen Pr. 6, 25. 
louer, approuver, loben, billigen Pr. 4, 9. 13, 85. 19, 18. ` 


Commensurare, mesurer, comparer la mesure, abmeffen ,  Srëidëe 
Pr. 6, 118. 


. Commettere (committere), dans le sens latin joindre, verbinben. Ce mot 
ne se trouve qu’au part. commesso Pg. 27, 16 le man commesse, les mains 
jointes, Die gefaltenen Hände. Une autre forme du part. commiso a le 
sens de commeltre une faute, einen Fehler begehen Pg. 6,24. Ordinairement 
commettere signifie confier, charger, anvertrauen, übertragen, auftragen 
Inf. 7, 62. D 89. De, 10, 57. Le part. commesso a encore le sens de 
fiché, enfoncé, eingerammt Inf. 19, 47. 

Commiso, v. Commettere. 

Commosso, v. Commuovere. 

Commoto, v. Commuovere. 
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Commuevess, aerer l'esprit, ben Gift bewegen , erregen Pr. 4, 64. 
Commuorersi, s'émeurcir, éprouver de l'émotion, bewegt, ergriffen werven 
Pr. 25, 136. Part commosse Pr. 1, 86 ct commeto (forme latine) Pr. 
32, 69. 

Come (em), forme anrienne et poétique pour come en rime, 
comme, wie inf. 24, 112. Pe 23, 36. 

(compose). D. paraît prendre ce mot latin Pr. 13,6 dans 
le sens de densité, Tidtigfait. 

Compagaa pour compagnia , la seciãé, la compagnie, die Gefcilidait, 
bie Begleitung Inf. 26, 101. Pg. 23, 127. Dans le passage Pg. 3, 4. 
Jo mi ristrinsi alla fida compagna, ne parait pas être mis pour com- 
pagnia, mais parait plutôt être la forme féminine de compagne, ou 
un substantif particulier comme scortæ, qui ne signifie pas seulement 
l'escorte, mais très souvent la personne qui accompagne une autre, comme 
Int 12, 54. 20, 26, où scorta désigne toujoars Virgile seul. Ce sens 
ne se trouve dans aucun dictionnaire. i 

Compagnia (de cum - panis, companinm), la compagnie, la société, bie ®e- 
feljchait, vie Begleitung, die Genafjenjdaft. Ordinairement de plusieurs 
personnes réunies inf. 4, 148. 22,14. 23, 1. Pg. 1, 54. 32, 88. Pr. 
12,145. d'objets inanimés qui nous accompagnent, bie Begleitung 
Isf. 7, 104. Pg. 4, 62. de la conscience qui accompagne Phomme, Bee 
gleitet Inf. 28, 116. Lo communauté, bie G:meinjhaft Pg. 15, 50. 

Compagno, le compagnon, celui qui accompagne un antre, ber Gefăfrte 
Inf. 4, 121. 12, 80. 15. 102. 16, 71. 22, 137. 23, 51. 25, 149. 26, 
106, 121. 28, 95. Pg. 24, 71, 125. H se dit aussi comme adj. d’êtres 
inanimés, comme Stelle compagne Pg. 30, 111. 

Comparato, part. de comparare, comparé, verglidjen Pr. 23, 100. 

Compartire (compartiri), répartir, vertbeilen, zutheilen, de la justice 
distributive Inf. 19, 12. distribuer, vertheïten Pg. 25, 126. Pr. 2, 76. 
27, 16. Distribuer le temps, pie Scit eintheilen Pg. 23, 6. 

Compassione, ls compassion, baë Mitleid Pg. 13,54. Dans le passage 
Inf. 20, 30 où la Cr. et presque toutes les éditions ont passion, Guini- 
forte lit compassion; le sens est bon, mais l’autorité de la leçon est 
très faible. V. Comportare ei Passione. 

Compatire (compati) à, avoir compassion de glg., Mitleid mit jemand 
baben Pg. 30, 95. : 

Compensare, compenser, erfeten, vergelten. Pr. 26, 6. compense li 
cence poétique pour compensi. | 

Compenso, Jo compensation, ber Grip, ber Entgelt Inf. 11, 13. 
Pr. 9, 19. 

Gomperare (comparare), acheter, faufen Pr. 18, 122. 

Gompiacere (complacere), complaire, faire plaisir à quelq., jemanden einé 
Freude machen Pr. 26, 102. Compiacersi, s’applaudir, se féliciter, rente 
haben, fit) Glüd wünfiden. Pr. 15,88 compiacemmi, pour mi compiacei 
(compiacqui). La réduplication de la censomne n’est ici légiimée que 
par le rime; proprement il faudrait lire compiacémi. 
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Complangersi (de cum -plangere), se plaindre, gémir, fid Veflagen, feufgen 
Int, 

Compianto, la plainte, bie Wehklage Inf. 5, 35. 

Compiete et Compire (complere), remplir, erfüllen, du temps Inf. 21, 
114. Pg. 20, 38. un désir, einen Bunfd Pg. 5, 86. un devoir, eine Pilicht 
Pg. 6, 38. achever, vollenden Inf. 23, 34. 27, 130. De 20, 141. Les 
formes anciennes et poétiques de ce verbe dans la D. C. sont: compio 
Inf. 23, 34 p. compì. Compiér pour compierono Inf. 21, 114. Compiér 
pour compiere d’après la prononciation laüne Pg. 20, 38. Compiési 
pour compiessi ou si compiè Pg. 20, 14. Le participe compiuto tantôt 
dans le sens de rempli, erfüllt, achevé, vollendet Inf. 27, 130. Pr. 12, 61. 
31, 40. 32, 79. tantôt pour parfait, VOUfommen Pr. 28, 69. De com- 
pire, compito dans le même sens Inf. 14, 66. 

Compilare, réunir, arranger, jufammentegen, orduen; de la Parque 
qui arrange le lin sur sa quenouille Pg. 21, 27. 

Complessione, la complexion, Jo nature d'une chose, bie Natur, die 
Wefenheit, die Befhaffenbeit Pr. 7,140. . 

Comportare, comporter, souffrir, tolérer, bulben, ertragen, ou avoir de 
l’indulgence pour — Pr. 29, 88, souffrir, eroulben, une peine Pr. 32, 100. 
Dans le passage E la grazia di Dio ciò li comporti Pr. 25,63 ce mot 
semble signifier accorder, octroyer, gewähren. Inf. 20, 30 la Crusca et 
presque toutes les éditions ont passion porta; Nidob., Lomb. et d’après 
eux Ugo Foscolo lisent passion comporta, ce qui outre le manque 
d’autorité ne paraît guère présenter un sens probable. V. aussi Com- 
passion. 

Comprendere (comprehendere), contenir, comprendre, enthalten, um: 
fliefen Pr. 26, 30. 27, 112 et dans un sens spirituel Inf. 28, 6. 
Occuper, saisir, ergreifen, Toilen Pg. 4, 2. Comprendre, entendre, begreifen, 
verftehen Inf. 10, 106. Pg. 8, 76. 17, 103. 20, 137. 21, 134. 31, 78, 
Pr. 30, 56. Comme subst. la conception, da8 Begreifen Pr. 29, 17. 

Compreso, compris, entendu, begriffen, verftanden Pe, 31,78. Pr. 19, 9. 
31, 53. 

Compresso, part. de comprimere, comprimé, affaissé, sujammenges 
funfen Inf. 21, 21. 

Compungere ou Compugnere, affiger, tourmenter, quälen, ângftigen 
Inf. 4, 15. Part. Compunto, poigne, ergviffen Inf. 7, 36. contrit, zers ` 
fnirict Inf. 10, 109. 22, 124. 

Comune, commun, ce qui appartient à plusieurs, gemein, genteinfam 
Inf. 13, 66. 29, 97. Pg. 11, 63. ce qui appartient à la commune, 
` commun, public, gemeinfam, öffentlich Pg. 6, 133. 

Con (um), préposition, avec, mit, a. devant les pronoms, les sub. 
stantifs et les infinitifs qui en tiennent la place Inf. 1, 38, 39. 7, 112. 
21,132. Con piangere e con lutto Inf. 8, 37 et à Chaque page. b. 
Jointe à l’article il, lo, la etc. elle donne les formes col, collo, colla, 
coi, co’ Inf. 16, 71. 20, 86, cogli, colle, qui se trouvent partout. Plus 
rarement cette préposition reste séparée de l’article con il, con la etc. 
et du pronom ello, con ello Pg. 29, 117. Pr. 4, 11. con elli Pr. 12,133. 

_ g* 
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con elle Inf. 3, 27, au lieu de con lui, con loro. Dans le passage Pg. 
29, 117 con ello est comparatif et veut dire comparé à, im Bergleid) 
mit. V. Ello. c. Jointe aux pronoms me, te, se, noi, voi elle forme 
meco, teco, seco, nosco, vosco, d. v. d. Quelquefois on trouve entre la 
préposition et l’article le pronom esso, q. v., con esso il Pr. 25, 131. 
con esse à Pg. 4, 27. 24, 98. 

‘Con meco, v. Meco. 

Conca (concha), proprement ła coquille, die Mufdel. Ð. désigne par 
ce mot Inf. 9,16 la cavité des enfers qui a la forme d'un entonnoir 
ou de quelques coquilles univalves. 

Concodere, accorder, permettre, gewähren, erlanben Inf. 2, 31. 3, 72. 
17, 42. Pr. 5, 116. 21,54. 29, 44. abandonner à, überlaffen Pr. 16, 143. 
25, 55. concéder, convenir, avouer, elngefteben, concedersi vinto, se déclarer 
vaincu, fl für überwunden erflâren Pr. 30, 22. Au parf. concedeite 
Inf. 5, 119. Pr. 6, 89. Part. concesso pour conceduto Inf. 29, 11 et 
conféré par grdce, au8 Gnade überlaffen, übergeben Pr. 27, 49. 

Concepere concipere). Au physique, concevoir, empfangen Pg. 28, 113. 
Par extension concevoir, comprendre, imaginer, begreifen, veyfteben, ein- 
leben Inf. 26, 73. Pr. 2, 37. 18, 86. 29, 139. 33, 75. Part. Concetto, 
au physique conçu, empfangen Inf. 12, 13. Pr. 88, 127, par extension 
Pr. 18, 86. 

Concesso, v. Concedere. 

Concetto, subst. la conception, l'idée, ber Gebanfe, vie Borftelung 
Inf. 32, A Pr. 3, 60. 15, 41. 19, 12. 22, 33. 24, GO. 29, 132. 33, 
68, 122. Concetto diviso Pr. 29, 81. D. dit des anges qu’ils n’ont 
pas besoin pour se souvenir de rappeler dans leur mémoire des idées 
qui s’en étaient éloignées; Re brauden nidt verffwunbene Geranfen 
aurüdaurufen. 

Conchiudere (concindere), terminer, conclure un raisonnement, einen Bers 
nunftfdbluf beenden Pr. 8, 122. faire que l’on tire une conclusion, 
c. à. d. prouver, beweilen Pg. 33, 98. Pr. 24, 94. donner une conviction, 
eine Uebergeugung geben Pr. 24, 98. 

Conchiuso (de conchiudere), renferme, eingefloffen Pr. 80, 17. 

Conciare (concinnare), proprement arranger, accommoder, einridten; mais 
Int, 30, 33 il est mis par ironie pour sconciare, maltraiter, misbanbeln, 
bel gurichten. 

Concilio, l'assemblée des élus Pg. 21, 16. Pr. 26, 120. Vantico e ‘1 
nuovo concilio Pg. 23, 138 sont les élus de l’ancienne et de la nouvelle 
alliance Pr. 23, 188. Le grand conseil des Juifs, ber hobe Rath ber Juven 
Inf. 23, 122. 

Concipere, mot latin, que D. emploie Pr. 27, 63 au lieu de concepere, 
concevoir, croire, imaginer, begreifen, benten, glauben. Ce mot manque 
dans les dictionnaires. 

Concistéro (consisorim), pour concistorio et quelquefois consistorio, 
proprement å Rome l'assemblée du pape et des cardinaux. D. l'em- 
ploie pour l'assemblée des Dieux du paganisme Pg. 9, 24. des anges 
Pr. 29, 67. et stare a concistoro, de quelques families nobles de 
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Florence qui administraient pendant une vacance les revenus de l’évêché 
de cette ville Pr. 16, 114, v. Consistore. 

Cencolore cconcolor), de couleur égale, von gleider Barbe, gleidfarbig 
Pr. 12, 11. 

Concordarsi , se mouvoir en méme temps, e zugleich bewegen Pr, 20, 
147. 
Concorde (concors), d'accord, einftimmig, , eines Ginnes Pr. 13, 31. 
26,47. Et sustanze concorde Pr. 15, 9 plur. de concordo qui ne se 
trouve pas dans les dictionnaires, ou bien D. par une licence poétique 

très ordinaire a changé Pi en e. 

Concordia, Jo concorde, die Œintradt Pg. 16, 21. Pr. 11, 76. 

Concorrere (concurrere), concourir, coopérer, Veitragen, mitivivfen, son 
concorsi Pr. 26, 57. 

Concreare, créer en méme lemps, zu gleicher Beit fchaffen Pr. 29, 31. 

Concreato, adj. concréé, inné, angeboren, ce qui appartiént à un être 
en vertu de sa création, anetfchaifen Pr, 2, 19. 

Concubina, la concubine, Me Beifhläferin. La concubina di Titone 
antico Pg. 9,1. Les interprètes sont partagés sur le sens de ce passage. 
Les uns: Jaq. della Lana, Benv. Buti, Landini, Daniello et parmi les 
modernes Venturi, l’Abbé de Costanzo , Portirelli, de’ Romanis, Costa 
et Bianchi soutiennent que D. décrit une aurore lunaire; les autres, 
Vellutello, Perazzini, Lombardi, Cesari, qu’il parle d’une aurore solaire. 
Ce qui d’abord est évident, c’est qu'il ne s’agit pas d’une aurore solaire 
pour l’endroit où D. se trouve (le Purgatoire), puisqu'il dit v. 7 que 
la nuit était avancée de trois heures. Il faudrait donc admettre qu'il 
parle de l'aurore qui se levait dans ce moment pour FItalie, ce qui se- 
rait au moins une observation tout-à-fait oiseuse et inutile. Mais même 
dans cette supposition il faudrait prendre l'animal freddo v. 5 au sing. 
pour le signe des poissons, tandis qu’il est hien clair et certain que le 
poète parle du scorpion. Si à toutes ces raisons déjà très décisives on 
ajoute Les expressions de concubina au lieu de moglie, d’amico au lieu 
de marita, dont D. se sert par rapport à celte aurore et à Tithon, et la 
circonstance que B. indique v. 52 la véritable aurore pour le Purgatoire, 
on se convaincra facilement qu'il ne peut être question ici que de lau- 
rore lunaire, qui effectivement dans cette saison de l’année (quelques 
jours après l'équinoxe du printemps) devait se montrer pour le Purga- 
toire environ trois heures après le coucher du soleil. En dernier lieu 
le professeur Mossotti de Pise a pris à tâche de rétablir l’aurore solaire 
dans ce passage. Il entend par les passé con che ta notte sale les trois 
constellations de la balance, du scorpion et du sagittaire qui se succèdent. 
Bans ce moment les poissons doivent paraitre à l'horizon qui sont, à 
son avis, animal freddo che con la coda percote la gente. Nous avons 
dù rapporter cette nouvelle explication, quoiqu'elle ne nous satisfasse 
pas, sartout à l'égard: de Parimal freddo , dans lequel nous ne sau- 
rions voir autre chose que le scorpion: ainsi adhuc sub judice lis est. 

Condannare (condemnare), condamner, veroammen Inf. 18, 95. 28, 70. 
Pr. 19,77. Part. Condannato Pg. 15, 105. 


d 
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Condiscendere ou d'après la leçon de la Cr. condescendere, con- 
. descendre, nachgeben, fich berablaïfen Pr. 4, 48. 

Condizionare, rendre capable, fübig maden Pr. 14, 48. 

Condizione (conditio), létat dans lequel on se trouve, ber Buftand Inf. 
16, 53. Pg. 1, 56. 5, 30. 13, 130. 20, 14. Pr. 5, 113. l’état, la nature, 
la maniére d'être, Die Befaffenbeit, das Hielen, die Natur einer Sathe 
Inf. 9, 108. Pg. 10, 115. Pg. 6, 29. 24, 142. La condition, vie Bez 
dingung Pr. 32, 43. 

Condolere, partager la douleur de qig., avoir compassion de lui, Mitleid 
mit einem empfinveat Pg. 21, 6, où Alde et la Cr. lisent condolémi, 
Nidob., Lomb. ct Costa condoliémi, Bartolini, Rossetti et l'édit. de 
Florence 1837 condoleami. Cette dernière forme serait la plus correcte 
d’après l’usage moderne pour mi condoleva, celle de Lomb. est sans 
contredit la plus ordinaire chez les anciens poètes mi condoliè pour 
condolea, celle de la Cr. serait la moins recevable. 

Condotta, l4 conduite, Da8 Betragen, die Aufführung Pg. 16, 103. 

Condotto, v. Condurre. 

. Conducere, forme ancienne et poétique pour condurre, conduire, 
guider, führen, leiten Pg. 1, 69. 

. Conducitrice, o conductrice, bie Sübrerin Pg. 32, 83. 

. Condurre (conducere), conduire, guider, fübren, leiten Inf. 5, 106. Pg. 
4, 63. 13, 17, 139. 20, 33. 22,88. 23, 85. 30, 140. 32,76. Pr. 2, 8. 
10. 86. 26, 11. guider et gouverner, leiten und bebertfchen, regieren Inf. 
7, 74. 16, 64. 27, 50. Induire, séduire, verleiten, verführen Inf. 18, 56. 
Condursi, se conduire, se comporter, fich betragen, fich bebaben Pg. 5, 6. 
se laisser aller à, se hazarder, fit geben Toten, ctwas unternebmen Inf. 
32, 6. s'humilier, fich fomeit berablaffen, vemüthigen Pg. 11, 138. Part. 
Condotto, esser condotto Inf. 5, 57, étre réduit, être tombé, gerathen, gës 
falen fein. Condotto Pg. 4, 29 est pris par quelques commentateurs 
pour un subst. équivalent à scorta, guide, Çührer ou Begleitung ; comme 
cette signification du mot serait sans exemple nous aimons mieux le 
rattacher à l’uom du vers 27, dans le sens ordinaire de guidé, conduit, 
geführt, geleitet. 

Con esso, v. Con et Esso. 

Confarsi (cum-facere), étre proportionné à, in Serbätniÿ zu ctwag fteben 
Inf. 34, 33. étre convenable, fit) ziemen, fhidlih, paffend fein Pg. 21, 15. 

Conferire Cconferre), contribuer, beitragen Pr. 4, 74, où l’on pourrait 
traduire: consentir, einwilligen. 

Confessare (confiteri), confesser, avouer, gefteben Inf. 24, 106. Pg. 3, 94. 
31,38. Pr. 3, 4. convenir, gugeben, eingeftehen Inf. 24, 106. Confessarsi, 
faire sa confession, se confesser, beichten Inf. 5, 8. Pr. 24, 58. Confessare, 
actif, ouïr la confession de qlq., beichten laffen, Beichte Hören Inf. 19, 49. 

Confessione , la confession, baë Geftänbnif Pg. 31, 6. Pr. 3, 9. 

Confesso. Adj. verb. confessé, avoué, geftanben, ansgefprohen Pr. 17, 
30. confessé, qui a fait sa confession, gebeicbtet Inf. 27, 83. 
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Confidare (confidere), avoir confiance, être rassuré sur, Bertrauen Haben, 
über etwas beruhigt fein Pr. 14, 129. confidarsi di, avoir œnfiance en, 
Bertrauen auf etwas feen Pr. 22, 3. 29, 120. ` 

Confinare, confiner, avoisiner, grängen, angränzet Pg. 10, 22. 

Confine (confinis), la frontière, vie Grünze Inf. 20, 124. Pr. 16, 54. 
28, 54. la région la plus reculée du ciel, bie Guficrfte Grânse des Dinmels 
Pg. 32, 111. les confins d’un lieu de bannissement, die ©chrante, Gränge 
eines Berbannungäortes Pg. 11, 142. Par extension, le côté, die Seite 
Inf. 30, 93. | 

Confitto cconfictue pour conficus), un homme attaché, fire d ach, ein An- 
gebefteter. Quel confitto Inf. 23, 115 est le grand-prêtre Caïphas, que 
D. trouve crucifié et étendu par terre dans le cercle des hypocrites. 

Conflato, mot latin, pour unito, uni, combine, vereinigt, vereint, 
verfchmolzen Pr. 33, 89. 

Confondere (confundere), confondre, réunir ce qui ne devrait pas être 
réuni, vermifen, unrecht verbinden Pg. 16, 128. brouiller, verivirren 
Pr. 29,74. De Pesprit se troubler, fidh verwirren Inf. 6, 3. Pg. 8, 36. 
De même des yeux Inf. 25, 145. 

Conformare. Conformer, rendre conforme, übereinftimment bifoen, nach 
etwas riten Pr. 3, 102. 

Conformato, de conformare, conformé, organisé, gebildet Pr. 2, 134. 
De conforme, conforme, hbereinftimment Pr. 5, 21. 

Conforme, adj. Conforme, übereinftimmend, angemeffen Pr. 7, 73. 
9, 60. Adv. conformément, übereinftimment, gemåğ Pr. 2, 148. 

Confortare ide la basse latinité), ranimer, donner de la force, ftirfen, bez 
leben Pg. 19, 10. animer, donner du courage, ftävrfen, ermuntern Inf. 7, 4. 
8, 107. Pg.7, 97. erciter à, antreiben Pg. 1, 19. consoler, soulager, trôften, 
ermuntern Inf. 5, 44. relever, redresser, vieberberftellen, wieberaufrichten 
Inf. 13, 77. Confortarsi, prendre courage, oe ranimer, Muth faffen, fit 
ermuntern Inf. 3, 20. Pg. 10, 91. 

Conforto, le secours, l’aide, vie Hülfe, ber Beiftanb Pr. 20, 40. D. ap- 
pelle plusieurs fois Virgile il mio conforto Pg. 3, 22. 9, 43. 20, 40. 
l'encouragement, laide, die Œrmunterung, die Hülfe Int, 4, 18. 15, 60. 
le conseil, l'encouragement, ber Math, We Grmabnung, die Crmunterung 
Pg. 23, 124. Pr. 11, 57. l’encouragement, l'excitation au mal, mauvais conseils, 
bôfe Ratbfchlige Inf. 28, 135. Pr. 16, 141. Ce qui sert à confirmer, renfort, 
Gtärfung, Befeftigung Inf. 2, 29. le courage, l'assurance, der Muth, bie ` 
Buverfitt Pg. 9, 65. 

Confusamente, confusément, vermorren, undeutlid , vunfel Pg. 17, 
127. 


-~ Confusione, la confusion de l'esprit, He Berwirrung Pg. 31, 13. 
la confusion, le mélange, bie Berwirrung, vie Mifbung Pr. 16, 67. 
Confuso, confus, undeutlich, d’un son Inf. 27, 6. verworren ; des yeux 
Inf. 25, 145. de Pesprit Inf. 31, 74. Pg. 31, 7. confus, belchümt Pg. 
19,27. . 
Congaudere, mot latin, se réjouir ensemble, fit miteinander freuen 
Pg. 21, 78. : 
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Congelersi, s geler, gefrieren Pg. 30, 86. 

Congiungersi, proprement se réunir, Héi vereinigen, . Se (u là ti 
congiungi, si lu approches de cet objel, wenn bu Méi bem Gegenfianbe 
nâäberft Inf. 31, 25. Au part. Congiunto, joint, réuni, bereinigt, ver= 
Punden Inf. 10, 111. Pg. 31, 6. Pr. 1, 41. 2, 30. 6, 26. 9, 116. 10, 
82. 17, 19. 21, 85. 24, 141. 28, 43. 29, 22. 

Congiurare, pour scongiurare, conjurer, forcer par des arts magi- 
ques, befwôren, vurd Sauberfünfte zwingen Inf. 9, 23. 

Congratulare, pour congratularsi, se féliciler, se réjouir avec gl. 
fit mit einem Glüd wüniden, freuen, Pr. 18, 74. 

Coniare, frapper monnaie, müngen, Münze flagen, prägen. Inf. 30, 
111, où il s’agit de fausse monnaie. 

Conio (cmew), le coin, Da8 Geprüge, des monnaies. Falsare il conio, 
fausser le coin, frapper de la fausse monnaie, falfhes Geld prägen Inf. 
30, 115. Pr. 19, 141. moneta senza conio pour de nulle valeur, wertbs 
108 Pr. 29, 126. Pour l'argent même, bas Gin, femmine da conio, 
femmes qui se vendent pour de l'argent, feile Weiber Inf. 18, 66. Au 
figuré, il conio della fede Pr. 24, 87, l'empreinte, le contenu de la foi, 
der Snbalt des Glaubens. | 

Conio, château de Romagne, aujourd'hui détruit, qui avait ses pro- 
pres comtes du temps de D. Pg. 14, 116. 

Con meco inf. 33, 39, leçon de la Cr. La Nidob. lit erano meco, 
v. Meco. 

Conocchia (peut-être de conus), proprement la quenouille, Sie Runfel, der 
Woden et ber Roden. Pour le lin entortillé autour de la quenouille, 
de -là trar la conocchia Pg. 21, 26. la Parque n’avait pas encore eon- 
sumé tout le lin de sa quenouille, bie Parze hatte ben Woden noh nicht 
abgefponnen. 

Conoscenza (de cognoscere), la connaissance, la science, ble Œrfenntniÿ, 
Me Ginficht Inf. 10, 107. 26, 120. Pg. 30, 37. Pr. 26, 61. L'action de 
reconnaître glg., DaS Œrfennen Inf. 7, 54. 15, 28. Pg. 23, 47. 

Conoscere (cognascere), connaître glg., jemand fennen Inf. 22, 65. 25, 
40. Pg. 16, 139. reconnaitre, erfennen Inf. 4, 6, 122. 6, 82. 8, 39. 9, 
43. 15, 23. 17, 54. Pg. 1, 117. 2, 27, 86. 4, 115. 10, 29. 11, 56,76. 
connaîre, reconnaüre, rennen, verfieben Inf. 5, 120. Pg. 15, 47. 20, 72. 
31, 75., Pr. 14, 92. connaitre Dieu, Gott fennen Inf. 1, 134. conoscere a 
ou per, connaître d qiq. chose, an etwuag erfennen Inf. 23,74. Pg. 16, 114. 
Part. Conosciuto, reconnu, erfannt Inf. 15, 23. Pg. 7, 27. Pr. 47, 85. 

Conoscitore, le connaisseur, qui conuat, per Kenner, ber Grfenner 
Int 5, 9. 

Conquiso, part. de conquidere. Quoique les dictionnaires italiens 
donnent à ce verbe la signification de vezer, affliger, abbattre, anéantir, 
nous sommes d'avis que ce mot n’est autre chose que le conquis des 
Français, erobert, pris dans un sens un peu plus étendu; la conquête 
emportant ordinairement la destruction, la ruine. Hl serait donc à peu 
près synonyme de conguisiare ou vincere. Le seul passage de la D. C. 
où conguiso se trouve Pg. 23, 45 Ma nella voce sua mi fu palese 





_ Consciensa — Consiglio. 127 


Cid che l'aspetlo in se avea conguiso veut dire en général: je le re- 
connus à la voix, son aspect, son visage actuel ayant entièrement ruiné 
(envahi), détruit, zerftdrt, les traits qu’il portait pendant sa vie. 

Conscienza et Conscienzia, ordinairement coscienza ; la conscience, 
bas Gewiffen Inf. 28, 115. 

Consecrato, consacré, geweiht Pr. 21, 110. 

Conseguire cconsegmi), obtenir, gagner, erlangen, gewinnen. Le seul 
passage Inf. 7, 90, où ce mot se rencontre S} spesso vien, chi vicenda 
consegue est assez obscur. Le sens paraît être: Vu les mouvemens, les 
chances, rapides de la Fortune, il se présente souvent quelqu'un qui 
subit ou obtient un changement de fortune; vicenda pouvant indiquer 
aussi bien un bonheur qu’un malheur. Oft giebt's ba einen, ber lim 
Bur, erfåbret. K. Denn balo Fommt Gin Anbrer, ben der Reihe Loog 
getroffen. PHIL Guiniforte est le seul qui lise che au lieu de chi. Dans 
ce cas la sentence serait générale ct signifierait: de cette manière il ar- 
rive (vien pour avviene) souvent qu'il se fait un changement de fortune ; ce 
qui, outre que la pensée serait bien froide, supposerait consegue au con- 
jonctif pour consegua, licence très forte. Torelli avait déjà proposé ce 
changement. 

Consentire, étre du méme avis, berfelben Meinung fein Pg. 7, 47. 
permeltre, erlauben Inf. 27, 120. consentirsi, se permettre, fit) erlauben 
Inf. 25, 48. consentir, einwilligen, feinen Willen dazu geben Pr. 4, 109. 
5, 27. 33, 102. 

Conserto, mot latin, assemblé, réuni, combiné, verbunden , vereint, vers 
Bonten Pr. 13, 9. 

Conservare, conserver, garder, bewabren Inf. 10, 127. 23, 107. Pg. 
32, 48. Pr. 33, 35. 

Conservo, mot lalin, compagnon de service, Mitfnedt Pg. 19, 134. 
Allusion à Apocal. de St. Jean 22, 9. 

Considerare, considérer, penser à, bebenfen Inf. 26, 118. spéculer, 
contempler, fpeculiren, anfauen Pr. 10, 132. | 

Consigliare, conseiller, donner un conseil, einen Rath geben Inf. 
23, 116. donner conseil, berathen. la virtà che consiglia, la faculté qui 
nous donne conseil, dte berathende Yähigfeit Pg. 18, 62. consigliarsi, 
délibérer, résoudre, berathen, überlegen, befcliepen Inf. 21, 75. 

Consiglio Consilium), le conseil qu’on donne à qiq., ber Rath, den 
man einem giebt Inf. 23, 34. 27, 98. Pg. 3, 62. Pr. 23, 76. Il primo 
consiglio che diè Cristo Pr. 12, 75. Tous les anciens commentateurs 
s'accordent à dire, que le premier conseil que donna le Seigneur, fu- ` 
rent les paroles adressées au jeune homme St. Matth. 19, 25 Si vis per- 
fectus esse, vade et vende omnia quac hubes etc. Comme il s’agit ici de St. Do- 
minique et non de St. François, on serait tenté de voir dans ces paroles 
une allusion à St. Matth. 5, 16 Luceat lux vestra coram hominibus, si ces mots 
ne renfermaient pas plutôt un précepte qu'un conseil. Benvenuto dit 
que le Seigneur a donné quatre conseils: Humilitas ét mansweludo, Castitas, 
Paupertas et Caritas, ce serait donc l'humilité qui serait indiquée ici, ce qui 
s'adapte parfaitement à ce qui suit. La délibération, We Beratbung, die 
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Neberlegung Inf. 24, 22. Pg. 6, 131. Lo résolution, ber Befdluf nf. 
23, 30. D. appelle Virgile mio consilio, mon conseil ou mon conseiller, 
mein Rath, mein Berather Pg. 13, 75. Une réunion de personnes qui 
délibèrent, un conseil, ein Rath, eine Rathverfammlung Pg. 7, 103. 
Le conšeil, le décret éternel de Dieu, ber ewige, göttlie Ratbihlug 
Pg. 1, 47. 6, 122. 23, 61. Pr. 7, 95. 11,29. 21,71. 33, 3. Sur le 
passage Pr. 20, 41 In quanto affetto fu del suo consiglio les opinions 
sont partagées, les uns lisent avec la Cr. affetto ce qui donnerait le sens, 
combien il fut aimé de son conseil, c. à. d. du St. Esprit qui lui servait 
de conseil; les autres avec la Nidob. lisent effetto et expliquent: en tant 
que son chant, sa poésie, fut l’effet de son propre conseil, de son choix. 
Nous pencherions pour cette deraière interprétation. Enfin consigli 
Pr. 19, 96 est mis pour âmes bienheureuses. Comparez Inf. 4, 102 
colanto senno. 

Consistoro, pour consistorio, autre forme p. concislorio, le consistoire, 
bag Gonfiftorium, assemblée de personnes, ordinairement ecclésiastiques, 
qui délibèrent des affaires de l’église. D. l’emploie Pr. 16, 114 pour 
la réunion de quelques familles nobles de Florence, les Visdomini, les 
Tosinghi et les Cortigiani qui pour avoir fondé et doté originairement 
l'évêché de cette ville, avaient le droit d'en administrer à leur profit 
les revenus toutes les fois que cet évêché venait à vaquer. Il appelle 
aussi de ce nom la réunion des anges Pr. 29, 67. v. Concistoro. 

Consolare cconsoiari), consoler, trôften Pg. 19, 51. Pr. 20, 45 Colui 
che la vedovella consolò del figlio est l’empereur Trajan, v. Pg. 10, 82. 
Ordinairement ce mot signifie tranquilliser, beruhigen Inf. 2, 69. Pr. 15, 
422. et réjouir, erfreuen Pg. 2, 109. 14, 12. _Consolarsi, des enfauts, 
se lranquilliser, fit beruhigen Pg. 23,111. 

Consonante, la consonne, ver Confonant, der Mitlauter Pr. 18, 89. 

Consonare ou Consuonare, s'accorder avec, être d'accord avec, Mber- 
einftimmen, im Ginffang fein Pr. 19, 88 et dans le même sens conso- 
narsi Pg. 22, 80. 

Consorte et Consorto Cconsors), consort, celui qui partage le même 


sort, der Gefübrte, ber Schidfalsgenof Inf. 19, 32. Pr. 21, 78. Quipar- 


tage la honte, Theilhaber an der Schande Inf. 29, 33. Le compagnon , l'égal, 
der Gefibrte, der Genofß Pr. 1, 69. Au plur. les membres d'une famille, tie 
Samilienglieder de 11, 68. Pr. 16, 139. Ove le due nature son con- 
sorti Inf. 12, 84, là où les deux natures (de homme et du cheval} se 
touchent , Geelen id berühren, vereinigen. Ce mot prend quelquefois 
la forme Consorto et Consorta, comme Pr. 1, 69. 21,78 et surtout 
Pg. 14, 87 et 15, 45. O gente umana, perchè poni u cuore La’ v 
mestier di consorto (ou consorte ou consorti, comme portent plusieurs 
Mss.) divieto. La Cr. qui a introduit la très mauvaise leçon di consorto 
o divieto, obscurcit entièrement le sens de ce passage qui, en suivant 
la Nidob. et toutes les anciennes édit. veul dire: pourquoi mettez vous 
votre coeur là, en des biens, qui nécessitent (è mestier) l’exclusion 
(divieto) de tout compagnon, ou n’admettent pas de compagnon, de 
partage. 
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Consorzio (consortium), la société, le commerce, pie Gemeinfhaft, "ber 
Umgang Inf. 20, 85. 

Consperso, part. de conspergere, teint, couvert, bevedt i gefärbt Pg. 
5, 20. 27, 30. v. Cosperso. 

Constare, c'est ainsi qu’il faut lire sans contredit avec la Nidob. et 
les meilleurs Mss. Pg. 25, 51 au lieu de gestare de la Cr. qui ne pré- 
sente aucun sens raisonnable. Constare veut dire coaguler, prendre une 
consistance, gerinnen, feft werden. 

Constringere, leçon de la Cr. Inf. 23, 131, v. Costringere. 

Construtio, v. Costrutto. 

Consumare Cconsumere), consumer, vergebren, la vie Inf. 24, 49. con- 
sumare una impresa, consumer, réduire à rien et de-là renoncer å, auf: 
gehren, vernichten, et verzichten auf etwas Inf. 2, 41. Consumarsi, se 
consumer de fureur, fi aufreiben Inf. 7, 9. se consumer, périr, vergehen 
Pg. 25, 23. lu lumière qui s'éteint, Da8 ageëlicht baë ver geht Pr. 20, 3. 
Comme subst. l’action de se consumer, ba8 Bergeben Pg. 25, 23. 


Consumere, quoique les dictionnaires n’admettent point cet infinitif, 
les formes consunsi el consunto prouvent son existence. Consunse, 
consume , verehrte Pr. 12, 15. Consunsi la veduta Pr. 33, 84 ct 26,5 
consumer, épuiser la vue, bie Scbfraft erjd)ôpien. Consunto, part. consumé, 
englouti par l'enfer, verzehrt, vernidtet Inf. 11, 66. Mis à mort, détruit, 
getödtet, vernichtet Inf. 34, 114 peut-être une légère allusion à 
Consummatum est. 

Consuonare, s'accorder, élre en harmonie avec, int Cinffang fteben, Dbrt- 
einftimmen Pr. 19, 88. 


Contare Ccomputare}, raconter, narrer, dire, viet. berichten, fagen 
Inf. 14, 120. 23, 140. 27, 55. 28, 114. 32,112 et 18, 6, où plusieurs 
Mss. lisent dicerà et dicerò, celte dernière leçon, la seule qui présente 
un sens facile et clair est faiblement appuyée par les Mss. et ne se trouve 
que dans l’édit. de Guiniforte. En lisant dicerà ou conterd, ce qui re- 
vient au même, on est forcé de faire de swo luogo le sujet de la phrase, 
. ou bien de prendre dicerà ou conterd pour si dicerà, si conterd. Pour 
estimer, compter, fchägen, zählen Pg. 13, 22. 20, 78. 
Contastare, leçon de la Cr. Inf. 28, 14. La Nidob. et toutes les 
éditions modernes rejettent celle forme, qu’Ugo Foscolo appelle un 
| idiotismo di trivio, et lisent contrastare, q. v. 
| ! Conte cCcomes), le comte, ber Graf Inf. 33, 13, 85. Pg. 14, 117. 
Plusieurs personnes sont mentionnées sous ce titre dans la D. C., 
comme Conte Ugolino, Conte Orse, q. v. Comme D. donne le titre de 
barone à quelques Apôtres, il appelle conti les personnages les plus 
distingués de la cour céleste, ou des bienheureux, Pr. 25, 42. Lés 
Conti Pr. 16, 64 sont les comtes Guidi, famille puissante ct nombreuse, 
grands propriétaires dans le voisinage de Florence. 


= Con teco, v. Teco. 
Contegno, l'attitude, le port, bie Galtung, die Stellung Inf, 147, 60. 
De continere, je contenu, ber Inhalt Inf, 22, 17. 
9 


- 
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Contemplante, qui contemple, contemplatewr,: âme contemplative, 
Befbaulider, eine befbaulihe Seele Pr. 22, 46. 32, 1. 

Contempiare , méditer, réfléchir, contempler, betrachten, nadbenfen, an= 
féauen Pg. 24, 132. Pr. 18, 124. 28, 131. 29, 68. 31, 111. Suivi 
de a Pr. 28, 57. 

Contemplativo, contemplatif, befhaulid Pr. 21, 117. 

Contendere, s’eforcer de, fih bemüben, monad) ftreben Pg. 17, 129. 
Le sens de contendere Pg. 23, 49 est assez obscur. La plupart le 
prennent pour attendere, faire attention à, auf etwas Adyt geben, ce qui 
sans doute lève toutes les difficultés, mais ne nous semble pas trop 
autorisé; moins encore la lecon attendere qu’Ugo Foscolo a admise et 
qui n’est évidemment qu’une conjecture. On pourrait prendre conter- 
dere dans le sens latin, refuser, verfagen, ne refuse point à mon apparence, 
l'accomplissement de ma prière, mais dis-moi. Berjage niht — fonvern 
fage. Voyez Inf. 16, 29. 4 

Contenenza ou d'après la Cr. et la plupart des anciennes éditions 
Continenza, la capacité, la dimension, ber Umfang, die AuSdebnung Pr. 
33, 117. 

Contenere (continere), contenir, enthalten Pg. 29, 106. Pr. 28, 33. 
Contenersi, se tenir, se trouver quelque part, fit) enthalten, fid) befinven, 
comme l’allemand Dé verhalten Pg. 8,33. Part. contenuto, conleux, 
enthalten Pr. 2, 117. 

Contentare, contenter, befrievigen Inf. 11, 92. Pr. 3, 40. 8, 98. 
Part. Contentato, comenté, befriedigt Pg. 24, 63. 

Contento. Adj. content, satisfait, gufrieven, befriedigt Inf. 1, 1418. 
.19, 122. Pg. 2, 116. 3, 37. 6, 127. 9, 120. 15, 58. 18, 3. 22, 146. 
24, 26. 26, 33. 28, 58. Pr. 1, 97. 4, 72. 6, 15. 8, 42. 11, 136. 17, 
25. 18, 112. 20, 74. 22, 30. 26, 16. 32, 134. Contento a, qui se con- 
tente de, ber fid) mit etwas begnügt Pr. 15, 116. Esser contenlo, trouver 
plaisir à, Freude an etwag finden Pr. 7, 111. 

Contento. Subst. pour contenuto, ce qui est contenu, le contenu, 
das Enthaltene, der Inhalt nf. 2, 77. Pr. 2, 114. 

Contenuto, v. Contenere. 

Contesto Cconteztus), proprement tissu, gewoben Pr. 19, 38. construit, 
composé, gebildet, gufammengefett. 

Contezza, la connaissance, die Renntnip, die Befanntichaft Pg. 20, 
29. 24, 36. 

Conti, v. Conte. 


Contigiato (de comprise n, orné, paré, gefémüdt, geput Pr. 15, 101. 
Selon Buti contige étaient une espèce de chaussure que les femmes 
portaient alors. 

Continenza, v. Contenenza. 

Contingente, contingent, casuel, gufàllig Pr. 13, 99. 17, 16. 

Contingenza, ls contingence, tout ce qui peut être ou ne pas être, 
bas Zufällige, opposé au nécessaire. Pr. 17, 37. Au plur. les áres con- 
tingens, Die zufälligen Wefen Pr. 13, 63. 
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Con mot latin, pour avvenire, accadere, arriver, gef@eben, 
fih zutragen Pr. 25, 1. | 

Continovamente, leçon de la Nidob.; nous préférons la leçon de 
la Cr. et de toutes les autres éditions Continuamente, continuellement, 
fortwährend Inf. 14, 24. 

Continovo, leçon bizarre de la Nidob. au lieu de continuo de tou- 
tes les autres éditions. Continuel, beftänbig, fortwährend Inf. 16, 27. Pr. 
27, 125. 

Continuamente v. Continovamente. 

Continuare, continuer, fortfeten, un discours, elne Rede Inf. 10, 76. 
Pg. 24, 7. 29, 2. Pr. 5, 18. 

Continuo v. Continovo. 

Conto (cognitus, en allemand fund), connu, befannt, fund Inf. 3, 76. 
21, 62. Pg. 15, 12. Pr. 25, 10; de-là far conto, faire connaitre, befannt 
maen, fund thun Pg. 13, 105. Dans un sens d’extension Inf. 10, 39 
le tue parole sien conte, probablement, claires, précises, deutlich, Boccace - 
l'explique par composte ed ordinate; d’autres le prennent pour contate, 
comptées, ge3äblt. Inf. 33, 31 cagne conte que Buti explique par am- 
maestrale, bien dressé, abgerichtet, breffirt, de sorte que ce mot serait 
pris ici dans un sens actif, qui connaissent la chasse. Saette conte Pg, 
2, 56 les rayons lumineus, resplendissants, bie glänzenden Gtrablen. 

Contra ou Contro, contre, gegen Inf. 4, 46. 10, 128. 13, 67. 19, 
99. 21, 71. 29, 134. 30, 2. 31, 92. 34, 35. Pg. 4, 5. 11, 45, 18,79. 
20, 1. 21, 65. 26, 78. Pr. 3, 116. conire la direction ou le cours, gegen 
ben Lauf, die Richtung, entgegen Inf. 31, 14. Pg. 1, 40. 29, 7. Pr. 6, 
2. 9, 85. 27, 51. Contro a grato, v. Grato, Pr. 4, 101. leçon de la 
Cr., la Nidob. lit contra grato ce qui paraît plus naturel, Di contra, v. 
Di, adv. vis-d-vis, prés, nabe, gegenüber Inf. 22, 34. Vis-d-vis, gegenüber 
Pr. 32, 31, 133. Contro a, dans le même sens Pr. 32, 136. 

Contrada (da latin du moyen âge contrada el contrata, peut-être de 
contra, comme en allemand ble Gegend, de gegen, la contrée de contre), la 
contrée, die Gegend Inf. 8, 93. Pe, 8, 125. Pr. 9, 30. Au plur. Pg. 21, 
51 il est dit que l’arc-en-cigl cangia sovente contrade, pour change de 
place, mett vie Stelle. 

Contraddire et Contradire Cconiradicere), contredire, Wviverfprechen, 
étre en contradiction avec qiq., im MBiverfprude mit Jemand fein Pr. 4, 99. 

Contraddizione, Jo contradiction, bet Miverfprud Inf. 27, 120. Pop- 
position, la contradiction de deux propositions, ber TBiverfprud zweier Sipe 
Pr. 6, 21. | 

Contrappasso Cconra-pati), la loi, la régle du talion, bie Tirbervergel 
tung Inf. 28, 142. 

Contrappesare, conre-balancer, gegen einanber abwägen Pr. 21, 24. 

Contrario, adj., contraire, oppose, entgegengefebt Inf. 5, 30. 7, 45. 
Pg. 13, 20, 40. 20, 102. 28,87. 29,139. Subst. ke comraire, Dag Ents 
gegengefebte Tut, 16, 26. 32, 94. Pg. 17, 120. 18, 15. 22, 54. Pr. 2, 
87. La Nidob. lit contraro Pg. 17, 120. Cette forme est plus usitée 
en rime comme Pg. 18, 15. 


` 
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Contrastare, s'opposer d, s'armer contre, fi viperfëen, geger fettant 
Fâämyfen Inf. 28, 14. v. Contastare. 

Oontrasto, l'opposition, la resistance, ber TBlberftaut Inf. 7, 85. 

Contratto, part. de contrarre (contrahere), de l'attitude du corps, 
contracté, aufammengeogen, courbé sous un poids, unter einer Soft gefrùmmt 
Pg. 10, 136. Uni, combine, vereint, verbunden Pr. 7, 45. 

Contristate, contrister, attrister, affliger, bettfiben, traurig mathen Inf. 
11, 24. Pg. 1, 18. 

Contro v. Contra. 

Contumacia, la contumace, la résistance opiniâtre d ber barinädige Wie 
berftanb, état de celui qui refuse de se réconcilier avec l'Eglise Pg. 8, 
136. 

Con tutto che, benchè, bien-que, quoique, obgleth, wermgleic, bei alles 
bem dafi Inf. 27, 11, 30, 86. 

Convegno (du latin du moyen âge comveninm, de convenire), mot de l'an- 
cien dialecte florentin pour convenzione, patto, la convention, l'accord, 
die Uebereinfunft, ber Bertrag Inf. 32, 135. 

Convenenza, la convenance, la proportion, la conformité, Die Uebereits 
fimmung, vas Berbältnif Pr. 28, 76. Pour convenzione, la convention, 
le pacte, Die Uebereinfunft, der Bertrag Pr. 5, 45. 

Convenire, se réunir, se rassembler, gufammenfommen Inf. 8, 1 23, ĝus 
fammentaufen Pr. 29, 123; de fleuves qui réunissent leurs eaux Pg. 5, 
1241. Convenir, s'accorder, übereinftimmen mf. A 91. Pr. 33, 137. se 
comparer, étre semblable, vergleichbar fein Inf. 34, 30. Oportet, sl faut, e8 
muf Inf. 1,91. 3, 93. 6, 67. 7, 44. 8, 57. 9, 7. 11, 10, 107. 16, 63, 
115. 20, 1, 14, 43. 21, 26. 25, 42, 129. 28, 49. 32, 98. 33, 117. 
84, 21. Pg. 3, 138. A 27, 130. 8, 75. 9, 33. 10, 10, 91. 141, 70. 16, 
94. 17, 103. 23, 129. 25, 115. 29, 40. 31, 102. Pr. 2, 39. 4, 40. 8, 
123. 25, 36. 26, 23. 30, 31. convenirsi dans le même sens Pr. 6, 48. 
9, 111. 14, 49. 17, 48. 19, 52. 24, 76. 26, 136. 28. 18. 32, 80. 
Decet, il convient, e8 fit fit, ziemt fit Int 8, 14. 12, 132. 28, 116. ` 
31, 69. 32, 2. 84, 47. Pg. 1, 97. 26, 48. Pr. 8, 5. A 102. 7, 108. 
9, 99. 23, 24. 24, 76. 29, 123. 31,63. On trouve: Convegno p. con- 
vengo Inf. 3, 123. 34, 30. convegna p. convenga Inf. 33, 117. Pg. 22, 
122 et dans quelques éditions convene D conviene. Convenetie p. con- 
venne Inf. 25, 42. 

Convento, la réunion, assemblée, la congrégation, die Bereimigung, bie 
Gefeli haft, bie Berbinbung Pg. 21, 62. Pr. 22, 90. 29, 109. 80, 
129. 

Conversione, Jo conversion, die Befehrung Inf. 19, 116. Pg. 19, 106. 
Pr. 11, 103. 

Convertere et Convertire, métamorphoser, changer, verivanbein Inf. 
25, 99. 30, 58. Pg. 28, 122. Pr. 27, 125. convertersi, se changer, Bai 
verwandeln Pg. 5, 118. Pr. 5, 54. se tourner vers ag, Ho mu jemand 
wenden Pr. 3, 127. Convertirsi, se changer, Rei verwandeln Inf. 13, 92. 
27, 15. Part. converso, changé, verwandelt Inf. 12, 43. converti, befebrt 
Pg. 19, 116. D. ayant appelé un compartiment des enfers chioctra, 
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cloître, Rofter, donne le nom de conversi, frères convers, Laienbrüber, 
aux damnés qui s’y trouvent. Inf. 29, 41. 

Convolto, part. de convolgere, courbe, le dos courbé en arc, verdreht, 
ben Minden nad) oben Inf. 21, 46. D’autres le prennent pour imbrattato, 
souillé, Befubelt; ce qui nous paraît peu probable. | 

Coperchiare (cooperire) et Goverchiare, qui ne sont que des formes 
différentes du même mot. Couvrir, beveden Inf. 23, 136. Couvrir les 
yeux, c. à d. les fermer, be Augen bebeden, fbliefen Pg. 14, 3. Cover- 
chiare se trouve Inf. 34, 114. Pg. 2, 2. 

Coperchio et Coverchio, ce qui sert à couvrir. Coperchio piloso 
Inf. 7, 46. la chevelure, die Pevedung ber Gaare. Le couvercle d’un cercueil, 
Der Dedel eine8 Sarge8 Inf. 9, 121. 10, 9. 11, 6. Dans un sens d’ex- 
tension, ce qui empêche de voir, le voile, bert Scbleicr, die Dede Pg. 22, 
94. Coverchio, le toit, be Dede Inf. 21, 47. 

Coperto, part. de coprire, couvert, bebedt Inf. 1, 33. Pg. 13, 58. 
Pr. 23, 81. 27, 129. par extension vie coperte, voies couvertes, menées 
sourdes, heimliche Wege, Slike Inf. 27, 76. Très souvent on trouve 
coverlo, q. v. au lien de coperto. 

Copia, la multitude, la foule, Die Menge Inf. 24,91. >- 

Coppa (de l'allemand Kopf ?), la partie postéricure de la tête, ber 
Hintertopf Inf. 25, 22 et par extension or da coppa or da ciglio Pr. 8, 
42. tantôt par derridre et tantôt par devant, balo von binten, bald von vorn. 

Coppo, la cavité, le creur de l'oeil, tie Augenbôble Inf. 33, 99. 

Coprire (cooperire), couvrir, beneden Inf. 12, 125. 27, 135. Pg. 4, 139. 
5, 129. Pr. 16, 83. 27, 129. 31, 32. Au parf. copersi Inf. 29, 45. 

Cor, v. Cuore. 

Coram me, mots latins, derant moi, vor mir Pr. 25, 26. 

Coram patre, mots latins, devant ou en présence de son pére, vor feinem 
Bater ou in Gegenwart feines Baters. Pr. 11, 62. 

Corata, les organes qui entourent le coeur, bie bas Herz umgebenden 
Theile, bas Gefchling Inf. 28, 26. 

Corcare, pour coricare (collocare). Corcarsi, se coucher, Më nieberlegen 
Inf. 17, 30. C'orcare p. corcarsi, du soleil se coucher, untergehen Pg. 
17, 9. 27, 68. 

Corda (chorda), la corde, ber tvid, au propre Inf. 16, 106, un des 
passages les plus obscurs de la D. C. parcequ'il est très difficile de dire 
ce que D. a voulu entendre par cette corde dont il était ceint et avec la- 
quelle il avait espéré de prendre la panthère. Les commentateurs qui 
prennent cette corde tantôt pour le symbole de la fraude, tantôt pour 
celui de l'hypocrisie, tantôt pour celui de la droiture, ne satisfont guère. 
Nous serions disposés de prendre cette corde au propre pour le cor- 
don de St. François, que suivant quelques anciens commentateurs D. 
avait adopté dans sa jeunesse, et au figuré pour l’humilité et la contri- 
tion ap moren desquelles il avait espéré de vaincre les passions de la 
jeunesse, la panthère. Plus souvent ce mot est employé dans un sens 
figuré, p. e. D'ogni valor portò cinta la corda Pg. 7, 114, ceint de 
toutes verlus, mit aller Tugend umgürtet. Corde au plur Pr. 26, 49 pour 


134 Cordigliero — Coronere. ! 


motifs qui altirent, Beweggründe, die einen zu etwas ziehen. Corda Pr. 
28, 12 pour lien, Slinge. Cordes d'un fouet, Sdmüre einer Geif 
Pg. 13, 39. La corde d'un arc, Die Sehne eineg Bogens Inf. 8, 13. 17, 
136. Pg. 31, 17. Pr. 5, 92. et au figuré Pr. 1, 125. La corde d’un 
instrument de musique, die Gaite Pr. 14, 119. 15, 5. 20, 143. 

Cordigliero, Je Cordelier, moine de l’ordre de St. François, Ber 
Sranzisfaner Inf. 27, 67. 

Core v. Cuore. 

Corneto, petite ville maritimé de l’état ecclésiastique. Inf. 13, 9. 


Corneto, Rinier da, René de Corneto, Renatus ou Rainer von GC. ` 
brigand célèbre qui infestait la plage maritime de Rome. Inf. 12, 137. 


Cornice, la corniche, ber Krang, ber Rarnies, da8 Gefims. D. appelle 
ainsi les cercles ou terrasses de la montagne du Purgatoire. Pg. 10, 
27. 11, 29. 13, 4. 17, 131. 25, 113. Pr. 15, 93. 

Corniglia pour Cornelia, Cornélie, fille de Scipion l’Africain et 
mère des Gracques que D. trouve dans le limbe Inf. 4, 128 et qu’il 
cite Pr. 15, 129 comme modèle d’une femme vertueuse. 

Corno (corn) La corne, baë Gorn, Pg. 32, 146. della capra Pr. 27, 
68 pourle Capricorne, ber Gteinbo, signe du zodiaque ; della lumaca, 
còrne de limaçon, Füblborn ver Shnede, Inf.25, 132. Le dieci corna Inf. 
19, 110 signifient vraisemblablement les diz commandement, bie zehn Ges 
bote. Tout ce qui ressemble à une corne, la pointe d'une flamme, bie 
pige einer Flamme, Inf. 26, 85. 27, 132, la pointe d'un limon, bie 
Spite einer Deidbfel, Pg. 22, 120. les extrémités d’une croix, bie Guten 
eines Kreuzes, Pr. 14, 109. 18, 34. Forme d’une constellation sem- 
blable à une eorne Pr. 13, 10. Promontoire qui avance dans Ia mer, 
Corno d’Ausoniu Pr.8, 61. Enfin Corno, le cor, da8 Gorn, instrument 
de musique Inf. 31, 12, 71. Le plur. est ordinairement le corna comme 
Inf, 19, 110. 25, 132. rarement d corni comme Pr. 18, 34. 

Cornuto, corau, gebürnt, qui a des cornes Inf. 18,35. Pr. 32, 145. 
qui a la forme d’une corne p. ex. une flamme Inf. 26, 68. 

COrO (chorus), le choeur, réunion de personnes qui chantent, bas Chor ` 
Pg. 10, 59. des bienheureux Pr. 14, 62. 28, 94. des Muses Pg. 29, 
. 41. réunion, société en général Pr. 10, 106. 27, 17. des damnés Int, 
3, 37. 

Coro (Cauruset Corus), le vent du Nord-Ouest, ber Noroweftwind, et la 
région d’où il souffle. Inf. 11, 114. 

p, Corollario, le corollaire, bag Gorollarium, ber Zufag, Pg. 28, 136. 

, 8, 138. 

"Teens la couronne, die Krone, Pg. 20, 58. Pr. 8, 64. 11, 97. 19, 
138. 30, 134. C. de lumiére, de rayons, Strablenfrone, Pr. 81, 71. 
pour la gloire des bienheureux Pg. 24, 15. Ornement de femmes Pr. 15, 
100. Ce qui ressemble à une couronne, un cercle, ein Rreis, eit Krang, 
eine Krone, Pr. 10, 65. 23, 95. 

Coronare, couronner, frônen, befrängen, Pg. 27, 142. Coronarsi Inf. 
. 31, 41. Pr. 1, 26. 23, 101. Part. coronato , couronné, gefrônt, Pg. 29, 
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84. Pr. 23, 119. Quelques édit. lisent Inf. 4, 54 coronato au lieu de 
Incoronalo q. v. ` 

Corpo, le corps humain, ber menfhliche Körper, der Leib, Inf. 1, 28. 
9, 24. 10, 12. 13, 107. 20, 87. 23, 96. 24, 54. 30, 75. 32, 58. 33. 
122. Pg. 1, 12. 3, 26, 32, 95. 5, 26. 6,20. 10, 24. 14, 11. 15, 135. 
24, 87. Pr. 2, 37. 10, 127. 11, 117. 31, 90. Corpo morto, un corps 
mort, «n cadavre, ein Xeihnam Inf. 5, 142. Pr. 14, 63. Un corps, ein 
Körper, en physique Pg. 15, 69. Pr. 1, 99. 2, 39. 28, 68. Les diffé- 
rents cieux sont appelés corpi Pr. 2,113. 8, 99. Il corpo maggior Pr. 
30, 39 désigne le primum mobile, le plus vaste des cieux corporels. 

Corporai p. corporali, corporels, förperlihe Pr. 28, 64. 

Corredare (au moyen âge conredium, un repas, ce qui sert à équiper un vaisseau, 
peut-être de l'allemand Gerät), garnir, meubler, verfchen, auêftatten.. Pour 
orner, (miden Pr. 6, 112. 

Correggere (corrigere) gouverner, beberriten Inf. 5, 60. Les opinions 
sont fort partagées sur le passage Pr. 11, 138, où la Cr. lit: E vedra’ il cor- 
regger , ch'argomenta, ce qui semble donner le sens de: Et tu verras, (E 
correggere, la correclion, la leçon, contenu: dans les mots U’ ben etc. Un 
bu wirft vie Lehre fehen ou verfteben, wele vie Worte U’ ben etc. an 
deuten. Nous croyons cette interprétation conforme à la lettre et à tout 
le contexte de ce passage. Lombardi avec la Nidob. , Pédit. de Florence 
1837 et Ugo Foscolo lisent E vedrà il Coreggiéer., che s'argomenta, en 
prenant Coreggiére pour un Dominicain, comme D. appelle les Fran- 
ciscains cordiglieri, parceque ceux-ci portent une corde, les autres 
une courroie {coreggia) pour ceinture. Le sens d’après cette leçon 
` serait: Et le Dominicain e, à d. l’ordre des Dom. rerrd ce que veut dire 
U’ ben etc. Uno per Dominifaner wird feben, verfteben, was U’ ben etc. 
fagen wif. 

Corrente (currens) Subst. le courant d’un fleuve, der Strom Pr. 17, 
42. Adj. qui court vite, {dynell faufend Inf. 13, 125. Pr. 8, 20. Opinion 
corrente Pr. 13, 119 est pris par les uns pour lopinion qui se précipite, 
die Meinung, dte Ho Übereilt; par les autres pour Popinion vulgaire, qui 
court par le monde, die gemeine Meinung. Nous pencherions pour cette 
dernière explication. * 

Correre (cwrere), courir, faufen, rennen, au propre Inf. 3,53. 12, 26, 
56. 21, 30. 23, 78. 24, 92. 25, 140. 26, 22. 30, 26. Pg. 2, 122. 5, 
29. 6, 15. 18,79. 26, 42. 29, 22. 33, 54. Pr. 1, 93. 6, 92. De l’eau, 
couler, fliefen Inf. 20, 76. 23, 46. par extension Inf. 26, 22. Pg. 15, 
68. 16, 92. Pr. 3,17. correre in guerra, s'attirer la colère, fidh ben Born 
auaieben, comme en français encourir Pr. 11, 58. correre al cor Inf. 2, 
131. agli occhi Inf. 23,110. Correr via, s'éloigner, ft entfernen, Inf. 
8, 14. Dans on sens actif parcourir, naviguer, burdlaufen, burch{chiffen, 
befchiffen, Inf. 8, 31. Pg. 1, 1. Pr. 2, 7. 13, 37. 16, 42. 27, 147. Cor- 
rere it drappo, courir pour gagner un priz, na einem Preife laufen, Inf. 
15, 122. correr giostra , courir une joule, ein Rangenrennen Halten, Inf. 
22, 6. Part. corso, couru, gelaufen Pg. 3, 5. parcouru, burdiaufen Pg. 
27, 125. "` 
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Corretto, part. de correggere, corrigé, gebeffert, gefiraft, Pg. 6, 95. 
corrigé d'une erreur, beridtigt, guredtgewiefen Pr. 3, 4. 

Corridore, Inf. 22, 4. Il paraît que D. dans ce passage veut dire 
Coureurs, petites troupes de cavallerie qui coureut le pays ennemi pour 
l'éclairer ou pour faire la petite guerre, Plünéler. - 

Corrispondere , correspondre å, entjpreden Pr. 28, 71. | 

Corrotto (corrupius), part. de corrompere au moral, corrompu, verDOts 
ben Pg. 16, 105. ordine corrotlo, une maniére désordonnée, eine verfebrte 
Weife Pg. 17, 126. 

Corruccio ou Cruccio (peut-être de crux), le courous, der Born Inf. 
24, 129. 

Corruscare (coruscare), étinceler, briller, flumboyer, glänzen, leuten Pr. 
5, 126. 20, 84. et comme subst. l'éclair, bag Bligen Pg. 21, 50. 

Corrusco (coruseus), flamboyant, éclatant, glängend, firablend Pg. 33, 
103. Pr. 17, 122. 

Corruttibile, corruplible, sujet à la corruption, vergängli®, Mëtte 
lih Inf. 2, 14. 

Corruzione (corruptio), la corruplion, bas Berderben, bas Bermejen 
Pr. 7, 126. 

Corsaro, plus ordinairement corsale (de currere), un corsaire, ein Corfar, 
cin Greräuber Pg. 20, 81. 

Corsiere cde cursor), le coursier, bag eble Rof, pour les coursiers du 
soleil Pg. 32, 57. 

Corso cursus), subst. le cours, der Bouf en général Inf. 11,99. Pr. 1 
40, 130. l’action de courir, la course, ber Qauf, bag Rennen Inf. 33, 
34. le cours d'un fleuve, ber Lauf eines Wluifes Inf. 14, 115. 32, 25. 
84, 132. Pg. 14, 18. Du soleil Pg. 15,5. Des astres Pr. 6, 2. de la rie 
humaine, de8 3 Lebens Inf. 15,88. d'un jugement, eines Geridts Pg. 8,139. 

Corso, part. de Correre, q.v. 

Corso, un habitant de la Corse, un Corse, ein Gorfe Pg. 18, 81. 

Corte Wa cors, chors, cohors), la cour, Der Hof, comme en français et en 
allemand ce mot signifie tantôt la cour d’un prince tantôt une cour de 
justice, le tribunal, ber Oerit8bof. Il se trouve dans le sens de cour 
d’un prince Inf. 13, 66. et pour la cour céleste, der Hof des Simmels 
Inf. 2, 125. Pg. 16, 41. 21, 17. Pr. 8, 45. 10, 70. 21, 74. 24, 112. 
25, 43. 26, 16. 32, 98. Ambo le corti Pr. 30, 96 sont les anges et 
les âmes des bienheureux. Dans le sens de tribunal humain Pr. 11, 
61. et pour le tribunal céleste Pg. 31, 41. Pr. 7, 51. 

Cortese, qui a les moeurs, les sentiments de la corte, courtois, bien- 
veuillant, complaisant, obligeant, poli, freunoit, gefällig, gütig Inf. 2, 58, 
134. 3, 121. Pg. 5, 70. 8, 136. 9, 92. 11, 85. 13, 27. Pr. 12, 111. 
15, 48. favorable, gnäbig, günftig Inf. 2, 17. poli, affable, bot Inf. 16, 
15. et par ironie pour indiquer le contraire Pr. 9, 58. 

Cortesia, l'affabilité, la courtoisie, la bénignité, bie Greunvlidfeit, bie 
Gütigfeit Pg. 14, 110. 16, 116. Pr. 12, 143. la générosité, des moeurs 
. nobles, pie edle Eitte Inf. 16, 67. 33, 150. la bénignilé, la miséricorde de 
Dieu, Die Gnabe, das Erbarmen Gottes Pr. 7, 91. 
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Corto (cwrs), court, Zur, de lélendue Inf. 2, 420. 25, 413. Pg. 20, 
38. 22, 18. Pr. 9, 89. de la vue court, furafidtig Pr. 19, 81. 
peu élevé, niedrig Inf. 24,35. petit, flein Pr. 14, 114. Du temps inf. 7, 
61. 12, 50. 15, 105. 17, 40. 27, 110. Pg. 3, 141. 4, 121. 11, 406. 
Pr. 16, 81. 83, 106. Par extension trop faible, insuffisant, zu {dwad, 
niht ausreichend Pg. 30, 137. Pr. 2, 57. 38, 106, 121. et comme 
adv. perleplus court chemin, auf bem füraeften Wege Pg. 11, 41. Dire 
certe, dire trop peu, ju wenig fagen Pr. 11, 53. 

Cosa (conso), une chose, un étre quelconque, eine Sade, ein Ding; 
quelque chose, etroa8. Inf. 1, 4, 9, 40. 2, 26, 88. 3, 7, 21. 4, 12, 104. 
6, 107. 10, 101. 13, 50. 14, 7, 88. 19, 2. 21, 62. 22,9. 26, 23. 28, ` 
113. 32, 132. 84, 137. Pg. 2, 54, 127. 4, 7. 5, 60. 6, 64. 12, 118, 
128. 14, 15, 27. 15, 31. 17, 24. 18, 86. 22, 28. 28, 38. 29, 58. 81, 
34. 33, 121. Pr. 2, 25. 8, 123. 7, 72. 14, 128. 15, 38. 16, 85. 17. 
92. 20, 88. 23, 3. 24, 70. 26, 107. 31, 56 et plus souvent. Capo ha 
cosd fatta Int. 28, 107. v. Capo. Au plur. quelquefois, la propriété, ce 
que l’homme possède, ber Befig, bas Bermôgen Inf. 11, 32. 22, 54. 


Coscia (cora), la cuisse, Der Gcenfel, de Phomme et des animaux 
Inf. 25, 55, 74. 34, 76. Pg. 4, 113. Coscia del carro pour lato ou 
sponda, le côté, die Geite Pg. 30, 100. 


Coscienza et Coscienzia (conscientia), la conscience, bag Gewiffen, 
da8 Bewuftfein, Inf. 11, 52. 15, 92. 19, 119. Pg. 3, 8. 13, 89. 19, 
132. 27, 33. 33, 93. Pr. 17, 124. Toujours de quatre syllabes. 


Cogenza , ville de Calabre, dans le royaume de Naples..Il pastor di 
Cosenza Pg. 3, 124 est l'évêque de cette ville qui par ordre du pape 
Clément IV fit déterrer le corps de Mainfroy, enséveli près du pont 
de Bénévent et le fit jeter sur Ies bords du Verde, q. v. 


Cosi, cinsi, de cetle maniére, fo, alfo. Dans un sens absolu, ainsi, fo inf. 
3, 95, 118. A 23. 5, 1. 6,108. 8, 48, 109. 14, 122. 18, 64. 20, 17. 
21, 1,94. 22, 32. 23, 102. 28, 36. Pg. 1, 46, 109. 6, 9. 7, 9. 8, 
82.11, 97. 13, 4, 61. 14, 7, 29, 37, 70. Pr. 1, 52. 4, 40. 5, 85. 7, 
4, 43. 22, 69. 25, 51. 26, 131. 28, 10 et bien plus souvent. Joint à 
des adjectifs si, fo Inf. 5, 37. 8, 100. 12, 109. 34, 33. Pg. 6, 79. 8, 
48. 10, 134. Pr. 4, 87. 5, 68, 138. 25, 50. 26, 111 et souvent 
Dans les comparaisons précédé ou suivi de come ou de cost, ainsi que — 
de même, fo. wie — fo. Inf. 1, 25. 2, 118. 22, 32, 136. Pg. 2, 88. 
12, 106. 17, 54. 22, 45. 30, 79. Pr. 1, 52, 130. 2, 89. 3, 94. 4, 85. 
5, 93. 6, 125. 10, 67, 145, 22, 55. 24, 83. Dans la disjonction, ainsi 
ou ainsi, fo ober fo Pr. 26, 131. Dans un sens optatif: Po à Dicu que, 
Wollte Gen, daf Inf. 22, 68. 26, 11. Dans le passage Pr. 30, 53 où 
la Cr. et la plupart des édit. lisent cos? fatta salute, qui ne donne au- 
cun sens, c’est sans contredit con si fatig salute qu'il faut lire avec 
Lomb. d’après l’édit. de Foligno. Quelquefois cost exprime une réso- 
lution instantanée. Au moment, augenblidli®, Pe, 19, 108. Cost fatto, 
tel, fo beichaffen, folcher Iaf. 5, 37. 

Casperso v. Consperso. _ 
9+ 
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Cospetto (conspectus), la présence, ble Gegenwart, apas, der Antti 
Pr. 17, 39. 23, 127. la vue, ber Blid Pg. 23, 98. 
Cosso v. Cuocere. 
Costa, une côte de l’homme, eine Rippe Pr. 18, 37. par extension, 
le flanc, le côlé, die Seite des Leibeg Inf. 10, 75. 17, 14. 27, 32. 81, 48. 
34,73. Tentar di costa, v. Tentare. Le côté ou le flanc d'un vaisseau, bie 
Geite eines Sohiffes Int 24, 12. le côté, vie Seite en général Inf; 13, 
115. 22, 146. Pg. 10, 50. 29, 68. La côte, le penchant d’une montagne, 
ou d’un abime ber Abhang eines Verges oder AbgrunbeS Inf. 2, 40. 
‘12, 62. 16, 96. 19, 13. 22, 119. 23, 31. 24,35, 40. Pg. 2, 181. 
3, 52. A 41. 5, 22. 6, 56.7, 68. 23, 89. Pr. 11, 45. 22, 37. 
Costà, adv. de lieu, là où se trouve celui à qui l’on parle, bort Inf. 
12, 65. Pg. 6, 104. là, dorthin Inf. 8. 42. 22, 96. 
Costante, constant, ferme, beflänbig, feft Pr. 11, 70. 
Costantino, l’empereur Constantin Inf. 19, 115. 27, 94. Pr. 6, 1, 
. où la Cr. lit Gostantin. Il est encore mentionné Pr. 20, 50. 

Costanza, la Cr. écrit Gostanxa. 

a) Constance fille de Roger roi de Sicile, d’abord religieuse, puis 
épouse de l’empereur Henri VI. Pg. 3, 113. Pr. 3, 118. 4, 98. 

b) Constance fille de Mainfroy, roi de Naples, mariée à Pierre HI 
d'Aragon Pe, 3, 143. 7, 129. il est encore question d’elle Pg. 3,115. 

Costare Cconstare), coûter, foften, au fteben fommen Inf. 16, 79. 29, 
21. Pg. 32, 66. Pr. 12. 38. 13, 39. 20, 46. 29, 91. 

Costei, pronom démonstratif au féminin, celle, biejenige. D. s’en 
sert souvent pour désigner des personnes sans les nommer, p. ex. Béa- 
trice Pr. 26, 110. Eve Pr. 32, 8. la fortune Inf. 7, 83 et même des 
dbjets impersonnels comme l'Italie Pg. 6, 98. La planète Vénus Pr. 
8, 10. l 

Costellato. D. se sert de ce mot d’ailleurs inusité pour dire rangé en 
. forme de constellation, wie ein Sternbild geordnet Pr. 14, 100. 

Costellazione (constellatio), la constellation, Da8 @ternbifo Pr, A3. 20. 
15, 21. 

Gosti adv. de lieu. Kci, bier Inf. 19, 52 etui, bert Inf. 3, 88. 

Costinci pour dé cost, de - H où vous des, yon ba, wo ibr fei Inf. f.12, 
63, Pg. 9, 85. 

Costo, proprement le coût, wa etwas foftet, pour fatica, la peine, bie 
Mühe, bie Nnftrengung Pg. 23, 9. 

Costoro, pron. démonstratif, plur. de costui, ceux, ceux-ci, Diejenigen, 
Kee Dier Inf. 5, 114. 12, 128. 15, 128. 16, 15. 21, 125. 24, 56. 29, 
88. Pg. 5, 90. 6, 35, 108. 7, 133. 10, 82. Pr. 20, 60. 27, 21. 

Costretto (constricrus), comprimé, écrasé, gevrüt Pr. 29,57. entassé, accu- 
mulé, angehäuft, eingeswängt Inf. 11, 21. 

Costringere et costrignere (constringere), contreindre, forcer, zwingen, 
nöthigen Inf. 23, 131. Pr. 30, 15. 

Gostrutto, subst. Mot d’une signification souvent douteuse. L'ultimo 
costrutlo Pg. 28, 147 parait signifier : les derniers mots, bie legten Worte 
pour ainsi dire la dernière-construction dans le sens grammatical. Et - 
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probablement dans le même sens: Che passar mi convien senza co- 
strutio Pr. 23, 24, c. à d. sens Pezprimer, obne e8 augaubritden ou gi 
fhilvern; à peu près comme 24, 25 Perd salta la penna e non lo 
scrivo. — E perehè fosse, qual’ era, in costrutto Pr. 12, 67 vent dire 
probablement :. Et afnqu'il fùt, in costrutto, dans le langage, ou par 
son nom, ce qu'il aal en effet; Damit er in ber Rede, im Namen , auh 
wäre, mwas er wiréËli® war; ou en un mot: afinque son nom répondit 
à son caractère. Adj. Construit, eybaut Inf. 11, 30. et Pr. 29. 31. 
donné, angeordnet. 

Costui. Pronom démonstratif. Celui-ci, biefer hier, beier, bet, Comme 
sujet ou nomivat. Inf. 8, 84. 23, 88, 104. Pg. 13, 141. 14, 1. 23, 
118, 121. Au génit. Inf. 5, 104. A l’accusat. Inf. 1, 64. 5, 101. 12, 
95. 18, 42. Pg. 1, 54. 9, 56. Pr. 24, 37. Au datif Pg. 14, 56. Avee 
toutes les prépositions À costui Inf. 15, 36. Pr. 11, 66. Con costut 
Pr. 6, 79. Di costui Pg. 5, 33. Per costui Inf. 32, 83. Quelquefois 
il désigne des êtres inanimés, une montagne Pg. 4, 73. le neuvième 
ciel, ou primum mobie Pr. 28, 70. 

Costuma (de consuetudo), ancienne forme pour Costume, q. v. la coutume, 

die Gewohnheit, bie Sitte. La costuma ricca Inf. 29, 127. Pusage prodi- 
gue de se servir de clous de girofle pour l’assaisonnement du rôti; bie 
reide, verfwenderiihe Sitte. 
. Costume, ls coutume, bie Gitte, et surtout les moeurs, die Gitten und 
Gewohnheiten Inf. 15, 69. 33, 152. bonnes moeurs, gute Gitten Pg. 
6, 146. 22, 86. les oeuvres, les mérites de l'homme, Die Werfe, das Bers 
bienft Pr. 32, 73, l'usage, bie Gewohnheit Pg. 28, 66. des animaux Pr. 
21, 34. l'usage, l'ordre, la loi, ber Gebraud, vie Ordnung, bas Gejet Iuf. 
3. 73: Par une métaphore très hardie D. semble attribuer à Dieu des 
costumi, Pr. 23, 114 pour dire ses perfections et sa vôlonté, feine Bol: 
fonnmenbeiten und fein Wille; et Pr. 33, 88 costume semble désigner 
le rapport, da8 Berbültniÿ de la substance et de l’accident et correspon- 
dre à habitus et Ste, 

Costura (de consuere), la couture, bie Naht Pg. 13, 83. 

Cotale Adj. tel, semblable, folcher, äbnlid, gleid Inf. 2, 111. 5; 85. 
11, 28. 12, 10. 13, 92. 15, 22. 22, 106. 23, 127. 27, 60. 31, 51. 
33, 124. Pg. 4, 135. 10, 27. 11, 125. 14, 85. 17, 27. 33, 118. Pr. 
4, 115. 7, 16. 9, 59. 24, 26. 26, 27. 30, 34. 32, 71. 33, 61. Le 
pluriel est quelquefois cotai p. ex. Inf. 2, 111. 19, 118. 24, 120. Pr. 
9, 59. 24, 26. Subst. Cotai Inf. 4, 39. Cotali Inf. 5, 85. 7, 49. 26, 
4. 34, 48. Pg. 27, 118. 29, 96. 32, 128. Pr. 6, 97. Dans la phrase 
far cotale Inf. 12,25 ce mot pourrait être subst. p il cotale, lo stesso, 
ou bien adv. cos}. 

__ Gotanto, adj. si grand, fo grop Inf. 4, 74, 102. 5, 18, 125, 134. 
Pg. 20, 145. 21, 120. 22, 23. Pr. 1, 84. 9, 107 (où la Cr.lit: con 
tanto ) 32, 30. tant de, fo viel, nemici cotanti, tant d'ennemis, To viele Feinde 
Iaf. 21, 96. — tempo, si longtemps, fo lange Beit Pg. 30, 34. Pr. 29, 
45. cotanta seul, si grande, si glorieuse, fo grob, fo Herrlich, Pr, 31, 6. 
Adv. tant, fo febr, fo viel Inf, 1, 135. 2, 42, 85. 10, 102. 19, 67. 29, 
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21. 32, 54. Pg. 95, 99. Pr. 3, 55. 10, 57. 11, 12. 22, 12. 28, 85. 
28, 22. 29, 45. Aussi longtemps, fo lange al Inf. 34, 109. 

Cotonna Cie csiis, cutanea), le couenne, la peau du sanglier, die Biives 
fhweins-Saut; paur le sanglier même Pr. 19, 120. v. (veel, 

Cotesto, pronom démonstratif, ce, celui-là, Meier, Haf. 7,51. 11, 16. 
Pg. 6, 40. 8, 136. 33, 98. cotesto lavoro, ce travail, bieje Arbrit, Inf. 
29, 90. Cotesti au plur. ceux-là, bie port Inf. 3, 89. 82, 55. Cotesti 
au sing. celui-ci, biefer Diet, Pg. 11, 55 est D. lui-même. 

Cotidiano (avotidianw), quotidien, täglid Pg. 11, 13.. 

Coto, mot qui a vieilli (de cogitatus, ss), la pensée, ber Gevante Inf. 31, 
77. Pr. 8, 26. Dans ce dernier passage la Cr. lit quoto, q.v. 

Cotto ccoctus), Part. de cuocere, proprement cui, gefot. D. l'em- 
ploie pour ce que souffre un corps exposé au feu, ainsi brúlé, pers 
brannt, rôti, gebraten, Inf. 15,25. 16,49. 22, 150. terra cotta Inf. 14, 
110, argile cuite, gebrannter Thon. 

Gerät (wbare) couver, Briten. D. l'emploie au figuré pour maÿriser, 
tyranniser, beberricen, bebrüden Inf. 27, 41. 

Coverchiare (du latin du moyen âge coperchiam pour operculum) v. Ceper- 
chiare. 

Coverchio, v. Coperchio. 

Coverta, la couverture, l'enveloppe, Die Dede, bie Bededung Pr. 26, 101. 

Coverto (v. aussi coperto), couvert, bebedt Inf. 22, 68. 34, 11. Pg. 
16, 60. 23, 104. Pr. 26, 97. 29, 2. Par extension couvert, gefeit 
Inf. 16, 46. secret, beinlit Inf. A 51. Comme adverbe secrètement, Heime 
lié Inf. 21, 53. Pr. 30, 148. 

Cozzare (peut-être de cutio — percutio), heurter, donner de la téte, mit 
ben Royfe anrennen, comme font les bêtes à come, c. insieme Inf. 32, 
DI s’entrechoquer. 

Cozzo, le choc de la tête contre quelque chose, der ©toÿ mit bem 
Royfe Inf. 7, 55. de-là dar di cazzo, choquer, donner de la tête contre, au 
propre: d’un aveugle Pg. 16, 11. au figuré: heurter contre, s'opposer, geget 
etwas wiverfireben, fiH firäuben Inf. 9, 97. 

Crasso. Marcus Licinius Crassus, le triumvir célèbre par ses richesses, 
qui périt dans une guerre contre les Parthes, 53 a. Cr. Pg. 20, 116. 

Crastino, mot latin, ce qui arrive le jour suivant, bag Morgenve. 
Pr, 20, 54. 

Creare, créer, erfcaffen, Tagen, Pg. 33, 60. Pr. 1, 73. 5, 20. 32, 
65. Part. Creato, créé, gefaffen, erfchaffen, Inf. 3, 7. Pg. 12, 25. Pr. 
7, 131. 19, 89. 21, 96. 29, 38, 47. Ben creato, créé pour la félicité, 
zum Geil gefaffen Pr. 3, 37. Mal creato, créé pour son malheur, aum 
Unheil gefhaffen Inf. 32, 13. v. Mal nato, V. aussi Criare. 

Creatore, je orcateur, ver Schöpfer Pg. 47, 91. Pr. 30, 401. D. se 
sert plus souvent du mot fattere, 

Creatura, la créature, Da8 Gefhöpf Iaf. 7, 70. 34, 18. Pg. 1t, 5. 
12, 26, 88. 16, 31. 17, 91. 19, 89. Pr. 1, 106. 5, 23. 7, 127. 28, 
76. 19, 47. 20, 119. 30, 101. 33, 2, 21. D. appelle les anges crea- 
ture prime Inf. 7, 95. Pg. 34, 77. 
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Crebto, mot latin, creber, fréquent, bäptfe Pr. 19, 69. 

Crodenta, Jo croyance, la foi qu’ on ajoute à quelque chose, bas 
Glauben Pr. 24, 73, 76, 123. la foi chrétienne, bet Grille Glaube Pg. 
22, 77. Ce qui donne la conviction, la preuve, ber Beweis, die Neber- 
fübrung Pg. 27, 29. / 

Credere, croire, glauben a) en général, wjonter foi, glauben, für wahr 
hahen : Inf. 2, 83. 4, 36. 7, 117. 12, 42, 129. 13, 25. 16, 36. 19, 
62. 31, 120. Pg. 2, 61. 3, 97. 4, 5. 21, 128. 32, 32. 33, 35. Pr. 2, 
45.8, 31. 10, 45. 13, 110. 20, 87. 30, 20. b) croire, s’imaginer, penser, 
glauben, Ho einbilben, meinen mf. 3, 56. 8, 96. 9, 129. 13, 71. 17, 
106. 21, 79. 29, 8, 20. Pg. 2, 82. 13, 140. 21, 127. Pr. 4, 91.6, 
HO. 18, 99. 20, 108. c) croire dans le sens chrétien, avoir la foi, glans 
ben, den chriftlihen Glauben Haben Pg. 20, 18. 24, 40. Pr. 19, 78. 
24, 40, 122. 32; 24. enfin credere in, croire en, an etwa glauben Pr. 
24, 130. La forme crese p. credette ne se trouve qu’ une fois Pg. 32, 
32. et credesse p. credessi Inf. 13, 25. Comme subst. il credere, A foi, 
ber Glaube Pr. 24, 128. La croyance, la persuasion, bie Ueberzeugung, ver 
Glaube, l'opinion, die Meinung Inf. 27, 69. Pg. 22, 31. Pr. 2, 62. 

Crepare, crever, plagen, aufreifien Inf. 30, 124. Part. crepäto, crevé, 
crevassé, geplagt, gerfprungen Pg. 9, 99. 

Cresceré, croître, wachfen, augmenter, zunehmen Inf. 6, 104. 81, 39. 
Pg. 15, 72. 27, 128. Pr. 10, 84. 11, 94. 17, 10. 29, 121. De la vi- 
tesse, Pg. 24, 86. Dans un sens actif, augmenter, rendre plus intense, 
vermehren, vergrübern Inf. 9, 96. 32, 80. 33, 96. Pr. 5, 105. 18, 62. 
Dans le passage Inf. 31, 39 il y a diversité de leçons. La Cr. lit giu- 
gnémi, la Nidob, crescemmi, Ugo Foscolo giúngemi au présent. La majo- 
rité des Mss. est pour giugnere. Mais quelque verbe qu’ on choisisse, 
toujours vaudrait-il mieux lire — émi pour eami à l’imparf. que —- 
emmi de la Nidob. au parfait. Enfin Part. cresciuto, élevé, éduqué, erzogen 
Inf. 23, 94. augmenté, vermebrt Pg. 30, 128.. 

Cresta (crista), la crête, ber Ramm , des oiseaux inf. 34, 42. 

Greta, île de la Méditerranée Inf. 14, 95. D. l'appelle aussi Creti 
Inf. 12, 12. 

Creusa, Créuse, Greufa, épouse d’Enée Pr. 9,98. 

Criare, autre forme pour creare q. v. créer, faire naître, f@affen, er- 
zeugen Pg. 16, 80. Pr. 3, 87. Criarfi, se former, fi bilden, naitre, ente 
fteben Inf. 11, 63. 

Cricch, onomatopée pour exprimer le craquement de Ha glace 
lorsqu’ elle se rompt, bas Krahen des breenben (eg Inf. 32,30. La 
Nidob. et quelques Mss. lisent Cricchè et de même dans les deux au- 
tres rimes correspondantes. 

Orine (minis), le crin, la cheugyre de l'homme, bab Haar, bei Gauypthaar 
Inf. 7. 57. 9, 41. Pg. 22, 46. stare a crini, poursuivre qlq. de si 
près qu’ on pourrait le saisir par les cheveux, étre aux ‘trousses, auf ben 
Gaden fein Inf. 27, 147. Crini Int 24, 2 au figuré les rayons du soleil, 
die Strahlen ber Sonne. 

Crisostomo. St. Chrysostome, métropolitain de Constantinople Pr. 12,135. 





14 Cristallo — Crollere. . 
Cristallo, un crystal, ein Rryftall Inf. 38, 98. Pr. 29, 25. Pour une 
‘étoile brillante, ein glängenber Stern Pr. 25, 101. Une planète, Pr. 
21, 25. 

Cristianesmo en rime, pour Cristianesimo, le Christianisme, bas @bris 
ftenthum Inf. 4, 37. Pr. 24, 106. 

Cristiano, Subst. un chrétien, dn Gbrift Inf. 27, 88. Pg. 10, 121. 
22, 73, 90. Pr. 5 5, 73. 24, 52. Adj. chrétien, Grip Pr. 10, 119. 
27, 48. 

Cristo, notre Seigneur Jésus Christ, Jefus Gbrifius. Il est à remar- 
guer que le Seigneur n’est jamais nommé dans l'Inferno, quoiqu’il 
soit indiqué Inf. 4, 53. 12, 38. 19,91. 84, 115 et toutes les fois que 
ce nom forme la rime, D. par un respect pieux ne le fait jamais rimer 
qu’ avec lui-même, p. ex. Pr. 12,71, 73, 75. 14, 104, 106, 108. 19, 
104, 106, 108. 32, 83, 85, 87. Il est d’ailleurs nommé Pg. 24, 87. 
21, 8. 23, 74. 26, 129. 32, 102. Pr. 6, 14. 11, 72, 102, 167. 12, 
37. 19, 72. 20, 47. 23, 72. 25, 15. 26, 58. 27, 40, 98, 109 et ou- 
tre cela désigné par périphrase Inf. A 53. 12, 38. 34, 115. Pe 15, 
88. 32, 73. Pr. 13, 40. 17, 33. 22. 41. 28, 105, 136. 25, 113. 27. 
36. 33, 131. Son nom entier Gesù Cristo ne paraît qu’ une fois Pr. 
31, 107. 

Croazia, Io Croatie, Rroatien, province faisant partie alors du ro- 
yaume d'Hongrie Pr. 31, 103. 

Croce ccrur), la croix, Dag Kreng, figure formée par des lignes qui se 
croisent Pr. 1,39. la croix que forment les âmes des élus au Paradis Pr. 
14, 104. 18, 34. La croix de Christ Pg. 33, 6. Pr. 7, 40. 11,72. 25, 
114. par extension prender sua croce, prendre su croix, fein Rreug auf 
fih nehmer Pr. 14, 106. Tourment, Qual, en général, de-là porre in 
croce, tourmenter, gäilen, martern Inf. 16, 43. porre a tal croce, mettre 
å un tel supplice, einer folchen Quai ausfeten Inf.33, 87. porre in croce, 
crucifier, accuser, maudire, fveugigen, befchulvigen, vermün (cerf Inf. 7, 91. 
Disteso in croce, étendu par terre, comme un crucifié, wie ein Gefrenzigter 
bingeftredt Inf. 23,125. Le signe de la croir, tag Scidjen beë Kreuzes 
Pr. 2, 49. La croix formée par les bras croisés sur la poitrine par 
dévotion, bie gefreugten Arme Pg. 5, 126. 

Crocifisso cCerncifiaws), crucifié, gefreuzigt, de Jésus Christ Pg. 6,. 119. 
du grand-prêtre Caïphas Inf. 23, 111 que D. tronve aux enfers fixé à 
terre comme un crucifié, d’Aman, ministre du roiAssuérus, que D. sup- 
pose avoir été crucifié Pg. 17, 26. La Cr. lit crucjfisso Pg. 6, 119. 

-Crojo Cpew- äre de corium), dur, comme du cuir mouillé et séché après 
coup, bart, Inf. 30, 102. Ce mot a vieilli. 

Crollare (d'origine incertaine), secouer la téte, en signe de défiance, de 
mécontentement etc. ben Kopf fütiein det. 22, 107. Pg. 27, 48 ; dans 
ce dernier passage la Nidob. lit la fronte au tieu de la testa. La pointe 
d’une flamme qui se meut, se remue, Die Sypibe einer Flamme, die fih be- 
wegt Inf. 26, 86. s'ébranler, erfhüttert merden, de la cime d’une tour 
- Pg. 5, 14. Crollonne pour ne crollò, en ful ébranlé, wart baton bewegt 
Pg. 32, 27. 
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Crollo, le mouvement imprimé par un choc, le choc, ber Siop, die 
' Grfhütterung, der Rug, Inf. 25, 9. Pg. 21, 34. 

Crosciare (il pourrait venir de l'allemand raufdjen, qui désigne le 
bruit de la pluie qui tombe impétueusement) se dit proprement de la 
pluie qui tombe avec véhémence, dans une averse , berabftrômen, ftüre 
gen. D. l’emploie au figuré de da vengeance divine qui tombe sur les 
pécheurs Inf. 24, 120. 

Crosta (crusta), la croute, die Rinde. De la superficie du lac de poix 
bouillante Inf. 22, 150. et par similitude de la glace du Cocyte inf. 
33, 109. 34, 75. 

Crotona, l’ancienne Crotone, aujourd’hui Cotrone en Calabre. Vi- 
viai a adopté d’après plusieurs Mss. la leçon Catona, petite ville près 
de Reggio qui par sa situation lui semble plus propre à indiquer la 
pointe méridionale de l'Italie. La remarque est juste; mais la célé- 
brité de l'une et l’insignifance de l’autre de ces deux villes semble 
décider la question en faveur de la’ lecon ordinaire. Pr. 8, 62. 

Crucciare, cker, ären Inf. 17, 76. Ordinairement crucciarsi, 
s’irriler, s'indigner, zürnen, Born dubern Inf. 3, 94. 19, 31. Dans le 
passage Int, 16,72 la Nidob. litcrucia (de crux) dans le sens de tourmenier, 
quälen, ce qui effectivement paraît préférable. Au reste crucciare 
pourrait bien en général être dérivé de crux, v. Corruccio. 

Crucciato, Part. de crucciare, irrité, ergürnt Inf. 11, 89. 14, 58. 
22, 132. 30, 4. Pg. 22, 39. 

Crucifisso v. Crocifisso. 

Crudele, cruel, geaufam Inf. 2, 100. 6, 13. 7, 15. 11, 3. 23, 17. 
33, 40, 110. Pg. 1, 3. 6, 109. 20, 91. 

Crudelmente, cruellement, graufant Inf. 18, 36. 28, 38. 

Crudeltà, le cruaute, bie Graufamtfeit Pr. 25, 4. 

Crudo, cri, qui n’est ni préparé, ni cuit, ni mûr, vob, unreif. De-là 
dur, âpre, Bart, berbe comme parole crude Inf. 3, 102. de la mort, cruel, 
graufam Inf. 33, 20. Du caractère dur, cruel, Derbe, graufant Inf. 9, 23. 
20, 82. 24,91. 30,23. Pg. 22, 55. 82, 157. Pr. 12,57. d’un rocher, 
dur, sauvage, âpre, taub, wild Pr. 14, 106. revéche, wiverfpenftig Inf. 22, 
120. Pr. 9, 48. 

Cruna (peut-être de crena), le chas, ou trou de l'aiguille, das Jtabeld br Inf. - 
15, 21. Par extension, une crevasse de rocher, un sentier resserré entre 
des rochers, ein Selienfpalt Pg. 10, 16. et au figuré, diè per la cruna Pg. 
21, 37 il toucha exactement ce que je désirais, et traf genau meinen Munf®, 
comme on dit en allemand: er traf pen Nagel auf den Ropf. 

Cubarsi, mot emprunté du latin, reposer, étre ensereli, tufen, begras 
ben fein Pr. 6, 68. 

Cucire (de cusire p. consuere), coudre, nähen, aufammennäbenPg. 13,71. 

Cuculla scil, le froc, l’habit des moines, Die Rutte, par similitude 
Pr. 9, 78. v. aussi Cocolla. 

Cui représente tous les: cas obliques du pronom relatif; il s emploie 
pour les deux genres et les deux nombres et se construit tantôt avec 
toutes les prépositions , tantôt et plus souvent il exprime à lui seul les 
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pronoms latins od, cwi, quem, quam, ete. etc. que, Den, dont, pein etc. 
À. Avec les prépositions, À cui Inf. 1, 100. 9, 95. 20, 34. 24, 7. 
Pg. 6, 8. 13, 36, 61. Pr. 9, 94. 22, 37. Da eui Inf. 1, 86. 14, 52. 
Pg. 11, 48. Pr. 23, 36. Di cui Inf. 2, 59. 5, 19. Pg. 1, 11. In cui 
Inf. 7, 48. Pr. 19, 4. 31, 79. Per cui Inf. 2, 76. Pg. 7, 16. 20, 15. 
Pr. 32, 61. 
- B. Sans préposition (Cwus), masc. Inf. 7, 73. 10, 73. 31, 77. Ps. 2, 
2. 5, 16. Pr. 16, 128. 21, 85. fém. Inf. 10, 131. Pg. 1, 53. (Csi) 
laf. 21, 25. 31, 69. Pg. 23, 99, 104. Pr. 31,117. (Quem) Inf. 1, 129. 
3, 136. 12, 15. 19, 33. 21, 27. 28, 70, 71. Pg. 2, 95. 7, 102. 11, 
47. Pr. 2, 180. 20, 62. (Qxam) Inf. 1, 107. Pr. 18, 124. (Quorum) Pg. 
19, 76. Pr. 12, 44. (Quos) Inf. 7, 116. Pg. 18, 96. 24, 151. (Quos on 
quibus) le verbe minacciare admettant ces deux constructions Inf. 31, 
44. Pour da cui Pr. 28, 38. Il nous parait inutile de multiplier les 
- exemples qui se trouvent en grand nombre. 

Culla Ceuuae), le berceau, We Wiege Pr. 15, 121. 

Culo, ie derrière, ber Hintere Inf. 21, 139. 

Cultura, lo culture, ber Anbau Inf. 20, 84. 

Cuna cesnae), le berceau, vie Wiege Inf. 14, 100. 20, 109. Par ex- 
tension, le fond, la caisse, d'un char, ber Boben, ber Kaften eines Wagens 
Pg. 32, 118. 

Cunizza, la soeur du célèbre tyran Ezzelino da Romano q. v. Sa 
réputation n’est pas la meilleure; tous les commentateurs s'accordent 
à parler de ses. amours. désordonnées et un commentaire inédit du 
Cod. Caet. dit sèchement: ` fuit magna meretrix. Elle fut mariée trois fois 
et au nombre de ses amans figure le célèbre poète Sordel de Mantoue, 
q- v. Il est assez difficile de dire ce qui a pu engager D à la placer 
dans le Paradis. Pr. 9, 82. 

Cunta cio cwoari), mot assez rare et hors d'usage, que D. emploie 
pour dimora. Senza cunta Pg. 31, 4. sans hésiter, sans s'arrêter, ofge 3b- 
gern. l 

Cuocere Ccoguere), cuire, fochen. Il désigne en général impression 
du feu ou de la chaleur sur un corps quelconque, ainsi brûler, brennen, 
röften Inf. 16, 49. Pg. 9, 32, où se trouve le Parf. cosse. Cuocersi, se 
brûler, Roi verbrennen Inf. 17, 108. 19, 79. V. Cocente et Cotto. 

CUOCO Ccogune), le cuisinier, ber Koh Inf. 21, 55. 

Ouejo Ccorium), le cuir, bag Qeder. Au propre Inf. 20, 119. Pr. 15, 
113. Par extension: le vecchie e le nuove cuoja, les livres du vieux et du 

, nouveau Testament, Die Büber deg alten und des neuen Bande, pareequ’ 
anciennement on écrivait sur du parchemin. Pr. 24, 93. 

Cuore ccor), le coeur, Da8 Derz. Au propre, Inf. 1,29. 2,131. 12, 
119. Pg. 10,48. 25,40. Au figuré, le coeur comme siége des passions, 
des sentiments de Phomme, da8 Herz, Inf. 2, 122. 5, 100. 10, 20. 11, 
47. 13, 59. 22, 31. 27, 38. 32, 38. 33, 5, 41. Pg. 2, 12. A. 134. 6, 
130. 8, 2. 15, 181. 19, 109. 26, 72. 28, 45. 31, 88. 32, 127. Pr. 3, 
117. 6 140. 9, 102. 20, 30. 22, 81. 25, 56. 32, 150. 33, 63. Be-là 
porre il cuore, eltacher son coeur, ba Gerz an etwas Déngen Pg. 14, 86. 
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Au plur. Z cuori, les coeurs, bie Gemüther, Inf. 6,75. Pr. 9, 14. Cuore, 
le courage, der Muth Inf. 18, 86. Enfin ce mot est pris pour l'intérieur, 
la profondeur, Daë Yunre, die Ziefe Pr. 12, 28. Plusieurs éditions pré- 
fèrent la forme Core. 

Cupere, verbe emprunté du latin, désirer, mëngen Pr. 13, 1. 

Cupidigia (cupiditia, latin du moyen âge p. cupiditas), la cupidité, Die Habs 
fut, die Sabgier Inf. 12, 49. Pg. 6, 104. Pr. 5,79. 27,121. 30, 139. 

Gupidità, le cupidité, bie Sabjucr, vie Gabgier Pr. 15, 3. 

Cúpido, avide, begierig, en mauvaise part Inf. 19, 71. Pg. 20, 93. 
32, 154. en bonne part Pr. 5, 89. 

Cupido, Cupidon, Cupido, le fils de Vénus Pr. 8, 7. 

Cupo (d'origine inconnue), profond et obscur, Inf. 18, 109. Pg. 14, 52. 
Pr. 3, 123. par extension, fame cupa Pg. 20, 12. faim insatiable, unets 
fétitiber Gunger, et comme Subst. d cupo, la profondeur, l'abîme, bie Tiefe, 
ver Abgrunb Inf. 7, 10. 

Cura, le soin, bie Gorge, en général Inf. 9, 102. 23, 41. Pg. 2,129, 
6, 107. 9, 67. 19, 93. 22, 37. 25, 111. 27, 116. 33, 124. Pr. 10, 
26. 11, 1. 13, 30. 21, 21. 28, 40. sinisira cura, les soins 
terrestres, die (bilde Sorge Pr. 12, 129. En particulier. Le soin qu’ 
on donne à une chose, le zéle, l'empressement, ber Cifer, die Bemühung 
Pg. 17, 100. 21, 120. 22, 24. 23, 67. 29, 139. 30, 106. Pr. 4, 17. 
Aver cura di, avoir soin de quelque chose, fùr etwas forgen Inf. 23, 41. 
84, 135. Pg. 5, 89. dans le même sens avere in cura Pg. 13, 87. 16, 
81. mettere in cura, inspirer le désir, ben Muni weden Pr. 26,21. Por 
cura, fixer son altention, feine Aufmerffambeit beften Pg. 10, 135. Ce qui 
serh à guérir, Jo cure, bie Pflege, pad Heilmittel Pg. 25, 138. 

Curare di, avoir soin de, um etwas Gorge tragen, für etwas forgen 
Int, 2, 125. Non curare, ne pas se soucier de, Di um etwag nidt Pint, 
mern Inf. 14, 46. 21, 2. Pr. 8, 84. et dans le même sens non curarsi, 
Pg. 20, 84. 

Curare, guérir, heilen Pg. 6, 110. Pr. 17. 20. 

Curio, 'Curion, Gurio, tribun exilé de Rome qui dissipa les scrupules 
de César et Pengagea à passer leRubicon en lui disant, suivant Lucain 
Pharsale I. 284, Tolle moras , semper nocuit differre paratis.-inf. 28, 102. 

Curradino, Conradin de Souabe, Conradin von G%waben, le dernier 
rejeton de la race illustre des Hohenstaufen, mis à mort par Charles Î 
d'Anjou 1268. Pg. 20, 68. 

Currado, l’empereur Conrad HI mort 1152, il entreprit 1147 — 49 
une croisade avec peu de succès Pr, 15, 139. 

Currado Malaspina v. Malaspina Pg. 8, 65, 118. 

Currado da Palazzo Pg. 16, 124, v. Palazzo. 

CUrro (peut-être de currere), proprement le cylindre, Die Walze, Buti 
l'explique par scorrimento degli occhi, le cours, le mouvement des yeux et 
des regards, der Lauf ber Blide Inf. 17, 61. 

Curule, mot emprunté du latin, D. s’en sert pour désigner les pre- 
micres dignités de la république, die büchften Aemter Pr. 16, 108. 

Custodire, garder, conserver, bewahren Pr. 31, 88. 

10 
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Cuticagna (e omis), les cheveux du derriére de la täie, ble Gaare Ar 
Dinterbauyts Inf. 32, 07. 
D. 


D Pr. 18, 78 la première des lettres exprimant les mots Ditigite justi- 
tiam qui judicatis terram, Sap. 1, 1, que forment les âmes des bienheureux 
dans la planète de Jupiter. 

Da (de — ad), Prépos. De, von. Elle exprime en général l’éloignement, 
l'endroit dont on vient, Der Ort woher, p. e. Dal ciel piovuti Inf. 8, 83. 
da imo Inf. 18, 16. Le temps, depuis, feit, von — an Inf. 10, 107. Pg. 
2, 98. La direction vers, bie Ritung nod inf. 22, 146. et simplement 
la situation, 4, qu, bei Inf. 28, 17. L'origine, ber Uiriprnng, d'où, wo- 
Der, dans un grand nombre de noms propres comme Currado da Pa- 
lazzo, Francesca da Rimini etc. da Troja inf. 30, 98. et dans ce 
cas le da admet l’apostrophe qu’ il ne reçoit pas ordinairement, p. e. 
Tomas d'Aquino pour da A. Tu dal ciel Pg. 5, 105 pour désigner un 
ange du ciel. Da me stesso non vegno Int 10, 6f je ne viens point de 
moi-même, nicht von mir felber (urh midh) tonne id. Da me non venni 
Pg. 1,52. Buona da se Pg. 19, 143 bonne en elle-même, par elle-même, 
gut an fi, uriprünglih. Quel che da te ne pensi Pr. 2, 58 ce que tu en 
penses par toi-même, wag bu von dir felbft davon bentit. Souvent da in- 
dique la destination, la propriete, die Beftimmung, die Tauglihfeit, non è 
impresa da pigliare a gabbo Inf. 32, 7 ce n'est point une entreprise à — 
e8 ift nidt eine Unternehmung, die al8 Spiel zu nehmen ift. Da essa, Inf. 
5, 10 qui lui convient, die ihr aufommt. Da vestito di cappa Inf. 24,31 
pour un homme vêtu de —, für einen, ber befleidet war. Da sermone Pr. 
8, 147 né pour la chaire, fùr vie Rungel geboren. Le temps, die Beit. 
Da mane inf. 34, 118. Pr. 27, 29 le matin, ber Morgen. Da mattina 
Pr. A1. 118 le matin, am Morgen. Da sera Inf. 15, 18. 34, 
105. Pr. 27, 29 le soir, am Abend, du soir, vom Abend. Da due 
anni, pendant deux ans, zwei Jahre Tang Pr. 32, 33. — Le lieu, la situa- 
tion, ber Ort, die Lage. Da ogni man Inf. 7, 32 de tous côlés, von alen 
Geiten, de même Da ogni parte Inf. 9, 46. 13, 22. Da tulte parti Inf. 
12, 40. Da questa parte Inf. 10, 13. Dal sinistro, dal destro canto 
Inf. 9, 46, 47 ‘à gauche, à droite, Aur infen, zur Rehten. Dall altro 
lato Pg. 18, 130. Dal destro lato Pr. 18, 52. Dal principio Inf. 11, 
107 au commencement d'un livre, am Anfang eines Puces. Quelquefois 
da correspond à par, durh, Da ragazzo, par un valet, dură emen, von ei: 
nem Rnecht Inf. 29, 77. Non tristo da martiri, l'g. 7, 28. attristé non pas par 
des tourmens, nicht wegen Qualen traurig. Da se combine avec les ar- 
ticles ct forme ainsi les mots dal, dallo , dalla etc. etc. q. v. Dalli p. 
dai se trouve Pg. 7, 76. 

Combiné avec c'e il forme les conjonctions Da che ou plus rarement 
dacchè, puisque, va, weil Inf. 2, 85. 13, 79. 27, 108. Pg. 1, 55. Apres 
que, nahdem Inf. 4, 97. 5, 109. 13, 34. Dappoichè, après que, nadh= 
dem Pr. 9, 1. Combiné avec des substantifs et des adverbes d forme 
encore les locutions suivantes: 
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Da indi, delá, von ba, baber, depuis, feitbem Inf. 14, 109. 25, 4. Pg. 
18, 47. Pr. 3, 68. 10, 13. 17, 48. 

Dallaio, de côté, feitmärté Pg. 3, 19. à côté, zur Seite Inf. 14, 88. 
32, 119. Pg. 9, 43. Pr 12, 139. 

Da lungi, de loin, von fern Inf. 8,5. 12,61. 84, 6. Pr. 19, 80. Dalla 
lungi, de loin, von fern Inf. 31, 23. 

Da presso, de prés, von neben Inf. 20, 22. Pg. 2, 39. 10, 7 1. Prés de, 
in ber Re Pg. 20, 122. ' 

Da prima, au commencement, pour la première fois, aert, vireg 
Inf. 1, 40. Pr. 3, 129. 22, 117. 

Da sesso ou dassezzo, à la fin, enfin, aulebt, endlich, Inf. 7, 130. 

Da sinistra, en sousentendant mano, de la gauche, von Ser Jinfen 
Pg. 4. 57. 

.Da traverso, de travers, quer über Pe. 5, 22. La Nidob, lit di tra- 
verso. 

Da vicin, de prés, von nabem Pg. 20, 137. 

Dalmi v. Dare. 

Dama, pour la rime au lieu de damma (dama), le daim, ber Damm- 
birfd Pr. A 6. 

Damiano, Pier, né à Ravenne, vécut longtemps dans le couvent Sta 
Croce di Fonte Avellana dans l’Apennin, il fut fait cardinal 1057 et 
mourut 1080. Pr. 21, 121. v. Peccatore. 

Damiata, Damieite, ville d'Egypte située à l’une des embouchures du 
Nil. Inf. 14, 104. 

Daniello, le prophète Daniel Pg. 22, 146. Pr. A 13. Daniel Pr, 
29, 134. 

Daniel, Arnautz, le troubadour, v. Arnautz. 

Dannaggio Cde damnum). Toscanisme pour danno , le dommage, le mal- 
heur, ber Schaden, dag Ungluüd Inf. 30, 136. 

Dannare, damner, condamner à la peine des damnés, veroammen 
Inf. 29, 120. Pr. 7, 27. Part. dannato, condamne, verurtheilt Inf. 5,38. 
damné, veroammt Pg. 1, 48. 22, 99, 

Danno (damnum), le dommage, le malheur, ber ©dabén, bas Unglüd; 
celui qu’ on éprouve soi-même Inf. 2, 110. 18, 12. 28, 99. Pg. 11, 
67. 15, 47. 20, 78. 23, 14. 28, 99. 33, 51. Pr. 4, 109. 6, 132. 11, 
130. 29, 108. le mal qu’ on fait à autrui Inf. 12, 106. La perte, der 
Schaden, ber Berluft Pr. 22, 75. Au plur. Inf. 15, 42. Pg. 13, 110. 14, 
67. Pr. 9, 6. 

Dannoso, pernicieur, yerverblic Inf. 6, 53. 11, 36. 

Danoja, ‘vieille forme pour Danubio, le Danube, die Donau, fleuve 
d'Allemagne Inf. 32, 26. 

Dante, Pg. 30, 55. C’est ici la seule fois que le poète se fait nom- 
mer par Béatrice qui lui reproche ses fantes. Il indique l’érigine de sa 
famille Inf. 15, 73 et Pr. 16, 45 sq. sa naissance sous la constella- 
tion des gémeaux Pr. 22, 115. son exil Pr. 17, 46 sq. et 25, 4. l’ho- 
spitalité des Scaligeri envers lui Pr. 17. et de la famille Malaspina Pg. 
8, 132. Du reste nous devons observer que Petr. Dantis et Landin ont 
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In Pr. 26, 104 Dante au lieu de Da te et tous deux remarquent, qu’ il 
convenait au père de tous les hommes, Adam, de connaître tous ses 
descendans, argument qui ne nous parait guère solide en faveur 
de cette leçon. 

Danubio, ie Danube, bie Donau, fleuve d'Allemagne Pr. 8, 65. 

Danza (de l'allemand Tang), la danse, der Tanz, le mouvement 
rhytbmique que D. attribue aux bienheureux, en signe de leur félicité 
Pg. 31, 104. Pr. 7, 7. 13, 20. 

Dantare, danser, tangen, dans le sens ci-dessus. Pg. 29, 122. Pr. 
24, 17. ' 

Dapo, mot emprunté du latin dapes. D. l'emploie au plur. pour dapi 
en rime, pour exprimer par métaphore le bonheur céleste souvent re- 
présenté dans l’Ecriture Sainte sous l’image d’un festin, le repas, mets 
délicieuz, ein Seftmabl, fôfilite Sypeife Pr. 23, 43. | 

Dappiè (da piè), par terre, q1 der Erbe Pg. 21, 11, . 

Dappoichè ou dapoichè, aprés que, nacybem Pr. 9, 1. 

Dappresso ou da presso v. Presso. 

Dare, donner, geben, en général Inf. 7,58. 8, 105. Pg. 4,30. 7, 123. 
Pr. 1, 114. 7, 115 et souvent. Dans un sens plus particulier, conceder, 
gewähren, Inf. 8,105. una via, fournir, préter, einen Weg geben, gemäb- 
ren. De même Pg. 5, 114. Concéder, accorder comme une grace, gewäbren, 
geftatten Pr. 24, 58. Comme en français dare signifie quelquefois frap- 
per, treffen Pg.a24, 148. Darsi.a, se mettre à, fich baran maen, com- 
mencer à faire une chose Inf. 3, 70. 33, 72. Se laisser aller, s’abandon- 
ner, fid) gleiten Joen Inf. 23, 44. S'attacher à quelqu'un, s’abandonner, 
se confier à lui, fid) einem hingeben Pg. 30, 51. d’autres traduisent 
diémi par mi diede, elle m avait donné, fie (Beatrir) hatte mid ihm 
gegeben. Darsi in, s'attacher à un ouvrage, s'adonner à lui, fich einem Werfe 
bingeben Pr. 6, 24. Darsi nel petto, se frapper la poitrine en signe de 
contrition, fih an bie Bruft fhlagen Pg. 9, 111. Darsi vanto, se vanter, 
fit rühmen Inf. 31, 64. 

Ce verbe présente, surtout au parfait, plusieurs formes anciennes 
ou poétiques telles que: 

Dalmi pour il mi dà, me le donne, gibt mir e8 Pr. 24, 134. 

Danne p. dà a not, donne nous, gib ung Inf. 12, 93. , 

Dea p. dia Prés. du Conj. Inf. 33, 126. Pg. 21, 13 et au plur. 
Deano p. diano Inf. 30, 86 où la Nidob. et la plupart des édit. modernes 
lisent dieno. 

Dié p. diede Pr. 15, 133. 

Diemi Pg. 30, 51 pour mi diedi ou mi diede v. ci-dessus. 

Dienne p. ne diede, dans le sens de mi diede, nous c. à d. me donna, 
gab ung, pb mir Inf. 9, 13. ne étant pris ici comme plur. emphati- 
que; d’autres prennent ce ne pour une particule sans aucun sens dé- 
terminé, ou plutôt pour une de ces syllabes que l’on ajoutait ancienne- 
ment aux mots qui finissent en une syllabe accentuée, comme piue et 
piune pour più; mais alors il manquerait un pronom nécessaire à la 
phrase. , 


Dare. tés 


Dienno p. dierono, donnérent, gaben Inf. 18, 90. 21, 186. 

Dier p. dierono, donnérent, gaben Pe. 5, 41. 29, 11. 33, 7. 

Dierno p. dierone Inf. 30, 94. 

Diessi p. si diè ou diede, s'adonne, ergab fidh Pg. 30, 126. 

Les locutions particalières auxquelles ce verbe donne lieu, en tant 
qu’ elles s'éloignent de l’usage français ou allemand sont: 

Dar biasmo, Inf. 7, 93 blámer, tadeln. 

Dar briga, Pg. 7, 55 empécher, former un empêchement, binbern, 
ein Sinvernif bilden. 

Dar guerra, Pr. 25, 6 attaquer, faire lu guerre d qlq., angreifen, befim: 
pfen, befricgen. 

Dar lode, Inf. 7, 92 louer, Joben. 

Dar paura, Inf. 1, 44. 9, 13 faire peur, inspirer de la crainte, Wurt 
cinflôben. 

Dar sosta, Pg. 29, 72 arrêter les pas, s'ärréler, bie Füße, die Schritte, 
anhalten, Bu ftetien. 

Dar vanto, Inf. 2, 25 vanter, tügnien, darsi vanto, se vanter, th rüb 
men Inf. 31, 64. 

Dar vento, Inf. 3,133 produire un vent, einen Wind bervorbringen, 
erzeugen. 

Dar, via, offrir un chemin, einen deg darbieten Inf. 12, 9. v. Alcuno. 

Dar mala voce, parler mal de qilg., Neble nachreden Inf. 7, 93. 

Daf volia, se tourner, chänger de direction, ff wenden Inf. 21, 136. 
Pg. 5, 41. 24, 140. Retourner, d’où l’on était venu, gurüdfebhren Pg. 8, 
107. En général changer de lieu, ben Ort veränvern Inf. 30, 94. D’un 
malade qui se retourne dans son lit, fih umwenven Pg. 6, 151. Des ri- 
ves d’un fleuve qui se tournent, fich wenden Pg. 29, 11. 

Dare a morte, livrer à la mort, assassiner, DeM Tode überliefern, ermors 
ven Inf. 18, 90. 

Dare, comme donner en français signifie souvent frapper, attaquer, de- 
là sont dérivées les expressions : 

Dar di becco, proprement donner du bec, donner un coup de bec et 
pour manger, mit bem Shnabel einbauen, effen Pg. 23, 30. 

Dar delle calcagne, donner des éperons, stimuler, exciter, anfpornen, ftas 
eln, antreiben Pg. 22, 21. 

Dar di cozzo, proprement donner de la léle, comme les bêtes à cor- 
nes, par extension regimber, wider etwas anrennen, fid) wiverfeten Inf. 9, 
97. Donner de la téte contre quelque chose, se heurter, comme les aveugles, 
wider etwa anrennen, fit flofen Pg. 16, 11. 

Der di morso, proprement mordre, beifen, par extension réprimander, 
blämer, tabeln, ichelten Pg. 18, 132. 

Dar di piglio, saisir, pamen, greifen, en mauvaise intention 
Inf. 22, 73. en bonne intention inf. 24, 24. Pg. 1, 49. Souiler ses 
mains de sang et de rapines, feine ände mit But und Raub bejubeln Inf. 
12, 105. 

Dare, dans le sens de présenter, darbieten : 

Dare il dosso, tourner le dos å, ben Rüden zuwenden Inf. 31, 7. 


/ 


` ` . Dessoi — Doa, 
Dare il viso, tourner le visage, bai Angefiht wenden Pg. 8, 14. 
Dar le rent Pr. 4,141 se: délourner, lourner le: des, fich abwenden, den 


Rüden zuwenden; Ald. lit die et Nidob. diede en rapportent ce verbe à 


mia viriù, construction un peu forcée. 

Dar le spalle, tourner le dos, fuir, ven Rüden wenden, fliehen Inf. 31, 
117. 

Dar loco, donner $ passage, ne point opposer d'obstacle, Raum geben, 
niht hindern Pg. 5, 25. 33, 7. Donner loccasion, Gelegenheit geben, 
laisser parler, Raum geben. Faire place, Blag machen Pg. 26, 133. 

Enfin dans le sens ordinaire de donner: 

Dare un colpo, donner un coup, einen @®lag verfegen Inf. 18, 78. 

Dare un crollo, faire un mouvement, remuer, cine Bewegung maen, 
guden Inf. 25, 9. 

. Dar mossa, meitre en mouvement, pousser, ben Anftof geben, in Bewegung 
feen Inf. 33, 126. comme Pg. 14, 2 dare il volo. 

Dar passo, donner passage, ben Durhgang gewähren Inf. 18, 74. 

Dare il punto, indiquer le moment favorable, den tehten Augenblid ans 
geben Inf. 20, 110. 

Dare il volo, donner la volée, l'essor, den lug geben Pg. 14, 2. 

Dar per la cruna, toucher exactement, genau treffen Pg. 21, 37. 

Dassai v. Assai. 

Dassezzo ou Da sezzo (peut-être de da — segniw), à la fin, finale- 
ment, qulebt, endlich Inf. 7, 130. Pg. 25, 139, dns ce dernier passage 
quelques uns veulent prendre dassezzo pour un adj. comme sezzajo, 
ce qui nous parait grammaticalement impossible. 

Dattero (dactylus), le fruit du dattier, une dalte, eine Dattel. Ripren- 
der dattero per figo Inf. 33, 120 est un proverbe comme pan per foc- 
caccia pour dire: recevoir la juste punition de son crime; les dattes 
étant un fruit plus rare et plus estimé que les figues fort communes 
en Italie. i 

Davante (de — ab — ante) et Davanti, l’un et l’autre se trouve en 
rime et hors de la rime. Avant, vor, vorher, du temps. Davante Pr. 9, 
66. 32, 91. 33, 111. Davanti Inf. 17, 124. Pg. 12, 117, 26, 49. Pr. 
29, 145. Devant, vor, du lieu Davante Inf. 6, 39. 9, 103. 20, 38. 32, 
22. Pg. 1, 39. Pr. 5, 90. Davanti Inf. 5, 34. Pg. 1, 98. Pr. 8, 136. 

David, le roi David. Inf. A 58. 28, 138. Il est encore question de 
lui, sans qu’ il soit nommé Pg. 10, 65. Pr. 20, 38. 25, 72. 32, 11. 

De, dans plusjeurs anciennes édit. on trouve, non pas toujours mais 
par-ci par-là de lo, de la, de li, de yli, de le, au lieu de dello, della 
etc. Cette ancienne ortographe est aujourd’hui absolument aban- 
donnée. - 

De’ v. Di. 

Dea, ila déesse, bie Göttin. D. appelle ainsi a) les trois vertus théo- 
logales Pg. 32, 8. et.b) les trois ordres des anges désignés par les 
noms de Dominations, Vertus et Puissances Pr. 28, 121, comme il 
appelle Dei Inf. 7, 87 les Anges ou intelligences célestes qui gouver- 


nenties cieux. Dea de dare q. v. , 


Deano — be, 151 


. Doano v. Dovere. 

Debile, faible, fwad Pr. 3, 14. 23, 78. 

Dobilemente, ancienne forme pour debilmente ou débolmente, 
faiblement, fhmac Pg. 17, 6. 

Debitamente, comme il faut, convenablement, duement, toie fit gestemt, 
pflihimäGig, fhulvigerweie Inf. 4, 38. 

Debito, subst. Le dé, ce que l’on doit, le devoir, Dag Sdulvige, die. 
Sdhuld, pie Pflicht Pg. 10, 108. Adj. dù, fhuloig Inf. 14, 72. 26, 95. 

Deconne, forme latine, de diz ms, ce qui a duré dix ans, 3ebnjäbrig 
Pr. 32, 2. 

Deci, Les Decius, famille célèbre de Rome, dont plusieurs se sacri- 
fièrent au salut de la patrie Pr. 6, 47. 

Decimo, le diriéme, ber Sebnte Pg. 33, 17. 

Docina, la dizaine, une troupe de dix, eine Schaar von zehn Inf. 
21, 120 

Deciso, séparé, éloigné, getrennt, entfernt Pr. 17, 111. Le deciso Pr. 
4, 53 pourrait bien être un latinisme pour tombé, descendu, berabgefone 
men (du latin decidere). 

Declinare, ordinairement dichinare q.v. du soleil, descendre, se cou- 
cher, fi) fenfen, fich neigen Pr. 31, 120. 

Declivo, emprunté du latin declivis, penchant, fich neigend, fich fenfend, 
arco declivo Pr. 20, 61 le délin de l'arc, die Senfung des Bogens. ` ` 

Decretali, les décrétales, les constitutions des Papes et le droit ca- 
non en général, die Decretalen, bas fanonifhe Redt Pr. 9, 134. . 

Decreto, subst. Le décret, l’ordre du ciel, ber Mathftbluf des Him- 
meig Pg. 3. 140. 6, 30. 10, 34. Pr. 7, 58. Le décret, l'autorité d’un 
pouvoir légitime, bie Botlmacbt, der Befehl Pg. 20, 92. Adj. détermine, 
beftimmt, beichioffen Pr. 1, 124. 15, 69. 

Deene, forme latine pour Decurione, le Décurion, le chef d’une di- 
zaine, der Hauptmann einer Saar von zebn Inf. 22, 74. 

Dedalo, Dédale, Dävalus, père d'Icare Inf. 29, 116. Il en est en- 
core fait mention Inf. 17, 111 et Pr. 8, 126. 

Dedurre cdedwcere), déduire, argumenter, ableiten, liepen Pr. 8, 121. 
conduire, mener une entreprise à bout, am Ende bringen Pr. 30, 35. De- 
dursi, s'abaisser d fidÿ zu etwas berablaffen Pg. 14, 77. Comparez Inf. 
32, 6. Part. Dedutto, aujourd’hui dedotto, dérivé, abgeleitet Pr. 20, 
58. Dans le sens latin de ues ducere, former, modeler, bilden, auSprägen Pr. 
13, 73. ' 

Dee v. Dovere. | | 

Defunto (defunctus), mort, et de la vue geint, tobt, erlofjen Pr. 26, 9. 
et par extension D. appelle les enfers il mondo defunto, le monde des 
vrais morts, ber wahrhaft Tobten Pr. 17, 21. comme morlo et cieco. 

Deggio v. Dovere. 

, Begli v. Di. Au reste il est à remarquer que D. comme tous les 
anciens écrivains Italiens emploie souvent degli là où l’usage moderne 
demande de’ p. ex. Degli versi Inf. 9, 65. degli deg Inf. 19, 19. degli 
caldi Pr. 2, 106. 





` 


Lä. Degnemenie — Delirare. 
Dognamente, dignement, convenablement, würbig, angemeffen Pr. 82, 72. 
Degnare Cdignari), daigner, woüvbigen, niht verfmäben Pg. 1, 84. 
juger digne, würdig achten Pg. 21, 20 et dans un sens ironique, daigner, 
gerubeu, fit) berablaffen Pg. 30, 74. 
O (digne), digne, würdig, en général et dans un sens ab- 


“solu Inf. 6, 79. 24, 126. Pg. 10, 6. 14, 43. Pr. 1, 27. 7, 68. 


42, 42. 31,23. digne, würdig, dans le sens de saint, respectable, Yei- 
lig, ehrwùrbig Pg. 3, 100. 22, 126. 20, 36. 29, 152. Pr. 5, 128. 11, 
118. 14, 105. Degno a, assez digne peur, wütbig qu etwa3 Inf. 1, 122. 
2, 33. et dans le sens de propre à, geeignet fùr; avec di Pg. 1, 32. Pr. 
13,82 et sans préposition Pg. 28, 112. Pius souvent degno di, digne de, 
würdig einer Sache Inf. 13, 75. 20, 104. 26, 70. 32, 60. Pg. 5, 21. 
7, 20. Pr. A 42. 6, 34. 21, 53. 23, 52. Enfin è degno, il cst juste, con- 
venable, «8 ziemt fich, e3 ift bilig Pg. 14, 5. 14, 29. Pr. 12, 34. 

Deh (C'est le quaeso des Latins, peut-être d'un vocatif fautif de Deus), Int, 10, 94. 
19, 90. 21, 128. Pg. 5, 51, 85, 130. 11, 37. 23, 49. 28, 43. Pr. 9, 
19 et plus souvent. L'ancien français avait un mot analogue Des ou 
Da. 

Dei, de’, combinaison de la préposition di et de l’article $, des, von 
ben, der. Co mot se trouve à chaque page devant les consonnes sim- 
ples et contre l’usage ordinaire devant le mot Dei Pg. 21, 126. 

Dei v. Deo et Dio, De’ v. Dovere. ` 

Deianira, Déjanire, épouse d'Hercule qui oceasionna sa mort. Inf. 
12, 68. 

Deidamia, Déidumie, fille de Lycomède roi de Scyros, amante d'A. 


-chille et mère de Pyrrhus Inf. 26, 62. Pg. 22, 114. 


. Deifile, Déphile, fille d’Adraste, roi d’Argos, épouse de Tydée et 
mère de Diomèdes Pg. 22,110. . 

Deiforme, épithète que D. donne aux cicux , formé à l'image de Dieu, 
ce qui représente les qualités de l’essence divine, gôttlih, gottäbnlid 


Dr. 2, 20. v. aussi 1, 105. 


. Deità, la dog, dis Gottheit Pg. 1, 32 et dans une forme plus an- 
cienne Deitade pour Dieu lui-même Inf. 11, 46. 

Del v. Di. 

Delectasti. D. désigne par ce mot latin, tu m'as réjoui, bu baft midi 
erfreut, le Ps. 91 (92) où ce mot se trouve au verset 5. L’édit. d’Alde 
lit dilectasti. 

Delfico, delphique, ce qui appartient à Delphes," où se trouvait un 
oracle d’Apollon, la delfica deità Pr. 1, 32 est Apollon lui- même, 
la divinité, le Dieu de Delphes, die belpbife Oottheit. 

Delfino (Delphinus), le dauphin, ver Delphin Inf. 22, 10. 

Delia, surnom de Diane, parceqw’elle était née à Délos; la lune, 
der Mond Pg. 28, 78. 

Delinquere, verbe emprunté du latin, pécher, commeltre un crime, fna 
digen, ein Berbrechen begehen Pg. 33, 45. 

Delirare, délirer, de la raison, s'égarer, "dem fich von der Babrheit 
entfernen Inf. 41, 76. 


d 





Deliro — D'entro. O 8 


Deliro , adj. qui est en délire, délirant, geifte8verwirrt Pr. 1, 102. 

Delizia, les délices, pie Wonne Pr. 31, 138 et au plur. Pg. 29, 29. 
la félicité des bienheureux; 

Dell’, della, dello v. Di. ooo o- 

Delo, lile de Délos qui d'après la mythologie avait flotté dans les 
mers jusqu’au moment où Latone y mit au monde Apollon ct Diane 
Pg. 20, 130. 

Del tutto, tou à fait, gang und gar inf. 9, 119. 16, 69. 20, 17. 
29, 28. Pg. 13, 31. 

Delübre, mot emprunté du latin, le temple, ber Yemypel Pr. 6, 81. 
, Deluso, Part. du verbe latin deludere, trompé, getäufct, betrogen Pr. 

, 100. 

Democrito, Démocrite, philosophe grec inf. 4, 136. 

Demofoonte, fils de Thésée et de Phèdre, qui abandonna Phyllis 
Pr, 9; 101. v. Ovid. Héroide II. | 

Demonio «isemorinm) et Dimonio, les éditions varient arbitraire. 
ment pour ces formes. Devant les consonnes simples dimon, même 
au plur. Un démon, un ange d’enfer, ein Teufel, ein gefallener Engel Inf. 
3, 109. 6, 32. 14, 44. 18, 35, 64. 21, 47, 103. 22, 13. 33, 131. 
Un méchant homme, ein böjer Zeg Pg. 14, 118, c’est Mainardo Pagani 
q- v. qui est désigné ainsi. Dans le passage Inf. 80, 117 il parait que 
D. désigne par ce mot un damné, une âme damnée, dn Beroammter. 

Den v. Dovere: 

Denaro (denarius), de largent, Geld. Au sing. Inf. 22, 85. Au phir: 
Inf. 21, 42. 

Denno, v. Dovere. 

Denso, subst. la densité, bie Didtigéeit Pr. 2, 67, 146. Adj. dense, 
bidht Pr. 2, 60. 22, 141. 

Dente (dens), la dent de l'homme et des animaux, ber Bahn Int, 3, 
101. 7, 114. 8, 63. 13, 127. 214, 131, 139. 27, 48. 30, 35. 32, 36, 
128. 33, 77. 34, 55. Pg. 24, 28. 33, 27. Pr. A 3. 16, 116. par mé: 
taphore i denti della morte Pg. 7, 32. de l'envie ou de l’inimilié, beë Neis 
des, der Deinbjchañt Pr. 6, 94. de Famour, ber Liebe Pr. 26, 51. - 

Dentro (de-intra), Adv. dedans, drinn, intérieurement, Ierd Inf. 7, 
9, 123. 8, 27. 12, 15. 19, 24. 20, 94. 30, 79. 33, 49. 34, 63. Pg. 
2, 114. 8, 21. 9, 53. 18, 141. 24, 54. 27, 49. 28, 1. Pr. 1, 67. 
14, 3. 21, 82 ct souvent. Dentro raccolto Ae, 4, 68 recueilli en soi- 
méme; innerlid gefammelt. ` 

Préposition. Dans, in, rarement seule Inf. 27, 95. Pg. 30, 28. ordi- 
nairement accompagnée de a. 

Dentro a Inf. 3, 21. 6, 27. 9, 26. 26, 79, 97. 29, 18. Pg. 3, 26. 
7, 76- 10, 1. 14, 94, 144. 16, 54. 17, 25. 25, 26. Pr. 6, 12. 10, 41. 
18; 122. 22, 31. 25, 79. 30, 55: 32, 52. De di. Dentro di Inf. 11, 
73 et le plua souvent de da. Denéro da Inf. 9, 125. 11, 16. 14, 103. 
22, 150. 26, 47, 58. 33,22. Pg. 12, 53. 17, 23. 18, 141. 26, 24. 
Pr. 2, 112, 119. 22, 111. 26, 82. 33, 130. 

D'entro p. di entro. Quella d'entro Inf. 23, 27 l'immagine tua d'en- 
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tro c. à d de ton iniérieur, de ton âme, de tes pensées, beines Snnern. 
La Cr. lit dentro, ce qui obscureit le sens de ce passage. D'entro alle 
leggi, de ce qui se trouve dans les loir, von bem Snbalt der Gefete Pr. 6, 12. 

Deo, forme ancienne et poétique pour Dio, qui be se trouve que 
dans la rime Pg. 16, 108. Le vrai Dien, Gen, (Pg. 20, 136 Deo est le 
datif latin.) Le Plur. Dei est employé pour les Dieux du paganisme 
` Inf. 1, 72. 31, 95. Pg. 15, 98. 24, 126. Pr. 1, 69 et pour Îles anges 
ou intelligences qui gouvernent les cieux inf. 7, 87. Le génitif latin dei 
se trouve Pr. 12, 93. D’après l’usage moderne Det doit prendre l'ar- 
ticle gli. D. se sert de l’article à Inf. 81, 95. Pg. 15, 98. 21, 126. v. 
Dio. Pour le féminin Dee v. Dea. 

Deono. v. Dovere. 

Dependere dépendre, abhängen Pr. 28, 42. U. Fosc. lit dipende ce 
qui est la forme plus moderne de ce verbe. 

Deporre Cieponere), déposer, ablegen, au part. deposto Pg. 11,135. 18, 
84 où quelques édit. lisent diposto v. Diporre. | 

Derelitto, mot emprunté du latin dereticms, abandonné, verlaffen, ant, 
gegeben Pr. 9, 134. 12, 113. 

Deriso, part. de deridere, se moguer, se railler de, maltraiter, Stoen, 
verbôbnen, verfpotten Pg. 20, 88. Pr. 4, 57. 

Derivare, au propre, d’un fleuve, prendre son origine, découler, entz 
fpringen, entflieben Pg. 38, 127. par extension dériver, berfommen, abges 
leitet fein Pr. 2, 142. 4, 116. Derivarsi, ap propre d'un fleuve, dérirer, 
prendre son origine, entfpringen 1nf. 14, 122. pour couler, fliefen, en gé- 
néral Pr. 30, 87. v. Dirivare. 

Descrivere (describere), décrire, Befdreiben Inf. 32, 8. Pg. 18, 12. 
29, 97, où la Cr. lit discriver. pour graver, écrire, cingraben, einfibrei- 
ben Pg. 9, 112. 

Deserto. Subst, La Cr. lit partout Diserto, le desert, tie Wifte Inf. 
1, 64. Pg. 10, 21. 22, 152. la vie humaine est appelée ainsi Pg. 11, 
14. Uoj. désert, abimé, ruiné, Gernvüfiet, Bde Pr. 19, 147. abandonné, ver- 
laffen Inf. 26, 102. Pr. 15, 120. Diserto dans le premier sens Inf. 1, 
29. Pg. 1, 130. 3, 49. 6, 105. abandonne Inf. 26, 102. Pg. 16, 58. 

Desiare v. Disiare. . 

Desiderare v. Disiderare. 

Desiderato, désire, exwünfdt Pr. 4, 77. 

Desiderio, le désir, ber Muni®, die Sehnfuğt Inf. 2, 136. 

, Desideroso, désireur, plein du désir de, begierig Pg. 20, 146. Pr. 2, 
2. et disideroso inf. 10, 43. Ces deux formes varient dans toutes les 
éditions. 

Desio & Disio, formes contractées de desiderio, Elles varient dans 
toutes les éditions. Ledésir, l'envie, le souhait, ber WanfH, die Sebnfucht, 
tie Begierbe Inf. 3, 126. 4, 42. 5, 113. 6, 83. 9, 107. 14, 93. 26, 69. 
Pg. 4, 20. 5, 85. 8, 1. 11, 86. 19, 87. 31, 54. 33, 61. Pr. 1, 88. 2, 
' 40. 3, 126. 4, 117. 7, 121. 9, S1. 15, 68. 19, 15. 20, 77. 21, 51.- 
22, 61. 24, 132. 28, 130. 33, 46. 
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Desirare et rarement disirare (desiderare,) désirer, wùnjhen, verlangen, 
begebren. Pg. 7, 26. 15, 104. 17, 128. Pr. 2, 125. 4, 72. 7, 144. et 
daps le sens latin soupirer aprés ce qui manque, regretter, vermiffen Pr. 
30, 132. 

Desire ot desiro, disire et disiro, formes qui varient dans tou- 
tes les éditions; la terminaison au sing. est souvent uniquement dé- 
terminée par la rime, le pluriel en i étant commun aux deux formes. 
Le désir, le souhait, Penvie, bet Wunfh, die Sebnfucbt, die Begierde. Desire 
et disire Pg. 18, 31. 26, 137. Pr. 4, 10. 27, 103. Desiro et disiro Pg, 
22, 4. 24, 153. 31, 118. Pr. 8, 30. 18, 133. 31, 65. 33, 143. Au 
plur. Int, 5, 120. 10, 6. De, 15, 49. 25, 106. 31, 22. Pr. 3, 74. 6, 
115. L'objet du désir, ber Gegenftand ber Sebnjuct Pr. 1, 7. 23, 105. 

Desistere, renoncer à, auf etwa Verzicht leiften, aufgeben Pr. 30, 31. 

Desso, lui-même, et felbft Inf. 28, 96. 

Destare (d'origine inconnue), réveiller, weden Inf. A 3. 23, 38. Pg. 18, 
21. Destarsi, se réveiller, erwachen Inf. 6, 94. Au part. loujours desto 
q. v. 

Destino Cde destinare le destin, bas ©cidial Inf. 15, 46. 32, 76; 
dans ce dernier passage il est opposé à fortuna, hazard, cas fortuit, 
Zufall, et serait à traduire par Géiduug. ` 

Desto (abbréviation de destato), adj. verbal, éveillé, wah Inf. 23, 
38. 33, 37, 43. Pr, 12, 76. | 

Destro Gene), droit, vecht Inf. 9, 132. 12, 97. 14, 110. 16, 112. 
17, 118. 18, 22. 23, 31..26, 110. 30, 93. 31, 87. 34, 43. De, 3, 89. 
10, 26. 13, 14. 22, 122. 25, 110. 26, 4. quant A Pg. 30, 100 desira 
coscia v. Detto. Ileureux, favorable, DER? günftig, d’ après l’idée des 
anciens qui regardaient les signes qui arrivaient du côté droit comme 
heureux Int, 21, 82. abito destro Pg. 30,116. Droit, honnnéle, bon, red, 
redtfcaifen, gut. A destra, adv. à droite, zur vedhten Pg. 7, 46 ou a 
destra man Pg. 1, 22. 11, 48. Pr. 27, 46. Dal destro, en sousenten- 
dant lato Inf. 9, 47. Pr. 32, 124. La destra, subst. en sousentendant 
mano, la droite, die Rehte Pg. 12, 133. au plur. Pg. 19,81. La destra 
del ciel, la droite du ciel ou de Dieu, die Rechte des Himmel, Gottes 
Pr. 6, 26. 15, 6. 

Determinato , déterminé, beftimmt Pr, 29, 135. 

Detrudere, verbe emprunté du latin, précipiter, abimer, finabftüvien. 
Part. detruso Pr. 30, 146. 
© Dettare caictare), dicter, inspirer, in die Feder fagen, bictiren, eingeben 
Pg. 24, 54. v. Dilare. 

Detto (dictum), subst. le mot, lé propos, le discours, Dog Wort, die Reve 
Inf. 10, 76. 26, 75. 29, 125. Pg. 6, 33. 33, 75, Pr. 13, 109. les vers, 
la poésie, die Berfe, die Dicbtung Pg.26,112. Adj. di, mentionné, gefagt, 
befagt Inf. 5, 49. Pr. 12, 90. Dans le passage Pg. 30, 100 la Cr. lit 
desira, ce qui parait être une erreur, le poèle ayant dit au v. 61 que 
Béatrice se tenait sur le bord gauche du char, ne fait que répéter ici 
qu’ eile n’avait pas changé d’attilude, ce qui est exprimé par della 
coscia de la Nidob. et de beaucoup de Mss. Au reste tous les anciens 
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commentateurs ont lu destra. Nommé, appelé, genannt Int, 18,4: v. 
Dire. - - | | 

Deturpare, verbe emprunté du latin, souiller, befubeln Pr. 15, 147. 

Deus , venerunt gentes Pg. 33, 1 Seigneur, les nations ont envahi 
ton héritage, Herr, e8 find Heiten in bein Erbe gefalen. Commencement 
du Ps. 78 (79). , 

Devotamente, dévotement, pieusement, fromm, anbidtig Pg. 8, 13. 

Devoto, dérot, pieur, recueilli, fromm, heilig, anbädtig Pg. 8, 16. 9, 
109. 13, 82. 23, 21, 88. 29, 119. Pr. 2, 46. 14, 22. 21, 60. 22; 
106. 24, 29. 33, 42 et dans le sens de dérouc, soumis, Gingegeben, De- 
mütbig Pg. 6, 91. 29, 28. 32, 107. Pr. 26, 97. 31, 117. Les édit. va- 
rient à linfini ayant tantôt devoto, tantôt divoto. 

Di cde), préposition qui sert ordinairement à désigner le rapport 
du génitif latin, comme Nel mezzo del cammin di nostra vita Inf. 1, 1 
et ainsi à chaque page; de-là vient que cette prép. se rencontre dans 
une infinité de noms propres comme Pier di Medicina, Can della Scala 
Guido del Duca ou au plur. Bocca degli Abati, Alberigo de’ Manfredi, 
Camicione de Pazzi. La différence essentielle entre di et da n'est 
pas toujours observée surtout par les anciens ; ainsi l’on trouve Vegno 
di loco Inf. 2, 71 au lieu de da. Tu m'hai di servo tratto a libertate 
Pr. 31, 85. Après più, meno, meglio etc. di sert à exprimer comme 
que, al8, le second membre du comparatif Pg. 12, 68. 

Di combiné avec l’article il, lo, la, i, gli, le donne les formes del, 
dello, della, dell que les Mss. et quelques éditions écrivent souvent 

de lo, de la etc., dei, de’, dell”, degli, degl’ , delle. D. n’observe pas 
toujours les règles des grammairiens modernes dans le choix de ces 
formes et l’on trouve de’ Dei au lieu de degli Dei Pag. 21, 126. La 
dottrina degli versi strani Inf. 9,63 au lieu de de’. Combiné avec des 
substantifs, des adverbes etc. di forme les locutions adverbiales sui- 
vantes : 

D'entro, de dedans, ang, von innen Pr. ‘6, 12. 42, 13. 

Di botto, Di butto, v. Botto. 

Di colpo, tout d'un coup, plöglih, fogletd Inf. 22, 124. Alde, Land., 
Vell. et Viviani lisent di colpa, qui se trouve dans plusieurs Mss., mais 
nous paraît être une conjecture ou une glose amenée par le mot com- 
punto qui suit, di colpo se trouvant fréquemment chez les anciens. 

Di contra, ris-d-vis, de l'autre côté, gegenüber, auf ber andern &cite 
Pg. 10, 67. Pr. 32, 31 et dans le même sens di contro a Pr. 32, 133. 
à nous, dans notre direction, un8 -entgegen Pg. 14, 132. prés, voisin, nabe 
bei Inf. 22, 34. 

Di costa, ordinairement accosta, à côte, ur Seite Pg. 32, 152. 
Quant à Inf. 27, 32 v. Costa. 

Di costà, v. Costa. 

Di di in di et Di die in die, de jour en jour, von Tage zu Tage 
Pr. 11, 63. 16, 8. 

Di forza, fortement, avec véhémence, Port, heftig Inf. 14, 61. 
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Di fuori, di fuor «e-foris), extérieurement, Äuferlid) Inf. 9, 1.17, 
11. 23, 64. Pg. 18, 5. dehors, hors, drangen, herang Inf. 11,87. 17,74. 
Pg. 30, 30. de l'ertérieur, von aufien, ertérieur, Auferlid Inf. 18, 15. 
23, 26. Pg. 18, 43. Pr. 9, 15. 12, 13. du dehors, von außen, vom Xen- 
peren Pg. 15, 145. Pr. 5, 101. à l'extérieur, hors de, auberbalb Inf. 12, 
121. Pg. 3, 131. à extérieur, nach aufen Pg. 17, 14. Comme subst. H 
di fuori, l'extérieur, da8 Ueufere Pg. 27, 88. quei di fuori, ceux à l'ez- 
trémité, die Auferen Pg. 29, 81. 

Di fari, en rime pour di fori on di fuori, à l’ertérieur, auferbalt 
Pg. 19, 81. Cette forme a absolument vieilli. 

Di galoppo, au galop, im Galopp Inf. 22, 114. 

Qi EH in giorno, de jour en jour, von Tage zu Tage Pg. 24, 80. 

Di giù, di 8U, en kont, en bas, Dinant, hinab Inf. 5, 43. 

Di KN in grado, de degré en degré, yon Stufe zu Stufe Inf. 11, 
18. PO 2, 122. 28, 114. ` 

Di lå, ax deli, jenfcit8 Inf. 3,119. 13, 1. 18, 27. 23, 141. 34, ` 
109. Pr. 27, 12. Pr. 1, 43. 27, 82. De l'autre côté, auf ber anderen 
Gite Inf. 20, 54. Di qua di là, ici-li, hierhin und bortbin Inf. 5, 43. 
Au delt, brüber, hinaus Pr. 13, 22, 19, 57. Du temps Inf. 6, 111. 
Comme l’idée d'an delà est relative, di là dans la bouche des habitans 
du Purgatoire signifie souvent la terre que nous habitons, la vie ter- 
restre Pg. 1, 86. 3, 105, 145. 5, 50, 81. 13, 144. 19, 96. 20, 49. 
21, 86, 91. D'autre fois le Purgat. Pg. 11. 31. Di là da, au delà de, 
über bag binaus Pg. 18, 128. 31, 24. Pr. 5, 2. 30, 20. 

Di largo, più di largo Pr. 33, 82 plus largement, plus complétement, 
votiftänviger, relcher. 

Di leggier, Pg. 11, 19 aisément, Teit, (eldtlid. 

Di liove, facilement, lift Pg. 8, 76. 

Di lontano , de loin, ang der Ferne, von ferne inf. 31, 26. Pg. 1 
116. 8, 15. loin, fern, entfernt Pg. 3, 67. Pr. 30, 1. 

Di lume in lumo, d'étoile en étoile, de ciel en ciel, Yon Stern ju 
Stern, von Himmel zu Himmel Pr. 17, 115. l 

Di lungi, éloigné, entfernt nf. 4, 70. 16, 113. 

Di mano in mano, de main en main, von Hand zu Gand Pr. 6, 8. 

Di mezzo, v. Mezzo. 

Di necessità, nécessairement, nothwendigerweife Pg. 80, 63. 

Di notte, je nuit, de nuit, bei Radt; nat Pg. 18, 92. 22, 67. 

D'intorno et Dintorno, autour, à l'entour, ringðum Inf. 9, 32. 10, 
55. 12, 73. 31, 8. Pg. 9, 50. 13, 5. 17, 15. 28, 1. 30, 20. 32, 46. 
Pr. 1, 59. 8, 53. 13, 12. 28, 103. D'intorno a, prép. autour de, vingê- 
um, um — Der Inf. 12, 73. Pg. 10, 79. Pr: 21. 139. 29, 67. 30, 11. 

Di nuovo, de noureau, von nenem, wieberum Pg. 18, 27. 22, 116. 

Di pari, de front, neben cinander, in gleier Linie Pg. 12, 1. 

Di piano, expression qui dans le passage Inf. 22, ep lasciolli di 
piano, il les mit sans difficulté en liberté, ofne Uunftänbe, frant und fret, 
est évidemment empruntée de FEspagnol de lano, et dérivée du latin de 
plano dans le mème sens. 
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Di piglio, v. Dure et Piglio. 

Di POCO, depuis peu, feit furgem Inf. 9, 25. 

Di poi, ensuite, natber, barauf Inf. 19, 57. 

Di presso, de prés, in ber Năfe Inf. 12, 65. Pg. 4, 98. 

Di pria, d'abord, guerft, tantôt, vorhin Pg. 14, 76. quel di pria Inf. 
24, 62 celui d'auparavant, ber vou vorher, der Vorige. | 

Di prima, auparavant, vother Pg. 15, 11. 

Di qua, cen deel, de ce côté, biesfeits .Inf. 3, 120. 4, 68. 8, 128. 
12, 5. Pg. 3, 62. 27, 44. Pr. 1, 43. 27, 83. Du temps aremt, vor 
Inf. 6, 95, 111. 26, 8. d'au celi, von jenjeit Pg. 30, 66. Di qua entro 
Inf. 32, 113. dict bas (des enfers), von bier unten. Di qua di là, çà 
et lå, Dier und bert Inf. 17, 47 et avec mouvement, deçà deli, bierbin 
und borthin Inf. 5, 43. 18, 34. 27, 60. Ici bas, sur la terre, bicnieben, 
Hier unten, auf Croen. lei, bierber Pg. 6, 23. 7, 23. 11, 32. 13, 22. 
28, 28. 29, 66. 

Di QUASSÙ, del haut, du ciel, von bort eben Pr. 22, 16. 

Di qui, d'ici, von hier (des enfers) Inf. 1, 114. 

Di rado, rarement, felten Inf. 9, 19. 

Di ramo in ramo, littéralement de branche en branche pour dire 
de point en point, YON Puntt au Punft, exactement, en détail Pr, 24, 115. 

Di retro, adv. per derriére, von binten Inf. 18, 36. quel di retro 
Inf. 12, 81. "celui qui vient derrière, bet hintere. quel modo di retro, cette 
derniére maniére, diefe lebtere Weife Inf. 11, 55. Prép. Di retro a, derrière, 
binter Inf. 13, 124. 14, 140. Pg. 10, 72. 18, 133. Di retro da, der- 
riére, Hinter Pg. 10, 50. 29, 143. 

Di rietro, forme plus ancienne qu’ on trouve dans quelques édit. 
p. ex. Inf. 12, 81. 13, 124. 

Di rimbalzo, per ricochet, indirectement, nebenher. Inf. 29, 99 le poète 
veut dire apparemment que le mot dont il s’agit, passa de bouche en 
bouche de sorte que plusieurs l’entendirent sans qu’ il leur fût direc- 
tement adressé. 

Di rintoppo, mot qui a vieilli, en opposition, à l'opposile, im Gegens 
fat, im Wiverfpruch Inf. 22, 112. v. Rintoppo. 

Di sopra, Di sovra, adv. en haut, oben, oberhatb Inf. 26, 53. Pg. 
D 47. d'en haut, von oben Inf. 15, 2. en hau, sur la terre, oben auf 
Grden Inf. 15,49. 38,157. avec mouvement en bont, sur la terre, bin: 
auf, auf die Erde Pg. 3, 127. venir di sopra , venir en haut, emporfoms: 
wen Inf. 16. 121. esser di sopra ou andar di sopra, surpasser, über: 
treffen Pg. 28, 133. Pr. 31,36. comme citation plus haut, antérieurement, 
weiter oben, vorhin Pr. 5, 48. 6, 98. Prép. Di sopra a, au delà de, über 
— Hinaus Pr. 30, 57. Sans autre préposition Pg, 17, 137. Di sopra 
da, par dessus, über Pg. 29, 150. Subst. Jl disopra, le dessus, ce qui esl 
dessus, Da8 Obere, wa brüber ift Pr. 31, 19. 

Di sotto, adv. en bas, unten Inf. 19, 46. 33, 46. 34, 64. Pg. 2,23. 
4, 33, 89. dessous, unter, d'en dessous, von unten Inf. 17, 117. Pg. 9, 76. 
17, 124. Pr. 32, 30. là dessous, dort unten Pg. 13, 137. 17, 124. 23, 
83. quel di sotlo, celui qui va derrière, ber untere Pg. 5, 5. Avec mou- 
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vement, en bas, binunter Inf. 16, 47. Prép. Di sotto a, sous, unter Pg. 
2, 23. Di sotto da, dans le même sens Inf. 26, 131. Pg. 9, 117. Pr, 
32, 8. 

Di state, ee ete, im Commer Inf. 17, 49. 20, 81. 

Di su, en haut, Hinanf Inf. 5, 43. d'en haut, von oben ber Pr. 23, 83. 
Dans le passage Pr. 25, 114 où Ia Cr. lit Di su la croce, il vaut infini- 
ment mieux lire avec la Nidob. D'in su la croce, du haut de la croix, vom 
Kreuze berab. Subst. Il di su, le dessus, la partie supérieure du corps, 
bas Obere Inf. 19, 46. 

Di Subito, subitement, plöglid) Inf. 10, 67. 21, 69. 23, 37. 38, 60. 
Pg. 8, 63. 15, 86. 30, 83. Pr. 1, 61. 31, 64. : 

Di sutto, en rime pour di sotlo, star di sutto Inf. 11, 26, se trou- 
ver plus bas, Go unterhalb befinden. 

Di tanto, tant, jo febr, fo viel, en tant, in foweit Inf. 4, AT. 30, 82. 
Le di tanto Inf. 4, 99 est expliqué tantôt par di tanto onore, de tant 
d'honneur qu’on m'avait fait, über fo viefe Ehre, cltipse un peu hardie ; 
tantôt par di ciò, de tout ceci, Über dieg alles ; tantôt par intanto, en al- 
tendant, pendant ce temps, beten. Nous n’oserions décider, d'autant plus 
que dans tous les cas ce di tanto sent un peu le remplissage, compa- 
rez Pg. 12, 186 où la même idée est exprimée plus simplement. 

Di traverso, de travers, in die Quere Inf. 30, 87. Dans Pg. 5, 22 
la Cr. lit da traverso, ce que Fon serait tenté de préférer au di trav. 
de la Nidob. si les Italiens étaient plus exacts dans l'emploi de ces 
deux prépositions. 

Di verno, en hiver, im Winter Inf. 32, 26. 

Di verso, di ver, de vers, von gegen, di ver ponente, de l'ouest, Yon 
Beften Her Inf. 19, 83. 

Di vista in vista, Pr. 30, 9. D. appelle ici les étoiles viste, 
comme il les nomme vedute Pr. 2, 115; lc sens est: une étoile aprés 
l'autre s’éleint, disparat, ein Stern nah ben andern erlifoôt, verfiwinbet. 

Di et quelquefois die (dies), le jour, ber Tag Inf. 33, 65, 67, 72, 74. 
Pg. 5, 115. 8, 3. 9, 59. 12, 81. 23, 76. Pr. 11, 63. 16, 8. 25, 102 
et souvent. L'ultimo di, le dernier jour de la vie humaine, le jour de 
la mort, ber Lette Tag des Lebeng, der Todestag Inf. 14, 54. 15, 47. N 
gran di, le jour du jugement dernier, ber Yag deg jüngften Geridht8 Pg. 1, 
75. I di caniculari, les jours caniculaires, la canicule, die Sunbétage 
Inf. 25, 80. Die, forme ancienne et poétique se trouve: Pg. 30, 103. 
d primo die, le premier jour de la création, ber evfte Tag ber Shöpfung 
Pr. 7, 112. Di die in die Pr. 16,8 ct Di dì in di, de jour en jour, von 
Tage zn Tage Pr. 14, 63. Dr e notte, jour ct nuit, toujours, Tag und 
MNadt Pg. 6, 113. H di, de jour, pendant le jour, bei Tage Pg. 20,121. 

Diamante Cdu latn du moren âge diamantes pour adamas), le diamant, der 
Diamant Pg. 9, 105. v. aussi Adamante. 
` Diana, Diane, fille de Latone et soeur d’Apollon Pg. 25, 131. Tous 
les anciens commentateurs assurent que les Siennois s'étaient long- 
temps imaginé qu’ une rivière souterraine coulait au-dessous de leur 
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ville, qu’ ils appelaient la Diana Pg. 13, 153 à la recherche de la 

quelle ils s'étaient souvent appliqués sans fruit. | 

Dianzi (de— ante), tantôt, vorhin Inf. 10, 112. Pg. 2, 64. 9, 52, 89. 
20, 122. 21, 35. 28, 192, avant, d’abord, früher, anfanglit Pg. 6, 50. 

Diavolo (diabolus), le diable, ber Teufel, comme personnification ab- 
straite d diavolo Inf. 23, 143 pour un des anges maudits un diavolo 
Int, 21, 29. 28, 37. 32, LOS, 33, 145. où la Cr. lit mal à propos èl 
diavolo. 

Dibarbarsi, se déraciner, fih entwurzein Pg. 31, 70. v. Abbarbi- 
carsi. 

Dibattere, démener, agiter, bin und Ber bewegen, heftig bewegen Infi 
27, 132. dibattere i denti, grincer des dents, mit den Zähnen fnirjhen, fie 
zufammenjd lagen Inf. 3, 101. 

Di botto, v. Di. 

Dicere, forme ancienne et poétique du verbe dire, dire, parler, fagen; 
fprechen, reben, qui se trouve très souvent, à Pinfinitif Inf. 10, 20. 16, 
84. 18, 61. 28, 2, 102. 32, 6, 19. Pg. 8, 103. 10, 60, 83. 15, 82; 
89. 25, 15. 30, 46. Pr. 5, 67. 9, 61. 14,62. 26, 23. 29, 83. 30, 127. 
33, 123. au futur dicerd la. 28, 88. Pr. 28, 62. dicerolli p, dicerd 
telo Inf. 3, 45. dicerei Int, 16, 17. la forme dici, tu dis, vu fagft, peut 
à la rigueur être rapportée à dire, mais elle appartient plus particu- 
lièrement à dicere, elle se trouve Inf, 2, 13. Pg. 7, 62. Pr. 3, 62. 

Dicere, il, subst., le discours, Die Rede Pr. 11, 24, 82, 150. 

Dichiarare (declarare), déclarer, manifester, ertlären, offenbaren Inf. 28, 
91. Pg. 8, 51. 19, 115. 24, 90. Pr. 7,122. La forme barbaro dichia- 
rerandii pour telo-dichiareranno Pg. 24, 48 adoptée par la Cr. est 
rejetée par les édit. modernes qui lisent avec la Nidob. dichiareranti: 

Dichinare («ectinore), d’une plaine qui descend, fich fenft Inf. 28, 75. 
Pg. 1, 113. du jour qui baisse, ber fid) neigt Pg. 7, 43. Dichinarsi, 
` descendre, découler, ` berabflieğen, fidh berabjenfen Inf. 32, 56. 


' Di colpo, : 
Di contra, v. De 
Di costa, v. Di. 


Dido, ordinairement Didone, Didon, Dibo, fondatrice de Carthage 
Int, 5, 85. Pr. 8, 9. Elle est encore indiquée pour s’être donné la 
mort Inf. 5, 61. 

Die, & jour, v. Di. 

. Die, p. dici ou di’ v. Dire. 

Diece (decem), en rime pour dieci, dir, gebn Inf. 25, 33. 29, 118: 
Pg. 33, 43. Pr. 6, 138. La Cr. lit encore. diece sans aucune nécessité 
hors de la rime Inf. 19, 110. Pg. 29, 81 et Pr. 27, 117: 

Dieci, dir, zehn Inf. 17, 32. 18,9. 22, 13 et dans plusieurs des 
passages cités sous Diece. . 

Diemi, Dienne, Dierno, v. Dare. 

Dieta ‘(diaeta), la diète, baë Vaften Pg. 24, 18. 

Dietro Cde reiro), derriére, binten, hinter, apres, nah Inf. 14, 73. 18, 
21. 19, 98. 23, 23. 24, 94. 25, 57. 28, 37. 31, 87. Pg. 3, 16. 8,30. 


Difendere — Digestor t6? 


31, 95. Pr. 8, 136. 28, 5. Tener dietro, se tenir derrière, skvre, fofa 
gen Inf. 1, 136. 22, 134. Dietro pensare Pr. 10, 23, réfléchir, comme 
en allemand nadbenten. 

Comme prépesit. suivi de a af; 3, 55. 11, 6. 24, 29. 23, 148. 25, 


. 138. 27, 4. Pg. 1, 3. 2, 80: 4, 38, 104. 5, 18. 13, 30. 16, 92. 18, 


114. 23, 3. 82, 54. Pr. 2, 3. 22, 100. 30, 32. Rarement suivi de da 
Inf. 25, 22. Pg. 29, 143. Du temps, aprés, na Pr. 17, 96. 

Difendere Ciefendere), défendre, vertheivigen Inf. 10, 93. 15,8. défendre, 
empêcher, verhindern Inf. 15, 27. protéger, fdüben Pr. 27, 62. soutenir, 
ertragen Pr. 30, 60. Difendersi, se défendre, fih fbüben Pg. 6, 9. Pr. 
12, 107. ne pas succomber, soutenir, ertragen, nit unterliegen Pr. 14, 
54. 30, 60. Part. Difeso, défendu, prolégé, vertbeibigt, geftübt Inf. A 
108. 

 Difensione, Ja défence, vie Bertheivigung Inf. 8, 123. Olire la di- 
fension de’ senni umani, sans que la prudence humaine puisse l'empêcher, ges 
gen allen Widerftand ber menfhlihen Riugbeit Inf. 7, 81. 

Difesa, Vubri, ber Shug Pr. 14, 116. Difesa di Dio Pr. 27, 57. 
la proleclion, ber Shug; le contexte permettrait aussi de traduire la 
vengeance, die Rache Pr. 27, 57. . 

Difeso, part. de difendere q. v. , 

Difettivo, défectif, mangelhaft Pr. 11, 2. 33, 105. 

Difetto (éerectw), le manque, le défaut, ber Mangel Inf. 4, 40. Pg. 23, 
51. Pr. 30, 80. la faute, le péché, ber Fehler, die Shuld, die Sünde Inf. 
22, 125. 30, 142. Pg. 6, 41. ÆEntomata in difetto, défectueux, imparfait, 
unvolftändig, unvollfommen Pg. 10, 128. 

Diffalta (de fallire), la fawe, le péché, die Sdulb, bie Gimbe Pg. 
28, 94. Pr. 9, 52. 

Diferente, différent, verfieben Pg..25, 53. Pr. 2, 144. 82, GA 

Differentemente, différemment, d’une manière différente, verfthieden, 
auf verfdienene TBeife Pr. 4, 35. Et Pr. 24, 16 où D. ae permet à la 
manière ancienne de briser le mot et de le partager entre deux vers 
differente — Mente. 

Differenza, la différence, die Berfhiebenbeit Pr. 2, 118. 

Difforire cdiferre), diférer, éire différent, verj@ieben fein Pr. 32, 75. 

Diffidaro caiffidere), avoir de læ défiance, se défier de, migtrauen Pe, 3 
22. Pr, 18,.10. 

Diffuso, part. de diffondere, proprement répandu, ergoffen, verbret- 
tet Pg. 15, 4132. Pr. 21, 33. 24, 92. diffus, détaillé, weitlauftig, aus- 
fubrlit Pg. 32, 91. Pr. 11, 75. Dans le sens de conspersus, überftreut, 
übergoffen, de celui dont le visage est couvert, ou se couvre, des 
signes de quelque passion Pr. 31, 61. | 

Dificio, aphérèse assez ordinaire chez les anciens pour edificio 
Caedificium), l'édifice, da8 Gebäupe Inf. 34, 7. D. appelle ainsi le char 
sur lequel Béatrice lui apparaît Pe, "29. 142. 

Di forza, Di fuori, Di furi v. Di. 

Digesto, adj. verbal de digestire (digerere), digérer, verbauen, au 
propre comme terme de physiologie, digere, serepelt Pg. 25, 43 et dans 
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un sens figuré Pr. 17, 192. Cleir et distinch, beutli®, genau Pr. 25, 94, 
Digesto d disposé, geneigt, bereit Pr. 10, 58. 
i giù v. Di. 

Digiunaro (dis -jejunare), jeúner, faften, s'abstenir de manger Pg. 23, 
27. observer Je jeûne de l'Eglise, fafien Pr. 27, 130. 

Digiuno, subst. le jeûne, le manque de nourriture, baë Saften Inf. 
33, 75. le jeûne, l’abstinence de nourriture, das Sollen Pg. 24, 23. Pr. 
22, 89. Comme le jeûne excite lappétit, digiuno exprime souvent 
le désir, die Begierde Pr. 15, 49. 19, 25,33. Digiuno, adj. à jeun, nùa 
tern Pg. 32, 120 et par extension afem, bungrig Pr. 24, 109. D. em- 
ploie ce mot souvent dans un sens très figuré, afame, bungrig, be- 
gierig Pg. 15, 58. Sete men digiwna, une soif moins aigue, ein wweniger 
beftiger Durft Pr. 21, 39. Digiuno di vedere, qui n’a pas vu, der nët 
gefehen Hat Inf. 18, 42. 28, 87. digiuno, qui wa pas éprouvé, Der niht 
(gefoftet) erfahren bat Pr. 16, 135. Digiuno di materia, vuide de ma- 
tire, Teer an Get ou Subftans Pr, 2, 75. 

Dignità, Dignitate, Dignitade, la dignité, He Würde Pr. 7, 82. 
Dignitate Pg. 19, 131. "Dignitadi au plur. les prérogatives, ble Borzüge 
Pr. 7, 86. 

Dignitoso, digne, plein de dignité, Wüvbig, würdevoll Pg. 3, 8. 

Digradare (de— gradi), descendre, Yinabfteigen Inf. 6, 114. Pr. 32, 14. 
diminuer, s eewer abnebmen, fhmaler werden Pg. 22, 133. 

Di grado v. 

Digredire Ge pri s'éloigner du chemin, faire une digression, Abs 
fhweifen. Part. digresso Pr. 29, 127; 

Digressione, la digression, bie Abf@weifung Pg. 6, 128. 

Digresso v. Digredire. 

Digrignare (onomatopée comme grincer, gringen), grincer, montrer 
les dents comme font les chiens en colère, die Däpp: fletf@en, tantôt 
seul Inf. 21, 131, 134. 22, 91. tantôt dig. i denti Inf. 21, 131. 

Di ià v. Di. 

Dilaccarsi, proprement couper les lacche ou cosce, les cuisses, les 
éclanches ou gigots d’une bête. Par extension délaccarsi, se déchirer, 
se démembrer, fit gerfleifhen, Ho aufreifien Inf. 28, 30. 

Dilacerare, déchirer, zerreifen Inf. 18,128. La Cr. lit: E quel dila- 
ceralo ce qui gène la construction; il vaut mieux lire avec la Nidab. 
E quel dilaceraro. 

Dilatare, s'étendre, s'éargir, Pr. 80, 125. d’un arbre, fit ausbreiten 
Pg. 32, 40. de la foudre Pr. 23, 4i et au figuré Pr. 22, 55. 24, 146. 
Part. dilatato, large, breit Inf. 14, 29. 

Dilectasti v. Deléctasti. 

Bi leggiere v. Di. 

Dileguarsi Céstiquescere), fuir, disparaltre, flieben, verfhwinden Inf. 9, 77. 
17, 136. d’un son qui se perd, fġwinden Pg. 14, 134. des forces Pg. 
17, 73. dilegue p. dilegui. 

Dilettanza (de delectare), de plaisir, Da8 Bergnügen, au physique Pg. 
4, 1. au moral Pr. 18, 58. Ge mot a vieilli. 
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Dilotiare (dekctaro), avoir du plaisir, Greube, Bergulgen haben Pg. 12, 
83. 14, 124. faire plaisir, Wreupe machen Pr, 14, 60, Dilettarsi, se 
plaire à, Freube an mod Haben Pe, 10, 97. 17, 20. Pr. 25, 85 où di- 
lette en rime est mis p. diletti. 

Dilettare, subst. le plaisir, la sensation d'avoir du plaisir. Das 
Freude haben Pr. 7, 84. 

Diletto, subst. Le plaisir, das Bergnügen, bie Freude Inf. 5, 127. 
_ 42, 87. Pg. 1,16. 7, 48. 12, 126. 15, 32. 17, 99. 23, 12. 27, 75. 
Pr. 11, 8. 23, 129. 28, 106. 29, 53. 82, 62. Diletto adj, aime, 
bienaimé, geliebt Pg. 23, 91. 88, 41. Pr. 1, 25. 17, 55. 26, 112. 
33, 40. Le Seigneur est quelquefois appelé èl Diletto, nostro Diletto, 
le bienaimé, notre biengimé, Der Alelgeliebte, unfer Biclgeliebter Pr. 14, 
31. 13, 111. 

Dilettpso, délicieux, plein de délices, wonniglid Inf. 1, 77. 

Diliberare (de — liberare), délivrer, befreien Pr. 2, 94. 

Dilibrarsi Pr. 29,6 est entendu par quelques-uns pour, sortir de 
l'équilibre, bag Oleihgewidt aufgeben, mais comme les astres dont il 
s’agit en changeant de position respectivement à l'horizon n’en chan; . 
gent pas respectivement à eux-mêmes, il vaut peut-être mieux traduire 
dilibrarsi, ss délivrer, fi frei maden , en le rapportant à da quel 
cinto. 

Di lieve v. Pi, 

Diligite justitiam qui judicatis terram, Pr. 18, 91. Ces mots, 
les premiers du livre de la Sapience (Weisheit Salomonið), sont for- 
més par les âmes des bienheureux qui se trouvent dans le ciel de Ju- 
piter. 

Dilmi v. Dire. 

Di lontano v. Di. 

Dilungare , éloigner, entfernen Pg. 5, 17. 

Di luagi v. Di 

Dimagrarsi (de — macer}, proprement maigrir, mager werden, par ex- 
tension devenir moins peuplé, perdre de sa population, an Bevblferung 
verlieren Infi. 24, 143. | 

Dimanda, da question, la demande, bie rage, die Bitte Inf. 10, 16. 
18, 82. 24, 77. Pg. 3, 94. 13, 77. 20, 107. Pr. 9, 80. v. Dimando. 

Dimandare et dans quelques édit. domandare (demandare), demander, 
fragen Inf. 3, 96. 4, 31. 5, 24. 10, 42. 22, 62. 84, 23. Pg. 2, 20. 
13, 10. 14, 5. 25, 14. 27, 100. Pr. 3, 130. 8, 95. 15, 59. 21, 48. 
25, 59. 29, 10. 31, 56. Dimandare di, s'informer de quelque chose, na‘ 
etwaë fragen Inf. 13, 82. 14, 50. 29, 93. Pr. 26, 80. Demander, prier, 
rouloig, fordern, verlangen Inf. 32, 92. 33, 39. Pr, 1, 15. 6, 137. 13, 
93. 33, 17. Dimandar per Dio, demander au nom de Dieu, c. à d. 
mendier, betteln Pr. 22, 83. Comme subst. la question, ble Frage, Dag 
Fragen Pg. 18, 6. Pr. 4, 11. la priére, die Bitte Pr. 33, 18. 

Dimando, forme ancienne p. démanda, la question, Me Srage Inf. 
19, 78. plus souvent la demande, la prière, le désir, die Sorberung, die 
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Bitte, ver Wunf Inf. 2, 97. 10, 126. 15,79. Pg. 6,69. l’objet d’une 
demande, ce que l’on demande, tas Berlangte Pg. 4, 18. 

Dimane Cde mane), le màtin, ber Morgen Inf. 83, 37. 

Di mano in mano, Pr. 6, 8. v. Di. 

Dimensione, proprement la dimension, Yie Ritung, par extension, 
Pextension, Die Ausdehnung, pour la substance corporelle, ble Subftang, 
ver Körper Pr. 2, 38. 

Dimettere idemiuere), permettre, concéder, erlauben, gewäbren Inf. 29, 
45. remelire, pardonner, erlaffen, Solo Pr. 7,92, 117. Part. dimesso, 
abandonné, délaissé, aufgegeben Pr. 5, 59. 

Dimonio v. Demonio. 

Dimora Ge mora), le séjour, la demeure, bie Wohnung, ber Aufenthalt 
Inf. 20, 50. Pr. 6, 37. la hate, ber Gtilftant Pg. 17, 90. le délai, Sie 
Bögerung Inf. 10, 70. far dimora, rester dans une altüude, in einer 
Stellung bleiben Inf. 31, 144. 

Dimorare (emorari), demeurer, avoir son séjour, wohnen, fih wo auf- 
Halten, bleiben Inf. 16, 67. Pg. 1, 88. 8, 122. 28, 94. s'arrêter, fteben 
bleiben Pg. 2, 12. 11, 129. ,dimorar quelo, resler, se tenir tranquille, tue 
big bleiben Pg. 13, 72. 

Dimoro, ancienne forme p. dimora, employée pour la rime Inf. 22, 
78. le délai, bie Sdgerung. 

Dimostrare (iemonstrure), montrer, aen Inf. 7, 37. 8,74. 12, 94. 
14, 85. 28, 91. Pg. 9, 61. Pr. 2, 9. témoigner, baelgen, ängen Pg. 
26, 110. Pr. 22, 52. démontrer, beweifen Pr. 2, 44. 26, 38. 33, 41. 
expliquer, erflären Pg. 18, LA dimostrarsi, se monirer, fi zeigen Pg. 
18, 53. 31, 130. Pr. 33, 148. 

Dimostrazione cdemonsratio), la démonstration, ver Beweis Pr. 24,96. 

Dinanzi (de in ante), prép. du lieu, devant, vor. Dinanzi a Inf. 1,34, 
62. 2, 119. 4, 87. 5, 13. 8, 32. 10, 71. 23, 62. 28, 32. Pg. 1, 98 
(la Cr. lit davanti) 3, 17, 21. 10, 37. 15, 23. Pr. 2, 15. 4, 92. 19, 
L 27, 10. 32, 96. Dinanzi da Inf. 33, 33. Pg. 31, 62. Du temps, 
avant, vor Inf. 3, 7. À, 87, 62: Et dans le sens de coram, en présence de, 
in Gegenwart Inf. 2, 73. 10, 130. Pr. 11, 61. Adv. du lieu devant, en 
avant, porn, vor, vormârts Inf. 5, 8. 9, 71. 13, 118. 17, 83. 20, 15. 
23, 2. 24, 96. 25, 8. 34, 39. Pg. 5, 88. 6, 5. 10, 58. 20, 20. Du 
temps d'avance, im voraus Inf. 10, 98. auparavant, vorber, vorbln Pr. 
11, 25. 26, 79. Dans le passage Inf. 6,2 Dinanzi alla pietà, il est 
douteux, si le poète a voulu dire, tantôt, vorhin, ou bien en présence de, 
in Gegenwart der; nous préférerions le premier sens. Devant, voran, 
vorn Pg. 18, 99. 19, 31. 

Dindi, onomatopée dont se servent les enfans qui ne savent pas 
encore bien parler, pour dire denari, de l'argent, Grelo Pg. 11, 105. 

Di necessità v. Di. 

Di notte v. Di. ` 

D’ intorno v. Di. 

Di nuovo v. Di. 
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Dio (deas), Dieu, Gott, le vrai Dieu Inf. 3, 39, 63, 122. 4, 38. 7, 19. 
8, 60. 11, 26, 31, 51, 74, 105. 12, 119. 14, 16. 20, 19. 24, 119. 
25, 3. Pg. 2, 29. 7, 5. 11, 90. 14, 79. 16, 40. 27, 24. 88, 59. Pr. 
2, 42. 3, 108. 6, 4. 7, 119. 8, 90. 10, 56. 21, 92. 24, 130. 26, 56. 
27, 24, 105. 28, 128. 32, 93, 113 et très souvent encore. In Dio p. 
contre, vers Dieu, gegen Gott Inf. 25, 14. In Dio p. dans l'écriture sainte, 
in der Heiligen Shrift Pg. 3, 126. A Dio v. À. Au plur. Dii Pr. 5,123 
et plus souvent Dei pour.les faux dieux du paganisme inf. 1, 72. 31, 
95. Pg. 15, 98. 21, 126. Pr. 1, 69 et pour les intelligences célestes 
ou les anges, die Gngel Inf. 7, 87. v. Deo. Au sing. Dio pour une idole, 
ein Abgott Inf. 19, 112. 

Dio lodiamo, traduction des mots latins Te Deum laudamus Pr, 24, 
113. 

Dio, adj. "Géing, divus), divin, gôttlid) , esplendissant, glänzend, Hebr 
Pr. TA 84. 23, 107. 26, 10. 

Diogenes, Diogénes. Il est peu probable que D., qui n’avait qu’ une 
connaissance très superficielle de la littérature grecque, ait voulu par- 
ler Int, 4, 137 de l’ancien philosophe Diogènes d’Apollonia, comme 
quelques modernes le prétendent. Nous croyons avec tous les anciens 
commentateurs qu’ il a voulu parler du célèbre Cynique du quatrième 
siècle avant J. C. 

Diomede, Diomèdes, fils de Tydée, un des héros grecs de la guerre 
de Troie Inf. 26, 56. 7 

Dione, la mère de Vénus Pr. 8,7. Et comme les anciens donnaient 
souvent le nom de Dionaea et Dione à Vénus, D. appelle Dione ou Vénus 
la planète de ce nom Pr. 22, 144. 

Dionisio, Denys, Dionyfius. D. veut probablement parler de Denys, 
le jeune, tyran- de Syracuse, célèbre par ses cruautés Inf. 12, 107. 
Denys l’ Aréopagite, premier évêque d'Athènes; on lui attribue fausse- 
ment le livre De celesti hierarchia, qui appartient au quatrième ou cinquième 
siècle Pr. 28, 130. Il est encore question de lui Pr. 10, 115. 

Dioscoride, Dioscoride, médecin grec du premier siècle, né à Ana- 
zarbe en Cilicie. On a de lui un ouvrage sur les médicaments et sur les 
poisons etles antidotes, et comme il est question dans ces ouvrages de 
la vertu des plantes, D. l’appelle Inf. 4, 140 il buono accoglitor del 
quale c. à d. le bon observateur de la qualité, ou des vertus, des plan- 
tes, v. Accoglitore. 

Di pari v. Di. 

Dipartire (De partire), séparer, distinguer, trennen, unterfeiden Inf. 
A 75. Pr. 6, 105. éloigner, entfernen Inf. 1, 111. 5,69. 23, 132. Pg. 
9, 39. Pr. 22, 73. séparer, “fendre; trennen, fpalten Pg. 9. 75. Dipar- 
tirsi, s'éloigner, fit entfernen Inf. 26, 91. 34, 84. Pg. 15, 19. Pr. 1 
430. 29, 54. de l’opinion de quelqu’ un Pg. 29, 105. se séparer, Më 
trennen Inf. 12, 59. Pg. 33, 114. Pr. 8, 130. Part. Dipartilo, doigné, 
absent, entfernt, abwefend Inf. 4, 81. séparé, getrennt Inf. 11, 89. Pipar 
tiřo p. dipartirono Inf. 12, 59. Pg. 9, 39, 


-= = ecse 


€ 


166 Beleg — Dire. 


Dipelare (depilare), peler, ôter le poil, enthaaren Inf. 25, 120. Part. 

“ae pelé, chauve, enthaart, fahi Inf. 16, 35. 
iano v. Di. Di piglio v. i. 

Dipl Rere, forme que les anciens préféraient à la plus moderne 
dipinjoe Les édit. varient dans emploi de l’une ou de l’autre. Peindre, 
malen Inf. 4, 20. Pe. 7, 79. Pr. 4, 10. 18, 109. 27, 29. 28, 23. dė- 
peindre, {ilbern Pg. 29, 100. frapper la vue, ing uge falen Pr. 23, 91, 
Orner, fmüden, rendre brillant Pr, 23, 27. Dipignersi ou dipingersi. 
Des affections de l’âme qui se peignent sur le visage, ainsi se peindre, se 
couvrir de honte, bad Gett mit Sam färben Inf. 24,132. d admiration, 
d'etonnement, mit Bewunderung, Staunen Pg. 2, 82. Part. Dipinto, peint, 
bemalt Inf. 17, 15. Pr. 30, 63. peint, gefärbt, Pg. 29, 74. Pr. 20, 102. 
par extension dipinto di riso Pr. 29, 7. fardé, geminft Pr. 15, 114. 


una pelle dipinta, une peau tachetée, dp buntes Sell Inf. 16, 108. una . 


gente dipinta Inf. 23, 58. D. appelle ainsi les hypocrites couverts de 
manteaux dorés. Dépeint, gefiltert Pg. 33, 76. peint, abgebilbet. Pr. 
24, 42.. 
Dipinto, subst. ce qui est représenté en peinture, bas Gemalte, 
bas "verk Pr. 18, 92. 
1 poco v. Di. | 
Diporre (deponere), déposer, nieberfeben Inf. 19, 44. Part. diposto, dé- 
posé, abgelegt Pg. 18, 84. 
Di presso 
Di pria v. Di. 
Di prima 
Di qua et Di qui v. Di. 
Diradarsi (de rado pour raro), se raréfier, s "mm dispataitre, pinne 
werden, vergehen; verfhmwinden Pg. 1, 123. 17, 5 
Di rado v. Di 
` Diramarsi (de ramus) se séparer, s'éloigner, fih trennen, ih entfernen 
Pr. 10, 13. 
Di ramo in ramo v. Di. 
Dire caicere) forme plus ordinaire et plus italienne de ce verbe que dicere 
q. v. Dire, fagen parler à quelqu'un, fpredjen, Inf. 1, A 9, 133. 2, 13, 50, 
86. 4, 64, 85. 5, 126, 139. 7, 120. 8, 8. 11, 8. 12, 113. 13, 89, 
110. 14, 132. 16, 55. 17, 87. 18, 41, 52. 19, 61. 25, 6, 88. 26, 83. 
29, 88. Pg. 1, 67. 6, 44. 7, 62. 9, 114. 11, 133. 18, 29, 95. 14, 24. 
16, 44, 74. 19, 127..21, 117. 22, 95. 23, 130. 25, 36. 26, 22, 139. 


32, 128. Pr. 2, 29. 3, 62. 6; 89. 7, 10. 12, 81. 25, 28, 86. 26, 96. 


27, 101. 30, 16 et très souvent encore. se nommer, prendre le nom, fi 
nennen, ben Namen ableiten Pr. 15, 91. Formes anciennes et poétiques 
de ce verbe: Tu die pour tu di ou dici, en rime Pg. 25, 36. Diche 
pour dica en rime inf. 25, 6. Pr. 25, 86. Dicessi en rime pour dicesse 
Inf. 4, 64. Et joint à des affixes: Düirotti p. ti dirò Inf. 2, 50, 86. 
Dilli pd gli ou a lui Inf. 19, 61. Dilci d’après la Nid. pour & do 


ci, dis le nous, fage e8 ung Pg. 20, 117. la Cr, lit Dicei p. di ci. Dilmi 
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p. dt me lo Pg. 16, 44. Dille p. & le owa lei Pr. 7, 10. Dinne p. di 
a noi inf, 13, 89 Pg. 26, 22 et inf. 29, 88 où la Cr. lit Dimmi p. mi 
d. Diria p. direbbe Pg. 12. 111. Part. Detto, q. v. 

Dire, subst. le discours, ce que l’on dit, bie Reve, bag Spreen Inf. 3, 
80, 129. 4, 147. 9, 13. 13, 55. 27, 130. 32, 12. Pg. 11, 118. 14, 
73.26,111. Pr. 6, 19. 12, AA 13, 50. L'action de nommer, bag Nennen Pr. 
18, 39. de parler Pg. 24, 1, 90. 27, 139. Un dir di paternostro Pg. 

26, 130 une récitation de l’oraison dontinicale, ein Sexrfagen, Beten, eines 
Bateruniers. 

Diretano (de retro), aujourd’hui deretano, de derriére p, è. les pieds, vie 
Sinterfüfe Inf. 25, 55. 

Dirotato (au latin du moyen âge dehaeritare), deshérité, privé, enterbt, be: 
raubt Pg. 14, 108. Aujourd’hui on dirait diredato. 

Biretro ou Di retro (de-retro), forme ancienne et poétique pour dietro, 
dopo. Prép. Derriére, binter. Avec & Inf. 14, 140. 26, 117. Pg. 4, 29. 
5, 3. 22, 63. 23, 19. 24, 59. 26, 66. 29, 63. Pr. 6, 50. 21, 16. avec 
da Pg. 10, 50. 29, 143. Du temps, aprés nach Pr. 1, 35. Adverbe, 
derridre, binten Inf. 11, 55. 33, 3. Pg. 9, 69. par derrière, von Hinten Inf. 
18, 36 v. Di. 

Diretro, subst, la partie de derrière, le dos de Phomme, ber hintere Theil, 
bet Rüden Pg. 19, 97. 

Direttamente v. Dirittamente. 

Diretto, adj. dirigé, geridtet Pg. 17, 97. Pr. 8, 105. Comme adv. 
directement, grade Pr. 18, 16. 27, 147. | 
Dirietro (de retro) ancienne forme pour dietro, Prép. derriére, Hinter, 
rarement seule Pr. 11, 47. Ordinairement avec a Int 13, 124. 28, 
77. Pr. 9, 6. 21, 16. Comme adjectif piè dirietro, Inf, 25, 115. pieds 
de derrière, interfüge : quel dirietro, celui qui vient derriére, Der Hintere 
Pr. 12, 47. Adverbe, en arriére, rüëmérté Inf. 20, 39. par derrière, von 

Hinten Pg. 6, 5. Pr. 21, 132. 

Dirimbalzo v. Di. 

Dirimere, forme latine, séparer, diviser, trennen, fcheiven Pr. 32, 18. 

Di rintoppo v. Di. 

Dirittamente, directement, tout droit, grade zu, in ber reien Ridtung. 
Pg. 16, 49. la Nidob. lit direttamente. Avec droiture wahrhaft, ebrlit Pr. 
47, 10%. oer raison, juste, reit Pr. 24, 67. Et par contraction dritta- 
menée, jusie, droit, recht, Pr. 15, 2. 

Diritto directum), adj. droit, grabe, via diritta, la voie droite, le droit 
chemin, ber grabe, richtige Weg Inf. i, 3. diritto amor, l'amour vrai, juste, 
bie vechte Siche Pr. 26, 63. occhi diritti, yeux droits et fires, grade augs 
fHauende Augen Inf. 6, 94. Part. de dirigere, dirigé, gerichtet Pr. 5, 130. 
Adv. tout droit, vis à vis, grade Über Int 4, 118. tout droit, exactement, 
grade, genau Inf. 28, 127. v. Dritto. 

Dirivare cderivare), dériver, prendre son origine, Herfommen, abgelei- 
pet fein Inf. 7, 102. Pr. 2, 143. 4, 116. 

©, diriger, géien, wenden Inf. 23, 127, où ‘la Cr. lit drizzò, 
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81, 45. Pg. 9, 84. 14, 45. 15, 48. dirizzami p. mi diriszai. Pr. 24, 
32. v. Drissare. 

Dirocciarsi (de roccia, rocher, Belfen), se précipiter, fit binabftirzen 
Inf. 14, 115. 

Dirompere (dirumpere), briser, écraser, brechen, germalmen Inf. 34, 55. 

Dirotto, (de dirompere), pianto dirotto, larmes abondantes (pleurer à 
chaudes larmes), bitterliches Weinen Pg. 23, 87. 

Dirubato (de l'allemand rauben, voler, dépouiller), dépouillé, beraubt 
Pg. 33, 57. 

Disaguaglianza Cdis- aequalis) l'inégalité, la disparilé, bie Ungleid 
beit Pr. 15, 83. 

Disagiare , (de dis- - agio), rendre difficile, empécher, troubler, er 
fhiveren, verhindern, ftören Pg. 19, 140. 

Disagio Cdis-habere), la diselle, le manque, ber Mangel an Inf. 34, 99. 

Disanimato, inanimé, leblos Pg. 15, 185. 

Disascondere . (dis-abscondere), le contraire d’ascondere, manifester, pb 
fenbaren Pr. 25, 66. 

Disbramarsi (de brama), élancher, appaiser, flilen, befriebigen Pg. 
32, 2. 

Disbrigare, lirer d'embarras, débarrasser, délivrer d’une peine, ‘befreien, 
` etlôfen Inf. 33. 116. 

Discarcare (dis-caricare) déposer une charge, eine Laft abfegen Inf. 17, 
485. Discarcarsi, se délierer de, fid) von etwas befreien, déposer en géné- 
ral, ablegen Pr. 18, 66. 

Discarnarsi. Cdis-care) se déckarner, abgehen, mager werden Inf. 
30, 69, 

Discedere, verbe emprunté du latin, s'éloigner, partir, fit entfernen 
Pg. 20, 15. 

. Discendere (descendere), descendre, binabgeben, binabfteigen Inf. A 13. 
8, 25, 127. 15, 62. 17, 116. 19, 126. 22, 148. 24, 79. 29, 52, 94. 
Pg. 2, 13. 4, 25. 9, 29. 13, 114. 22, 72. 28, 127. Pr. 1,6. 10, 87. 
31, 10. 82, 94, de l’eau, d’un fleuve qui descend, découle, bernirberflieGt 
Inf. 5, 98. 7, 107. 30, 65. 34, 130. Pr. 11, 43 du soleil qui se couche, 
untergebt Pr. 29, 2. d’un rivage qui descent, fit fenft Inf. 20, 72. d'un 
vaisseau qui descent un fleuve, einen lu binabicifft Pr. 47, 42. d’un 
discours qui descent, s’accommode à la capacité de quelqu'un, eine 
. Rede, bie berabfteigt zu dem BVerftändnifi eines andern Pr. 15, AA. descendre 
d'un bateau, an einem Kahne feigen Inf. 3, 119. Discendere di, descendre 
de quelqu” un, von jemand abftammen Pg. 8, 119. Pr. 8, 88. 16, 97. Et 
dans un sens actif discendere un colle, destendre une colline, einen Hügel 
binabfteigen Pg. 24, 126. 

Discente (iscens), le disciple, celui qu’on enseigne, ber Shiter Inf. 
11, 104. Pr. 25, 64. 

Discernere, discerner, reconnaître, distinguer, erfennen, unterfdeiben, au 
physique comme au moral. Inf. 1, 112. 3,75. A 12. 12, 37. 84, 8. 
Pg. A 77.8, 34. 14, 151. 16, 131. 18, 11. 27, 129. 31, 437. Pr. 7, 
55, 62. 8, 17, 90. 11, 123. 19, 56. 26, 104. 29, 53. Pour scompar- 
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tire, compartir, vertheilen Pr. 1, 78. Discernersi, être vu, gefehen, éxfannt 
werden Pg. 12, 63. Pr. 9, 107. 

Discottare (disceptare), verbe emprunté du latin, disperser, serfireuen Pr. 
30, 46. 

Dischiavarsi (dis-clavis), se détacher, s'affranchir, fih Tôfen, fth Toëmas 
en Pr. 2, 24. 

Dischiomare (is-coma), arracher les cheveux, bie Haare ausreifen, ent 
haaren Inf. 32, 100. 

Dischindere (discludere), découvrir, eröffnen Pg. 33, 132. Pr. 14, 138. 
24, 400. Au part. Dischiuso, libre, affranchi, frei, gelüft Pg. 19, 70: 34, 
9. exclus, privé, au8gefdloffen, beraubt Pg. 7, 112. 

Discindere, verbe emprunté du latin. Déchirer, arracher, abreléen Pg. 
32, 43. 

Disciogliere (dissolvere), lâcher, meltre en liberté, To8laffen, freilaffen Pg. 
28, 214. Délacher, ablôfen, loëmaden Pg. 32, 158. Part. Disciolto, au 
prapre libre, qui n’est pas enchainé, frei, ungefeffelt Inf. 30, 108. 31, 
101. par extension parlar disciolto, délié, frei, gelôft Pg. 19, 16. libre, 
qui n’est borné ni renfermé par rien, frei, unbegrenat Pg. 28, 106. libre, 
détaché de, frei, gelôft von Pr. 3, 117. 

Disciplina, au plur. Pg. 23, 105 disciplines, peines ecclésiastiques, infli- 
gées à un coupable, geiftliche Strafen. 

Discolorare, décolorer, entfărben, bieten Pg. 11, 116. 

Discolpare (disculpare), excuser, entfhuloigen Pg. 25, 33. 
Disconfortarsi, perdre courage, ben Muth verlieren Inf. 8, 94. La Nidob. 
et plusieurs Msc. lisent sconfortai q. v. | 

. Disconvenevole, voce, pour inabile, disadalla, inhabile, qui n’est 
pas propre à, ungefdidt, unfähig luf. 24, 66. 

Disconvenire, ne pas convenir, ih nicht ziemen Inf. 15, 66. 

Discoprire (discooperire de la basse latinité), découvrir, inventer, enteen, 
erfinden Inf. 29, 128. 

Discordante (discordans), opposé, entgegengefegt Pr. 9, 85. 

Discordarsi, différer, étre différent, gerldëieben fein Pg. 33, 89. 

Discorde (discors), qui n’est pas d'accord, opposé, niht übereinflinnnenb, 
entgegengefegt Pg. 10, 63. Pr. 3, 74. 8, 140. 

Discordia, la discorde, bie Swietradt Inf. 6, 63. 

Digcorrere (discurrere), se mouvoir, s'élancer, faufen, babineilen Pr. 15, 
14. Et par allusion à 4 Moïse 1, 2. spiritus Doi ferebatur super aquas, se mou- 
vait, bewegte fit Pr. 29, 21. ` 

Discorso, le raisonnement, le jugement, bað Urtheil Pg. 29, 49. 

Discosceso, adj. verb. de discoscendere Cdisconscendere), escarpé, difficile 
à descendre, feil Inf. 12, 8. 16, 103. 

Discovrire, plus ordinairement discoprire, découvrir, révéler, entdef= 


Ten, offenbaren Pr. 28, 138. Part. discoverto, au physique découvert, gut: 


Kap Pg. 1, 128. Pr. 27, 85. au moral révélé, offenbart, entoedt Pg. 
9, 66. 18, 41. 
Discretamente, leçon obscure de plusieurs anciennes éditions Pr. 
7, 96, où la Cr. et la Nidob. lisent distrettamente q. v. , 
| 11 
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Discreto (do discernere), judicieux, sensé, sage, verftünblg, Flug, weife Inf. 
31, 54. clair précis, Har, deutlich Pr. 12, 144 v. aussi Pr. 17, 34. 

Discrezione, la division, die Abtheilung Pr. 32, 41. 

Discrivere v. Descrivere. 

Disdegnare (dis degnari), dédaigner, verfémäben Pg. 9, 27. 

Disdegno, le dédain, la colére, la fureur, bet Untville, ber Born, ble 
Wuth Inf. 8, 88. 9, 88. 32, 131. Pr. 16, 137. 26, 113. 29, 89.. 
dédain, le mépris que d’autres nous font éprouver, Berfémägung, Che 
atung, bie man erfäbrt Inf. 13, 71. Avere a disdegno, dédaigner, mé- 
priser, verfmaäben, verachten Inf. 10, 63 et in disdegno Inf. 14, 70. 

Disdegnoso, furieur, wüthenb, indigne, unwillig Inf. 13, 70. 29, 34. 
plein de dépit, unwillig Inf. 17, 132. dédaigneuz, plein d’un noble dédain, 
unwillig, edel zürnend Pg. 6, 62. 14, 48. 

Disdirsi (dis-dicero), nier, verneinen Pg. 3, 109.. 

Disegnare (designare), proprement dessiner, zeichnen, pour décrire, peindre, 
fdilvern, malen Pg. 32, 68. indiquer, dire, anbeuten, fagen Pg. 22, 74. 

Diserrare v. Disserare. 

Diserto (desertum), le désert, bie Wüfte au propre Inf. 1, 64. Pg. 10, 
21. 22, 152. Pr. 32, 32. par extension la vie humaine, bas menf@lide 
Leben Pg. 11, 14. 

Diserto, adj. désert, wüft, öde Inf. 1, 29. 2, 62. 14, 99. Pg. 1, 130. 
3, 49. 6, 105. Adj. v. de disertare, Diserto di, privé, délaissé, beraubt, 
verlaffen Pg. 16, 58. 

Disfamare (de fames), rassasier, assouvir la faim, făttigen, Den Gunger 
fillen Pg. 15, 76. 

Disfare (dis-facere), détruire, zu Grunde ridten, vernidten Inf. 3, 57. 
Pg. 5, 134. Pr. 16, 109. détruire, déchirer, vernichten, aerfleifhen” Inf. 22, 
63. Disfarsi, s'éteindre, périr, exlüfden, untergeben Pr. 16, 76. Part. 
Disfatto, détruit, vernidtet Inf. 6, 42. Pg. 24, 87. Pr. 16, 109. et au ` 
figuré délaissé, désespéré, verluffen, veraweifelnd Inf. 8, 100. 

Disfavillare (is-favila), élinceler, jeter des étincelles, unten (prüben 
Pr. 28, 89. au figuré rougir, errôtben, erglüben Pr. 27, 54. émaner, Der, 
vorgehen, reluire au loin, fein Liht verbreiten Pg. 15, 99. 

Disfiorare cdefiorare), au figuré déshonorer, entebren Pg. 7, 105. 

Disfogarsi v. foga, soulager sa passion en l’exprimant, ou en l’exha- 
lant, feiner Leivenfhaft Luft geben, fie ausftrômen Inf. 31, 71. 

Disfrancare (du latin du moyen âge francus, libre), ôter la liberté, asservir, 
die Freiheit rauben, unterjohen Pr. 7, 79. 

Disfrenato (de frenum), par extension une flèche décochée, ein abgefof- 
fener Pfeil Pg. 32, 35. proprement qui se délivre de son frein. 

Disgiungere Cdisjungere), séparer, trennen Inf. 13, 141. Part, disgiunto, 
séparé, getrennt Pg. 25, 64. fendu, interrompu, gefpalten, unterbrocen Pg. 
9,51 v. aussi le vers 74. Il prego da Dio era disgiunto Pg. 6, 42 la 
prière était éloignée de Dieu, parceque celui qui la fesait était éloigné 
de Dieu, bag Gebet war fern von Gott, comp. 4, 135. 

Disgradare (dis-gradus, digred), diminuer, devenir moins large, abnehmen, 
weniger Dreit werden Pg. 22, 133. Il parait que D. veut dire: cet arbre 
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a les branches supérieures plus étendues que les inférieures, à l’inverse 
du pin ; les anciens commentateurs admettaient que cet arbre avait ses 
racines vers le ciel et les branches vers la terre, ce qui paraît peu pro: 
bable. La Cr, lit digradare q. v. 

Disgravare, léger, ôter une charge, egleichtern, abnehmen Pr. 18, 6. 
disgravarsi, s’alléger, fich erleichtern Inf, 30, 144. 

Disgrevare, autre forme du verbe précédent; alléger, erleichtern Pg. 
11, 37. 

Disgro are Ge groppo d, v.), délier, résoudre un noeud, Tôfen, einen 
Knoten löfen Pg. 9, 126. 

Disiante, adj. verbal de disiare, plein de désir, avide de, febnfüctig, 
begierig Pr. 5, 86. 

Disianza, le désir, die Gebnfudt, bas Berlangen Pr. 22, 65. 23, 39. 
33, 15. 

Disiare, forme poétique, contractée de disiderare, désirer, wünfHen, 
fid wonad febnen Inf. 2, 71. 22, 62. 30, 140. Pg. 3, 40. Pr. 5, 119. 
27, 135. 

Disiato, désiré, erfebnt Inf. 5, 133. Pg. 33, 83. 

Disiderare (desiderare), désirer, toünféen Inf. 30, 137. Pr. 3, 65. Quel- ` 
ques édit. lisent desidera Pr. 26, 120. 

Disideroso, plein de désir, avide de, begierig, febnfü®tig Inf. 10, 43. 
Pg. 20, 146 où quelques édit. lisent desideroso q. v. Pr. 2, 2. 

Disigillarsi (de sigillum), au figuré se dissoudre, se fondre, Ho auflôfen, 
fmelzen Pr. 33, 64. 

Disio, forme poétique et contractée de disiderio, le désir, der Munich, 
die Gebnfuct, bas Verlangen Inf. 3, 126. 4, 42. 5, 82, 113. 6, 83. 8 
57. 9, 107. 10, 18. 14, 93. Pg. 3, 41. 4, 29. 5, 85. 8, 1. 11, 39, 86. 
13, 87. 19, 87. 21, 38. 31, 54. 33, 61. Pr. 1, 83. 2, 40. 3, 126. 4, 
117. 7, 121. 9, 79. 15, 68. 19, 15. 20, 77. 21, 48, 51. 22, 61. 28, : 
52. 33, 46 L'objet du désir, ber Oegenftand des Berlangens Pg. 24, 111. 

Disioso a, plein de désir, begierig nadh, vol Sehnfuht Pg. 29, 33. 

Disirare (desiderare) v. Desirare. 

Disiro ) v. Desire. 

Dislagarsi Cde lacus), Pg. 3, 15. On dispute sur le sens de ce mot. 
Les anciens commentateurs le croient synonyme de stenderei, s'étendre, 
s'élever, ih ausbreiten, erheben. Lombardi et après lui Monti soutiennent 
que dislagare ne saurait signifier que s'élever au-dessus des eaux, fich über 
_bie Gewäffer erheben; ce qui est confirmé par Pr. 27, 139 où il est 
également dit de: la montagne du Purgatoire que : si leva più 
dail'onda. 

‘Dislegare Cde-ligare) proprement délier, löfen. affranchir, befreien De, 
33, 31 détacher l'esprit, ben Geift ablüfen, disleghe p. disleghi Pr. 24, 30. 
Expliquer, manifester, exflären, offenbaren Pg. 25, 31 où l’édit. de Florence 
lit: dispiego. Dislegarsi da colpa, se disculper, Ah entf@ulbigen Pg. 
33, 120. 


r 


172 : Dismagare — Dispensare. 


Dismagare. Ce mot rappelle l'espagnol desmayar, devenir faible, 
s'évanouir etc. D. ne l’emploie que deux fois, plus souvent la forme 
smagare q. v. Le sens paraît être ôter, faire perdre comme Pg. 3, 11 
Dans Pg. 19, 20 il semble signifier égarer Pesprit, Den Geift verwirren, 
pour perdre quelqu'un Pg. 19, 20. 

Dismagliarsi (le français maille, macula), proprement défaire les mail- 
les. D. l’emploie par extension pour s'écorcher, se déchirer avec les ongles, 
fich mit ben Nägeln fhinden, gerfleijen Inf. 29, 85. , i 

Dismalare (de malnm), délivrer du mal, du pêché, von bem Böfen, von der 
Sünde befreien Pe, 13,3. . 5, . | 

Dismentare, forme ancienne pour dimenticare, oublier, vergeffen Pg. 
21, 135. 

Dismisura, lercés, l'immodération, bag Unmaaÿ, ber Uebermuth Inf. 
16, 74. Pg. 22, 35. 

Digmontare (du latin du moyen âge, montare, de mons), descendre, Verab- 
fteigen Int. 11, 115. 14, 118. 24, 73. . 

Disnebbiare (de nebbia, nebula), dissiper les nuages, éclaircir, Die Rebel 
zerftreuen, aufflären Pg. 28,81. 

Disnodare (de nodus), manifester, révéler, offenbaren Pg. 14, 57. Disno- 
darsi, se délivrer, fit Ioien Pr. 31, 90. 

Disonegto, indigne, honteux, unwürbig, fémäblid Inf. 18, 140. impur, 
unrein, fündlih Pr. 26, 140. 

Disonnarsi (de somnus) se réveiller, erwachen Pr. 26, 70. Comp. Pg. 
y 

i sopra "mn 

Di sotto (r Di 

-Dispajare (ée zort, séparer, trennen Inf. 7, 45. empécher daller de front, 
verhindern, neben einander zu gehen Pg. 25, 9. rendre inégal, rompre la 


proportion, ungleich machen, bas Serbältnig ftören Inf. 30, 52. ~ 


Dispari (dispar), inégal, différent, ungleich, verfieren Pg. 29, 134. dis- 
pari a, incomparable, unvetgleihbat Pg. 13, 120. 

Disparire (ais-parere), disparaitre, terfdwinben, au parf. dispario p. 
dispar Pg. 15, 98. disparve Pg. 26, 134. Pr. 30, 93. Part. Disparito, 
disparu, verfwunben Inf. 22, 136. 

Disparmente p. disparimente, inégalement, différemment, ungleid, ver 
fchieven Pg. 11, 28. ` 

Dispensa. Le sens de ce mot est obscur; il ne se trouve que deux 
fois Pg. 27, 72 Pria chela notte avesse tutte sue dispense, semble 
signifier avant que la nuit se fut répandue par tout, dispensa pris dans le 
sens de distribution, répartition, Vertheilung (ehe die Natt ibre vole Bers 
breitung erlangt) et Pr. 5,39 où il semble signifier digestion, en quelque 
sorte division des alimens, Berdauung, Bertheilung der Rabrung8mittel. 

Dispensare, dans le sens de dispenser de quelque chose, von etwas ent: 
binden Pr. 5,35. Pr. 12, 91 Non dispensare o due o tre per sei, semble 
devoir signifier, ne pas dispenser de rendre un bien mal aequis pourvu 


` qu’on en sacrifie une partie à l’Eglise. Dans le sens de répartir, distri- 


buer, vertheilen Pr, 17, 54 ma la vendetta Fia testimonio al ver che la 
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dispensa. IL est difficile de tirer un sens convenable de ces mots; les 
interprétations des commentateurs qui ordinairement prennent la pour 
la verità; la verità che la vendetta dispensa font violence à la langue 
et ne satisfont guère. Nous serions tentés de lire: ch'ella dispensa 
et l’ortographe des Mss. autorise une semblable conjecture; le sens 
serait alors: mais la vengeance divine tombant sur les vrais coupables, 
servira de témoignage à la vérité, que cette vengeance déclare. Ou bien 
il faudrait rapporter la à la colpa du vers 52 dans le sens: il vero, 
la vérité, che dispensa la colpa, qui distribue, qui manifeste, la faute. 

Disperare (desperare), désespérer, verzweifeln Pg. 1, 12. Part. disperato, 
désespéré, verzweifelt Inf. 4, 115. 33, 5. 

Dispergere Cde spargere), disperser, gerftreuen Inf. 10, 48. Pg. 3, 2. 
Dans le passage Inf. 29, 130 le parf. disperse, dissipa, verfhwendete, 
pourrait bien venir de disperdere. | 

Dispetto, subst. (despectus), l’indignation, der Unwille Pg. 15, 96 le mé- 
pris qu’on montre envers quelqu'un, die Berachtung, die Shmabung 
Inf. 14, 71. 16, 29. Pg. 11, 64. Adj. méprisé et méprisable, peracbtet, 
verachbtlid Inf. 9, 91. Pr. 11, 65, 90. ` 


Dispettoso, indigné, plein d'indignation, unwillig, vou Uniwillen Inf. (A. ` 


47. Pg. 10, 69. 17, 26. | 
Dispiacere (s-placere), déplaire, miffaflen Inf. 15, 31. 23, 128. Pr. 
Dispiccare (d’origine incertaine), proprement détacher, cueillir, ablbz 

fen, pflüden, au figuré déduire, ableiten De, 28. 66. ` 

Dispiegare (dis-plicare), élendre, manifester aux yeux, yor den Augen auËs 
breiten Pr. 7,66. 33, 33. d’un fleuve qui s'écoule, der abflieft Pg. 33, 116. 

Dispietato e pietas), impitoyable, unbarmbetzig Inf. 30, 9. 

Dispitto, en rime pour dispetto q. v, avere in dispillo, dédaigner, 
mépriser, vberacbten Inf. 10, 36. 

Dispogliare (spoliare), dépouiller, berauben, un arbre de ses feuilles 
Pr. 28, 117. Dispogliarsi, au figuré se dépouiller d’un sentiment, Héi von 
einem Gefühle befreien Inf. 16, 54. Part. dispoglialo, dépouillé de feuilles, 
der Blitter beraubt Pg. 32, 38. | 

Disporre (disponere) déposer une charge, cine Raft ablegen, abfegen Inf. 
19, 44. disposer, rendre propre, befähigen, geldidtmaden Pg. 3, 32. 15, 
33. Pr. 2, 120. 13, 80. 26, 111. 32, 87. disposer l'esprit de quelqu'un, 
jemanden beftimmen zu etiwas Inf. 2, 136. 19, 21. ben disporre, rassurer, 
beruhigen, gut ftimmen Pr. 22. 6. Part. Disposlo, placé à portée, nabe 
geftelt Pg. 10, 54. disposé à faire une chose, etwaë zu thun bereit, geeig= 
net Inf. 20, A Pe 24, 81. 25, 47. 33, 145. Pr. 30, 54, 138. bien dis- 
posé, geneigt Pg. 20, 100. 33, 21. Pr. 10, 144. mal disposto, mal dis- 
posé, abgencigt Pr. 22, 39. Destiné, beftimmt Pr. 8, 104. 

Disposare (esponsare), plus ordinairement sposare, épouser, prendre 
en mariage, heirathen, fich verloben Pg. 5, 136. Pr. 11, 33. 

Disposizione, la disposition corporelle, pie Stimmung, das Leiden Pg. 
32, 10. la disposition de l'esprit, le vice, bie geiftige Gtimmung, bas Lafter 
hf. 11, 81. 


= 
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Disposto, v v. Disporre. 

Disprogiare (de pretium), mépriser, rejeter, veradten, verfbmäfen Inf. 
11, 111. Pg. 8, 132. 22, 87, 147. 

Dispregio, le mépris, le dédain, Die Beradtung Inf, 8, 51. avere in 
dispregio, mépriser, yerathten Inf. 23, 93. Dispregi, mauvaises actions, tur- 
pitudes, flechte Handlungen, Unwüroigteiten Pr. 19, 114. ` 

Disserrare <de sera), ouvrir avec une cle, öffnen, auffliefien Inf. 13, 
60. 27, 103. Pg. 9, 125. Pr. 11, 60. et par extension ouvrir l'intelligence, 
das Berftänonif öffnen Pr. 2, 54. Ouvrir pour donner passage aux lar- 
mes, ben Thrânen-ven Weg öffnen Inf. 12, 136. éveiller la pitié, bas Wit- 
Teid erweden, evibliefen Pg. 15, 114. Disserrarsi, d’un fleuve qui s'échappe 
d'une montagne, ein luf, ber aus einem Berge bervorbridt Inf. 27, 80 et 
de la foudre, dans le même sens, Pr. 23, 40. 

Dissotare (de sitis), désaltérer, ben Durft Bien, erquiden Pr. 7, 12. 

Dissimile, dissemblable, différent, unäbnfit, ungleich Pr. 7, 80; le vers 
exige qu’on lise dissimile. i 

Dissiparsi, se dissiper, iÑ serftreuen Inf. 31, 34; la rime exige qu’on 
lise si dissipa p. dissipa. 

Dissolvere, forme latine p. disciogliere, dissoudre, auflôfen de 16,38. 

Distante, distant, éloigné, entfernt, abftehent Pg. 29, 71. Pr. 4, 1. 24, 
107. 22, 150. 23, 116. 28, 25, 36. 

Distanza, et quelquefois distanzia, la distance, l'éloignement, ber Mbs 
ftanb, die Entfernung Inf. 26, 134. Pg. 29, 48. Pr. 7, 9. 

Distare (verbe emprunté du latin), étre éloigné, différer, entfernt fein, 
veriienen fein Pg. 29, 81. 33, 89. Pr. 28, 38. 31, 74. 

Distendere, étendre, ausftreden, la main, le pied, les ailes, et Inf. 6, 
25. 13, 49. 15, 25. 25, 55. 28, 63. 30, 9. 33, 148. Pg. 22, 75. Pr. 
32, 96. Dans le sens de détendre un arc, einen Bogen abfpannen Pg. 16, 
48 Al quale ha or ognun disteso l'arco, objet vers lequel personne aujotr- 
d' ne bande l'arc, ne vise, worauf jebt niemand ben Bogen fpannt, zielt. 
Dont personne ne se soucie, um da fidh niemand fümmert. 

Düistendersi, s'étendre, fit verbreiten, fit ausbebuen, fih ausfireden 
Inf. 20, 80. 34, 128. Pg. 23, 69. 25, 58. 31, 76. Pr. 28, 66. 30, 103. 
Part. Disteso, étendu, ausgebebnt, ausgeftreft Inf. 12, 12. 23, 125. 25, 
87. 33, 68. Pg. 19, 126. Pr. 1, 81. distesa lingua Pr. 11, 23 langage, 
clair et distinct, flare und beutliche Rede. 

Distillare (destillure), distiller, tomber goutte à goutte, berabträufeln Inf. 23, 
97. verser, faire tomber, faire jaillir, einflôfen, Herabträufen Pg. 15, 95. 
Pr. 7,67. 25, 71..33, 62. 

Distinguere, distinguer, unterfeiden, observer la différence Pr. 8, 
129. 11, 27. diviser, décrire en détail, eintheilen, genau befhreiben Inf. 
11, 68. Pr. 28, 132. Part. Distinto, distingué, verfdtieben Pr. 2, 117. 
31, 132. distinct, divisé, eingetheilt, getheilt Inf. 14, 30. 18, 9. Pg. 29, 
76. orné, gefġhmüdt Pr. 18, 96, 108. distinct; clair, Far, Deutlich Pr. 4, 
12. distingue, erfonnt Pr. 27, 115. , 

Distinzione , la distinction, bie Unteriëedbung Pr. 13, 109. 29, 80. 
Au plur. les différentes essences, bie verfchiebenen Wefen, Kräfte Pr. 2, 119. 
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Distorcergi (disiorquere), se tordre le corps, les membres, fih winden, 
fi verdfeben Inf. 23, 118. Au lieu de storse de la Cr. et de toutes les 
éditions modernes, Alde lit Qu distorse Inf. 17, 74. v. Storcere Part. 
distorto, des membres tors, contourné, verdrebt, frumm Pg. 19, 8. des 
gonds d’une porte qui tournent, die fi brebenben Angeln Pg. 9, 133. 

Distretta, le besoin, la nécessite, bag Bebürfnif, bie Noth Pg. 4, 99. 

Distrettamente, plus ordinairement strettamente, exactement, attenti-- 
vement, eng, genau, aufmerffam Pr. 7, 96. Alde et quelques anciennes 
édit. lisent discretamente. 

Bistretto Gisrictw) et plus, souvent stretto, occupé d’un objet, retenu 
par quelque chose, befaäftigt, befangen Pg. 6, 104. et 8, 12 où la Cr. 
et presque toutes les éditions modernes lisent ristretto. 

Distribuire (distribuere), distribuer, vertheilen Inf. 7, 76. Part, Distri- 
buto, distribué, partagé, wertheilt, getheilt Pg. 15, 61. Pr. 2, 69. 

Distruggero (destruere), détruire, ruiner, vernichten, zu Grunde richten 
Pg. 11, 112. 16, 70. Pr. 20, 60. Part. distrutto, détruit, vernichtet Inf. 
24, 103. Pr. 2, 72. Les âmes des damnés sont appelées anime distrutte, 
ruinées, A0 Orunbe gerichtet Inf. 9, 79. 

Distraggitore, le destructeur, ber Vernidter, der au Grunde gëtt 
Inf. 22, 51. 

Di su v. Di. 

Disubidire (de obedire) désobéir, ugoen fein, nit gehoren Pr. 
7, 100. 

Di subito v 

Disunarsi, v dirairement disuntrsi, se séparer, se détacher, fih trennen, 
fih ablöfen Pr, 13, 56. 

Disusare (de wi), faire qu’une chose ne soit pas mise en usage, em- ` 
pêcher l'usage, ben Gebraud einer Sache bindern; veranlaffen, dap fte nicht 
gebraudt werde Pg. 10, 2. 

Disvelare ou svelare, découvrir, manifester, offenbaren, disvele p. dis- 
veli Pg. 31, 136. 

Disvellere, disvegliere, disverre (de vellere) Part. disvelto, arracher avec 
violence, mit Ungeftüm losreifen Inf. 13, 95. 

Disvestito, proprement dépouillé de ses habits, entEleibet, par exten- 
sion délivré d'un doute, von einem Zweifel befreit Pr. 1, 94. 

Disviare (de via), dévier, abandonner la bonne route, abirren, abwei- 
hen, auf falfhe Wege gerathen Pg. 16, 82 où la Cr., Alde et U. Fosc. 
lisent st svia. Pr. 6, 116. et dans un sens actif égarer, éloigner de la bonne 
route, auf Srewege, falfe Wege leiten Pg. 28, 38. Pr. 9, 131. Part. 
Disviato, induit en erreur, irre geleitet Pr. 12, 45. 

Disvilupparsi (peut-être de velum), se libérer, s'affranchir, Héi befreien, Héi 
freimachen Pg. 33, 32. Part. disviluppalo, libéré, dégagé, d’une âme qui 
se dégage de son corps, befreit, gelôft Pr. 15, 146. 

Disviticchiare (ae séit), proprement dégager, foëmadfen. par extension 
reconnaître malgré des obstacles, trog Sinberuiffen erfennen Pg. 10, 118. 

Disvolere (de volle), ne plus vouloir ce qu'on a voulu, niht mebr wollen, 
wag man gvwollt; renoncer d une volonté, einen Willen aufgeben Inf. 2, 37. 
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e Di tanto v. Di. 

Dite (Pis), autrement dit Lucifero ou l’imperador del doloroso regno, 
Satan, le chef des démons Inf. 11, 65. 12, 39. 34, 20. Une seule fois 
la partie inférieure des enfers, il basso inferno est appelé Dite Inf. 
8, 68. 

Dito (digitus), le doigt, ber Singer Inf. 25, 45. 29, 26. Pe. 5, 3. 7, 52. 
23, 19. 26, 116. Pr. 22, 110. 32. 57. Au plur. le dita Inf. 29, 85. 
Pg. 12, 133 et i diti, Pr. 28, 58. Nominare a dito Inf. 5, 68 nommer 
en indiquant du doigt, nennen, indem man mit bem Singer binmeift, ex- 
pression hardie mais dantesque que quelques commentateurs évitent 
en écrivant: Ombre mostrommi, e nominolle, a dito. Drizzare il dito 
Inf. 10, 129. lever le doigt pour rendre l'auditeur attentif, ben Singer 
heben, um den Hörer aufmerffam zu maen, comme Pg. 8, 96. Poggiali 
et Viviani préfèrent la leçon: a cwi dirizzo il dito, qui nous parait une 
explication qui s’est glissée dans le texte. Mi pósi il dito su dal mento 
al naso inf. 25, 45 geste par lequel on invite à faire silence. Au fi- 
guré Pr. 28, 58 Se li tuoi dili non sono a tal nodo Sufficienti, si ton 
esprit n’est pas capable de résoudre cette difficulté, wenn bein Geift niht ver- 
mag diefe Shmwierigfeit zu Iôjen. 

Di traverso v. Di. 

Dittare (dictare) v. Dettare. D. emploie pour dire, fagen Pg. 14, 12, 
. ce qui n’est plus d'usage. 

Dittatore, celui qui dicle, qui inspire, der ba vorfagt, einflôpt, eingibt 
Pg. 24, 59. Ce mot a vieilli. 

Diurno, ce qui appartient au jour, d calor diurno, la chaleur qu'il 
fait pendant le jour, bie Tagesbite Pg. 19, 1.. 

Diva v. Divo. 

Divallarsi (dc valtis), d’un fleuve qui se précipite, etn Slup, ber hinabftürzt 
Inf. 16, 98. comp. Avvallare. 

Diveilere Cde vellere), arracher, éloigner, foéreifien, entfernen Pr. 27, 98. 
Divellersi, s'arracher, s'éloigner, fit To8reifen, ft entfernen Inf. 34, 100. 

Divenire, devenir, werden Inf. 17, 88. 20, 41.25, 75. 26, 98. 30, 


4, 38. 34, 22. Pg. 2, 9. 14, 139. 25, 61. 27, 14. 33, 39. Pr. 13, 62. ` 


22, 57. 27, 13. Souvent pour venir, arriver, fommen Inf. 14, 76. 18, 
68. Pg. 3, 46. Part. divenuto, devenu, geworden Inf. 25, 70, 136. Pr. 
30, 90 et souvent. 

Divenire, subst. lacte de devenir, pag Werden Pg. 6, 27. 

Diventare, autre forme pour divenire, mais toujours dans le sens 
de devenir, werden Inf. 25, 116. Pg. 1, 6. 2, 69. 3, 141. 6, 125. 14, 
58. 27, 39. Pr. 6, 85. 20, 78. 25, 120. 33, 100. 

Diversamente, de diverses manieres, auf verf@iebene Weife Pr. 8,119. 
15, 81. 29, 141. 32, 66. 

Diverso, divers, diférent, verf@ienen, mannigfaltig Inf. 3, 25. 6, 86. 
11, 39. 14, 21. 17, 126. 24, 83. 29, 1, 66. 32, 12. Pg. 4, 71. 9,77. 
12, 112. 13, 48. 18, 142. 25, 93. 28, 114. Pr. 1, 37. 2, 59. 6, 124. 
7, 46. 8, 122. 11, 126. Ordinairement il se construit ayec di, quel- 
quefois avec a Inf, 9, 12. Pg. 13, 48. Ce qui diffère de (ont ce que 
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Di verso — Divo. 477 


l'an connait, de-là horrible, affreux, gräfli®, entfebli® Inf. 6; 13. - Quel- 
quefois il est difficile de décider lequel des deux sens du mot prévaut, 
ainsi Inf. 7, 105. 22, 10. 29, 143. Enfin ce qui diffère de, mag abweicht 
von Inf. 33, 151. 

Di verso, di ver, v. Di. 

Dividere, diviser, partager, theilen, eintbeilen, distinguer, unterfceiven 
Pg. 47, 112. partager, theilen Pr. 10, 63. partager, fendre, fpalten Pg. 3, 
108. séparer, trennen Pg. 27, 48. Dividersi, se séparer, s'éloigner de lopi- 
nion de quelqu'un, fich von jemandes Meinung trennen, entfernen Pr. 28, 
133. Part. Diviso, partage, getheilt Inf. 26, 52. séparé, getrennt Inf. 5, 
135. Pg. 6, 19. 17, 109. 18, 139. Rimemorar per concetto diviso Pr. 
29, St semble vouloir dire: les élus n’ont pas besoin pour se souvenir 
de détacher, de séparer, leur pensée, leur attention, des objets présents, 
fie Braudjen, um fich zu erinnern, niht ihre Gevanfen von ber Gegenwart 
abzulöfen, zu trennen. 

Divieto (de vetare), la defense, la prohibition, bas Berbot Pg. 3, 144. 10, 
- 36. A Pg. 14, 87 la Cr. seule et par simple conjecture a voulu intro- 
duire la leçon di consorto o divieto, pendant que la Nidob. avec toutes 
les anciennes édit. lit (ed mestier di consorto divieto, ce qui veut 
dire; des biens qui exigent l'exclusion (divieto) d’un compagnon, qui 
ne souffrent point de partage; Güter, die den Genoffen ausiliefen, die 
Feine Gemeinfchaft gulaffen. Dans le même sens et comme explication 
de ce passage Pg. 15, 45. 

Divimarsi (de vimen), se dégager d’un lien y fich von einem Bande, einer 
Seel, [ôfen Pr. 29, 36. 

Divino, adj. divin, céleste, göttlich, bimmlifc Inf. 1, 39. 3, 5. 5, 36. 
12, 133. 20, 30. 21, 16, 82. Pg. 2, 38. 17, 55. 21, 65. 28, 2. 30, 
16, 112. 33, 88. Pr. 2, 112. 3, 59. 4, 140. 7, 64. 8, 25, 135. 13, 
141. 20, 139. 23, 73. 24, 99, 142. 27, 95, 110. 28, 50. 29, 90. 30, 
142. 31, 22, 99. 32, 37. Dans le sens de devin, prophète, prophetifc 
Pg. 9, 18. - 

. Il divine, subst. ce que l’homme tient de Dieu, map ber Menfd von Gott 
bat, da8 Oôttlihe, opposé à l’umano, ce qu’il tient de l'homme ou de 
la nature. Pg. 25, 81. Pr. 31, 37. 

Divisare Pg. 29, 82. Les commentateurs donnent presque tous à 
ce verbe le sens de décrire, befreiben, ce qui nous paraît une spiega- 
zione a senso. C’est bien plutôt le vieux mot français deviser, parler, ra- 
conter, ainsi come io diviso, comme je viens de dire, wie id fage, ce qui 
est encore confirmé par le a mio avviso qui précède. 

Divisione, la division, la dissention intestine, die Barteiung, die Spaltung 
Pr. 16, 154. 

Diviso, v. Dividere. 

Divizia, la richesse, Pabondance, ber Reichthum, ber Ueberfluf, au fi- 
guré Pr. 31, 136. À gran divizia, à foison, en abondance, im Meberfluf, 
in Menge Inf. 22, 109. ` 

Divo, divin, céleste, göttlich, himmlifh Pr. 24, 23. D. donne cette 
épithète à Béatrice Pr. 4, 118 pour exprimer son admiration pour elle. 

12 


178 | Divorare — Dolcino. 


Divorare, dévorer, veridlingen au propre Inf. 6, 30. Pr. 27, 131. 
au figuré Inf. 81, 142. 

Divotamente, dévotement, avec dévotion, fromm, anbädtig Pr. 22, 121. 

Divoto (devotus) v. Devoto. 

Divozione (devotio), lu dévotion, bie Andacht, die gnbrunft Pr. 10, 56. 

Doagio, Douay, ville qui du temps de D. faisait partie du comté de 
Hainaut, ou des Pays-Bas Pg. 20, 46. 

Doccia (de ducere ou du Grec Berdi, ein Kanal, un conduit, ein Kanal, 
eine Röhre Inf. 14, 117. 23, 46. 

Dodici (duodecim), douze, gwôlfe Pr. 12, 135. 

Doga (de l’ancien allemand dûba, aujourd’hui Daube), la douve, bie 
Daube eines Yaffes. Pg. 12, 105. ad etade Ch'era sicuro 'l quaderno 
e la doga fait allusion à quelqu'un qui du temps de D. avait sù dimi- 
nuer à son profit la capacité d’une mesure publique en ôtant une douve. 

Dogare. Che il gran petto ti doga Inf. 31, 75 expression obscure 
qui semble signifier que le cor attaché au cou du géant entoure ou peut- 
être sillonne sa poitrine, umgiebt, gürtet, ou bien geidnet, bilbet einen 
Gtreifen auf ber Bruit. 

Doglia (de dolere), la douleur, soit physique soit morale, ber Œdmerz 
Inf. 1, 102. 9, 96. 16, 52. 28, 13. 33, 61. Pg. 4, 1. 21, 67. 23, 12, 
56. 31, 69. Pr. 32, 11. 

 Doglienza, la douleur, ber Gänn Inf. 6, 108. 

Dogliogo, douloureux, ce qui cause de la douleur, fémersbaft, wag 
Shmerz verurfat Inf. 11, 34. 

Dolce (ducis), adj. doux, agréable, füf, angenehm, lieb, au physique et 
au moral Inf. 1, 43. 5, 118. 10, 69. 16, 61. 24, 21. Pg. 1, 13. 3, 66. 
4, 44, 109. 6, 71. 10, 47. 11, 6. 18, 44. 26, 99. 27, 115. Pr. 8, 93. 
23, 2. Les damnés appellent Inf. 6, 88 dolce mondo le séjour de la 
terre, la vie terrestre de l’homme. 

Dolce, adv. doucement, fùp, lieblid Pr. 23, 97, 128. 

Dolce, subst. la douceur, Me Süfigfeit, die Qieblichteit Pr. 33, 63. 

Dolcemente, doucement, fanft, lieblid) Pg. 2, 113. 8, 16. 31, 98. 
avec douceur, freund Pg. 14, 6. 

Dolcezza, la douceur, le bonheur, bie Güpigteit, die Wonne Pg. 2, 
114. Pr. 3, 38. 10, 147.29, 140. dolcezza di, la tendresse, die BArtlih= 
Feit, die Liebe Inf. 26, 94. 

Dolcino, Fra, sectaire fameux au commencement du quatorzième 
siècle. Il était de Novara en Piémont et avait répandu ses idées, qui 
tendaient à réformer les moeurs et le culte, dans une grande partie de 
l'Italie supérieure. Après une résistance opiniâtre il fut pris dans les 
montagnes de Novara 1307 et brulé vif à Vercelli après avoir souffert 
avec une constance inébranlable les plus affreux tourments. Quoiqu’on 
ne connaisse pas exactement ses idées et ses intentions, il est certain 
que la plupart des opinions qu’on lui prête ne sont que de pures ca- 
lomnies. Inf. 28, 55. V. Fra Dolcino und die Patarener, von 3. Krone. 
Reipz. 1844. 





Dolcissimo — Donato. 479 


Dolcissimo, trés doux, le plus doux, füfefter Pg. 30, 50. Pr. 23, 57. 
26, 67. 

Dolente, qui éprouve de la douleur, ber Emer empfindet Inf. 1, 116. 
13, 129. 21, 135. 28, 9 ; de-là affligé, triste, betrübt, traurig Inf. 22, 145. 
32, 35. Pg. 6, 2. 15, 81, 91. 18, 120. 31, 68. Pr. 6, 75. plein de dou- 
leur, misérable, et ce qui inflige la douleur, vo% ©dimers, fimmertid , wag 
Sdmerz einflöft Inf. 3, 1. 6, 46. 7, 19. 9, 32. 27, 121. 34, 57. Pg. 
7, 22. ce qui exprime de la douleur, wa8 Smer ausoridt Inf. 5, 25. 
9, 126. Pg. 12, 37. 

Dolersi, gémir, se plaindre, s'affliger de quelque chose, feufzen, Fagen, 
fi betriben um etwas Inf. 16, 70. 24, 151. 26, 19, 62. Pg. 7, 126. 
Pr. 15, 10. Eprouver de la commisération, Mitleid fühlen Inf. 33, 40. 
Il capo ti duole, tu as mal à la téte, du Haft Ropfweb, vid fdimergt der 
Kopf Inf. 30, 127. Mi duole, impers. plaindre le sort de qiq. jemanden 
beflagen, Leid thun Inf. 2, 51. 16, 12. 24, 133. Pg. 4,123. Au parf. 
dolve, du latin doit, vieille forme pour dose Inf. 2,54. 

Dolo, v. Duolo. 

Dolorare, exprimer de la douleur, se plaindre,- gémir, Gmer; ausbrüf- 
fen, Hagen, feufzen Inf. 27, 131. 

Dolore, la douleur, der Schmerz, au physique et au moral. Inf. 3, 2, 
26. 5, 3, 121. 11, 27. 13, 102. 14, 39, 66. 18, 84. 23, 98. 27, 12. 
29, 46. 30, 21. 33, 5. Pg. 5, 127. 6, 76, 151. 10, 78. 15, 95. 23, 
81. Pr. 6, 41. 

Doloroso, douloureux, plein de douleur, f@merzvoll Inf. 3, 17. 4, 8. 
5, 16, 114. 12, 108. 14, 10. 17, 53. 30, 19. 31, 16. 33, 56. 34, 28. 
Pr. 17, 437. 

Dolve, v. dolere. 

Dolzore, forme ancienne et poétique p. dolcezza, la douceur, la béati- 
tude, Die Güfigfeit die Wonne Pr. 30, 42. 

Domandare, rarement pour dimandare q. v. demander, fragen, for- 
dern Inf. 22, 47. 27, 98. 32, 92. | 

Domare, dompter, subjuguer, Bänbigen, nicverbalten Pg. 11, 53. Do- 
marsi, se dompter, se vaincre, ih bänbigen, fit überwinden, ‘dome p. domi 
Pg. 13, 103. 

Domenico, St. Dominique, ©t. Dominicus, fondateur de l’ordre des 
Dominicains, né à Calahorra, dans la vieille Castille en 1170, mort à 
Bologne 1221. Pr. 10, 95. V. aussi Pr. 12, 31 sq. où St. Bonaventure 
raconte la vie de St. Dominique. 

Dominazioni, les dominations, bie Serridaften, nom que l’on a donné 
d’après l’ouvrage attribué à St. Denys l’Aréopagite, De celesti hierarchia, A 
une des hiérarchies des anges Pr. 28, 122. 

Domiziano, l’empereur Domitien, persécuteur des Chrétiens Pg. 
22, 83. 

Donare, donner, faire présent, geben, {@enfen Pr. 9, 58. 14. 46. 

Donato, Aclius Donatus, grammairien romain du quatrième siècle, au- 
teur d’une grammaire latine qui fut en usage pendant tout le moyen 
âge. Pr. 12, 137. 


- 


182 Dotare — Dovere. 


110. 24, 67. le dos de la main, ber Rüden der Gand Pg. 3, 102. L’Apen- 
nin est appelé il dosso d'Italia Pg. 30, 86. 

Dotare, proprement doter, augjtatten, par extension douer, conférer, 
begaben Pr. 12, 63. 32, 65. Part. dotato, doué, begabt Pr. 5, 24. 
12, 14i. 

Dote (dos), la dot, vie Auëftattung, bie Mitgift Inf. 19, 116. Pg. 20, 
61. Pr. 15, 104. 

Dotta Cde douare pour dubitare) Inf. 31, 110. Presque tous les commen- 
tateurs expliquent ce mot par crainte, Yurt. Benvenuto donne encore 
une autre explication : Non expediebat aliud ad mortem meam nisi simplex motio 
Gigantis, et la même est encore proposée par Guiniforte et à peu près 
approuvée par Tassoni. Landino et Vell. prennent dotta à la manière 
des Florentins pour moment, un court espace de temps (otta pour ora). 
H n'aurait plus fallu qu'un moment. @8 bedurfte nur noth eines Augenblits. 
Nous préférons avec Parenti l’explication la plus généralement reçue. 

Dotto Caoctus), docte, instruit, gelehrt, unterrichtet Pg. 22, 69. 

Dottore cdocror), le maitre, qui enseigne, der Lehrer Pg. 24, 148. 
Pr. 25, 64. 32, 2. Très souvent D. appelle ainsi Virgile Inf. 5, 70, 
123. 16, 13, 48. Pg. 18, 2. 21, 22, 131. I dottor magni Pr. 9, 133, 
sont les pères de l'Eglise. Un sarant en général, ein Gelebrter Pr. 
12, 85. 

Dottrina, la doctrine, l'enseignement, la science, die Wiffenfdhaft Pr. 24, 
80. la sagesse, die Lebre, die Weidheit, vie Belehrung Inf. 9, 62. Pr. 33, 
106. La doctrine d’une école, ou d’un philosophe, tie Rebre Pg. 25, 64. 
33, 86. La dottrina evangelica, la doctrine évangélique, vie Lehre deg 
Gvangelium8 Pr. 24, 144. 

Dove. Adv. de lieu et d'interrogation, où, wo Inf. 1, 60, 133. 3, 95. 
4; 6. 5, 27, 97. 6, 114. 10, 91. 11, 45. 14, 5. 16, 102. 18, 10. 20, 
56. 24, 134. 25, 43. 28, 24. 29, 55. 30, 73. 31, 123. 32, 34. 33, 
106. Pg. 1, 101, 121. 2, 92. 3, 76. 4, 17. 5, 111. 7, 98. 14, 31. 


"45, 50. 17, 76. Pr. 6, 72. 9, 49. 18, 97. 23, 117. 25, 95. 29, 46. 


30, 122. 32, 34. Où, avec mouvement, wohin Inf. 13, 54, 98. 20, 33. 
Pr. 13, 126 et bien plus souvent. V. Ove. 

Dove.. Subst. le lieu, la place où quelqu'un se trouve, ber Ort, bie 
Stelle, wo Jemand Héi befindet Pr. 3, 88. 12, 30. 22, 147. un lieu dé- 
terminé, en général, ein beftimmter Ort Pr. 27, 109. 

Dovere (debere), devoir, falloir, folen, müffen Inf. 2, 18, 88. 7, 50. 13, 
38. 14, 16. 15, 118. 16, 42, 118, 125. 19, 3. 24, 151. 26, 11. 27, 
80, 109. 33, 7. Pg. 6, 91. 7, 92. Pr. 2, 55. 5, 51. 22, 125. 24, 130. 
28, 106. 33, 47. Devoir, avoir l'obligation de, f@ulbig fein Pg. 21, 102. 
Comme ce verbe emprunte ses formes en partie de devere, il varie 
beaucoup dans ges formes. Celles qui paraissent dans la D. C. sont: 
Deggio Inf. 15, 118. 27, 109. Dei p. devi Inf. 14, 16. Pr. 28, 106 
et souvent. De’ p. deve Inf. 16, 125. Pr. 33, 44. Dee p. deve Inf. 2, 
88. 26, 11. Au lieu de dee Inf. 2, 88 quelques éditions lisent dere 
Denno p. debbono Inf. 16, 118. 19,3 où la Cr. lit deono. Den p. denno 
Inf. 33, 7. Pg. 13, 21. Dovrien p. dovriano ou dovrebbero Pr. 2, 55. 


- 


Dovere — Drizzare. 183 


Deano Inf. 30, 97 où la Nidob. lit dieno de dare, en reprenant le verbe 
qui précède. Debbia Inf. 24, 151. 

. Dovere, subst. le devoir, die Pflicht Pg. 10, 92. 23, 15. 30, 5. Pr. 
9, 48. 18, 53. ce qui revient de droit à quelqu'un, wag einem mit Recht zu- 
fommt. Pg. 13, 126 ici la punition, die Strafe. 

Draco, forme latine pour la rime, un dragon, ein Droge Inf. 25, 23. 

Drago, ordinairement dragone, un dragon, ein Drade Pg. 32, 131, la 
plupart des commentateurs entendent pur ce dragon Mahomet, qui a 
enlevé un grand nombre de peuples à la foi chrétienne. , 

Draghignazzo, nom que D. donne à l’un des démons delacinquième ` `. 
bolgia Inf. 21, 121. 22, 73. C’est une espèce de forme peggiorative 
de Drago. | 

Dramma Grachma), une drachme, une once, eine Drame, eine Unze 
Pg. 21, 99. 30, 46. 

Drappo Cdu latin du moyen âge drappus, dont l'origine est incertaine), le drap, 
dag Tu, une étoffe quelconque, ein Beug Inf. 15, 122. 17, 17. Au plur. 
drappi, les habits, bie Kleider Pa. 19, 32. : 

Drittamente, contraction de dirittamente, proprement: directement, 
lout droit, grade zu ; au moral: droit, juste, grade, ret Pr. 15, 2. 

Dritto, adj. (directus), contraction de diritto, droit, grabe. Au moral, 
droit, juste, grade, recht Int 11, 9. 30, 39. Pg. 8, 83, 132. 10, 3. 19, 
132. 22, 86. 27, 140. Pr. 12, 115. juste, gerecht, recht Inf. 27, 8. Droit, 
ce qui est à main droite, recht, zur Metten Pg. 14, 8. 28, 67. debout, 
aufrect, comme contraction de drizzato Inf. 9, 37. 10, 32. 14, 103. 
25, 124. 27, 1. 34, 101. Pg. 12, 7. 32, 152. 33, 8. exact, genau Inf. 
18, 4. Pg. 7, 39. 9, 122. 15, 9. 22, 50. Pr. 10, 19. Quelquefois le 
sens est douteux Pg. 28, 67 où dritta est traduit par la plupart debout, 
aufrecht, tandis que d’autres le rapportent à ripa, rive droite, vechtes 
Ufer; nous préférons la première interprétation. 

Dritto, adv. droit, juste, grade, vedjt Inf. 1, 18. Pg. 18, 45. debout, 
grade, aufrecht Inf. 4, 5. Exactement, genau Pr. 10, 8. 

Dritto, subst. le droit, ba8 Rect, mais sans article Pg. 5,78. Dritto 
di salita Pg. 10, 30. le droit d'étre appelé montée, bag Mecht ein Aufgang 
ut beifen. Au physique, ce qui est droit opposé à oblique, bag Gerade, dem 
Gchiefen entaegengefest Pr. 10, 19. 

Drittura, contraction de dirittura, la droiture, pie Redt{hajtenbeit 
Pr. 20, 121. 

Drizzare, contraction de dirizzare, lever, aufridten, erheben Inf. 20, 
31. et 10, 129 où quelques édit. lisent: a cui io drizzo il dito, en 
donnant à drizzare le sens de diriger Pg. 12, 77. Diriger, vidten, medien 
Inf. 9, 73. 16, 26. 22, 129. 23, 127. 26, 20. 27, 19. Pg. 1, 111. 4, 
55. 5, 3. 8, 96. 9, 12. 18, 16. 19, 78. 30, 110. Pr. 26, 24. 32, 142. 
Au moral, redresser, grade richten, beffern Pg. 23, 126. Part. Drizzalo, 
levé sur pied, aufgerihtet, aufgeftanden Inf. 10, 67. Au moral, redressé, 
gebeffert Pg. 23, 126. Driszarsi, se redresser, Wéi aufriten Int, 2, 129. 
s'adresser à, fich an jemand riten Pr. 3, 35. se diriger, fih riten Pr. 
33, 43. 





184 Drudo — Due. 


Drado (de l'allemand Yraut), en mauvaise part l'amoureuz, Pamant, 
ber Buhle, der Licbite Inf. 18, 134. Pg. 32, 155. En bonne part, l'amant, 
der Geliebte Pr. 12, 55. 

Du’ pour dove, leçon que la Cr. a adoptée, ‘tandis qu’ Alde, la Nidob. 
et les éditions modernes lisent constamment U’ p. ove (ubi), vù, w0 Pr. 
10, 96. 11, 25, 139. 12, 123. 15, 51. 

Du’ p. due q. v. Pg. 8, 26, deur, pwei. La plupart des édit. modernes 
préfèrent la forme entitre due. 

Dubbiare (dubitare), douler, zweifeln Int. 11, 93. Pg. 3, 72. 18, 42. 
Pr. 11, 22. 14, 99. 20, 79. 29, 64: 32, 49. Quelquefois ce verbe se 
rapproche du sens de craindre, appréhender, fürdten, bangen Pg. 20, 135. 
Pr. 26, 1. 

Dubbiare, subst. le doute, l'incertitude, der Biweifel, die Unfiberbcit 
Int, 4, 18. 

Dubbio, le doute, der Zweifel Inf. 32, 83. Pg. 9, 64. 15, 60. 16, 54. 
32, 85. Pr. 1, 94. 4, 8, 131. 

Dubbioso, douteux, zweifelhaft nf. 5, 120. 

Dubi, en rime pour dubbj (dubius), douteux, gweifelbaft Pr. 28, 97. 

Dubitare, douter, zweifeln Pg. 22, 29. Pr. 4, 22. 7, 10. 8, 92. être en 
doute et dans le sens de craindre, appréhender, fürbten, eforgt fein Inf. 
33, 45. 

Dubitare, subst. le doute, bag Zweifeln, l’indécision, Me Unentjehtoj: 
fenbeit Inf. 28, 97. 

Dubitazione, le doute, bet Bweifel Pr. 4, 64. 

Duca (dur), le guide, le conducteur, ter Sübrer Inf. 21, 138. ordinaire- 
ment Virgile Inf. 2, 140. 4, 94. 5, 21. 8, 97. 10, 19. 12, 83. 14, 91. 
16, 62. 17, 79. 18, 44. 19, 121. 21, 88. 22, 46. 29, 17. 31, 70. 34, 
9, 133. Pg. 1, 49. 2, 20. 5, 2. 6, 49, 71. 8, 88. 9, 68, 107. 10, 11. 
12, 136. 15, 118. 16, 14. 17, 64. 18, 112. 20, 4. 21, 5,76. 22,121. 
Le ‘capitaine, le chef d’une armée, ber Seerfübrer, Anführer, il gran duca 
de Greci Pr. 5, 69 est Agamemnon. Quel duca sotto cui visse di manna 
La gente ingrata etc. Pr. 32, 131 est Moyse. Chef et guide ecclésiastique, 
geiftlier Führer, l’ultro duca Pr. 12, 32 est St. Dominique. Due, Her- 
eg, Il duca d'Atene Inf. 12, 17 est Thésée. 

Duca, Guido del, gentilhomme de Rrettinoro d’ailleurs peu connu; 
D. le trouve parmi les envieux au purgatoire Pg. 14, 81 où il s'entre- 
tient avec Rinicri de Calboli q. v. 

Duce (aux), la seule forme du mot aujourd’hui usitée. Le guide, le con- 
ducteur, ber Führer, ber Leiter Inf. 7, 78. Pg. 18, 21. 18, 18. 27, 31. N 
duce Sotto cui giacque ogni malizia morta Pr. 21, 26 est Saturne. Le 
chef, le capitaine, der Anführer, Scerfubrer Pg. 29, 64. Pr. 20, 8. 30, 
37. Il sommo duce Inf. 10, 102. Pr. 25, 72 est Dicu. 

Ducere, verbe latin et pris dans le sens latin de former, Gifben Pr. 
13, 67. 

Due et Duo, deux, gwei. Les édit. varient à l’infini, la Cr. paraît pré- 
férer la forme plus ancicnne duo, la Nidoh. la plus moderne due. Inf. 
5, 74. 6, 73. 10, 48. 11, 106. 20, 44. 25, 69, 77. 28, 125. 82, 41, 


fend à E. ` i83 


55. $4, A0, Pg. 5, 28. V, 8. 28, 184. 24, 98. 26, 82: 20, 88, 107: 
ai 61. Pr. 2, 97. 12, Di 17, 74. 25, 107 et plus'soavent. 

Duera, quel da Iaf. 92, 116 est Busso da Duers do Grémone, qni 
gagné par largent des Français livra à Guido de Monfort, capitaine de 
Charles d'Anjou, le passage de Parme qu’il dévait-défendre dans les 
intérêts de Mainfrot. D: le placb parmi les-traitres de leur patrie. 

Dugento, deux cent, gmubunbert Inf. 24, 113. 

Dunque wew), donc, folgheh, alfo Int. à 129. 10, 110. 19, 66. a 
64. 28, 55. Pg. t, 04. 3, 101. 6, 32. 7, 62. 9, 93. £3, 139. 22, 94: 
Pr. 5, 81, 7, 40, 108. B 122. 18, 7. 26; 7; 81: 28, 70: 31, 1e 82, 

78-et plus souvent. 

Duo, v. Due. 

Duelo Ge dobve), de :douteèr physique, bet phoit Smin nf. 3 
33. 9, 111. 14, 27. 17, 46. la douleur morale, le deut, ber Gcimers, bie i 
rauer Int 4, 28,43. 28, 118: 83, 95. Pg. 7, 1t1. 30, 109. Pr. 6, 
66. le cri, accent de dotileur, Der Sbmetyestant Inf. 8, 65. Dans le pas- 
sage Inf. 21, 132 Ecollo ciglidne minaccian duoli, nous: sommes 
tentés de prendre duoto pour dalo (dotus), perfidie, trahison, Ttug, Vers 
rath, dont les anciens se servent plus d’une fois, - Vote ar aussi Uran: 
dino Cap 34.89. >- 

Durabile, durable, bleibend, dauernd Pr. 26, 129. 

te, durement, Bart, Heftig nf. 32, 86. 

Durare, durer, rester, se conservèt, kenen, Bieb, beharren Int, A 
20. 2, 59. 3, 8. 24, 6. 25, 11. Pg. NG 11, 92. 18, 30. 26, 101. 
21, 85. 26, 113. 29, 20. Pr. 4, 19. 7 , 126. 15, 11. résister, tenir bon, 
ausbauern, beharren Pas 16, og, : 

Durazzo, l’ancien Dyrrachium , ville maritime d’Ilifrie. Pr. 6, 65. 

Durezza Cdurities), l'opinidtreté, die Gartnädigfeit, ber Starrfinn Pg. 
27, 40. 

Duro, dur, hatt. Au physique Inf. 4, 109. 15, 1. 18, 8. 20, 26. 21, 
48. 23, 43. 25, 111. 27, 125. 80, 105. 33, 112. Pg. 3, 70. 12, 49. 
19, 48. Par extension Dur, difficile, pénible, hart, fiviertg, peinlid Inf. 
1, A 19, 132. 32, 14. dur, sévère, cruel, Dart, Greng, graufam Inf. 2, 
96, 38, 66. Pg. 18, 53. 19, 77. Pr. 11, 91. dur, difficile à comprendre, 
hart, (ëmer au verftehen Inf. 3, 12. Be, 25, 27. dur, opividire, hart, harta 
nådig Inf. 14, 44. 27, 56. Pg. 27, 84. Lamenti duri Inf. 9, 192. des 
lamentations qui proviennent de durs tourmens, Slagelaute, welde Harte Quas 


len erpreffen. 
E. 


Ke, particule copulative, ef, und, se trouve à chaque page. Bevant 
une voyelle -les éditions modernes lisent ed Inf. 1, 5, 31, 49, 113, 130. 
de même devant À Inf. 1, 97. Les Mss. et les anciennes édit., comme 
encore Alde 1503, ont partout devant les consonnes, les voyelles et 
Ph et excepté devant il où on lit el. Soavent aussi le poète conserve 
Pe devant les voyelles avec lesquelles elle fait alors élision comme 
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186 E’ — Eclissare. 


Inf. 1,38 E il Sol, en deux syllabes, de même Inf. 1, 90. 5, 74 etc. 
Plus rarement le e ne fait pas élision ayec la voyelle qui précède, 
comme Int, 2,114 Che onora te e quei che udito hanno. Quelquefois, 
surtout joint à ecco, il annonce une circonstance imprévue qui arrive. 
Inf. 1, 31. 3, 82. 24, 97. Pg. 14, 137. 15, 142. 23, 10. 28, 25. 29, 
16. Pr. 19, 13. et même sans ecco Int 25, 35, 50. Pg. 8, 94. Quel- 
quefois il indique le second membre de la phrase surtout lorsqu'il y a 
apposition, comme : Inf. 30,415 S'io dissi falso e tu falsasti il conio, 
toi de ton côte, Du deiner Geit8, fo Haft du Dagegen; de même Pg. 11, 
17. et dans la comparaison Pg. 4, 90 E quanto uom più va su e men 
fa male, plus—plus, je mehr—um fo mebr. Dans le même sers.: e più e più, 
de plus en plus, immer mebr Pr. 33, 53. 
€ ou ei se trouve très souvent pour egli et pour sglino v. Æi. 
Cest) v. Essere. 

Ebbrozza Cde ebria), dans le sens noble d'ivresse, Truntenteit ivresse 
de l'esprit causée par quelque chase d’admirable. Pr. 27, 5. 

Ebbro (ebrius), ivre, trunfen, par extension Int, 27, 99 le sue parole 
parvero ebbre, ses paroles paraissaient d'un homme wre, feine Worte fies 
nen vie eine Lrunfenen. | 

Ebrei, les Hébreux, die Sebrûüer Pg. 4, 83. 24, 124. Pr. 5, 49. Il est 
encore parlé d’eux Pg. 18, 134. Pr, 32, 132. 

Ebreo, adj. hébreu, bebraifch, Ebree Pr. 32, 17 sont des femmes 
hébreues qui se trouvent dans le Paradis. 

Ebro (Iberus), l'Ebre, ber Gbro, fleuve d'Espagne Pr. 9, 89. D. Pap- 
pelle aussi Ibero ox, 

Ecce ancilla Dei. Pg. 10, AA Paroles de la Ste. Vierge adressées 
à lange Gabriel. St. Luc. 1, 38. Voici, je suis la servante du Seigneur, 
Bebe, ih bin des Herrn Magh. 

Eccedere, surpasser, outrepasser , übertreffen Inf. 2, 77. 

Ecsellente, excellent, distingué, vortrefflich, ausgegeidnet Pr. 9, 41. 

Eccellenza, Ti disio dell’ eçcellenza Pg. 11, 87 le désir d'atteindre la 
perfection, d’exceller, der Wunfh, fih burd) Bortrefflidfeit ausqugeidnen. 
La distinction, ber Borrang, die Maht Pg. 17, 116. 

Eccelso, adv. Cexcebus), au physique.haut, élevé, bo Pg. 38, 65. par 
extension sublime, erhaben Pr. 26, 110.27, 100. 

Eocelso, subst. le sublime,. la sublimité, Das Erhabene, die Erbabenbeit 
Pr. 29, 142. 

Eccesso (excessus), l’excés, l'excédent, ce qui surpasse, vas Uebermaf, bas 
Ueberragende Pg. 19, 45. 

Ecco Cecce), voici, Bebe, Bebe ba Pg. 10, 100. 13, 35. se trouve de- 
vant des subst. et des noms propres Inf. 13, 115. 17, 1. 21, 38. 24, 
97. 34, 20. Pg. 2, 13, 119. 3, 62. 13, 35, 15, 91. 23, 28. 25, 29. 
Pr. 5, 105. 9, 18. 23, 19. 25, 17 et plus souvent, et devant:l’infinitif 
hf. 3, 82. Souvent il est précédé de ed p. ex. Inf. A 82. Pg. 2, 13, 
119 etc. 

Eclissare (ae eclipsis), au propre, s’éclipser, Héi verpunfeln Pr. 25,119. 
par extension, éclipser, verpuuteln, au8lbiben Pr. 10, 60. 


= 











Eclissi — Egualmente, 187 


Beien) Coop), l'éélipse, l'obscurcissemdnt du soleil'on de la lune, bie 
Œflipfe, die Bervunfelung'ber Some ober.bes Mondeg Pr. 2, 80. 27, 
35. 29, 102. 

Ecuba, Hécube, Geluba, l'épouse de Priam, roi d'Ilion Inf. 38, 16. 

Editto Cedictum), Pedit, Pordre, bag Œbict, der Befehl, die Anoronung 
Pg. 1, 76. 

Eo v. Essere. ? 

Effetto, refet, bie Mirfung Inf. 2, 17. 33, 16. Pg. 6, 138. 18, 53. 
Pr. 8, 107, 123. 29, 28. 32, 66. Dans le passage Pg. 11, 3 où pres- 
que toutes les éditions lisent prémi effetti, les premiers effets de la créa- 
tion, les premiers objets créés c. à d. les cieux et les anges, bie erften ` 
Wirfungen, ou Sdröpfingen, quelques Mss. ont affetti ce qui pourrait 
signifier les premiċres amours, €, à d. les premières créatures capables 
d’aimer Dieu. 

Effige en rime, ordinairement effigie, l’image, bas Wo Pr. 31, 77. 
33, 131. 

Eff iato, représenté, abgebilbet Pg. 10, 67. 

Egidio, nom propre d’un des premiers disciples de St, François. 
Pr. 11, 83. 

Egina, petite île de la Grèce, près des côtes de l’Attique. Inf. 29, 59. 

ittO Chegyptus), l'Egypte, Aegypten Pg. 2, 46 avec allusion au Ps. 
114 (113) et Pr. 25, 55 où l'Egypte est mise pour la vie terrestre. 
li (e), pronom de la troisième personne, A lui. €r Inf. 3, 13, 
34, 76. A 19. 7, 5, 40, 57. Pet 134. 2, 94, 98, 113. Pr. 6, 61, 
140. 7, 117. 25, 75. 32, 141 et très souvent. Egli stesso Inf. 12, 69. 
Jui-même, er fetbft. Egli se trouve souvent dans un sens neutre, comme 
le pronom indéterminé d en français, e8, p. ex. E par, il parait, e8 
feint Inf. 10, 97. S} ch egli abbaglia, de facon que cela éblouit, fo daf 
e8 blendet Inf. 23, 64. Segli è, s’il en est ent, wenn e8 fo ift Inf. 23, 
31. Pg. 2, 85. Egli appare, il apparait, il arrive, e8 erfceint, e8 gefchiebt 
Pg. 28, 37. Egli erra Pr. 2, 52. e8 irret, en français il faudrait dire: 
Popinion se trompe. Egli incontra, il arrive, e8 begegnet, gefhieht Pr. 13; 
118. dans le même sens egli avvien Pr. 3, 91. Egli est très souvent 
mis pour eglino, ils. fie Inf. 4, 34, 35. 6, 85. 19, 114. Pg. 2, 127. Pr. 
7, 136. 23, 126. 31, 18. Plusieurs édit. dans ce cas écrivent elli q.v. 
Au lieu de egli et de eglino on trouve très souvent ei q. v. Egli qui 
ne devrait se rapporter qu’ à des personnes se rapporte quelquefois à 
des objets inanimés Pg. 29, 76. 
3 illustre, fameux, bexübmt, ausgezeichnet Pr. 6, 43. 
€ Caequalis), égal, gleich, de Peau qui redevient unie, eben, après 
aavoir cr agitée Pr. 2, 15. 

Egualità prima, Pr. 15, 74. D. appelle ainsi Dieu la premiére (ori- 
ginaire, éternelle) égalité, die erfte Höfe, ewige) Gleihheit; apparem- 
ment parcequ'il ne sauraît y avoir de changement en Dieu; il est tou- 
jours le même. 

Egualmonto, de la même. maniere, egalement, auf gleide Weife, gleidh 
Pr. 2, 105. 


128 Eh ~~ Meggere. . ` 


+ Eh, exclamation; ah! 08! Inf. 4, A ici comme partout où estie ex- 
clamation se trouve, les meilleures éditions lisent aki q, y. 

Ehi v. Ei. : | 

Ri, que les éditenrs remplacent souvent arbétrairément par e, peur 
egls, dn, er, c8 Inf. 2, 20. 3, 90. 8, 73. 9, 8, 10, 15. 10,31. 21, 
72, 117. 25, 40. 26, 11. 29, 24, 36. Pg. 1, 42, 112. 2,51. 3,7,110. 
4, 127. 6, 28. 10, 88. 13, 76. 16, 131. Pr. 8, 9. 14, 56, 122. 13, 
95. 19, 78. et très souvent. Quelquefeis ei ou e' est mis à la place de 
eglino, ils, eur, Re Inf. 4, 34. 6, 104. 10, 49. 11, 74. 12, 104. 23, 
17, 89. Pg. 2, 50. 3, 65. 27, 86 et plus souvent. Quelquefois ei, que 
les meilleures éditions éerivent à q. v. est mis à l’accusatif pour lovo, 
les, eur, fe Inf. 5, 78. 48, 18. Pr. 12, 26 et plus souvent. Enfa ei et 
dans quelques édit. à est souvent mis pour a lui, lui, à lui, (äm Inf. 2, 
17. 10,113. Pg. 12, 83. Pr. 29, 17. E p. egli dans un sens neutre. 
d, e8 mf. 10, 97. 31, 120 v. Egéi. Dans le passage Ini. 16, 19 Alte, la 
Cr., Nidob. et la plupart des édit. modernes lisent et, ils, fie, tandis que 
Buti, Landino, Vellut., Daniello, Guiniforte et plusieurs Mss. ont ehi ou 
þei ou hey comme exclamation de doleur, ak, ad! 

El, contraction de @llo, la plus ancienne forme du pronom de La 
troisième personne. Egli, il, lui, er. La Cr. n° a admis cette forme que 
très rarement dans l’Inf. comme 27, 12 et presque toujours dans les 
autres parties du poème p. ex. Pg. 2, 51. 16, 136. 17, 117. Pr. 2, 
01. 26, 59. 28, 8. 30, 146 de sorte qu'on est tenté de croire que les 
Académiciens opt changé de prineipe à cet égard pendant le cours de 
leurs travaux. La Nideb. a presque partout el p. ex. Inf. 12, 96. 14,58. 
` 23, 119. 25, 16. 29, 86 et dans tous Les passages ci-dessus. 

El Pr. 26, 134 où il est question du nom donné à Dieu dass La 
plus haute antiquité. Les Mss. et les édit, varient à l’infini dans ce pas- 
sage. On trouve; El Un et d ou I. Un qu'ont adopté Alde, la Cr, Lan- 
dino et Velkas. est décidément faux et parait n'être que lPexplication 
du «signe JI des Mss. qu’on a pris pour un chiffre, J pourrait être la 
première lettre de Jehovah, ce qui correspondrait au nom donné, selon 
D., plus tard à Dieu Ei ou Eloi (Elohim), mais cette explication suppos 
serait une connaissance de l’hébreu que D. n’avait pas. EI adopté par 
Daniello, Lombardi, l’édit. de Florenee el Costa est appuyé par les plus 
fortes autorités. D. lui-même dans De vulg. eleg.. L. I, e A dit: Quod autera 
prius voz primi loquentis sonaverit, viro sanae mentis in promptu esse non titubo ipeum fuisse, 
quod Deus est s. El. St, Isidore L. VII. c. 1 dit sur l’autorité de St. Jérome : 
` Primum apud Hebraggs Doi nomen El dicüur, secendum nomen Eloi est, Ce qai cor- 
respond exactement avec le passage de Dante. ll est en conséquence . 
infiniment probable que D. qui ignorait l’hébreu s’est servi de l'autorité. , 
de St. Jérome et des évangiles, où le Seigneur dit St. Matthieu 27, 46 
Eli et St. Marc 15, 34. Be (forme syriaque); c’est done El qu’il faut 
lire au vers 134 et Eli ou Eloi au vers 136. 

Elefanto Celephas), l'éléphant, ber Elephant Inf. 31, 52. 

Eleggere Celigore), dire, choisir, géien, wël inf. 4, 199. 2, 21. 
20, 92. 22, 38. Pr. 12, 72, 25, 114. 


Elemantè — Elle. tee 


Uewen, kr demenis, vie emente Pr. 3. 198 e 29:51 où La Cr. 
lit alimenti qui n'est qu'un florentinisme pour gemeng, 

Elena, Hélène, Selena, l’épouse de Ménélas roi de Sparte Ink, 5, 64. 

Eletta, pour elasione, l'élection, nie Wahl Pg. 13, 12. 

Kette. adj. chaisi, gewählt; ermüblt Inf. 13, 00. 14, 109. 24, 28. 
Pg. 28, 77.. Pr. 9, 139. 11, 44. 24, 4. Surtout dans le sens ddw, git 
erwähit, pour bienheureuz, felig Pg. 3, 73. 13, 143. 29, 90. 

Eletti, subst. ics eus, les bienhewreuz, die Ungerwåhiten, vie Geligen, 
Pg. 19, 76. Pr. 20, 135. 

Elettra CElectra), Electre, Electra, fille d’Atlas ct mère de Dardanus, 
fondateur de Troie Inf. 4, 124. 

Elezione, le choi, le libre arbitre, Die Wahl, der freie Wille Pr. 15, 
4®, la ong de choisir, vie Fähigtcit zu wählen, fih IR au Beringen 
Pr. 32, 45. Lo vas d'elezione Int 2, 28. le vase d'élection, das Ocfêg 
ver Wahi est Papôtre St. Paul V. Actes des ap. 9, 15. et 2. Corinth. 
12, 2—4. 

Eli, en hébreu, mon Dieu, mein Gott, parole que le Seigneur pro- 
nonçe sur la croix, tirée du Pr. 22, 2. Eli ou Eloi, nom de Dieu v. EL 

Elia, le prophète Elie, Glias Inf. 26, 35. Pg. 32, 80. 

. Elice Celice), autre nom de la nymphe Callisto, punie par Diane Pg. 
25, 131 et de la consteHation de la grande ourse, AE grope Bär Pr. 
31, 32. 

po icona Helicon), montagne de Béotie consacrée aux Muses Pg. 29, 

AU où la montagne est nommée au Heu de la fontaine d’Aganippe ou 
d'Hippocrège qu on déeeukent. V. Fersare, 

Eliodoro CHeliodorus), envoyé par Seleucus roi de Syrie pour enkever 
les trésors du temple de Jérusalem, mais chassé du temple et maltrailé 
par une vision céleste. V. 2. Maccab. 3, 23 sq. 

Elios Pr. 14, 96. probablement .B. veut dire Dieu et comme il igno- 
rait l’hébreu, il s’est servi d’une forme qui n’est pas hébraïque, mais 
qui entrait bien dans Je vers. Quelques interprètes pansent avec peu de 
probabilité que ce mot est le nom du soleil, en grec Helios. . 

teg, nom d'un des ancêtres du paète Pr. 1%, 136. Quant au pro- 
phète de ce nom il en est parlé Inf. 26, 34. v. Colui. 

Ewe l'élysée des anciens, paĝ Gi fum Pr. 15, 27. 

Elitropia Gleliotropium), l'héliotrope, der Seliowop, pierre à Haquelle 
on attribuait la vertu de rendre invisible celui qui la portait sur soi. 
Inf. 24, 93. v. Boccace, Décene. g. 8. n. 8. 

Ella v. Ello. 

Ellora Chedcra et edera), le lierre, ber Gybeu Inf. 25, 58. 

Eklosponto (Helespontus), l'Hellespont, Ser Sellesypont, aujourd'hui les 
Dardanelles Pg. 28, 71. 

Ello Cilsm), la plus ancienne forme du pronom personnel, aujour- 
Chui egli, i, er, au fém. alla Cilin), ele, e; au plur, elli (aujourd’hui 
eglino ou egli), ils, fe, elle (elleng), ciles, fte. Les édit, varient beaucoup 
dans ces formes et l’on trouve très souvent, là où le vers le permet, 
egli pour ello, et p. elli. 


190 Edo — Empire. 


Eio inf. 18, 88. 22, 92. Pr. 18, 28. 31, 45 etc. Quelquefoës on 
trouve aussi la forme elli au sing. Pg. 19, 86. Pr. 25, 62 où d’autres 
lisent egi. 

Ella Inf. 1, 90. 2, 118. 5, 58, 122. 7, 60, 86, 94. 33, 133. Pg. 3, 
88. 6, 64. 9, 59. 24, 8. 27, 106. Pr. 9, 81. 27, 108. 31, 64. rare- 
We ce pronom se rapporte à un objet inanimé p. €x. une montagne 

Pg. 4, 91. 

Elli, plur. inf. A AA, 10, 77. 22, 76. 33, 50. Pg. 22, 127. Pr. 
12, 35. 

Elle Inf. 3, 67. 6, 37. Pr. 28, 51. 

Très souvent, surtout dans la rime, D. se sert de ces formes même 
avec les prépositions au lieu des formes obliques lui, lei, loro. P. ex. 

Sovr’ ello Inf. 29, 23. da ello Inf. 32, 124. 34,51. con ello Pg. 29, 
117. Pr. 4, 11. 

In ella Pr. 8, 13. ad ella Pr. 23, 96. d'ella Pr. 24, 95. d'elli Inf. 3, 
42. tra elli Pg. 27, 138. con elli Pr. 12, 133. con elle Inf. 3, 27. 

Eloi v. EL 

Elsa (de l’aHemand Halten, tenir, en anglais hilt), la garde de l'épée, 
bas Heft, das Degengefaf Pr. 16, 102. 

Elsa, nom d’une petite rivière de la Toscane qui se jette dans l’Arno. 
Pg. 33,67 où il est fait allusion à ła propriété des eaux de cette rivière 
de pétrifier ou d’incruster d’une couche de tartre les objets qu’on 
y plonge. 

Ema, petite rivière de Toscane qu’il faut passer en allant de Monte- 
buono, d’où les Buondelmonti q. v. tiraient lewr origine, à Florence. 
Pr. 16, 145. 

Emergere, verbe emprunté du latin, sortir, emaner, herausfommen, 
hervorgehen Pg. 24, 121. 

Emisporio (Hemisphaerium), Phémisphére, die Galbfugel Inf. A 60. 20, 
125. 34, 5, 112, 124. Pr. 1, 45. 20, 2. 28, 80. Au plur. Inf. 20, 
125. Pg. 4, 71. Dans quelques édit. on trouve quelquefois la forme 
emispero. 

Emme, la lettre M. Pg. 23, 33. On croyait lire sur la face de l'homme 
Je mot omo dont les deux yeux forment les O, et les os qui encadrent 
les yeux et le nez forment PM, de cette manière Gool, Un M. Pr. 18, 
113. L’ M comme chiffre romain qui désigne mille, taufend Pr. 19, 129. 

Emmi v. Essere. 

Empedocles, philosophe grec Inf. 4, 138. 

Empiere (implere), remplir, erfùlen Pg. 12, 58. Pr. 32, 39. et pour 
rassasier, fâttigen Inf. 1, 98. Pg. 12, 58. Satisfaire, befriedigen Pr. 7, 121. 

Empiezza (impietas), ordinairement empield, l’impieté, Die Ruhlofigteit 


Pg. 17, 19. 


Empio (impius), impie, ruchlo8, gottlog Inf. t0, A où Guinif. a la mau- 
vaise leçon ampj 25, 122. Pr. 9, 10, 53. 17, 64. 22, 45. Pour impi- 
toyable, cruel, unbarmherzig, graufam Inf. 10, 83. 

Empireo Ciu latin du moyen âge empyrewe), empyrée, empyräifo, épithète 


. En — Egquatore, > 291 


qu’ op dannait à la sphère la plus élevée des cieux que l’on croyait le 
siége de la divinité, Inf. 2, 21. 

En v. Essere. 

Enga, Enee, Wenca, fils d’Anchise et de Vénus Inf. 2,32. 4, 122. 
26, 93. Il est encore fait mention de lui Pg. 18, 137. Pr. 6, 3. 15,27, 

Eneida, l’Encide, bie Nenei, poème de Virgile Pg. 21, 97. 

Enfado Cinflatus), enflé, gonflé, angef@ivollen, aufgefiwollen, par suite 
de E ie Ief. 30, 119 où la Cr. et Alde lisent infiato, de colère 
Inf. 7, 7. 

Enigma CAenigma), l'énigme, bai Tod Pg. 38, 50. 

Enne, Enno v. Essere. 

Entomata, des insectes, Qufecten Pg. 10, 128. L'emploi de ce mot 
prouve jusqu’à l'évidence que D. ignorait le grec; il aura trouvé dans 
quelque glossaire entoma, ta, l’article ajouté pour indiquer le genre du 
mot et en a formé un subst. extemotg; ou bien, ce qui est peut-être en- 
core plus probable, il a trouvé dans quelqu’ auteur du moyen âge 
entoma insecte employé au singulier et en a formé un plur. entomata, comme 
themata , dogmata. Vide Lortare . 

Entrambi, Cura ambo), tous deus, alle beibe bat 23, 30. 

Entrare cintrare), entrer, bineingeben, bineiutreten, eintreten Inf. 1, 10. 
3, 9. 4, 23. 5, 19. 8, 26. 9, 26, 106. 13, 16. 14, 86. Pg. 2, 99. 12, 
114. 13, 16. 19, 36. 24, 100. 25, 7. Pr. 24, 109. 25, 103. 27, 6. 
30, 69. Quelquefois pour indiquer le mouvement ou la direction on 
trouvé”joint au verhe per Inf. 2, 142. 8, 90. Pg. 17, 6.. ou giù Inf. 7, 
105. ou in Pr. 25,11. Entrarsi.ne peut être traduit que par entrer, Here 
eingeben, eintreten Pa. 28, 24. Pr. 10, 41. 32, 60, dans ce dernier pas- 
sage Landino avait dejà lu Intro se au lieu d'Entrasi de la Cr. et de 
la plupart des édit. qui ne fait qu’ obscurcir Le sens. Lombardi, Dio- 
nisi, Ugo Foscolo, l’édit. de Flor., Costa et même Biagioli ont adopté 
la leçon de. Landino. On trouve entre p. entri Inf, 13, 16. Pg. 19, 86. 
Pr. 23, 108. Entrámi p. m'entrai Pr. 10,41 et comme subst. l'entrare, 
l'entrée, daS Sereingehen, da Ginireten Inf. 5, 20. 14, 45. Pg. 15, 88. 

Entrata, l'entrée, der Gingang Inf. 5, 5..8, 81. Pg. 9, 51. 

Entro (inter, inira), adv. dedans, brinnen, intérieurement, innerlich Int, 2, 
87. 8, 74. 10, 119. 22, 18. 24, 82. 33, 96. Pg. 2, 45. 13, 18. Pr. 5, 
41.9, 115. 10, 112. Dans les deux passages Pr. 12, 18 et 14,3 c’est 
d'entro (di entro), de dedans, yon innen, qu’il faut lire et non pas deniro 
comme partent la plupart des édit. Pg. 7,76 la. Nidob. lit entro comme 
préposit. dans, in, ce qui se trouve très rarement, la Cr. lit dertre a. 

. Elo (4e), le dieu des vents Pg. 28, 21. 

Epa (hepar?), le venire, la.panse, der Baut, ber WBanft Inf. 25, 82. 30, 
102, 119.. 

Epiciclo (epicyclu), lépicycle, petit cercle imaginé par les anciens 
astronomes et dont le centre est dans un point de la périphérie d’un 
plus grand cercle. Pr. 8, 3. 

EMiouto, Epicure, philosophe grec Inf. 10, 14. . 

… Éguatore caomar), l'équateur, der Hequator, der Gleider Pe, 4 80. 
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Hquivooure tie œsuisocw). D. semble donner à ce mot Pr. 29, 75 te 
sens de se tromper, prendre un mot, un sens pour un autre, fith isten, 
Die Lebeutung vermechfein. 

Era carar), la Saone, fleuve de France qui se jette dans le Rhène 
Pr, 6, 59. 

Eraclito (Heraclitus), Héraclite, philosophe grec Inf. 4, 138. 

Etam v. Essere. 

Erba (herba), l'herbe, bag Graë, une piante en général fei 7, 84. 15, 
72. 24, 100. Des herbes propres à des opérations magiques, Kräuter 
Inf. 20, 123. Pg. 7, 76. 8, 100. 9, #1: 11, 115.‘ 16, 114. 24, 147. 
28, 61. 30, 77. Pr. 1, 68. 30, 77, 111. Italica erba Pr. 11, 105. est 
une expression figurée qui désigne les peuples d'Italie. 

Erbetta, diminutif de erba, Pherbe tendre, Da8 garte Gras Pg. 1, 524. 
27, 134. 29, 88. 

Ercole CHercules), Hercule, Gerfules, héros step Inf. 25, 32. 26, 108. 
81, 132. 

Ereda chasres), l'héritier, ber @rbe inf. 81, 116. Au plur. erode et du 
genre féminin Pr. 11, 112 quoique le sujet auquel il se rapporte 
soit masculin. 

Ereggere ou Erigere, iever, clever, erheben Inf. 32, 45. 

Eresiarca Caeresiarcha), Phérdsiarque, der Gaerefiardy, Sectenoberhanpt. 
D. donne en rime au plur. la forme eresiarche, au lieu d'eresiarchi 
Inf. 9, 127. d 

Erotico Cecretougt, hérétique, Feberlfd Pr. 4, 69. 12, 100. 

Eretto, adj. verbal d’ereggere ou erigere, élevé, droit sur les pieds, auf= 
getichtet, grade Inf. 14, 111. Pr. 28, 10. dressé, aufgreridtet Pr. St. 29. 
d’un escalier, raide, fte Pg. 15, 36. 

Ergorsi Cesisere), contract. d'erigersi, se lever, se dresser, fi) aufrid- 
ten Inf. 10, 235. 

Erine CErinnyes), en rime pour Erinne, les faties, ble Gurien Inf. 9, 
45. Quelques éditeurs modernes, Viviani et U. Foscolo ont eu la mal: 
heureuse idée d'adopter la très mauvaise leçon du Mss. du Vatican 
Trine, que l'ignorance d’un copiste a seule pu faire naître. 

Érisiton p. Erisitone (Erisickihon) Pg. 23, 26. impie que Cérès punit 
d'une faim insatiable qui le réduisit à dévorer ses propres membres. 
V. Ovide Met. L, 8. ` 

Eriton p. ÆErilone (Erichtho), magicienne de Thessae cossultéé par 
le fils de Pompée, v. Lucain, Phars. L. 6, 508. Virgile étant mort à peu 
près 30 ans après la bataille de Pharsale on a voulu trouver ici un 
anachronisme, qui n’existerait que dans la supposition sans doute im- 
possible que les paroles de Virgile dussent ee rapporter au fait raconté 
par Lucain. D'ailleurs il n’est pas impossible qu’une magicienne ait 
survécu plus de 30 ans à cette b#taille. Au reste il est possible anssi 
que D. ait pris le nom d’Erichtho dans un sens général pour magicienne, 
à l’exemple d’Ovide. Her. 15, 139. | 

Ermafrodito CHermophrodiw), adj. hermaphrodie, Zwitter. H est très 
difficile de décider ce que D..a voulu dire par: Nostro gece fa er- 
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mafrodito Pg. 26,82 Land., Vellut., Dan., Venturi, Volpi, Lombardi et 
Tommaseo pensent à des actes de luxure contre nature dans le commerce 
de Phomme et de la femme, ce qui constituerait un péché analogue à 
celui des sodomites qui sont évidemment séparés du péché hermaphro- 
dite. Portirelli, Biagioli, Costa pensent à la bestialité, ce qui paraît 
confirmé par l’exemple de Pasiphaé que ces pécheurs alléguent; lopi- 
nion la plus probable sur ce péché, vu le nom que D. lui donne, nous 
semble être qu'il veut désigner ceux qui se sont rendus coupables de 
sodomie active et passive. 

Ermo (renge), forme ancienne pour eremo, proprement un désert, eine 
YBüfte. D. l’emploie pour un ermitage, eine Ginfiedelei Pr. 21, 110. De 
même et comme nom propre du couvent de Camaldoli dans l’Apennin. 
Pg. 5, 96. | 

Errante, part. prés. de errare, tombé dans l'erreur, in Srrthum verfal- 
ken Pg. 25, 63. Pr. 12, 94. 20, 67. 

Errare, errer à l'aventure, umher irren Pg. 7, 59. Errer, se tromper foi 
irren Inf. 2, 6. 28, 12. Pg. 7, 59. 9, 127. 17, 95. 19, 134. 20, 147. 
25, 120. Pr. 2, 52. 

Erro, ancienne forme pour errore, l'erreur, ber Srrthum Inf. 34, 102. 

Errore, l'erreur, ber Srrtbum Inf. 4, 48. 10, 114. 31, 39. Pg. 4, 5. 
15, 117. 17, 94. 18, 18. 24, 47. 31, Ah. Pr. 3, 18. 7, 29. 8, 6. Quel- 
ques édit. lisent Inf. 3, 84, orror au lieu d’error ce que nous admette- 
rions comme la vraie leçon dans tout autre poète que D. 

Erta Cde erectus), la côte on le penchant raide d’une montagne, der fteile 
Abhang, die Steile Inf. 1, 31. 8, 128. | 

Erto, adj., contract. de eretio, d’une côte ou d’une pente raide, Bett 
Inf. 19, 131. 24, 63. Pg. 3,47. 11, 42. 27, 132. levé, droit, debout, auf- 
recht, aufgeridtet Inf. 26, 36. 34, 13. Pr. 3, 6. Comme subst. Pg. 
7, 70. 

Esalazione (erhalatio), l'exhalaison, Die Uuébünftung Pg. 28, 98. 

Esaltare (exaitare), élever, erheben, au physique Pr. 23, 86. par esten- 
sion des bienheureux, exalté, élevé, exbbft, erhoben Pr. 19, 14. 29, 64. 
Dans le passage Inf. 4, 120 in me stesso n’esalto, les anciennes édit. 
Alde, Cr., Nidob. suivies de Lomb., Pédit. de Flor., U. Foscolo ont toutes 
n'esalto; Dionisi et après lui Costa lisent d’après quelques Mss. me 
salto. L'ancienne leçon paraît à tous égards préférable. Quant au sens, 
plusieurs commentateurs prennent esaltare pour une licence poétique 
au lieu de esultare comme St. Luc. 1, 47 exultavit spiritus meus; Buti tra- 
duit : ne faccio allegrezza. Nous croyons qu’on peut conserver le sens 
propre d’esallare; mene reputo in me medesimo maggiore, comme 
Boccace l'explique. Comp. Pr. 16, 18 et 21, 86. Je me sens élevé au-des- 
sus de moi-même, id) fühle mih über mih felbft erhoben. 

Esaminare (craminare), eraminer, unterfuchen, erforfen Inf. 5, 5. Pr. 
24, 116. Dans Pg. 3, 56 la Cr. et presque toutes les édit. lisent esa- 
minava, la Nidob. esaminando. : Nous préférons la leçon ordinaire. 

Esaù, Esaïi, Œfau, frère jumeau du patriarche Jacob Pr. 8, 130. Il 
est encore fait allusion à lui Pr. 32, 68. 3 

1 
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Esausto (how), épuisé, erfhbpft Pr. 14, 91. 

Esca, au propre, la nourriture, bie @ypeife, vie Nahrung Pg. 2, 128. 
Au figuré, Pappdt, die Rodipeife Pg. 14, 145. l’amorce, ber Bunder Inf. 
14, 38. 

Escusare (ercusare), ercuser, entf@ulbigen. C’est ainsi que lit la Nidob. 
Pr. 14, 136 avec les plus anciennes édit. et avec Benv. La Cr. a E 
scusar, ce qui d’après la remarque de Parenti n’est très probablement 
qu’une faute d'impression, née de ce que dans l’Aldine qui a servi de 
texte aux Académiciens les initiales sont toujours un peu séparées du 
reste du mot, de celte manière: E æcusar. » 

Hsecutore (exsecwor), lexéculeur, ber SBollsieher, ber Bollitreder Int. 
31, 51. 

Esempio, forme moderne que l’on trouve arbitrairement pour 
esemplo q. v. 

Esemplare Ceremplar), le modéle, baë Borbilb, bag Mufter Pr. 28, 56. 

Esemplo Cerempium), l'exemple, pag Beifpiel Pg. 19, 444, d’autres Hi- 
sent esempio Pr. 1, 71. 14, 105. 18, 126. pour la copie, Dag Abbild 
Pr. 28, 55 et pour Le modéle, Da8 Borbilb Pg. 32, 67. 

Esente Cde exemptus), exempt, frei von Pg. 7, 33. exclus, au8gef@loffen 
Pg. 16, 132. 

Esercito (exercius), il ne se trouve que dans un sens d'extension, une 
foule, eine Menge Inf. 18, 28. Pg. 8, 22. une procession nombreuse, eine 
zahlreiche Schaar Pg. 32, 17. l'esercilo cristiano Pr. 12, 137 pour le 
peuple chrélien, Die chriftlidhe Seerfhaar, bas Bolf der Ghriften. 

Esilio (erilium), l'exil, le bannissement, bie Berbannung, au propre Pr. 
17, 57 et 23, 134 où l’esilio di Babilon indique la vie terrestre, Da8 
iroife Leben Pr. 10, 129. par extension, l’état des âmes qui ne sont 
pas reçues dans le ciel, qui en sont bannies, Die aug bent Gimmel Ber- 
bannten Inf. 23, 126. Pg. 21, 18. l’état de l’homme avant la rédemp- 
tion, où il était banni du ciel Pr. 26, 116. 

Esordia, forme latine exordia, au plur, pour esordÿ, l’exorde, le com- 
mencement d’une prière, ber Eingang, ber Anfang eines Gebetes Pg. 
16, 49.. 

Esordire (exordiri), subst. emprunté de l’infin. latin, le commencement, 
der Anfang, ber Urfprung Pr. 29, 30. 

Esperienza (experientia), l'expérience, bie Erfahrung Int, 28, 48. 31, 99. 
Pg. A 13. 15, 21. 26, 75. Pr. 1 72. 2, 95. 20, 47. l'expérience, bie 
Kenntniğ Inf. 17, 38. l'expérience, die Unterfudung Inf. 26, 116. La 
forme plus ancienne esperienzia ne se trouve qu’une fois Pg. 4, 13. 

Esperto (expertus), expert, qui connaît par expérience, erfabren, Der 
etwas aus Erfahrung weif Inf. 26, 98. 31, 91. Pg. 1, 132. 2, 62. Pr. 
25, 65. 

Esprimere, exprimer, augbrüden, déclarer, erflären, dire, fagen Pr.24, 
122. Au participe Espress0 Cexpressw), exprimé, au8gebrůdt Inf. 19, 123. 
Pr. 22, 33. Comme adverbe, expressément, auĝdrüdlih Pg. 6, 29. Pr. 
32, 67. 

Esse, infin. latin, v. Essere. 
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Esse, subst., l'existence, bag Wefen, dag Sein Pr. 3, 79. 

Essenza (essentia), l'essence, létre, da8 Wefen Pr. 2, 116. 5, 43. 24, 
140 et la forme plus ancienne essenzia Pg. 17,135 et Pr. 2, 41.26, 31. 

Essere (esse), être, fein. Comme verbe auxiliare, qui entre dans la con- 
jugaison de tous les verbes à l'exception d'avere, il se trouve à chaque 
page. Comme verbe absolu, étre, se trouver, fein, ih befinden Inf. 1, 39, 
66, 79. 85, 105, 106, 113, 120, 128. 2, 2, 32, 52, 70, 78, 101, 139. 
30, 58. Pg. 1, 21, 40, 57, 86, 99, 122. 2, 10, 86, 92, 116. Pr. 1,5, 
73, 91. 2, 49, 86. È, en sousentendant tempo, d est temps, e8 ift Zeit 
Inf. 34, 69. Dans le sens de ilya, e8 giebt Inf. 1, 100, 122. 2, 94, 126. 
Pg. 17, 115, 118, 121. Pour le temps ilya, e8 ift Der Inf. 19, 19. et 
pour indiquer la différence, che è, quelle différence y a-t-il, wel ein Un- 
terfhied findet ftatt Inf. 19, 113. Esser d'un luogo, étre natif d'un endroit, 
aus einem Orte gebürtig fein Pg. 7, 18. Pr. 9, 92. Dans le sens H en 
est ainsi, e8 verhält fich fo Inf. 23, 31. Pg. 22, 26. Pr. 2, 82. Étre, se 
trouver, bejchaffen fein Inf. 1, A. 2, 37. Joint à des adj. Inf. 1, 4, 7, 11, 
30, 125. 2, 11, 17, 35, 42, 64, 80, 90, 109. Pg. 1, 56, 75. 2, 68, 
118. Pr. 1, 44, 55, 127, 129. 2, 44 et très souvent. à des subst., Inf. 
1, 37, 41, 67, 73, 78. 2, 26, 30. Pr. 1, 104, 107, 116. 2, 37, 96 et 
ainsi de suite. Quelquefois le verbe essere a le sens de venir, fommen, 
aller, gehen Inf. 2, 15. 21,44. L’Italien construit souvent ce verbe avec 
le pronom réciproque sans qu'il soit possible de rendre cette construc- 
tion dans une autre langue, ainsi on trouve: mi sono Pg. 24, 52. 27, 
104. ella s'è Inf. 7, 94. s'era Pg. 25, 110. mi fui Inf. 19, 88. fumi p. 
mi fui Pe, 22, 90. Ce verbe joint à un verbe ou à un subst. ou pronom 
forme des locutions particulières comme essere a stare, a giacere, être 
debout ou étre couché, ftebenb ober liegend fi befinden Inf. 34, 13. Essere 
con uno, être de l'avis de quelqu'un, ber Meinung eines Andern fein Pg. 
29, 105. Essere a grato, in furia, in piacere, per guida, in disio v. 
ces mots; de même: esser mestieri, tardi, uopo q. v. Ce verbe a con- 
servé à l’usage de la poésie un grand nombre de formes anomales et 
anciennes ; celles qui paraissent dans la D. C. sont: 

Au Présent. 

So p. son ou sono, lecon d’Alde, de la Cr. et de plusieurs anciennes 
édit. Toutes les édit. modernes lisent son Inf. 22, 103. Les anciens du 
reste se servaient très souvent de cette forme. Son pour sono qui est 
encore de l'usage ordinaire se trouve partout, de même se’ pour sei. 
Ee p. è Inf, 24, 90. 30, 79. Pg. 32, 10. Pr. 28, 123. La Cr. seule a 
admis cette forme Inf. 30, 79 où la Nidob. et les autres édit. lisent 
c'è ou v'è. Emmi p. mi è Pr. 25, 86. Enne p. ci è, è a noi Pr. 20, 136. 
Este Pr. 24, 141 west que le mot latin est adapté à la prononciation 
italienne. Evvi p. vi è Pg. 22, 113. Enno 8. p. du plur. p. sono, dans 
Ja rime Pr. 13, 97. La Nidob. lit enno hors de la rime Pr. 28, 64 ce 
qui ferait préférer le sono de la Cr. En pour enno, sono Pg. 16, 121. 
Pr. 15, 77. Quelques édit. modernes lisent enno Inf. 5 37 au lieu 
dean de la Cr. et de sono de la Nidob. Semo p. siamo Inf. 3, 16. 4, 
41. 17, 34. Pg. 17, 83. 26, 89. Pr. 3, 82 où la Cr. seule lit semo, les 
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autres siamo 5, 119. 30, 88. Sem p. semo Inf. 3, 16. 13, 37. 29, 91. 
Pg. 2, 63. 31, 106. Pr. 21, 13. 29, 127. 

A Pimparf. 

Erámo p. eravamo Pg. 32, 35 et Eram p. eramo Inf. 33, 43 où la 
Nidob. lit éran. Nous préférons la leçon de la Cr. 

Au Parfait. 

Fu’ p. fui a été adopté partout sans aucune nécessité par la Cr. Inf. 
33, 13. 34, 101. Pg. 1, 61. 13, 55. Pr. 1, 5. 18, 67. 21, 121. La 
Nidob. n’a cette forme que devant io Pr. 1, 5. 24, 121. Fumi p. mi 
fui Pg. 21, 98. 22, 90. Pr. 26, 123. v. plus bas. Fuci p. ci fu De, 29, 
66. Fue p. fu Inf. 2, 141. 22, 142. 25, 58. 28, 127. 32, 57. Pg. 4, 
51. 15, 38. 16, 28. 18, 133. 22, 111. 24, 100. 32, 147. Pr. 6, 16. 
7, 101. 8, 44. 11, 38. 13, 86. 15, 94. 17, 76, 21, 105. 25, 113. 27, 
35. Fusi p. si fu Pr. 3, 108. Funne p. ne fu Pg. 32, 139. Fumi p. 
mi fu Pr. 13, 33. et fummi Pr. 10, 98. Furo p. furono Inf. 10, 46. 
Foro p. forono, furono toujours dans la rime Inf. 3, 39. 22, 76. Pg. 
9, 22. 12, 36. Pr. 23, 131. 28, 96. 

Au Futur. 

Saragli p. vi sarà Pr. 25, 124. Fia (fam), pour sarà Inf. 1, 106, 
122. 5, 135. 33, 61. Pg. 6, 45. 10, 88. 12, 126. 15, 32. Pr. 14, 44. 
30, 136. Fie p. sarà se trouve une seule fois dans la rime Pr. 7, 114; 
plus souvent Bett p. ti fa Pg. 15, 32. 18, 17 où le changement de 
voyelle est analogue à celui qui a lieu dans le concours des pronoms 
comme melo p. milo. Fieno p. saranno Pg. 13, 133. 25, 36. Pr. 9, 
60 et Fien p. fieno Inf. 3, 76. 6, 105. Pg. 12, 124. Pr. 17, 78. 19, 
134 et plus souvent. Pg. 7, 48 la Gr. lit avec Alde fier, forme absolu- 
ment inusitée. 

Au Conditionnel. 

-Fora (forem), rarement pour sarei Pg. 26, 25; ordinairement p. sa- 
rebbe Int, 29, 46. 32, 90. Pg. 6, 90. 7, 50. 9, 116. 10, 6. 16, 70, 71. 
26, 25. 27, 141. 29, 60. Pr. 10, 89 et plus souvent. Saria p. sarebbe 
Pg. 1, 67. 10, 40 et Sariesi p. si saria Pr. 16,64. Sarien p. sarieno 
(sarebbero) Inf. 20, 102. Pg. 3, 48. 15, 128. Pr. 16, 65. 

Présent du Conjonctif. 

Sie p. sit Inf 8, 39. 17, 81. 33 10 où la Nidob. lit se’ De, 5, 70. 
20, 10, 42. 25, 32. 31, 45, Pr. 29, 64. Sieti p. ti sia Inf. 45, 119. 

Imparfait du Conjancetif. 

Fusse p. fosse Inf. 26, 51. Fosse p. fossi Pg. 15, 59. 17, 46. 30, 
42. Fossi p. fosse Pg. 24, 136. Fosse p. fosse stata Inf. 27, 70. Enfin 
Inf. 8, 78 les interprètes prennent fosse pour fossero, mais nous 
croyons plutôt que D. s’est servi d’une construction un peu hardie: 
les murs: cela me paraissait que ce fåt du fer; vie Mauern: das {chien mir, 
al8 wäre e8 Gijen. A l’infinitif Esse forme latine pour essere Pr. 
3, 79. , ` 

Essere, comme subst. léire, l'essence, Dag Sein, dag Zielen Pr. 2,114, 
116. A. 33. 7, 132. 24, 73. 26, 58. 28, 110. 31, 112. Un objel, dp 
Gegenftand, un étre, dn Wefen Pg. 18, 22. 
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gg (ipse), autre forme du pronom personnel egli, il, lui, et, e8, 
elle, He, Il se rapporte aux personnes et aux choses. Inf. 4, 62, 101 où 
la Cr. lit Ki si. 5, 10. 6, 93. 8, 113. 9, 87. 14, 11. 17, 94. 21, 19. 
29, 87. 30, 40. Pg. 1, 61, 120. 2, 22. 4, 3, 108. 6, 12. 7, 47. 8, 44. 
9, 77, 96. 10, 5. 11, 8. 16, 97. 17, 6, 118. 20, 124. 22, 51. 24, 117. 
26, 25. 27, 4. 30, 8 et selon la Cr. 24, 113 où il vaut mieux lire 
adesso q. v. Pr. 2, 147. 8, 41. 10, 136. 14, 52. 16, 148. 19, 41. 21, 
2. 22, 111. 25, 89, 100. 27, 90. 28, 20. 33, 63 et plus souvent. Essa 
semble être mis pour esta, cette, biefe Pr. 8, 19. Quelquefois ce pronom 
ne semble ajouté, que pour donner plus de précision à l’image et alors 
il est toujours placé entre la préposition et le substantif, sans se règler 
sur le genre de ce dernier: Con esso un colpo Inf. 82, 62 d’un seul et 
même coup, mit einem une bem nâämlihen Streie. Sott’esso ou Sottesso 
Pg. 31, 19. Pr. 23, 66. Sovr’esso noi Inf. 23, 54. Sovresso 'l mezzo 
Inf. 34, 44 exactement au milicu, genau in ber Mitte. Sovr’esso Gerion 
Pg. 27, 28. Sovresso l'acqua Pg. 31, 96. Sovr'esso il nido Pr. 19, 91. 
Con esso i due Pg. 24, 98. Lunghesso, tout prés, dicht baron Pg. 2, 10. 

Estatico, eztatique, entyüdt, verzüdt Pg. 15, 86. 

Este v. Essere. 

Ester, juive, épouse d’Ahasvérus roi de Perse, v. le livre qui porte 
son nom. Pg. 17, 29. 

Esti ou Este, petite ville de l'Italie supérieure, aux pieds des monts 
Euganées, dont les margraves, plus tard, ducs de Ferrarc tirent leur 
nom de famille. D. fait mention de deux princes de cette race, Obizzo 
da Esti Inf. 12,111 qui le premier s’empara de Ferrare et fut étouffé 
au moyen d’un oreiller par son fils Azzo; et Azzone HI, indiqué par les 
mots Quel da Esti Pg. 5, 77 qui fit assassiner Jacopo del Cassero, 
gentilhomme de Fano, qui avait mal parlé de lui. 

Esto (ise) forme ancienne et aujourd’hui réservée à la poésie, du 
pronom questo, ce, celle, celui-ci, celle-ci, biefer, e, e8 Inf. 1, 93. 2, 98. 6, 
103. 9, 93. 13, 29, 73. 14, 132. 28, 62. Pg. 2, 62. 3, 144. 4, 94. 
18, 68. 23; 64. 28, 141. et 133 où la Nidob. lit esso Pr. 2,176. 3, 79. 
6, 106. 9, 33. 11, 99. 24, 84. 

Estremità, l'extrémité, le bord, der âuferfte Rand Inf. 11, 1. 

Estremo (ertremns), extérieur, Auficrlid, d’une surface Inf. 19, 29. 
d’une circonférence Pr. 12, 24. 30,117 et en sousentendant momenti, 
les derniers moments de la vie, die legten Augenblide Pg. 22, 48 où la 
Cr. lit stremi, ce qui est la forme plus ordinaire du mot. 

Esurire, verbe latin, par extension désirer ardemment, feftig verlangen 
Pg. 24, 154; l’image est prise de St. Matthieu 5, 6. 

Et, ot unb, forme de la particule copulative e devant les voyelles et 
lh, dans la plupart des Mss., les édit. y substituent ordinairement ed. 

Et coram patre, ct en présence de son pére, und in Gegenwart feines 
Baters, paroles latines Pr. 11, 62. 

Età et Etade (aetas), l'åge, la durée de la vie, Da8 Aiter, die Lebengs 
dauer Inf. 15, 51. 27, 80. låge, vas Miter Pg. 2, 9. Pr. 19, 132. 32, 
79. La seconda etade Pe, 30, 125. la seconde vie, la vie future, Da8 zweite, 
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gufünftige Leben. Eé novella Inf. 33, 88. et Pr. 17, 80 la jeunesse, le 
jeune âge, die Jugend, bas jugendliche Miter. Les âges du monde ainsi 
l'età delloro Pg. 28, 140. le etadi grosse Pg. 11, 93 les âges de Pigno- 
rance, die unwiffenden Seiten; l'antica età, l'ancien âge, bie alte Beit 
Pg. 16, 122. Un temps, eine Beit Pg. 12, 104. 

Eteócle, avec l’accent sur la pénultième, au lieu d’Etéocle, le frère 
de Polynice, fils d'Oedipe. Inf. 26, 54. 

Etera (aether), l'éther, la région supérieure, le ciel, ber Nether, ber Dim, 
mel Pr. 22, 182. 27, 70 où la Cr. lit etere, sans aucune nécessité. 

Eternale p. eterno, éternel, ewig Pr. 5, 116. sans interruption, obne ln: 
terbrecung Inf. 14, 37. 

Eternalmente, éternellement, ewiglid, à jamais, auf ewig Inf. 29, 90. 
Pg. 3, 42. Pr. 10, 2. 13, 60. 14, 15. 15, 12. 

Etornarsi, s’éterniser, fit) veretvigen Inf. 15, 85. 

Eternità, l’éternite, bie Œvigfeit Pr. 29, 16. 

Eterno (aeternus), adj. cternel, ewig Inf. 1, 114. 3, 2, 8, 87. 4, 27. 
6, 8. 8, 73. 9, 44. 12, 51. 15, 42. 18, 72. 82, 75. Pg. 1, 41, 46. 2, 
35. 3, 134. 7, 18. 11, 107. 14, 149. 15, 72. 19, 63. 25, 31. 27, 127. 
30, 18. 31, 139. Pr. 1, 64. 7, 66. 8, 21. 10, 136. 11, 20. 17, 39. 
20, 52, 77. 21, 75. 22, 152. 23, 26. 24, 34. 31, 93. 32, 83. Comme 
adv. éternellement, ewiglib, ewig Inf. 3, 8 où cependant quelques édit. 
p. ex. Lombardi lisent eterna duro. In eterno dans le même sens Inf. 
23, 67. 

Eterno l', subst. Pélernel, e, à d. l’âme de l’homme, bag Ewige, die 
Seele neg Menfhen Pg. 5, 106. 

Etica GCethice), l’éthique, la philosophie morale, die Œtbif, bie Morat Inf. 
11, 80. 

Etico U (de Et, hecticus, ) subst. le malade atteint d’une fièvre hec- 
tique, ber Heftifer Inf. 30, 56. 

Etiôpe (4ethiops), avec l'accent sur la pénultième, pour faire la rime, 
l Ethiopien, ber Uetbiopier Pr. 19, 109. Etiôpo pour la rime Pg. 26, 21. 

Etiopia (Aethiopia), l'Ethiopie, Uetbiopien, contrée d’Afrique, au midi 
de l'Egypte. Inf. 24, 89. 

Etiopo v. Etiope. 

Etsi, mot latin, benchè, bien-que, quoique, obgleich, wenngleid, leçon de 
la Cr. Pr. 3, 89. La Nidob. et la plupart des édit. modernes lisent 
avec beaucoup de Mss. e s} qui donne en italien le même sens. 

Ettore (Hector), héros troyen, fils de Priam Inf. 4, 122. Pr. 6, 68. 

Euclide, Euclide, Guclive8, géomètre grec. Inf. 4, 142. , 

Eufrates, lEuphrate, ber Œupbrat, fleuve d'Asie Pg. 33, 112. 

Eunoë, nom que D. donne à l’une des deux fontaines et ruisseaux 
du Paradis terrestre, dont l’eau renouvelle le souvenir du bien que 
l’homme a fait pendant sa vie. Pg. 28, 131. 33, 127. 

Eurialo, Euriak, Œurialu8 nf. 1, 108, jeunc Troyen dont Virgile ra- 
conte la mort, Enéide 9, 179 sq. 

Euripide, Euripide, Œuripibeë, poète tragique grec Pg. 22, 106. 
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Euripilo (Ewrwpyks). D. fait mention Inf. 20, 112 d’un augure de ce 
nom qui aurait avec Calchas fixé le moment du départ de la flotte grec- 
que pour la guerre de Troie; nous ignorons d’où le poète peut avoir 
pris celte circonstance, car Virgile qui nomme Eurypyle, Enéide II 114 
n’en fait point mention. 

Euro, nom que les Anciens donnaient au vent d'Est, ber Morgenwind 
Pr. 8, 69. 

Europa, PEurope, Guroya Pg. 8, 123. Pr. 6, 5. 12, 48. 

TUE fille d’Agénor, roi de Phénicie, enlevée par Jupiter Pr. 

, 84. 

Eva, Eve, Eva, femme d'Adam, la mère du genre humain, elle est 
nommée Pg. 8, 99. 12, 71. 24, 116. 29, 24 et indiquée sans être 
nommée Pg. 30, 52. 32, 32. Pr. 13, 38. 32, G. 

Evangelico, évangélique, ce qui se rapporte, ce qui est conforme à 
l'Evangile, evangelif@ Pg. 19, 136. Pr. 24, 137, 144. 

Evangelio, PEvengile, bag Evangelium Pg. 22, 154. Pr. 9, 133. 24, 
137. 29, 114. 

E via v. Via. 

Ezzechiel, le prophète Ezéchiel, Gefetiel Pg. 29, 100. 


F. 


Fabbro (faber), le forgeron, ber Gëmie Inf. 14, 52 où Vulcain est ap- 
pelé il fabbro dì Giove, en général un ouvrier qui travaille en métal, ein 
Metallarbeiter Pr. 2, 128. par extension un sculpteur, ein Bildhauer Pg. 
10, 99. un pote, ein Diter Pg. 26, 117. Il y a grande diversité d’opi- 
nions sur le passage Pg. 14, 100 Quando a Bologna un fabbro ( Fabbro) 
si raligna. Les uns, Benv., l’Anon., Pietro di Dante prennent Fabbro pour 
un nom propre et croient qu’il s’agit de Fabbro de’ Lambertacci citoyen 
de Bologne qui par ses talens et ses vertus et non par sa naissance 
s’était élevé au premier rang parmi ses concitoyens. Ce sens admis il 
vaudrait mieux mettre avec Monti et quelques Mss. un point interroga- 
tif aux vers 100—102, comme l’ont fait l’édit. de Florence et Bianchi, 
l’éditeur du commentaire de Costa, ce qui donnerait le sens: Quand 
verra-t-on renaître à Bologne etc. Lombardi lisait fabbro, un forgeron, 
ce qui ne change rien au fond de la question. Land. et Vell. sont pour 
fabbro, sans interrogation, ce qui semble contredire à tout ce que 
Guido del Duca dit dans cet endroit de la décadence et de la corruption 
de toutes les familles nobles de la Romagne. 

Faccia (facies), la face de l’homme, dag Angefiht, dag Antliş Inf. 10, 
80. 15, 29. 16, 76. 17, 10. 18, 77. 22, 61. 25, 72, 128. 28, 105. 
29, 135. 31, 46. 32, 37. Pg. 1, 38. 3, 87. 6, 11. 8, 15. 9, 40, 81. 
11, 73. 12, 89. 13, 121. 21, 113. 23, 48, 55. 24, 20. Pr. 23, 70. 
31, 13. 32, 85. De Dieu Pr. 29, 77. Au plur. Inf. 34, 38. Pr. 3, 16. 
Des animaux Int, 6, 31. 17, 60. et au figuré Inf. 23, 29. Du soleil Inf, 
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26, 27. 30, 25. L'air, l'apparence, da8 Anfehen Inf. 16, 124. 24, 13. 
le côté, die Geite Inf. 34, 117. p. facciata, la page, die Seite Pg. 3, 126. 

Face (fax), mot qui n’est d'usage que dans la poésie, proprement 
la torche, le flambeau, die Fadel, au figuré, face di carità, flambeau, qui 
allume, réveille la charité, Leudte der Liebe, la Ste Vierge Pr. 33, 10. 
Au plur. le face p. faci, Pr. 27, 10. les flambeaux, bie Reudten, €, à d. 
âmes de bienheureux. Face p. fa v. Fare. 

Facella, diminutif de face, il ne se trouve pas au propre. Par exten- 
sion D. appelle ainsi trois étoiles qui représentent les 3 vertus théolo- 
gales Pg. 8, 89. l'étoile, ou la planète Jupiter Pr. 18,70. l'ange Gabriel 
Pr. 23, 94. et au figuré Pr. 9, 29. c’est Ezzelino da Romano, fléau de 
l'Italie supérieure, qui est appelé ume torche, eine adel. 

Facultade dans la rime et Facultate, hors de la rime. La faculté, ble 
Sabigteit Pr. 4, 45. Le bien que l’on posséde, bag Bermôgen Inf. 11, 44. 

Faenza, anciennement Faventia, ville de l’état ecclésiastique Inf. 32, 
123. Pg. 14, 101. Elle est appelée La città di Lamone Inf. 27, 49, 
parcequ’elle est située sur ce fleuve. 

Falcare (probablement de falz), verbe aujourd’hui inusité dont le 
sens est douteux dans le seul passage où il se trouve Pg. 18, 94 Tale 
per quel giron suo passo falca. Lombardi et Monti le prennent dans le 
sens d'avancer; nous croyons plutôt avec Buti qu’il signifie plier et ici 
diriger son chemin, feinen Weg ridten, en allant en demi-cercle, en tour- 
nant. Galilei s’est servi du mot falcato pour désigner la lune lorsque 
sa partie éclairée a la forme d’une faux. 

Falcone (de l’allemand Yalfe, comme dans la basse latinité falco), 
le faucon, ber Wolf Inf. 17, 127. 22, 131. Pg. 19, 64. Pr. 18, 45. 19, 
84. Comme la chasse au faucon était fort estimée au moyen âge D. 
emprunte plusieurs belles comparaisons à cet exercice, quelquefois il 
appelle le faucon simplement uccello q.v , 

Falconiere, le fauconnier, ber Salfenier Inf. 17, 129. 


Falda (peut-être de l’allemand Falte), tout ce qui est étendu, large di 


de-là le flocon de neige, bie Gëneccedr Inf. 14, 29. 

Fallace (fallax), trompeur, täufdent, trügerif Pg. 31,56. Pr. 10, 125. 
15, 146. 

Fallanza, mot qui a entièrement vieilli, fallo, la faute, ber Sebler, die 
Sünde Pr. 27, 32. ` 

Fallare cde fallere), tromper, tüufen Pg. 6, 35. d’une clé, ne pas faire 
son service, ne pas ouvrir, nicht [liefen De. 9,121. ne pas se développer, 
ne pas atteindre sa perfection, fit nicht vollftänbig ansbifoen Pg. 10, 
129. manquer, feblen Pg. 13, 61. faire une faute, pécher, einen Fehler, eine 
Sünde begehen Pr. 5, 53. 6, 102. 

Fallire (fallere), autre forme de fallare, manquer, feblen Inf. 13, 122. 
29, 120. fallio p. fal Pg. 31, 52. fallire a, manquer de parvenir à, ver: 
fehlen mobin zu Fommen Inf. 15, 56. se tromper, fid irren Inf. 29, 120. 

Fallo cde fallere), la faute, ber Schier Pg. 3, 9. 10, 6. 27, 141. Pr. 6, 
98. 16, 15. 25, 105. un crime, un péché, dn Berbrecen, eine Sünde 
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Inf. 28; 83. 30, 116. Pr. 32, 42. un défaut, ein Mangel, ein Febl Pr. 
29, 23. 

Falsamente, faussement, fülfélit Inf. 24, 139. 

Falsare Cde falsus), falsifer, altérer les métaux, les monnaies, verfüls 
jen. Inf. 29, 137. 30, 115. faire paraitre une chose ce qu’elle n’est 
pas, tromper, tâufen, vorfpiegeln Pg. 29, 44. 

Falsatore, le faussaire, celui qui altère les monnaies, ber Berfälfer 
Int, 29, 57. | 

Falseggiare, feisifier, altérer les monnaies, verfälfen Pr. 49, 119. 

Falsificare, démontrer qu'une opinion est fausse, bie Galfcbeit einer Meis 
nung beweifen Pr. 2, 84. Falsificare in se, prendre, imiter la figure de 
quelqu'un, jemanden barftellen Inf. 30, 44. Falsificarsi, se déguiser, 
préndre l’apparence d’un autre, Ho verftellen, die Geftalt eines Andern 
annebmen Inf. 30, 41. 

Falsità, la faisifcation, l’altération des monnaies, die Berfälfbung 
Inf. 11, 59. 

Falso, adj. fauz, falf, opposé à vrai et réel Inf. 1, 72..2, 48. 18, 
49. Pg. 22, 29. 80, 131. 31, 35. Pr. 1, 89, 135. fous, artificiel, imité, 
fal(d, nadgema®t, fünftlid Inf. 12, 13. faux de caractère, falf Inf. 
30, 98. 


Falso, Adv. dir falso, mentir, lügen, fülf@lit fagen Inf. 30, 115. 
-Falso, subst. le fauz, l’erreur, bag alfe, ber Jrrthum Pr. 2, 62. la 

falsa che accusò Giuseppo, Inf. 30, 97 est la femme de Potiphar qui 
accusa faussement Joseph. 

Falterona, nom d’une des plus hautes cimes de l’Apennin, au pied 
de laquelle l'Arno prend sa source Pg. 14, 17. Tous les commenta- 
teurs assurent que la vallée arrosée par le Bisenzio Inf. 32, 56 porte 
aussi le.nom de Falterona, quoiqu'elle soit assez éloignée de la mon- 
tagne de ce nom. V. Bisenzio. 

Fama, le renommée, la gloire, la bonne et la mauvaise répulation, ber Ruhm, 
ber Name, ber gute und böfe Ruf, vas Gerübt Inf. 2, 59. 3, 49. 13, 
53. 15, 67, 107. 16, 31, 66. 24, 48. 31, 127. 32, 92. Pg. 6, 117. 8, 
124. 11, 103. 17, 118. Pr. 6, 48, 114. 9, 39. 31, 105. 

Famagosta, Fomagousie, capitale de l'ile de Chypre Pr. 19, 146. 

Fame (fames), la faim, ber Hunger, au propre Inf. 1, 47, 99. 82, 127. 33, 
23. Pg. 20, 12.22, 149. 23, 66. 24, 28. Pr. 4, 2. 30, 141. 32, 54. au figuré 
aver fame, désirer d'oblenir, wona verlangen Inf. 15,71.Pr. 19, 26. Au plur. 
au propre Pg. 29, 37. au figuré les désirs, die Wünfe Pg. 27, 117. Le 
passage Pg. 22, 40 Perchè non reggi tu o sacra fame Dell org, lap- 
petito de’ mortali est assez obscur. En traduisant Perchè par pourquoi, 
warum, quelques interprètes ont été conduits à croire que D. aurait 
mal entendu la sacra fames; Enéide HI 56 sq. à laquelle il fait allusion 
et aurait pris sacer en bonne part pour paint, ce qui est absolument 
invraisembable pour peu qu’on compare Pg. 20, 82. Rosa Morando a 
proposé de lire Per che c. à d. per che vie, par quels chemins pernicieur, 
auf wie verberblie Wege ıc. La leçon de la Nidob. A che adoptée par 
Romanis lève fort bien la difficulté en donnant le sens: à ne conduis tu 
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pas, wohin fübrft bu niht; mais cette facilité môme rend la lecon 
suspecte qui d’ailleurs ne se trouve que dans très peu de Mss. 

Famiglia, je famille, vie amilie, au propre Pg. 14, 113. Pr. 15, 106. 
les hommes en général sont appelés f. umana Pr. 27, 141 et Adam 
il maggior padre di famiglia Pr. 32, 136. la famille et les domestiques, 
We Dienerihaft Pr. 15, 125. par extension la famiglia del cielo, les an- 
ges el les bienheureur, die Œngel und bie Geligen Pg. 15, 29. les membres 
d'un. ordre religieux, Die Mitglieder eines Mônhéorbens Pr. 11, 86. 12, 
115. et en général sne troupe, un certain nombre de personnes du même 
ordre, ou qui partagent le même sort, eine Schaar gleichartiger Wen- 
fchen Inf. 15, 22. 30, 88. Pr. 10, 49. ainsi D. appelle une assemblée 
de philosophes filosofica famiglia Inf. 4, 132. Dans le passage Inf. 22, 
52 la Cr. et la très grande majorité des édit. ot des Mss. ont famiglia 
p. serviteur, qui fait partie de la maison d’un prince, Diener; la Nidob. 
et quelques Mss suivis par Lomb. et Viviani lisent famiglio. H s'agit 
d’un certain Giumpolo ou Ciampolo qui fut au service de Thibaut roi 
de Navarre. 

Famigliare, qui appartient à la famiglia, un serviteur, un attaché, ein 
Diener Pg. 29, 136. celui qui est indiqué ici est l’évangéliste St. Luc. 
Pr. 12, 73. , 

Famoso, fameux, beräbmt Inf. 1, 89. Pg. 21, 87. 

Fanciullo (forme diminut. de fante), un enfant, un petit garçon, ein 
Kind, ein Knabe Pg. 15, 3. 27, AR, 81, 64. ct Fanciulla, une jeune fille, 
ein junges Mädchen Pg. 16, 86. 17, 34. 

Fane v. Fare. 

- Fango (du gothique fani, au génit. fanjis), la fange, der Koth Inf. 7, 
129. 8, 32. Pg. 16, 129. 19, 104. 

Fangoso, fangeux, couvert de fange, fotbig, mit Roth bet Inf. 7, 
110. 8, 59. 

Fano, anciennement Fanum fortunae, ville de l’état ecclésiastique sur 
l’Adriatique Inf. 28, 76. Pg. 5, 71. 

Fantasia (phantasia), l'imagination, We Ginbiloungéfraft Pg. 17, 25. Pr. 
10, 46. 24, 24. 33, 142. 

Fante cde infans), Dans le passage Pg. 11, 66 ogni fante les uns en- 
tendent tout homme, tout être qui sait parler, Ieper Menid, d'autres’ et 
nous inclinons pour ce sens, chaque enfant, jedes Rind, comme Pg: 25, 
61 fante est opposé à animal et signifie un enfant, un être doué de 
raison, ein Kind, ein vernünftiges Wefen. Au plur. les soldats, die Rriegôs 
Fnechte Inf. 21, 94. Au fem. une vile créature, ein gemeines Weib bi, 
18, 130. 
wa SCD. diminut. de fanto, un petit enfant, ein Being äi Pr. 

82. 

Fantoli, Ugolino de’, ou de’ Fantolini, d'après la Cr. gentilhomme 
vertueux de Faenza, loué par D. Pg. 14, 121. 

Fantolino, autre dimin. de fante, en petit enfant, ein fleinies Kind Pg. 
24, 108. 30,-44. Pr. 23, 121. 80, 140. 
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Fate, subst. l'action de faire, bas Thun, das Handeln Inf. 24, 77, Pr. 
17, 74. 

Fare, verbe, (facere), dans le sens général de faire, agir, construire elc. ete. 
maden, thun, verfertigen 2e. 16. Inf. 4, 60, 133, 144. 5, 47. 7, 42. 8, 
9. 10, 16, 31, 130. 13, 10, 154. 14, 135. 15, 12, 36. 16, 21. 17, 
17, 32. 20, 69, 91. 21, 12, 61. 28, 30. 25, 29. 27, 101. 29, 7, 116. 
30, 141. 33, 59, 147. Pg. 1, 87. 3, 82, 93. 5, 67. 6, 57, 139. 7, 68. 
11, 62, 72. 12, 129. 14, 13. 15, 90. 16, 106. 21, 122. 28. 0. 16. 
24, 35. 25, 47. 28, 97. 32, 12, 72. Pr. 4, 80, 107. 6, 134. 18, 99. 
16, 2, 112. 22, 129. 23, 56. 26, 114. 29, 94. 30, 100. 32, 30 et 
très souvent encore. Créer, faffen Inf. 3, 5. 6, 42. Pg. 16, 32. Pr. 3, 
87. 7, 148. 13, 45. 15, 77. 29, 39. donner l’origine, faire naître, Den Urs 
fprung geben, geboren werden laffen Pg. 5, 134. Mfluencer, exercer une ‘ 
influence, wirfen Pg. 25, 47. Pr. 2, 123. 14, 134. De-là faire mel, wehe 
thun Pr. 31, 77. Che ti fa? que t’importe, qu'est ce que cela te fait? wag 
thut dir Pg. 5, 12. Décrire, {iloern Inf. 1, 135. soutenir dans un système, 
bebauyten 10, 15. fare, commettre un péché, et non fare, ne pas faire 
ce que l’on devrait faire. Pg. 7, 25. Souvent fare tient la place d’un 
verbe antécédent qu'on ne veut pas répéter, Inf, 5, 96. 9, 116. 11, 
104. 15, 21. 23, 8. 25, 182, 30, 141. 32, 132. 34, 31. Pg. 4, 131. 
15, 133. 25, 9. 26, 70. 27, 45. 30,5. Pr. 9, 96. 22, 56. 33, 29. 
Fare suivi d’un infinitif, faire qu'un aure fasse, engager quelqu’un à faire, 
maen laffen, veranlaffen, daf einer thue Inf. 1, 56, 102. 2, 70. 4, 23, 
27. 10, 87. 13, 50. 14, 102. 18, 87. De, 12, 66. 18, 24. 19, 90. 20, 
98. 22, 25. 27, 29, 137. 28, 29. Pr. 6, 82 et plus souvent. Cette 
construction est souvent suivie do comme en français faire faire une 
chose à quelqu'un, p. par quelqu'un, nent etwaë thun laffen Inf. 21. 
56. 17, 129. Farsi a très souvent surtout dans les comparaisons, le 
sens passif, devenir, étre fait, werden, gemacht werden, ou le sens actif 
se faire soi-même, p. ex. se faire soldat, ff zu etwas maen, etwas wer= 
ben Inf. 12, 124. 20, 122. 23, 63. 25, 73, 111. Pg. 2, 97. 5, 63. 40, 
63. 12, 45, 104. 17, 33. 24, 101. 25, 77, 127. 30, 98. 32, 55. 33, 
105. Pr. 1, 53. 5, 131. 7, 134. 12, 85. 15, 138. 18, 38, 77. 20, 34. 
21, 6. 23, 45, 74. 27, 12, 71. 80, 5. Dans un sens actif, pour faire, 
thun Pr. 23, 45. et au réciproque se faire, se rendre, de manière qu’on 
soit, éi madhen, fo dağ man etmas fei; farsi bella, se parer, fit) (düt, 
fen Pr. 19, 36 et des âmes, se purger, fi reinigen Pg. 2, 75. farsi 
ghiotto, désirer .ardemmena beftig wüniden Pg. 17, 122. farsi sicuro, se 
rassurer, fi) beruhigen Inf. 9, 30. Pg. 9, 47. farsi timido, devenir timide, 
furdtiam werben Rr. 27, 38. farsi unito, smir par mariage, fit yer- 
binden Pr. 11, 62. et de même avec plusieurs autres adjectifs. Farsi 
dans un sens tout à fait particulier, se rapportar, étre à, fit verhalten, 
en géométrie Pr. 18, 51. Très sauvent on trouve qual ou {al mi feci 
p- je devins, fọ warb mir: Inf. 1, 58. 2, 40. 8, 24, 130. 19, 58. 36, 
139. Pg. 19, 67. 26, 95, 96. 31, 89. Pr. 4, 67. 5, 98 et plus sou- 
vent. Avec les prépositions verso, presso, innanzi etc. farsi signifie 
souvent s’avancer, s'approcher, vorgehen, fich nähern Inf. 8, 32. 21, 92. 
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22, 96. 31, 134. Pg. 8; 52. 10, 58. 15, 142. 20, 184. 24, 115. 26, 
13, 136. 27, 29. 31, 131. Pr. 9, 14. 22, 29 et plus souvent. Le par- 
ticipe Fatto outre le sens ordinaire du verbe signifie souvent fait d'une 
certaine manière, befdaffen, qui a Pair de, ber angfteht wie Inf. 2, 91. 9, 
67. 14, 14. 15. 10. 30, 49. Pg. 29, 125. Pr. 5, 26. devenu, geworden 
Inf. 14, 83. Pg. 2, 21. 6, 94. 19, 107. 83, 74. et venu ou allé, getoms 
men, gegangen Inf. 34, 16. Pg. 29, 46. Sè ou cos fatto, tel, folder, fo 
befchaffen Inf. 5, 37. 17, 82. 23, 15. 31, 50..33, 133. 34, 33. Pg. 10, 
134. Pr. 8, 49. 9, 11. 29, 104. D. a emprunté du latin le part. du fu- 
tur fatturo, qui va faire, ber ba thun wird Pr. 6, 88. 

Le verbe fare est peut-être celui de tous les verbes italiens qui offre 
le plus de formes anciennes, poétiques et irrégulières; celles qui se 
rencontrent dans la D. C. sont: 

Au Présent. 

Faccio p. fo Inf. 2, 70. Pg. 9, 131. 

Fomi p. mi fo Pr. 20, 34. 

Faci p. fai Inf. 10, 16. 14, 185. 

Fane p. ne fa Pr. 27, 33. 

Fassi p. si fa Inf. 23, 63. Pg. 25, 127. 83, 105. Pr. 5, 30. 

Face p. fa Inf. 1, 56. 10, 9. 21, 111. 25, 132. Pg. 2, 97. 5, 63. 
7, 68. 15. 133. 18, 24. 28, 89. 30, 5. Pr. 8, 87. 4, 77. 6, 82. 9 
119. 26, 99, 108. 29, 94. 30, 100. 

À l’Imparfait. 

Facea p. faceva Pr. 81, 41 et très souvent. 

Facei p. facevi Pr. 19, 69. 

Faceno p. facevano Int, 12, 102. facén Pg. 23, 9. Pr. 14, 100. 

Facien p. facevano Pr. 16, 108 où d’autres édit. lisent facéan. fa- 
ciensi ou facensi p. si facevano Pr. 18, 77. 

Au Parfait. 

` Fei p. feci Inf. 10, 113. 13, 151. 23, 30. Pg. 1, 87. 8, 52. 11,72. 
14, 75. 21, 122. Pr. 1, 67. 21, 114. 22, 129. 26, 114. 

Fe’ p. feci Pg. 24, 35. Pr. 9, 96. 

Femmi p. mi feci Pg. 10, 53. 31, 89. 

Fe’ p. fece Inf. 1, 51. A 28, 60. 29, 110. 30, 21. Pg. 12, 45. 

Felli p. gli fece Inf. 15, 12. 

Femmi p. mi fece Pr. 15, 90. 24, 56. 

Fene p. ne fe Inf. 18, 87. 

Fessi p. si fece Pg. 30, 98. Pr. 5, 131. 7, 147. 21, 6. 22, 29. 

Fee p. fece Pg. 32, 12. Pr. 32, 19. 

Feo p. fece Inf. 4, 144. Pg. 16, 106. 17, 33. 20, 134. Pr. 12, 85. 
15, 138. 18, 38. 

Femmo p. facemmo Inf. 17, 32. 

Fenno p. fecero inf. 4, 100. 8, 9. 16, 21. 17, 82. pe 6, 139. 19, 
90. 22, 25. 27, 137. Pr. 13, 99. 15, 75. 

Fensi p. si fecero Pg. 40, 63. Pr. 7, 148. 

Feron p. fecero Pg. 26, 14. 
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Fero p. fecero Pg. 3, 93. 12, 104. 24, 101. Pr. A 80. 21, 140. 23, 
56. 24, 11. 29, 114. 

Fer p. fecero Inf. 17, 17, 89. 20, 91. Pg. 11, 62. 14, 9. 26, 95, 
124. Pr. 6, 130. 

Fermi p. mi fecero Pr. 9, 18. Ù 

Ferci p. ci ou vi fecero Inf. 7, 42. 

Fersi p. si fecero Inf. 25, 73. 

Au Futur. 

Farol p. farolio ou il farò Inf. 15, 36. 

Au Conditionnel. 

Fariéno p. farebbero Pg. 12, 66. 

A l’Imparf. du Conjonct. 

Fessi p. facessi Inf. 33, 59. 

Fesse p. facesse Inf. 20, 69. Pr. 5, 20. 16, 146. 23, 45. 

Fare joint à des adject. et surtout à des subst. sert à former les lo- 
cutions suivantes : 

Fare accorto, avertir, prévenir, warnen, benadridtigen Pg. 9, 131. 
rendre attentif, aufmerFiam maen, réveiller le repentir, bie Reue weden Pg. 
5, 54. 

Fare ammenda, s'amender, faire pénitence, fih beflern, Bufe thun Inf. 
27, 68. 

Fare attento, faire attentif, exciter l'attention, aufmerffam maden Pr. 
26, 3. Ben fare, faire bien, avoir raison de, Rett thun Pg. 14, 115. 

Far caso, venir dans la pensée, in ben Ginn fommen, einfallen Pr. 14, 
4. v. Caso. 

Far cenno, donner les premiers signes, Die erften Seien geben Pg. 
6, 141. 

Far certificato, rendre certain, assurer, gewi maen, verfihern Pr. 
9, 18. 

Far chiaro, rendre clair, expliquer, fiar maen, erflåren Pr. 8, 91.. 

Far colorato, rendre coloré, teindre, farbig machen, färben Inf. 10, 86. 

Farsi conlo, se donner d connaître, idh) qu erfennen geben Pg: 13, 105. 

Far contra uno, agir contre quelqu'un, gegen jemand feindlich Handeln 
Pr. 6, t30. 

Far dono, accorder une grace, eine Gunft bewilligen Inf. 6, 78. Pg. 
28, 63. i 

Far fede, donner la conviction, bie Ueberzeugung geben Pr. 8, 14. 

Far festa, récevoir, accueillir avec joie ou tendresse, mit Sreuben ems 
pfangen, aufnehmen Pg. 6, 81. Pr. 21, 65. pour danser, s’ébaltre, se réjouir, 
tangen, fih fefilid gebibroen Pg. 20, 130. 

Far forza, faire violence, Gewalt anthun Inf. 11, 29. 32, 46. 

Far fretta, presser, faire aller vite, antreiben Inf. 32, 84. 

Far le grida, pousser de grands cris, grofes Gefchrei erheben Inf. 14, 
102. far un grido, pousser un cri, einen Schrei ausftofen Pr. 21, 140. 

-: Far groppo, s’amonceler, fich anhäufen, se rassembler, fich fammein Int 
33, 97. 

Far guardia, garder, bewachen Inf. 10, 9. 
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Farsaglia (Pharsalus), Pharsale, ville de Thessalie près de laquelle Cé- 
sar vainquit Pompée. Pr. 6, 65. 

Fascia, proprement le maillot, bie Widel, de-là au plur. Penfance, bie 
Kindheit Pg. 7, 100. par extension le lit de mort, da8 Tortenbett Inf. 
24, 111. etle corps de l'homme, ber menf@liche Leib Pg. 16, 37. 

Fasciare, envelopper, elnbüllen Inf. 33, 92 entourer, umgeben Pr. 12, 
96. 19, 144. 26, 135. fasciarsi, s’'envelopper, fih umbüllen Inf. 26, 48. 
Part. fasciato, entouré, umgeben Pg. 27, 87. Pr. 8, 54. 

Fascio (fascis), le fuisceau, Da8 Bimbel Inf. 31, 135. 

Fastidioso, fécheur, lüftig, dégoutant, efelbaft Inf. 3, 69. 29, 107. 

Fata v. Falo. 

Fatale, fatal, voulu par le destin, vom @cidjal gewollt, verbängniguoll 
Iaf. 5, 22. 

Fatica cde fatigatio, fatigare), la fatigue, la peine, le travail, be Œrmübung, 
die Mühe, die Arbeit Inf. 2, 3. 30, 35. 34, 78. Pg. 11, 77. 12, 120. 
Pr. 15, 95. 25, 133. Dans le passage Pg. 16, 76 la Cr., Alde, l’édit. 
de Flor., Foscolo lisent se fatica qu’il faut construire avee dura, si le 


libre arbitre a d'abordquelque peine (dura fatica), wenn der freit Aile anfinge 


lit Mühe bat ic. telle est aussi la construction de Vellut. ; nous la préfé- 
rons à la léçon de Landin et de Lombardi d’après la Nidob. se affatica 
qui ne donne qu’une construction éreintée. 

Faticoso, fatigant, ermüvenb Inf. 23, 67. 

Fato fatum), le destin, ou plutôt le décret du ciel, la volonté divine, bag 
Gidial, der Wile des Himmels Inf. 21, 82. Pg. 30, 142. Au plur. le 
fata, les décrets du ciel, bie Rath{blüffe des Himmels Inf. 9, 97. 

Fatto (factum), l'action, le fait, tie Handlung, vie That, bie Sade Inf. 
4, 147. 23, 74. 31, 30. 32, 12. Pg. 6, 54. 27, 93. 33, 59. Pr. 18, 
39. Au plur. les événements, die Begebenheiten Pg. 33, 49. les exploits, Die 
Heldenthaten Pr. 16, 111. Fatto part. de fare q. v. 

Fattore, le créateur, ber Schöpfer Inf. 3, A. 34, 35. Pg. 16, 89. 17, 
102. 27, 2. Pr. 7, 31. 9, 128. 30, 21. 38, 5. 

Fattura, ls créature, pas Gefbôpf Pg. 17, 102. Pr. 9, 10. 26, 83. 
33, 6. v. Fatuo. 

Fatturo v. Fare. 

Fatuo, vain, dépourvu de sens, ettel, tbôridt, ce mot ne se trouve que 
Pr. 9, 10 d’après la Nidob. là où la Cr. et la plupart des édit. lisent 
fatture que nous préférons. 

Fausto, mot emprunté du latin, heureux, agréable à Dieu, glüdiih, Gott 
toblgefällig Pr. 14, 93. 

Favella cde Gala, la langue parlée, bie @pradie Inf. 8, 25. Imperatrice 
di molte favelle Inf. 5, 54 qui régna sur des peuples de différentes 
langues, Nostra favella Pr. 18, 72 désigne le latin, comme la suite le 
prouve, favella moderna, l'italien Pr. 16, 33. Il est assez difficile de dire 
ce que D. entend par sua favella en parlant de Béatrice Inf. 2, 57. 
Quelques uns l’entendent pour divina, la langue dont se servent les 
bienheureux, mais alors il est douteux comment Virgile aurait pu. la 
comprendre. Nous préférons l'expliquer avec Boccace par, in foren- 
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tino volgare, cù langue vulgaire, italienne, que Virgile entend puisqu’il 
s'entretient avec Dante. Le langage, la manière de s'exprimer, bie Rede- 
weife Inf. 18, 53. v. Chiaro. Pr. 14, 88. Le discours, les paroles, be Rede, 
bie Worte Pg. 10, 43. Pr. 33, 106. Favella divina, la parole de Dieu, 
Gotte8wort, c. à d. paroles qui émanent de Dieu Pr. 24, 99. 

Favellare cubwari), parler, reben, fprehen Inf. 11, 51. 16, 85. 28, 
96. 32, 6, 109. 34, 102. Pg. 20, 84. 23, 54. Pr. 5, 48. 12, 33. 24, 
33. 26, 130. Dans les passages Inf. 16, 85. 32, 109. Pg. 20, 34. 23, 
54 favelle est mis p. favelli. 

Favilla, Vetincelle, ver Sunfen, au propre Pr. 1, 34. 7, 8. 8, 16. 18, 
101. 30,95. par extension ce qui allume, éveille dans l'esprit, wag gùn- 
bet, wedt im Geifte Inf. 6, 75. Pg. 21, 94. Pr. 24, 145. au figuré, les 
premières étincelles, traces, bie erften Yunfen, Spuren Pg. 23, 46. Pr. 17, 
83. 33, 71. faville d'amor Pr. 4, 140. pour feu, Flamme, Feuer, Gluth 
Inf. 26, 64. 

Favilli Pr. 20, 14. Les avis sont fort partagés sur cette leçon qui 
se trouve dans Alde, la Cr., Landin, Vellut., Lombardi, Foscolo, l’édit. 
de Flor., Costa, que. tous expliquent comme une forme particulière du 
mot favilla, étincelle, Yunfe, pour désigner les bienheureux qui en 
elfet sont représentés comme des astres lumineux. Cependant un très 
grand nombre d’excellens Mss. entre autres l’Estensis portent flailli 
que Benvenuto explique par: sibilis, scilicet in vocibus canoris illorum spirituum ; 
Nidob. et Vend. de Spira lisent de même. Ce mot viendrait de flare et 
signifierait un instrument de musique, une petite flutte. Nous sommes 
tentés de préférer avec Parenti cette dernière leçon. 

Favola (odua), la fable, die Fabel Inf. 23, A et pour des contes, des ba- 
livernes, Märhen, Albernbeiten Pr. 29, 104. 2 

Favoleggiare, dire, raconter des fables, Gaben, MärHen erzählen Pr. 
2, 51. 15, 125. 

Favorare, aujourd’hui favorire, favoriser, aider, begünftigen, Helfen Pr. 
9, 124. 

Favore. In favore Pr. 11) 35, en faveur, zu Gunften. 

Fazione, ordinairement fattezza. Au plur. les traits du visage, Patti- 
tude, les mouvements ; die Geficht8zůge, die Gebibrben Inf. 18, 49. 

Fè v. Fede. 

Febbre (febris), la fièvre, Dag Fieber Inf. 25, 90. 30, 99. par exten- 
sion, lardeur, la passion, le désir immodéré, pie Qeibenfaft, die unmäfige 
Begierde Inf. 27, 97. 

Fede et très souvent Fè (fides), la croyance, la conviction, Der Glaube, 
die Ueberzeugung Inf. 20, 101. Pg. 28, 86. Pr. 17, 140. Far fede, 
donnet la conviction, la preuve, pie Uebergeugung, ben Bemeis geben Pr. 
8, 14. Dans le passage Inf. 13, 21 Aide lit torrian, la Cr. torrien fede 
dont il est difficile de tirer un sens convenable. Lombardi d’après la 
Nidob. et avec lui l’édit. de Flor. et Costa lisent daran fede, qui confir- 
meront ce que je dis, die meine Rede beftâtigen werden, car il est clair 
que Virgile veut convaincre D. Biagioli lui-même préfère cette leçon. 
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La fidélité, bie Yreue, la confiance, Dag Bertrauen Inf. 5, 62. 11, 63. 
13, 62, 74. Pr. 11, 114. 27, 127. La parole donnée, Da8 gegebene Wort 
Pg. 16, 52. La preuve, ber Leweig Inf. 18, 62. Sourtout la foi chrétienne, 
ber œriftlihe Glaube Inf. 2, 20. A. 36, AS, Pg. 7, 8. 18, 48. 21, 87. 
22, 60. Pr. 2, 43. 4, 69. 6, 15. 12, 62. 19, 76. 20, 104. 24, 38, 44, 
53. 25, 10. 29, 113. 32, 20, 38, 78. À fede v. A 

Fedele, adj. fidéle, treu Inf. 3, 39. Pr. 5, 65. 31, 102. dans le sens 
chrétien croyant, fidèle, gläubig Pg. 22, 59. 

Fedele, subst. Un croyant, un fidéle, ein Gläubiger Pr. 26, 60. Un ser- 
vileur dévoué el fidèle, ein treuer Diener Inf. 2, 98. Pg. 31, 134. 

Federico et bien plus souvent Federigo, Frédéric, Friedrich. Les per- 
sonnes de ce nom qui paraissent dans la D. C. sont: 

Frédéric 1. empereur, v. Barbarossa. 

Frédéric IL. l’empereur de ce nom inf. 10, 119 où il est nommé 
parmi les hérétiques. Inf. 13, 59. 23, 66. Pg. 16, 117. 

Frédéric II. d'Aragon, roi de Sicile depuis 1296 + 1337. Pg. 7, 119. 
Pr. 19, 130. 20, 63. 

Federigo novello, Frédéric le jeune, Sriebrid ber jüngere Pg. 6, 17 
fils de Guido novello, de la famille puissante des comtes Guidi, dans 
le Casentin, qui fut assassiné 1291 par un certain Fornajuolo, ou sui- 
. vant d’autres Fumarolo de la famille des Bostoli. 

Federigo Tignoso v. Tignoso. 

Fedire, verbe qui n’est plus d'usage et qui a le même sens que fe- 
rire q. v. la forme fede qui en dérive se trouve Inf. 10, 135. Pg. 9, 
25. 28, 90. Pr. 32, 40. 

Fedo, mot emprunté du latin, impur, empeslé, unrein, verpeftet Inf. 
12, 40. 

Fele (fe, le fiel, die Gale, par extension l’amertume, la douleur qui 
suit le vice, bie Bitterfeit, bas Elend des Lafters Inf. 16, 61. avec allu- 
sion à la passion du Seigneur Pg, 20, 89 où la Cr. lit Beie En rime 
felle Pr. 4, 27 pour venin, danger, Gift, Gefahr. 

Felice (feliz), heureuc, bienheureur, glüd®lid, felig Inf. 1, 129. 5, 122. 
16, 81. Pg. 6, 88. 17, 133. 28, 140. 80, 76. Pr. 3, 64 7, 18. 24, 
20. 25, 139. 32, 118. 

Felice, Félix, nom du père de St. Dominique avec allusion à la sig- 
nification de ce nom. Pr. 12, 79. 

Felicità, Le félicité, bie OGlüdeligteit Pg. 17, 134. 

Felicitarsi, se senlir, se rendre heureux, je DEET füflen, fh be: 
glüden Pr. 13, 29. 

Felle v. Fele. 

Fello (de l’Anglosaxon fell, méchant, cruel), méchant, impie, b08haft, 
ruhlos Inf. 8, 18. 11, 88. d’un animal Inf. 47, 132. Pg. 6, 94- des 
démons Inf. 21, 72. cruel, impie, graufam, rudos Inf. 28,81. Pr. 4, 15. 

Fellonia, ls félonie, la trahison, vie Untreue, ber Berrath Pr. 16, 95. 

Feltro, aujourd’hui Feltre ou Feltri, ville de la Marche de Trévise 
Pr. 9, 52. Dans le fameux passage Inf. 1, 105 E sua nazion sarà tra 
Feltro e Feltro, dont Boccace convient qu’il ne le comprend pas, Popi- 
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mon la plus probable est que D. indique ta ville de Feltre ci-dessus et 
Monte Feltro dans D Romagne, comme łes limites les plus étendues 
de la domination de Can grande della Scala. 

Femmina, une femme, ein Weib Inf. 4, 30. 18, 66, 89. 20, 41. Pg. 
23, 95. 24, 43. Dans ce dernier passage Femmina è nala e non porta 
ancor benda, on ignore qui est la personne indiquée comme une jeune 
fille non encore mariée; l’opinion que ce serait Alagia de’ Fieschi, 
dont D. fait l’éloge Pg. 19, 142, n’est pas sans difficultés. V. Gentucca. 
Pg. 29, 26. 

Femminetta, diminutif de femmina, la femminetta Samaritana Pg. 
21, 2 est la Samaritaine avec laquelle le Seigneur s’entretint, die Samas 
titanerin. St. Jean 4, 5 sq. 

Femminile, féminin, weiblid Inf. 9, 39. 

Fendere, fendre, fpalten, percer, bur@6obren Int, 12, 119. 25, 104. 
fendre, déchirer, gerreifen, gerfleifchen Inf. 9, 49. 33, 36. Pg. 19, 32. de 
la foudre Pg. 5, 38. 14, 131. fendre, passer à travers, Durdfdneiven De, 
8, 106. 16, 25. 29, 111. Pr. 23, 68. Fendersi, se fendre, fich fpalten 
Int 25, 134. Pg. 19, 67. Au Parf. fesse Inf. 12, 119. 25, 104. Au 
Part. fesso Pg. 8, 96. | 

Fenice (Phoenix), le phénix, oiseau fabuleux Inf. 24, 107. 

Fera et Fiera, la première forme est ancienne et poétique et ne se 
trouve que rarement Inf. 1, 42 et Pr. 4, 227, un animal, une bête sauvage, 
ein wildes Thier, ein Wild Inf. 2, 119. 7, 15. 9, 72. 12, 76. 17, 1, 
114. 25, 59, 113. Pg. 6, 94. 27, 84. 31, 80, 122. 32, 96. Au Purg. 
le grifon qui représente la double nature du Sauveur est appelé fiera 
31, 80, 122. et biforme fiera 32, 96. 

Ferire, en général frapper, flagen, blesser, verwunden Inf. 11, 37. 
21, 87. 22, 95. 24, 150. 25, 105. ferir torneamenti Inf. 22, 6 com- 
battre, fämypfen, dans un tournois. De différents objets qui frappent les 
sens, du vent, frapper, treffen Inf. 9, 69. Pg.28, 8. du soleil, de la lu- 
mière Inf. 10, 69. 15, 39. Pg. 4, 57. 15, 7. 26, 4. Pr. 2, 33. de la vue 
Inf. 48,70. viser à un but, ben Old auf etwas ridhten Pg. 16, 101. d’un 
nuage qui obscurcit la vue, verbun£elt Pg. 28, 90. d’un sentier qui abou- 
tit, töft, trifft Inf. 10, 135. d’un oisean qui donne, fond sur sa proie, 
ftofen Pg. 9, 25. 32, 415. Separer, trennen Pr. 32, 40. Au Part. ferito 
Pg. 4, 57 et plus souvent ferulo Inf. 21, 87. 24, 150. 25, 105. Les 
formes anciennes et poétiques de ce verbe sont: au présent fiede Inf. 
10, 135. Pg. 9, 25. 28, 90. Pr. 32, 40. fiere Inf. 9, 69. 10, 69. 11, 
37. feggia Inf. 15, 39. 18, 75. A l’imparf. feria Pg. 28, 8. Au parfait 
ferio Pg. 32, 115. Nous ne croyons point qu’ à cause de la forme feg- 
gia il faille admettre un infinitif feggere qui ne se trouve nulle part. 
On a dit fedire p. ferire et feggia est à fedire ce que veggia est à 
vedere. 

Ferita (de /ferire), la plaie, die Wunde Inf. 22,77. 28, 41. v. Feruta. 

Fermare (firmare), arréter, anhalten Inf. 3, 77. 14, 12. Fixer, appuyer 
les pieds, die Süfe auffegen Inf. 22, 122. fizer, befeftigen, fermalvi p. 
ferma lo vi ou velo ferma Pr. 5, 41. confirmer, beftâtigen, arréler, befeftis 
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gen Pr. 5,28. rafermir, befeftigen Pg. 8, 66. 26, 122. Pr. 17, 140. . 
Dans le passage Pg. 21, 90 fermare semble signifier arréter, décider, et 
comme il s’agit d’un poète, frer, écrire, beftimmen, feftfegen, nicverfreis 
ben Pg. 6, 40. Fermarsi, s'arrêter, (tille fteben Inf. 9, A Pr. 14, 25. 
fermato, qui s’est arrété, HI ftebenb Inf. 25, 89. Pr. 24, 31. de la vue 
Pr. 31, 54. Arréler l'esprit, se contenter de, ben Geift bei mag beruhigen 
Pg. 6, 44. 

Fermo (rose, adj. fee, immobile, feft, unbeweglih Inf. 1, 30. 5, 83. 
13, 136. 21, 77. Pg. 3,71. 5, 14. 9, 16. Pr. 8, 18. 10, 78. 13, 3. 
ferme d'esprit, feft im Geift Pg. 27, 33. Pr. 21, 114. 

Fermo, adv., immobile, sans se mouvoir, unbeweglit Inf. 5, 83. 6, 24. 
Pg. 30, 7. Au moral, ferme, inébranlable, feft, unerfütterlid Pg. 27, 33, 
34. 30, 100. Pr. 29, 63. per fermo, pour sûr, für gewiß Inf. 29, 63. 

Fero et Fiero (ferus), qui tient de la nature de la bête féroce, cruel, 
horrible, affreux, graufam, gräulid, entfebli® Inf. 9, 42. 12, 107. 16, 45. 
17, 80. 21, 31. 22, 14. 23, 135. 24, 123. 31, 68. 33, 1. Pg. 6, 14. 
14, 60. 17, 26. Pr. 4, 5. 

Feroce (ferox), farouche, féroce, win, grâuli® Inf. 9, 45. 13, 94. 31, 
105. Pg. 12, 114. 32, 155. constant, obstiné, feft, bebarrlid Pr. 11, 70. 
sauvage, wild Pr. 13, 134. fer, ftoh Pr. 22, 151. 


Ferrarese, de Ferrare, ferrarais, Berrareftid Pr. 9, 56. 

Ferrato, proprement ferré, garni de fer, mit Œifen bejdlagen, par 
métaphore D. appelle les cris déchirans des damnés, des flèches dont 
les pointes sont garnies de pitié au lieu de fer c. à d. inspirent la pi- 
tié. Inf. 29, 44. 

Ferrigno, la signification de ce mot n’est pas bien sure, les uns 
l’expliquent par : de couleur de fer, eifenfarbig, les autres par ferrugigno, 
de couleur de rouille de fer, roftfarbig, des rochers pouvant avoir l’une et 
l’autre couleur Inf. 18, 2. 

Ferro, le fer, Da8 Gifen Inf. 8, 78. 9, 120. 14, 109. Pg. 13, 70. Pr. 
1, 60. 24, 102. 28, 89. Pg. 25, 18 ce dernier passage est mal entendu 
par quelques commentateurs qui veulent que par ferro on entende la 
gachette à laquelle s’attache la corde de larbalète lorsqu'elle est ten- 
due, ou bien les deux bouts de l’arc garnis de fer qui se rapprochent 
lorsqu'on bande l’arc. L’explication la plus naturelle nous semble être : 
tendre l’arc de manière que la pointe en fer de la flèche touche (are 
même ; fo daf die pige des Pfeiles den Bogen berübre. 

Ferga v. Ferza. 

Fertile, /ertile, fruchtbar Pr. 11, 45. 

Fertilmente, /ertilement, abondamment, reidlid, im Ueberfluÿ Pr. 21, 

Feruta, forme ancienne et poétique pour ferita q. v. la blessure, bie 
Wunde Inf. 1, 108. 11, 34. 

Feruto v. Ferire. 

Fervere, ére ardent, brûler, glüben, brennen, au propre Pg. 27, 79. 
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Pr. 30, 2. par extensión de l'amour, de la piété etc. Pr. 21, 68. 23, 
113. 29, 141. 

Fervore, la ferveur, bie Anbadt, die Jnnigfeit Pg. 18, 106. 

Ferza (peut-être de ferire), le fouet, dte Peitfe, au propre Inf, 18, 
35, 81. au figuré ce qui stimule, excile, wag antreibt Pg. 13, 39. Pr. 18, 
42. Pardeur du soleil, Die Gluth der Sonne, fersa en rime Inf. 25, 79. 

Fesso, subst. Cde fissum), la fente, bie Spalte Pg. 9, 75. la fente qui 
sépare les fesses de Phomme Inf. 20, 24. 

Fesso (sw), adj. fendu, gefpalten Inf. 25, 109. 28, 33. Pg. 3, 96: 
10, 7. 16, 99. v. Fendere. 

Fessura (fissura), la fente, die Spalte Inf. 14, 113. 19,75. 24, 4. 

Festa, la féte, un jour de fête, da8 et ı ein Fefttag Pr. 16, 129. la 
joie, la réjouissance, die Groupe, die Yreudenbezeigung Pr. 14, 37. et sur: 
tout au plar. Pr. 20, 84. 30, 94. Très souvent l'accueil, pie Begrüfung 
Pg. 26, 33. 30, 65. Pr. 12, 22. 15, 84. Far festa, accueillir, begrüfen 
Pg. 6, 81. 29, 130. Pr. 21, 65. 

Festante, qui se réjouit, ber Freube bezeigt Pr. 31, 131. 

Festinare, se mauvoir avec rapidile, çilen, fih fnell bowegen Pg. 
33, 90. 

Festinato, mot emprunté du latin, Mut früh ou eilig gefommen Pr. 
32, 58. D. appelle ainsi les âmes des enfants morts avant l’âge de rai- 
son et reçus dans le ciel, 

Festino, mot emprunté du latin, qui se hâte, eilig Pr. 3, 61. 8, 28. 

Festuca, mot latin pour fuscellino, un fétu, un brin, ein Gylitter Inf, 
34, 12. 

Feto, mot latin, le foetus, l'embryon, der Yötus Pg. 25, 68. . 

Fetonte (Phoëton); Phaëton, fils de Hélios et de Clymène Inf. 17, 107 
Pg. 4, 72. Pr. 31, 125. Il-est encore question de lui Pg. 29, 119. Pr. 
17, 3. En rime Feton Pg. 4, 72. 

Fi’, abbréviation de figlio, qui se trouve assez souvent chez les an- 
ciens, le fils, per Sobn Pr. 11, 89. 

Fiaccaré Cde flacons), v. n. se rompre, brechen Inf. 7, 14. au passif be, 
7, 75. v. a. rompre, zerbrechen Inf. 12, 15. fiaccarsi, être maltraité, détruit, 
aerftürt, aufgelôft werden Inf. 6, 54. 

Fiala Leon), une fiole, un vase, eine Glafche, ein Gefcirr Pr. 10, 88. 

Fialte, à la manière des anciens Italiens pour Efialle (Ephialtes), un 
des géants qui tentèrent d’escalader le ciel Inf. 31, 94, 108. 

Fiamma (amma), la flamme, die lamme, au propre Inf. 2, 93. 3, 99. 
9, 118. 14, 33. 16, 11. 19, 33. 23, 39. 26, 31, 38, 42, 58, 68, 76, 
85. 27, 1, 131. Pg. 27, 7. 30, 33. Pr. 24, 146. 28, 4. par extension, 
la lumiére ou l'éclat en général, bas Lit, Ser Glanz Pr. 31, 129. les feus 
de l'amour, die Liebe8gluth Pg. 22, 12. 30, 48. l'amour de la poésie, pie 
Liebe zur Poefie Pg. 21, 95. la lumiere spirituelle, Da8 Lidt des Ociftes 
Pr. 24, 146. Comme les âmes des bienheureux paraissent sous la 
forme de corps lumineux ou d'étoiles elles sont souvent appelées 
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flamme Pr. 12, 2. 14, 66. 26, 2. et en particulier te Sie Vierge, Me Hels 
lige Jungfrau Pr. 23, 119. 

Fiammare, famboyer, jeter des flammes, flammen, Flammen fprühen, 
des comètes Pr. 24, 12. La seule Nidob. lit Raggiando, sans né- 
cessité. 

Fiammeggiante, flamboyant, qui jette des flammes, flamment, Flam- 
men fprübenv Pg. 9, 101. 

Fiammeggiare, famboyer, rayonner, étinceler, flammen, funfein, erglän- 
wen, au propre Pg. 3, 16. 29, 52. Comme la marque de lamour et de 
la ferveur des bienheureux. Pr. 5, 4. 10, 130. 21, 69, 88. De-là fiam- 
meggiarsi de l’amour que se témoignent les bienheureux. Pr. 12, 23. 

Fiammeggiare, subst., lmcandescence, Pétat d’un corps qui brûle, bag 
Brennen, da Flammen Inf. 19, 28. Péclat, la splendeur, Da8 Graglängen, 
der Glanz Pr. 10, 103. 

Fiammella, dimin. de fiamma, une petite flamme, dn Slämmden, au 
propre Inf. 14, 90. Pg. 25, 97. Péclat, la lueur d’une étoile, ver Glanz 


eines Sternes Pg. 1, 25. les âmes des hienheureux Pr. 21, 136. La : 


fiammella inf. 17, 33 paraît être une expression collective pour l'en- 
semble des flammes, la pluie de feu, der Slammenregen, v. Stella. 

Fiammetta, autre dimin. de fiamma, une petite flamme, ein Wlommden 
Inf. 8, 4. 14, 90. Pr. 20, 148. 

Fiamminghi, Je Flamands, bie Slamländer Inf. 15, 4. 

Fianco (de l’ancien allemand hlancha, cuisse, au moyen âge flancus 
et flanchus), le flanc, vie Seite, de l’homme et des animaux, Int 20, 115. 
33, 36. Pr. 31, 18. de choses inanimées, d’un fleuve, le rivage, das 
Ufer Inf. 12, A d’une ville Inf. 27, 52. d'une montagne Pg. 7, 71. 
De-là le côté en général, die Seite Inf. 17, 69. Pg. 4, 74. 10, 26. 29, 
67. Pr. 1, 46. 19, 148. 

Fiata (du latin vice, en espagnol vez, en français fois), une fois, dp 
Mal ou einmal Inf. 9, 22. 10, 50. 12, 34. 30, 3. Pr. 34, 8. un’ altra 
fiata, une autre fois, ein anvermaf Pr. 18, 121. Au plur. tre fiate Pg. 9, 
111. Dr. 16, 38. 24, 22. molte fiate, sourent, oft, oftmal Inf. 2, 46. 
Pr. 1, 128. 4, 100. 26, 123. 33, 17. spesse fiate, souvent, oft Inf. 17, 
71. mille fiate Inf. 32, 102. più fiate, soutent, oft Inf. 5, 130. Lunga 
fiata, longtemps, tange Beit Pg. 26, 101. 29, 30. 30, 27. 

Fiato (fatus), le soufle, ber Haud, de la voix, la parole, baë Wort bt 
27,60. un soufle, ein Doud, pour une chose passagère, de peu de durée 
Pg. 11, 100. le vent, ber Wind Inf. 5, 42. 33, 108. Pg. 25, 113. Perka- 
laison, die Ausvinftung Inf. 11, 12. 

Fica (few), proprement les parties honteuses de la femme, be Shaam- 
theile beg Meibes. far le fiche Inf. 25, 2 désigne un geste dérisoire et 
indécent, qui consiste à passer le pouce entre l'index et le doigt du 
milieu; faire la figue, ven Daumen zwifen den Beige und Mittelfinger 
burcbfteden, verbôbnen. 

Ficcare Cde figere), attacher, Heften, surtout la vue, les yeux Inf. 4, 11. 
12, 46. 15, 26. Pg. 13, 43. 23, 2. 27, 126. Pr. 7, 94. 33, 83. Fat- 
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tention, Pr. 21, 16. ficher, enfoncer, einf@lagen, einbobven Inf. 24, 95. 
30, 34. Ficcarsi, s'attacher, se fizer, fi beften Pg. 21, 111. 

Fico, le figuier, ber Geigenbaum Inf. 15, 66. 

Ridanza (fidentia), la confiance, pag Bertrauen Inf. 11, 54. Pg. 10, 123. 
13, 16. Pr. 22, 55. 

Fidare <de fidere), avoir confiance, se confier en quelqu'un, fi auf einen 
verlaifen, Bertrauen auf einen fegen Pr. 3, 27. exposer quelqu'un, jeman- 
den einer Gefahr auëfegen Inf. 2, 12. Ordinairement fidarsi di uno Inf. 
5, 19 où fide est mis en rime pour fidi Inf. 11, 53 où la Cr. lit fidare 
tn lui tandis que les édit. modernes en suivant la Nidob. lisent st fida 
Inf. 33, 17. Pg. 5, 64. rarement fidarsi in uno Inf. 2, 113. 11, 53. 

Fidato, en quoi on a confunce, worauf man vertraut, sûr, ficher Pg. 
8, 42. 

Fido, fdele, sûr, treu, zuverläffig Inf. 12, 100. 14, 100. Pp. 3, 4. 16, 
8. 17, 10. Pr. 11, 34. 15, 131. 

Fiole v. Fele. 

Fiera v. Fera. | 

Fieramente Cde ferus), crucllement, graufam Inf. 10, 46. avec véhémence, 
ou peut-être fiérement, Heftig oder Bois Pg. 19, 29. 

Fiero v. Fero. 

Fiesolano, de Fiesole, Yiefolanifh. D. appelle bestie Fiesolane les ha» 
bitants de Florence, dont on croyait qu’une partie était venue de Fiesole 
pour s'établir sur l’Arno. Inf. 15, 73. 

Fiesole (Faesuae), ancienne ville de Toscane, à quelques lieues de 
Florence dont il n’existe plus que quelques églises, quelques. couvents 
et peu d’autres bâtiments. On regardait Fiesole comme le berceau de 
Florence Inf. 15, 62. Pr. 15, 126. 16, 122. 

Fievol® cde flebilis), faible, fatigué, (hwah, matt Inf. 24 64. 

Figgere Cie figere), ficher, enfoncer, Heften, einbobren Pg. 32, 132. fizer 
les yeux, Detten Pr. 1, 54. par extension inspirer, einflöğen Inf. 16, 53. 
Le participe a deux formes, fitto, attaché, enfoncé, gebeftet, befefkiat, ver- 
funfen. Inf. 7, 121. 10, 34. 15, 82. 19, 50. 32, 60. 34, 103, 120. 
Pg. 14, 10. 19, 30. et fisso Inf. 28, 9. 30, 130. Pr. 7, 96. 21, 92: 
l'une et l’autre forme sent employées au propre. ét au figuré. Rtg 
pour percé, burbobrt, se trouve Pg. 12, 28. 

- Figghine, petit endroit du territoire de Florence Pr. 16, 50. : 

Figlia (fia), la fille, pie Tochter Inf. 4, 126. Pg. 3, 115. 15, 101. 16, 
140. Pr. 6; 183. 26, 98. 32, 134. 33, 1. La figlia di Taumante Pg. 
21, 50 est Iris ou Parc en ciel, ber Regenbogen. La figlia di Tiresia Pg. 
22, 113. Si le poète a voulu désigner Manto, il faut convenir qu’il a 
oublié de l’avoir placée aux enfers Inf. 20, 55. s’il s’agit de Daphné ou 
d’Historias que Diodore de Sieile et Pausanias nomment comme filles 
de Tirésias, il est difficile d'indiquer d’où D. aurait pu puiser cette 
connaissance, Stace n’en faisant point mention. Le figlie d' Adamo Pg. 
29, 86. sont les femmes en général. La figlia di Belo Pr. 9, 97 est: 
Didon. La figlia di Latona Pr. 10, 67. 22, 139:est la kme, ber Wond. 
La bella figlia Di quel ch apporta mane e lascia sera Pr, 27, 137. 
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c. à d. du soleil, paraît désigner la vie de l'homme d'après l'Antico et 
Tommaseo, ce qui semble confirmé par 22, 116 et par 28, 1. tous les 
autres commentateurs entendent la nature humaine, die meniblide Natur. 

Figliare, engendrer, erzeugen Pg. 14, 117. 28, 113. Pr. 10, 51. dans 
ce dernier passage il est question du Fils conçu par le St. Esprit. 

Figliastro, proprement le beau-fils, ber Gtieffobn, mais il est probable 
que D. l’a voulu prendre dans le sens de fils dénaturé, Rabenfoÿn, ana- 
logue à mardtre et Nabenmutter Inf. 12, 112. 

Figlio Mius), le fils, der Sohn Inf. 4, 56. 10, 60. 23, 40, 51. 26, 
94. 28, 136. 30, 5. Pg. 7,.101. 12, 52. 18, 124. Pr. 8, 8, 126. 20, 
45. 21, 5. 22, 146. 23, 107. quelquefois le fils de Dieu Pr. 10, 1. 27, 
1. 33, 1. Souvent comme terme de tendresse Inf. 7, 115. De, 8, 66. 
25, 35. 27, 35. Pr. 17, 94. 26, 115. Au plur. les enfants, bie Kinder Pr. 
6, 109. et mème les pelits des animaux, bie Jungen der Thiere Inf. 38, 35. 
Pr. 19, 92. Il figlio di Giove Pr. 22, 146 est la planète Mars et d 
figlio d'Elice Pr. 31, 33 est la constellation Bootes ou Arctophylar. I 
figli della terra Inf. 31, 121 sont les géants de la mythologie. I figli 
di Levi sont les Lévites, les Hébreux de la tribu de Lévi fils de Jacob. 
Pg. 16, 132. I figli di Latona Pr. 29, 1 sont le soleil et la lune, 

Figliole, terminaison du vocatif latin que D. donne en rime au mot 
figliuolo Pg. 23, A 

Figliuola (fliola) n’est qu’une autre forme de figlia, sans ètre un 
diminutif, là fille, die Yoter. La figliuola di Minoi Pr. 13, 14 est 
Ariadne, dont la couronne de fleurs fut changée par Bacchus en une con- 
stellation. 

Figliuolo (Mios), v. figliuola. Le fils, ber Sohn. Au propre Inf. 14, 
101. 29, 117. Pg. 1, 33. 10, 84. 18, 137. 20, 52. comme terme de 
tendresse Inf. 3, 121. 7, 61. 8, 67. 11, 16. 15, 31. Pg. 1, 112. 4, 
46. 8,88. 17, 92. 25, 58. Pr. 27, 64. Figliuol della chiesa, membre 
de PEglise, Mitglied ver Rire Pr. 25, 52. Au plur. 

Figliuoli Inf. 33, 38 et figliuoi Inf. 33, 38, 48, 87. 

Il figliuol d'Anchise Inf. 1, 74. Pg. 18, 137 est Enæ, Aeneas. figli- 
uol dell” Orsa Int 19, 70 désigne un homme de la famille romaine 
des Orsini qui portaient un ours dans leurs armoiries. I figliuoli d'Eva 
Pg. 12, 71 sont les hommes en général. 

Il figliuol di Dio Pr. 7, 119. 27, 24. 32, 113. le fls de Dieu, ber 
Sohn Gottes, notre Seigneur. figliuol di grazia, fils de la grace, Sohn 
ber Gnabe, D. se fait ainsi appeler Pr. 31. 112 par St. Bernard parce- 
qu’il avait obtenu la grace de s’élever aux cieux et d'r contempler le 
mystère de la Divinité. 

Figo (fcxs), en rime pour fico, les commentateurs l'appellent une 
forme lombarde. La figue, bie eige Inf. 33, 120. v. Dattero. ` ` 

Figura, une figure en général, ce qui représente un objet, eine Sigur, 
ein Bild Inf. 18, 12. telle est la leçon de Nid. et de toutes les ancien- 
nes édit. et que tous les modernes à l'exception de Biagioli, ont sui- 
vie; la Cr. lit sicura ee qui rend toute constructioa impossible. Comp. 
9, 142. Dans le même sens Inf. 25, 109. Pg. 9, 5. 10, 45. 17, 53. 
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88, 80. Pt. 18, 78, 86. 20, $4. 30, 168. figura ‘di stgillo, l'image re. 
présentéé gut uie empreinte, ein Gitgelbli8 Pr. 27; 52. La fgure Ae. 
maine, bie menfŒlide Geftalt, le corps, der Leib Inf. 6, 98. 16, 131. Pg. 
3, 17. 10, 181. Pr: 5, 187. 21, 17. 

Figurate, dessiner, décrire, einen, Befretben, abbiloen Pr. 28, 61. 
gurer, représenter, barftellen, abbilten Pr. 25, 32. figurarsi, se configurer, 
se former, prendre une figure, fich bilben, eine Geftalt annehmen Pg. 25, 
107. Dans le passage bt 18, 43 figurere semble être pris dans le 
sens de raffigurare, regarder avec attention pour reconnaitre quelqu'un, 
ten mit Tubeérfiafdt" Betradten. Part. figurato, sculpté, abgebifoet 

g. 12, 23. , 

Filate Cde flum), filer, fpinnen, au propre Pg. 21, 25. au figuré Pg. 
6, 144. 

Filio, forme latine p. glio; le fils, ver Gobh Pr. 23, 136. . 

Filippesohi Pg. 6, 107 fanille toble d'Orviéto, du parti gibellin. 

Filippi, plur. de Filippo, Philippe, Pg. 20, 50. D. désigne ici tous 
les rois de Franoe qni ont porté ce nom depuis Hugues Capet. 

Filippi Pr. 16, 89 famile noble de Florence dont la mémoire s’est 
entièrement perdue. 

. Filippo Argenti Inf. 8, 61. v. Argenti. 

Filo (um), te f, ber Yaben Pg. 13, 70. in filo pour fila, à la file; in 
einer ep Ph: 24, 66. le cercle coloré qui souvent entoure la lune, 
Ber farbige Hof Bed Monteg Pr. 10, 09. du figuré e buon filo, le bon 
chemin, der rechte Weg Pr. 24, 63. 

Filosofaré, philosopher, phitofophiren Pr. 29, 86. 

Filosoha (philosophia), la philosophie, bie Béilofophie, c. à d. celle 
d’Aristote Inf; 11, 97. 

Filosofico, philosophique, philofophifah Int A 132. Pr. 26, 25. 

Finchè ou Fin che Cae fhis), jusqu’ à ce que, Hä daf Inf. 1, 110. 5, 
112. 9, 78. Pg. 4 89. 18, 38. 26, 126. Pr. 7, 80. 24, 47. 26, 75. 
Aussi longtemps que, fo tange als Inf. 19, 111. Pg: 12, 3, 69. 

Fine ifnis), des deux geñres, mais toujours mascul. dans ha D. C; la 
fin, bah Ende İnf. 6; 76: 14, A 17, 6. 23, 9. 25, 1: 27, 78. Pg. A 94. 
18, 1. 20, 12, 141. 29, 2. Pr. 7, 68. i7; 112. 25; 97. al fine, à la fin 
enblic Inf. 5; 66: Pr. ô, 86. le bul; %8 Biel, der Swed Inf. 9, 95. 11, 
23. 14, A Pg. 30, 110. Pr. 1, 107. 2, 120. 8; 104. 19, 51. 33, 46. 
Les deux significations sé eombinent dans Pr. 27, 60. 28, 52. 33, 46. 
La mort, der Lot Pg. 4, 132. 

Yinestra (fenestra), pour l'ouverture, le passage, Die Oeffnung, Der Aus- 
gang Inf. 18, 102. 

Fingere, décrire, représenter, befdreiben, darftelen Pg. 32, 69. 

Finiro, finir, avoir fin, enbigen, ein Enbe nehmen Pg. 23, 79. mourir, 
fterben Pg. 5, 101. rassasier, {tilen Pr. 33, 48. Part. finito, fini, beenbigt, 
finito queslo Int, 3, 180 oëmme cas absolu ceci fini, a18 Vies zu Ende. 
ben fiti Pg. 3, 13. opt qui ont bit une bonne fin, die env gutes Ende ges 
nommen, qui sont morts dans la grâce de Dieu, bie im Suflante Set 
Gnade geftorben. Ais 


218 Fine — Fiorentino. 


Fino (de l'allemand fein), An, pur de tout mélange, fein, rein von je, 
der Beimifhung Inf. 14, 106. Pg. 7, 73. Fin, de qualité supérieure, fein 
Pr. 9, 69. 

Fino Cde finis), fino a, jusqu’d, bis zu Inf. 12, 116. 16, 63. 20, 36. 
Pg. 4, 39. 18, 137. 19, 69, 112. Pr. 31, 115. fin nel Inf. 26, 104. 

Finora (fino ad ora), jusqu'ici, jusqu'é ce moment, Dis Hierher, bis m 
diefem Uugenblid Inf. 27, 101. 

Fio (l’origine de ce mot est obscure, sa signification primitive pa- 
rait être tribut, redevance, Abgabe, qu'on paye au suzerain, voilà pourquoi 
on a voulu le dériver de fides ou du latin du moyen âge feudum, feodum, 
fief, il pourrait même venir de l'allemand Bieb, bétail, parcequ’on payait 
les redevances en betail). Pagare il fio (poenas dare), porter la peine, bie 
Gtrafe erleiden Inf. 27, 135. Pg. 11, 88. 

Fioccare (de focous, en allemand lode), tomber comme les flocons 
de neige, {dneen, berabfallen; Taer fiocca, l'air répand, laisse tomber, bie 
Luft läft berabfneen Pr. 27, 67, 71. 

Fioco (peut-être de foccws, Flode, primitivement, ce qui est petit, de 
peu de force, faible). Quoique le Dict. de la Cr. donne à ce mot le sens 
de roco (raucus), rauque, beifer, nous ne trouvons pas qu’il soit nécessaire 
de lui donner ce sens qu’il ne pourrait avoir tout au plus que Inf. 8, 
27. Dans tous les autres passages il est évident qu’il signifie faile, 
lge Inf. 1, 63. 3, 27, 75 où les voci fioche sont évidemment la vos 
exigua de Virgile 14, 3 où la Cr. a mis arbitrairement roco. 31, 13. 84, 
22. Pr. 11, 133. 33, 121. 

Fiordaliso (probablement de fleur de lis), ancienne expression pour 
giglio, le lis, bie Qilie, au propre Pg. 29, 84. au figuré, pour des satelli- 
tes, des soldats français, parceque le lis caractérisait les armoiries de 
la France, Pg. 20, 86. 

Fiore (os), la fleur, die Blume, au propre Inf. 9, 70 où nous aime- 
rions mieux lire sur l'autorité de Boccace et de Benvenuto avec la 
Nidob., Costa, l'édit. de Flor. fuori Pg. 7, 76, 82. 8, 100. 9, 54. 24, 
147. 27, 99. 28, 41. 30, 28. 32, 39. Pr. 23, 80. 30, 65, 95. Dans 
un sens mystique D. appelle fiore la Ste Vierge Pr. 28, 88 et Les bienheu- 

"reuz, die Seligen, fiori perpetui Pr. 19, 22. comme il représente Pas- 
semblée des élus sous l’image d’une rose appelée fiore Pr. 31, 10, 16, 
19. 32, 18, 126. 33, 9. et par analogie, les sentimens pieux qui pro- 
duisent les bonnes oeuvres sont également appelés fiori Pr. 22, 48. 
27, 148. Par une amère ironie D. appelle il fiore maladetto Pr. 9, 
130 largent, baë Geld, proprement le florin de Florence sur lequel était 
l’empreinte d’un lis. La fleur, en tant qu’elle précède le fruit, bie Bluüthe 
Pr. 27, 148. 

Fioro, adv., un peu, un brin, un tantinet, ein wenig, ein Bisdjen Inf. 25, 
144. 34, 26. Pg. 3, 135. 

Fiorentino, adj., foreniin, de Florence, florentinift Pg. 11, 143. 23, 
101. comme subst. un Florentin, ein Ylorentiner Inf. 8, 62. 17, 70. 33, 
11. Pr. 16, 61, 86. 
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- Moronga, ancienne fome de Firenze, la ville de Morence, Slorenz 
Inf. 40, 92. 16, 75. 32, 120. Pg. 6, 127. 20, 75. Pr. 15, 97. 16, 84. 
17, 48. 31, 39. Il en est encore fait mention Inf. 13, 143. 23, 95. 
Pg. 12, 102. 14, 64. 24, 79. Pr. 6, 53. 9, 127. 16, 25. 25, 5. v. 
Firenze. 

Fioretto, dimin. de fiore, une petite fleur, eine eine Blume, ein Blüm 
hen Inf. 2, 127. Pg. 28, 56. 32, 73. 

Fiorino, le forin, florin d’or, monnaie de Florence, ber Gulben, Golb- 
gulben, qui a reçu son nom de la fleur de lis dont elle était marquée. 
if. 30, 89. | 

Fiorire (orere). feurir, Blüben, au figuré Pr. 16, 111. 27, 124. 

Fiotto Oinctus, le fur, de la mer, bie luth Inf. 15, 5. 

Firenze, forme actuelle du nom de la ville de Florence, loreng Inf. 
24, 444. 26, 1. Pr. 29, 103. v. Fiorenza. 

Fisamente, Azement, avec attention, f@atf, genau, aufmettiam Inf. 21, 
22. Pg. 13, 13. Pr. 20, 30. 

Fischio, un coup de sifflet, ein Pfiff, dn Pfeifen Pr. 25, 135. 

Fisica (physica), la physique, die PHYRE, die Naturlehre Inf. 11, 101. 

Fisico, physique, pbyfift. D. emploie la forme fisice, au lieu de fisiche 
Pr. 24, 184. | 

Fiso (rw), adj., fixé, arrété, gebeftet Pg. 11, 77. 32, 1 où la Cr. lit 
fisso. Adv. fixement, feft, {arf Inf. 4, 5. Pg. 3, 106. 16, 118. 13, 43. 
23, 41. 32, 9. Pr. 23, 9. 31, 54. 

Fissare, fzer les yeus avec attention, ble Augen auf etwas Heften Pr. 
21, 92. 

Fisso p. fissato, de l'attention et de Poeil fixé, attaché sur un objet, 
anf einen Gegenftand gebeftet Inf. 23, 9. 30, 130. Pg. 19, 119. 32, 1. 
Pr. 7, 96. 21. 92. Fize, feft, unbewegli® Pr. 24, 11. 28, 95. Comme 
adv. firement, de la vue genau, farf Pr. 29, 9. 

Fittizio, Actif, factiee, opposé à réel, feinbar, corpo fittizio, ein 
Sheinleib Pg. 26, 12. 

Fitto v. Figgere. | 

Fiumana cde fumen), un fleuve large et déborde, ein breiter, Hbergetretener 
ÿluf Inf. 2, 108. Pr. 30, 64. p. fewe ou torrent, Gluÿ ou Bergftronr 
Pg. 19, 101. le torrent ici indiqué est le Lavagno, dont les Fieschi 
prenaient. le titre de comtes de Lavagno. 

Fiume (umen), le fleuve, ber Fluğ. Au propre Inf. 3, 71, 81. 16, 94. 
20, 75. 23, 95. Pg. 1, 40, 88. 5, 122. 14, 36. 22, 88. 28, 62, 123. 
29, 71. 31, 94. Pr. 1, 80. 20, 19. 30, 76. Au figuré fiume del parlar 
Inf. 1, 80 fleuve d'éloquence, Strom der Rede. fiume della mente Pg. 
13, 90. 

Fiumicello, dimin. de fiume, un pelit fleuve, un ruisseau, ein Fleiner 
Yiuf, dn Bad Inf. 4, 108. 14, 77. Pg. 14, 17. 28, 35. 

Flagellare, fouetter, peit{en, geifeln Pg. 32, 156. 

Flagello, le fouet, bie Beitfhe, bie Geifel, p. le féau, die Geifel Inf. 
12, 134. , 


#30 ~ Faite == Pa, : 


. Flaillo Ge fra, peut-être un iqstrument d sent, que fite, dg laine 
trument, eine. Flöte Pr. 20, 14 cette legon se treuve dans un très grand 
nombre de Mss, et est appuyée par l'autorité de Ben, et de Fanonyme, 
V. Favillo. 

Flegetonta, le Phlégéton, fleuve des enfers, cette forme ne se trouve 
que dans la rime Inf. 14 116. hors de la rime Flegetonge Inf. 14, 
131. 

Flogias (Phicgyas), roi des Lapithes, père d’Ixion, qui brûla le temple 
d'Apollon. D. on a fait le nocher du Styx. Inf. 8, 19, 24. 

Flegra (Phlegra), contrée de la Macédoine, où d’après la mythologie 
les géants furent foudroyés par Jupiter. Inf. 14, 98. 

Fleto, mot emprunté du latin, la plainte, Paffliction, les pleurs, hie Rigge, 

die Yrauer, bas Weinen Pr. 16, 186. 27, 45. . 
| Flettere, verbe emprunté du latin flectere, plier, beugen Pr. 26, 85. 

Focoaccia, de la famille noble des Cancellieri de Pistoie, il coupa 
1300 la main à un de ses neveux pour venger une injure faite par eet 
enfant à son père et courut ensuite tuer lẹ père de Penfant, d’où nac- 
quirent les sanglantes dissentions des Noirs et des Blancs à Pistoie et 
plus tard à Florence. Inf. 32, 63. 

Focara, rocher de la mer Adriatique dans le voisinage de la Catto- 
lica, redouté par les marins à cause des coups de vent ordinaires dans 
ces parages Inf. 28, 89. 

Foce (fauz), l'ouverture, le passage, l'entrée, die Oeffaung, ber Durhgang, 
der Gingang Inf. 23, 129. Pg. 12, 112. 22, 7. Pr. 1, 37, 44. l'emhou- 
chure d’un fleuve, bie Mündung cine8 Fluffes Inf. 33, 83. Pg. 2, 108. 5, 
124. Pr. 22, 153. d'un port, neb Gafens Pr. 13, 138. un détroit de mer, 
eine Meerengo Inf. 26, 107. pour m cercle des enfers, ein Sôllenfreis Inf, 
13, 96. 

Focile Cde focus, feu), aujourd’hui plus ordinairement fucile, l’acier 
avec lequel on fait du feu, le briquet, ber Stahl, der euerfiabl Int, 
14, 39. 

Foco et aujourd’hui plus ordinairement Fuoco (focus. Les Mss; et 
les édit, varient à l’infini pour ces formes, dont foco est la plus an- 
cienne. Le feu, Dag Gouer, au propre luf. 1, 119. Æ 68. 8, 9, 73. 10, 
22. 14, 29. 15, 3. 16, 26, 17, 53, 122. 21, 16. 26, 47, 79, 27, 127, 
29, 110. 30, 110. Pg. 9, 30. 18, 28. 25, 98, 116. 26, 134. 27, 11, 
33, 9. Pr. 1, 60, 115. A 77. 7, 18, 124. 15, 14. 19, 131. 32, 105. 
33, 119. En particulier. la foudre, ver Blig Pg. 32, 110. Pr. 1, 134. 
23, 40. Par extension le feu de Vamour, ble Glutf der Liebe Pg. 6, 38. 
27, 96. Pr. 3, 69, 20, 115. 26, 15. De la colére, des Sornes Pg. 15, 
106. Les anges et les bienheureux sont souvent appelés fuochi. Pr. 9, 
77. 18, 108. 20, 34. 22, 46. 24, 31. 25, 37, 121. lo maggięr foco 
Pr. 23, 90 est la Ste Vierge. Pour la planète Mars Pr. 16, 38. 

Foga (peut-être de figa ou plutôt de focus). Le sens propre est la 
fougue, baë Ungeüm, des pensées, per Gebanfen Pg. 5, 18. Par extension, 
la rapidité d'une flèche, die Sdneligreit eines Pfeils Pg. 31, 18. La raideus 
d'une montée, Die Steile eines Aufganges Pg. 12, 103. La lunga foga 
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dal. sole: Pr. 12, 50 semble désigner le longue course, peg lange Zon) que 
fait le soleil pendant le solstice d’été. 

75 DEE (d'origine inagnnue), e maniére, bie Urt unb Weife fat, o 
75. 14 14.. 

Foglia (otium), le feuille des plantés, das Biak. at, 8, 122. 48, 101. 
Pg. 22, 138.28, 17. 32, 114. Pr, 1, 26, 18, 30. 36, 117. 34, 11. 32, 
19, 23. 

Fogliette, dimin. de foglia, une petite feuille, ein fleines Blatt, ein 
Piétthen Pg. 8, 28. 

Foglio. (elium), la feuille d’un livre, bas Blatt eines Puces, a foglio 
a foglio, feuille par feuille, Blatt für Blatt c. à d. exactement, genau Pr, 
12, 121. 

Folco, Foulques, souvent appelé Folchetta di Marsiglia, parcequ’il 
nacquit à Marseille d’une famille génoise, célèbre troubadour et plus ` 
tard évêque de Marseille Pr. 9, 94. La situation géographique de Map, 
seille exactement décrite par le paète, la cireonstance du comhat sangs 
lant liyré dans son port (Lucain, Phars. III 572 sq.) et l’opinion de 
tous les anciens commentateurs auxquels on peut ajouter Pétrarque 
Trionfo d'amore A et Dante lui-même De vus. elog. 2, G, tout prouva 
que D. veut faire dire à Foulques qu’il était né à Marseille et non pas 
à Gènes comme Vellutello et Dan. da Lucca s'efforcent en vain de 
soutenir. 

Folgerare, lancer la foudre, Blige fbleubart Pr. 6, 70 par extension 
Qun regard étincelant, flammende Blide werfen Pr. 3, 128. 

Fólgore (fugu), fém., la foudre, ber Blig, ber Bligftrahl Inf, 14, 
53. 25, 81. Pg. 9, 29. 14, 151. Pr, 1, 92. 

Folgôre et fulgôre (fulgor) masc., Péclat, la splendeur, la lumiére, ber 
Glanz, daa Liht Pr. 5, 108. 21, 11. 23, 84. 32, 144. 

Folgareggiare, briller comme l'éclair, ressembler d un éclair, où tomber 
comme la foudre, wie ein Blig leuchten, einem Blige gleichen, mie ber 
Blig berabfallen Pe. 12, 27. 

Folle (follis), fou, ipsense, thôri®t, unfinnig Inf. 2, 35. 8, 91. 12, 48. 
19, 88. 26, 125, Pg. 12, 43. 13, 113. 20, 109. Pr. 8, 2. 17, 31. 19, 
122. 22, 81. 27, 83. Comme subst, à folli, les insensés, die Thoren Pr. 
A. 71. ` 

Folletto, un esprit follet, un lutin, ein Kobolo, ein Win Gei. D. ap 
pelle ainsi un des damnés. Inf. 30, 32. 

Follia, la folie, bie Yporbeit Pg. 1, 59. Pr. 7, 93. 

Folo (Phew), fils d'Ixion, un des Centaures. Inf. 12, 72. ` 

Folto (peut-être de l’allemand vol, plein), épais, dicht, d’un brouiltard 
Inf. 9, 6. d’une forêt Inf. 13, 7. Pg. 28, 108. du poil Inf, 34, 75. 

Fondamento, le fondement, bet Grund, die Grundlage Pr. 8, 148. 
29, 111. , -> 

Fondarsi cruore), se fonder, fih grümben Pr. 24, 74, 90. 26, 36. 
29, 109. 

Fondere (fundere), au propre fondre, gelen Pg. 30, 90. de-là foudre, 


ds Fondo == Forese. 


répandre, erglebet Pg. 20, 7 et disriper, burdbringen, verf@iwenben Inf. 
11, 44. 

- Fondo (Amau), subst., le fond; la profondeur, ber Grund, ber Boben, die 
Tiefe, au propre Inf. 4, 11. 6, 86. 9, 16. 14, 126. 17, 138. 18, 25. 
20, 5. 21, 108. 28, 53. 24, 71. 26, 33. 27, 64, 29, 55. 31, 102. 32, 
8. 33, 117. Pg. 32, 135. Pr. 80, 6. de-là andare al fondé, aller à fond, 
verfinfen, zu Grunde gehen Pg. 26, 135, dans un sens spirituel, la pro- 
fondeur, die Tiefe Pg. 18, 67. Pr. 11, 30. 15, 35. 20, 72. Le fond, le lit 
d’une rivière, de la mer etc., ber Grund, bas Bett Inf. 12, 131. 14, 82. 
18, 9. 19, 13. Pg. 5, 128. Pr. 3, 12. 19, 61. 31, 114. Le terrain, Der 
Œrvboven Inf. 30, 30. 

Fondo, adj. selva fonda Inf. 20, 129. les commentateurs expliquent 
ce mot par folta, épaisse, bit, parceque le passage semble demander 
ce sens, nous serions disposés à le prendre pour une mutilation de pro- 
fonda, profond, tief, et la plupart des exemples cités dans le Diet, de la 
Cr. semblent autoriser cette explication. 

Fontana (fontans sc. aqua), la fontaine, la source, ble Quelle, au propre 
Pg. 28, 124. 33, 113. Pr. 9, 27. au figuré Pr. 20, 119. 33, 12. Dieu 
lui-même est appelé fontana eterna Pr. 31, 98. 

Fonte (fons), la fontaine, la source, bie Quelle, au propre Inf. 7, 101. 
20, 64. 25, 98. 80, 78 v. Branda. Pr. 8, 18. au figuré Inf. 1, 79. Pg. 
15, 132. Pr. 2, 96. A 116. 24, 9, 57. pour le ruisseau, der Bad Pg. 
80, 76 et dans le sens de: les fonts baplismauz, da8 Vaufbecden, bas 
Taufwaffer Pr. 12, 62. 25, 8. Ce mot est ordinairement masc. il: se 
trouve au fém. Inf. 1, 79. 7, 101. 30, 78. 

Foracchiato (de forare), percé de trous, von Bäëern burbobrt Inf. 
19, 42. 

Forame, l'ouverture, Je iron, bie Oeffnung, bas Loh Inf. 27,13. 33, 25. 

Forare, percer, pur@bobren Inf. 14, 114. 31, 37. 84, 108. Pg. 
13, 70. 

Forato, percé, burbobrt Inf. 28, 19. Pg. 5, 98. Pr. 13, 40. 

Forbire (de l’aneien allemand Burban; ; nettoyer), netloyer, purifier, tei= 
nigen Inf. 33,2-et Inf. 15, 69 où tu ti forbi pourrait être le conjonctif 
d’une forme forbare qui ne se trouve plus. 

Forca (furca), la fourche, pie Gabel, de-la queue fourchue d’un animal 
Inf. 17, 26. 25, 104. Force p. forche, forme ancienne et poétique pour 
forbici, les ciseaux, bie heere Pr. 16, 9. 

Forcata, l'enfourchure, la partie du corps de l’homme, où les cuisses 
se parent, die Gabelung Inf. 14, 108. Poggiali lit inforcata. 

Forcatella, diminit. de forcata, une petite fourchée, eine fleine Gabel 
vol Pg. 4, 20. | 

Force v. Forca. 

Forcuto (de forca), fourchu, gefpaïten Inf. 25, 134. 30, 51. 

Forese, tous les commentateurs assurent qu’il fut de la famille puis- 
sante des Donati, frère du célèbre Corso Donati chef du parti des 
Noirs, et lié d'amitié avec Dante Pg. 23, 48, 76. 24, 74. 


Foresta (de l'allemand #orft), la forét, ber Walb,- ber Bet Pé. 28, 
2, 85. 29, 17. 

Forlì, chez les anciens Forum Livii, ville de la Romagne dans l'état 
ecelésiastique Inf. 16, 99. Pg. 24, 82. Elle est encore indiquée Anf. 
27, 43. 

‘Forma, le forme, la figure, die Sem, bie Geftalt Inf. 30, 41. Pg. 5, 
28. 17, 19. 25, 95, 99. 29, 97. Pr. 1, 127. 30, 61. 31, 1, 52. la ma- 
nière, bie Art und Weife; die Befhaffenheit Inf. 26, 78. Pg. 6, 54. 10, 
109. Dans le langage de l’école forma désignait Pessence d’une chose, 
le principe vital qui fait qu’une chose est ce qu’elle est, dag Wefen, die 
Wefenheit, ainsi Inf. 25, 101. 27, 73. Pg. 18, 29, 49. Pr. 1, 104. 24, 
128. 29,2%. 33,91 et de-là quelquefois Pme, Me Seele Pg. 9, 58. Pr. 
4, 54: 

Formale, essentiel, woefenttich Pr. 3, 79. de-là principj formali, les 
principes qui font qu’une chose est ce quelle est, mefentlid verfchiedene 
Grunvfräfte Pr. 2, 71, 147. 

Formare, former, bilten Inf. 24, 66. Pg. 10, 125. 31, 33. Pr. 13,38. 
Part. formato, formé, créé, gebilbet, gefhaffen Inf. 14, 106. Pg. 24, 122. 
29, 26. Pr. 3, 54. v. pour ce dernier passage ordine. 

Formativo, virtù formativa, la force formatrice, bie Oeftalt bilbenbe 
Kraft Pg. 25, 89. où la Nidob. lit informativa comme dans le vers 41. 
v. ce mot. | 

Formazione, la formation, bie Bildung, l'opération qui donne Ia forme 
à un objet Pg. 10, 129. 

Formica, la fourmie, die Umeife Inf. 29, 64. Pg. 26, 35. 

Fornace, la fournaise, le four à fondre, ber Dien, der Sémelgofen Pg. 
24, 137. 

Fornire (d’origine incertaine), fournir, verfeben Pr. 11, 132. exéculer, 
ausführen Pg. 12, 132. achever, vollenden Pg. 22, 6. de-là exprimer com- 
plétement, voUftänvig ausbrüden Pr. 30, 18. Forniro p. fornirono Pg. 
22, 6. Part. fornito, fourni, verfehen Inf. 21, 40. 24, 58. 

Fornito, subst., celui qui est fourni de tout ce qui est nécessaire, def mit 
alem Berfehene Inf. 28, 98, allusion à Lucain, Pharsale I, 281 Nocuit 
semper differre paratis. 

Foro p. furono v. Essere.. 

Foro Corum), proprement la cour de justice, ber Geridjt8bof, de-là D. 
nomme le Pape Prefetto nel foro divino Pr. 30, 142. et l’uno e l'altro 
foro, le droit canon et le droit civil, bürgerlihes und canonifes Redt 
Pr. 10, 104. | 

Foro (de forare), le trou, da8 Zeg Inf. 19, 14. 34, 85. de-là la bles- 
sure, die Wunde Pg. 5, 73. et au plur. le fora Pg. 21, 83. 

Forge cde fors, forsitan), peut-étre, vielleicht Inf. 6, 44. 9, 15. 10, 27, 
63. 12, 16, 32. 13, 122. 20, 26. 23, 79. 25, 32. 26, 30. 27, 22, 
122. 28, 44. 33, 134. 34, 124. Pg. 2, 62. 4, 98. 8, 99. 9, 25, 26. 
13, 11, 93. 18, 5. 21, 55, 121. 23, 15. 26, 17, 133. 28, 76, 141. 
Pr. 2, 5. 4, 55. 9, 36. 28, 22. 30, 1. 31, 103. essere in forse, étre en 
doute, craindre, im Bweifel fein, fürchten Inf. 8, 110. Pg. 29, 18. éire en 
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danger, in Gefahr fein Pr. 12, 41, Nè forse, de peur que tu nè, amit bu 

niht etwa Pr. 32, 145. 

, Forsennato (fuor di senno J, Porsene, furieus, unfinntg, wütýenb inf. 
V, 20. 

Forte (fortis), adj., fort, vigoureux dans ses effets Bart, fräftig, wirffarn 
inf. 5, 87. 17, 42. 24, 60. 33, 78. Pg. 9, 135. Pr. 14; 59. 17, 77, 
117. 22, 123. 80, 48. de l'esprit, fort, courageux, Rräftig, muthig Inf 
17, 81, 90. Pg. 6, 18. 31, 45. difficile, obscur, pénible, ffwrierig, bun£el, 
mübfam Pg. 2, 65. 29, 42. 33, 50. Pr. 6, 102. 7, 49.9, 36. 16, 77. 
21,76. 22, 123. 25, 61. d’une forteresse, fort, feft Inf. 20, 70, 89. 
d’une forêt épaisse, DEI Inf. 1, 5. Dans le passage Tut, 17, 95. ad altro 
forte ce mot paraît être un subst. pour pas difficile, gefäbriiche Rage; en 
lisant ad alto forte avec la Cr. il est difficile d'en tirer un sens quel- 
conque. 

Forte, adv., fortement, avec violence, fort, heftig, vit, f@nell Inf. 3, 44, 
107.5, 104. 13, 91,116. 14, 62. 19, 26, 120. 26, 93. 29, 26. 31,107. 
82, 50. Pg. 4,8.15, 107. 17,35.21, 19.24, 2.27, 17. Pr. 11,63.14 110. 
24, 12. 26, 18. 28, 41. de même Inf. 8, 80 où quelques interprètes rappor- 
tent le forte au nocchiero, dans le sens de robuste, ftüftig. Dans le passage 
Pg. 21, 126 on pourrait soupçonner que ce mot est pris dans le sens latin 
de forse, peut-être, vtelleitbt. Un petit nombre de Mss. suivis par Vellutello et 
Daniello lisent forze. 

Fortezza, ls forteresse, ble Feftung Inf. 18, 14. de-là la partie infé- 
rieure des enfers qui est entourée d’une muraille Inf, 9, 108. Le courage, 
der Muth Inf. 34, 21. ' 

Fortuna, je fortime, bag Gfü, la destinée, Dag Shida Inf. 15, 70. 
30, 13. Pr. 8, 139. 16, 84. 27, 145. D. représente la fortune comme 
une intelligénce céleste qui gouverne le sort des hommes Inf. 7, 62, 
68. 15, 93, 95. Quelquefois fortuna est mis pour te 'hazard, ber Zufall 
inf. 13, 98. 15, 46. 30, 146. 32, 76. le sort, en général, bas Sidfal 
Pg. 26, 36. la tempête, ber Šturm Pg. 32, 116. Par fortuna maggior 
Pg. 19,4 D. entend une certaine combinajson des étoiles que les astro- 
logues regardaient comme particulièrement heureuse. 

Fortunato, fortune, heureux, glüdli®, felig Pg. 2, 74. 3, 86. Pr. 12, 
52. Dans les deux passages Inf. 28, 8. 31, 115 ‘où il s’agit d'endroits 
célèbres par des batailles, quelques uns veulent prendre ce mot dans 
Te sens contraire de malheureux ou de fortunoso illustré par de grands 
événements, à peu près comme fatal, verbängnifvon. 

Forza (du latin du moyen âge fortia), la force, bie Kraft, au physique 
et au moral Inf. 6, 69. 14, 59. 20, 16. 24, 113. Pg. 15, 136. 16, 79. 
32, 115. la violence, die Gewalt Inf. 4, 8. 11, 32, 34. Pg. 5, 91. 20, 
64. 32, 7. Pr. 4, 80. 11,6. di forza adv., avec force, Yeftig Inf. 14, 61. 

Fosco eow), obscur, sombre, bunfel, finfter Inf. 23, 78. 28,104. de cou- 
teur foncée, bunfel Inf. 13, 4. 

Posco, Bernardin di, citoyen de Faënza, de naissance obscure, maxis 
distingué par ses vertus Pg. 14, 101. 
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Bega. le fosse, bet Graben Inf. 8, 76. 12, 52. 29, 49.. Pg. 6, 84. 
31, 25. L’Arno est appelé la maledetia e sventuraia fossa Pg. 14, 51. 
la fase, die Grube, vie Gruft Pg. 18, 121. et en particulier la fosse dans 
laquelle on enterrait vifs les assassins Pg. 27, 15 v. Inf. 19, 49 sq. 
Par analogie les bolge sont appelées fosse Inf. 23, 56 et l’enfer en gé- 
néral Inf. 14, 136. 17, 66. le cavité des yeuz, ble Gôéblimg der Augen 
Pg. 24, 5. 

Fossato, un petit torrent, ein Fleiner Bergftrom, qui se forme ordinai- 
rement par des pluies abondantes. Inf. 7, 102. Pg. 5, 119. 

Fosso dée fossa), le fossé, ber Graben Inf. 12, 73. 14, 11. 18, 11, 17. 
22, 25, 438. les bolgé sont quelquefois appelées fosso Inf. 18, 112. 
19, 9. 24, 65. 28, 41. 27, 135. 28, 53. 33, 142. 

Fotino (Photinus), diacre de l’église de Thessalonique; v. Anastasio. 

Fra (infra), préposition. Entre, unter, avifen. Fra ’l sonno Inf. 33, 
88 peñdant le sommeil, im Géif, fra me, en moi-méme, à moi-même, zu 
mir fefbfé, bei mir Il Inf. 16, 116. Pg. 9, 25. 17, 74. 23, 28. 
v. Tra. 

Fra, abbréviation de frate (frater), titre qu’on donne aux religieux; on 
ne s’en sert que devant les noms propres qui commencent par une con- 
sonne, Fra Dolcina q. v. Inf. 28, 55. 

Fracasso Cde fra et de quatio), le frucas, le bruit, bag Rraen, bag Ge- 
tåufd Inf. 9, 65. Pg 14, 137. 

Francesca, Francoise, Srancigca Inf. 5,116 est Francesca da Polenta, 
fille de Guido vecchio Seigneur de Ravenne qui avait épousé Gianciotte 
ou Giovanni il Ciotto, Jean le boiteux, fils de Malatesta Seigneur de Ri- 
mini et fut tuée 1289 à Pesaro par son mari, qui l'avait surprise en 
adulière avec son frère Paolo. 

Francescamante, à la française, nah franafifder Art Pg. 16, 126. 

Francesco, Si. François d'Assise, Granciscus op Frang von Affft, né 
1182, mort 1226. Inf. 27, 112. Pr. 14, 74. sa vie est racontée dans 
ls même chant depuis le vers 43. 22, 90. 32, 35. 

Francesco d'Accorse v. Accorso. 

Francesco, aujourd’hui francese, un Français, ein Sranzofe Inf. 27, 
44. 32, 115, ‘la gente francesca, la nation française, bai Fit Hot 
Inf. 29, 123. 

Francheggiare (dérivé du nom du peuple les Francs, en allemand les 
libtes, die teen), donner de l'assurance, du courage, Muth, Suverfibt 
einfiéfen Inf. 26, 116. 

Franchozza, l’état de l’âme lorsqu'elle se sent libre et courageuse, 
per Muth, Vie Unbefangenbeit Inf. 2, 123. 

Francia, la France, Sranfreid Pg. 20, 71. Pr. 15, 120. chi Francia 
regge Inf. 49, 87 est Philippe le bel q. v. le même est indiqué par il 
mal di Francia Pg. 7, 109. . 

Franco (de l'allemand bont. libre), intrépide, qui ne connaît pas la 
peur, décädé, muthig, entiloffen Inf. 2, 132. stato franco, l’état de liberte, 
der freie Suftand Inf. 27, 54. 

Franco Bolognese v. Bolognese. 1 
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Frangere, verbe emprunté du latin, se briser, Green, au propre Pg. 
31, 16. des ondes qui se brisent, Wellen, vie fih breen Inf. 7,23. de-Ià 
rompre le sommeil, den SH laf Drehen Pg. 17, 40. au figuré casser ou mi- 
tiger un jugement, cin Urtheil brechen, milbern Inf. 2, 96. d’une pente qui 
s'adoucit, ein Abbang, ber milder, weniger fteil wird Pr. 11, 49. L’expres- 
sion Non si franga Lo tuo pensier sovr'ello Inf. 29, 22 est. obscure, 
quelques interprètes l’entendent par pure conjecture pour non sinte- 
nerisca, s'appitoyer, belnitleïven ; il est plus probable que D.: veut dire: 
ne s’arréte point, efte fih niht an, par analogie aux vagues qui se bri- 
sent continuellement contre un obstacle; ou bien comme on disait au 
moyen âge frangere sibi caput super — se casser la téte, fih ben Kopf zerbres 
en über etwas. Au Part. fratto d'un nuage que perce un rayon du 
soleil, eine gebrotene Wolfe Pr. 23, 80. du sommeil, interrompu, der uns 
terbroene Schlaf Pg. 17, 42. 

Frasca (d’origine inconnue), Une branche d'arbre avec ses feuilles, ein 
belaubter Siwelg, au propre Inf. 13, 114. Pg. 24, 118. Pr. 23, 7. Pour 
un arbre, ein Baum Pg. 32, 50. 

Fraschetta, dimin. de frasca, une petite branche, ein Fleiner Swelg, ein 
Sweiglein Inf. 13, 29. 

Frate (frater), le frére, ber Bruder, au propre Inf. 80, 77. Pr. 8, 76. 
15, 136 et dans ce sens il n’est plus guère d’usage qu’en poésie. De-là 
le compagnon, le collègue, Der Gefäbrte, der College Inf. 26, 112. Pr. 11, 
112. 24, 62. Expression de tendresse en adressant la parole à quel- 
qu'un Inf. 23, 109. 26, 112. Pg. 4, 127. 11, 82. 13, 94. 21, 13, 
131. 23, 97. 24, 55. 26, 115. 29, 15. 83, 23. Pr. 3, 70. 7, 58, 130. 
22, 61. Les religieux sont appelés frati Pr. 22, 50. ainsi frati minor, 
les frères mineurs, die Minoriten, Franciscaner Inf. 23, 3. Frate godente 
Inf. 22, 103 v. Godénte, Un moine en général Inf. 19, 49. Devant le 
nom propre d’un religieux Frate Gomita Inf. 22, 81. v. Gomita. f. Al- 
berigo Inf. 33, 118. v. Alberigo. 

Fratello et devant les consonnes simples fratel, forme dimin. de 
frate, mais qui lui est absolument synonyme le frére, ber Bruder, le com- 
pagnon, le collègue, ber Oefñbrte, Ser College Inf. 26, 54. 31, 120. Pr. 
25, 94. fratel Pr. 19, 137 est Jayme au Jaques Il roi d'Aragon frère 
de Frédéric d'Aragon. Au plur. fratei Inf. 25, 28. 32, 21. 

Fratto v. Frangere. 

Freddo (rigidus), adj., froid, falt Inf. 5, 41. 6, 8. 30, 66. 32, 27. 33, 
109. Pg. 19, 11. 26, 21. 29, 101. 33, 111. Pr. 8, 22. 21, 36. Il freddo 
animale Pg. 9, 5 est le scorpion, der Gtoryion. 

Freddo, subst. Le froid, bie Kälte Inf. 32, 38, 74. Pe, 5, 111. 19, 
2. 29, 38. Pr. 2, 108. 11, 46. 

Freddura, la froidure, le froid, ber Yroft, die Kälte, et surtout un froid 
intense, eine Heftige Kälte Inf. 31, 123. 32, 53. 33, 101. 

Fregare (fricare), frotter, reiben, fregare il dito Pg. 7, 52 promener le 
doigt sur, mit bem Singer fireiden. f. à piedi, marcher, aller, geben, wan= 
bern Inf. 16, 23. 
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Frogiare (peut-être de rie, ornement d’architecture, la frise), orner, 
fémüden Inf. 8, 47. Pg. 1, 38. Pr. 31, 50. 

Fregio, l'ornement, ber Gémud Inf. 14, 72. Pr. 16, 132. 

Freno, le frein, ber Zügel, au propre Inf. 17, 107. Pg. 10, 77. Au 
figuré Pg. 5, 42. 6, 88. 13, 40. 14, 147. 16, 94. 20, 55. 22, 20. 25, 
119. 28, 72. 33, 141. Pr. 7, 26. 

Frequentare, frequenter, bejuchen Pr. 22, 38. 

Frequente, dans le sens latin du mot, nombreux, riche, 3abrel, reih 
Pr. 31, 26. 

Fresco (de l’allemand Tit, frais), au propre frais, frif® Inf. 4,111. 
Pg. 7, 75. 29, 88. par extension récent, nouveau, frif, neu Inf. 14, 42. 
récemment arrivé, nen angefommen Pg. 2, 130. Stanno freschi, dans la 
houche d’un des damnés qui se trouvent dans la glace du Cocyte, pro- 
prement se trouvent au frais, befinden fidh im Srifhen, par ironie pour: 
mal arrangé, mal accommodé, Übel angefommen, übel gugerichtet Inf; 32, 
117. 

Fretta, d’origine incertaine, la hôte, bie Gite Inf. 16, 18. 21, 45. 28, 
82. Pg. 3, 10. 6, 49. 18, 100. 20, 149. 21, 4. Pr. 1, 123. 28, 12. 
far fretta, exciler à faire vite, zur Gile antreiben Inf. 32, 84. In fretta, 
adverbialement en hdte, eilig Inf. 31, 130. Pg. 24, 66. Pr. 22, 16. 

Frisone, un Frison, ein Griefe, habitant de la Frise, homme d’une sta- 
ture élevée Inf. 31, 64. 

Froda (raw), aujourd’hui plus ordinairement frode, Ja fraude, limpos- 
ture, ber Trug, die Falihbheit Inf. 17, 7. 20, 117. 22; 82. Pg. 14, 53. 

Frodare (frawdare), tromper, altérer la vérité, tüufchen, die Wahrheit verz 
fa{fchen Inf. 20, 99. 

Frodo (raw), la fraude, la tromperie, Der Trug, die Tâufung Int, 11, 
24, 25. | 

Frodelente, subst., le trompeur, le fourbe, ber Betrüger Inf. 11, 27. 
Adj. frauduleux, trompeur, betrhgerifc, falf Inf. 25, 29. 27, 116. 

Fronda (frons, dis), la feuille, le feuillage, Da8 Blatt, bas Laub, au propre 
Inf. 13, 4, 141. 14, 2. Pg. 1, 103. 18, 54. 22, 140. 23, 1. 24, 107. 
29, 93, 140. 32, 39, 86, 98. 33, 144. Pr. 12, 47. 23, 1. 24, 117. 
26, 64, 85, 137. la fronde di Minerva Pg. 30, 68 est la feuille de 
l'olivier, be8 Oelbaumé, la fronda ou fronde, suivant la Cr., Penea Pr. 
1, 32 est la feuille du laurier, beë Qorbeerbaums8. Par extension une forét, 
ein Wald Inf. 29, 131. Au figuré, les feuilles opposées aux fruits, p. 
les paroles opposées aux actions, Worte — Thaten Pr. 8,57. les planétes, die 
Planeten Pr. 27, 119. les créatures, bie Oefhôpfe Pr. 26,64. Cacciaguida 
appelle D. fronda mia Pr. 15, 88 mon rejetton, mein Sprôbling. 

Frondo, synonyme de fronda Inf. 13, 4, 141. Pg. 18, 54. 30, 68. 
La Cr. a plusieurs fois cette forme là où la Nidob. lit fronda. Au plur. 
Pg. 28, 10. 

- Eronte (frons, tis), le front, bie ©tirn el souvent comme aussi en fran- 
çais et en allemand la tête entière. Inf. 1, 81. 6, 70. 10, 35. 12, 109. 
18, 31. 21, 66. 24, 17. Pg. 2, 58. 3, 44. 5, 90. 9, 4, 112. 12, 98. 
15, 10. 19, 40. 22, 108. 24, 149. 27, 133. 28, 8. 30, 78. 31, 29. 
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32, 146. Pr. 3, 14. 8, 64. 24, 58. 95, 12. Par extension la tél d’une 
armée, colonne etc., die @pite eine8 Seere x. af. 33, 33. Peut-être 
dans le même sens Pr. 31, 123 la partie opposée, bie entgegengefebte 
Gite. Au figuré Tener fronte, se soutenir, résister, auSbauern, Stand Dol, 
ten Inf. 27, 57. Tener allo le fronti, porter le front haut, rester le mañtre, 
die Stirn hoh tragen, bie Serriaft Haben Inf. 6, 70. À fronte a fronte 
Inf. 25, 100. lun vis à vis de l’autre, einer bem andern gegenăber. 

Fronteggiare, affronter, présenter le front, die Stirn bieten Inf. 20, 71. 

Frugare, d’origine inconnue, proprement sonder, tåter, avec un bâton, 
unterjuchen, erforfen. Aiguillonner, punir, Hagen, ftrafen Inf. 30, 70. Pg. 
.3, 3. Aiguillonner, czciter, antreiben, ftaheln Pg. 14, 39. 15, 137. 18, 4. 

Frai, infinit. lalin pris substantivement lu jouissance, ber (ëenup Pr. 
19, 2. 

Frustato (peut-être de fustis), un homme fustigé, fouete, ein Gepeitidter 
Inf. 18, 46. 

Frustatore, celui qui fouette, fustige, ber ba peltidt, geipelt Inf. 
18, 23. o 

Frusto, le morceau, ber Biffen. A frusto a frusto, morceau d morceau, 
Biffen für Biffen Pr. 6, 141. 

Frustra, mot latin, indarno, envain, vergebeng ; comme adj. vain, fie 
tel, vergeblih Pr. 4, 129. 

Frutta v. Frutto. 

Fruttate Cde fractus), faire, produire un fruit, Grudt tragen, au propre 
Inf. 15, 66. Pr. 13, 71. 18, 30. Au figuré produire, erzeugen Inf. 
33, 8. 

Frutto (fructus), le fruit, die Frudt. Au propre Pg. 28, 120, 143. Au 
figuré Inf. 20, 19. Pg. 3, 40. 17, 90, 135. 20, 45. Pr. 2, 70. 11, 105. 
12, 65. 20, 56. 22, 48, 80. 23, 20. 27, 148. Au plur. le frutta ou 
suivant la Cr. le frutte, les fruits, c. à d. le dessert, bie rüdyte, ber Nah- 
tif Inf. 33, 119. . 

Fucci, Vanni c. à d. Giovanni, Jean, Johann. Bâtard de Fuccio de’ 
Lazzeri, gentilhomme de Pistoie, D. le trouve parmi les voleurs Inf. 
24, 125. 

Fucile v. Foeile. 

. Fucina (peut-être de officina), la forge, bie Schmiede Inf. 14, 56. 

Fuga, ls fuite, tie Flucht Pg. 3, 1. 13, 119. Dans le passage Int 30, 
72 il parait presque avoir le sens de foga q. v. 

Fugare, meitre en fuite, in die Slu®t treiben, pour éloigner, entfernen 
Pg. 14, 37. Pr. 26, 77. 

Fuggire, fuir}, fliehen. Au propre Inf. 1, 132. 2, 110. 9, 72. 13,71. 
21, 26. 23, 40. 31, 39 où la Nidob. lit fuggimmé et la Cr. fuggémi 
qui pourrait être un Imparf. fuggea p. fuggia Pg. 1, 44. 5, 79. 7,105. 
14, 112. 15, 24. 27, 112. Pr. 15, 105. 22, 95. 27, 129. 82, 139. 
fuggia inf. 15, 6 est mis pour fugga. fuggio p. Digg Pg. 8, 107. 9, 
41. Fuir, évier, vermeiden Inf. 20, 85. 23, 38. 34, 125. Dans un sens 
d'extension étre en fuite, auf ber Flucht fein Inf. 1, 25. fuggüirsi, s'enfuir, 
fliehen, entfliehen Inf. 16, 86. 25, 16. Pg. 12, 58. Pr. 3, 104. et de la 
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mer, se retirer, Ré autidyietien nf. 15, 6. Fuggiro p. faggtrono. Pg. 
10, 9. 12, 58. Fuggir innanzi, fuir devant quelqu'un, vor einem fieh 
Pr. 6, 7 

"Fujo. B’après le Dict. de la Cr. ce mot se trouverait dans trois aca 
ceptions différentes dans la D. C. voleur, -biebif®, scélérat, Cuëbtog, obseur, 
caché, bunfel, verborgen. Nous serions portés à croire que le vrai sens 
de ce mot, dérivé de fer, est voleur, biebif®, comme Inf. 12, 90. de-là par 
extension coupable, scådral en général, firafbar, rulos, comme Pg. 83, 
44. enfin dans le passage Pr. 9,75 Nulla voglia a te puote esser fuja, 
pourrait se traduire: ne sawrail se dérober A es regards, fann beinen 
Bliden Hei niht entsleben. Si l’on admet l'explication du Diet, ce mot 
viendrait dans le premier exemple de fur et dans les deux autres peut- 
être de fuscus, noir, obscur, Igor, buntel, 

Fulgere, forme latine pour risplendere, resplendir, glänge Pr. 8, 64. 
La Cr. veut qu’on prononce fülgere. 

Fulgide, éclatant, glänzend, éblonissent, blenbenb Pr. 26, 2. 

Fulgôre, l'éclat, la lumiere, ber Glanz, dag Lit Pr. 9, 70. 14, 55. 
18, 25. 20, 66. 21, 11. 23, 84. 30, 51, 62. 31, 132. 32, 144. 33, 
141. Quelquefeis les Ames des hiènheureux qui apparaissent comme 
des corps lumineux sont appelées fulgori Pr. 10, 64. 30, 6%. 

Fulgurato, éclaire, Wumine, erleuchtet, beftrablt Pr. 23, 88. 

Fulvido cie fu), ordinairement fulgido, brillant, resplendissant, gläns 
zend, leuchtenb Pr. 30, 62. 

Fumare et quelquefois fummare, cette dernière forme est plutôt 
florentine qu’italienne, comme fummo au lieu de fumo. Heer, donner 
de la fumée, rouden, Rand von fich geben Inf. 25,93. 80, 92. Pr. 21, 
100. par métaphore inspirer, cinfibfen Pg. 24, 158. 

Fumo et Fummo, la. fumée, la vapeur, bet Rauch, ber Dunft, au propre 
Inf. 8, 12. 9, 75. 15, 2; 117. 24, 51. 25, 98. Pg. 5, 113. 10, 61. 15, 
142. 16, 5-83, 97. Pr. 18, 120 par extension les vapeurs qu’on regar- 
dait comme la cause de certaines maladies, ber Dunft, ber Dampf hf, 
7, 123. v. Aœidioso. 

Fune (fumis), la corde, le câble, ber Sirig, bas Tau Inf. 20, 111. 

Fungo, proprement un champignon, ein Pilz; par Jungo marino, ou 
fungomarino comme quelques uns écrivent, D. semble vouloir indi- 
quer, sans le préciser, un de ces produits de mer qui tiennent le mi- 
lieu entre les plantes et les animaux, ainsi wx zoophyte, do Bflanzenthier, 
ein Boophyt Pe 25, 56. 

FUOCO Ce focus), le feu, Dag Feuer v. Foco. 

Fuor, fuori, fuora, fiere (foris, foras), toutes ces formes se trouvent 
employées sans aucune différence de signification. Hors, dehors, aufjen, 
aufberbalb, Heraus Inf. 8, 116. 9, 122. 22, 105. 24, 15. 27, 6. 34, 63. 
Pg. 2, 5. 4, 66. ordinairement suivi de di Inf. 1, 23. 4, 150. 6, 44. 
19, 22. 28, 79. 30, 39. Pg. 1, 17. 5, 92. 9, 3, 102. 15, 116. 17,11. 
21, 42. 27, 7, 132. 30, 42. Pr. 3, 107. 17, 37. 24, 121. 26, 32. 29, 
16. fuor d'intelligenzia, privé d'intelligence, der Bernunft beraubt Pr. 1 
118. fuor di sua natura, contre sa nature, gegen feine Natur Pr. 23, 42, 
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27, 123. De même Pg. 28, 66. quelquefois dans le sens d'excepté, auge 
genommen Inf. 6, 38. Pr. 9, 84. Suivi de che il signifie également ez- 
cepté, ausgenommen Inf. 6, 38. 14, 44, 112. 17, 114. 21, 4L Te 2, 
79. 20, 54. 30, 138. 

. Fuora Inf. 10, 72. 16, 69. Pg. 1, 90. 5, 55. 

Fuore Pg. 3, 138. 22, 12. Pr. 1, 118. 29, 16. 30, 38. Trar fuore 
Pg. 24, 49. produire, fervorbringen, bidten. In fuore, v. In. 

Fuori Inf. 9, 70 où la Cr. et Alde lisent € fiori, d’autres e fronde e 
fiori, ou e foglie e fiori. La Nidob. et un grand nombre de Mss. fori 
ou fuori. Comme il s’agit d'une tempête qui brise et abbat les bran- 
ches des arbres d’une forêt, il paraît bien faible d’ajouter qu’elle en- 
lève les fleurs; nous préférons donc la leçon de la Nidob. e porta fuori 
appuyée sur l’autorité de Boccace et de Benvenuto, adoptée par Lom- 
bardi, Parenti, l’édit. de Florence et la dernière de Costa, tandis que 
Poggiali, Biagioli et U. Foscolo soutiennent la leçon de la Cr. Si la 
leçon abbatte fronde e fiori était appuyée sur de meilleures autorités 
elle mériterait peut-être la préférence. Fuori Inf. 22, 26. Pr. 30, 69. 
Di fuori, dehors, braufen, ouëmërtë Pg. 7, 84. 15, 115. 27, 88. 29, 
81. 80, 30. Pr. 5, 101. 9, 15. 12, 13. Une seule fois on trouve, mais 
en rime, furi p. fuori Pg. 19, 81. 

Furare (fer). Au propre, voler, fteblen, rauben Pg. 20, 110. Pr. 13, 
140 par extension dérober la vue d'an objet, rauben, entziehen Pg. 30, 
104. Comme subst. l’action de voler, le vol, bas Rauben Inf. 25, 29. 

- Fari v. uer, 

Furia, au sing. la fureur, bie Wuth, l'impétuosité, bas Ungeftüm Inf. 
12, 27. Pg. 18, 92. Au plur. actions furieuses, wùthende Handlungen Inf. 
80, 22. Les furies, bie Furien, de la mythologie. Inf. 9, 38. 

Furioso, /urieuz, wütbenb, rafend Inf. 8, 48. . 

Furo (fw), subst. qui a vieilli, le voleur, ber Dieb Inf. 21, 45. Adj. 
fuoco furo Inf. 27, 127 est appelée la flamme qui renferme un damué, 
parcequ’elle enlève et ravit en quelque sorte sa personne, v. 26, 41. 

Furore, la fureur, bie Wuth. l'impétuosié, dag lngeftüm Inf. 14, 66. 
21, 67. 

Furto, Yobjet enlevé, volé, bag GeftoHlene Inf. 26, 41. 

Fusco v. Fosco. coscienza fusca Pr. 17, 124: mauvaise conscience, { Gleh- 
tes Gewiffen. 

Fusi p. si fu v. Essere. 

Fugo, le fuseau, Die Spindel Inf. 20, 122. Pr. 15, 117. 

Fusto, proprement le tronc des végétaux, der Stamm; pour le corps 
à l'exception de la tête, ber Rumpf Inf. 17, 12. 

. Futa, forme qui a tout à fait vieilli pour fuga, la fuite, vie Slut Pg. 
32, 122. 

Futuro, subst., le futur, l'avenir, tie Dufunft Inf. 10, 108. 33, 27. 
Adj. futur, gufünftig Inf. 6, 102. 13, 12. Pg. 14, 67. 20, 85. 23, 98. 
Pr. 17, 22. 20, 133. 25, 68. . 


bk 
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Gabbo, Aa plaisanterie, le jeu, la raillerie, ber Serz, ber Spaf v. A. 

Gabriello, l'ange Gabriel, ber Engel Gabriel Pr. 4, 47. 9, 188. Il est 
eicore indiqué Pg. 10, 34. Pr. 14 36. 23, 94. 32, 94, 112. 

Gaddo, abbréviation de Gherardo, Gérard, Gerber, nom d’un des 
fils d’Ugolino della Gherardesca q. v. qui périt de faim avec son 
père. 

Gade, aujourd’hui Cadice et anciennement Gades, Cabir, ville mari- 
time de l'Espagne Pr. 27, 82. 

Gaeta, ville du royaume de Naples Inf. 26, 92. Pr. 8, 62. 

Gaggio (de vas, dis, ou du gothique wabi), vieux mot que D. emploie 
Pr. 6, 118 au plur. évidemment dans le sens français de gages, récompense, 
der Lohn, die Belohnung. 

Gaja, fille de Gherardo da Camino q. v. Benvenuto et l’Anonimo en 
parlent comme d’une femme d’une vertu plus que suspecte. Pg. 16, 
140. 

Gajetto, dérivé de gajo q. v.  Proprement gai, agréable à la vue, 

e Deiter, angenebim Inf. 1, 42 tachete, geflett, bunt, v. aussi 16, 108. 

Gajo (d’origine incertaine), gai, heureux, heiter, glüdfelig Pr. 15, 60. 
26, 102. 

Galassia (galaxias), la voie lactée, bie Milébftrage Pr. 14, 99. 

Galeotto, du latin du moyen âge, galea, la galère. Le rameur, ber Nus 
derer, celui qui conduit une barque; Pg. 2, 27. en rime D. se permet 
la forme Galeoto Inf. 8, 17. 

Galeotto, Galléhaud, nom d’un chevalier ami de Lancelot, qui favo- 
risa les amours de Genièvre épouse du roi Arthur et de Lancelot. Son 
nom désigne un séducteur, un entremetteur, ecin Berfübrer, dn Kuppler Inf. 
5, 187. 

Galieno (Claudius Galenus), Galien, Galen, célèbre médecin grec. Inf. 
4, 143. 

Galigaÿo, nom d’une famille noble de Florence dans les temps an- 
térieurs à D. Pr. 16, 101 ce nom signifie pelletier, Ruürfdner. 

Galizia, la Galice, province d’Espagne Pr. 25, 18. | 

' Galla, proprement la noix de galle, bet Gallapfel. D. Pemploie pour 
le gland, die Eichel Pg. 14, 43. 

Gallare, surnager, obenauf fiwimmen Inf. 21, 57 et ag figuré of 
d'orgueil, aufgeblafen, bomütbig fein Pg. 10, 127. 

Galli, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 105. 

Gallo, le coq, der Hahn; comme armoirie de la famille Visconti de 
Pise Pg. 8, 81. 

Gallura. La Sardaigne qui du temps de D. appartenait aux Pisans, 
était partagée en quatre judicatures (giudicati), dont Fane appartenant 
aux Visconti de Pise, portait le nom de Gallura Inf. 22, 82. Pg. 8, 81. 

Galluzzo, petite ville de Toscane à peu de distanee de Florence 
Pr. 16, 53. 
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Galoppo, mot que nous croyons formé par onomatopée, le galop, 
der Galopp. Di galoppo, au galop, im Galopp Inf. 22, 114. Pg. 24, 94. 

Gamba (du grec Kaur, articulation, Biegung, ou de l’ancien alle- 
mand bamma, l'articulation du genou, Mr Rniebiegung). Toujours au plur. 
le gambe, les jambes, bie Beine Inf. 13, 121. 16, 87. 19, 28. 22, 74. 
25, 106. 28, 25. 34, 68. Pe, 1, 54. 3, 48. 15, 126. 17, 75. 19, 
133. 

Ganellone ou Gano Inf. 32, 122. personnage célèbre dans tons les 
romans de Charlemagne et des douze Pairs, où il joue constamment 
Je rôle de traitre et de perfide ; il est souvent appelé Gano di Maganza 
et sa race è Maganzesi, nom d’un chàteau situé d’après ces romans 
dans la Bourgogne et qu’on a faussement traduit par Maïence, Mainz, 
ville d'Allemagne sur le Rhin, Il est à peu près impossible de décider si 
ce personnage est réellement historique. 

Gange, le Gange, ber Ganges, fleuve des Indes orientales Pe, 2, 5. 
27, 4. Pr. 31, 51. 

Ganimede, Genymäde, Gantmebes, l'échanson de Jupiter. Pg. 9, 23. 

Garda, petit endroit situé sur la rive orientale du lac de même nom, 
anciennement lapus Benacus, Inf. 20, 65. 

ardiago, anciennement une forteresse, eine Yeftung, nom d’une an- 
Cienme rue de Florence, tout près du Palazzo vecchio d'aujourd'hui, 
où se trouvaient les maisons des Uberti, chefs des Gibellins, qui furent 
détruites 1258: Inf. 28, 108. 

Garéfano (Caryophylum aromaticum), le clou de girofle, bað @ewüranäge. 
Iein Iaf. 29, 128. v. Costuma. 

Garrire, quereller, faire des reproches, felten, Mevviürfe madhen Inf. 
AR, 92. Pr. 19, 147. toujours garra p. gurrisca, 

Gastigare (castigare), plus ordinairement castigare, châtier, punir, itas 
fen, Zeg Inf. 5, 54. 

Gatta, la chaite, die weiblihe Kage, pour chat en général Inf. 22, 58 

Gaudent v. Godente. , 

Gaude, forme latine pour gode, en rime Pr. 19, 39. 

Gaudio, mot qui a-vieilli, la joie, bie Yreube Pr. 24, 36. 34, ai. 

Gaudioso, plein de joie el d'allégresse, vol teube und Wonne Pr. 12, 
24. 15, 59. 31, 25. 

Gaville, petit endroit de la vallée supérieure de l’Arno, dont plu- 
sieurs habitans furent mis à mort pour avoir tué Francesco Guercie 
Cavalcante noble Florentin que D. désigne par ces mots. L’alitro era 
quel che tu, Gaville piagni Inf. 25, 151. 

Gedeon, Gééon, Gideon, héros Israélite Pg. 24, 125. v. Jages 7, 
A sq 


Gelata, le froid, la glace, ber Grof. vas GiB Inf. 33, 94. 

Gelatina, proprement la gelée, suc dp viande congelé, ser Gaffert. 
D. l'emploie par irenie de la glace dans laquelle se trouvent les traitres. 
we 32, 60. 

Gelato, part de gelare, gelé, geftoren, glacé, erftatrt, au propre 1 Inf. 
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82, 72. Pg. 5, 124. Pr. 27, 67. par extension glacé de terreur, erftarrt 
vor Surct Iaf. 34, 22. Pg. 8, 42. 

Golboè, la montagne de Gelboé, Gilboa, en Judée où périt Saül Pe. 
12, 41 v. 2 Sam. 1. 

Gelsa, peut-être de Morws celsa p. excelsa, la mure, le fruit du murier, 
die Maulbeere Pg. 33, 69. 

. Gelso, le murier, her Mawbeerbaum Pg. 27, 39 où gelso est évidem- 
ment mis pour gelsa. 

Gemelli, des jemeaur, Sivillinge; au propre Pr. 32, 68 où il est ques- 
tion de Jacob et d'Esaü. Pour la constellation des Gémeaux, plus ordi- 
nairement appelée Gemini Pr. 22, 152. 

‘Gemere, gémir, feufen, ÄÑzen; au propre Inf. 12, 132. 26, 58. par 
extension du bruit que fait la sève du bois lorsqu'elle en est chassée 
par la chaleur du feu, Aiden Inf. 13, 41. Dans le passage Pg. 25, 44 
ce mot paraît avoir le sens de stillare, distiller, triufeln. 

Gemma, Lo pierre précieuse, der Œbelftein Pg.23, 31. la bague, ber Ring 
Pg. 5, 136. par extension et au figuré, une étoile, ein Stern Pg. 9, A 
Les âmes des bienheureux sont aussi appelées gemme parcequ’elles re- 
luisent comme des astres Pr. 15, 22. 18, 115. 

Gena, mot latin, la joue, We Wange Pr. 31, 61. 

Generale, général, algemein Inf. 7, 78. qui se rapporte au tout Pr. 
31, 52 

Generante, le géniteur, le père qui engendre, bec Eryeuger Pg. 25, 
59. Au plur. les géniteurs, père et mère, bie Grzeüger, die Eltern Pr. 
8, 134. 

Generare, engendrer, erzeugen, produire, hervorbringen Inf. 16, 74. 
22, 50. 25, 119. Pg. 23, 35. Pr. 3, 120. Part. Generato, produit, créé, 
bervorgebracht, gefhaffen Pr. 13, 63. 

Genesi, la Genése, Ne Genefis, le premier livre. de Moïse. Inf. 11, 
107. 

Genitrice, la génitrice, la mére, Die Erzeugerin, bie Mutter Pg. 3, 
115. 

Gennajo CJonnarius), Janvier, Januar Pr. 27, 142. Ce nom doit être 
prononcé de deux syllabes Gennaj supposé qu’on lise si suerni.. v. 
Svernare. 

Genovese, lo, subst. Le territoire de Genes, Dag Gebiet von Genus Pr. 
9, 90. I Genovesi, les Génois, Die Genuefen Inf. 33, 151. 

Gente Gers). Au sing. les gens, les hommes en général, bie Meute, Die 
Hentgen Inf. 3, 33. 4, 112. 11, 108. 16, 85. 22, 18. 29, 1. 30, 147. 
31, 57. Pg. 2, 11, 115. 6, 115. 8, 63. 9, 6, 129. 10, 48. 16, 100. 
18,35. 21,91. Pr. 8,144. 11,104. 17, 89. 30, 91. Un certain nombre 
de personnes, une troupe, ein Goufen Inf. 10, 7. 15, 118. 18, 103. 
Pg. 18, 89. 32, 62. La perduta gente, les damnés, bie Berbammien Inf. 
3, 3. l'umana gente, le genre humain, bag Denfhengefbledt Inf. 7, 63. 
Pg. 12,95. la morta gente, les morts, les damnés, bie Tobten, bie Vers 
dammten Inf. 8, 85. la gente grossa, les ignorants, Die Univiffenben Inf. 
34, 92. la prima gente, les premiers hommes, Die erften Menjen Pg. i, 
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24. la gente poverella, les disciples de St. François, les. Franciscains, 
die Pranciscaner Pr. 11, 94. la folle gente, les gentils, bie Geiten Pr. 17, 
81. la gente choper Dio dimanda Pr. 22, 88. les pauvres, let mendiants, 
die Armen, die Bettler; la gente festinata Pr. 32, 58. les enfants parmi 
les élus, bie feligen Kinder; la gente futura, la race future, bie zufünftigen 
GefHlehter Pr. 33, 72. 

La race, la famille, le peuple, bag GefHleht, die Familie, bas Bolf Inf. 
7, 80. 16, 73. Pg. 8, 128. 14, 108. 22, 109. Pr. 26, 126. La gente 
Argolica, les Grecs, Die Griechen Inf. 28, 84. la gente vana Pg. 13,151 ` 
sont les Siennois, bie Cienefen; la gente a cui il mar s'aperse Pg. 18, 
134. la gente che perdè Gerusalemme Pg. 28, 29 et la gente ingrata 
Pr. 32, 132 sont les Hébreux, les Juifs, Sie Gebrãer, bie Juven; la gente 
ch'ali mondo più traligna Pr. 16, 58 les Florentins, die Wirt: 
gente picciola, famille obscure, puntles Gefdledt Pr. 16, 118. 

Le peuple, la foule, pab BoE, die Menge Inf. 14, 22. 18, 30. Pe 8, 
58. 6, 4. 8, 33. 23, 113. Les habitants, die Einwohner Inf. 24, 144. 26, 
417. Les gens de guerre, les soldats, Da8 RriegSvolf Inf. 28, 7. 

Au plur. le genti. Les gens, les hommes, die Reute, die Denfchen; la 
foule, bie Menge Inf. 1, 51. 4, 19. 8, 59. 9, 124. Pg. 5, 18. 10, 101. 
12, 35. le beate genti, les bienheureux, die Geligen Inf. 1, 120. le perdute 
genti, les damnés, die Beroammten De, 30, 138. Le peuple, pas Bolt inf. 
29, 106. 33, 79. Pg. 24, 30. Pr. 8, 6. les races, bie | Gefledter Pr. 
16, 26. 

Gente en sa qualité de nom collectif se construit quelquefois avec 
le verbe au pluriel p. ex. Inf. 7, 119 et Pg. 32, 62. 

Gentile, noble, gentil, de naissance et de caractère, edel Inf. 2, 94. 
v. Donna. 5, 100. 7, 3 où quelques uns veulent lui donner mal à pro- 
pos le sens de gentil, payen, heidnif 26, 60. Pg. 3, 107. 6, 79. 8, 22. 
9, 58. 14, 102. gracieux, aimable, lieblich, liebengmwmürbig Pg. 8, 53. 18, 
82. 33, 130. et comme subst. i gentili les hommes de race illustre, 
Die Glen, Ebelgebornen Pg. 6, 110. et les payens, les gentils, ble Geiden 
Pr. 20, 104. 

Gentucta. Ei mormorava, e non so che Gentucca Sentiva io là, ov 
ei etc. Pg. 24, 37. Passage obscur dont il est très difficile, pour ne pas 
dire impossible, d'indiquer le sens. Buti et après lui Landin, suivi de 
tous les modernes, prennent Gentucca pour le nom d’une femme Luc- 
quoise, dont, disent-ils, D. devint plus tard amoureux. Mais en premier 
lieu Gentucca ne paraît jamais comme nom propre; d’ailleurs, cette 
circonstance même admise, on ne voit pas à quel propos-Bonagiunta en 
` ferait ici mention: de plus Béatrice qui fait à D. de si amers reproches 
sur ses infidélités passées ne manquerait pas de lui faire des reproches 
d'autant plus mérités à l’occasion de cette infidélité future, qui vů l’âge” 
plus avancé du poète serait bien moins excusable que les erreurs de 
sa jeunesse, Enfin on ne conçoit pas pourquoi D. ferait ici, sans au- 
cune nécessité, mention d’une faiblesse si peu honorable pour lui. 
Toutes ces raisons nous rammènent à l'explication de Benvenuto qui 
remarque à ce passage: Üentucca, id est gens obsowra et plas bas au 
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vers 48. Hio poeta ponit responsionem Bonagiumtae ad petitionem sui, qui loquitur de 
materia, de qua primo murmurabat, Bonagiunta enim in illo suo murmure dicebat, de 
Dante in tartin persona: Iste qui aliguando. temere locutus fuit de civitate Luccana, cito veniet 
ad videndam eam et morabitur ibi eto. Ce qui veut dire: tu as traité les Luc- 
quois de gentucea ou genivecig, populace, Pöbel, mais bientôt tu chan- 
geras d'opinion. Mais même dans cette explication il n’en reste pas 
moins difficile de dire qui est cette femmina che non porta ancox benda, 
ou qui mest pas mariée encore, qui opèrera ce changement dans les 
idées du poète. L'opinion la plus probable est que ce serait Alagia de’ 
Fieschi qui épousa Maorello Malaspina un des protecteurs du poète. 

Geoemant Pg. 19, 4 les géomanciens, die Geomanten, ceux qui prati- 
quent l’art prétendu de deviner l’avenir à l’aide de points marqués au 
hazard sur la terre ou sur du papier, dont on forme des lignes. 

Geomotra, le géométre, ber Geometer Inf. 4, 142. Pr. 33, 133. dans 
les deux passages il faut lire geométra au lieu de gedmetra. 

Gerarchia (hierarchia), D, ne l’emploie que pour Phiérachie, ou classi- 
fication des anges, die Sierarchie ber Engel. Pr. 28, 121. 

Gori del Bello Inf. 29, 27. v. Bello. 

Gerion ou Gerione, Geryon, personnage mythologique, géant à trois 
tètes tué par Hercule, qui lui enleva ses troupeaux, D. l’emploie comme 
le symbole de la fraude et comme gardien du cercle des frodolenti. 
Inf. 17, 97, 133. 18, 20. Pg. 27, 23. Sa figure est décrite Int 17, 
10 sq. 

Germipare, germer, proeréer, Wwadbien, (erleben Pr. 33, 9. 

Germogliare (de germinare), germer, prendre racine, Keimen, Wurzel 
fdlugen Inf, 13, 99. Pr. 28, 115. 

Gerusalemme et Gerusalom, Jérusalem, capitale de la Judée. Pg. 2, 
3. 23, 29. Pr. 19, 127. v. Ciotto. Au figuré, le Paradis, le ciel, vas Pas 
tabies, ber Gimmel Pr. 25, 56. 

Gesta, qui ne s'emploie aujourd’hui qu’ au plur. le gesta ; D. en fait 
un sing. la santa gesla, la sainte entreprise, die Heilige Unternehmung Inf. 
31, 17 où il s’agit de la défaite de Charlemagne à Roncevaux où 
Roland périt. D’autres prennent gesta pour l'armée, bag Geer. 

Gestare, mot qui ne repose que sur une mauvaise leçon de la Cr. 
c’est constare qu'il faut lire q. v. Pg. 25, 51. 

Gesù, nom du Sauveur. Pr. 25, 33 où la Cr. lit Jeng, v. Cristo. 

Gettare et gittare (jactare), jeter, werfen Inf. 6, 27. gettare in terra, 
renverser, nieberwetfen Inf. 27, 102. l’occhio a terra, jeter les yeux à terre, ` 
bie Augen nieberfcblagen Inf. 18, 48. gettare ombra, jeter de l'ombre, 
Gdatten werfen Pg. 6, 51. 28, 12. gittare puzzo, exhaler une puanteur, 
einen Geftant ausbauden Int 11,5. 30,99. gittar voce, produire un son, 
eine Gtimme, einen Ton hervorbringen Inf. 26, 90. produire, bervor- 
bringen Pg. 28, 69. pour mettre, poser, feten Pr. 12, 117, gitéarsi, se 
jeter, se précipiter, fid) werfen, fl fiürzen Inf. 3, 116. 16, 47. 22, 108. ` 
33, 68. Pg. 2, 50. 9, 109. 12, 52. 27, 50. 

Gherardo, il buon v. Cammino. 


Ghermire, d’origine incertaine. Saisir avec les grifes, comme font les 
animaux de proie, greifen, paden Inf. 21, 36. 22, 138. 

Ghiaccia (glacies), aujourd’hui plus ordinairement għiacció, la glace, 
bas Eis Inf. 32, 35. 33, 117. 34, 29, 103. 

Ghiacciato, gele, pris dans la glace, eingefroven Inf. 32, 125. 

Ghianda (glans), le gland, le fruit du chêne, bie Gidel Pg. 22, 149. 
Pr. 22, 87. 

Ghibellini, les Gibelins, bie Oibellinen, les partisans de l’empereur 
Pr. 6, 103. Ce nom dérive du nom d’un château Gieblingen ou Wai- 
Minnen en Souabe, qui appartenait à la famille des Hohenstaufen. 

Ghin di Tacco v. Tacco. 

Ghiotto (wo), avide, begierig Inf. 16, 51. Pg. 8, 85. 16, 101. 17, 
122. 20, 105. 32, 74. Pr. 11, 125. 

Ghiottone (into), un glouton, ein Yreffer, ein Sblemmer Inf. 22, 15. 

Ghirlanda (de l’allemand güvten, ceindre), la guirlande de fleurs, ber 
Blumenfranz, die Blumenfette Pg. 27, 102. d'objets qui en entourent, 
umgeben, d’autres Inf. 14, 10. Pr. 10, 92. 12, 20. 

Ghisola Inf. 18, 55 soeur de Venedico Caccianemico q. v. Ces fut 
vendue par lui à Obizzon d’Este marquis de Ferrare. 

Già (jam). Ce mot parait en plusieurs acceptions différentes dans la 
D. C. Le sens le plus ordinaire est celui de jam, déj, fon Inf. 1, 17, 
51. 2, 64, 80. 7, 98. 8, 128. 9, 64. 10, 8, 115. 12, 83. 17, 80. 18, 
100. 22, 37. 23, 19, 141. 24, 68. 25, 63. 27, 1, 2. 33, 6. géie, 
3, 25. A 136. 5, 1. 6, 50, 108. 8, 1. 9, 2. 12, 44. 28, 22. Pr. 1, 97. 
5, 90. 8, 64, 78. 9, 7, 51, 67. 10, 123. 22, 129. 29, 48. 33, 143. 
et irès souvent encore. Quelquefois il a le sens de olim, autre fois, ehes 
mals, einft, ou anciennement, früber Inf.-1, 67. 7, 65. 8, 125. 14, 15, 
96, 97. 18, 121. 20, 94. 28, 8. 31, 118. Pg. 5, 52. Pr. 4, 62. 8, 36. 
9, 29. 22, 38, 141. 23, 39. 24, 111. Avec la négation, non pas, nidt, 
nicht etwa Inf. 18, 38. 22, 10. 28, 22. Pg. 11, 23. 12, 46. Pr. 8, 113. 
9, 80. Sicuro già Inf. 21, 81 sûr d'avance, im Borang fon fiber. 

Gia v. Gire. 

Giacere GCiacere), être couche, reposer, liegen, ruhen Inf. 6, 37. 10, 7, 
118. 11, 114. 14, 26, 47. 15, 38. 21, 107. 25, 23, 130. 34, 13. Pg. 
15, 135. 19, 72. 20, 143. 21,11. Pr. 7,28. 10, 127. 25,112. Comme 
subst. Pg. 19, 79. et dans le même sens giacersi Pr.29,19. Etre situe, 
se trouver, Tiegen, fih befinden Inf. 20, 61. 23, 129. d’une montagne qui 
‘forme une pente facile, abfängig fein Inf. 19, 35. 23, 31, 138. Pg. 3, 
76. Par extension étre abbattu, nicbergeworfen fein Inf. 13, 77. Pr. 21, 
27. reposer sur, auf etwa beruhen Pr. 2, 114. dormir, reposer, ne point agir, 
flafen, ruhen, nicht thätig fein Pr. 27, 57. Part. Giaciuto Pg. 21, 80. 

Giacop et Giacobbe v. Jacob. 

Giacopo ou suivant la Cr. Jacomo, Jayme II, Jacques, Xacob, fils de 
Pierre IlI roi d’Aragon et de Constance fille de Mainfroi, roi de Sicile 
depuis 1291 — 1296 où son frère Frédéric q. v. lui succéda. 

Giallo Cocbinus et galbanus), jaune, gelb Inf. 17, 59. 34, 43: Pg. 28, 
55. I gigli gialli, les lis jaunes ou d’or, bie gelben, golonen Lilien, pour 
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les armoiries de la France Pr. 6, 100. la chiave bianca e gialla Pr. 
5, 57. la clef d'argent et celle d’or, ber flberne und ber golbne Slüffel, 
que D. donne à l’ange gardien de l’entrée du Purgatoire, allusion au 
mot du Seigneur St. Matthieu 16, 17, désigne d’après les commenta- 
teurs la science et l’autorité du confesseur. Pg. 9, 119. Comme subst. 
le jaune, le centre de la rose, baë Gelbe, der Mittelpun£t der Rofe Pr. 30, 
124. 
Giammai cde jem magis), jamais, jental8 Inf. 29, 121. Pg. 14, 120. 33, 
92. Pr. 2, 95 et presque toujours avec la négation jamais, niemal8 Inf. 
1, 27. 6, 110. 13, 74. 24, 89. 27, 64. 29, 76. 31, 96. Pg. 5, 15. 8, 
122. 24, 137. 29, 66. Pr. 2, 7. 4, 124. 5, 46. 6,123. 29, 36. et plus 
souvent. 

Gianni Schicchi Inf. 30, 32. v. Schicchi. 

Gianni del Soldanier Inf. 32, 121. v. Soldanier. 

- Giano Cons), le dieu Janus Pr. 6, 81. 

Giardino (de l’allemand Garten), le jardin, ber Garten. Il ne se 
trouve peint au propre. Par extension l'Italie est appelée il giardino 
dell” imperio Pg. 6, 105 le jardin de l'empire, ber Garten deg Reihs, 
à cause de la beauté du pays. Le Paradis terrestre sur la montagne 
du Pargatoire est aussi désigné par le nom de Giardino Pr. 26, 110 
et plus souvent l'assemblée des élus est appelée de même Pr. 23, 71. 
31, 97. 32, 89. 

Giasone v. Jasone. 

Giattura (jactura), la perdition, la ruine, ber Untergang, bas Berderben 
Pr. 16, 96. Plusieurs édit, lisent jattura. 

Gibbo, un mammelon, une hauteur, ein Budel, eine Anhöhe Pr. 21, 109. 

Gibetto v. Giubdetto. 

Gielo oct, le froid, der Sroft Inf. 2, 127. 3, 87. 32, 23, 47. Pg. 26, 
45. 28, 122. Au figuré Pg. 30, 97. Par extension le-froid de la mort, 
ber Froft, die Grflarrung des Toves Pg. 12, 30. Pr. 13, 15. de la peur 
Pg. 20, 128. Au plur. Pg. 3, 31. Pr. 21, 116. 

Giesù Cristo, Jésus Christ, Jefu8 Chriftus Pr. 31, 107. Le nom com- 
plet du Sauveur ne paraît qu’ ici dans la D. C. v. Cristo et Gesù. 

Giga (de l'allemand Geige, violon), instrument de musique à cordes, 
le violon, anciennement gigue, die Geige, vie Bioline Pr. 14, 118. 

Gigante (yigas), le géant, ber Riefe Inf. 31, 31, 44, 95. 32, 17. 34, 
30. Pg. 12, 33. Par le géant qui paraît Pg. 32, 152 et 33, 45. il est 
très probable que D. a voulu désigner Philippe le bel roi de France. 

Giglio Gitinm), le lis, die ilie. Au propre Pe, 29, 146. Pour les ar- 
moiries de France Pg. 7, 105. Pr. 6, 100, 111. les armoiries de Flo- 
rence Pr. 16, 152. Par les gigli Pr. 23, 74, allusion à Ecclésiastique 
39, 18. Florete flores quasi lilium et date odorem, D. veut très probablement 
entendre les Apôtres, on selon d’autres les Saints en général. 

Ginevra, Ginévre ou Genévre, Gengveva, reine d’Angleterre, femme 
d'Arthur, amante de Lancelot. Pr. 16, 15. v. Inf. 5, 128. 

Ginocchio Genu), le genou, bag Knie. Au plur. toujours le ginocchia 
Pg. 2, 28. 4, 107. 
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Giocasta (Jocaste), Jocesie, épouse de Lajus, mère d’Oedipe; la doppia 
tristizia di G. Pg. 22, 56 fut occasionnée par la mort de ses deux 
fils Etéocle et Polynice. 

Gioco v. Giuoco. 

. Giocondo Gucwmdus), joyeur, plein de joie, frdblid, Heiter, vol Freude 
Inf. 11, 45. Pg. 31, 109. Pr. 15, 37. 18, 56. 22, 130. 29, 76. 31, 
112. 

Giogo Gugum), le joug des boeufs, bas Zoé Pe, 12, 1. et comme en 
allemand le dos d’une montagne, la eréie, bag Gcbirg8jo®, per Gebirggrüf. 
fen Inf. 27, 30, il gran giogo Pg. 5, 116 est l’Apennin. gn giogo di 
Parnasso, l’un des deux sommets du P., einer ber beiden Gipfel Pr, 1, 16. 
Sur le passage Pr. 11, 48 les opinions sont partagées, La plupart des 
modernes prennent giogo dans le sens d'eppression, Joh, Uuterorüdung, 
Benv., Petr. Dant. et Vellutello l’entendent au propre, le dos froid et stérile 
de la montagne, ber falte und unfruchtbare Bergrüden. Nous penche. 
rions pour cette dernière opinion. 

Gioja (audio), la joie, bie Sreude, bie Wonne Inf. 1, 78. Pr. 14, 23. 
27, 7. La pierre précieuse, ber Œ@velftein Pr. 10, 71. 24, 89 ainsi de-là 
les âmes des bienheureux sont appelées gioje Pr. 9,37 où il est ques- 
tion de Foulques de Marseille, q. v. la croix que forment les âmes des 
bienheureux est appelée gioja Pr. 15, 68 joyau, Gefhmeide. 

Giojarsi, verbe qui n’est plus d'usage, se réjouir, jouir d’une chose, 
Héi einer Sache erfreuen Pr. 8, 33. 

. Gioire (oudere), avoir du plaisir, jouir, Yrende Haben, Freude geniepen 
Pg. 18, 33. Pr. 27, 105. Comme subst. la béatitude, Die Geligfeit Pr. 
10, 148. : 

Giordan (Jordanes), principal fleuve de la Palestine, Le Jourdain, ber Zort, 
ban. Toujours sans article Pg. 18, 185. Pr. 22, 94. | 

Giorno Cdiurnus), le jour, opposé à la nuit, ber Yag, la clarté, die Gels 
ligfeit Inf. 2, 1. 5, 138. 31, 10. 33, 53. Pg. 1, 61. 2, 55. 6, 52. 7, 
43. 8, 6. 9, 52. 22, 118. 27, 5. 28, 3. 30, 22. Pr. 1, 61. 13, 8. 21, 
35. 30,28. Un giorno, adv. un jour, une fois, eine Tages, einft Int, 5, 
127. Tulto giorno, toujours, immer Pe, 27, 105. Di giorno in giorno, 
de jour en jour, von Tage zu Tage Pr. 18, 59. 

Giostra (peut-être de jus), proprement la joûte, combat dans un 
tournois, baë Langenbrechen, bas Langenrennen Inf. 22, 6. par extension 
le combat, ber Kampf, en général Inf. 13, 121. et en particulier D. ap- 
pelle giostra la lutte des damnés du quatrième cercle où les prodigues 
et les avares roulent des poids immenses en sens contraire Inf. 7, 35 
et Pg. 22, 42. 

Giostrare, jouter, combattre, Fämpfen Pg. 20, 74. 

Giosuè osua), Josue, Yofua, héros israélite, successeur de Moïse. Pg. 
20, 111. Pr. 9, 124. 18, 38. La Cr. écrit Josuè. , 

Giotto, proprement Ambrogio ou Angelo Bondone, un des plus an- 
ciens peintres de l’école Florentine, né vers 1270 dans le village de 
Vespignano, mort 1336. Pg. 11, 95. 


_ 
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Giovaëchino, Joachim, abbé du monastère de Flore en Calabre, 
-mort 4202, auquel ses contemporains avaient attribué l’esprit prophé- 
Kl Pr. 12, 140. Quelques uns de ses écrits ont été réprouvés par 
"Eglise. 

Giovane Cuvenis), jeune, jung Pg. 27, 97. Pr. 24, 126. i più giovani 
piedi sont ceux de St. Jean qui quoique plus jeune, entra plus tard 
‘dans le sépulcre du Seigneur. v. St. Jean 20, 6. Quant à Inf. 28, 135 
v. Giovanni. 

Giovanna, Jeanne, Johanna. Nom propre 1. de la femme de Buon- 
conte di Montefeltro q.v. Pg. 5, 89. —.2. de la fille de Nino de’ Visconti, 
mariée à Ricciardo da Camino Pe, 8,71. — 3. de la mère de St, Bomi- 
nique Pr..12, 80 où il est fait allusion à la signification du nom Jeanne 
qui en hebreu veut dire agréable à Dieu. 

Giovanetto, adj. forme diminutive de giovane (jwenis), trés jeune en- 
core, nod febr jung Pr. 6, 52. Subst. Le jeune homme, ber Jüngling Pg. 
7, 116. v. Giovinetto. 

Giovanni ohannes), Jean, Johannes. Nom propre 1. de St. Jean baptiste, 
Johannes der Täufer Pr. 32, 31. Il est encore question-de lui Pg. 22, 
152. Pr. 18,135. — 2. de l'apôtre St. Jean Pg. 20, 105. 32,76. Il esten- 
core indiqué Pg. 29, 144. Pr. 25, 112. 32, 127. — 3. de l’un ou de 
Pautre, car le poète nous laisse le choix Pr. 4, 29. Le baptistére de Si. 
Jean à Florence, bas Baptifterium Inf. 19, 17. La ville de Florence est 
appelée lovile di S. Giovanni Pr. 16, 25 parceque St. Jean baptiste 
est le patron de cette ville. L’apôtre St. Jean est appelé laquila di 
Cristo Pr. 26, 53 et simplement il Vangelista q. v. Inf. 19, 106. — 
Dans le passage Inf. 28, 135 la Cr., la plupart des Mss. et des ancien- 
nes éditions lisent Che diedi al re Giovanni i ma’ consigli, ce qui 
supposerait une ignorance impardonnable de la part du poète, le fils 
de Henry H roi d'Angleterre avec lequel Bertram de Born était inti- 
mément lié et qu’il avait excité à se révolter contre son père s'appelait 
Henry et non pas Jean, ce dernier, le quatrième fils de Henry H était 
encore en bas âge vers ce temps là. C’est Ginguené qui a le premier 
relevé cette erreur non du poète, mais des copistes, qui trompés par 
la ressemblance de giovane, jeune, jung, avec Giovanni ont introduit 
cette faute dans le texte. Biagioli et même Lombardi et Romanis ont 
envain voulu soutenir l’ancienne leçon, tous les modernes Rossetti, 
Costa, l’édit. de Florence, Ugo Foscolo, Parenti, Bianchi sont d'accord 
d'écrire avec un petit nombre d’excellens Mss. Che diedi al Re Gio- 
vine ou Giovane, le jeune roi, ber junge Rônig, car c’est ainsi que tous 
les autres contemporains et surtout les Novelle antiche appellent le 
fils ainé de Henry Il parcequ'il avait été couronné roi d’Angleterre à 
l’âge de 15 ans. Le vers est sans doute dégradé par cette leçon, mais 
qui sait si D. n’a pas voulu lire giovdne, comme umile et tant d’autres 
mots dont les poètes altèrent la prononciation. On pourrait peut-être 
proposer la lecon Che diedi al giovin ré, qui leverait toutes lės 
difficultés. 
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Giovare (ware), aider, être ulile, helfen, nüglid fein In£ 9, 97. 13, 
134. Pg. 13, 147. 21,63. 26, 3. giovare a uno, aider à quelqu'un, einem 
helfen Pg. 22, 68. construit avec essere Inf. 27, 84. Faire plaisir, Ber- 
gnügen machen Inf. 16,84. Pg. 4,54. Pr. 9,24. Impersonnel mi giova, 
j'ai du plaisir, «6 mat mir reube Pr. 8, 137. 

Giove Cwpiter, Jovis), Jupiter, dans le sens des payens Inf. 14, 52. 31, 
45. Pg. 29, 120. 32, 112. Pr. A 62. et quelquefois même d sommo 
Giove Inf. 31, 92. Pour le vrai Dieu Pg. 6, 118. Plus souvent pour la 
planète de ce nom Pr. 18, 95. 22, 145. 27, 14. . 

Giovenale (Jmwenalis), Juvénal, poète latin du premier sièele, auteur de 
satires, Pg. 22, 14. 

Giovialo, de Jupiter, appartenant à Jupiter, des Iupiter, dem Jupiter 
angebôrenb Pr. 18, 70. 

Giovinetta, forme diminutive de giovine, la jeune fille, bat junge 
Maven Inf. 18, 92. 

Giovinetto, subst., le jeune homme, ver Süngling Pe, 15, 107 est 
St, Etienne, ©tepbanus. Lo giovinetio etc. Pg. 7, 116 est Alonso II fils 
de Pierre HÌ roi d'Aragon. Il fut surnommé le libéral, et ne règna que 
depuis 1285 à 1291 étant mort à l’âge de 20 ans. Adj. jeune, jung Pr. 
8, 103. 6, 52. 11, 58. par extension de l’année le printemps, Der Früh- 
ling Inf. 24, 1. des yeux Pg. 30, 122. 

Giovinezza, la jeunesse, die Jugent Pg. 20, 33. 

Girare Gvrare). Verbe actif, tourner, faire tourner, dreben, Éreifen Inf. 
9, 29. 15, 95. 34, 6. Pg. 19, 62. Pr. 22, 119. 28, 103. faire le tour, 
umgeben, umfreifen Inf. 7, 127. Pg. 15, 8. 20, 114. 22, 123. Dans le 
passage Inf. 3, 53 il est assez difficile de dire si D. a voulu dire par 
girando, qui lournait sur elle-même, ou qui faisait le tour du cercle. En- 
tourer, umgeben Pg. 4, 48. 15, 8. avoir de circuit, s'étendre, umfaffen, Wë 
auëbebnen Pr. 30, 130. Courouner, frônen Pr. 25, 12. Verbe neutre, se 
tourner, fidh drehen Inf. 3, 53. 26, 139. Pe. 28,111. Girarsi, se tourner, 
fich drehen, freifen Pg. 14, 148. Pr. 2, 113, 138. 10, 4, 32. 23, 96. 
24, 14. 28, 125. revenir à la mémoire, ins Gevädtnif surüdfommen lni. 
30, 135. 

Girare, subst., le tour, baë Rveifen, die Kreifung Inf. 47, 125. Pr. 8, 
35. 18, 61. 23, 21. La révolution, der Umlauf, des astres. Pg. 20, 13. 

Gire, forme plus usitée en poésie qu’en prose tre, aller, gehen Inf. 
10, 134 (gimmo). 12, 31 (gia pour giva) forme qui se trouve très 
souvent. 18, 45 /gissi) 20, 60 gio p. gè. 21, 117 (gite). 22, 5. 23, 
59. Pg. 2, 60. 6,65. 9,77. 12,69 (givi) 22,127. Girsi dans le même 
sens Inf. 26, 84. gissi p. si gt Pg. 28, 40. 29, 4. Plus souvent girsene, 
comme en français s’en aller, fort geben Inf. 14, 81. 16, 69. 23, 145. 
25, 78. 27, 2. 28, 61, 111. 29, 34. Pg. 2, 51. 14, 113. 27, 5. 31, 
95. 32, 135. pour mourir, fterben Pg. 14, 119. Part, gito dans le même 
sens Pg. 14, 113. 

Giro, subst. l'action d'aller, baë Gehen Inf. 11, 112. 

Giro Covrus), le cercle, der Rreis. Au propre Pg. 9, 35. 29, 121. Pr. 8, 20. 
31, 67. 32, 36. 33, 116. Le mouvement circulaire, la circulation, die Rreifung 
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Pr. 8, 26. 14, 74: 21, 188. 25, 130. 28, 15. le tour, le repli d’une 
chaine, bie TBimbung einer Kette Inf. 31, 90. Les cercles de l’enfer, die 
$Sôllenfreife Inf. 10, 4. 16, 2. 28, 50. Les cercles ou terrasses du Purga- 
toire Pg. 17, 88. 29, 70. 932,2. 28, 90. Les cercles ou orbites des 
cieux, bie Simmelsfreife Pg. 1, 15. 30, 93. Pr. 2, 127. 3, 76. 4, 84. 
28, 139. De-là l'année, Pei Jahr, parcequ’elle est déterminée par le 
mouvement du ciel Pr. 17, 96. 

Girone, forme augmentative de giro. D. désigne par ce mot 1. les 
trois sousdivisions ou cercles concentriques du 71ème cercle des Enfers, 
bie brel concentrifen Srdle, in welde Ser 71 Sôllenfreis 3erfalit Inf. 
11, 30, 39, 42, 49. 13, 17. 14, 5. 17, 38. 2. Les terrasses du Purga- 
toire, bdie Kreife où wie Abfäge des Purgatoriums Pg. 12, 107. 15, 83. 
17, 80. 18, 94. 19, 38. 3. Les différens cieux, die verfhiedenen Himmel 
Pr. 2, 118. 

Gittare v. Gettare. 

Gittatoreé, celui qui jette où lance une pierre ete., ber einen @tein wirft 
Pg. 3, 69. 

Giù (du latin du moyen âge jusum et josum p. deorsum de-là la forme 
giuso). Là bas, en bas, unten, binab, avec et sans mouvement ici ou là bas, 
auf Œrben Int 5, 2. 7, 105. 6, 86. 12, 28. 14, 81, 117. 16, 103. 18, 
107. 20, 75. 21, 59. 22, 74. 26, 45. 34, 121. Pg. 4, 63, 108. 7, 90. 
12, 26. 13, 140. 15, 95. 21, 55. 32, 53. Pr. 3, 55. 8, 50, 118. 9, 
71. 16, 122. 22, 75. 27, 65. 31, 48. 32, 14 et très souvent. Quel- 
quefois il prend la forme giue Inf. 32; 53. Pg. 8, 25. Bien plus souvent 
en rime et hors de la rime giuso Inf. 9, 53. 14, 109. 16, 114, 133. 
22, 108. 25, 121. 30, 65. 33, 136. Pg. 2, 40. 7, 58. 14, 46. 17, 43. 
19, 72. 22, 134. 25, 117. 31, 58. Pr. 1, 138. 7, 98. 10, 116. 11, 
71. 21, 31. 22, 128. 27,68. 30, 148. 33, 11. In giù, en bus, hinab 
Pr. 23, 42. et ingiuso Inf. 27, 31. Pg. 9, 9. 

Giuba (wa), Juba, roi des Numides vaincu par César Pr. 6, 70. 

Grubbotto (du français gibdet, Galgen, qui probablement vient de 
Pallemand Wippe). Inf. 13,151. Plusieurs Mss. et quelques édit. liseñt 
Gibelto. . . 

Gubbiléo Gwilæw de l’hebreu ba). Le jubilé, baë Subeliabr, dans 
l’église romaine, fête accompagnée d’une indulgence plénière, célébrée 
anciennement tous les cent ans, aujourd’hui tous les vingt-cinq ans. 
Inf. 18; 29 où if est question du premier jabilé institué par Boniface 
VIH en 1300. 

Giuéé Judas), Judas, le disciple qui trahit le Seigneur Inf. 9, 27. 31, 
143. Pg. 20, 74. 21, 84. Son nom se trouve en entier Giuda Sca- 
riotio Mf. 34, 62 où son supplice ést décrit. Il est encore parlé de lui 
Inf. 19, 96. 

Giuda, Guidi, d’après les commentateurs ancienne famille noble 
de Florence Pr. 16, 123. 

Giudecca, nom emprunté de Judas Iscariat que D. donne à la qua- 
trièmé sousdivision da dernier cercle des enfers. bt. 34, 117. 
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Giudeo (udaows), le Juif, ber Jube. Au sing. comme collectif pour Jo 
Juifs, die Suden Pr. 5, 81. Ordinairement au plur, Inf. 23, 123. 27, 
87. Pr. 7, 47. 29, 102. 

Giudicante, qui juge, ber ba dëtt, épithète donnée à Dieu Pr. 
9, 62. 

Giudicare Uudicare), juger, richten, dans le sens judiciaire -Inf. 5, 6. 
7, 86. juger, penser, beurtheilen Pr. 6, 97. Part. Giwdicalo, jugé, prononcé, 
geurtbeilt, auSgefprochen Inf. 28, 45. 

Giudice ynder), le juge, der Richter Pg. 34,39. C'était aussi le titre de 
ceux qui gouvernaient pour la république de Pise les possessions des 
Pisans en Sardaigne. Pg. 8, 53, 109. 

Giudicio et giudizio Uudicium), la sentence du juge, l'arrét, ber Urtheil 
fprud, die Genteng Inf. 2, 96. 7, 88. 20, 30. Pg. 6, 37, 100. 8, 139. 
Pr. 19, 99. le lieu du jugement, le tribunal, bag Gericht Inf. 5, 14. 

Giue v. Giù. 

Giuggiare, ancienne forme p. giudicare, juger, richten Pr. 20, 48. 

Giugnere v. Giungere. 

Giulio v. Julio et Cesare. , 

GIUNCO (juncus), le jonc, baë Rohr, Me Binfe Pg. 1, 95, 102. 

Giungere et Giugnere Gage, joindre, ajouter, verbinden, Hinzufügen 
Inf. 24, 18. Pg. 16, 109. Pr. 1, 39. 33, 80. de-là atteler, anfcirren, 
anfpannen Pg. 32, 57. ajouter, bingufügen, en parlant Pr. 17,94. appro- 
cher, nûbern Pg. 10, 132. apporter, bringen Inf. 19, 44. afteindre, erlan- 
gen, erreichen Inf. 31, 63. Pg. 17, 129. Pr. 4, 128. joindre, gufjammen: 
treffen mit Pg. 28, 17. giugnersi, se réunir, Bé vereinigen Inf. 34, 42. 
. Très souvent giugnere signifie arriver, anfommen, fommen Inf. 4, 111. 
5, 34. 9, 9. 21, 65. 80, 28. par extension, arriver à, au etwas gefangen 
Pg. 17, 8. du temps Inf. 1, 56. en comptant, arriver à, bis ju Fommen 
Pg. 6, 144. 13, 42. Pr. 29, 49. où giugneriési est mis p. si giugneria 
ou giugnerebbe. Dans le passage Inf. 31, 39. giugnémi p. mi giungea, 
dans le sens de me saisit, me prit, ergriff mi, la Nidob. lit crescémi v. 
crescere. Le Part. giunto a presque toujours le sens d'arrivé, angefoms 
men, gefommen Inf. 1, 13. 7, 34. 8, 18. 13, 139. 16, 20. 23, 52. 27, 
22. 33, 144. 34, 112. Pg. 2, 1. 4, 118. 5, 41. 9, 49. 13, 55, 116. 
15, 84, 83. 25, 49. Tu se’ giunto Inf. 22, 126 veut dire raggiunto, 
pris, raltrappé, ergriffen, gepadt. suivi, gefolgt, atteint, erreicht Pg. 11, 93. 
Qui est aux prises, Hanbgemein, avec quelqu'un Pg. 13, 116. Comme 
simple adj. giunto Inf. 28, 139. conjoint, joint par les liens du sang, Yers 
bunden burd die Bande des Bluts. Réuni, verbunden Pg. 16, 36. Com- 
bine, verbunden Pg. 25, 78. 

Giunone (mo), épouse de Jupiter, Junon, Juno. Inf. 30, 1. Pr. 12, 
12. v. Jano. 

Giunta Cae jungere), ce qu'on ajoute, wag man hingufùgt, die Zugabe 
Pr. 6, 30. L'arrivée, die Anfunft Inf. 24, Ap. Giunte au plur. p. giun- 
ture, les articulations des membres, die Gelenfe ber Glicder Inf. 49, 26. 

Giuntura (mctura), la combinaison, bie Berbinbung Pr. 14, 102. la 
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jonction, la jointure, Die Fuge, Me Berbinbung Inf: 25, 107. Au plur. 
les articulations, les membres, bie Gliederung, die Glieder Pg. 26, 57. 

Giuochi, famille noble de Florence Pr. 16, 104. 

Giuoco Coms) et rarement gioco, le jeu, baë Spiel. Au propre Pg. 
. 6, 1. 28, 06. annual giuoco Pr. 16. 42 sont les jeux et les courses, Spiel, 
Wettrennen, qui se fesaient à Florence à la St. Jean. Par extension le 
feu, les finesses d'un art, bas Spiel, die Feinheiten einer Kunft Inf. 20,117. 
un jeu, une chose facile, ein Gpiel, eine leibte Sahe Pg. 2, 66. Souvent 
les mouvemens et la félicité des élus sont appelés giuoco et giuochi 
Pr. 20, 117. 31, 133. 32, 108. 

À giuoco v. A 

Giurare Geet, jurer, assurer par serment, fiwôren, eidlich verfidern 
Inf, 13, 74. 16, 128. Pg. 10, 40. 26, 109. 29, 149. Pr. 24. 105. 

Giuseppo Cosephus), Joseph, Jofeph, fils du patriarche Jacob Inf. 30, 97. 

Giuso v. Giù. 

Giustamente, avec justice, geretertveife Pr. 7, 20, 42. 32, 56. 

Giustiniano Crstinianus), Justinien, Suftinian, l’empereur de ce nom 
Pg. 6, 89. Pr. 6, 10. | 

Giustissimo, tres juste, DOP geret Pr. 32, 117. 

Giustizia (justitia), le justice, bie Oeredtigfeit Inf. 3, A 7, 19. 11, 
90. 12, 133. 29, 56. 30, 70. Pg. 6, 130. 10, 93. 11, 37. 16, 71. 18, 
117. 19, 77. 21, 65. 24, 39, 119. Pr. 6, 88, 121. 7, 119. 19, 68. 
l'ultima giustizia Pr. 30, 45 est le jugement dernier, da8 jüngfte Ges 
tit. Ce qui nous revient de droit, wag ung von redtëmegen zufommt Pr. 
15, 144. La justice, die Gevecbtigfeit, dans le sens théologique Pr. 18, 
116 et peut-être aussi Pg. 11, 37. Quant à Pr. 4, 67 v. Argomento. 

Giusto Gusus), adj., juste, gerecht, billig Inf. 13, 72, 105. Pg. 2, 97. 
6, 100. 17, 132. 18, 96. 21, 6. 24, 154. 29, 120. Pr. 3, 44. 7, 50. 
Légitime, rebtmäfig Pr. 4 1,112. Dans le sens biblique pour pieuz, fromm 
Inf. 1, 73. 6, 62, 73. 17, 10. Pg. 17, 29. Pr. 20, 65. Subst. Un homme 
juste, ein Gerechter, dans le sens biblique Pr. 6, 137. dans le sens d’ab- 
straction ce qui est juste, bag Gerechte Pg. 32,48. Adv. pour giustamente, 
avec justice, geretermeife Inf. 19, 12. | 

Glauco Pr. 1, 69. Glaucus, dieu marin de la mythologie v. Ovide. 
Metam. 13, 906. | 

Gli. Article, plur. de Lo, les, bie. D’après la règle d’aujourd’hui il ne 
devrait se trouver que devant les voyelles et l’s suivi d’une consonne, gli 
altri, gli spiriti, mais ainsi que les anciens plaçaient lo presque sans 
distinction devant des mots de toute espèce, ils en usaient de même 
avec gli que l’on trouve: 

a. devant les voyelles Inf. 1, 100, 116. 2, 2, 55, 116. 3, 79. 4, 
96, 123. 6, 81. Pg. 1, 18, 76, 78, 111. 2, 31. 3, 61, 92. 4, 55, 83, 
121. Pr. 1, 52, 54, 65, 101. 2, 99, 118. 3, 21. 4, 139, 142. 7, 130, 
433 et partout. 

b. devant l’s suivi d’une consonne Inf. A 119. 5, 32, 40, 42. 6,18. 
Pg. 9, 134. 12, 44. 

c. devant toute autre consonne Inf. 6, 91. 7, 45, 54, 74, 79. 9, 
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72, 121, 126. 15, 65. Pg. 2, 125. 9, 39. 10, 116. Pr. 6, 108. 21, 
138. il en est de même de degli, agli, dagli, negli etc. Au reste les 
formes gli et li varient dans toutes les édit. suivant le bon plaisir des 
éditeurs. 

Gli, Pronom, au datif pour a lui, lui, ibm Inf. 2, 25, 141. 3, 80. 
4, 133. 6, 58, 84. 8, 23. 9, 103. 10, 126. 12, 83. 20, 46. 22, 34. 
Pg. 1, 93. 2, 95. 9, 66. 11, 142. Pr. 2, 63. 6, 19, 89, 134. 11, 88. 
12, 120. 24, 6 et souvent. Comme affixe du verbe Pg. 21, 119. Pr. 
6, 77. pour loro, leur, ihnen Inf. 20, 14. Pr. 6, 114. 29, 66. A l’accu- 
satif dans le sens de eum, le, ibn Pr. 8. 78. de eve, les, fie Inf. 3, 45, 
125. 4, 78. 5, 43. 6, 19. 7, 45. 10, 48. 11, 27, 74, 90. Pr. 8, 42, 
111. 10, 15. comme affixe du verbe p. e. fecegli, les ft, matte fie Inf. 
A. 61. rendigli Pr. 18, 88. venirgli Inf. 28, 88. et très souvent. Dans 
tous ces cas les éditions varient et l’on trouve souvent li au lieu de gli, 
ce qui sans doute est une forme plus ancienne. 

Souvent deux pronoms, l’un au datif, Pautre à l’accusatif sont réunis 
en un seul mot. De-là les formes Gliel ou gliele pour glielo, le lui, ihm 
e8 Inf. 10, 44. 21, 102. Pr. 28, 138. et pour glieli, les lui, fie ibm Inf. 
33, 149. Pg. 33, 123. et gliene, lui en, ibm dayon Inf. 25, 33. 32, 
104. 

Gli, adv., pour vi, ivi, y, ba, bafsléft Inf. 28, 54. Pg. 8, 69. 13, 7. 
Pr. 25, 124. Dans le passage Pr. 23, 108 Alde, la Cr. lisent Z? q. v. 
Nidob., Lomb., Vellut., Dionisi et Tommaseo gli Land. et Ugo Fosc. egli 
l’Antico v’. Dans tous les cas le sens est perchè tu vi entri. 

Globo, le globe terrestre, pie Erdfugel Pr. 22, 134. 

Gloria, la gloire, l'honneur, ber Ruhm, die Ehre, pie Serrlidfeit Inf. 
3, 42. 31, 116. Pg. 7, 16. 10,73. 53, 115. Pr. 1, 1. 6, 90. 27, 2, 
62. 33, 71. Une action glorieuse, cine rubmbolle That Pr. 9,124. La gloire 
céleste, die bimmlifhe Glorie, Herrlihfeit Pr. 11, 96. 19, 14. 23, 139, 
25, 68. 31, 5. Gloria in excelsis Deo Pg. 20, 136. Gloire soit à Dieu dans le 
ciel, Chre fei Gott in der Höhe, mots latins pris de St. Luc. 2, 14. 

Gloriare, s'enorgæillir de, Botz auf etwa fein Pr. 16, 2. glorifier, rüb- 
men, yreifen, verberrlihen Pr. 24, 44. 

Gloriosamente, glorieusement, avec gloire, glorreid Pr. 11, 12. 

Glorioso, glorieux, plein de gloire et d’honneur, glorreich, voi Ruhm 
und Ehre Inf. 13, 62. 15, 56. Pg. 11, 133. 22, 153. 32, 17. Pr. 10, 
145. 16, 151. 25, 23. 31, 60. 32, 28. Et comme substant. Quei glo- 
riosi Pr. 2, 16 sont les Argonautes. 

Goccia (guta), la goutte, ber Tropfen, a goccia a goccia v, À. Pg. 
20, 7. 

Gocciare, dégouter, tomber à goutte, träufeln, tropfeniweife fallen Inf. 
14, 113. 32, 47. 84, 54. 

Gocciola (wrul), forme plus florentine que gocciola, me petite geule, 
ein Srôpflein Inf. 30, 63. 

Gedente et gaudente. Frati godenti Inf. 23, 103. frères joyeux, 
Tuftige Brüder, nom populaire donné par dérision aux chevaliers d’un 
ordre militaire, qui portait le nom de Ordo militiae Beatae Mariae institué 
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par Urbain IV. Comme la règle permettait aux chevaliers d'être mariés 
et de vivre dans le monde, ils s’attirèrent bientôt le mépris du peuple 
par leur vie molle et dérèglée. Cet ordre n’exista que peu de temps. 

Godere (gaudere), se construit ordinairement avec di, jouir d’une chose, 
siner Sade genieben Inf. 8, 57. 24, 140, Pg. 1, 25, 6, 87. Sans pré- 
position avoir, ressendir de la joie, Sreube empfinden Iaf. 26, 1. Pg. 1%, 
89. Pr. 10, 124. 23, 133. 33, 93. et jouir d’une chose Pr, 30, 21. Go- 
dersi, éprouver de la joie et du bonheur, Sreube, Wonne empfinden, felig fein 
Inf. 7, 96. Pg. 21, 73. Pr. 18, 1. 

Gala (gua), la gueule des animaux, ber Raen Inf, 6, 14 le cou de 
l’homme, ber Gals Inf. 12, 116. 23, 88. 28, 64. Pa. 5, 98. 31, 94. 
Au figuré la gourmandise, br Slemmeret, Sreiferei Inf. 6, 53. Pg. 23, 
65. 24, 128. Pour l'enfer, bie Göle Inf. 24, 123, Pg. 21, 31. l'ouverture, 
die Oeffnung Inf. 26, 40. L'appélit, le désir, ber Munib, vie Begierde 
Pr. 3, 92. et 10, 111 où la Cr. lit n'ha gola, est avide, curieux de, ift be 
gierig, neugierig et la Nidob. ne gola de golare, être curieus de, avoir 
envie de. 

Golfo (xoktoç), le golfe, ber Meerbufen Pr. 8, 68 où il est question 
du golfe de Catania exposé au vent d'Est, 

Gomita, frate Gomita, moine Sarde qui s'était insinué dans les bon- 
nes graces de Nino Visconti, juge ou gouverneur d’une partie de la 
Sardaigne et qui abusa de la faveur de son maître pour le trahir, Inf. 
22, 81. 

Gomorre, ancienne ville de Palestine, détruite par le feu céleste, ou 
plutôt par une éruption volcanique Pg. 26, 40. 

Gonflare (conflare), se gonfler, anfcwellen. Au propre Inf. 21,21. de-là 
gonfiato, enflé, gefbwollen Inf. 7, 13. par extension se gonfler de vanité, 
vor Gitelfeit anfcivellen, fih aufbläben Pr. 29, 117. 

Gonna (d’origine incertaine, c’est l’anglais gown), aujourd’ hui juppe 
de femme, ancjennement l'habit, le robe, baë Kleid, en général Pr. 32, 
141. Par gonna Pr.26,72 D. semble désigner les différentes tuniques 
de Foeil, bie Häute des Auges. 

Gora (d’origine inconnue), proprement le canal de moulin, ber Mühle 
graben, D. Pemploie pour cenai rempli d’eau stagnante, ein Ranal mit 
ftehendem Baffer Inf. 8, 31. 

Gorgiera (de gorgia), proprement la partie de l'armure qui courre 
la gorge, bie Salsberge; D. l’emplaie pour la gorge, le cou, bie Gurgel, 
ber Hal Inf. 32, 120. 

GOrQO (gurges), le tourbillon, le gouffre, per Wirbel, ver Strudel Inf. 17, 
118. 

Gorgogliare exprime le bruit que Pon fait en se gargarisant la gorge, 
gurgeln, prononcer indistinctement, comme ferait un homme qui aurait 
de l’eau dans la gorge Inf, 7, 125. 

Gorgon, proprement la tête de Méduse, l’une des Gorgones, sur le 
bouclier de Minerve, qui changeait en pierre ceux qui la regardaient, 
Da Gorgonenbaupt Inf. 9, 56. La signification de cette image est incer- 
taine et très obscure. 
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Gorgona, petite île de la Méditerranée non loin de-l’embouchure de 
l'Arno Inf. 33, 82. 

Gostantino Pr. 6, 1. Gostanza Pg. 3, 113, 143. 7, 129. Pr. 3, 118. 
4, 98. leçons de la Cr. v. Cogtantino et Costanža, 

Gota, d’origine incertaine, la joue, bie Wange, die Bade Inf. 3, 97. 
20, 106. 25, 126. 32, 89. Pg. 13,84. 15,95. par extension la bouche, 
der Mund Pg. 31, 40. le côté, die Seite Inf. 15, 97. comme Inf. 12, 97 
| poppa est employé dans le même sens. 

Gottifredi, de (allemand Gottfried (Gotte3 Frieden), Godefroy Pr. 
18, 47, c'est Godefroy de Bouillon dont il est question. 

Governare (wbernare), gouverner, berrfen, walten, beberrien, au 
propre Inf. 28, 126. 33, 131. Pr. 1, 74. 6,8. 11,28. 21,71. 27, 140. 
80, 122. par extension, maltraiter, mifhanbeln, auridten Pg. 23, 35. 

Governo, le gouvernement, die Regierung Inf. 27, 47. Pg. 20, 56. la 
conduite d'une barque, die Leitung, die Führung eines Rabnes Inf. 8, 17. 
par extension le traitement, die Behandlung Pg. 5, 108. 

Governo, aujourd’hui Governolo, petit endroit où le Mincio se jette 
dans le Po. Inf. 20, 78. 

Gozzo, d’origine incertaine, proprement le goitre, ber Kropf, pour 
la gorge d’un animal, der Gald, die Kehle eines Thiers Inf. 9, 99. 

Gracidare exprime la voix des grenouilles, coasser, quaden Iuf. 
32, 31. 

Grada (crates), ordinairement graticola, le gril, ber Roft Pr. 4, 83. 

Gradire cde gratum), bien accueillir, gut aufnehmen Pg. 1, 70. Dans le 
passage très obscur Pg. 24, 61 où gradire semble devoir signifier vou- 
loir plaire, gefalen wollen, quelques édit. modernes p. ex. Bianchi’ ont 
adopté la mauvaise leçon guardare ou guatare de quelques Mss. Part. 
gradito, agréable, angenehm Inf. 16, 42. Pg. A 135 où la Nidob. lit 
udita ce qui pour le sens revient au même. 80, 129. Pr. 7, 106. bien 
reçu, gut aufgenommen, mal gradito Pr. 6, 129. mal récompensé, Dbd 
gelobnt. 

Gradire, subst. le plaisir qu’on sent à faire une chose, da8 Bergni: 
gen, womit man etwas thut Pr. 10. 57. 

Grado. 1. de gradus, le degré, die Stufe, en général Pr. 28, 114. 30, 
115. D'un escaher Pg. 9, 76, 80. 12, 92. 17, 66. 27, 73. 21, 48. Pr. 
, 21, 64. le degré d’un cercle, ber Grad cine8 Rreifes Pg. 4, 15. par ex- 
tension, les différens cercles des enfers, die Sôenfreife Inf. 5, 12. 9, 
17. 11, 18. les terrasses du Purgatoire, bie Abfäge des Burgatoriums 
Pg. 9, 93. 10, 102. les différens cercles des Cieux, bie $Simmelsfreife 
Pr. 5, 128. 9, 117. 31, 47. en général di grado in grado Inf. 11, 18. 
Pr. 2, 122. 28, 114. Par extension le rang, la dignité, ber Rang, bie 
Würde Inf. 16, 36. 2. de gratum. aver in grado, reconnaître, être recon- 
naissant, erfennen, banfbar fein Inf. 15,86. dover grado, étre obligé, devoir 
de la reconnaissance, Zant fŒulbig fein. Venir a grado Pr. 15, 141. 
devenir cher à quelqu'un, einem lieb werben, plaire, gefalen. la reconnaissance 
der Danf Pg. 8, 67. Pr. 23, 53. Contra suo grado, malgré quelqu'un, 
contre son gré, gegen feinen Willen Pr. 3, 116. 








Graffacane — Gratuito. 247 


Graffacane, nom que D. donne à l’un des démons de la cinquième 
bolgia Inf. 21, 122. 22, 34. 

Graffare (de l’allemand fragen, gratter), déchirer, écorcher avec les 
ongles, fragen, gerfraten, finben Inf. 6, 18. graffiato, déchire, zerfragt 
Inf. 13, 116. graffiarsi, se gratter, fich fragen Inf. 18, 131. | 

Grafhare, subst., l’action d’écorcher avec les ongles, Da8 Serfragen 
Inf. 34, 59. 

Grafo, le croc, der Hafen, instrument crochu, autrement appelé raf- 
fo, q. v. Inf. 21, 50. 

Gramo (de allemand Grant, chagrin), plein de chagrin et de tristesse, 
yol Kummer und Sdjmerz Inf. 1,51. 15, 109. 27, 15. 30, 59. Pg. 
22, 42. Pour malsain, ungefunb, dangereur, gefäbrlit Inf. 20, 81. 

Gramigna Cde gramineus), proprement le Panicum dactylon Lin. ou Cynodon 
dactylon, chiendent, Yingergrag, pour l'herbe, le tapis de verdure, bag Grag, 
der Rafen, en général Pr. 32, 136. et au figuré la race, la naissance obscure, 
bas geringe, niedrige Gefblect Pg. 14, 102. 

Grande et devant la consonne simple très souvent gran au sing. et 
au plur. grand, grofi, élevé, sublime, erhaben, distingué, ausgezeiduet Infe ` 
1, 64. 3, 60. 4, 29. 6, 22. 11, 7. 12, 38. 15, 107. 18, 83. 22, 94. 
23, 82. 26, 1. 27, 70. 28, 132. Pg. 1, 75. 5, 116, 121. 6, 77. 10, 
68. 13, 146. 22, 153. 24, 113. Pr. 1, 82, 113. 6, 129. 8, 99. 12, 
22. 17, 71. 22, 149. 24, 1. 25, 22, 114. 30, 133. 33, 13. et très 
souvent encore. 

Grande, subst., un homme de haute stature, ein Mann von hohem Budbfe 
Inf. 14, 46. les grands parmi les élus, bie Grofen unter den Geligen Pr. 
15, 61. 

Grandezza, ls grandeur, bie Grôfe, la grandeur mondaine, la puis- 
sance, die weltliche Gräpe, vie Maht Pg. 17, 147. , 

Grandine grando), la gréle, ber Hagel Int 6, 10. 

Grando, forme ancienne et poétique pour grandine Pg. 21, 46. 

Grano et devant la consonne simple gran, le grain, bas Korn- Inf. 
13, 99. 25, 84. 

Grasso (crassus), adj., épais, di Inf. 9; 82. farsi grasso, s’engraisser, s'en- 
richir, fidh mâften, reih werden Pr. 16, 114. 

Grasso, subst., le gras, la graisse, Da8 Sette, bas Yett, opposé au maigre 
Pr. 2 

Grato, adj. . agréable, angenehm Pg. 27, 110. Pr. 8, 89. 15, 49. 33, 
42. reconnaissant, banÉbar Pr. 2, 29. 

Grato, subst., ce qui est agréable à quelqu'un, wa einem angenehm 
ift, le désir, ber Wunfh Pg. 26, 52. Essere a grato, étre agréable, ange- 
nehm fein Pr. 21,22. contra a grato, contre le gré de quelqu'un, å con- 
tre coeur, wider Willen Pr. 4, 101. 

Grattare, de l’allemand fragen, gratter, fragen Inf. 30, 30. Pr. 17, 
129. Gratar la tigna, gralter la teigne, ben Grinb Fragen, expression 


basse et populaire pour maltraiter, mifbanbelu Inf. 22, 93. 
Gratuito, gratuit, freimillig, unentgeltlid Pr. 14, 47. 





748 Gratulare — Gresta. 


Gratulard, se féliciter, se réjouir, fl Müd wüniden, RG freuen Pr. 
24, 149. et comme subst. Pr. 25, 25 la congratulation, bai Héi einander 
Glud wünfchen. 

Gravare, peser sur un objet, auf etwas laftert, toujours au figuré. 
gravar le spalle Pr. 17, 61. peser sur les épaules, bie Shultern belaften. 
g. la vista Pg. 17,52 ou le ciglia Pr. 11, 88. forcer à baisser, mieoerbeu- 


gen, ou la fronte Pg. 15, 10. 30, 78. g. le penne, peser sur les ailes, 


empécher de voler, auf ben Slhgeln laften, bas Fliegen binbern Pg. 31, 
58. Etre à charge, importuner, zur Qaft ou befhwerlid fein Inf. 13, 56. Pg. 
+8, 6. faire de la peine, paraître dur, f@mergen, Leid thun Inf. 26, 12. 

Grave, au propre pesant, lourd, fdjiver, fdjwerfällig Inf. 6, 71. 23, 
65, 90. 24, 54. Pg. 3,129. 12, 30. 31, 19. Pr. 3, 122. 29, 134. Par 
extension des membres engourdis, erftarrt, qu’on a peine à mouvoir Inf. 
30, 107. Difficile, @wierig Pg. 4, 89. 15, 32. Pr. 28, 6. 24, 37. sérieux, 
sévère, triste, ernft, Breng, traurig Inf. 4, 112. 8, 69. sévère, ftrenge Inf. 
19, 103. Pg. 23, 117. D'un tourment Pg. 10, 115. d’une maladie, grave, 
fiver Inf. 30, 52. grave, widtig Inf. 27, 106. Pr. 10, 185. des temps, 
difficile, malheureuz, {dymer, unglüdtidy Pr. 32, 127. du péché, grave, 
fdiwer Pg. 20, 77. retenu, prudent, vorfidtig, qui ne se laisse pas facile: 
ment séduire Pr. 5, 73. importun, läftig Inf. 3, 80. Enfin pour enceint, 
fiwanger Pr. 16, 36. 

Gravezsa, lu pesanteur, bie Swerte, au propre, la force qui tire tous 
les corps vers le centre de la terre Inf. 32, 74, au figuré lengourdisse- 
ment, la pesanteur des membres, die Grftarrung ber Glieder Inf. 1, 52. 
. Gravido, au propre enceinte, fiwanger Inf. 18, 94. par extension 
d’un arbre qui porte des fruits, ein fructbeladener Baum Pg. 24, 103 
et en général plein de, vol von etwa Pg. 16, 60. 

Grazia, ordinairement la grâce divine, die göttliche Gnade Inf. 4, 78. 
31, 129. Pg. 7, 19. 13, 88. 14, 14, 80. 21, 8. Pr. 1; 72. 3, 89. 5, 
116. 10, 54. 20, 71. 24, 4. 28, 113. 29, 65. grazia illuminante, la 
grdce illuminante, Die erleuctenbe Gnade Pr. 29, 62. de-là figliuol di gra- 
zia Pr. 31, 112. toi qui es protégé par la grâce divine, ben ble gôttlide 
Gnade befhügt; d tempo della Grazia, le temps où la grâce fut annoncée 
aux hommes, die Beit, wo die Gnade verfünbigt ward Pr. 32, 82. La faveur 
des hommes, bie Gunft ber Menfhen Inf. 16, 129. 18, 134. Pg. 4, 87. 
17, 118. 26, 59. Pr. 31, 84, 101. Per grazia Pg. 28, 136. 31, 136. 
par grâce, au8 Gnade. Dans le sens de rendre gréce, Dant fagen Pg. 1, 
83. Render grazia per grazia Pr. 4, 122. rendre grâce pour une faveur 
reçue, Dant fagen für eine empfangene Gunft ; et au plar. Pg. 13, 6. 

Graziano (Gratiams), Gratien Pr. 10, 104. Compilateur du fameux De- 
cretum qui porte son nom et forme la première partié du Corpas juris cane- 
nici. H était né à Chiusi en Toscane et moine de St. Fétix à Bologne au 
douzième siècle. . 

Grazioso, pracieur, freunbit® Inf. 5, 88. Pg. 36, 188. agréable, ana 
genehm Pg. 8, 45. 43, 91. Pr. 3, 40. 

Grecia, la Grece, Grtehenfand Inf. 20, 108. 
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Greco graecus), un Grec, ein Giriede Inf..26, 75. 30, 98, 122. Pg. 9, 

39. 22, 88. Pr. 5, 69. 20, 57. Quel Greco etc. est Homère Pg. 22, 

101. 

Greci, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 89. 

Greggia. (grex), le troupeau, bie Seerde, par extension les religieux d'un 
ordre, Die Mônche eines Ordens Pr. 10, 94. la troupe, la compagnie, ber 
Haufe, die Gaar, des damnés Inf. 14, 19. 15, 37. 28, 120. des âmes 
du Purgatoire Pg. 6, 24. 24, 73. 

Gregorio, Grégoire, Gregorius, pape du 6€ siècle, surnommé le 
Grand, dont la légende rapporte qu’il demanda à Dieu et obtint de lui 
que Trajan fut sauvé Pg. 10, 75. Comparez Pr. 20, 106. 

Grembo gremium), au propre le giron, der Goo8 Pr. 8, 9. 11, 115. 
par extension, tout ce qui est propre à contenir un objet, grembo d’un 
lago, le sein d'un lac, der Bufen eines See8 Inf. 20, 74. au milieu de, 
mitten unter Pg. 5, 75. in grembo a Dio Inf. 12, 119 dans l'église, in 
ber Rirhe, en quelque sorte: au sein, entre les bras de Dieu, Il grembo 
di Maria Pg. 8, 37 pour le ciel où se trouve la Ste Vierge. Un enfonce- 
ment, un. repli d'une vallée, Ke Biegung, die Vertiefung eines als, est 
appelé grembo Pg. 7, 68. 

Greppo, d’origine inconnue, proprement le bord relevé d’un fossé, Der 
erhöhte Rand eines Grabens, D. l’emploie Inf. 30, 95 pour une des 
boige, c. à d. pour un fossé profond, ein tiefer Graben. 

Greve et souvent grieve (gravis). An propre, pesant, lourd, (hwer Pg. 
12, 118. par extension pénible, douloureux, ëtt, (hmerzliġ Inf. 3, 43. 
6, 8, 35. d’un coup de tonnerre, fort, retentissant, hwer, ftarf, dröhnend 
laf. 4, 2. Dans le passage Pr. 11, 48 le sens de greve dépend du sens 
qu’on donne à giogo q. v 

Gridare (peut-être de P allemand Freiden, freien ; d’autres veulent 
le dériver de quiritare), crier, {dveien, rufen, gride p. gridi Inf. 1, 94. 
3, 84. 5, 21. 8, 19. Pg. 13, 33. 18, 99. 21, 36. 24, 107. Pr. 8, 75. 
s'écrier, gurufen Iní. 8, 18. 12, 16. 14, 51. 15, 24. 16, 7, 76. 17, 111. 
21, 76. 25, 3. 31, 68. Pg. 2, 28. 4, 18. 6, 135. 23, 42. Appeler, Det 
bsirufen inf. 1, 117. Publier, vanter, au8rufen, rühmen Pg. 8, 124. Pr. 
26, 44. 29, 105. Gridare a Inf. 1, 65. Pg. 13, 122. Gridarsi, se crier 
l'un à l’autre, einer pem andern gurufen Inf. 7,33. De, 5,4. Comme subst, 
Pg. 26, 48. 

Grido, le cri, ber Srei Pg. 20, 138. Pr. 17, 133. et plus souvent 
au plur. le grida, les cris, bas Gefdrei Int 14, 102. 16, 13. Pg. 20, 
133. Pr. 114, 32. 15, 133. l'appel, ber Suruf Inf. 5, 87. Pg. 19, 65. Pr. 
8, 5. la renommée, der Ruf Pg. 11, 95. 26, 125. In grido Pr. 17, 53. 
dans la bouche du peuple, im Munde des Volts Pr. 17, 53. 

Grieve v. greve. 

Grifagno (de Pallemand greifen, saisir) se dit proprement de l’oiseau 
de proie adulte, capable de saisir sa proie, ainsi fort, vigoureux, fräftig, 
ftarf, ou bien de donne race, von edler Bucht Inf. 22, 139. et par exten- 
sion des yeux, brillants, perçants, glänzend, burbobrend Be 4, 123. 

1 
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Grifo, proprement lo groin, le museau du porc, die ©dnange, D. 
l'emploie du visage du géant Antée Inf. 31, 126. torcer lo grifo, faire 
la grimace, en signe de mauvaise humeur, bag Maul verziehen. 

Grifone (gryps ou gryphus), le grifon, ber Gveif, animal fabuleux moitié 
quadrupède et moitié oiseau. D. se sert évidemment de cette image pour 
représenter le Seigneur par rapport à sa nature divine et humaine. Pg. 
29, 108. 30, 8. 31, 113, 120. 32, 26, 43, 89. 

. ` Grigio (de l’ancien allemand gris, Greig, vicilard, et du latin du 

moyen âge grisew), gris, grau Inf. 7, 108. 

Gromma, d'origine inconnue, tartre, croule de tartre, Weinftein, Wein- 
fteinùberzug Pr. 12, 114. de-là 

Grommato, enduit, incrusté, überzogen, betlelbet Inf. 18, 106. 

Gronda cie sug-grenda), proprement l'extrémité, le bord du toit dont dé- 
coule Peau de pluie, ber Borfprung bes Datheë, die Yraufe. Par simili- 
tude D. appelle ainsi l'extrémité, le bord des paupières, die Guferften Bin, 
ber der Augenlieber Pr. 30, 88. 

Groppa, d’origine incertaine mais très probablement germanique, 
la croupe, der Sintertheil, die Rruyype Inf. 12, 95. 17, 80. 25, 20. 

Groppo, de même origine que groppa, le groupe, l’omoncellement, ber 
Haufen, bie Unbäufung Inf. 13, 123. 33, 97. le noeud, la difficulté, der 
Knoten, die Schimierigfeit Inf. 11, 96. 

Groppone, forme augmentative de groppa, la croupe, le derriére, ble 
Rrupye, ber Hintere mf. 24, 101. 

Grosso (crassus et au moyen âge grossus), adj. gros, épais, bid. au propre 
If. 6, 10. 15, 11. 16, 130. 23, 101. 31, 37, 58. 32, 25. 34, 4. Pg. 
2, 14. 16, 4. au figuré grossier, ignorant, vob, nnwiffend Inf. 34, 92. Pg. 
11, 93. Pr. 1, 88. 19, 85. fort, vigoureux, ftarf, früftig Pr. 12, 102. 
grossa p. gravida, grosse, trâcbtig Inf. 17, 64. 

Grosso, subst, la partie la plus grosse d’un eorps; ainsi le gras de 
jambe, Bir Wade Inf. 19, 24. le irone, ber Rumpf Inf. 22, 27. le gros de 
la hanche, ble Dide ber Hüfte Inf. 34, 77. 

Grotta egal, la grotte, la caverne, bie Sdble, an propre Inf. 14, 114. 
Pg. 22, 65 et peut-être encore Inf. 34, 114. Pg. 4, 48. Bien plas sou- 
vent D. donne à ce mot le sens de rocher en général, Seilen Pg. 3, 90. 
43, 45. 27,87. En particulier il appelle ainsi les remparts qui ceignent 
les bolge Inf. 21, 110. Enfin Inf. 34, 9 ce mot ne peut signifer qu 
abri, Obrad, Cut. 
zl is toujours indéclinable ; la grue, ber Krani bt 5, 46. Pg. 
. Guadagnare (de l’ancien allemand we i d a m6 n, chasser, ou de l’alle- 
mand moderne gewann, gagna), gagner, gewinnen, obtenir, erlangen Inf. 
30, 43. Pg. 20, 77. 

Guadagno, le gain, der Gewinn Inf. 16, 73. Pg. 24, 129. 

` Guadare (vadare), passer par un gué, bur etne Kurth gehen Inf. 12, 94. 

Guado adum), le gué, die Ourth. Au figuré, non gli è guado Pg. 8, 
69 il m'y a pas moyen de pénétrer la profondeur, e8 ift nicht mbglié, bie 
Ziele gu ergründen. Tener lo guado, tenir le gué, bie urth behalten Pr. 
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2, 126 c. à d. se Arer d'une diffoulté, s'orienter, fi aus einer Shwierigteit 
io Zi burdbelfen, la voie, le chemin, le moyen, bet Weg, das Mittel 
r 

Guai (vae! vûat), malheur à! Wehe! Inf. 3, 84. 

Wajo, proprement le cri du chien qu’on frappe, le cri de douleur, ber 
Sdmerslaut, der Aujfhrei Inf. 5,3. Plus souvent au plur. guai, des cris 
de douleur, SHmerzenglaute Inf. 3, 22. 4, 9. Pg. 7, 30. 9, 15. Trar 
guai, pousser lentement des cris de douleur Inf. 5, 48. 13, 22. 

Gualandi, ancienne famille noble de Pise. Inf. 33, 82. 

Gualdana (probablement de l’allemand Walo, forét), la troupe, le dé- 
tachement qui va courir le pays ennemi, les éclaireurs; bie Shaar, welde 
bas feinblihe Land vurfireift, die Plänfler Inf. 22, 5. 

Gualdo, petite ville de l’état ecclésiastique Pr. 11, 48. 

Gualdrads, nom propre allemand, YWalbrube, fille de Bellincion 
Berti, chevalier Florentin du douzième siècle, épouse d’un comte 
Guido et souche d’une famille puissante dans les environs de Flo- 
rence. 

Gualterotti (de l’allemand Walter, Gautier, nom propre). Ancienne 
famille noble de Florence Pr. 16, 133. : 

Guaacia (de l'allemand Wange), la joue, die Wange, dte Bade Inf. 
23, 98. 25, 54. 31, 2. Pg. 1, 127. 2, 7. 7, 107. 23, 110. 30, 53. Pr. 
27, 129. 28, 81. La bella guancia etc. Pr. 18, 38 est Eve. Par exten- 
sion la bouche, ber Mund Pr. 29, 112. 

Guanto, Cand, Gent, ville célèbre de la Belgique Pg. 20, 46. 

Guardare (de allemand wahren, warten, garder), regarder, anfehen, 
betrachten Inf. 1, 16. 3, 51, 59. 9, AN, 10, 41. 15, 19. 17, 87. 18, 
79. 24, 8. 29, 14. 33, 47, 51. Pg. 3, 64, 106. 5, 49. 8, 88, où guarde 
est mis pour guardi, 10, 4,97. 18, 2. 20, 143. 24, 34. 26, 3. 29, 63. 
Pr. 2, 22. A 139. 27, 78. 29, 133. 32, 104. 33, 113. et guardarsi 
dans le même sens Pg. 13, 47. prendre garde, act geben, fit büten Inf. 
5, 19. 14, 73. 32, 19. Pg. 9, 87. 16, 15. 18, 74. guarda guarda, 
prends garde à toi! wahre pk! blüte vit! Inf. 21, 23. Non guardarsi, 
ne pas éraindre, Bai nicht feuen Inf. 2, 82. Garder, bewahren, bewachen 
Inf. 14, 8. 12, 32. Pg. 27, 80. Pr. 26, 48. et par extension posséder, 
gouverner, befiten, regieren Pr. 49, 181. 22. 82. Garantir de, vor etwas 
bewahren Pg. 19, 104. Conserver, garder, bewahren, büten Inf. 19, 98. 
Pe, 25,85. Considérer, avoir égard à, berüdfitigen, Rüdfiht nehmen auf 
etwas Inf. 2, 11. 27, 92. Pg. 11, 18. Pr. 7, 44. Conserver pour, für ets 
was aufiparen Pr. 26, 48. Guardare a, faire attenlion à, observer, Acht 
geben, beobachten Pg. 25, 125. Comme subst. Pg, 26, 111. 

Guardia, ia garde, Me Wahe, far guardia, garder, bewadjen Inf. 10, 
9. la garde, ber Sub, la défense, die Bertbeivigung Inf. 18, 10. Pg. 3, 
129. 8, 38. 32, 95. le protection, die Huth Pr. 33, 37. 

Guari (de l'allemand ger, beaucoup, selon d’autres de gran re?), guére, 
gar, avec la négation lef. 8, 113. 

Guarire (de l’ancien allemand warian, werjan, aujourd’hui wahren, 
garder, protéger), guérir, Dellen Inf. 27, 95. 


252 Guasco — Guglielmo. 


Guasco (Vasco), un gascon, ein Gascogner. N Guasco Pr. 17, 82 est 
le pape Clément V; le même est indiqué Pr. 27, 58. | 

Guascogna, je Gascogne, Gaëconien Pg. 20, 66. 

Guastare (vastare), proprement dévaster, veroüften Pr. 18, 132. pour 
ronger, gerfreffen Inf. 33, 3. transgresser, violer, Ñbertreten, verlegen Pg. 
1, 76. 

Guastatore, celui qui gåte, dévaste, détruit, ber Serftôrer, ber Berwüfter 
Inf. 11, 38. 

Guasto, contraction de guastato, dévasté, ruiné, verivüftet, bde Inf. 
44, 94. détruit, tombé en ruines, 3erftôtt, sertrümmert Inf. 24, 19. défi- 
guré, entftellt, übel zugeridtet Inf. 29, 91. 

Guatare (de l’allemand gaben, garder, bie Wat, la garde), regarder 
avec allention, aufmetffam betrachten, genau Dinfeben, binftarren Inf. 1, 
24. 16, 78. 29, 4. où guate est mis en rime p. guati Pg. 5, 58. 8, 
96. 19, 52. Pr. 29, 42. Guatarsi dans le même sens Inf. 6; 6. Pg. 
9, 132. 

Guazzo Cde vadum). Ce mot n’est probablement qu’ une autre forme 
de guado q. v. le gué, die Yurt, D. l’emploie pour eau, amas d’eau, TBaf: 
fer, gefammeltes Waffer, Teih Inf. 12, 139. 32, 72. 

Guelfo (de l’allemand Welf, nom propre synonyme de Wolf, loup), 
un Guelfe, un partisan de l’Eglise, ein Guelfe Pr. 6, 107. 

Guercio, d’origine incertaine, au propre louche, fdielenb Pg. 19, 8, 
par extension de l’esprit Inf. 7, 40. 

Guerra (de l’ancien allemand werra, dispute, révolte), la guerre, bet 
Krieg. Au propre Inf. 20, 34. 27, 28. 28, 10. 31, 119. Pg. 6, 82. 7, 
135. Pr. 18, 127. 25,6. Par extension la résistance, l'opposition, ber Wi- 
berftanb, die Widerfegung Inf. 9, 106. far guerra, de brigands attaquer, 
angreifen Inf. 12, 138. d’un animal qui en attaque d’autres Inf. 17, 22. 
La persécution, bie Berfolgung Pg. 15, 112. la dispute, la mésintelligence, 
der Gtreit Pr. 11, 58. tout ce qui incommode, wa lâftig ift Pg. 28, 
100. tout ce qui forme un obstacle, une difficulté, ein Sindernif, eine Be 
fhwerde, eine Sbivicrigfeit Inf. 2, 4. Pg. 20, 145. 

Guglielmo ou Guiglielmo (de l'allemand Wilhelm), Guillaume, Wil- 
Helm. Les personnes de ce nom qui paraissent dans la D. C. sont: 

Guglielmo Aldobrandeschi, v. ce dernier nom. 

Guglielmo Borsiere, v. Borsiere. 

Guglielmo Marchese, marquis de Montferrat fut pris et tué 1292 
parles habitants d’Alessandria della Paglia, ce qui occasionna une guerre 
sanglante entre les fils de ce prince et les Alessandrins. Pg. 7, 134. 

Guglielmo, cui quella terra plora etc. Pr. 20, 62 est Guillaume lI 
roi de Sicile, de la race Normande, prince juste et bon, né 1167 mort 
1189. 

Guglielmo , héros plutôt des romans que de l’histoire sur la tête 
duquel les Troubadours ont rassemblé les exploits de plusieurs per- 
sonnages historiques de ce nom comme de Guillaume gouverneur de 
Toulouse sous Charlemagne qui vers la fin de sa vie se retira dans un 








` Guide — Guinicelli. 253 


cloître et qui est révèré sous le nom de St. Guillaume du désert; de 
Guillaume IX duc d'Aquitaine et de quelques autres encore. Pr. 18, 46. 
Guida, ie guide, le conducteur, ber Führer, ber Leiter Inf. 4, 113. Pg. 


5, 62. 16, 10, 93, 100. 19, 53. Pr. 3, 23. 11, 36. 22, 1. 28, 34.. Ce 


mot est toujours fémin. quelque soit le sujet qu'il indique. 

Guidare (de l'allemand weiden, conduire à la pâture), guider, conduire, 
Teiten, füÿren, au physique et au moral Inf. 2, 10. 12, 98. 21, 120. 
26, 22. Pg. 1, 43. 3, 24. 7, 87. 20, 135. 21, 124. 27, 23. Pr. 5, 77. 
18, 12, 109. 25, 49. 81, 125. Avec une amère ironie Florence est ap- 
pelée la ben guidata, la bien gouvernée, bie gut regierte Pg. 12, 102. 

Guido, nom propre, de l'allemand Beit, en latin Vins, Guy, Guido. 
Les personnes de ce nom mentionnées dans la D.C. sont: 

Guide inf. 30, 77 est le comte Guido da Romens, dont les posses- 
sions se trouvaient dans le Casentin ou vallée supérieure de l’Arno et 
qui engagea Maître Adam à falsifier les monnaies florentines. - 

Guido del Cassero, gentilhomme de Fano qui fut jeté à la mer par 
ordre de Malatestino Seigneur de Rimini Inf. 28, 77. 

L'uno e l'altro Guido, les deux Guido, bie beinen Guido Pg. 11, 97. 
On suppose assez généralement que D. a voulu indiquer dans ce pas 
sage Guido Guinicelli q. v. et son ami intime Guido Cavalcanti dont 
il est encore fait mention Inf. 10, 60 sq. 

Guido, Conte, le comte Guido, der Graf Guido, souche de la famille 
puissante des comtes Guidi que D. fait descendre de la famille floren- 
tine des Ravignani Pr. 16, 98. 

Guido Bonatti v. Bonatti. 

Guido di Carpigna v. Carpigna. 

Guido da Castel v. Castel. 

Guido Cavalcanti, fils de Cavalcante de’ Cavalcanti que D. trouve 
aux enfers Inf. 10, 60 sq. et qui s'entretient avec lui de son fils Guido 
l'ami intime de D. qui dans la Vita nuova l'appelle son premier ami, 
poèle et penseur profond, ce qui lui avait attiré la réputation d’athéisme ; 
il mourut 1800, au moment où il venait d’être rappelé de l'exil. H a 
été dit plus haut qu’il est probablement encore question de lui Pg. 
11, 97. 

Guido del Duca v. Duca. 

Guido Guinicelli v. Guinicelli. 

Guido da Prata v. Prata. 

Guido da Montefeltro, qui sans se nommer racconte sa vie et la 
cause de sa damnation dans le chant 27 de l’Inf. 

Guidoguerra, de la famille illustre des Ravignani à Florence, homme 
d'état et guerrier célèbre du treizième siècle. D. le rencontre aux en- 
fers 16, 38 sq. 

Guinicelli, Guido, de Bologne un des plus anciens poètes italiens 
fort estimé de D. qui dans son De vuigari eloquentia l’appelle Maximus Gwido. 
D. le trouve dans le Purgatoire 26, 92; il est très probable qu’il est 
encore question de lui Pg. 11, 97. 
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Guisa (de l'ancien allemand wifa, aujourd'hui Weife), is meniére, ia 


guise, ble Urt und Weife Pr. 4, BR. et même au plur. Pg. 5,99. o guisa, 
å la maniċro de, auf die Weife deb Inf. 17, 27. Pg. 6, 66. 15, 8. Pr. 2, 
45. 20, 97. en guise de, fatt der Inf. 28, 122. 

Guiscardo, Roberto, Robert Guiscard, fils de Tancrède, chevalier nor- 
mand; il aida son père dans la conquête de la Sicile et de L'Italie infé- 
rieure et mourut comme duc de la Pouille 1085. Inf. 28, 14. Pr. 
18, 48. 

Guittone d'Arezzo, un des plus anciens poètes de l'Italie, peu es- 
. timé de D. qui lui reproche d’avoir écrit dans la langue municipale c. 
à d. florentine et non pas dans la langue noble et commune de l'Italie 
Pg. 24, 56. 26, 124. 

Guizzare, peut-être de l'allemand wijfen, faire des. mouvements 
brusques et rapides p. ex. comme le poisson pour s’échapper. De-là 
d’une constellation s’élever, empor Hlüpfen Iaf. 11, 113, de Ia queue 
de Géryon, se mouvoir dans les airs, fit) bin und Der bewegen Inf. 17, 
25. se tordre de douleur, yor mers zuden Inf. 19, 26, 32. du sommeil 

s'évanonir, enWdlipfen Pg. 17, 42. simplement se mewoir, fih bewegen 
Pg. 25, 26. 

Guizzo, le mouvement analogue au verbe guixsare; de la flamme 
qui s'agite, die Bewegung ber Flamme Inf. 27, 17. le mouvement en géné- 
ral Pg. 25, 25. le vibration de la corde, baë Beben ber Gaite Pr. 20, 
143. 

Gurge, mot latin gurges, le gouffre, ber Abgrund Pr. 30, 68. 

Gusta re, goûter, foften Pg. 28, 132. 30, 144. Pr. 10, 6. 26, 115. 
pour éprouver, ressentir en général, empfinden, genieen Pr. A. 89. 32, 
123. gustare di Pg. 31, 128. Pr. 1, 68. 31, 111. 

Gusté, ie goût, la sensation du goût, der Gejhmad Pg. 24, 152. 32, 
44. l'action de goûter, d'essayer, bað often, Berfuhen Pr. 17, 131. lep- 
pétit, vaë Gelüit Inf. 13, 70. Pr. 32, 122. ` 

Guzzanto, Witfant ou Weiffand (sable blanc}, village de Flandre 
non loin de la mer Inf. 15, 4. Quelques Mss. lisent Guissante. 


Halo, c’est ainsi qu'il faut lire Pr. 28, 23 et non pas Alle comme 
la Cr., l Halo, ordinairement alone est le Halo, qu cercle lumineux qui 
se forme souvent autour de la lune, ber of des Mondes. 

Hei inf. 16, 19. ou eki, selon Buti, Landino, Vellntello et Daniello, 
` expression de douleur ha! hélas, ad, webe. La Cr. et les édit. modernes 
lisent ei e. à d. egline, ils, fte. q. v. 

ui, exclamation de douleur, ha! hélas, Ach, TBebe Pg. 16, 64. 
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L La lettre d ber Sudflabe i Inf. 24, 100. Pr. 18, 78. 

L forme du plur. de l’article il, les, bie Inf. 1, 57, 90. 2, 78, 127. 
8, 40, 42, 104, 108. Pg. 1, 21, 112. 2, 26. Pr. 2, 60. 8, 12 et ainsi 
de suite partout. 

L Pronom de la première personne pour io, je ou moi, i. Les édit. 
varient à linfini, les unes écrivant 10, d’autres à’ d’autres i, cette der- 
nière forme est la plus ancienne Inf. 1, 8, 10, 21, 36, 54, 61, 86, 
112, 130, 134, 136. Pg. 1, 61. Pr. 1, 94. et ainsi de suite à chaque 
page. V. Lo. 

L Pronom de la troisième personne. Au sing. pour a lui, lui, ibm 
inf. 22, 73, mais la leçon est mal sure, la Cr. lit ei pour egli, anch ei, 
lui aussi, er oui, ce que nous préférons. Au plur. pour eos, gli, les, By 
Inf. 5, 78. 7, 53. Pg. 24, 125. Pr. 12, 26 et souvent. 

L adv., pour ivi, y, bort Int, 8, A mais la Cr. omet Te, 

L comme chiffre, un, dng Pr. 19,128. Enfin I pour El, nom de Dieu 
Pr. 26, 134. v. EL 

Jacob, aujourd’hui Giacobbe (Jacobus), le patriarche Jacob Pr. 8, 131. 
22, 71. 

Jacome, suivant la Cr. et Jacopo, Nideb. Pg. 7, 119; nous préfé- 
rerions la première forme comme plus rapprochée de l’espagnol Jayme, 
Jacques, Jacob. C’est Jayme I 1291 — 1327 roi de Sicile et d'Aragon. 

JäcOpO (Jacobus), Jacques, Jacob. L’Apôtre St. Jacques Pg. 32, 76. R 
paraît encore Pr. 25, où il examine D. sur Pespéranee. 

Jacopo Rusticucci v. Rusticucci. 

Jasope da St. Andrea v. Andres. 

Jaculo, espèce de serpent qui se jette des arbres sur sa proie inf. 
24, 86. 

Jarba, roi de Maurétanie Pg. 81, 72. 

Jason et dans quelques édit. Giasone, Jason, héros grec, chef des 
Ârgonautes. Inf. 18, 86. Pr. 2, t8. 

‘Jason, frire d'Onias, qui obtint par des promesses d’argent la 
dignité de Grand-prètre du roi Antiochas Faf. 19, 95. V. Maccab. 
2 c. 4. 

Jattansia, mot emprunté du latin, la vanité, la vaine gloire, la jactauce, 
bis Citelfeit, der eitie Ruhm, die Ruburrebigfeit Pr. 25, 62. 

Jattura, leçons de la Cr. Pr. 16, 96 v. Giattwra. 

Ibero, forme latine pour Ebro, l'Ebre, ver Ebro, fleuve d'Espagne 
Pg. 27, 3. 

lcre, avec l'accent sur Ma péraitième au lieu de Ícaro, Icare, Scan 
vus, Bis de Dédale Inf. 17, 109. 

Ice, abbréviation des dernières syllabes du nom propre Beatrice on 
Bécs Pr. 7, 14. 

Ida, montagne de Crète, bt 14, 98. 
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iddio, forme ancienne très usitée encore aujourd'hui pour Dio, 
Dieu, Gott. Inf. 1, 131. 8, 103. 4, 38. Pr. 20, 122. 24, 130. J. Christ 
est appelé Iddio verace, vrai Dieu, wahrer Gott Pr. 31, 107. Au reste 
les édit. varient et plusieurs lisent Dio, là où d’autres ont Iddio. 

Hdéa, l'idée premiére, l'archétype, die Yvee, das Urbilb Pr. 13, 53. 

Ideale, ce qui appartient à l’idée première, à Parchétype, bem Urbilde 
angehörend Pr. 13, 69. 

Idioma, la langue, die Sprache Pr. 26, 114. le langage, la manière de 
s'exprimer, die Sprache, ©prechiveife Pr. 15, 122. 

Idolatre cidoiolures), licence poétique pour idolatri, les idolatres, bie 
Gögendiener Inf. 19, 113. 

Idolo, l'image d’un objet qui se reflète dans les yeux de quelqu'un, 
vos Abo im Auge Pg. 31, 126. 

IdrA (Hydra), l'hydre, serpent qui vit dans l’eau, eine TBafferflange 
Jaf. 9, 40. 

Idropico (hydropicus), l'hydropique, der TBafferfüdtige Inf. 30, 112. 

Idropisia (du latin du moyen âge pour lydropisis), l'hydropisie, vie Baf- 
ferfuct Inf. 30, 52. 

Jepte (ent), Jephté, Jephtah, héros israélite Pr. 5, 66. v. Juges 
c. 11. 

Jeri, Jer (heri), hier, geftern Inf. 21, 112. iermattina ou ier mattina, 
hier malin, geftern früb Inf. 15, 52.. iernotte, la nuit d'hier, geftern Radi 
Inf. 20, 127. 

Joronimo (Hieronymus), aujourd’hui S. Girôlamo, St. Jérôme, ©. Gits 
tonÿ9mus, père de l'Eglise du quatrième siècle. Pr. 29, 37. 

[Efigenia (Iphigenia), Iphigénie, Iphigenia, fille d'Agamemnon qui fat sa-. 
crifiée à Diane Pr. 5, 70. 

igne, mot emprunté du latin pour fuoco, le feu, bas euer Pg. 29, 
102. Pr. 28, 25. 

Ignito, femboyant, qui ressemble au feu, flamment, feurig Pr. 25,27. 

deg, l'ignorance, die linwiffenbeit Inf. 7, 71. Pg. 20, 145. 
22, À 

Ignoto, forme latine pour incognito, inconnu, umbefannt Pr. 11, 82. 

Igaudo (nudus), forme que D. emploie sans aucune distinction pour 
nudo q. v. nu, nadt bat, 3, 65. 7, 111. 18, 25. 

Iguale (aeqvalis), forme ancienne pour eguale, égal, gleidh Pg. 8, 108. 
15, 20. 27, 120. Pr. 15, 77. 31, 129. 

igualmente, également, auf alle Weife Pg. 20, 11. Pr. 4, 5. 32, 
39. 33, 120, 144 et une fois igualemente, comme le vers l’exige Pr. 
4, 26. 

I cue), Article masc., le, ber Inf. 1, 15, 28, 30, 35, 38, 56, 60, 71, 
75, 77, 83, 85, 99, 101 et ainsi de suite à chaque page. Combiné 
avec les prépositions di, a, da etc. il forme les prépositions articulées, 
gomme disent les grammairiens italiens, dei, al, dal, col, nel etc. 

[l, pronom masc. de la troisième personne ke, ihn, e8 Inf. 2,31, 33, 
106. 5, 110. 8, 9, 64. 33, 131. Pg. 1, 39. 3, 106. 4, 67. Pr. 1, 75. 
4,78. 5,125 et plus souvent. Quelquefois comme affixe du verbe dite 
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p. dite il ou lo Inf. 12, 6B. dimandal p. dimanda il Inf. 13, 82. udil 
p. udì il Inf. 29, 27. vidil Pg. 9,80. ditel Pg. 9, 85. fermalvi p. ferma 
úl vi Pr. 5, 41. — Lorsque il est précédé d’une voyelle il a la forme 
Up. ex. chi 'l concede Inf. 2, 31. et de même comme affixe china "1 
ou chinaîl dans d’autres édit. Pg. 2, 40. guarda °l ou guardail Pg. 8, 
406. sternel ou sternil p. il ou lo sterne Pr. 26, 40, 45. - 

Combiné avec non il forme nol, ne—pas le, 68 néit Inf. 7, 126. 27, 
114. Pg. 3, 110. 7, 15. Pr. 1, 58. 

lerda, aujourd’hui Lerida, ville d’Espagne Pg. 18, 101. 

llion, lion ou Troie, Troja Inf. 1, 75. Pg. 12, 62. - 

Illujarsi ou Inlujarsi comme lit la Cr. verbe formé de in lui, pour 
dire pénétrer en lui, fth in ibn verfenfen Pr. 9,73. Comparez Inlejarsi 
Pr. 22, 127. Immiarsi et intuarsi Pr. 9, 81. 

illuminante, épithète donnée à la grace divine, grazia tlluminante, 
la grace illuminante, bie erleudtende Gnade Pr. 29, 62. 

Hiuminato, un des premiers disciples de St. François d'Assise 
Pr. 12, 130. 

Illustrare, illustrer, éclairer, erleudten Pr. 4, 125. 

illustre, ilustre, berühmt, ausgezeignet Pr. 16, 90. 22, 20. 

Image, forme ancienne et poétique pour imagine, l'image, ba8 Pifo 
Pg. 25, 26. Pr. 13, 2. 19, 2, 21. et dans le sens d’idea, l'idée, l’arche- 
type, DaS Urbilb, bas Borbilb Pr. 2, 132. 

Imagine v. Immagine. 

imago, autre forme ancienne et poétique pour immagine Inf. 20, 
123. Pr. 20, 76. 33, 138. Quelques uns écrivent immago. 

Imbarcare (de barca), proprement embarquer, charger un navire, 
tinfchiffen, Beladen, au figuré, gagner, emporter, gewinnen, einnehmen Pg. 
26, 75. 

Imbestiarsi, se changer en béle, ou prendre les moeurs des bêtes, 
fit zum Thiere maen, herabwirdigen Pg. 26, 87. Part. imbestiato, 
dans le même vers. , 

Imbiancare (de in et de l’allemand blanf), éclairer, exleucten, bes 
leuchten Inf. 2, 128. de la vigne, perdre sa verdure, se flétrir, Diap wers 
ben, verdorren Pr: 12, 87. Imbiancarsi, reluire, devenir clair, erglängen,. 
leudtenb werden Pg. 9, 2. Pr. 7, 81. Au figuré, devenir clair et intelligible, 
flar und deutlich werden Pr. 8, 112. 

imboccare (de in bucca), proprement prendre avec la bouche, mettre 
dans la bouche, in ben Mund fteden, au figuré, recevoir, saisir, avec l’es- 
prit, empfangen, aufnehmen Inf. 7, 72 où imbocche est mis en rime p- 
imbocchi. 

Imbolarsi, forme ancienne pour involarsi, s'effacer, s s'étindre, vers 
fivinden, geraubt werden Inf. 9, 103. 

Imborgarsi (de l'allemand Burg, borgo, bourg), se couvrir de bourgs, 
de cités, fi) mit Städten bededen Pr. 8, 64. 

Imborgare, v. Borsa, au propre, "mettre dans la bourse, in ble Börfe 
thun, au figuré, contenir en soi, avoir, Www in fth Haben Inf. 11, 54. 

17 
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Imbranare (de l’ancien allemand brén, brun), se brunir, mürir, Graun 
werden, reifen Pg. 4, 21. 

Immagihare, s'imaginer, se former une idée, une image, fich einbilben, 
fit vorftellen Inf. 28, 24. Pr. 13, 1, 7, 10. 81, 187. s’imaginer, croire, 
fi einbilben, glauben Inf. 23, 33. 34, 106. Pg. 9, 32. se rappeler, Dë 
erinnern Pg. 27, 17. se représenter, fih vorftellen, voir dans l'esprit, im 
Geifte feben Inf. 23, 24. Pg. 4, 68. Part. Immaginalo p. effigiato, re- 
présenté, abgebilbet Pg. 10, 41, 62. 

Immaginare, subst., l'imagination, ce que l’on s'imagine, bie Œinbil- 
dung, mas man Hot einbilbet- De, 17, 43. Pr. 1, 89. 24, 26. 

immaginativa, l’imoginalion, la faculté de s’imaginer, Me Ginbiloungs- 
fraft Pg. 17, 13. | 

Immagine (imago), l’image, bag Vilo Inf. 15, 10, 83. 17, 7. 18, 
13. 23. 26. 24, 5. 25, 77. 30, 68. Pg. 9, 142. 10, 39. 17, 31. 
L'image, l'apparence, Dog Bild, ber Shein, opposée à la réalité Pg. 30, 
131, pour immaginativa, la faculté de s’imaginer, l'imagination, bie Ein- 
bilbungsfraft Pg. 17, 7, 21. Pr. 1, 53. l’image, la figure humaine, bie 
menfcblihe Geftalt Inf. 20, 22. 

Immago v. imago, forme latine p. immagine, l'image, bag Bild Inf. 
20, 123. Pr. 20, 76. 33, 138. 

Immegliarsi Cde melior), s’eméliorer, devenir plus parfait, fich beffern, 
vollfommener werden Pr. 30, 87. 

Immenso, immense, unendlich grop Pg. 27, 70. Pr. 24, 7. 

Immiarsi ou inmiarsi (de mi ou me), verbe formé par D. pour dire 
pénétrer en moi, mih burd{dbauen Pr. 9, 81. Comp. inlujare, intuare et 
inleare. 

Immillarsi Cie mile), se multiplier par milliers, BO vertaufentfacen Pr. 
28, 93. 

Immobile, immobile, unbeweglid Pg. 19, 126. 20, 139. Pr. 38, 98. 

Immollare gäe mollis), tremper, plonger, macérer dans un liquide, eintau- 
en, einweichen. immolle p. immolli Inf. 12, 51. 

Immondo, immonde, impur, entaché, unrein, beflet Inf. 7, 54. 

Immortale, immortel, unfterbli, éternel, ewig Inf. 2, 14. 

Immoto, immobile, unbemweglid Pr. 25, 111. | 

Imo, adj., Pinférieur, le plus bas, ber nnterfte, ber tieffte Pr. 29, 34. 

imo, subst., le bas, le pied de, bag Unterfte, ber Fug Inf. 18, 16. Pr. 
80, 109. 

Ad imo v. 4. 

Impacciare, nous croyons ce verbe comme empécher dérivé d'impedi- 
care. Empécher, embarasser, behindern, belaften De 11,75. Part. Impacciato 
Inf. 22, 151 est dit des démons tombés dans la poix bouillante, ans 
embarassé, empêché, empétré, l'expression allemande, mais basse et popu- 
laire, serait in der Patfe. Via impacciata Pg. 21, 5 est un chemin 
difficile, embarassé, {wierig, vol $Sinberniffe. 

Impaludare cde palus, udis), changer en marais, verfumypfen Inf. 20, 80. 
. Impaniato (de pania), engiué, tombé dans la poix bouillante, ing 
Peh gefalen, beyicht Inf. 22, 149. 
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impe e, 
bie Wonne des Paraviefes geben Pr. 28, 8. 

imparare, apprendre, lernen Pg. 6, 3. | ` 

impari, sans égal, incomparable, umvergleiblié, der feines gleichen nidt 
bat Pr. 13, 104. La Cr. et plesieurs anciens interprètes ont lu e quel 
vedere impari au lieu de è quel ect. et ont pris impari pour le con- 
jonctif d'imparáre, leçon dont il est difficile, pour ne pas dire impos- 
sible, de tirer un sens convenable. 

impedimento, l'empéchement, l'obstacle, bas Sindernif Inf. 2, 95. Pr. 
1, 140. | 

Impedite, empêcher, mettre obstacle, verhindern, behindern Inf. 1,35, 
96. 2, 62. 5, 22. Pg. A 117. Pr. 31, 21. Part. Impedito, empêché, vers 
binbert, bebinbert Pg. 7, 50. 11, 52. Pr. 8, 24. occupe, préoccupé d’une 
chose, befchäftiat, befangen Inf. 29, 28. 

Impogolato (de pegola), englué de pois, gepidt, voler Peh Int. 
22, 35. | 

Impelare Ge pilus), couvrir de cheveux, mit Haaren beboden Pg. 23, 
110. , | | 

Impellore, verbe emprunté du latin, pousser, élever, trelfen, erheben. 
Parf. impulse Pr. 27, 99. 

Impennarsi, prendre des ailes, fih mit Slügeln verfeben Pr. 10, 74. 

Imperadore et Imperatore, les éditions varient, la première forme 
est ancienne et moins usitée que la seconde. L'Empereur, Der Kaifer. Un 
empereur romain, ein rümifcher Kaifer Pg. 10, 76. Un empereur d’Alle- 
magne, ein beutfher Kaifer Pg. 7, 94. Souvent Dieu est appelé ainsi 
Inf. 1, 124. Pr. 12, 40. 25, 41. Satan est appelé l’imperador del do- 
loroso regno Inf. 34,28. : 

Imperadrice et Imperatrice, Pimpératrice, die Battin Inf. 5, 54. 
Pg. 3, 113. | 

Imperare, dominer, régner, herrien Inf. 7, 82. dominer, régner par la 
puissance, opposé à reggere, gouverner avec amour, berrfden und mat, 
ten Inf. 1, 127. 

Imperché, ancienne forme pour perchè comme impromeltere p. pro- 
mettere. Comme subst, le pourquoi, bas Warum Pg. 3, 84. Aldelit peut- 
être mieux lo perchè. 

Imperio et quelquefois même hors de la rime impéro, l'empire, dag 
Reih Pg. 18, 119. En particulier, l'empire romain, bas rômifche Reich 
Iní. 2, 20. l'empire d'Allemagne, da8 beutfche Reih. Pg. 6, 105. l'empire, le 
royaume des cieux, Da8 Himmelreih Pr. 32, 117. 

mpeto, k mouvement, la direction, bie Bewegung, der Trieb, ble Ride 
tung Pr. 1, 134. | 

impetrare, acquérir, obtenir, gagner, erlangen, gewinnen Inf. 23, 27. 
Pg. 19, 95. 30, 132. Pr. 32, 147. i 

impetrato cde perra), v. Peccato. | 

Impétuoso, impétueur, ungeftüm Inf. 9, 68. 24, 147.  . 

Impiastro (emplastrum), l'emplâtre, bag Pflafter. Au figuré, le reméde, 
das Seilmittel, en général Inf. 24, 18. 


peradigape, rendre heureur, donner les joies du Paradis, befeligen, 
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Cao patro), se pétrifier, fih verfuinen, par métáphere inf. 
33, 49 comme effet d’une douleur excessive. 

impigliare. Au propre s'enchevélrer, s'embarasser, fid verwidein, Yers 
firiden Pg. 5, 83. Par extension s'occuper, prendre soin d'une chose, fth mit 
etwas befhäftigen, dafür forgen Pg. 5, 10. 14, 117. 

Impinguarsi (de pinguis), proprement s'engraisser, fidh) măften, au figuré, 
gagner en perfection, an Bollfommenbeit zunehmen Pr. 10, 96. 11, 25, 
135. 

Impiombate Cde plambere), plombé, garni de plomb, comme le verre 
d’un miroir, mit Blei beleet Inf. 23, 25. 

Impolarsi Cdo polus), avoir des poles, se tourner sur des poles, Wote Haben, 
fih um Vole drehen Pr, 22, 67. 

Impotre (imponere). Au propre, mettre sur une chose, auf etwas tegen, 
le lin sur la quenouille Pg. 21, 27. le tissu sur le métier Inf. 17, 18. 
Appliquer, sculgier sur — anbringen, abbilden auf etwa Pg. 10, 52. Im- 
poser, ordonner, aufgeben, befeblen Inf. 19, 63. Pg. 25, 135. le temps qui 
est assigné, angewiefen Pg. 28, 5. Imponne, en rime pour ne impone 
ou impone a noi Pg. 25, 135. Au part. imposto. . 

Toperten), ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 183. 

Impossibile, impossible, unmüglid Pr. 8, 113. 33, 102. 

Impregnare (de pracgnare de la basse latinité), remplir, gonfler, erfůl- 
len, anfvellen Inf. 33, 113. imprégner, Idmdngerg, erfüllen Pe, 24. 
147. 28, 1190. 

Imprendere (de in-prehendere ou prendere), entreprendre, commencer, se 
meltre à, unternebmen, beginnen, fih daran madjen Pg. 25, 56. 

Imprenta, l'empreinte, ber Aboru Pr. 7, 69. l'impression, ber Ginbrud 
en général Pr. 20, 76. la figure, bie Geftalt Pr. 18, 144. Ce mot a 
vieilli. 

Improntare Cde imprimere), proprement appliquer une empreinte sur 
un objet, einen Abdrud maden auf ewag. D. l’emploie dans un sens 
plus spirituel pour influencer, einen Ginfluf auf etwas Aubern Pg.7, 109. 
10, 29. 23, 85. Imprentarsi, prendre l'empreinte d'une chose, en subir 
l'influence, ben Ginorud erfahren Pr. 9, 96. s’imprimer, fi einbrüden, 
dans l'esprit Pr. 26, 27. 

Impresa (de imprendere), l'entreprise, bie Unternehmung Inf. 2, 41. 
32, 7. Pr: 33, 95. 

Impresso v. Imprimere. 

Impria, auparavant, zuvot Pg. 4,99 où la Cr. lit in prima et d'autres 
imprima Pr. 17, 9 où la .Nidob. lit in pria. 

Imprimere, imprimer, eindrüden, auforüden. Au Part. impresso, im- 
primé, aufgebrüdt Pg. 10, 43. 33,80. Empreint de, vol Pr. 8, 45 et dans 
le sens de imprentare, qui a reçu une influence céleste, Der eine gétéide 
CEinwirfung erfahren pat Pr. 17, 76.. 

Jmpromettere, ancienne forme ponr promettere, promettre, perbeigen 
nf. 2, 126. | 
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Empronftute, autre forme de imprentare. D. l’emploie Pg. 17, 123 
pour imaginer la vengeance, se la retracer avec plaisir, fid bie Rade auge 
bilden, auBmalen. 

Imprunare (de rom, pruno, arbre ou buisson épineux), fermer une 
pech, be des épines, des ronces, eine Oeffnung mit Dornen verfegen 
Pg. 4 

uge par extension combaltre, contredire, befümypfen, widerftret= 
tm Pg. 28, 86 

In, Préposition. Dans, in Inf. 1, 57, 61, 126, 127 ct ainsi de suite 
partout. Avec mouvement vers, nah Pg. 4, 25. Souvent cette prépos. 
est employée comme le is latin suivi de l’accusatif dans le sens de vers, 
contre, sur, gegen, zu, auf Inf. 8, 63. 11, 32, 53. 12, 48. 13, 49. 23, 
87. 25, 14. 28, 136. 30, 23. Pg. 15, 96. Pr. 9, 21. 25, 78. etc. 

Avec l’article il, la etc. cette préposit. prend aujourd'hui la forme 
nel, nello, nella etc. q. v. D. les sépare encore souvent et l’on trouve: 

In la p, nella inf. 6, 54. 7, 41. 12, 47. 13, 97. 15, 49, 82. Pg. 6 
92. 22, 82. 24, 24. Pr. 5, 59. 15, 93. 20, 49. , 

In le p. nelle Pg. 9, 88. 22, 5. 24, 22. 

In lo p. nello Pg. 31, 121. 

In gli p. negli Pr. 8, 27. 

Souvent la prépos. in se trouve réunie à d’autres préposit. et à des ` 
adverbes. 

In alto, en haut, in bie Höhe Inf. 1, 16. Pg. 8, 112. 19, 119. 

In basso, en bas, à lerre, unten, 106 Grbe Pr. 11, 3. 

In breve, en peu de temps, bientôt, in Kurzem, bald Inf. 28, 56. 

In costà: fatti in costà, ôte toi de-là, pade bid, bebe bit, fort von da ` 
Inf. 22, 96. - 

In dietro v. Indietro. 

In duo si scema Inf. 4, 148 se réduit à deuz, vermindert fih auf 
amei. - 

In ella p. in lei Pr. 8, 13. 

In entro, en dedans, vers l’intérieur, nad innen Inf. 33, 96. 

In forse. essere, rimanere in forse, être en doute, dans l'incertitude, 
im Zweifel, in der Ungewifheit fein Inf. 8, 110. Pg. 29, 18. en danger, 
in Gefabr Pr. 12, 41. 

In fuore, hors de, dehors, auferbalb, aupen Pg. 3, 238. Vers le dehors, 
nah aupen Pg. 20, 9. 25, 112. 

In giù et à la manière des anciens pour adoucir la terminaison trop 
accentuée, in giue et in giuso. 

Ín giù, en bas, hinab, nieber Inf. 24, 487. Pg. 11, 73. vers le bas, aba 
wärts Iaf. 31, 89. 32, 37. Pr. 23, 42. - . 

In gine, en bas, abwärts Int. 32, 53. Pg. 12, 13. 

in giuso, en bas, abwärts, hinab, nad unten Inf. 9, 53. 27, 31. Pg. 
4, 93. 7, 58. 19, 72. 22, 134. 31, 58. 

. in H stale in id, restes là, tenez vous à l'écart, bleibt dort Int, 22, 
60. De ce côté, dorthin Inf. 29, 30. 31, 19. Pg. 3, 65. 
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in pria, d'abord, au commencement, zuerft, zuvor mf. 24, (98. Se, i6, 
91. 17, 9 

In prima, cuparavant, zuvor Inf. 11, 11. Pg. A 99. 9, 74. d'avance, 
im voraug Inf. 19, 91. arant, zuvor, früber Pg. 4, 138. Pr. 30, 138. 
au commencement, anfänglid Pr. 18, 118. 

In qua, de ce côté, en dere, bieffeits Inf. 18, 26. ici, hierher inf. 33, 
148. Pg. 18, 131. 27, 32. jusqu'ici, bis jebt Inf. 25, A 27, 117. 

In quanto, en tant que, in wie fern Pr. 4, 110. 26, 88. La Nidob. lit 
quanto dans les deux passages. Pendant que, fO lange als Pr. 22, 110. 

In su. Cette combinaison ne sert quelquefois qu’ à renforcer et à 
préciser le sens de l’une des deux prépositions. Ainsi: én sulle porte 
Inf. 8, 82 signifie dans et au-dessus des portes, auf und in ben horen; ; 
in sulla soglia Inf. 9, 92. Pg. 9, 104. sur le seuil, auf ber Siwelle:; in 
sulla sponda Pg. 30,61. sur le bord, auf dem Rande. En général sur, auf 
Inf. A 7. 17, 91. 21, 101. Pg. 1, 130. 5, 124. 16, 115. 32, 87. Pr. 
21, 123. 22, 62. 25, 8. 27, 70. In sul pianto, revenir à la plainte, aux 
Klage surüdfebren Pg. 20, 144. in sul punto, dans le moment, in dem 
Augenblid Inf. 1,14. in sulla morte, au moment de la mort, im Augenblid 
des Todes Pg. 27,38. Quelquefois in su signifie simplement en haut, em: 
por, in bie Höhe Inf. 1, 38. 10, 33. 27, 1. Pg. 18, 121. 

In gue, en haut, empor Pg. 4, 47. 8, 28. : 

In suso, en haut, empor Inf. 16, 131. 26, 140. Pg. 3, 77. 7, 134. 
12, 83. 25, 113. Pr. 1, 50. 2, 22. 21, 29. en rime in soso Inf. 10, 45. 

In tanto, aussi longtemps que, fo lange alë Pg. 32, 140. Pr. 2, 23. 
pendant, inbeffen Pg. 3, 46. Pr. 22, 109. 26, 88. Tant que, fo febr baf 
Pr. 30, 104. v. Intanto. 

In ver et inver p. in verso, vers, au—bin Inf. 16, 95. 32, 73. Pg. 
9, 69. 19, 52 et plus souvent. v. Inverso. In Leni à des subst. et des 
adj. forme avec eux des expressions adverbiales comme : 

In anima, quant à Pême, Wé die Geele anbetrifft Inf: 33, 156. 

In atto; c’est le is actu des scolastiques opposé à is potentia ou in pirtute 
q. y. réellement, en effet, in der WirHihfeit, thatfählih Pg. 25, 84. 

In carne, dans la chair, pendant la vie terrestre, im Sleifche, im Er- 
benleben Pr. 10, 116. 

In contrario, en sens contraire, in entgegengefebter Ridtung Inf. 16, 
26. 31, 138. dans ce dernier passage la Or. lil incontro. - 

In corpo, in Sinfidt auf ben eib, corporellement, Berté Inf. 33, 
157. 

In costrutto, Pr. 12, 67. En comparant ce passage à Pr. 23, 24 et 
Pg. 28, 147 on est forcé de donner à cette expression le sens de Afir 
qu'il fût nommé, d’un nom qui exprimât ce qu'il était en efet, Damit er im 
Ausbrucdt, im Namen fe bezeidnet würde, mie er mirflid) war. 

In eterno, à jamais, in Gwigfeit, étemellement, ewig Inf. 6, 99. 7, 55. 
11, 66. 23, 67. Pg. 29, 87. 

In fretta, en håte, vite, in Gile, fnk Inf. 31, 130. Pg. 24, 66. Pr. 
22, 16. ` 

In grido, selon le bruit populaire, nah bem Bolfsgerede Pr. 17, 53. 
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‘In infamia, à Pinfamie, à ta honte, zur Sande Pg. 20, 114. 

In luogo, ou lieu, à la place de, anftatt, an die Stelle Pg. 18, 126. 

In men che, en moins de lemps que, in weniger Beit al8 Inf. 22, 24. 

In parte, en partie, zum Theil, theilweife Inf. 4, 71. Pg. 11, 84. 38, 
137. Pr. 2, 74. 11, 136. pour da parte ou in disparte, de côté, beifeite, 
feitmarts Inf. 4, 129. : 

ia piè et in piede, sur pied, debout, auf ben Süfen, aufredt. In piè 
Pg. 33, 8. In piede Inf. 18, 132. 34, 94. L'expression portare suso nm 
piede Pg. 9, 27 est fort obseure, l’explication ordinaire, co’ piedi ou 
cogli artigli, avec les griffes, mit ben Klauen, peut-être la seule admis- 
sible, ne laisse pas d’être dure. 

In poco, en sousentendant tempo, en peu de temps, in furzer Beit, in 
friem Inf. 25. 107. 

In poca ora, en peu de temps, in Foren, in Furger Seit Inf. 16, 105. 
34, 104- ` 

In quella, en sousentendant ora, dans ce moment, in bem Angenblid 
Int, 8, 16. 12, 12. 

In somma, en somme, en un n mol, enfin, in Summa, mit einem Borte, 
endlich Int, 15, 106. 

In traccia Inf. 12, 55 l’expression est obscure et peut signifier 4 la 
file, in Sügen, en troupes, in Haufen ou à la chasse, auf der Jagd. 

In vece, à la place de, au licu de, ftatt, anftatt Inf. 13, 52. 

In virtute, terme de l’école, virtuellement, opposé à formellement où 
actuellement, ber Kraft, ber Möglihfeit nah Pg. 25, 80. C’est le in potentia 
des scolastiques, opposé à in actu. 

In vista, quant à l'extérieur, à l'apparence, bem Unfeben nadh Pg. 1, 
82. Avec l'air, mit dem Unfeben Pg. 1, 79. avoir Pair de, menga auëfe- 
ben Pg. 13, 101. A la vue, bem DOT Pg. 10, 81. 32, 147. Pr. 
9, 68. 

In vano v. Invano. ~ 

In volta, en arriére, zurü® Inf. 9, 2. 

In andando, en allant, chemin faisant, im Gen, untermeges Pg. 5, 
45. et suivant la Nidob. Inf. 10, 124 où la Cr. a simplement andando. 

In exitu Israel de Egitto Pg. 2, 46. A la sortié d'Israël de l'Egypte, 
beim Auszuge Vfrael8 aug Aegÿpten, mots latins qui forment le com- 
mencement du Psaume 114 (113). D. fait souvent allusion à ces mots 
dans ses ouvrages pour indiquer la rédemption des âmes, oule passage 
de la vie terrestre à la vie éternelle. 

In te domine speravi Pg. 30, 83. J'ai mis mon espérance en toi, Seigneur, 
Herr, auf did traue id, mots latins qui forment le commencement du 
Psaume 31 (30). 

Incappellarsi (de cappello, le chapeau, bet Gut), s’orner la téte ou 
les cheveux, id) da8 Haupt oder die Haare fhmüden Pr. 32, 72. 

Incarcato (de carco q. v.), chargé, écrasé sous un poids, belaben, unter 
einer Laft erliegend Inf. 23, 147. 

Incarcerato, emprisonné, eingeferfert Inf. 13, 87. 
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Incarnarsi, s'incamner, Bleif@ werben Pr. 7, 120 où à est question 
de l’incarnation de J. C. . 

Incarco, forme contractée d'incarice. Au propre la charge, ce que 
l’on porte, die Laft Inf. 30, 12. Pg. 13, 138. par extension le corps dont 
l'âme est chargée, der Qeib Pg. 41, 43. Les charges, les emplois publics, 
- Die Aemter Pg. 6, 133. En 

Incendio, au propre l'incendie, die Seuer8brunft Inf. 11, 36. Pg. 9, 
32. De-là les flammes de l'enfer, bie S0Uengluth Int, 2, 93. Les flammes qui 
tombeut sur les damnés, bie Seuerflammen Inf. 14, 47. l’ardeur, la cha- 
leur démésurée, die Oluth Pg. 27, 51. Dans le Paradis les âmes des 
bienheureux à cause de leur éclat sont appelées incendj Pr. 19, 100. 
25, 80. leur éclat même Pr. 28, 91. 

Incenerarsi, se réduire en cendre, fi zu Mile verbrennen Inf. 25, 14. 

Incenso Cde incendere), l'encens, ber WBeibraud Inf. 24, 110. Pg. 10,61. 

Incenso p. inceso Part. de incendere, enflammé, entzündet, erglüubt Pr. 
22, 139. | 

Incerto di, incertain de, ungewif über etwas Pg. 10, 19. 

Inceso, Part. de incendere, enflammé, brennend, glübenv Inf. 22, 18. 
26, 48. brûlé, occasionné par une brûlure, eingebrannt Inf. 16, 11. 

Inchiedere Cinquirere), demander, s'enquérir de quelque chose, fragen P ft 
monah erfunbigen Pg. 6, 71. La Nidob. lit Ci chiese. 

Inchinate (inclinare) ad uno, s'incliner devant quelqu'un, Héi vor eimen 
neigen, lui témoigner du respect Inf. 9, 87. pour inchinarsi, se coucher, 
fich nieberlegen Pg. 9, 11. 

Inchiostro (encausum), l'encre, bie Tinte Pr. 19, 8. par extension, au 
plur. les écrits, les vers, die Gärten, bie Berfe Pg. 26, 114. 

ginchiudere Cincludere), renfermer, contenir, umf®liefen, enthalten Pr. 
30, 12. ` 

Incidere, couper, burdf@neiven Inf. 7, 100, leçon d’Alde, toules les 
autres édit. ont ricidemmo q. v. Graver, marquer, dnfneinen, fhreiben 
Pe 12, 134.. 

Incielare, élever ou ctel, béatifier, pum Gimmel erheben, Befeligen Pr. 
3, 97. 

Incignersi in uno (de erch, inciens et non pas de incinctus), étre en- 
ceinle de, mit einem fdwanger geben Inf. 8, 45. 

Incinquarsi, verbe formé par D. de cingue, se multiplier par cing, Ro 
verfünffaden Pr. 9, 40. 

Inclito, mot emprunté du latin, illustre, erlauct, erbaben Pr. 25, 29. 

Incognito, inconnu, unbefannt Pg. 7, 81. quelques uns prennent à 
tort ce mot pour un subst. et indistinto pour son adj. tandis qu’ in- 
distinto q. v. est le substantif et incognito l'adjectif. 

Incominciare Cin-cum-initiare), commencer, anfangen Inf. 5, 25. 27, 35. 
29, 102. Pr. 26, 43. 27, 12. Commencer un discours, beginnen Inf. 5, 73. 
Pg. 3,°74, 103. Pr. 21, 52. ; 

Inconsumabile, ce qui ne saurait étre achevé, unvollendbar, wag nidt 
au vollenden ift Pr. 26, 125. 

Incontanente (in cominenti}, incontinent, aussitôt, foglei Inf. 3, 61. 
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- Incontinenza, l'iconlinence, bie Mnenthaltfamfelt Inf. 11, 82. 

Incontra, -4 la rencontre, entgegen, vers, gegen Pe, 3, 14. 5, 29. La 
forme incontro q. v. est plus usitée. Pour contra, contre, gegen, wiber 
Inf. 10, 84. | - 

Incontrare Cde in contra), rencontrer, begegnen Inf. 15, 16. Incontrarsi, 
se rencontrer, einanber begegnen Inf. 11,72. 25, 98. Incontra, i imperson- 
nel, d se renconire, il arrive, ç8 begegnet, e8 gefHicht Inf. 9, 20. 22, 82. 
Pg. 22, 54. Pr. 13, 118. 

Incontro, adv., à la rencontre, entgegen Inf. 1, 59. 7, 28. 8, 99. 14, 
45. em sens contraire, in entgegengefebter Riétung Inf. 31, 138. Prép. 
Incontro a, contre, gegen Inf. 10, 84. Pg. 26, 29. Pr. 6, 44. 17, 2. 28, 
1 où la Nidob. lit contro. 

Incoronato, couronne, gefrônt Inf. 4, 54. 

Incredibile, incroyable, unglaublid Inf. 13, 50. Pr. 16, 124. 

Increscore, äre fåché, déplaire, bejiveren, Täftig fein Inf. 27, 23, 24. 
faire de la peine, déplaire, Qeid thun, miffallen Inf. 27, 82. Avoir pitié de 
quelqu'un, Mitleid Huben, Leid thun Pg. 13, 129. 

Incrocicchiarsi cde in-crux), se croiser, De frenzen Inf. 18, 101. 

Incuorare Cde in cor) et quelquefois incorare, graver, imprimer dans 
le coeur, einprägen, cinflüpen Pg. 14, 118. Encourager, ermuthigen Pe 

, 60. 

Incurvare, courber, faire baisser, nieberbrüden, nieberbeugen Pr. 25, 39. 

Indarno (mot dérivé des langues slaves), en vain, vergebens, vergeblich 
Inf. 13, 150. 30, 67. Pg. 3, 48. 14, 20. 31, 63. Pr. 11, 104. 13, 121. 
23, 51. 28, 57. 

Indegno (indignus), peu convenable, unfdjidlid, unpaffend Inf. 2, 19. et 
dans le Sens de indignatus, indigné de, unwillig Inf. 3, 54. 

Indi, adv. de lieu, Dei, von bert Inf. 23, 57. par li, Dabur Pg. 16, 
118. 28, 124. Per indi, par là, vortbin Inf. 9, 75. Adv. de temps Alors, 
' Darauf Inf. 10, 121. 26, 88. 28, 63. Pg. 5, 115. 12, 91. 15, 94. 19, 
65. 20, 112. 27, 44. 32, 25. Pr. 22, 97. 24, 83. 25, 82. Da indi, 
depuis ce moment, yon diefem Augenblide an Inf. 25, 4. delà, von dort an 
Pg. 28, 102. Pr. 10, 13. Quelquefois ces deux acceptions sont telle- 
ment combinées qu’il est difficile de décider laquelle prévaut Inf. 14, 4. 
19, 133. Par cela, en, Dabur Pr. 20, 60. 

India, l'Inde qu les Indes, Subien Inf. 14, 32. 

Indiarsi (de Dio), se plonger, pénétrer en Dieu, s'identifier en quelque 
sorte avec lui, fih in Gott verfenfen, vertiefen Pr. 4, 28. 

Indico, Indien, de PInde, indif®, aus Snbien Pg.7,74. On ne sait pas 
au juste quel est l’indico legno dont parle le poète, l’épithète de sereno 
ne paraissant pas trop convenable à l’ébéne, Œbenbolz, que les commen- 
tateurs ont généralement cru être indiqué. Landini et Vellut. ont voulu. 
prendre l’indico pour lindigo, dont il n’est cependant pas bien sûr qu’on 
ait connu l’usage en Europe au quatorzième Siècle. 

indietro cin de retro), en arriére, rüŒwärt8 Inf. 1, 26. 9, 55. 11, 94. 
12, 78. 15, 98. 20, 14. Pg. 1, 113. 8, 62. 9, 132. SC indietro 

1 
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indietro, toujours en arriére, immer rüdwärts 17, 101. derriċre, vors ce 
qui se passe derrière nous, na hinten, inter ung Inf. 23, 20. 

Indigere, verbe emprunté du latin, evoir besoin, nthig Haben, brét, 
. fen Pr. 33, 135. . 

Indistinto, subst., Un objet qu'on a peine à distinguer, ein verior- 
tenes, hwer qu erfennenbes Wefen Pg. 7, 81. v. Incognito. . 

ndizie (ndicium), l'indice, le signe, la margue, die Anweifung, dF Hei, 
en Pg. 7, 37. 26, 8. 

Indo, Pindus, fleuve des Indes orientales, ber Jadus Pr. 19, 74. 

Indo, us béim, un habitant des Indes, ein Snbier Pg. 26, 21. 33, 
41. Pr. 29, 101. 

Indomito, indompte, ungebänbigt Pg. 6, 98. | 

Indonnarsi (de donna, domina), s'emparer, se rendre maitre, Rih De- 
mädtigen Pr. 7, 18. 

Indovarsi (de dove), verbe formé par le poète pour dire, prendre 
place en un lieu, occuper un lieu, fih in dom Ort Tägen, emen Raum 
einnehmen Pr. 33, 138. 

Indovina cde divinus), la devineresse, vie Wahrfagerin Inf. 20, 122. 

Indracarsi cde draco), se changer en dragon, prendre la cruauté du dra- 
gon, s'acharner, zum Draen werden, wüthend verfolgen Pr. 16, 115. | 

Induargi cde duo), la Cr. lit adduarsi q. v., se doubler, se multiplier, fé 
veraiiefachen, fih verdoppeln Pr. 7, 6. 

Indugiare Cde induciae), tarder, remeltre à un autre temps, zögern, ner- 
fcbleben Inf. 21, 28. 28, 44. Pg. 4, 132. Indugiar la morte Pr. 20, 51 
retarder, verzögern. 

Indugio Cde induciae), le retard, ble Bögerung Inf. 27, 35. Pg. 13, 12. 
18, 107. Pr. 20, 25. | 

Indulgere, verbe émprunté dulatin. User d'indulgence, pardonner, Nah- 
fit iben, verzeihen Pr. 9, 84. octroyer, donner, gewähren , geben Pr. 
27, 97. 
giele devenir dur, s'endurcir, Hart werden, Dë verbärten Pg. 1, 
Indurte, forme contracte plus usitée que le primitif inducere, con- 
duire, fübren Inf. 12, 87 où la Nidob. lit conduce. Amener, herbeiführen 
Pr. 19, 119. Induire, engager à, verleiten Inf. 43, 51. 30, 89. Introduire, 
ciler, faire mention, einfübren, anführen, erwähnen Pr. 12, 34. 

Inebriare ou inmebriare cde ebrius), proprement enivrer, trunfen mas 
en; au figuré: d’une harmonie qui enivre Pr. 27, 3. Part. inebrialo, 
enivré d’odeurs, bon Düften beraufcht Pr. 30, 67. des yeux imprégnés de 
larmes, mit Thränen erfüllt Inf. 29, 2. 

„y aef abile, inéffable, unausfpredhtih Pg. 15, 67. 29, 29. Pr. 10, 3. 

In entro v. Zn. In eterno v. In. 

Infallibile, infaillible, unfehibar Inf, 29, 56. Pr. 7, 19. 

‘Infamia, linjamie, la honte, bie Schande Inf. 3, 36 où la Nidob., Alde 
et plusieurs Mss. lisent fama Inf. 27,66. 83,8. Pg.20, 114. L infamia 
di Creta Inf. 12, 12 est le Minotaure, 
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te, nom d'une famille noble de Florence dans les temps an- 
ciens. Pr. 16, 123. 

infante, l'enfant, bas Kind Inf. 4, 30. Pr. 33, 107, où Viviani lit avec 
Pédit. de Vendelin de Spira fante; nous préférons la leçon générale. 

informo, infrme, malade, fyanf Inf. 29, 59. Pg, 10, 122. de l'esprit 
Pr. 7, 28. Comme subst. Pg. 6, 149. . 

Infernale, is/rnel, ce qui appartient à l’enfer, Dä, zur Göle gez 
Ņörig Inf. 5, 31. 9, 38. Pg. 12, 113. 16, 39. Pr. 26, 133. 

Inferno, Cide fran, l'enfer, pie Hölle Inf. 1, 110. 3, 41. 5, 10. 6, 
40, 84. 10, 36.. 16, 33. 18, 1. 25, 13. 26, 3. 28, 50. 29, 96. 34, 81, 
Pg. 1, 129. 5, 104. 7, 21. 16, 1. 21, 32. 22, 14. Pr. 6, 74. 20, 106. 
31, 81. 32,33. Dante appelle la partie inférieure des enfers, où sont 
punis les damnés les plus coupables d basso inferno Inf. 8, 75. 
12, 35. |. 

Inferno, adj., infernal, ce qui appartient à l’enfer, BÜLifé Pg. t, 45. 

Inflammare (infammare), enflammer, entiünden, du soleil Pg. 18, 80. 
da cie] Pr. 21, 125. des passions Inf.13,67,68. Infiammarsi, s'enflam- 
mer, fi entzünden Pr, 23, 123. Part. infammato, enfamme, entzùndet, 
ardent, glübènd Pr. 3, 52. 12, 143. | 7. 

Inflato (fo), selon la Cr. et Alde, la plupart des édit. modernes 
lisent enfiala avec la Nidob. enflé, gefwollen Inf. 30, 119. 

infimo, i pe des, Pinférieur, bet unterfte, der nisbrigfte Pr. 30, 115. 
33, 22. ` , 

Infinchè ou infin che, jusqu'é ce que, bis baf Inf. 1, 101. 3, 113. 
26, 142. Aussi longtemps que, fo lange als Pr. 9, 99. 

Infine Inf. 24, 41. leçon de la Cr., où la Nidob. et la plupart des 
édit. lisent al fine, enfih, endlich. 

Eafingersi, proprement feindre, Bé Bellen, pour se cacher, fich verbers 
gen Inf. 24, 130. 

Infinito, infini, unendlich Inf.4,9.Pg.3,35,122. 15,67. Pr.19,45.33.81. 

Enfin et très souvent devant les consonnes infin, jusque, big, sans 
autre préposit. Inf. 10, 136. 14, 118. 17,13. 25, 21. Pg. 4, 46. 32, 
156. Pr. 25, 84. Suivi d'a Inf. 3, 81. A 103. 10, 58. 12, 103. 14, 
33. 17, 29. 18, 18. 19, 24. Pg. 1, 15. 5, 53. 9, 30, 14 34. Pr. 6; 
38. 22, 68. 30, 9 et très souvent, de di Pr. 23, 123. de in Inf. 27, 
134. de sotto Inf. 28, 65. | 

Infiorarsi cae fs), ordinairement s’orrer, Dë fmüden Pr. 14, 13. 
23, 72. 25, 46. se composer de fleurs, au8 Blumen gufammengefebt wers 
den Pr. 10,94. se plonger dans les fleurs, comme les abeilles, Ron in Blus 
men verfenfen Pr. 31, 7. 

Infuenzia selon la Cr., ou influenza, forme plus moderne (les édit. 
sont fort partagées), l'influence, der Ginfluf Pr. 4, 59. 

infondere cinfusüere), inspirer, gd üben Pr.8, 86. Part. infuso, inspire, 
communiqué, eingeflüft, mitgetheilt Pr. 1, 52. 13, 44. 

nforcare Cde furca), proprement prendre avec les dents d’une fourche, 
de-là prendre, saisir entre les bras, mit ben Armen umfilingen Inf. 22, 
GO. prendre entre les jambes, enfourcher, mit den Schenfeln umfaffen, se mettre 


268 Fnforcala — Ingemmare. 


à cheval, at Pferde fteigen Pg. 6, 99. d’une constellation qui semble te- 
nir un astre entre ses jambes, mit ben Beinen umjblieben Pg. 8, 135. 

Inforcata, lecon de Buti et de quelques édit. modernes Inf. 14, 108 
au lieu de forcata q. v. 

informante v. Forma, ce qui donne la forma, l'essence, la nature pro- 
pre aux êtres, was dag Wefen der Dinge erzeugt Pr. 7, 137. 7 

informare, fournir de, mit ettwa verfehen Pr. 2, 110. Informarsi, 
se former d'aprés quelque chose, en prendre la forme, bie Geftalt von etwas 
annehmen, Héi banad geftalten Pg. 23, 24. prendre son origine, venir de, 
woher feinen Urfprung nehmen Pg. 17, 17. Part. informato, formé, qui 
a reçu son essence, sa nature, gebilbet, was fein Wefen empfangen bat 
Pr. 7, 135. 

Informativo, ce qui donne l'essence et la nature, bag Wefen beftimmend 
Pg. 25, 41. 

f inforsansi Cde forse), paraître douteux, zweifelhaft erfeinen Pr. 24, 87. 

In forge v. Forse. 

Infra, au milieu de, mitten unter Pg. 10, 82. Infra tre soli Inf. 6, 68. 
avant que trois ans ne s'écoulent, dans, innerhalb, 

In fretta v. In. 

Infrondarsi (de fronde), se couvrir de feuilles, fi belauben Pr. 26, 64. 

In fuore v. In. 

Infuriare Inf. 12, 27, mauvaise lecon du Cod. Bartol. adoptée par 
Viviani, v. Furia. 

Infuso v. Infondere. 

Infuturarsi, s'étendre dans l'avenir, durer, fi in vie Sufunft geben, 
dauern Pr. 17, 98. 

Ingannare (de la basse latinité gege ou de l’allemand Gauner, 
trompeur, d’autres le dérivent de l'arabe chana, decipere), tromper, betrü- 
gen, tâufen Inf. 5, 20. 18, 93, 97. 28, 72. 33, 139. Pg. 13, 112. 
16, 92, 136. 23, 109. 27, 28. 29, 47. Pr. 17,82. Ingannarsi, se trom- 
per, fih täufen Inf.31.26. Part. Ingannato, trompe, betrogen, getäufdt 
Pr. 9, 10. 22, 39. 

Inganno, lo tromperie, la supercherie, ber Trug, die Täufdung Inf. 8, 
22. 20, 96. Pr. 9, 2. a inganno Inf. 19, 56. frawduleusement, par des 
manoeuvres frauduleuses, burg Trug, trügerifermeife. 

Ingegnarsi cde ingenium), se tourmenter l'esprit, se donner de la peine, fid 
bemühen, fih quälen Pr. 23, 50. 29, 94. 

Ingegno (ingenium), Pesprit, les facultés de l’âme, der Git, bas Gem 
inf. 2, 7 où l’on dispute si par ce mot D. a voulu désigner son propre 
esprit ou plutôt Pesprit humain, le génie en général, der eigne, oder ber 
Menfhengeift; nous penchons pour la dernière explication. Inf. 6, 81. 
10, 59. 11, 77. 34, 26. Pg. 1, 2. 4, 78. 9, 125. 11, 9. 12, 66. 18, 
40. 27, 130. 33, 64. Pr. 4, 40. 5, 89. 7, 59. 10, 43. 13,72. 14, 103. 
18, 82. 22, 114. 24, 81. 

Ingemmare cie gemms), proprement garnir de pierres précieuses, 
pour orner, f@mtiden en général Pr. 15, 86. 18, 117. Part. ingemmato, 

orné, gefmüdt Pr. 20, 17. 
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Ingesto, mot emprunté du latin introduit, einbringenb Pr. 2, 81. 

Inghilese, ancienne forme p. Inglese, l'Anglais, ber Engländer Pr. 
19, 122, c’est Edouard I roi d'Angleterre dont il est question ici. 

Inghilterra, l'Angleterre, England Pg. 7, 131. 

Inghiottire (de gistire ou giuttire), avaller, verfdluden Pg. 31, 102. 
par extension il est dit Pg. 2, 42 que l’eau englouti la partie du vais. 
seau qui s’enfonce en elle. 

Inghirlandare (de ghirlanda), ceindre, entourer, umgürten, umgeben 
Pr. 9, 84. Inghirlandarsi, s'entourer, se ceindre, Héi umgürten Pg. 13,81. 

Ingigliarsi, former une figure de la forme d'un lis, eine QilienÉrone bil- 
ben Pr. 18, 118. | 

Inginocchiarsi, se mettre à genoux, s'agenouiller, nieberfnien, fit 
auf Die Knie werfen Pg. 19, 127. 

Inginocchione, à genous, auf ben Knien Inf. 10, BA. Alde et d’au- 
tres édit. lisent in ginocchie ou in ginocchi. 

in giù v. In. 

Ingiuria, l'injustice, le tort, bie Ungerectigfeit, bas Unrecht Inf. 11,23. 
Pg. 17, 121. En rime on trouve la forme tngiura Pr. 7, 43. 

Ingiuso v. Giù. | 

Ingiustamente, injustement, ungere@teriveife Pr. 4, 15. 

Ingiusto, injuste, ungeredt Inf. 13, 72. Pr. 4, 67. 

Ingoiare, engloutir, avaler, verflingen Inf. 6, 18, mauvaise leçon de 
quelques Mss. adoptée par Viviani et Ugo Foscolo. Toutes les autres 
édit. ont scuojare. 

Ingombrare (de combres au moyen âge p. omg), empécher, former un 
embarras, hindern, im Wege fein Inf. 32, 63. Pg. 3, 80. empécher, retenir 
comme un obstacle, gurüdbalten, in ben Weg treten Inf. 2, 46. 

Ingombro, contraction de ingombrato. de l'esprit embarrassé, empêche, 
gehindert, verlegen Pg. 81, 142. 

Ingordo (peut-être de guttur), avide, begierig Inf. 18, 118. Pg. 20, 
107. 


Ingozsare (v. gozzo), engloutir, avaler, terfdlingen, verfhluden Inf. 
, 129. | 
Ingradarsi Cde gradus), s’accroître, se multiplier, fid) mehren, an Sabl 
aunebmen Pr. 29, 130. Viviani lit sur l’autorité d’un seul Ms. Inf. 16, 
74 ingradala, où toutes les édit. ont generata. 

Ingrassare (de grasso, crassum), engraisser, mâften Pr. 29, 124. ou 
plutôt s'engraisser, devenir gros et gras, fid mëtten, fett werben; car il 
est plus que probable que par il porco St. Ant. D. veut dire: ¿l porce 
di St. Ant. et désigne par là les moines de l’ordre de St. Antoine ed altri. 
Tous les anciens commentateurs, comme aussi les Chiose di Boccaccio, 
ont entendu ce passage de cette manière, tandis qu’en prenant St. An- 
tonio pour le sujet de la phrase et ingrassare dans le sens actif gen- 
graisser, mäften, la construction devient embarrassée et l’expression in- 
décente par rapport au Saint. 

Ingrato, ingrat, unbanfhar Inf. 15, 61. Pr. 32, 132. 
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Ingrossare, grossit, bii mathen, anféimellen Inf. 25, 129. d'ùn fleüve, 
grossir, ftărfer werden Pg. 14, 49. 

Iniquo, inigue, injuste, mugeredt, bög Pr. 15, A. 

Iniziare, v. actif, donner l'origine, ben Anfang geben Pg. 16, 73. Ini- 
ziatsi, commencer, anfangen Pr. 5, 109. 8, 87. prendre origine, Urfprang 
nébmen Pr. 18, 118. 

Inizio, le commencement, der Anfang Pg. 7, 39. 26, 10. 

Inlearsi (de in-lei), verbe formé par D. pour dire s'enfoncer, se plon- 
ger dans la contemplation d’un objet, fih in etwas verfenten Pr. 22, 
127. ` 

Inlibrare, tenir en équilibre, im Gleichgewicht Halten Pr, 29, 4. telle 
est la leçon de la Cr. que nous préféróns à tous égards à la leçon de la 
Nidob. che li tiene in libra, qui n’est probablement qu’une explication 
qu’on a substituée au texte qui paraissait obscur. 

Inluiarsi (de in lui), verbe formé par D. pour dire, se plonger, s'en- 
foncer, par la méditation, dans un objet, fich in etwa verfenfen, vertiefen 
Pr. 9, 73. 

Innalzate Cde is el), au propre deer, erheben Inf. 4, 130. de-là re- 
lever, rendre plus sublime, erheben, erbabner machen Pg. 9, 70. 

Innamorare, inspirer de Pamour, remplir d'amour, Liebe einflöfen, mit 
Liebe erfüllen Pr. 7, 143. 23,70. 25, 44. 31,5. Innamorarsi, s'éprendre 
d'amour, Liebe empfinden Pr. 20, 64. Part. innamoralo, qui éprouve de 
Famour, der Liebe empfindet, amoureur, verlicht Pg. 29, 1. Pr. 27, 88. 
32, 105. 

Innanellare, épouser en donnant Panneau nüptial, verloben, vermit- 
telft eines Ringes Pg. 5, 186. 

Innangi 4% ante), Prépos. Devam, vor, sans autre préposit. In£ 25, 
87. 30, 123. 33, 37. Pg. 26, 1. Suivi de a Inf. 30, 128. Pg. 5, 23. 
7, 10. 24, 100. de da Inf. 25, 64. Avant, vor, sans autre préposit. Inf. 
31, 129. 38, 37. Suivi de a Inf. 28, 68. Pg. 2, 64. 5, 67. 19, 5. suivi 
de che, avant que, ehe bouf Inf. 4, 33. 21, 73. 33, 126. Pg. 11, 105. 
Pr. 22, 15. 26, 125. Adverbe. devant les yeus, vor Augen Inf. 30, 67. 
en avant, d'avance, voriwärts, im voraus Inf. 24, 26. 25, 130. Pg. 1, 116. 
6, 52. 9,93. 12, 76. 13, 47. 14, 141. 31, 26. devant, vorn Pg. 23, 
119. 26, 116. avant, ber Pr. 8, 28. 

Innato, inné, angeboren Pg. 18, 62, 68. 

Innobriate v. Inebriare. 

INDO (hymnus), l'hymne, le cantique sacré, bié Gimme, Das Heilige Lied Pg- 
8, 17. 25, 129. 32, 62. Pr. 14, 123. Par dérision D. appelle ¿nno les 
mots que les damnés enfoncés dans la fange du Styx ont peine à pro- 
noncer inf. 7, 125. 

Inmocente, innocent, unftbnlvig Inf. 33, 88. Pg. 7, 31. 8, 72. 28, 
142. Pr. 82, 80. 

Innocenza, l'innocence, Die Unfdulb Pr. 32, 77, 84. et innocenzia, 
forme plus ancienne Pr. 27, 127. 

Innocenzio, Pr. 11,93, le pape Innocent IH né à Anagni 1161, pape 
1198 - 1216. 
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Inaovarsi, s roaugeler et d’un arbre sec qui repousse des feuilles, 
fl erneuern, "wieder treiben Pg. 32, 59. 

Innumerabile, innombrable, unaäblig Pr. 18, 101. 

Inoltrarsi Cde sira), s’enfoncer dans la connaissance d'un mystère, fé 
verfenten Pr. 21, 94. 

p Inondare Cie unda), proprement inonder, übetiivemmen, de l'esprit 
r 119 

{nôpe (inops), avec l’accent sur la pénultième, au lieu de énope, mot 
emprunté du latin, pauvre, arm, dans le sens spirituel Pr. 19, 114. 

In parte. In piedo. In pria. In prima. In qua. In quanto. In 
quella v. sous In. 

Insaocare cae sacou), proprement mettre dans un sac; pour renfermer 
en soi, engloutir, in fih aufnehmen, terflingen Inf. 7, 18. E, 

Ansalarsi cae sal), devenir sale, falzig werden Pg. 2, 101. 

Insano, fo, furieus, vetrhct, rafend Inf. 30, 4. 

Insaporarsi (de sapos), prendre de la saveur, einen efmd gewinnen, 
du miel confectionné par tes abeilles Pr. 31, 9. 

Insegna Cde insigne), l'enseigne, l’étendard, bie ahne, au propre Inf. 3, 
52. Pg. 29, 154. Pr. 12, 38. de-là les armoiries, qu’on peignait sur les 
étendards, das Wappen Pr. 16, 127. tout ce qui sert de guide, wag zum 
Führer vient Pg. 22, 124. Un signe, ein Seiden, en général Pg. 3, 
102. 

Insegnaro, enseigner, lebron, montrer, zeigen Inf. 6, 77. 15, 85. 27, 
101. Pg. 6, 60. 11, 42. 33, 53. 

Insembre, ancienne forme qui n’est plus d'usage pour insieme (in 
simul), ensemble, bei einander, beifammen Inf. 29, 49. ` 

Insemprarsi Cde semper), s’élerniser, se prolonger à l'infini, Ah verewigen, 
ing Unenblihe dauern Pr. 10, 148. Ce mot a vieilli. 

Insensato, insensé, unfinnig Pr. 11, 4. 

Insidie, les embuches, les dangers, die Radftelungen, vie Gefahren Pr. 
17, 95. 

Insieme (in sion), ensemble, aufannen Inf. 3, 106. 8, 102. 22, 42. 
23, 105. 32, 42. Pg. 22, 51. 31, 13. Pr. 8, 102. 12, 97. 22, 23. 33, 
89. ensemble, mit einander Inf. 4, 97. 5, 74. 8, 102. 16, 4. 18, 78. 23, 
69. 25, 103. 26, 56. 33, 147. Pg. 16, 110. 25, 46. 82, 153. Pr. 4, 
114. 29, 3. Contre, gegen inf. 32,51. en méme temps, zu gleicher Beit Inf. 
43, 48. 27, 119. 33, 9. Pr. 12, 25, 26. 15. 135. 29, 29. 

feine et devant les consonnes simples très souvent Ingsin (ia finis}, 
jusque, jusqu'à, Më, bib zu, sans autre préposition nf. 26, 103. 28, 24. 
32, 34. Pg. 32, 156. Plus souvent suivi de a Inf. A 108. 21, 125. 
29, 37. Pg. 8, 114. 23, 78. Pr. 1, 16. 29, 120. 24, 120. 32, 17. 
38, 23. 

Insollare (de sollo q. v.), proprement rendre mou, flasque, mais Pg. b; 
18 ce mot est évidemment mis pour affaiblir, fwähen. 

In somma. In soso v. In. 

Inspiraïe, inspirer, eingeben, dinfléfen Pg. 6, 23, où la plupart des 
édit. lisent spirarmi, au licu d’énspirarmé de la Nidob. , 
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Instanxia Cde instare), l'objection, ber Œinwurf, proprement dans le 
langage de l’école la réitération d’une objection dejà réfutée, ber ers 
neuerte Cintvurf Pr. 2, 94. 

Instinto, l'instincr, ber Snftinet Pr. 1, 114. 

In su v. In. 

Insurgere, s'élever à, s'enhardir à, fich gu etwas erheben, fih erfühnen 
Pg. 26, 96. 

Insusarsi, verbe formé par D. de in-su, s'élever, fih erheben Pr. 
17, 18. 

Intagliaro (de tagliare q. v.), tailler, sculpter, einbauen, ein Bilowerf 
maden Pg. 10, 38, 55. 

Intaglio, uné sculpture, ein Bilowerf, cine in Stein gebauene Figur 
Pg. 10, 32. 

Intanto, en un mot, en attendant, pendant ce temps, inbe} Inf. 4, 79. 
Pg. 3, 46. 5, 22. Pr. 26, 4, 88. En deux mots in tanto, en tant que, in 
fo fern al8 Pg. 25, 23. Pr. A 110. pendant le même temps, in berfelben 
Beit Pg. 32, 140. Pr. 2, 23. 22, 109. 26, 88. 32, 140. tant, fo febr, 
fo weit Pr. 30, 104. 

Ia te Domine v. In. | 

Integro, mot emprunté du latin, entier, bien prononcé, vollftänbig, gä: 

gefprochen Inf. 7, 126. avec l’accent sur la pénultième, à cause de la 
rime. 
. Intellotto (electus), l'intelligence, la faculté de comprendre, de‘con- 
naître, die Œinftt, be Sabigfeit zu begreifen, zu erfenmen, ber Berftand 
Inf. 2, 19. 10, 104. 11, 100. 15, 28. Pg. 4, 75. 5, 113. 6, 45. 14, 
23. 18, 55. 22, 129. 24, 51. 28, 81. 33, 73. Pr. 1, 120. 2, 109. 4, 
42. 15, 45. 26, 37. 28, 108. Au pluriel Inf. 9,61. et quelquefois pour 
les intelligences célestes, qui président aux différents cieux, die bimmlifden 
Geifter, Inteligengen Pr. 8, 109. Il ben dello intelletto Inf. 3, 18 v. Ben. 
Par intelletto possibile Pg. 25, 65 D. entend avec tous les Scolasti- 
ques une intelligence universelle et générale qui se communique à 
l’âme sans en faire partie et sans être liée à aucun organe particulier 
du corps. . 

Intelletto, Part. d’intelligere, compris, begriffen Pr. 33, 125. 

Intellettuale, intellectuel, geifitg Pr. 30, 40. 

Intelligente, doué d'intelligence, mit Bernunft begabt Pr. 5, 23. 

Intelligenza, une inteligence céleste, un ange, ein bimmlifther Geift, ein 
Engel: Pr. 28, 78, et dans la forme plus ancienne intelligensia, lintel- 
ligence, die Sernunft Pg. 25, 83. Pr. 1, 119. 2, 136. 28, 78. 

Intendente, qui entend, qui comprend, ber ba erfennt Pr. 33, 126. 

Intendere, entendre, écouter, Biren, zuhören Inf. 2, 26, 50. 3, 102. 
4, 43. 6, 73. 27, 72. 29, 124. 33, 19. Pg. 6, 7, 93. 17, 125. 20, 
138. 26, 78. 27, 14. 32, 93. Pr. 5, 42 et souvent. Comprendre, begrei= 
fen, verfteben, être d'avis, meinen Inf. 2, 36, 48. 3, 61. 11, 97. 19, 59. 
24, 74. Pg. 6, 46. 9, 145. 18, 73. 19, 137. 21, 117. 28, 48. 29, 36. 
80, 94. Pr. 3, 112. 4, 45. 13, 64. 14, 120. 19, 98. 24, 68, 80. 29, 
72. Avoir l'intention, beabfidtigen Inf. 29, 96. Pg. 1, 65. Pr. 7, 100. 31, 
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58. Dans lo passage Pr. 27, 114 intendere parait avoir lo sens de soi- 
gner, s'occuper de, gouverner, beforgen, fé womit befdiüftigen, e8 regieren, 
cosrme aussi Pr. 8, 87. Infendere a, être occupé d’une chose, être avide de, 
mit etwas Befbdftigt, anf etwas begierig fein Inf. 6, 30. 20, 119. 25, 
39. Pe 4, 4. 11, 87. 25, 60. Pr. 9, 136. Intendersi, être entendu, ges 
Hört werden Pg. 19, 75. Pr. 15, 46. Etre compris, verftanben, begriffen 
werden Pg. 15, 73. Pr. 3, 39. 26, 28. 33, 125. Part. Intento et nteso. 

Intendimento, l'opinion, l'intention, Die Meinung, die Abfidt Pg. 
24, 22. Au por. le sens, Pintelligence d'une chose, ber Ginn, bas Bere 
ftänonif Pg. 28, 60. 

Intenerire, atendrir , émouvoir, rübren, erweihen Pg. 8, 2. : 

Iatonte, port. v. Intondére, adj., atientif, qui fize son attention sur, aufs 
merffam, gefpannt auf etwas Inf. 8, 66. 23, 20, 69. Pg. 10; 103. Dans 
le passage Pe, 5, 117 intento-semble vouloir dire, couvert de nuages, dans 
un état qui prépare l'orage, bebedt, eleËtrif gefpannt. Subst., Paitention, die 
Aufmertfamfát Pa. 3, 13. 19,18. L'objet de Pattention, la pensée, ber Ges 
bante Pg. 17, 48. Pr. 21, 8. 

. tege, le nom, la désignation, ber Name, Me Bezeichnung Pr. 24, 
75, 78. Ce mot n’est plus d'usage. 

fatensione, l’intention, tie po, ber Borfaÿ Pg. 32, 188. Pr. 1, 
128. 4, 57. ti, 91. 26, 52. 27, 46. Dans le pæssage Pg. 18, 23 in- 
tenzione paraît Etre plutôt la direction de l’esprit vers un objet, bie Rice 
tung, Dap des Geift auf cbuaë gerichtet werte. D’autres le prennent pour 
image, DI. dans le sens de l’école. 

. Jaterciso, part. de énéercidere. Au physique, interrompu, entrecoupé, 
unterbrochen Pr. 82, 25. Au moral, interrompu, troublé, unterbrochen, ge» 
ftôrt Pr. 29, 79. 

Enterdetto Gntordins), part. d'interdire, defendu, verboten Pg. 23, 
100. Adj. dans le même sems Pg. 29, 153. Subst. la défense, Das Bere 
bot Pg. 33, 71. 

Iuterminei on IntormineHi, Alessio, gentilhomme du Lucques, 
flatteur insigne Inf. 18, 122. 

Internarsl Cdo internus), pénétrer, plonger, eindringen, Bë vertiefen Pr. 
19, 60. Cde ter), Se composer de trois, ang brelen beftehen Pr. 28, 120. 
Enfin Pr. 38,85 ce mot paraît signifier, réunir, combiner, verbinben, ver: 
einigen, mais de manière cependant qu’il y est fait aHusion à l'unité de 
l'essence divine en trois personnes. 

Interno, interne, intérieur, innerlich, innere Pr. 17,9. 23, 115. 24, 57. 

Entere Cde integer), entier, gang, complet, vollftänbig, parfait, volfommen 
Pg. 8, 17. 22, 143. 33, 28. Pr. 4, 82. 27, 134. 28, 33. entier, qui 
n’est pas rompu, gang, ungerbroden Inf. 21, 126. entier, ungetbeilt Pg. 
4, 14. accompli, exfüt Inf. 27, 69. Pg. 30, 132. bien organisé, qui a tous 
ses membres, gut gebaut, volftänvig Pg. 18, 124. dans le sens d'integer, 
droit, juste, gered, vegtidaffen Pg. 47, 30. parfait, comme les choses 
célestes, volfommen, wie ww göttlichen Dinge Pr. 7, 104, 132. 22, 64. 
27, 8. 
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. Anterporsi Ciner ponere), se placer entre deer objets, fih pvifdjen zwei 
Gegenftante ftellen Pr. 29, 98. 31, 19. 

_ Interpretato, interprété, expliqué, traduit, erflürt, fiberjegt Pr. 12, 84. 

_ Intervalle, l'intervalle, ber Swifenraum, du temps Pr. 29, 27. 

Intesa, l'attention, la direction de Fesprit, bie Aufmertfamfeit, bie 
Richtung des Geiftes Inf. 22, 16. 

Inteso v. Intendere, 

Inteso, entendu, gehört Inf. 6, 73. 33, 19. Pg. 29, 36: Pr. 5, 42. com- 
pris, verftanden, begriffen Inf. 2, 43. Pg. 21, 117. Pr. 4, 61. 14, 120. 
24, 80. attentif å, occupé de, aufmerffam auf, befaftigt mit Inf. 7, 109, 
20, 119. Qui a l'intention, der beabfidtigt Pg. 9, 21. 

. Intiepidare cde tepidus), échauffer faiblement, {hwat erwărmen, fau ma- 
en Pg. 19, 2. 

Intimo, l'intérieur, der innere Pr. 12, 21. 


Intoppare (d’origine incertaine), rencontrer, begegnen, aufftofien Int, 


12, 99. Intopparsi, se rencontrer, auf etwas ftofen mf. 7, 23. 25, 24, 

Intoppo, la rencontre, l'attaque, da8 Sufammentreffen, der Angriff Pg. 
24, 96. la résistence, l'opposition, ber iberflant, bas Biberftreben Pg. 
33, 42. 

Intorne et quelquefois in torno Cde e tormus), adv., autour, à lentour, 
um, ringsum Inf. 4, 4, 108. 6, 5. 9, 32, 109. 14, 11. 16, 106. 20, 
72. 21, 124. 23, 59. 24, 115. 80, 80. Pg. 1, 100. 2, 53. 7, 41. 8, 
41. 10, 29. 22, 116. 25, 89. 27, 101. 28, 111. Pr. 18, 61. Quelque- 
fois pour exprimer l’idée avec plus d'énergie ce mot est redoublé èn- 
torno intorno, tout à l’entour, gang ringêum Inf. 22, 75. Pr. 30, 112. 
Suivi d’une préposition il devient préposition lui-même, autour de, um. 
Avec a Inf. 3, 99. Pg. 3, 57. 12, 32. 17, 28. plus souvent avec da Inf, 
23, 108. 31, 32. Pg. 6, 85. Pr. 23, 96. 28, 25, 63. Avec di Pr. 24, 
22. et 5, 47. 24, 38 où il a le sens de au sujet de, in Beslepung out, 

Intra, entre plusieurs, unter mehreren, de la même espèce Inf. 2, 52. 
Pr. 33, 11. entre, awifen Inf. 27, 29. Pg. 19, 100. 28, 17, 74. Pr. 4, 
4, 6. 9, 26. 11, 106. 12, 62. 23, 1. 30, 62. 

Intrambo (iater ambo), forme qui a vieilli, on dirait aujourd’hui amen- 
due, tous deux, alle beibe Inf. 19, 25. Pr. 7, 148. 

Intrare, forme ancienne pour entrare, entrer, eintreten, eingehen Inf. 
3, 9. 4, 110. Pg. 3, 101. 4, 60. 9, 131. Pr. 1,18 où la plupart des 
édit, lisent entrare q. v. 

Intrata v. Entrata. / 

Intrearsi, former une unité de trois, au breien eine Ginbeit biben Pr. 
43, 57. mot formé par le poète pour exprimer l’indivisibilité de la 
Trinité. ` 
Intrigare (peut-être de tricae), empécher, arrêter, hindern, ldbmen Pe, 


A 


Entrocque (ister hoc), ancienne forme absolument abandonnée, en at- 


tendant, cependant, indef, unterdeÿ Inf. 20, 130. 
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Intronare (de trono ou tuono q. v.e), étourdir les oreilles, bie Obren 
betäuben Inf. 6, 32. 17, 71 où la Cr. et quelques édit. lisent intruo- 
nan, forme plus moderne. | 

Intuarsi cde in tu), verbe formé par le poète s'io m’ intuassi Pr. 9, 
84 si je pouvais pénétrer en toi, voir ta pensée, wem ih in bih fhaum 
fônnte. 

Inurbarsi Cde urbs), venir, se rendre en ville, zur Stadt fommen Pg. 
26, 69. 

Invaghito (de vago q. v.) réjoui, ravi, erfreut, entzhdt Inf. 22, 134. 

Invano et In vano, en vain, vergebens Inf. 13, 132. Pg. 1, 120. 9, 
84. Pr. 10, 17 dans ce dernier passage in vano est adj. vain, vergeblit. 

In voce v. An. 

Inveggia (invidia), ancienne forme pour invidia, comme veggio pour 
vedo, l'envie, ber Reid Pg. 6, 20. | 

Inveggiare, d’après l'analogie d’inveggia, ee verbe devrait signifier 
envier, beneiden, mais Pr. 12, 142 il paraît mis pour célébrer, louer, rūhs 
men, loben, et l’on pourrait dire que parmi les élus l’envie se manifeste 
en louanges comme elle produit la calomnie parmi les hommes d'ici 
bas, Mais si l’on prend cotanto paladino, non pour St. Dominique, 
comme tous les commentateurs, mais pour St Thomas, le poète dirait : 
m'engage d rivaliser de courtoisie avec lui, (bm nazucifern. Nous préfère- 
rions cette dernière explication, parcequ’elle se rapproche davantage 
du sens primitif du verbe. 

Inventrarsi cde in venter), Pr, 21, 84 in che io m'inventro, c’est ainsi 
qu’ faut lire avec le Cod. Estensis, au lieu de ond’io de la Cr. se ca- 
cher comme dans un ventre, fich verbergen, verbüllen, wie in einem Magen. 
Les deux édit. récentes de Florence de Becchi et de Bianchi, l’Anonimo 
et Viviani lisent ín che io m'innentro, avec plusieurs Mss. Nous préfé- 
rons l’ancienne leçon. . ` 

Invenzione, l'invention, bte Erfindung Pr. 29, 95. 

Inver v. Inverso. | 

Iaverarsi Pr. 28, 39 paraît devoir signifier, participer à la nature d'un 
autre objet, Teil Haben an dem Wefen eines andern, se compénétrer avec 
un autre objet, fih burbringen, fit erfüllen. 

Inverno (hibernum), l’hyver, der Winter Pr. 25,102 où la Cr. et la plu- 
part des édit./modernes lisent d verno et Inf. 21, 8 pour en hyver, im 
Winter, où U. Fosc. lit sur de très faibles autorités di verno. 

Inverso Cin versus), et très souvent Inver. Inverso, vers à, au Pg. 3, 
15. 22, 16. 27, 118. Pr. 23, 11. Inverso di, auprés de, comparé à, int 
Bergleit mit Pr. 24, 95. Inver, vers, na, zu — bin Inf. 9, 104. 10, 
121. 14, 104. 15, 5. 16, 95. 24, 37. 31, 38. Pg. 2, 131. 5, 79. 9, 
69. 14, 11. 15, 4. 18, 25. 24, 126. 26, 44. 28, 26. Pr. 1, 142. 

Invertere, verbe emprunté du latin, courber, plier, Primmen, biegen 
Inf. 34, 15. - | 

Invescarsi (de viscum), proprement se prendre au glu, fidh an Leimrus 
then fangen. Par extension, des payens qui se laissaient prendre, trom- 
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per, tâufden, fangen, par l’ambiguité des oracles. Pr. 17,82. An figuré, 
se laisser aller d un plaisir, fih gehen lafen, beim Reden verweilen Inf. 
13, 57. 

Invetriato (de visum), congelé, gefroren, et ce qui & l'apparence du verre, 
waš Glas ähnlich ift, verglaft Inf. 38, 128. 

Inviare, proprement metire dans une voie, auf ben Weg bringen, de-là 
envoyer, fenden, fhiden Pg. 21, 72. montrer le chemin, ben Weg zeigen 
Pg. 10,102. des yeux, diriger les regards, jeter les yeuz, die Blide ridh ter, 
die Augen werfen Inf. 9, 109. Pr. 33, 44. 

Invidia, l'envie, per Neid Inf, 6, 50, 74. 13, 78. Pg. 13, 38, 135. 
14, 82. l'invidia prima est l'envie du démon contre le genre humain, 
qui le porta à séduire les premiers hommes Inf. 1, 111. de même Pr. 
H, 129. 

Invidiare, envier, beneiven Inf. 25, 99. 26, 24. a uno, porter envie d 
quelqu'un, jemand beneiden, invidie p. invidit ou invidj Pr. 17, 97. 

Invidioso, envieur, qui porte de l’envie à quelqu'un, neibif®, ber eis 
nen bencidet Inf. 3, 48. 15, 68 selon la Nidob. où la Cr. et la plupart 
des édit. lisent invida. Invidiosi veri Pr. 10, 188 veut dire probable. 
ment; des vérités propres à exciter l’envie, la haine, perbaÿte, neïberregente 
Wahrheiten. 

Invido, leçon de la Cr. et de la plupart des édit. Inf. 15, 68 v. In- 
vidioso. 

Inviluppare (d’origine incertaine), envelopper, embrouiller, umhülen, ` 
perwirren Inf. 10, 96. 

Inviscarg Cie viscum), engluer, mit einer Hebrigen Gubitang überziehen 
Inf. 21, 18. 22, 144. 

In vista v. In. 

Invitare, inviter, einlaben, et surtout engager, pousser d veranlaffen, 
antreiben Inf. 6, 59. Pg. 15, 30. Pr. 4, 133. 13, 36. dans un sens pas- 
sif Inf. 30, 129. 

Invite, l'invitation, bie Cinlabung, bie Aufforderung Pg. 13, 27. 17, 
61. Pr. 11, 66. 

Invocare, invoquer, anrufen Pr. 23, 88. 

Invoglia Cde involvere), la couverture, l'enveloppe, die Güle, die Bededung 
Pr. 26, 99. 

Invogliare (de voglia), exciter la volonté, donner envie, Rut maden ou 
ermeden Pg. 14, 110. remplir d'une volonté, mit einem Willen erfüllen Pr. 
3, 84. 

Involare, ravir, emporter, rauben, dahin tragen Inf. 26, 42. échapper d 
la vue, pem Blide entgehen, fich entziehen Pr. 22, 69. de la mémoire, se 
perdre, vergehen Inf. 29, 103 où presque toutes les édit. lisent s’im- 
boli q. v. 

In volta v. In. 

Involto (de involgere), cantourné, tordu, verdreht, verioadfen Inf 43, 
5. au moral pris, engagé, veriwidelt, gefangen Pr. 11, 8. 

Involuto, autre forme du Part. de involgere qu involvere, enveloppe, 
eingebüUt Inf. 24, 146. 
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Inxaffrarsi cie Sapphire), s'orner de saphire, Bé: mit Sapphiren (müh 
Ém et devenir par-là semblable en couleur et en éclat au saphir, Pr. 
23, 102. 

lo (la plus ancienne forme est eo de ego), Pronom de la première 
personne, je, moi, ich Inf. 1, 7, 8, 10, 13, 21, 86, 54, 61, 86, 88, 112, 
114, 125, 180, 132, 134, 136 et ainsi de suite à chaque page, Les 
édit. varient à linfini pour la forme de ce mot; on trouve do, © et 
même € suivant le bon plaisir de chaque éditeur, chacun suit dans ce 
choix le jugement de son oreille. Le fait est que les Mss. qui n’ont pæ 
encore l’apostrophe écrivent presque toujours do, laissant au lecteur le 
soin de prononeer į ou io suivant que le vers ou le sens qui repose 
plus ou moins sur ce pronem semble le demander, Lorsque ce mot 
se rencontre deux fois dans le même vers, il semble raisonnable d'écrire 
p- ex. I non so ben ridir com’ io v'entraÿ bt 1, 10. et de même lars» 
que le pronom se trouve seul sans l'appui immédiat du verbe, comme 
Inf. 2, 31 Ma io, perchè venirvi ou 15, 25. 34, 133. Pr. 19, 11. E 
sonar nella voce sd io e mio Pr. 31, 37, ou enfin lorsque ce mot ter» 
mine le vers et est nécessairement de deux syllabes, comme Inf, 2, 70, 
5, 115. 12, 121. 20, 56. 29, 32. 31, 135. 38, 52. De 5, 83. 10, 88. 
15, 91.27, 22. 31, 50. Pr. 1, 85. 4, 113. 7, 123. 8, 88. 10, 58. 16, 
18. 21, 47. 22, 59. 23, 46, 26, 60. 27,20. 28, 132. 31,64, 32,115. 
Dans tous les autres cas il est parfaitement indifférent de quelle ma- 
nière on l’écrive. 

Jole, fille d’Eurytus, roi de Thessalie, amante d'Hercule Pr, 9, 102. 

Josafat ou Josafà d'après la Cr., vallée à lorient de Jérusalem, 
Où, suivant une tradition qui repose sur un passage malentendu du 
Prophète Joël, Ch: 3 et 7, aura lieu le jugement dernier. Le nom Jo- 
Salat signifie en Hébreu: le Seigneur juge, Au reste la leçon de la Cr. ne . 
parait pas admissible Inf. 10, 11. 

Josuè, Josué, Jofua, successeur de Moyse et conquérant de la tarre 
sainte. Pg. 20, 111. Pr. 9, 125. 18, 38. 

Iperione (Hyperion), Hyperion, un des Titans, père de Hélios, ou du so- 
leil. Pr. 22, 142. 

Ipocrisia (hypocrisia), l'hypocrisie, die Geuchelei Inf. 14, 58. 

Ipocrita ou Ipocrito (ypocrita), l'hypocrite, der ënger Int, 23, 92. 

Ipolito (Hippolytus), Hippolyte, fils de Thésée, forcé d’ahandonner Athè- 
nes à cause des calomnies de sa belle mère Phèdre. Pr. 17, 46. 

Ippocrate (Hippocrates), Hippocrate, célèbre médecin grec Int, 4, 143; 
et De, 29, 137 où il semble qu’ il faut lire Ippacrdite. 

Īra, la colére, ver Born Inf. 3, 26, 122. 7, 116. 8, 24. 9, 33. 11, 
74. 12, 33, 72. 19, 119. 23, 16, 146. 24, 69. 26, 57. 30, 133. 31, 
72. 32, 51. be 5, 77. 15, 106, 17, 36, 69. 20, 96, 110. 32, 157. 
Pr. A 14. 6, 90. Aver in ira v. Avere. 

Iracondia, le penchant à la colère, die Neigung sum Borne Pg. 16, 24. 

irato, irrite, evgürnt Inf. 22, 138. 

Ire, aller, geben, A Pinfinitif Inf. 21, 129. Pg. 1, 120. 4, 128. 10, 
411. Pr. 1,9. Des yeux, porter, pénétrer, reihen Inf. 24,71. Au part. 


278 iri — Isoletta. 


sto, alle, gegangen Inf. 16, 91. Pg. 11, 124. 18, 28. Pr. 16, 74. dans 
ce dernier passage, d’une ville déchue, en décadence, bevabgefomnten. Pour 
les autres temps de ce verbe D. se sert ordinairement de la forme 
gire q. v. 

iri, aujourd’hui Iride, larc-en-ciel, ber Regenbogen Pr. 33, 118. 
Comme Déesse Iris est appelée la figlia di Taumante Pg. 21, 50 et 
ancilla di Giunone Pr. 12, 12. 

Irretito, part. d'irretire (de rete), engagé, pris, verwidelt, gefangen Pr. 
4, 96. 

Isaia, keie, Sefaias, le prophète de ce nom. Pr. 25, 91. 

Isara, l'Isére, fleuve de France qui se jette dans le Rhône. l'r. 6, 59. 

Isbandito Pr. 7, 37, lecon adoptée par Lombardi et Dionisi, sur 
lPautorité de quelques Mss. La Cr. et la plupart des édit. lisent fu ella 
sbandita, banni, verbannt. L'i dans ce mot et dans plusieurs autres qui 
suivent est purement euphonique et s'emploie ordinairement pour évi- 
ter la rencontre d’une consonne finale avec le s impur initial. Ce pas- 
sage prouve au reste que cet à est encore ajouté souvent uniquement 
pour mieux remplir le vers. 

Isbarro, qui se rencontre dans quelques édit. Pg. 33, 42 v. Sbarro. 

Iscode, pour Scede, l'i est ajouté à cause de Dn qui précède Cde 
Scheda), des bouffonneries, Poffen Pr. 29, 115. 

Iscegliere, pour Scegliere, q. v. à cause du d qui précède, choisir, 
waäblen Pg. 28, 41. 

Iscorta, p. Scorta, q.v. à cause du r qui précède, le guide, . ber SUD 
rer Pg. 33, 107. et sans nécessité uniquement pour remplir le vers Pg, 
4, 125. 

Iscritto p. scritto à cause du r qui précède Pg. 2, AA v. Scritto. 

Iscuotere, p. Scuotere q. v. Inf. 14, 42 sans autre nécessité que celle 
de remplir le vers. 

{scusarsi p. scusarsi à cause du r qui précède Pr. 14, 137. v. 
Scusare. 

Isidoro, &. Iidore de Seille, mort 636, auteur d'une collection des 
Décrétales et des Libri etymologiarum Pr, 10, 131. 

Isifile CHypeipyie), Hypsipyle, fille de Thoas, roi de Lemnos, qu elle 
sauva, lorsque les femmes de cette ile tuèrent tous les mâles. Inf. 18, 
92. Il est encore question d'elle Pg. 22, 112. 26, 95. - 

ismene, Imine, fille d'Oedipe, soeur d’Antigone, d’Etéocle et de Po- 
lynice Pg. 22, 110. | 

Ismeno, fleuve de Béotie Pg. 18, 91. 

Ismorto, p. Smorto q. v. Pg. 9, 41. 

Isola (insula), Vile, die Fnfel! Inf. 18, 88. 26, 104. 28, 82. L'isola 
del fuoco Pr. 19, 131 est la Sicile, ainsi appelée: à cause de son 
volcan. 

Isoletta, diminutif d’ésola, la petite île, Pilot, bie Prince tel, vas Æi- 
land Pg. 1, 100 où il est question de l’île sur laquelle s’élève la mon- 
tagne du Purgatoire, 
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— Esopo, ancienne forme pour Esopo CAwopw), Esope, auteur célèbre 
de fables Inf. 28, 4. 

Ispagna Hispania), l'Espagne, Spanien, pour Spagna, à cause du n 
qui précède Pg. 18, 102. 

Ispano, Pietro, pour Spagnuolo ou di Spagna, Pierre d’Espagne, qui 
a écrit une logique en douze livres. Il devint pape et périt après huit 
mois de règne par la chute d’une maison où il se trouvait à Viterbe en 
1277. Pr. 12, 134.. 

Ispani, aujourd'hui Spagnuoli, les Espagnols, bie Spanier Pr. 29, 
101. 


Ispecchio, pour Specchio, q. v. à cause du n qui précède Pr. 28, 4. 
quelques édit. lisent in lo specchio. ` 

Esperare, p. Sperare, q. v. à cause du a qui précède. Inf. 3, 85. 

Isplendore, p. Splendore, q. v. sans aucune nécessité Pg. 31, 139. 
Pr. 30, 97. 

Ispor ere, p. Sporgere, q. v. à cause du b qui précède Pr. 22, 71. 

Isqua rare, p. Squatrare, à cause du d qui précède Inf. 6, 18. 

Israele, Israël, surnom du patriarche Jacob. La Cr. lit Israel Inf. 4, 
59. Pg: 2, 46. Il est encore question de lui, sans qu’il soit nommé Pr. 
32, 68. v. Gemelli. 

Isa (de ipsa en sousentendant kora), pour ora, d présent, dans ce mo- 
ment, jet, in biefenr Augenblif Inf. 23, 7. 27, 21. Pg. 24, 55. Ce mot 
n’est plus d'usage. 

1880 Ce ipeo), ancienne forme du pronom esso, lui-même, ex felbft Pr. 
7, 92. 

Istesso, p. Stesso, q. v. Pr. 33, 130. La Cr. et la plupart des édit. 
lisent Stesso. | 

Istimare, p. Stimare, q. v. à cause du d qui prépède Inf. 24, 25 et 
à cause d'un n précédent Pg. 33, 64. 

istinto Cnstinctus), l'instinct, ber Snftinft, ber natürlidie Trieb Pr. 1 
114. 

Istoria (historia), p. Storia, q. v. sans aucune nécessité Pg. 10, 52. 
suivant Lombardi, la Cr. lit partout storia. 

Vins {octraneuws), p. Strano, q. v. à cause du n qui précède Inf. 
22, 9. 

Istringere, p. Stringere, q. v. à cause de la consonne qui précède.: 

‘Ita, mot latin dont on se servait ordinairement au moyen âge pour 
dire oui, ja Inf. 21, 42. 

Italia, Pitolie, Stalien Inf. 1, 106. 9, 114. 20, 61. Pg. 6, 76, 124. 
7, 95. 13, 96. 20, 67. 30, 86. Pr. 21, 106. 30, 137. 

Italico; de l'Italie, italique, italien, yon Stalien, italienif®, italifd Pr. 
9, 26. 11, 105. 

Iterato, mot emprunté du lalin, réitéré, wiederholt Pg. 7, 2. 

Jubere, verbe latin, pour commandare, ordonner, Befeblen Pr. 12, 12. 

Jubileo, forme adoptée par quelques édit. p. Giubileo, t v. 

Judice v. Giudice. . 
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Judit, ordinairement Giuditta, Judit, héroïne de l’ancien testament 
dont un des livres apocryphes porte le nom. Pr. 32, 10. 

Julia Inf. 4, 129, Aie, apparemment la fille de César, épouse de 
Pompée. 

Julio pour Giulio Cesare, Jules César, Suling Œlfar, que D. regarde 
somme le premier des empereurs romains Inf. 1, 70. 

. Juno, plus ordinairement aujourd’hui Giunone, Junon, Suns, épouse 
de Jupiter. Pr. 28, 32. Hors de la rime D. se sert de la forme ordinaire 
du nom. 

Jura, mot latin, que quelques Mss. écrivent d’une manière, plus ita- 
lenne giura, le droit, la science du droit, bas Recht, vie Rabtérolffin- 
f@aft Pr. 11, 4. 

[vi ee, H. o bort mf. 1, 129. 8, 66. 12,2. 18, 91. 20, 73. 30, 
73. Pg. 4,52, 103. 12, 65. 13,4. 14,8. 15,25, 85. 28,38. Pr. 16, 46. 


L. 


, L, lettre de Palphabet, qai entre dans les paroles Dikgie justitiam ete. 
formées par les âmes des bienheureux Pr. 18, 78. 

La, ls, bie, Article féminin, devant les eonsonnes et ? devant les 
voyelles, sø trouve à chaque page. Quelquefois eet artiele se trouve 
devant quelques noms de femmes, comme aussi dans Boceace'; la Pen- 
tesiloa Inf. 4, 124. la Ghisola inf. 19, 56. An Pia Pe 5,133. la Nella 
Pg. 23, 87. 

La, pronom, la, ffe Inf. 2, 54. 43, 145. 27, 126. 31, 54. Pg. 1, 80. 
5, 128. 6, 47. Pr. 1, 114. 3, 124. 4, 54. 6, 96. 7, 144 24, 94 et 
plus souvent. Devant les voyelles et Ph, C Inf. 1, 110. Pe 6, 132 et 
souvent. Comme affixe du verbe Inf. #, 111. Pg. 8, 117. 27, 38 ef 
souvent. 

Là, adverbe de lieu avec et sans mouvement, là, bort, dorthin Inf. 
4, 14, 60, 133. 25, 110. 28, 17. 30, 73. 31, 103. 32, 222. Pg. 1 
80, 136. 2, 8, 92. 4, 78, 108. 5, 41, 78, 97. 6, 11, 58. 8, 117. 9, 
50. 51, 74, 90, 94. 23, 114. 25, 88. Pr. 4, AA 55. 6, 68. 
BA entro, là oltre, là onde, là oye etc. v. Entro, Oltre, Onde, 

e ete 

Labbia, mot ancien et poétique (du latin labiam ou peut-être d'un 
mot allemand populaire et bas Labbe), le visage, l'air, bas Bebé, vas 
Hnjeben Inf. 7, 7. 14, 67. 19, 122. Pg. 23, 47. Dans le passage Inf. 
25, 21 ce mot semble indiquer la figure humaine en général. , 

Labbro Gabrun), et au pluriel le labbra, les lèvres, die Lippen Inf. 46, 
125. 25, 129. 30, 55. Pg. A 122. 31, 33. Dans le passage Inf. 32, 
47 il est plus que probable que D. veut désigner non pas les lèvres 
mais les paupiéres, Me Augenlicber, qui sont en quelque sorte Fes lèvres 
des yeux. 

Läbere, verbe emprunté du latin Lat, d’un fleuve, tomber, desendre, 
découler, berabfallen, fliefen, fih ftürzen Pr. 6, 51. 








| 


. Labia moa Domine aperies Pg. 28, 11. Seigneur our. mes rer 

Herr, thue meine Lippen auf, paroles du Pseaume 51 (50) v. 47. à 
Labile, mot emprunté du latin, op out échappe à la mémoire, 1048 bem 

Gebäbtnis entfällt Pr. 20, 12. 

. Labore, forme latine, le travail, le peine, bie Arbeit, bie Mühe Pg. 22, 

8. Pr. 23, 6. 

Lacca (peut-être de ung ou plutôt de l'Allemand Sade), mot qui a 
vieilli de sorte que les commentateurs disputent sur son vrai sens. Là 
première signification semble être profondeur, cavité, Tiefe, Sbblung, de-là 
vallée, Thal Pg. 7, 71. un cercle des enfers, ein Hölenfreis Inf. 7, 16. en- 
fin le mur de rocher, . bie Selfennauet, qui entoure un tel cercle Inf. 
12, 11. 

Lacciuolo, diminutif de laccio (taqueus), proprement le piége, ble 
Slinge, au figuré des ruses, Qiften Inf. 22, 109. 

Lacedemona, Lacédémone ou Sparte, ville de la Grèce Pg. 6, 139. | 
Lacerto, proprement la partie du bras, de l’épaule jusqu'au coude, 
der Oberarm, par extension, un lambeau de chair, ein Gd Sletit Inf. 

22, 72. 

Lachesis, la parque de nom Pg. 25, 78 où nous préférons la leçon 
de la Cr. E quando Lachesis non ha più lino à celle de la Nidob. 
Quando Lachesi non ha più del lino, où il faudrait lire Laehesi. Elle 
est encore indiquée Pg. 21, 25. 

Laci, adverbe de lieu composé de là et ci ou vå Cibi), ld, vers là, Dort, 
dorthin. ce mot a entièrement vieilli. Rg. 24, 105. 

. Laco, forme ancienne et poétique pour lago, le lac, ber See. Il ne 
se trouve qu’ en rime. Au propre Inf. 20, 61, par extension du sang 
répandu Inf. 25, 27. Pg. 5, 84.. 

Lacrima v. Lagrima. 

Lacrimabile, selon la Cr. et la plupart des édit. Lombardi lit lagri- 
mabile, forme plus moderne. Lamentable, qui excite à pleurer, Hägli¢ġ, 
jämmerlidh Inf. 6, 76. 

Lacuna, D. emploie ce mot pour le fond, la partie la plus basse des 
enfers, bie Tiefe, der Grunb Pr. 33, 22. 

Ladro Catro), forme plus latine p. ladrone, le larron, le voleur, bet 
Dieb Inf. 24, 138. 25, 1. Pg. 20, 104. 

Ladrone carro), le larron, Je voleur, ver Dieb Inf. 12, 90. 26, 4. Dans 
le passage Pg. 20, 90 il est fait allusion aux larrons, Gcäder, entre 
lesquels le Seigneur fut crucifié. 

Ladroneccio Gairocinium), le larcin, le vol, ber Diebftabl Inf. 11, 59. 

Laggiù ou là giù, là bas, bort unten, ici bas, bienieben, avec et sang 
mouvement Inf. 18, 115. 19, 35, 42. 21, 43. 23, 58. 27, 36. 29, 6. 
34, 125. Pg. 1, 84, 101. 7, 28. 9, 54. 11, 129. 12, 114. 13, 138. 
23, 83. Pr. 8, 142. 10, 111. 20, 54, 121. 24, 72. 29, 74, 82. 
32, 84. 

Laggiue, le même que le précédent, avec un e euphonique que les 
anciens ajoutaient souvent aux mots qui se terminent en une voyelle 
accentuée Pr. 21, 101. 

N 18* 
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Laggiuso ou iè giuso (v. giù), la. bas, part meien Inf, 21, 17, 22. 

Pr. 2, 50 

(d'origine incertaine, peut-être de waerd), la peine, lo tourment, 
die Bein, die Qual Inf. 32, 95. 
p Lagnarsi, se plaindre, fit) beflagen Iaf. 8, 128. 24, 10. Pg. 20, 18. 
r. 12, 120. 

Lago (lacus), le lac, ber Err, Au propre Inf. 8,64. 20, 66. 32, 23. 
Pr. 1, 81. par extension D. appelle le coeur où le sang se rassemble 
d lago del cuore Inf. 1, 20. 

Lagrima (arima), lo larme, die Thråne. Au sing. Inf. 18, 84. Plus 
souvent au plur. Inf, 8, 68. 12, 136. 14, 113. 32, 48. 33, 97. Pg. 10; 
78. 24, 114. 30, 91. Par extension larmes ou pleurs d'encens, WBelbraud 
thrânen ou Tropfen Inf. 24, 110. 

Lagrimabile v. Lacrimabile. 

Lagrimare, pleurer, verser des larmes, weinen, Tbränen vergiefen Inf. 
4, 92. 2, 116. 5, 117. 20, 8. 33, 9, 52. Pg. 27, 187. 38, 3. lagrimar 
ad alcuno, s'adresser en pleurent à quelqu'un, fidh weinenb an jemand mens 
ben Pg. 13, 108. Dans un sens actif pleurer quelqu'un, jemand beweinen 
Pg. 23, 55. 

Lagrimare, subst., l'action de pleurer, bag Beinen Pg. 22, 84. 

Lagrimato, ce que l’on demande ou désire avec larmes, mit Thrânen ers 
flebt Pg. 10, 35. 

Lagrimetta, dimin. de lagrima, une petite lerme, ein hränden Pg. 
5, 107 - | 

LagrimOso, arrosé da larmes, thränenbefeuctet Inf. 3, 183. Pg. 1, 
127. .- 


Lai (de l’ancien français lai, en allemand Seih, chanson), D. n'em- 
ploie que cette forme du plur. dans le sens de chanson douloureuse, com- 
plainte, Rlagelie» Inf. 5, 46. Pg. 9, 13. 

Laico (du grec \aüeéc), un laïque, dn Sale Inf. 18, 117. 

Laido (de l’allemand Tip. leinig), laid dans le sens moral, honteux, in- 
fame, {bänblid, unebrlid Inf. 19, 82. Pg. 32, 121. 

Lama, la plaine basse, où se forment des marais, die Niederung Inf. 
z0, bie la profondeur, la cavüé, Me Tiefe, die Süblung Inf. 32, 96. Pg. 

, 90. 

Lamagna, défiguration fort ordinaire du nom Allemagna, l'Allemagne, 
Deut{Glanb, à laquelle le sens de la magna, la grande, bie grope, semble 
avoir donné lieu. Inf. 20, 62. 

Lamentare, se lamenter, gémir, crier de douleur, Hagen, jammern Inf. 
8, 44. Plus souvent lamentarsi Pr. 14, 25. 19, 147. 

Lamento, ie gémissement, la plainte, Da8 Heulen, Wehtlagen Inf. 5, 35. 
9, 122. 13, OD 29, 43. Pg. 7,29. 12, 114. 

Lamone, petit fleuve qui passe près de Faenza et se jette dans l’ Adria- 
. tique Int, 27, 49. 


Lampa (Lampas), Ta lumière, l'éclat, tas Ridt, be Glanz, pour une âme 
_ bienheureuse Pr. 17, 5. 





< Lampeggiare — Lasciare. 288 


jare, briller, flemboger, erglängem, leudten Pr, 44, 104. et 
comme substantif Pg, 21, 114. 

Lampo (da lampas), l'éclat, la lumière, ber @lang, bas Liht, l'éclair, der 
Blig Pr. 25, 80. 30, 46. 

Lancia (lances), la lance, ble Zange Inf. 31, 4. Pg. 20, 73. Pr. 13, A0. 
29, 114. 32, 129. 

Lanciare Pg. 7, 111 semble devoir signifier percer d’une lance, tour- 
mener, durchbohren, quälen. Lanciarsi, se lancer, fich Bären Inf. 25, 50. 

Lancilotto, Lancelot, chevalier de la table ronde, amant de Ginèvre, 
femme du roi Arthèr.Inf. 5, 128. 

Landa (de laliemand Rand), mé plaine, eine Gone, sabloneuse Inf, 
14, 8. couverte de gazon Pg. 27, 98. 

Lanfranchi, famille noble et gibelline de Pise Inf. 33, 32. 

Langia, nom d’une source, Quelle, dans les environs de Némée, dans 
le Péloponnèse Pg. 22, 112. 

Languire Gaongnere), languir, être faible, [éimadten, fiwad fein Inf. 7, 
82. 29, 66. Pr. 16, 3. 

Lano, jeune homme riche et noble de Sienne, qui après avoir dissipé 
son patrimoine, chercha et trouva la mort dans un combat contre les 
Aretins, dont il aurait pu facilement se sauver Inf. 13, 120. 

Lan0s0, couvert de laine, wollig, ou plutôt de barbe, barbe, bärtig Inf. 
8, 97. 

Lanterna, la lanterne, bie Raterne Int, 28, 122. 

Lapillo, mot emprunté da latin pour gemma, la pierre précieuse, be 
Œvelftein, et pour les âmes des bienheureux Pr. 20, 16. 

Lapo, une des formes populaires du nom Jacopo, Jacques, Safob ce 
nom était très commun à Florence Pr. 29, 103. 

Lapo Salterello Pr. 15, 128. v. Salterello. | 

hezza (de largus), le’ largeur, l'étendue, bie Breite, die Ausdehnung 
Pr. 28, 32. 30, 116. et avec une allusion évidente à Ephésiens 3,90 18 
Pr. 29, 142. La largesse, la libéralité, bie Sreigebigteit Pg. 20, 31. 30, 
112. Pr. 5, 19. 

ire, accorder, donner avec largesse, gewväbren, fpenven Inf, 14, 92. 
Pg. 11, 132. 13, 69. Pr. 22, 118. 23, 86. 24, 71. 

Largo, au propre large, étendu, breit, ausgedehnt, weit Inf. 1, 80. 5, 
41. 6, 17. 17, 98. 18, 5. 29, 84. Pg. 8, 70. Pr. 9, 55. 30, 105. Par 
extension, d’un discours diffus, détaillé, breit, genau Pr. 29,99. Au figuré 
libéral, freigebig Pr. 7, 115. 8, 82. riche, yeich, abondant Pr. 24, 91. Di 
largo, largement, reiblid Pr. 33, 92. 

Largo, subst., la largeurx le dimension, bie Breite, bic Grôfe Inf. 
19, 15. 

Larva, le masque, die atoe, bie Maëfe Pg. 15, 127. Pr. 30, 91. 

Lasca, proprement une espèce de poisson, Cyprinus Leuciscus, le dard ou 
le gardon, der Pfeilfarpfe ou Ser WeiffifH. Par la celeste lasca Pg. 32, 
54 D. entend la constellation des poissons, die Fife. 

Lasciare (ege, en allemand laffen), laisser, ne pas empêcher, laffen, 
niht binbern, permetire, zulaffen Pg. 21, 64. Surtout joint à d’autres 
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verbes comme dre Pg. 4, 128. andare Inf. 15, 33. 21, 83. Pg. 24, 71. 
parlare Inf. 26, 73. passare Inf. 1, 27, 95. piangere Inf. 33, 94. dire 
Pg. 5, 13. 26, 119. vedere Pg. 16, 35. malmenare Pr. 19, 142. fare- 
Pr. 26, 131. Laisser, quitter, abandonner, laisser après soi, laffen, verlafs 
fen, surüdtaffen Inf. 1, 123. 8, 51, 64, 100, 108. 10, 12. 15, 114. 20, 
34. 22, 151. 24, 50. 30, 75. Pg. 1, 74. 12, 54. 28, 4. 32, 95. Pr. 
17, 55. 23, 135. 25, 15. 30, 50. 31, 81. Abandonner, aufgeben Pr. 5, 
82. Laisser, abandonner, fabren laffen, aufgeben Inf. 3, 9, 14. Laisser tom- 
ber, lâcher, fallen laffen, foëlaffen Inf. 13,44. Laisser, interrompre une oc- 
cupation, ein Gefhåft unterbrechen, unterlaffen Inf. 4, 64. 5, 18. Laisser 
libre, relâcher, Yvêlaffen Inf. 22, 85. Lasciare et lasciar di, laisser de, cesser, 
unterlaffen Inf. 31, 49. Pg. 14, 55. 

Lascivo, folåtre, mutbwillig Pr. 5, 83. 

Lassare. autre forme de lasciare, surtout dans la rime, laisser, Jet, 
fen Inf. 3, 49. Pr. 2, 87. Quitter, verlaffen Inf. 11, 18. omettre de dire, zu 
fagen unterlafien Pr. 14, 107. 

Lasso, au propre las, fatigué, müve, ermübet, au propre et surtout du 
corps Inf. 1, 28. 17, 130. 34, 83. Pg. 4, 48, 106. 11, 29. 24, 70. Pr. 
4, 93. 13, 113. De l'esprit Inf. 8, 106. incommode, belüftigt Inf. 9, 84. 
Très souvent D. nomme les âmes, surtout de l’enfer, anime lasse, épuisé, 
misérable, ex] @ôpft, elend Inf. 3, 100. 17, 78. 32, 21. Pg. 10,121. Dans 
le passage Pg. 27, 66 Alde et la plupart des anciennes édit. lisent 
basso, au lieu de lasso qu’ ont adopté la Cr. et les édit. modernes, le- 
çon sans contredit plus poétique et plus dantesque que la première. 

Lasso, oh lasso, ahi lasso! hélas! ad! Wehe! Inf. 5, 112. 27, 84. 
28, 107, 140. 30, 63. 

Lassù ou Là su, là haut, bert oben, bort hinauf Inf. 10, 136. 34, 61. 
„Suivant le lieu où se trouve celui qui parle lassù signifie lè kaut dans 
le ciel, bort oben im Himmel Inf. 1, 124. 2, 96. Pg. 6, 55. 15, 68. Pr. 
1, 6. 9, 70. 10, 74. 23, 93. 30, 100. 32, 118. ou léhaut sur la terre, 
Dort oben auf der Grve Inf. 8, 49. 10, 12. 15, 49. 

Latébra, mot emprunté du latin, en rime pour ldtebra, la cachette ou 
ce qui cache une chose aux yeux de quelqu'un, bag Derfted, ber Shleier 
Pr. 19, 67. 

Latente, mot emprunté du latin, caché, obscur, verborgen, buntel Pr. 
26, 52. 

Laterano, le palais et l’église du Latéran à Rome près desquels se 
trouvaient les maisons des Colonna, famille ennemie des papes Inf. 27, 
86. Pour Rome en général Pr. 31, 35. 

Latini, Brunetto, homme d'état, écrivæin et poète célèbre né à Flo- 
rence 1220 -+ 1294. Dante, à éducation duquel il avait contribué, lui 
témoigne un grand respect et une affection filiale; ce qui rend d'autant 
plus difficile d'expliquer ce qui a pu engager le poète à assigner à son 
ancien maître une place si honteuse aux enfers. Inf. 15, 32, 101. 

Latino, le roi Latinus, père de Lavinie, épouse d’Enée. Inf. 4, 125. 

Latino, adj., Dante appelle latin, Iateinifdh, tout ce qui se rapporte à 
l'Italie, italien, italienifh ; ainsi un habitant de l'Italie Inf. 22, 65. 27, 
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33. 29, 88, 91. Pg. 7,16. 11,58. 13, 92. Terra latina, l'Italie, Stalien 
Inf. 27, 27. 28, 71. et comme la langue maternelle nous est claire D. 
appelle latino ce qui est clair et facile, flar, leidt Pr. 3, 63. 

Latino, subst., le discours, le langage, die Rede, die. Sprade Pr. 12, 
144. 17, 35. un écrit en langue latine, eine lateinifhe Git Pr. 10, 120. 

Lato, subst., le côté, die Geîte Inf. 6, 20. 16, 112. 18, 31. 23, 45. 
26, 126. 30, 51. Pg. 2, 22 où la Cr. lit parte. 4, 32, 48. 10, 12. 12, 
27. 13, 14. 17, 72. 22, 136. 27, 112. 28, 130. Pr. 18, 52. 21, 24. 
Pour l'endroit, le lieu, ber Ort, die Stele Pg. 11, 102. 29, 40. Dallato 
ou da lato v. Da. 

Lato, adj., mot plutôt latin qu’italien large, breit Inf. 13, 13. 

Latona, la mère d'Apollon et de Diane, Latone, Qatona Pg. 20, 134. 
Par i figli di Latona Pr. 29, 1 D. entend le soleil et la lune et par la 
figlia di Latona Pr. 10, 67 la lune, ber Mond. 

Latrare, proprement aboyer comme les chiens, bellen. Au propre Inf. 
30, 20. D. l’emploie en parlant.de Cerbère Inf. 6, 14. et de quelques 
damnés Inf. 32, 105, 108. Pr. 6, 74. 

Latria, culte d'adoration qui n’est dù qu’ à Dieu seul, Gottesverebrung 
Pr. 21, 111. 

Lattare, allaiter, noyir, fäugen, nübren Pg. 22, 102. 

Latte (lac), le lait, bie Mildh Pr. 5, 82. 11, 129. 28, 57, 122. 
30, 83. 

Laudabile, louable, [d6lid Inf. 15; 104. Pg. 18, 36. 

Laudare, forme latine, louer, loben Pg. 11, 4. Pr. 25, 24. 

Laude (ass), la louange, bag ob Pr. 19, 37. 

Laure, proprement le laurier, ber Sorbeerbaum, pour couronne de lau- 
rier, Qorbeerfrone Pg. 22, 108. 

Lavare, laver, nettoyer, malen, reinigen Inf. 27, 108. 30, 142. Pg. 
1, 95. 9, 113. Pr. 5, 75. Lavarsi, des âmes, se purifier, ih reinigen 
Inf. 14, 137. d’une côte, se baigner, befpült werden Pr. 8, 58. 

Lavina, en rime pour Lavinia, fille du roi Latinus, épouse d’Enée 
Pg. 17, 37. Lavinia Inf. A 126. Pr. 6, 3. 

Lavorare Gaborare), travailler, arbeiten Inf. 13, 150. ici en particulier, 
bâtir, construire, banen. 

Lavoro, le labeur, l'ouvrage, l'occupation, die Arbeit, die Befhäftigung, 
Poeuvre, Da8 Werf Inf. 29, 90. Pg. 21, 112. Pr. 1, 13. 5, 33. 6, 24. 
31, 9. La construction, ber Bau Pg. 12, 34. 

Lazzo (d'origine inconnue), dpre, d’un gout acerbe, berbe Inf. 
15, 65. 

Le, Pluriel de l'article la, les, bie, devant toutes les consonnes Inf. 
1, 16, 90, 115. 2, 137. 3, 17 et partout. Devant les voyelles et lh, l 
Inf. 3, 35. 5, 83. Pg. 2, 33, 35, 67. Pr. 1, 106. 2, 57. 5, 7 et ainsi 
de suite. Par un idiotisme de la langue, l’article défini est quelquefois 
mis là où d’autres langues emploiraient l’article indéfini ou point d’ar- 
ticle p. ex. Inf. 14, 102. vi facea far le grida, y faisait pousser des cris, 
lief Gefhrei erheben. - 
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Le, pronom. Au singulier et au datif pour a lei, å elle, lwi, iby Inf. 
3, 55. 30, 21. Pg. 1, 59. 19, 12. Pr. 7, 73. 10, 61. 11, 62. 33, 42. 
et comme affixe du verbe au datif Inf. 7,98. 27, 17, Dille, dis lui, fage 
ibr Pr. 7, 10. 

Au pluriel et à l’accusatif, les, fie Inf. 3, 74, 110. 33, 63. Pg. 3, 
432. Pr. 3, 32. et comme aftixe du verbe Inf. 5, 68. 13, 142. 14,3. 
Pg. 5, 8 et devant les voyelles ou (A, C’ Pg. 2, 34 et souvent. Quel- 
quefois ce pronom est répété sans nécessité dans la phrase p. ex. Inf. 
5, 69 Ch amor di nostra vita dipartille. Rarement encore le est mis 
pour loro, d elles, leur, ihnen Inf. 12, 75. Pr. 18, 105. 

Leandro, Landre, Reanber, qui pour voir son amante Héro passait 
l'Hellespont à la nage et y périt enfin. Pg. 28, 73. 

Learco, Léarque, earch, un des fils d’Athamas que celui-ci tua dans 
un accès de fureur Inf. 30, 10, v. Atamante. 

Lebbre, ancienne forme, ordinairement lebbra, la lépre, ber Ausfag 
Int, 27, 95. C’est della Lebbre qu'il faut lire et non pas delle lebbre 
avec la Cr. 

Lebbroso, lépreur, ausfätig Inf. 29, 124. 

Leccare (de l'allemand leten), lécher, leden Inf. 17,75. 30, 128. Pg. 
8, 102. - 

Lecerè (loere). Il ne se trouve qu’ au présent et au participe. Lece, 
il est permis, ¢8 ift erlaubt Inf. 13, 54. 23, 128. 29, 120. Pg. 16, 34. 
Pr. 1, 55. 13, 43. Part. Lecito et lieito dans diverses édit. v. Licio. 

Leda, la mère des Dioscures Castor et Pollux; par allusion à ces 
héros grecs D. appelle la constellation des gémeaux il nido di Leda 
Inf. 27, 98. 

Lega (de leuca, de la basse latinité), une lieue, qui correspond à 21h 
miglio d'Italie, eine Halbe beutfhe Meile De, 15, 121. 

Lega Cie ligare), proprement la combinaison de métaux qui forme 
lalloi des monnaies, das Srot und Korn Inf. 30, 74. Pr. 24, 84. pour 
combinaison, Mifgung, Verbinbung, en général Pr. 2, 139. 

Legame Cigamen), ce qui sert à lier, le lien, baë Band. Au figuré, ce 
qui embarrasse l'esprit, was ben Geift behindert, feffelt Pr. 32, 50. 

Legare (gare), lier, serrer avec des liens, binden, feffeln, altacher, an= 
binden, au propre Inf. 24, 94. 31, 104. Pg. 32, 54, 96. Pr. 33, 86. 
Lier autour du corps, ceindre, gürten Pr. 11, 87. De la maladie qui lie, 
engourdit les membres, binden, Iähmen Int, 24, 114. 30,81. de l’esprit 
Pr. 13, 120. Retenir en son pouvoir, binden, in feiner Gewalt Haben Pg. 
1, 77. Entourer comme un lien, umgeben, untgürten Pg. 13, 4. Au part. 
legato, réuni, combine, vereinigt, verbunden Pr. 38, 86. Lié, gebunden, ga- 
rollé, gefeffelt Inf. 31, 104. Pg. 19, 124. 

Logarsi, se lier, s’enchaîner, fih binden, feffeln, de l'esprit Pr. 4, 18. se 
combiner, fich verbinden Pr. 2, 141. s'attacher d quelque chose, idh an etwas 
Heften Pg. 18, 27. s'engager d, ich zu etwag verbindlich maden Pg. 16, 
52. Dans un sens passif äre lié, gebunden werden Inf. 13, 88. 

Legge (ex), la loi, pop Gefeg, employé également pour la loi divine 
et pour les loix humaines Inf. 1, 125. 5, 56. 10, 84, 14, 21. 19, 83. 
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g. 1, 46,89: 2, 106. 6, 140, 146. 16, 97. 26, 88. Pr. 6, 12. 20, 
dë 30, 123. 32, 55. 

Leggeramente, légèrement, facilement, sans peine, ledit, ohne Mühe 
Inf. 18, 70. Comme on écrit également leggero et leggiero et leggiere, 
les différentes édit. portent tantôt leggieramente ou leggieremente. 

Leggere (egere), lire, lefen. Au propre Inf. 5,127 où la Cr. lit leggia- 
vamo au lieu de leggevamo, ancien idiotisme florentin repoussé avee 
raison par la plupart des édit. modernes. Inf. 14, 17. 19, 85. 22, 118. 
Pg. 3, 126. Pr. 12, 123. Par extension lire pour enseigner comme Tefen, 
dans le sens académique Pr. 10, 137. 26, 18. 29, 71. On trouve plu- 
sieurs fois leggere pour dire, enseigner, comme Inf, 10, 65 où quelques 
uns lisent detto pour éluder la difficulté. Pg. 26, 85. Pr. 26, 18. Com- 
parez Pg. 2, 44. 

Leggero v. Leggiero. 

Leggiadria, d’origine incertaine, la beauté, la grace, Die Shönheit, 
bie Anhuth Pr. 32, 109. 

. Leggiadro, beau, gracieux, f@ôn, anmuthig Pg. 26,99. noble, généreux, 
edel Pg. 11. 61. 

Leggieramente v. Leggeramente. 

Leggiere et leggiero eis), léger, de peu de poids, leicht Inf. 5, 75. 
Pg. 2, 41. Plus souvent ‘léger, agile, qui se meut avec facilité, letdt, 
fhnell, leichtfübig Inf. 1, 32. 21, 33. 30, 82. Pg. 12, 12. 24, 69. Par 
extension facile, Jett Pg. 4, 92. 8, 21. 17, 7. 

Legista, dans le sens de législateur, Gejeggeber Inf. 4, 57. ` 

Legno (lignum), le ‘bois, baë ol Inf. 32, 49. Indico legno Pg. 7, 74 
est pris par les interprètes pour l’ébêne, Gbenbols, quoique les épithètes 
de lucido e sereno lui conviennent assez peu. L'arbre, ber Baum et les 
plantes, pie. Pflanzen, en général Inf. 13. 73. Pg. 24, 116. 28, 114. 32, 
_ 84. Pr. 13, 70. 26, 115. En particulier le laurier, ber Rorbeerbaum Pg. 

32, 24. Pr. 1, 25. Plusieurs objets faits de bois, surtout le vaisseau, la 
barque, Da8. Shiff, ber Rahn Inf. 3, 93. 8, 28, 40. 21, 9, 11. 22, 21. 
26, 101. 30, 60. Pr. 2, 3. 13, 136. Le legno primo Pg. 82, 24 paraît 
être le limon, be Deidfel, du char. Enfin l'arbre de la crois; Yag Kreuz 
Pg. 19, 105. 

Lei, forme oblique du pronom personnel ella, la, fie. Il ne devrait 
se rapporter qu” à des êtres humains comme, au datif Pg. 15, 108. 33, 
91. à l’accusatif. Pg. 2, 84. 9, 121, 19, 144. 27, 108. 28, 51. Pr. 8, 
46. 18, 14. 19, 18. 31,71. et avec toutes les prépositions a lei Pg. 3, 
117. Pr. 8, 58. con lei Inf. 1, 123. di lei De 17, 19. Pr. 9, 117. 30, 
16. in lei Pr. 1, 65. 2, 22. per lei Pg. 1, 93. 11, 71. cependant il se ` 
rapporte très souvent à des animaux et des êtres inanimés, comme à 
l’accusatif Inf. 21, 19. Pg. 2, 84. 38, 66. Pr. 11, 38 et avec toutes les 
prépositions À lei Pg. 3, 83, 123. 82, 51. Pr. 1, 114. con lei Pg. 7, 
58. da lei Inf. 4, 89. Pt. 10, 12. di lei Pg. 4, 100. 5, 120. 82, 51. 
Pr. 5, 47. in lei Pg. 20, 131. 29, 69. per lei Pg. 1, 72. 11, 71. Pr. 
7, 48. 25, 12. ver lei Inf. 26, 69. Pg. 27, 29. D’après les règles mo- 
dernes lei ne devrait jamais être mis comme nominatif ou sujet de la 
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phrase, cependant ou le trouve ainsi. Pg. 21, 25 comme très souvent 
chez les anciens. 

Lombo (limbu), le bord, ber Gaum, d’un habit Inf. 15, 24. Pg. 27, 
30. la lisière, le bord d’un vallon, ber Saum, ber Rand Pg. 7, 72. 

Lemosi (Lemovices), la ville de Limoges ou plutôt le Limousin, province 
de France. Quel di Limosi Pg. 26, 120 est le troubadour Géraut de 
Berneil que D. juge inférieur à Arnault Daniel q. v. 

Lena (anhelitus, anhelare). Dans les plus aneiens écrivains on trouve la 
forme plus complète alena, l'haleine, la respiration, ber tbe, bas Ath- 
men Inf. 1, 22. 13, 122. 24, 48, 59. Pg. 4, 116. Pour force, impétuosité, 
abondance d'eau, Kraft, Ungeftm, Füle Pg. 28, 123. 

Lenno (Lemnos), île de la mer Egée, Lemnos Inf. 18, 88. 

Leno cde Late", mot qui a vieilli, doux, fanft Pr. 28, 81. 

Lente, adv., mot qui a vieilli, lentement, Jangfam Pg. 3, 60. 

Lento, adj., lent, langfam Inf. 6, 101. 14, 28. 23, 59. 25, 46, 78. 
33, 81. Pg. 10, 105. 24, 1. Pr. 8, 24. 17,27. 24, 18. lento lento, tres 
lent, gang langfam Inf. 17, 115. Pour lent, paresseux, trâge Pg. 2, 120. 
15, 137. 17, 130. 

Lento, adv., lentement, Tangfam Pr. 13, 113. lento lento, trés lentement, 
febr langiam Pg. 28, 5. 

Leoncello, diminutif de leone, un pelit ou un jeune lion, ein feiner ou 
junger 2öwe. Par le Leoncel dal nido bianco Inf. 27, 50 D. entend 
Mainardo Pagani, tyran d’Imola et de Faenza, qui portait un lion dans 
ses. armes. 

Leone Geo), le lion, ber Mim Inf. 1, 45. 31, 118. Pg. 6, 66. Le lion 
dans les armoiries de Castille Pr. 12, 54. La constellation du lion Pr. 
16, 37. 21, 14. Pour un prince puissant et en particulier la France 
opposée à Faigle qui figure l’empire d'Allemagne Pr. 6, 108. 

Leonino, ce qui convient au lion, à la manière du lion, {éwenartig Inf. 
27, 75. 

Leppo (d’origine inconnue), fumée puante de matières huileuses qui 
brûlent, ftinfenber Dampf Inf. 30, 99. 

Lepre, forme moderne, au lieu de levre se trouve dans quelques 
Mss. et édit. Ugo Foscolo l’a également adopté. v. Levre. 

ECH (d’origine incertaine), pour lordo, souille, bejubelt, beflecft Inf. 
15, 108 

Lerici Pg. 3, 49 pelite ville du territoire de Gènes, située dans une 
position escarpée. 

Leso, part. de ledere, blessé, endommagé, verlegt, Defa Gett Inf. 13, 47. 

Lesso (lirw), proprement cuit, gefotten, gefot. D. désigne par ce 
mot les âmes de ceux qui se trouvent dans le lac de poix bouillante 
Inf. 21, 136. Quelques édit. lisent lesi ou lassi épithètes qui paraissent 
moins convenables et surtout moins poétiques. 

Letame (aetamen), le fumier, Ber Mift Inf. 15, 75. 

Letane Gianis), aujourd’hui letanie, processions qui font des prières, 
Betgänge, Prozeffionen .Inf. 20, 9. Quelques Mss. ont letanie qu’ Ugo 
Fosc. a adopté. 
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Letargo Cethargus), oubli causé par une léthargie, Bergeffenbeit aus 
Glaffudt Pr. 33, 94. 

Lotè (Lethe), fleuve d'enfer. D. imagine que dans le Paradis terrestre 
coulent deux ruisseaux Léthé et Eunoé, dont les âmes qui ont achevé 
leur parification sont obligées de goûter pour perdre le souvenir de 
leurs fautes (Lähé) et pour raffermir en elles le souvenir de leurs bon- 
nes actions (Eunoé) q. v. Inf. 14, 131 où la Cr. sans raison suffisante 
lit Leteo Inf. 14, 136. Pg. 26, 108. 28, 130. 30, 143. 33, 96, 123 où 
à l'exception de ła Nidob. presque toutes les édit. lisent Leteo que le 
vers semble demander. 

Letizia (laetitia), la joie, la béatitude, bie Freude, die bimmlifde Wonne 
Pg. 13, 120. 16, 72. 28, 16. 29, 33. Pr. 1, 31. 2, 144. 3, 54. 5, 
107. 6, 119. 8, 85. 16, 20. 21, 56. 28, 28. 25, 16. 26, 135. 30, 41. 
81, 134. Pour une ême bienhenreuse, eine felige Seele Pr. 9, 67. 

Letiziare. se réjouir, éprouver de la joie, fich freuen, Wonne empfinden 
Pr. 3, 54. 9, 70. Ce mot a vieilli. 

Lettera, la leltre, ber Budftabe Pg. 12, 184. Pr. 18, 134.’ 

Letterato, un homme de lettres, un savant, ein Gelehrter Inf. 15, 107. 

Lotto (ecru), le lit, bag Bett. Au propre Inf. 10, 78. Pg. 27, 73: Pr. 
15, 120. Par extension le lit d'une riviére, das Bett eines Wuffes Inf. 16, 
98. L'endroit du ciel où un astre se couche, du soleil Pg. 8, 134. de 
la lune Pg. 10, 15. Le fond, ber Boben Inf. 14, 9. 23, 52. Pg. 12, 15. 
Pr. 30, 3. Ce qui aert d'appui, ble tige Pg. o 108. 

Letto, part. de leggere q. v. 

Lettere, le lecteur, ber Lefer. D. adresse très souvent la parole à son 
lecteur pour réveiller son attention Inf. 8, 94. 16, 128. 20, 19. 25, 
. 46. 34, 23. Pg. 8, 19. 9, 70. 10, 106. 17, 1. 29, 98. 31, 124. 33, 
136. Pr. 5, 109. 10, 7, 22. 22, 106. Ouire cela il lui adresse encore 
la parole O tu che leggi Iaf. 22, 118. 

Lettura, la lecture, l'action de lire, bas Refen Inf. 5, 131. Comme 
leggere se dit pour enseigner, lettura est pris pour enseignement, doctrine, 
Unterricht, Lebre Pr. 29, 75. 

Levante (de levare), le levant, l’orient, le côté où le soleil se lève, 
die Morgenfeite, der Orient Inf. 16, 95. Pg. A 53. 29, 12. 

Levare, lever, élever, heben, erheben Inf. 10, 45. 18, 37. 21, 20. 24, 
27. 26, 140. 28, 104. 29, 72. 34, 88. Pg. 3, 61. 8, 10. 11, 39. 13, 
102. 17, 70. Pr. 1, 75. 3, 6; 17, 114. 25,38. 31,70. prendre, recevoir, 
aufnebmen, annehmen Pg. 2, Op. levare à saggi, faire l'essai, verfucen 
Pg. 27, 67. Oter, binmegnebmen Inf. 2; 119. 12, 39. 33, 112. Pg. 16, 
18. 25, 39. Pr. 30, 121. Levar d'ira, calmer la colère, ben Born (entfer- 
nen) befänftigen Pr. 4, 14. Levare pour levarsi, se lever, auffteben Inf. 
24, 52. 25, 121. Pg. 19, 133. Levarsi, se lever, s'élever, aufftehen, fit 
erheben inf. 2, 65. 6, 38. 10, 54. 24, 8, 58. 29, 113. 31, 145. 34, 
94. Pg. 1, 109. 24, 120. 31, 56. Pr. 9, 28. 23, 120. 26, 86, 139. 
33, 26, 67. Des yeux se lever, fit erheben Pr. 12, 27. Levorsi p. si le- 


varono, forme ancienne encore fort usitée au seizième siècle Inf. 26, 


36. 33,60. En particulier se lever du sommeil, aug bem SHlafe aufftehen 
| 19 
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Inf, 24, 8. Des feuilles, se dégager, tomber, fit Tôfen, abfallen Inf. 3, 112. 
Lévati, ôte toi delà, bebe Did fort Inf. 32, 95. se lever, s'éloigner, Dé 
entheben, fort genommen fein Pg. 12, 119. Etre pris, genommen fein Pg. 
24, 117. 

Part. Levato, levé, aufgehoben Inf. 10, 8. élevé, erhoben Inf. 16, 76. 
Pr. 14, 85. Levé sur pied, aufgeftanten Inf. 4, 5. levé du sommeil, auf 
geftanben Pg. 27, 114. | 

Love v. Lieve. 

Levi, un des fils du patriarche Jacob. I figli di Levi Pg. 16, 132 
sont les Lévites, die Leviten. 

Levre, forme ancienne pour lepre Clepw), le livre, ber aafe Inf. 
23, 18. 

Lezione, lo lecture, Da8 Selen Inf. 20, 20. 

Lezzo (il pourrait venir de olere, olezzo), la puanteur, la mauvgise odeur, 
der Geftanf, der üble Gerud Inf. 10, 136. 

Li, Article, pluriel de lo qui n’est plus guère d'usage, on dit aujour- 
d’hui à ou gli, les, ble. Les édit. ne s’accordent guère qu’ en un seul 
point de placer gli devant les voyelles et devant l’s suivi d’une con- 
sonne, mais devant les consonnes simples on trouve, suivant le bon 
plaisir de chaque éditeur, tantôt à tantôt li et tantôt même gli. Li est 
sans contredit la forme la plus ancienne qu’ on devrait conserver par- 
tout où le vers le permet. On trouve li Inf. 1, 68. 2, 78. 3, 77 (dans 
ces deux derniers passages la Nidob. a i) 6, 61. 18, 11. 20, 44. 23, 
123. 25, 115. Pg. 1, 37, 82. 2, 14. 8, 10. 6, 83, 99, 120. 9, 54. Pr. 
2, 4, 49, 65, 99. 3, 33, 52, 57. 5, 105, 115. 6, 109 et ainsi de 
suite. 

Li, Pronom, au datif singulier p. gli, a lui, lui, thm Inf. 1, 36. 2, 
25. 5, 8. dans ces passages la Nidob. a gli 10, 7. Pg. 1, 120. 3, 121. 
6, 6 où la Nidob. a gli Pr. 2, 63. Au datif pluriel p. loro, deux, leur, 
ihnen Inf. 20, 14. A l’accusatif pluriel p. loro, les, fie Inf. 3, 44 où la 
Cr, a gli Pr. 2, 4. 6, 120. Comme affixe du verbe, au datif singulier 
å lui, ibm, Dilli, dis lui, fage ibm Inf. 24, 127 darli Pr. 6, 36. A Pac- 
cusat. sing. Inf. 34, 90. à Paccusatif pluriel les, fte Inf. 15, 67. Pr. 
3, 22. 

Li, adverbe de lieu, ici, l4, bier, bort Inf. 1, 67. 8, 103. 19, 30. 31, 
144. 33, 94. Pg. 2, 52. 5, 83. 8, 65. 10, 55. 12, 19. 15, 55. 22, 
124. Pr. 1, 124. 2, 43, 93, 104. 6, 8. 7, 123. 17, 122. 23, 87. 31, 
76 et plus souvent. Du temps alors, al8bann Pe, 20, 64. infino a B, 
jusqu’ ici, big jett Pr. 14, 128. v. lici et linci. i 

Lia, flle de Laban, femme du patriarche Jacob Pg. 27, 104. Lea. Ici 
comme souvent chez les auteurs de ce siècle, Léa est l’image de la vie 
active, comme sa soeur Rachel de la vie contemplative. 

Libano, le Liban, ber Libanon, chaine de montagnes de Syrie Pg. 30, 
14. v. Feni. 

Libello, diminutif de libro, un petit livre, ein fleines Bud Pr. 12, 
135 les dodici libelli sont les douze livres de la logique de Pietro Is- 
pano q. v. 
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Libente, mot emprunté du latin, de bon gré, avec empressement, gern, ` 
eifrig Pr. 25, 65. 

Liberamente, de bon gré, sans contrainte, volontairement, freiwillig, von 
freien Stüden, bereitwillig Inf. 13, 86. Pg. 11, 134. 26, 139. Pr. 
33, 18. 

Liberare, délivrer, befreien Pg. 11, 21. 23, 75, 90. 

Libero, libre, frei, au propre Pg. 10, 17. 16, 71, 80. 18, 74. 27, 
140. Pr. A 3. 7, 71. 9, 142. 32, 2. par extension franc, ouvert, freimit= 
thig, offen Pg. 3, 64. libero da, exempt de, frei von Pe. 21,43. délivré de, 
befreit von Pg. 6, 25: 22, 117. 28, 102. 

Libertà, la liberté, bie Sreibeit Pg. 1,71 et plus souvent dans la forme 
ancienne libertate Pg. 18, 68. Pr. 5, 22. 31, 85. 

Libia, ls Libye, Ri6ÿen, province de l’Afrique Inf. 24, 85. 

Libicocco, nom que D. donne à un des démons de la cinquième bol- 
gia Inf. 21, 121. 22, 70. 

Libito, ce qui plait, wa8 Bellebt Inf. 5, 56. Pr. 31, 42. 

Libra, au propre la balance, bie Waage, in libra Pr. 29,4 en équilibre, 
im Oleichgewict, mais cette leçon de la Nidob. che li tiene in libra est 
peu sûre et l’ancienne leçon de la Cr. che il zenit in libra paraît pré: 
férable parcequ’elle est la plus difficile, la plus poétique et par consé- 
quent celle qui a pu engager les copistes à lui substituer une leçon 
plus facile. v. Inlibrare. Ordinairement, la constellation de la balance, 
die Wage Pg. 27, 3. Pr. 29, 2. elle est encore indiquée Pg. 2, 5. 

Libro, le livre, vag Bud Inf. 5, 137. D. appelle la mémoire, bag Ge 
bäbtnif, il libro che ’l preterito rassegna Pr. 23, 54. 

Licenza, la licence, la permission, bie Grlaubnif Inf. 27, 3 et dans la 
forme plus ancienne licenzia Pr. 12, 95. 

Lici (de li et ci), ici, Mer Inf. 14, 84. Pg. 7, 64. 

Licio ou Lizio da Valbona ou de Césène, chevalier renommé pour 
sa libéralité Pg. 14, 97. 

Licito, Part. de ticere, permis, erlaubt Inf. 5, 56. Pg. 6, 118. 7, 41. 
26, 128. Pr. 1, 55. 

Licurgo (Lycurgus), Lycurgue, roi de Némée dont il est question dans 
la Thébaïde de Stace Pg. 26, 94. 

Lido (xus), le rivage, da8 Ufer Pg. 17, 12 v. Lito. 

Lietamente, goiment, avec plaisir, Heiter, freudig Pg. 9, 34. 

Lieto Gaetus), gai, joyeux, plein de joie, freudig, feiter, wonniglid Inf. 
3, 20. 4, 84. 7, 95. 13, 69. 19, 102. 26, 96. Pg. 3, 142. 5, 46. 7, 1. 
14, 83. 16, 142. 19, 86. 23, 74. 24, 14. 25, 70. 27, 6. 31, 127. Pr. 
1, 31, 126. 2, 28. 3, 68. 5, 94. 8, 91. 10, 24. 15, 67. 16, 138. 24, 
10. 25, 104. 27, 43, 104. 32, 64. D'une montagne riche en bois et 
en eaux Inf. 14, 97. 

Lieve (levis), léger, de peu de poids, leicht, agile, lei@t Inf. 3, 93. 24, 
32. Pg. 11, 35. 12, 116. 22, 7. 31, 96. Pr. 1, 99. 33, 65. par exten- 
sion facile, eit Inf. 28, 60. Pg. 1, 108. Pr. 24, 37. Di lieve, v. Di. 

Lievemente, légèrement, avec facilité, Teiht, ohne Gdmieriofdt Inf. 31, 

142. Pr. 21, 116. 26, 18. 
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Lievre v. Levre. 

Lilla, ville de Flandre Lille, Ryffel Pg. 20, 46. 

Lima, la lime, die Geile Inf. 27, 9. 

Limare, proprement limer, feilen, par extension, diminuer, adoucir, Yer= 
minbern, ntilbern Pg. 15, 15. 

Limbo. Les limbes, Suivant D. le premier cercle des enfers, où se 
trouvent les âmes des payens vertueux et des enfants morts sans bap- 
tême, ber Limbus, die Borbôlle Inf. 4, 45. Pg. 22, 14. 

Limo, le limon, ber Schlamm Inf. 7, 121. Pg. 1, 102. Par extension 
la substance terrestre du corps humain, ber irbifde Lei Pg. 17, 114. 

Linci pour di (D. d'ici, von bier Pg. 15, 37. Ce mot a vieilli. 

Lingua, Jo langue, die Bunge. Au propre Inf. 14, 27. 17, 75. 18, 
60. 21, 137. 25, 133. 28, 101. 30, 122. 31. 1. 82, 9. Pg. 19, 13. 
Pr. 23, 55. 27,131. 33, 70, 108. Par extension La langue, l'idiome, qu’on 
parle, bie Sprache Inf. 3, 25. 28, 4. Pg. 7, 17. 11, 98. Pr. 26, 124. 
Le discours, le langage, bie Rede Inf. 11, 72. 15, 87. Pr. 6, 63. 11, 23. 
- Quant à Inf. 25, 144 v. Penna. 

Linguaggio, le langage, bie Sprache, bie Rereweife Inf. 27, 14. 81, 
78, 80. 

Lino Ginum), le lin, ber Blahs Pg. 25, 79. 

Lino, Linus, ancien poète grec. C’est ainsi qu’il faut lire sans con- 
tredit avec la Cr. Inf. A 141 et non pas Livio avec la Nidob. Orphée 
et Linus sont ici cités à côté de Cicéron et de Sénèque comme poètes 
didactiques et moraux. 

Lino, un des premiers évêques de Rome Pr. 27, 41. 

Lioncino, diminutif de lione, le lionceuu, ber junge Lütve, baë Junge 
eines Löwen Inf. 30, 8. 

Lione (eo), forme moins usitée que leone q. v., le lion, bet Qöwe Inf. 
17, 60. 31, 118. Pg. 6, 66, où quelques édit. lisent leone 

Lionessa, la lionne, die Kämin Inf. 30, 8. 

Liquarsi, mot dont on ne se sert plus. Les commentateurs le dóri- 
vent de liquet et le traduisent par se manifester, fich fund geben Pr. 15, 1. 
Nous serions tentés de le dériver plutôt de tiquare, fondre, {ymelgen, dans 
le sens de se résoudre en, éi In etwa8 auflüfen. 

Liquefatto, liquefie, fondu, gef@molzen, aufgclüft Pg. 30, 88. 

Liquore, le liqueur, bie Slüffigfeit, pour le suc de l’olive, der Gaft Pr. 
21, 115. pour de l'eau, Wajfer Pg. 22. 137. 

Lira, la lire, bie ener. D. désigne par ce mot l'harmonie, le chant, Der 
Gejang, des âmes bienheureuses Pr. 15, 4 et en particulier le chant de 
l’Archange Gabriel Pr. 28, 100. 

Lisciarsi (peut-être du grec Megpc, lisse, glatt), d’un animal qui 
se lisse en se lèchant, fich glatt machen Pg. 8, 102. 

Lista (de l’allemand Reifte), la ligne, la règle, bie Linie, vas Lineal Pg. 
4, 42. Pr. 15,23. De-là tout ce qui a peu de largeur en proportion de 
sa longueur, ainsi les bras et les jambes, die Arme und Beine Inf. 25, 73. 
une boucle de cheveux, eine Rode Pg. 1, 36, une trainée de lumidre, ein Lit: 
Brit Pg. 29, 77, 210. 





Listarsi, former une raie, une strie, einen @trid, eine Qinie Alpen Pr. 
14, 115. 

Litare, verbe emprunté du latin, sacrifier, offrir en sacrifice, opfern, als 
Opfer varbringen Pr. 14, 93. 

Lite (ee, la dispute, la querelle, der Gtreit Pg. 15, 98. 

Litigio, proprement le dispute, per @tveit, pour le remord, ber Geivifs 
fensbif, die Unruhe Pr. 5, 15. 

Lito Citus), le rivage, Da8 Ufer Inf. 3, 116. 26, 103. Pg. 1, 130. 2, 
33. 4, 55. 28, 20. Pr. 2, A 9, 85. 27, 83. lito rubro Pr. 6, 79 le ri- 
vage de la mer rouge. 

Littorano, Phabitant d'un rivage, ber Bewohner elne8 Uferg Pr. 9, 88. 
Mot qui a vieilli. 

Liuto (de l’allemand aute), le lut, die Laute Inf. 30, 49. 

Livido, livide, blau, braun und lau Inf. 8, 98. 19, 14, 25, 84. 32, 
34. Pg. 13, 9. 

Livio, l'historien romain Tite Live, Titus Liviu8 Inf. 28, 12. v. 
Lino. 

Livore, toujours pour l'envie, ber Neid Pg. 14, 84. Pr. 7, 66. 

Lixio v. Licio. | 

Lo, Article le, ber. Suivant les règles modernes cette forme du pro- 
nom ne devrait se trouver que devant les mots qui commencent par 
un s suivi d'une consonne. Les anciens et D. n’observent point cette 
règle et lo se trouve devant toutes les consonnes p. ex. Inf. 1, 26, 84, 
85, 87. 2, 1, 13, 22, 23, 28. 12, 128. 26, 18. 33, 35. Pg. 1, 12, 19, 
107. 2, 25, 56, 66. 3, 16, 26. Pr. 1, 113, 137, 142. 2, 33, 48, 77, 
81, 87, 92, 126. et ainsi de suite à chaque page. On a remarqué que 
lo se trouve au lieu d’il surtout devant les mots monosyllabes comme 
Inf. 1, 85, 112. 2, 28. 4, 31. 5, 22. 7, 35, 73. 12, 120, Pg. 1, 107. 
2, 17, 56. 3, 16. 5, 26. 8, 3. Pr. 2, 33, 48, 84, 90, 115. 3, 27, 84 
et ainsi de suite. Devant les voyelles il prend la forme (Int, 2, 16, 
84, 142. Pg. 1, 20, 97. 2, 20, 89. 3, 27, 30. Pr. 1, 15, 71, 86. 2, 
13, 45, 63. 3, 18, 27 et partout. Devant les mots qui commencent 
par èn ou im sur lesquels ne repose point l’accent les anciens éecrivaient 
lo ’mperador Inf. 34, 28. Pr. 15, 139. lo ’ntento Pg.3, 13. lo 'mpercha 
Pg. 3, 84 etc. Combiné avec les prépositions il forme les mots Allo, 
Dello, Collo, Nello etc. q. v. 

Lo, pronom de la troisième personne à l’accusatif, le, ihn, e8 Inf. 1, 
56, 96. 2, 47, 99. 3, 81. Pg. A 125. Pr. 3, 108 et souvent. Devant 
les voyelles L” Pg. 1, 67. Pr. 1, 90. Comme affixe du verbe: dimandal 
Inf. 13, 82. pour dimanda lo, 'mettetel Inf.21, 40. p. mettete'lo. dissilo 
Pg. 5, 20. p. lo dissi. sallo Pg. 11, 66. p. lo sa, fermalvi Pr. 5, 41. 

p. ferma lo vi. Combiné avec non il forme nol v. Non. 

Locato, Part. de locare, placé, gefellt, gefegt Pr. 28, 20. 32, 74. 
Loco, forme ancienne et poétique, aujourd’hui luogo, le lieu, la place, 

der Ort, die Stele Inf. 1, 61, 93. 2, 23, 101. A. 6, 72. 9, 115. 10, 24. 
12, 1. 16, 1, 28. 17, 100. 26, 77. 31, 15. 32, 14. 34, 20. Pg. 2, 62. 
9, 26. 25, 118. 26, 138. 28, 92. Pr. 1, 53. 3, 65. 4, 81. 15, 16. 16, 
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40. 18, 106. 21,121. 23, 86. 32, 101. L'espace, der Raum Pr. 19,135. 
Un passage, eine Stelle, qu’on cite Inf. 20, 113. Pr. 7, 122. Il loco natio, 
la ville natale, ber Geburtäert Inf. 14, 1. Dans lè passage Pr. 2, 125 
quelques Mss. lisent lago. Aver loco comme en français avoir lieu, ftatt= 
finven Pr. 25, 128. dar loco, donner passage, Durchgang geftatten Pg. 5, 
25. dar loco di dire, donner occasion de parler, Gelegenheit zum Reden ge- 
ben Pg. 33, 7. 

Locusta, la cigale, bie Seufhrede Pg. 22, 151. 

Loda, Lode, Lodo (aus), la dernière de ces formes est absolument 
abandonnée et loda est moins en usage que lode. La louange, Da8 Lob. 

Loda Inf. 2, 103. Pr. 10, 122. 14, 124. 30, 17. Au plur. Pg. 
20, 36. 

Lode inf. 7, 92 où cependant ce mot pourrait être le pluriel de loda 
26, 71. Pg. 18, 60. 21, 71. Pr. 10, 122. 30, 126. | 

Lodo, ne se trouve qu’une fois et dans la rime Inf. 3, 36. 

Lodare (faudare), louer, loben Inf. 8, 60. Pr. 6, 142. Lodarsi di uno, 
comme en français se louer de quelqu'un, einen Toben, mit einem gufrieben 
fein Inf. 2, 74. 22, 84. 

Loderingo degli Andald, de Bologne, un des fondateurs de l’ordre 
des Frati gaudenti q. v. Il fut appelé en 1266 avec un collègue Cata- 
lano Malevolti q. v. pour être podestà de Florence. Ils trompèrent l’es- 
poir des Florentins qui avaient cru qu’ils seraient propres à maintenir 
la tranquillité dans la république, ils se vendirent tous deux au parti 
Guelfe, firent chasser les Gibélins de la ville et firent brûler leurs 
palais. 

Lodo v. Loda. 

Lodoletta, diminutif de lodola (alanda), l'alouelte, die Qerhe Pr. 20, 
71. Alde suivi de Dionisi lit a/lodetta et un grand nombre de Mss. Alo- 
deita qui pourrait bien être la forme primitive. 

Loglio (olium), l’ivraie, bie Treëpe, ber told, pour mauvaise herbe, Un- 
fraut en général Pg. 2, 124. Pr. 12, 119. 

Logodoro, district de l’île de Sardaigne Inf. 22, 89. 

Logoro (On dérive ordinairement ce mot de torum ou de ludicrum, mais 
à tort; quelques Mss. et l'édit. de Viviani portent ludoro, mot évidem- 
ment allemand uder, charogne, comme à Venise le mot ludro est en- 
core un terme d’injure). Instrument fait de cuir et de plumes ressem- 
blant à un oiseau avec lequel les fauconniers rappelaient le faucon. 
C’est le mot français leurre, ber Lodvogel, bie Lofung, le terme tech- 
nique des fauconniers est Seberfpiel ou Borlaf Inf. 17,128 et au figuré 
Pg. 19, 62. 

Loico. Cde logica), un logicien, qui entend la logique, dn Rogifer, ber 
Dë auf Logit verftebt Inf. 27, 123. 

Lombardo, un Lombard, ein £ombarve, un habitant de la Lombardie 
Inf. 22, 99. Pg. 16, 46, 126. Pr. 17, 71. D. appelle les père et mère 


de Virgile Lombards Inf. 1, 68 par anachronisme, Dans le passage Pg. 


16, 46, 130 il est clair que D. veut dire je fus un Lombard; quelques 
commentateurs soutiennent cependant que le Marco dont il est ques- 
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tion ici était d’une famille Lombardi de Venise; Pendroit où le poète 
le trouve, le fait connaître comme un homme de bien mais sujet à des 
accès de colère. Il semplice Lombardo Pg. 16, 126 est Guido da Cas- 
tello q. v. Il gran Lombardo Pr. 17, 71 est très certainement Barto- 
lommeo della Scala, Seigneur de Vérone, chez lequel D. trouva quelque 
temps un asyle. Dionisi est le seul qui soutienne que ce serait Can 
grande della Scala, frère cadet de Bartolomée qu'il faudrait entendre 
ici, qui au moment de l’exil de Dante était encore enfant. Lombardo, 
adj. lombard, lombarbifd Pg. 6, 61. et adv. Inf. 27, 20. | 

Lome (smen), ancienne forme pour lume dont D. ne se sert qu’une 
fois et dans la rime, la lumiére, bag Licbt Inf. 10, 69. Anciennement l’o 
fermé avait un son très rapproché de celui de lu. 

Longevo, mot emprunté du latin longaevus, de longue durée, éternel, Von 
langer Dauer, ewig Pr. 18, 83. 

Longobardo, lombard, longobarbifé Pr. 6, 94. forme du nom moins 
italienne mais plus exacte. 

Lontanare, ce verbe dans la D. C. ne repose que sur une mauvaise 
leçon de la Cr. Inf. 2, 60. v. Lontano. Lontanarsi, s'éloigner, fid) ents 
fernen Pg. 33, 117. , 

Lontano (quasi longitanus), éloigné, lointain, entfernt, entlegen Inf. 9, 29. 
Pg. 2, 33. 24, 104. 27, 111. 28, 70. 29, 149. Pr. 2, 104. 10, 19. 
"81, 91. de grande étendue, vaste, weit, au8gebebnt Pg. 8, 57. de longue du- 
rée, von langer Duuer Inf. 2, 60 où la Cr. a pris mal à propos lontana 
pour un verbe s’élendre, fich auSbebnen Pr. 15, 49. Comme adverbe loin, 
© fern Inf. 10, 101. Pr. 30, 121. Di lontano, de loin, von ferne, aus ber 
Ferne Inf. 31, 26. Pg. 1, 116. 3, 67. 8, 5. éloigné, entfernt Pr. 11, 55. 
30, 1. 

Lontra ture), la loutre, die Wifotter Inf. 22, 36.. 

Lonza (ct, Il serait difficile de dire si D. a voulu par ce mot dé- 
signer lonce, big Unge, ou la panthére, ber Panther ou enfin le léopard, Der 
Leopard, ces animaux étant très-souvent confondus. Inf. 1, 32. 16, 
108. 

, Loquela, la langue, qu’on parle, bie Gnade Pr, 27, 134. 29, 131. 
en particulier le dialecte, die Mundart Inf. 10, 25. 

Lordo (peut-être de luridus), Au physique sale, souille, fmutig, be- 
f@mubt Inf. 6, 31. 7, 127. 8, 39. 9, 100. 18, 116. Au moral souillé; 
befuvelt, beflett Pg. 7, 110. 

Lordura, Au moral, l'ordure, ber Smug, der Unjlath Inf. 14, 60. 

Loren10 (Laurentius), St. Laurent, Laurentiu8, qui souffrit le martyre en 
255, rôti sur un gril Pr. 4, 83. 

Loro, et devant les consonnes simples souvent Lor Cilorum), forme 
des cas ‘obliques du pronom eglino, leur, les, ihnen, fte. "` 

Au génitif leur, (pr Inf. 2, 3, 110, 129. 3, 105. 14, 115. 15, 8, 69. 
16, 13. 21, 99, 134, 138. 22, 74. 32, 57. Pg. 1, 28. 6, 32. 10, 99. 
42, 32. Pr. 11, 76. 12, 36. 16, 49, 120. 25, 108. 28, 92 et presqu’à 
chaque page. 
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Au datif leur, ihnen Inf. 8, 110. 8, 87. 14, 21. Pg. 2, 49. B, 42. 12, 
126. 26, 11. Pr. 4, 38. 29, 111 et très souvent. 

A laccusatif les, fie Inf. 16, 51. 22, 151. 28, 55. Pg. 11, 34. 19, 
74. Pr. 8, 88 etc. 

Avec toutes les prépositions a loro, leur, tfnen Inf. 13, 124. 16, 18. 
con loro, avec euz, mit ibnen Inf. 21, 117. Pg. 14, 36. da loro, deur, 
von ihnen Pg. 12, 128. diloro, d'eux, von ihnen Inf. 15, 74. 29, 86. 
32, 57. Pg. 2, 76. 3, 163. 11, 74. Pr. 1, 83. 3, 19. in loro, en eur, 
in ibnen Inf. 11, 32. 16, 10. per loro, par eng, bur® fie Pr. 14, 64. 
sopra: loro, sur eur, auf ihnen Inf. 14,142. tra loro, entre eux, unter ih- 
nen Inf. 14,80. 16, 47. Pg. 29, 45. ver loro, vers eur, zuibnen Inf. 15, 5. 

Loto (iuum), la boue, le marais, der Roth, ber Sumyf Inf. 8, 21. 

Luca, l'évangéliste %. Luc, der Œvangelift St. Luras Pg. 21, 7. Il est 
encore indiqué Pg. 29, 136. 

Lucane, Lucain, Qucanug, poète latin auteur de la Pharsale Inf. A 
90. 25, 94. 

Luoca, Lucques, @ucea, ville de Toseane Inf. 18, 122. 33, 20. Elle 
est encore indiquée nf, 21, 88. Quel da Lucca Pg. 24, 35 est Buona- 
giunta q. v. 

Lucciela cie lux, Je ver luisant, ber Reuchtwurm Inf. 26, 20. 

. LUCE (ur), la lumiére, da3 Lit. Au propre Inf. 3, 134. 7, 76. Pg. 8, 
89. 29, 91. Pr. 1, 4. 2, 145. 23, 31. 29, 100. 27, 112. 30, 39, 59 
et plus souvent. La lumiére spirituelle, DaS geiftige gët Pg. 48, 69. Pr. 
2,110. 25,70. 30, 40. Dieu est appelé La verace luce Pr. 3, 32, l'eterna 
luce Pr. 5, 8. 11, 20. et le St. Esprit en particulier Pr. 18,55. Comme 
terme de tendresse adressé à Virgile Pg. 6, 29. Le soleil est appelé la 
gran luce Pg. 32, 58. il carro della luce Pg. 4, 59. Les âmes des bien- 
heureux Pr. 3, 118. 6, 128. 8, 48. 10, 109, 112. 20, 10, 146. 24, 54 
et plus souvent. En particulier le Seigneur et la Ste Vierge Pr. 25, 128. 
Les étoiles, die Sterne Pe, 1, 37. des objets resplendissanis, leu@tende Ge 
- genftanbe Pg. 29, 62. La vue, bag Gefiht Pr. 21, 30. mala luce Inf. 10, 
100 est l’infirmité des vieillards qui voient mieux de loin que de près. 
Luci, les yeuz, die Augen Inf. 29, 2. Pe 15, 84. 31, 79. Pr. 1, 66. 18, 
55. 22, 126. 23, 91. da vue spirituelle, die geiftigen Augen Pg. 18, 16. 

Lucente, adj., luisant, brillant, resplendissant, glängenb, leuchtend Inf. 
2, 116. Pg. 2, 21. 9, 4. 15, 141. 24, 138. Pr. 5, 96, 132. 10, 40, 
66. 23, 32. 

. Lucente, subst., Dieu, la source de toule lumiére, ber Urquell deg Lits 
Pr. 13, 56. 

Lücere, luire, reluire, glänzen, erglängen, leudten Iñf. 2, 55. 4, 151. 
16, 66. Pg. 5, 4. 13, 19. Pr. 2, 143. 6, 128. 12, 36. 

Lucerna, proprement ane lampe, eine Rampe, tout ce qui sert à éclai- 
rer, eine Leuchte Inf. 28, 124. De, 1, 43. une lumière en général, ein Lit 
Pg. 8, 112. Le soleil est appelé lucerna del monde Pr. 1, 38. Lucerne 
pour tes yeux, bie Augen Inf. 25, 122. Les âmes des bienheureux sont 
également appelées lucerne Pr. 8, 19. 21, 73. 23, 28. 
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Lusia, Ste Lusie, vierge martyre, Ð. paraît en faire le symbole de la 
Grace illuminante Inf. 2, 97, 100. Pg. 9, 55. Pr. 32, 187. 

Lucido, luisant, résplendissant, leuctenb, glänzend Pg. 7, 74. 15, 69. 
ZA. 140. Pr. 2, 42. 24, 86. 

Lucifere (Lucifer), Lueifer, D. appelle ainsi le chef des mauvais anges, 
le roi des enfers. Inf. 31, 143. 34, 89. Il est encore mentionné Pg. 12, 
23. Pr, 9, 128. 19, 47. 27, 26. 29, 56. 

Lucore, vieille forme pour éuee, la lumidre, l'éclat, Da8 Se ber Glanz 
Pr. 14, 94. 

Lucrezia, uorde, femme de Collatin qui se domna la mort pour ne 
pas survivre à son déshonneur Inf. 4, 128. Pr. 6, 41. 

Luculento, mat emprunté du latin, brillant, resplendissant, glänzen, 
leuchtent Pr. 9, 37. 22, 28. 

Ludere, verbe emprunté du latin, proprement jouer, fbiefen, D. Pom- 
plaie pour s’ébattre, donner par ses mouvements des signes de réjouis- 
sance, fpielen, umfpielert Pr. 30, 10. 

Ludo, mot emprunté du latin, te jeu, Da8 Spiet; pour un tour qu'on 
jaue à quelqu'un, ein Gtreid, ben man einem fpieft Inf. 22, 118. ange- 
lici ludi Pr. 28, 126 sont les mauvements jogeur des anges, Die beiteren 

Œyiele ber Cugel. 

Luglio {uiw), le mois de Juillet, ber Juti Inf. 29, 47. 

Lui, forme des eas obliques du pronom egli, lui, le, (Dm, (Dn. Sans 
prépasition au datif Inf. 1,81. 7, 67. 14, 71. 19, 89. 28, 48. 33, 
424, 150. Pg. 1, 33, 64. 8, 58, 121. 14, 79. 18, 41. 24, 76 et très 
souvent. À l’aecusatif Inf. 40, 95. 17,77. 18,95. 19,51. 22, 140. 
25, 91. 80, 85. AA 125. Pg. 1, 62. 9, 38. 12, 4. 15, 109. 17, 131. 
25, 29. 26, 401: Pr. 2, 47, 131. 14, 48. 19, 6. 27, 112. 30, 102 et 
plus souvent. 

Avec toutes les prépositions : 

A lui Inf. 1, 65. 2, 74. 10, 38. Pg. 2, A 24. 4, 117. 17,88. 30, 
122. Pr. 8, 94. 15, 31. appresso lui Inf. 8, 26. Pg. A 50. 

Con lui Inf. 1, 39. Pg. 2, 146. 17, 64. 33, 135. Pr. 10,34. 17, 76. 
Contra lui Pr. 6, 130. 

Da lui Pg. 2, 102. 16, 66. Pr. 2, 117. 48, 24. Di lui Iaf. 2, 66. 
14, 50. Pg. 8, 119. Pr. 9, 96. 10, 6 et très souvent. In lt Pr. 6, 24. 
10, 59. 18, 27. 20, 114. {ntra lui Pr. 42, 62. Per lui Pr. 8, 80. 17, 
89. Fer lui Pa. 1, 127. 3, 106. 7, 14. 

Emi na se rapporte. pas seulement à des hommes mais souvent aussi 
à des êtres supérieurs et même à des êtres inanimés. À Dieu Pg. 16, 85. 
236, 48. Pr. 2, 47. 24, 129. A Jésus Christ Pr. 20, 444. Au ciel Pr. 2, 
417, 431, An salei Inf. 1, 49. Pg. 2, A 4, 84. Pr. 10, 34. 29, 4. 26, 
421. Aus cor Int 31,75. à us cercle Pg. 4, 84. à un jardin Pr. 31, 98 
A une peware Pr. G, 24. A Toetioe de parler Pg. 24, 1 etc. 

Luigi (Ludovicus), les Louis, vie Lubmwige, les rois de France de ce nom 
Pg. 20 D. ` 

Lulla (d'origise incertaine, peut-être de. iunda, dimin. de hma), Douve-, 
du fond d'un bonnesu, de Gsitenftiié des Bopien bh 28, 22. 

19* 
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Lumiaccia Cimas), forme ancienne, aujourd’hui lumaca, le limaçon, 
die Snecte Inf. 25, 132. . 

Lume (umen), la lumiere, Das Qidt, en général Inf. 3; 75. 26, 131. 
34, 99. Pg. 1, 38. 2, 17. 3, 96. 4, 30. 28, 64. 31, 110. Pr. 1, 82, 
122. 3, 23. 10, 115. 15, 52. 17, 115. 18, 19. 21, 32. 23, 31. 28, 
16. 29, 99. 32, 71. Au plur. Pr. 18, 76. La lumiére spirituelle, Da8 geis 
ftige Lit Inf. 1, 82. Pg. 6, 148. 25, 36. 33, 75. Pr. 13, 44. 14, 48. 
19, 48. 32, 98. une lumière, un flambeau etc., ein Lit, -eine Kerze, eine 
Fadel Pg. 3, 132. 22, 68. 32, 98. Pr. 2, 101. Les étoiles, die Sterne 
Pr. 2, 65. 20, 17. 26, 121. Le soleil, bie Gonne Pg. 13, 16. l’alto lume 
est Dieu Pg. 13, 86. Les âmes des bienheureux parcequ’elles sont revêtues 
de lumière, bie Geligen Pr. 10, 73. 13, 29. 23, 110. 25, 13. Dans le 
passage Pr. 33, 90 lume semble désigner une lueur, ein féimaches Lit, 
ein Satten. V. aussi Luna. Dans lé passage Int 29, 39 Alde, la Cr. 
et les édit. qui leur sont conformes lisent lumi, ce qui joint au verbe 
vi fosse au sing. rappellerait la construction le mura parea che ferro 
fosse Inf. 8, 78. La Nidob. lit lume que nous préférerions. 

Lumiera, la lumiére, Da8 Lit Inf. 4, 103. surtout la lumière dont 
les bienheureux sont revêtus Pr. 5, 130. 9, 112. 11, 16. 

Luminoso, lumineus, éclairé, leuchtend, ecfeudtend Inf. 4, 116. Pg. 
29, 23. 

Luna, je lune, ber Mond Inf. 7, 64. 15, 19. 20, 127. 26, 131. 29, 
10. Pg. 10, 14. 18, 76. 19, 2. 28, 33. 29, 53. Pr. 1,115. 16, 82. 28, 
20. Pour un temps quelconque de l'année Pr. 27,132. Dans le passage 
Inf. 33, 26 Alde et plusieurs anciennes édit. ainsi que plusieurs Mss. 
lisent lume au lieu de lune, le contexte nous semble eependant deman- 
der la dernière leçon. D. parle du ciel de la lune dans les chants 2, 
3 et 4 du Paradis. 

Lunare, mot qui a vieilli, la lunaison, une révolution de la lune, ber 
Monvumlauf Pg. 22, 36. 

Lunga, a lunga, adv., bin, au loin, weit, weithin Inf. 9, 5. V. A. 

Lungamente, longtemps, lange, lange Beit Inf. 16, 64. Pg. 22, 91. 
Pr. 19, 26. 

Lunghesso, prép., prés de, à côté de, entlang, zur Seite Pg. 2, 10. 
19, 27. Pr. 32, 130. V. Esso. 

Lunghezza, ls longueur, l'étendue, bie Ränge Pr. 30, 90. 

Lungi (onge), adv. Loin, fern, entfernt Inf. 4, 67. 15, 72. 28, 36. Da 
lungi, de loin, von fern Inf. 8, 5. 12, 61. 34, 6. Dalla lungi dans le 
même sens Inf. 31, 23. Di lungi, cloigne, entfernt Inf. 4, 70. Di lungi 
da, loin de, fern von Int 16, 113. Lungi a, loin de, fern von Pr. 12, 49. 

Lungo, long, lang, de dimension Inf. 3, 55. 4, 22. 24, 55. 29, 53. 
81, 58. 34, 95. Pr. 12, 50. 26, 111. de durée Inf. 1, 63. 4, 146. 6, 
64. 15, 116. 27, 43, 110. 28, 10. 31, 128. Pr. 14, 37. 23,39. Lunga 
fiata, longtemps, lange Beit Pg. 26, 101. 

Lungo, prépos., le long de, à côlé de, entlang, neben, bei Inf. 10, 53. 
12, 101. 15, 7, 17. 21, 98. Pg. 1, 34. 3, 131. 13, 45. 20, 5. 27, 83. 
32, 84. Pr. 32, 130. Lungo di, dans le même sens Pg. 18, 92. 
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Luni, anciennement Lena, ville maritime sur la frontière de la Tos- 
cane et du territoire de Gènes, aujourd’hui détruite. Inf. 20, 47. Pr. 
16, 73. 

Luogo Cocus), le lieu, la place, der Ort, bie Stelle Inf. 1, 93. 3, 16. 5, 
10. 6, 47.9, 28. 14, 124. 16, 82. 18, 1. 19, 18. 20, 89. 21, 24. 22, 
102. 24, 141. 30, 71. 34, 42, 71. Luogo eterno Inf 4,114 est l'enfer, 
die Hölle Pg. 6, 73. 9, 8. 10, 70. 14, 33. 15, 144. 18, 126. 20, 5. 
25, 48. Pr. 27, 23, 102. 27, 102. 31, 66. non aver luogo, ne servir à 
rien, zu nits dienen Inf. 21, 48. aver luogo, étre besoin, nöthig fein Pr. 
24, 81. trovar luogo, avoir lieu, ftatt finden Pg. 22, 23. La ville, le lieu 
de naissance, der Geburtsort Pg. 7, 18. 13, 105. L'espace, l'étendue, Der 
Raum Inf. 5, 2. 

Lupa, ls louve, bie ous Inf. 1, 49 il est plus que probable que 
Dante sous l’image d’une louve a voulu désigner l'avarice de la cour 
de Rome, d’autant plus qu’il indique d’une manière précise l’avarice 
en général par le nom de lupa Pg. 20, 40. 


Lupicino, diminut. de lupo, un louveteau, ein junger Wolf Int, 33, 29. 


Lupo, x loup, ber Wolf. Au propre Inf. 33, 29. Pr. A 5. comme 
terme d’injure Inf.7,8. Au figuré D. désigne par ce mot les Florentins 
Pg. 14, 50. les factieux de Florence Pr. 25, 6. les mauvais papes Pr. 
9, 132. 27, 55. 

Lurco (Lwco et peut-être de l’allemand orh, dans quelques pro- 
vinces, terme d’injure, animal immonde), goulu, gefrăpig Int 17, 22. 

Lusinga (de l’ancien français Losange et lausange de laus), la fialterie, 
bie Shmeidelei Inf. 11, 58. 18, 125. Pg. 1, 92. 

Lusingare, flatter, fmeicheln Inf. 32, 96. 

Lussuria Gururia), la luœure, la volupté, bie Geilbeit, die Ueppigteit, vie 
Wolluft Inf. 5, 55. Pg. 26, 42. Pr. 19, 124. 

Lussurioso, lururieur, voluplueuz, geil, wolúftig Inf. 5, 63. 

Lustra (du plur. de lustrum), mot emprunté du latin, la taniére, la 
bauge, die Däble, dag Lager deg Wildes Pr. 4, 127. 

Lustro, la lumiére, l'éclat, baë Lit, ber Glan Pg. 29, 16. Pr. 14,68. 

Luttare Cde ictus), pleurer, se plaindre, trauern, flagen Pg. 17, 38. 

Lutto (oct, la douleur, le deuil, Der Schmerz, bie Trauer Inf. 8, 37. 
13, 69. 34, 36. Pg. 3, 42. 16, 72. 


M. 


M, la lettre appelée emme, comme un des éléments qui forment les 
mots Diligite justitiam etc. Pr. 18, 94, 98. comme nom de nombre il dé- 
signe mille, taufent Pr. 19, 129. 

Ma cde magis), mais, aber, jevod Inf. 1, 8, 13, 44, 76, 96, 104 et 
ainsi de suite presqu’ à chaque page. 

Ma, suivi de che et précédé d’une négation, est magis quam, le mas que 
des Espagnols, il correspond à ne plas—que, rien que, ne—que, niht gebr 
ais, nibté al8, nur Inf. 4, 26. 21, 20. 28, 66. Pg. 18, 53. Pr. 22, 17. 
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La Cr. écrit en un mot mache; nous croyons qu'il vaut mieux échire 
ma che ou bien macchè. Dans quelques Mss. on trouve mai che. 

Ma’, pour mai qu’on a dit anciennement pour mali, plur. de malo, 
mauvais, Tiet, fblimm Inf. 28, 135. 33, 16. Ma’ devant un d pour 
mai, jamais, jemal Int, 17,17. La plupart des édit. écrivent même dans 
ce cas mai, 

Maccabeo, l'alto Maccubeo Pr. 18, 40 est le héros Juif Judas Macca- 
bée, qui délivra son peuple de la tyrannie d’Antiocnus. Maccubei Inf. 
. 19, 86 sont les deux livres de ce nom, les derniers dè l'ancien Tes- 
tament. | 

Maccario, St. Macaire, Pr. 22, A9 probablement D. a voulu parler du 
Saint de ce nom surnommé le grand ou l’Egyptien, disciple de St. An- 
toine, qui vécut en solitaire et mourut 891. Un autre St. Macaire d’A- 
lexandrie également ermite mourut 404. 

Ma chè v. Ma. ` 

Macigno (peut-être de machina ou macina dans le latin du moyen âge 
qu’on a dit pour mola), espèce de gré, de couleur grisåtre dont on se 
sert à Florence pour le pavé, la construction des maisons et pour en 
faire des meules. Pour rocher, Wellen, en général Inf. 15,63, Pg. 19, 48, 

Maciulla (peut-être de mâcher, fanen), instrument dont on se sert 
pour rompre le lin et le chanvre, le brisoir, vie Sla8brete Inf. 34, 56. 

Macra, petit fleuve qui déjà dans l’antiquité faisait la frontière de 
l’'Etrurie et de la Ligurie, ou du territoire de Gènes. Pr. 9, 89. 

Macro (macer, en allemand mager), forme ancienne qui ne se trouve 
qu’ en rime, maigre, mager Inf. 27, 03. Pr. 25, 3. par extension, dé- 
pouillé, beraubt, pauvre, arm Pg. 9, 138. 

Maculato, mot emprunté du latin, tacheté, geflett Inf. 1, 83. 29, 75. 

Madian, nom d’un peuple originaire de la Terre Sainte, vaiacu par 
Gédéon Pg. 24, 126, V. Juges, ch. 7. 

Madonna Ce domina), titre d’honneur qu’on donnait anciennement 
à une femme de condition, en lui parlant ou en parlant d’elle. Il cor- 
respond à Madame en français et pourrait se traduire par Dron en al- 

iemand. Pg. 33, 29. Pr. 2, 46. 
` Madre (mater), la mére, pie Mutter. Au propre Inf. 22, 49. 23, 38. 27, 
74. Pg. 8, 73. 9, 37. 15, 89. 17, 39. 26, 95. 28, 51. Pr. 1, 102. A 
104. 12, 60. 27, 134. 32, 69. L'antica madre Pg. 30, 52 est Eve la 
mère du genre humain, La commune madre Pg. 11, 63 est pris par 
tous les interprètes pour la terre, Die Grbe, dont le corps de l’homme 
est formé, on pourrait d’après le contexte penser également à Eve. II 
se dit même des animaux Pr. 5, 83. - 

Maestro cmagister), le maître, le seigneur, celui qui a le droit de com- 
mander, der Herr, ber Gebieter Inf. 2, 140. 33, 28. De-là le maire dans 
un art, une science, un métier etc., ber Meifter, ber Lehrer Inf. 1, 85. 
11, 104. 15, 12. 27, 96. 31, 85. Pg. 12, 64. 27, 114. Pr. 11, 85. 
24, 47. dans ce sens Dieu lui-même est appelé ainsi Pr. 10, 11. et le 
Seigneur Pg. 32, 81. Aristote est appelé il maestro di color che sanno 
Int, 4,131 et il vostro maestro parceque sa philosophie dominait dans 
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les écoles Pr. 6, 120. Maestro était souvent hjouté comme titre au nom 
propre nf. 80, 61, 104. Surtout D, donne ce titre d'honneur à Virgile 
soit en parlant de lui Inf. 3,121. 4, 31, 85, 99. 7, 115. 8, 41,67. 10, 
115. 16, 90. 18, 82. 21, 80. 22, 43. 28, 47. 29, 100. 34, 3. Pg. 1 

125.2, 26. 3, 53. 10, 47, 112. 12, 118. 13, 37. 15, 40. 17, 11, 81. 
20, 134. 21, 118. 26, 2. soit en lui adressant la parole Inf. 8, 12, 32, 
43, 72. À, 46, 5, 50. 6, 103, 7, 37, 49, 67. 8, 52, 70, 86. 21, 127. 
23, 21. 32, 82. 33, 104. Pg. 4, 36. 9, 89. 16, 22. 18, 10. comme il 
l'appelle souvent par respect dottore, duca,-peeta, signore q. v. D. s’est 
servi quélqnefois de la forme Mastro inf. 24, 16. 30, 104. 

Magagna (d’origine incertaine), le vice, le défaut, Da8 Rafter, ber Gehe 
ler Inf. 33, 152. Pe, 15, 46. Dans le passage Pg. 6, 110 it semble sig- 
nifier injure qu'on souffre, Unredt, bas man feidet. 

Maggio Ga), le mois de Mai, ber Wai Pg. 24, 146. 

Mággio, forme assez usitée chez les anciens pour maggiore, pius 
grand, gröğer Inf. 6, 48 où la Nidob. avec plusieurs anciennes édit 
lit maggior, qui semble cependant gåter le vers. Inf. 31, 84. Pr. 6, 
120. 14, 97. 26, 29. 28, 77. 33, 55. 

Maggiore (major), adj., plus grand, grüfer Inf. H 121. 17, 106. 18, 
27. 19, 16. 29, 58. 30, 142. 34, 61. Pg. 2, 129. 4, 19. 8, 138. 15, 
46. 17, 45. 27, BO. 29, 79. Pr. 1, 123. 5, 19. 10, 28. 23, 90. 28, 
67. 32, 136. Avec l’article, te plus grand, ber gröfte Inf. 2, 24, Pr. 6, 
19. 32, 136. Comme subst. Pg. 7, 78. 38, 26. Au plur. et comme subst. les 
ancêtres, Die Borfabren, die Ahnen Inf. 10, 42. Pg. 11, 62. Pr. 16, 43. 
Dans le passage Inf. 22, 111 Alde et la Gr. lisent a mia maggior tris- 
tixia, Nidob., Lombardi, Costa, PEd. de Flor., Ugo-Fosc. a’ miei, aux 
miens, ben Meinigen, c. à d. à mes compagnons d’infortune, ce que nous 
préférerions également. 

Magico, magique, qui tient à la magie, magifd, sur Magie gehörig 
Inf. 20, 117. | 

Maginare, ancienne forme pour immaginare, s'imaginer, fit cinbil= 
ben inf. 31, 24. 

Magauaimo, un homme de grand coeur, d’un grand courage, ein home 
Berger, fübner Mann Inf. 2, 44. 10, 73. 

Magnificenza, la magnificence, la gloire, die Gerrlithfeit, der Ruhm Pr. 
31, 88. 33, 20. Au plur. oeuvres glorieuses, glorreide Thaten Pr. 17, 85. 

Magnifico, magnifique, glorieux, prâdtig, rubmyot Pr. 7, 113. 

DO, forme empruntée du latin, grand, grof, au physique et au mo» 
ral Inf. A 119. Pg. 18, 98. 19, 63. Pr. 9, 133. 

Mago, Simon, v. Simone. 

Magra, petit fleuve qui se jette dans la mer méditerranée, sur les 
frontières de la Toscane et du territoire de Gènes Inf. 24, 145. v. 
Macra. 

Magrorza, la maigreur, bie MagerÉeit Inf. 1, 50. Pg. 23, 39. 24, 69. 

Magro macer), maigre, mager Inf. 33, 31. Pg. 25, 20. 

Magro, subst., le maigre, Dag Magere Pr. 2, 77. 


Bail (de magis ou de l'allemand malg). Dans Ia phrase négative jamais, 
niemals Inf. 1, 98. 3, 36, 85. 5, 44. 6, 9. ‘13, 64. 21, AA 24, 106. 
27, 37. 30, 22. Pg. 1, 58. 5, 68. 14, 15. 17, 51, 91. 21, 1, 57. 28, 
32. Pr. 3, 39. 16, 4. 23, 53, 129. 26, 127. 38, 28. Sans la négation 
jamais, jemal8 Inf. 4, 49. 6, 45. 8, 96. 9, 17. 10, 82, 94. 14, 40. 20, 
97. 27, 62. 28, 1, 74. 31, 109. Pg. 3, 110. 17, 1. 19, 136. 22, 102. 
23, 103. 25, 1. 26, 98. 29, 38. Pr. 26, 84. 27, 90. 33, 102 et plus 
souvent. Mai plur. de Majo q. v. 

Maja, fille d’Atlas et mère de Mercure Pr. 22, 144. D. désigne par 
ce nom la planète Mercure, peut-être à l’exemple d’Ovide Fast, 2, 461 
qui donne à Vénus le nom de sa mère Dione. 

Majo, proprement le Cytisus labursum, le cytise des Alpes ou Libourne, 
der Oolbregen, pour un arbre en général, ein Baum Pg. 28, 36. 

Majolica, aujourd’hui Majoriea ou Majorca, Majorque, Majorca, la 
plus grande des îles Baléares Inf. 28, 83 où sa situation opposée à 
l'ile de Chypre désigne toute l’étendue de la Méditerranée. 

Malacoda, nom que D. donne à l’un des démons de la cinquième 
bolgia Inf. 21, 76, 79. 

Maladetto (maledictus), forme plutôt florentine qu’ italienne pour ma- 
ledetto, maudit, vermaleveit, vervammt Inf. 6, 8, 109. 7, 8. 8, 38, 95. 
11, 19. Pr. 9, 130. 20, 10. 29, 55. Les démons sont appelés à mala- 
detti Inf. 22, 42. et i maladetti ne’ nuvoli formati Pg. 24, 121 sont 
les Centaures. 

Maladizione (maledictio), aujourd’hui plus ordinairement maledizione, 
la malédiction, bie Berwminfdung, die Berflubung, ber Fluh Pr. 3, 133. 

Malagevole, malaise, difficile, {dwierig, f@wer Inf. 24,62. v. Agevole. 

Malahoth, mot hébreu m59, le royaume, le règne, bag Königreid, 
das Reid Pr. 7, 3. D’autres le dérivent de rap, foule, Menge, troupe, 
Haufen. . | 

Malanno, le malheur, bas Unglü® Pg. 11, 69. 

Malaspina, Currado, Conrad, de la famille illustre des marquis de 
Malaspina, qui possédaient une partie de la Lunigiane province limi- 
trophe de la Toscane et du territoire de Gènes. Celui qui parle Pg. 8, 
118 mourut 1294; un de ses ancêtres du même nom avait vécu au 
commencement du treizième siècle. 

Male cmalum), subst., le mal physique, la peine, le tourment, die Gtrafe, 
Die Qual Inf. 17, 125. la maladie, bie Rranfheit, la blessure, Die Wunde 
Inf. 24, 18. 29, 48. 30, 69. le mal, le malheur, DaB Uebel, baë Unglüd 
Inf. 1, 132. Pg. 5, 112. 11, 16. Pr. 6, 99. le mal moral, le vice, Da8 Las 
fter Inf. 2, 16. 7, 51. 11, 25. 19, 115. Pg. 22, 45. Au physique et au 
moral Inf. 7, 18. Satan est appelé ainsi Inf. 34, 84. Dans le passage 
Inf. 23, 109 où la phrase est interrompue il est impossible de décider 
si mali est adj. ou subst. s’il signifie vos peines, eure Qualen, ou bien 
vos mauvaises, eure flimmen, en sousentendant oeuvres, Thaten. Par d 
mal di Francia Pg. 7, 109 D. entend Philippe le bel roi de France, 
dont il est encore parlé Pr. #9, 118 H mal delle Sabine Pr. 6, 40 
est le rapt des Sabines, ber Roub der Sabinerinnen. | 
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Male et devant les consonnes simples mal, adv. mal, fledt, Apel, 
unribtig Inf. 10, 77. 12, 54. Pg. 17, 87. 20, 1. Pr. A 61. 21, 126. 
Mal dare, mal tenere Inf. 7, 58. mal tolto Inf. 19, 98. mal tollelto Pr. 
5, 33. mal volentier, mal volontiers, ungern Inf. 18, 52. mal volere, que 
quelques uns écrivent malvolere, comme subst. le mauvais vouloir, be 
böfe Zäite Pe 5, 112. Avec le verbe fare, far male, faire le mal, Böfeg 
thun Pg. 20, 63. Pr. 3, 106. nuire, offenser, faben, befdaävigen Inf. 2, 
89. 17, 84. Pg. 29, 111. fatiguer, ermen Pg. 4, 90. Male! malheureu- 
sement! pour mon, ton, son malheur! unglüdlichermeife, au meinem, Deinem, 
feinem Unglüd! Inf. 9, 54. 12, 66. Pg. A 72. 12, 45. Pr. 6, 69. 16, 
140. De-là mal nato, né pour son malheur, au feinem Unglüd geboren Inf. 
9, 7. 18, 76. 30, 48. et mal creato dans le même sens Inf. 32, 13. 
mal proteso de même Inf. 32, 13. Mal nascere est dit Pg. 18, 125 de 
quelqu'un qui est né bâtard, anebelict geboren. 

Malebolgo, nom que D. donne à la division des enfers dans laquelle 
sont punis les trompeurs, die Betrüger, de tout genre, et qui est divisée 
en 10 fosses concentriques appelées bolge q. v. D. Pemploie toujours 
au sing. comme nom de lieu Inf. 18, 1. 21, 5. 24, 37. 29, 41. 

Malebranche, surnom donné par D. aux démons de la cinquième 
bolgia Inf. 21, 87. 22, 100. 23, 23. 33, 142. v. Branca. , 

Maledetto (maledictus), maudit, 'verwünfót, verfludt Inf. 3. 8. La Cr. 
lit maladelto q. v. ` 

Walia Cde mate), au plur. des sorcelleries, Baubereten Inf. 20, 123. 

Malignamente, avec malice, en mauvaise intention, boSbaftermeife, in 
bôfer Abftht Pg. 17, 60. 

Maligno, au physique, ce qui est capable de nuire, de faire du mal, 
wag fhaben, befhävigen fann Inf. 5, 86. 7, 108. 18, 4. Pg. 30, 118. 
32, 134. Au moral, méchant, plein de malice, boSbaft, vol Bosheit Inf. 
15, 61. 

Maliscalco (du latin du moyen âge malischalkus ou plutôt marescalcus, 
(magister equormm) de l’allemand Mar ou WMähre, cheval, et Golf ancien 
mot pour serviteur ou qui a soin d’une chose). Ancien titre d’une dignité 
dans les cours des princes, Maréchal, Marfhall; D. donne ce titre 
d’excellence aux deux poètes Virgile et Stace Pg. 24, 99. 

Malizia, ls malice, la méchanceté, le vice, He Bosheit, Das Safer Inf. 11, 
22, 82. 15, 78. Pg. 16, 60, 75. Pr. 4, 65. la malice, tour qu’on joue 
à quelqu’ un, bie Bosheit, der böfe Etre, ben man einem fpielt Inf. 22, 
107. Au physique, mauvaise constitution de Pair, vapeur maligne, übte 
Befhaffenbeit ver Luft, bôfe Dhnfte Inf. 29, 60. 

Malizioso, malicis, plein de malice, boshaft, voler Tüde Inf. 22, 
110. 

Halmenare, maltraiter, mifhandeln Pr. 19, 143. 

Malnato v. Male. 

. Malo, et devant les consonnes simples très souvent mal, adj., mau- 
vais, (ëtt. bôfe Inf. 3, 115. 5, 42. 7, 93. 23, 16. 27, 47. 28, 135. 
31, 56. Pg. 5, 112. 8, 100. 10, 2. 17, 69, 95 où la Cr. a la mauvaise 
leçon male Pr. 12, 119. 18,126. Au plur. ma’ pour mali Inf. 28, 135. 





206 Malte ~- Menduesre. 


L'enfer est appelé il mal mondo laf. 19, 11. d mal fume Pg. 1, 88 
est l’Acheron. 

Malta était suivant la plupart des commentateurs le nom d’une tour 
ou château sur le bord du lac de Bolsène qui servait de prison aux 
prêtres coupables de grands erimes, aujourd’hui un endrait près du lac 
porte le nom de Marta Pr. 9, 54. D’autres parlent d’une prison de ce 
nom à Rome même. 

Maivagie, mauvais, mchast, flechi, fhlimm Inf. 1, 97. 3, 107. 17, 
30. 22, 96. 28, 138. 32, 110. Pg. 14, 111. 19, 144. Pr. 17, 62. Au 
physique Inf, 34, 95. 

Halvolere v. Male. 

Mamma, mot dont se servent les enfans qui ne savent pas encore 
prononcer madre, Maman, Mama Inf. 32, 9. Pg. 30, 44. Pr. 14, 64. 
23, 121. Au figuré, mére pour ce qui sert de guide et excite à Pg. 
21, 97. 

Hammella Cmamila), la mammelle, bie tweiblide Bruft, au propre Inf. 
20, 52. Pr. 33, 108. Delà, le côté, be Gite inf. 17, 31. 

Manardi, Arrigo, Pg. 14, 97. gentilhomme de Fayence op de Bret- 
tinora, eélèbre par sa vertu et surtout par sa libéralité. 

Mancare Ge mancsa), manquer, feblen Iof. 24, 7. Pg. 17, 33, 54. Pr. 
7, 77. 33, 142. 

Mancia (peut-être de manus), proprement, un pot de vin, un pour beire, 
ein rinfgelv. D. semble l’employer dans le sens de don, Gebe, Ge 
Kent, en disant que la lance d’Achille era cagione Prime di trista c 
poi di buona mancia, parcequ’elle guérissait les blessures qu’elle avait 
faites. Int, 31, 6. De même pour un dos, une ofrande, eine Gab, ein 
Britgefhent Pr. 5, 66. 

Mancino (de manco), gauche, Uafë Inf. 26, 126. Del a mancina, 
en sousentendant mano, à gauche, Tinf8, zur linfen Geite Pg. A. 101. 

Hanco, adj., qui mangue, fehlend Inf. 12, 6. imparfeit, unyolfomwmen 
Pr. 8, 140. 10, 20. insuffisant, niht anðreidhend Pg. A, 78. voti manchi, 
des voeux qu'on n’a pas accomplis, unerfüllte Gedäbpe Pr. A 137. 5, 14. 
Gauche, linf4 Inf. 23, 68. Dans le passage Pe, 10, 30. manco semble 
être mis pour meno, moins, weniger; ou bien il drillo era manco, le droi 
dë imparfait, bag Recht war unyolfommen; elle mavait pas le droit 
d’être appelée — salila. 

Manco, subst., Manco di voto, l’action de manquer d sows voes, ET 
Mnterlaffen teg Gelibnes Pr. 3, 30. 

Mandare, envoyer, fenben, fhiden Inf. 2, 95. 5, G. 13, 96. 21, 142. 
Pg. 1, 01. 5, 32. Pr. 31, 96. mandar fuori, émelire, exprimer, magie 
en Pr. 17, 7. 

Mandria (mandra), proprement un troupeau, eine Geerbe. D. Paphlique 
à une réunion d’âmes du Purgatoire Pg. 3, 86. 

Handriane, le gardien d’un troupeau, ke berger, Aer Girt Pg. 27, 82. 
Becca mot emprunté du tatin, manger avec avidééé, gterig efen 
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Wane, mot latin, le matin, ber Morgen İnf. 34, 105. Pr. 1, A8. 23, 
89. da mane, au matin, Piorgens Inf. 34, 118. Pr. 27, 29. et de même 
mane seul Pr. 23, 89. 

Manere, verbe latin, pour rimanere, rester, bleiben Pr. 29, 145. 

Manfredi, Mainfroi, Manfréd, fils naturel de l’empereur Frédéric 11; 
il usurpa le trône de Naples et fut défait et tué par Charles d'Anjou à 
la bataille de Bénévent 1266. 

Mangiadore, le mangeur, ber Diet, surnom donné on ne sait trop 
pourquoi à un écrivairi du douzième siècle, Petrus Comestor ou Manducatot, 
né à Troye en France et mott à l’abbaye de St. Victor à Paris 1198. 
H a écrit une histoire ecclésiastique qui ne dépasse pas les temps des 
pores, et fut quelque temps chancelier de l’université de Paris. Pr. 

, 13 

Mangiare cae manducatej, manger, effen Inf. 33, 62, 141. Pg. 23, 67. 
mangiarsi Inf. 32, 134 désigne plutôt dévorer, manger abec avidité, freffen, 
mit Gier effen. | 

Manibus o date lilia plenis Pg. 30, 21. répandez les lys à pleines 
mains, ftrenet Qiliet mit volen Händen, passage emprunté de Virgile, 
Enéide VI. 884. 

Manicare, forme ancienne pour mangiare, manger, effen Inf. 33, 60. 

Maniera (du latin barbare maneties, dérivé de manus), la maniére, Die 
Weife Pr. 13, 17. 

- Manifestare, manifester, caprimer, offenbaren, auafpreden, fund geben 
Inf. 14, 7. Pr. 1, 24. 21, 69. 24, 127. Au part. Manifesto p: manifes 
sluto Pg. 26,26. , 

Manifesto, manifeste, clair, apparent, évident, connu, offenbar, beutli®, 
etfbeitenb, fund Inf. 14, 18. 15, 91. 224, 81. Pg. 2, 123. 6, 33. 11, 
48. 18, 17. 23, 38. 30, 69. Pr. 2, 79. 5, 114. 12, 74. 15, 80. 19, 
42. 27, 120. 80, 96. far manifesto, révéler, publier, offenbaren, befannt 
maden Pr. 10, 126. 17, 128. faire connaitre, fund geben Inf. 10, 25. 
farsi manifesto, se prononcer, s'expliquer, fi ausfpreen, fi erflären 
Pr. 24, 52. 

Manna, la manne, baë Manna, qui nourrit les Israélites dans le dés 
sert Pr. 32, 131. Dé-là la verace manna Pr. 12, 84, le vrai pain céleste, 
bas wahre Brod vomi Himmel, allusion à St. Jean 6, 32. la cotidiana 
manna, le pain quotidien, DaB (alte Brod, paroles de l’Oraison domi» 
nicale. Pr. 11, 18. 

Mato, et devant les consonnes simples man, même au plur. la main, 
bie Hand. Au propre Inf. 3, 19. 4, 86. 7, 112. 8, 40. 9, 59. 10, 37. 
13, 31, 130. 14, 41. 15, 29. 17, 47. 24, 94. 28, 94. 30, 6. 81, 28. 
32, 62. 33, 58, 148. Pg. 2, 6, 29. 8, 69. 4, 33. 6, 8. 8, 9. 9, 82. 12, 
130. 15, 13. 16, 95. 19, 9, 124. 22, 75. 24, 106. 27, 16, 107. 28, 
68. 32, 98. Pr. A 44. 26, 12. A man, entre les mains, au pouvoir, in die 
Hände Inf. 22, 45. 33, 39. Pour les pattes, ble Tagen, d’un animal hf. 
6, 17. Par extension łe côté, bie Seite Inf. 7, 32. 9, 110. 19, 41. 23, 
68. 26, 110. 30, 6. Pg. 11, Au. 24, 46. à destra mano, à man manca, 
a Mano staneg v: À et Manco, Sianco: Avere in mano, avoir én son pou- 
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voir, in feinen Gänden, in feiner Maht Haben Inf. 22, 83. Pg. 11, 423. 
aver man violenta, porter une main violente, gewaltthätige Hand anlegen 
Inf. 11, 40. Por mano, melire la main à Vloeuvre, s'occuper d'une chose, 
Hand ang Werf legen, ih womit befbäftigen Pr. 16, 97. Pr. 12, 138. 
Di mano in mano, de main en main, successivement, von Gand au Gand, 
nat einander Pr. 6, 8. 

Manso Cde mansues), apprivoisé, doux, sg bn, fanjft Pg. 27, 76. 

Mántaco (peut-être de mantica, la besace, ber MReijefad), ancienne 
forme, aujourd’hui mantice, le soufflet, ber Blafebalg Pg. 15, 51. 

Mantenere, maintenir, erhalten Pr. 11, 119. 

Manto (de mantelum, ou plutôt de l’allemand Mantel), le manteau, der 
Mantel Inf. 23, 67. 31, 66. Pg. 13, 47. 30, 32. Pr. 16, 7. 21, 133. 
il gran manto Int, 19, 69. Pg. 19, 104 est le manteau signe alors de 
la dignité papale, comme aujourd’hui la triple couronne. Lo real manto 
Pr. 23, 112 est le primum mobile, le ciel qui par son mouvement entraîne 
le mouvement de tous les autres cieux qu’il enveloppe. 

Manto, fille de Tirésias, à laquelle Virgile rapporte la fondation de 
Mantoue Inf. 20, 55. Il en est encore fait mention Pg. 22, 113. 

Mantova (Mantua), Mantoue, ville d'Italie que Virgile regarde comme 
sa patrie. Inf. 20, 93. Pg. 6, 72. 

Mantovano, de Mantoue, Manlouan, au8 Mantua, Mantuaner Inf. 1, 
69. 2, 58. Pg. 6, 74. 7, 86. 18, 83. 

Maometto, Mahomet, Muhamet, le célèbre auteur de l’Islamisme Inf. 
28, 31, 62. Il est probable que D. a voulu le désigner sous l’image 
d’un dragon qui détruit une partie du char représentant l'Eglise Pg. 
32, 131. 

Maraviglia (de mirabilia), le miracle, la merveille, pa8 Wunder, au propre 
et pour tout ce qui réveille l'étonnement Inf. 15, 24. 25, 47. 34, 37. 
Pg. 1, 134. 16, 33. 28, 115. Pr. 1, 139. 10, 47. 15, 127. 24, 107. 
28, 59. L'élonnement, daS Œxrftaunen Inf. 14, 129. 28, 54, 67. Pg. 2, 
82. 5, 8. 28,39. Pr. 27,139. À maraviglia, à merveille, beaucoup, uns 
derbar, febr Pr. 11, 90. 19, 84. Un grand nombre d’excellens Mss. 
lisent Meraviglia. 

Maravigliare, s'étonner, ih wundern, Bounen Inf. 23, 124. Pg. 2, 
69. 14, 14. 28, 79 et plus souvent. maravigliarsi Pg. 3, 29, 97. 7, 
11. 9, 72. 14, 103. 21, 121. 23, 59. Pr. 3, 25. 27, 20. 

Maraviglioso, merveilleux, ce qui excite l’étonnement, wunderbar, 
Staunen erregend Inf. 16, 132. et pour trés grand, extraordinaire, fehr 
grof, auberorbentlid Inf. 18, 135. 

Marca (de l'allemand Warf frontiére), D. l’emploie pour contrée, pays, 
Gegend, Land Pg. 19, 45. 26, 73. . 

Marcabô, ancien château, aujourd’hui détruit, à l'embouchure du 
Po, non loin de Porto Primaro. Inf. 28, 75. 

Marcello. Il est difficile de décider si D. a voulu parler du célèbre 
capitaine romain, vainqueur de Syracuse, ou d’un autre Marcellus con- 
temporain et ennemi de J. César. Cette dernière circonstance parait 
décisive d’après le contexte Pg. 6, 125, quelques Mss. lisent Metel. 





Marchese — Marino. 307 

Marchese (de l’allemand Wart, frontiére), proprement celui qui est 
chargé de défendre une frontière, le Margrave, ber Marfgraf. Au moyen 
âge ce mot est devenu un simple titre d'honneur: Marquis. Il marchese 
Inf. 18, 56 est Obizzo I da Este, Margrave de Ferrare. Guglielmo 
Marchese Pg. 7, 134 est le margrave Guillaume de Monferrat, prince 
juste et droit qui fut trahi par les siens et mourut en prison à Ales- 
sandria della Paglia 1292. Messer Marchese Pg. 24, 31 était un gentil- 
homme de ce nom à Forli fort adonné à la boisson. 

Marcio Cae marcidus), pourri, corrompu, faut, verfault Inf. 30, 122. 

Marcido Cde marcidus), pourri, corrompu, verfauit, verimeft Inf. 29, 51. 

Marco Lombardo v. Lombardo. 

Mardocheo, Mardochee, Marbadaï, Juif dont'il est question dans le 
livre d’Esther. be 17, 29. 

Mare, la mer, ba Deer Inf. 2, 108. 5, 29. 14, 94. 15, 6. 16, 135. 
20, 51. 24, 90. 26, 2, 105. 30, 19. 34, 48, 123. Pg. 1, 8. 2, 10. 19, 
20. Pr. 1, 69. 3, 86. 8, 63. 10, 90. 24, 39. 31, 75. Au figuré D. ap- 
pelle Virgile mar di tutto senno Int, 8,7. et l’immensité de lunivers d 
mar dell” essere Pr. 1, 113. Il mar dell’ amor torto Pr. 26, 62. 

Mareggiare, de la mer, mouvoir, rouler ses ondes, feine Wellen bewegen, 
fiuthen Pg. 28, 74. 

Maremma, contrée voisine de la mer et malsaine, surtout en Tos- 
cane, entre Pise et Sienne Inf. 25, 19. 29, 48. Pg. 5, 134. 

Margherita cmargarita), proprement la perle, pie Perle, D. désigne par 
ce mot-la hme, ber Mond Pr. 2, 34, la planète Mercure Pr. 6, 127. une 
des âmes bienheureuses, à cause de son éclat Pr. 22, 29. 

Margherita, nom propre Marguerite, Margaretha. Celle dont il est 
parlé Pg. 7, 128 est Marguerite, seconde femme de Charles I d’Anjou, 
roi de Naples, fille d'Eudes de Bourgogne duc de Nevers. D’autres la pren- 
nent pour la fille de Raymond Bérenger comte de Provence, épouse de 
Louis IX de France. 

Margine (margo), le bord, ber Rand, d’un ruisseau Inf. 14, 83. 15, 1. 

Maria, nom propre, Marie, Maria. La Ste Vierge. Il est à remarquer 
que son nom ainsi que celui du Seigneur ne sont jamais mentionnés 
dans l'Enfer. Son nom parait: Pg. 3, 39. 5, 101. 8, 37. 10, 50. 13, 
50. 18, 100. 20, 19. 22, 142. 33, 6. Pr. 3, 122. 4, 30. 11, 71. 14, 
36. 15, 133. 28, 111, 126, 137. 32, 4, 95, 107, 113. Outre cela elle 
est désignée sous différents noms comme Donna gentile, Vergine, Re- 
ginaetc. Inf.2, 94. Pe 10, 41. 20,97. Pr. 13,84. 23,88. 31,100, 116, 
127. 32, 29,85, 104, 119. 33,1. Maria Pg. 23, 30 femme Juive qui pen- 
dant le siège de Jérusalem tua son propre fils pour s’en nourrir. 

Marina, ce mot désigne la mer et la côte adjacente, Da8 Meer und die 
anftoÿente’ Rüfte, dans ce dernier sens Inf. 5, 98. dans le premier Pg. 
1, 117. 2, 100. 6, 86. 9, 45. 14, 35. . 

Marinaro, le marin, le marinier, ber Seemann, ber Schiffer Inf. 22, 20. 
Pg. 19, 20. 

Marino, marin, de la mer, vom Meere, gum Meere gehörig Inf. 26, 129. 
Pg. 2, 15. 25, 26. 


908 Marito — Marucco. 


Marito, le mari, l'époux, ber Mann, der Gemabf Pe. 7, 120, 20, 112. 
25, 134. Au figuré le pape est appelé l'époux de l'Eglise, ber Gemabl i der 
Kirche Inf. 19, 114. Pr. 11, 64 le Seigneur est appelé ( primo marito 
della povertà, le premier époux de la pauvreté, der erfte Gemabÿl der Ar- 
muth. 

Marmo (Marmor), le marbre, per Marmor Pg. 9, 95 10, 31, 55. Au 
plur. Une digue construile en marbre, tin Damm von Marmor Inf. 17, 6. 
des rochers de marbre, Marmorfeljen Inf, 20, 49. 

Marrocco ou Marocco, je Maroc, Marocco, royaume sur la côte oc- 
cidentale de lAfrique Inf. 26, 104. Pg. 4, 139. 

Marra, la houe, die Sade Inf. 15, 96. 

- Marsią (Marsyas), Marsyas, satyre qu’Apollon écorcha après lavoir 
vaincu dans un combat de musique Pr. 1, 20. 

Marsiglia CMasia), ville maritime de la France méridionale, Mar- 
seille Pg. 18, 102. 

Marte (ars), le dieu Mars Inf. 24, 145. 34, 51, Pg. 12, 31. Pr. A 
63. 8, 132. La planète de ce nom Pg. 2, 14. Pr. 14, 101. 27, 14, Elle 
est encore indiquée Pr. 16, 38. 17, 77. Jusqwen 1333 on voyait sur 
le ponte vecchio. de Florence les restes d’une ancienne statue de Mars 
qu’on croyait avoir été l’ancien patron de la ville, jusqu’ à ce qu’une 
inondation la renversa ; c’est à cette statue que D. fait allusion Inf, 13, 
146. Pr. 16, 47, 145. 

Martellare, proprement frapper d’un marteau, pour frapper, punir, 
flagen, ftrafen, en général Inf, 11, 90. | 

Martello Cmartwus), le marteau, bet Gammer Pr. 2, 128. 

Martino Ser, Sire ou maître Marlin, Meifter Martin, pour un homme 
du peuple, un idiot, un homme sans Jeltres, le premier venu, ber fr 
befte, ein untviffender Menfb. Pr. 13, 139. 

Martirare, tourmenter, martyriser, quäfen, martern Inf, 26, 55. Pg. 15, 
108. 17, 132. 

Martire, forme moins usitée que martirio, le taurment, le martyre, Die 
Quai, vie Marter Pg. 10, 109. 

Martirio, le tourment, le martyre, be Qual, bie Marter Inf. 14, 65. 
Pr. 15, 148. Bien plus souvent D. se sert de a forme martiro inf. 12, 
61. 16, 6. 18, 95. 28,54. Pg. 12, 60. Pr. 10, 128. 11, 100. 18, 
135. 32, 32. Et au plur. Inf. A 28. 5, 116. 9, 133. 10, 2. 23, 117. 
Pg. 4, 128. 7, 28. 23, 86. Pr. 18, 123. 

Marturare, tourmenter, quälen, mattern; mauvaise leçon que Viviani 
a adoptée sur la foi de quelques Mss. Inf. 14, 48 au lieu de matu- 
rare q. v. 

Marzia, Marcia, épouse de Caton d’Utique Inf. 4, 128. Pg. 1,79, 85. 

Marzucco, gentilhomme de Pise qui s’étant fait frère mineur, sup- 
porta avec une fermeté et une douceur rare la nouvelle de la mort de 
son fils qui avait été assassiné, ou suivant le postillateur du Cod. Caet. 
avait été décapité par ordre du comte Ugolino della Gherardesca Pg. 
6, 18. L’antico est le seul qui rapporte que Marzucco ait vengé de sa 
propre main la mort de son fils tué par un Federigo da Pisa. v, Pisa. 








Mascella — Mottinare. se 


“Mascella (marta), la mashoire, ble Rinnlabe. Au sing. Inf. 28, 94. 
An plur. Inf, 12, 78. 32, 107; , 

Masoheroni, Sassolo, Florentin qui tua son neveu pour s’en appro- 
prier l’ héritage at eut la tête tranchée Inf, 32, 65. 

Maschile (de mas ou masculus), mâle, männlid Inf. 20, 45. 

Maschio Cmasouus), måle, männlih. Comme subst. les måles, ie Män- 
ner Inf. 18, 90. 20, 41, 108. Pr. 32, 80. Pour majuscolo, grand, robuste, 
grof, fräĵtig Pg, 7, 119, 

Masnada (au moyen Âge maisnada, quasi mansionata, de mansio, maison, gens 
qui appartiennent à la maison), la troupe, la compagnie, Aer oui, vie 
Gefellfchaft Inf. 15, 41. Pg. 2, 130. 

Masso Caa massa), une grande masse de rocher, ein groper Selten Pg. 
3, 70. 

Mastino (de massatinus dérivé de mansio, au moyen âge), un målin, ohien 
de berger ot de bassecour, dn SHäferHund, Sausbun) Inf. 21, AA, Pour 
un tyran, un homme cruel, ein Tyrann, ein graujamer Menfh Int 27, 46 
v. Verrucchio. 

Mastro v. Maestro. 

Matelda, nom propre, de l’allemand Wathilde. La femme que D. 
rencontre au Purg. 28, 40. 31, 92, 43, 119 et qui paraît souvent dans 
les derniers chants du Purg. représente sans contredit la vie active op- 
posée à la vie conlemplalive, représentée par Béatrice. Il est plus que 
probable que D. jui donne le nom de Mathilde en mémoire de la célèbre 
comtesse Mathilde de Toscane, fille du Margrave Boniface de Toscane, 
_née 1046 et morte 1115, qui fut l’amie intime du pape Grégoire VII 
et qui léga la plus grande partie de ses vastes possessions à l'Eglise. 

Matora cmaeria), ancienne forme que D. n’emploie qu’en rime, la 
maliére, le sujet, ber Stoff, ber Gegenfiand Pg. 18, 37. 22, 29 et Pr. 1 
27 où la Cr. lit matera, mais toutes les autres édit. materia. 

Materia, au physique la matiére, la substance, Der Stoff, die Subftang 
Inf. 25, 102, 125. Pg. 18, 50. Pr. 1, 129. 2, 75. 7, 136. 29,22, de-là 
la maliére, le sujet, ber Stoff, ber Gegenftand Inf. 20, 2. Pg. 9, 71. 42, 
87. Pr. 1, 12, 27. 10, 27. 30, 36. l'objet d'un voeu, He Subftang eines 
Gelüibres Pr. 5, 52. 

Materno, Il parlar materno, la langue maternelle, bie Mutterfprache 
Pg. 26, 117. 

Matre, forme ancienne pour madre (mater), la mére, be Mutter, ne se 
trouve qu’au figuré pour source, origine, Quelle, Urfprung Int, 19, 115. 

Matrimonio, le mariage, die Che Pg. 25, 135. 

Mattia, mot qui a entièrement vicilli pour maltezza, la follie, la béise, 
Die Thorbeit, bie Dummbeit Inf. 20, 95. 

Mattia, nom propre Matthias, disciple du Seigneur qui fut élu apôtre 
à la place de Judas Iscariot Inf. 19, 94. 

Mattina (matutinum), subst., le matin, der Morgen Inf. 15, 52. Pg. 9, 
14. Da mattina, au matin, an Morgen, beë Morgens Pr. 31, 118. 

Mattinare, verbe actif, célébrer par un culte matinal, burd) Morgengots 
tesbienft feieru Pr. 10, 141. 


r 
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Mattino tacite), le matin, ber Morgen Inf. 1, 37. 26,7. Pg. 2, 13. 
Pour l'orient, la partie orientale du ciel, ber Orient Inf. 26, 124. 

Watto (peut-être de mattus qu’on a dit pour madidus, ivre, ou de Palle- 
mand matt, épuisé, fatigue), fou, insensé, thõridyt, unfinnig Inf. 11, 82. 28, 
111. Pg. 3, 34. Pr. 5, 80. 17, 64. 

Mattutino, matinal, zum Morgen gehörig Pg. 1, 115. 12, 90. Pr. 
32, 108. 

Maturare, múrir, reifen Pg. 19,91, 141. Pr. 25,36. Comme les fruits 
en môrissant deviennent moins durs, D. se sert de ce mot Int 14, 48 
dans le sens de dompter, vaincre l’orgueil ou l’obstination, comme en 
allemand mürbe machen, pour bänbigen, überwinden. 

Maturo, mir, reif Pg. 26; 55. Pr. 13, 132. 22, 64. 26, 91. parfait 
accompli, vollfommen Pr. 32, 22. 

Mazza cde massa), la massue, bie Seule Int 25, 32. 

Mazzerato cmaceratns), proprement macéré, eingemweidt, pour noyé, jetté 
å la mer, ertränËt, ing Meer geworfen Inf. 28, 80. 

"Mbo v. Ambo. 

Me, me, moi, mih. Lorsque me est régime d’un verbe, íl est tou- 
jours régime direct ou accusatif. Le seul exemple où me serait da- 
tif Inf. 23, 91 Poi disser me se trouve il est vrai dans Alde, Ia Cr. et 
dans toutes les anciennes édit. mais Lombardi et la plapart des édit. 
modernes ont disser mi ou mi dissero. Comme régime du verbe il se 
trouve Inf. 2, 33. 13, 72. 18, 119. 19, 72. Pg. 1, 29, 77. 2, 78. 3, 
24. 5, 9. 8, 15. 9, 30. Pr. 1, 85. 2, 6. 4, 7. 16, 6. 18, 19. 31, 66 
et plus souvent. Cofñme affixe au verbe il ne se trouve qu’en rime cal- 
me Pg. 8, 12. Dans les exclamations o me dolente Inf. 27, 121. Quel- 
quefois il est répété sans nécessité e me convien partirmi Pg. 16, 143. 
En rime D. se sert une seule fois de l’ancienne forme mee pour me Inf. 
26, 15. Il se construit avec toutes les prépositions À me Inf. 3, 7, 13, 
84, 76. 4, 19, 31, 76, 98. Pg. 8, 15 et presqu’à chaque page. contra 
me Inf. 1, 46. da me Pg. 1, 87. 7, 27. 8, 111. 22, 35 et plus souvent. 
di me inf. 1, 65. Pg. 1, 31. 3, 125. 5, 89, 127, 133. Pr. 1, 73. 3, 
112. 9, 99. 16, 37 et souvent. fra me Pg. 9, 25. in me Pr. 20, 31. 
lunghesso me Pg. 19, 27. per me Inf. 1, 126. 3, 1—-3. 4, 79. Pg. 8, 
71. Pr, 8, 72. 15, 46. 17, 6 et souvent. sovra me Pr. 9, 17. ver me Pg. 
8, 52. Pr. 1, 101. 2, 28. 9, 14. verso me Pr. 17, 107. 

Me’, pour meglio, adv., mieux, beffer Inf. 2, 36. 14, 36. 32, 15. Pg. 
12, 68. 16, 125. 22, 74. 31, 43. Pr. 26, 79. Comme subst. pour ton 
bien, pour ton avantage, 3u beinen Beften Inf. 1, 112. 

Meare, verbe emprunté du latin, aller, passer par ou d’un objet à un 
autre, sortir, gehen, übergehen, bervorgeben Pr. 13, 55. 15, 55. 23, 79. 

Meco (mecum), latinisme encore parfaitement en usage, pour con me, 
avec moi, mit mir, d côlé de moi, neben mir Inf. A 91. 10, 56. 18, 44. 
23, 83. 27, 28. 28, 86. 33, 39. où Alde, la Cr. et la plupart de toutes 
les édit. lisent con meco, idiotisme florentin rejetté par Ugo Foscolo 
et la Nidob. Pg. 9, 10. 11, 43. 13, 141. 19, 20. 22, 21. 23, 116. 24, 
41, 74. 26, 56. 30, 123. 32, 101. 33, 24. Pr. 10, 8. 20, 55. 22, 53. 











Medea — Melisso. SEL. 


Meco contraddire, étre en contradiction avec moi, im-Tiberfprud mit mir 
fein Pr. 4, 99. De mon opinion, meiner Meinung Pg. 29, 105. 

Medea, Médée, fille d’Aële roi de la Colchide, enlevée et plus tard 
abandonnée par Jason Inf, 18, 96. 

Medesimo et Medegmo cie meripse), moi, toi, lui etc. méme, id, Du, er 
etc. felbft, même, felbft, le méme, derfelbe Inf. 4, 39. 8,63. 14, 49. 15,74, 
16, 116. 18, 105. 24, 105. 31, 1. Pg. 3, 63. 17, 57. 26, 50. Pr, 5, 
84. 9, 34. 23, 69. 24, 104. 26, 19. 30, 27. 

Medicina, le reméde, qui guérit, bas Heilmittel, bie Arznei Inf, 31, 3. 
Pr. 20, 141. 

Medicina, Pier da, Medicina est le nom d’un bourg entre Bologne 
et Imola. Pierre qui appartenait à une famille puissante dans cet ene 
droit, était connu pour avoir semé la discorde entre les Seigneurs de 
Ravenne et de Rimini Inf. 28, 73. 

Medusa, Méduse, une des Gorgones; sa tête tranchée par Persée 
changeait en pierre ceux qui la regardaient Inf. 9, 52. Ce passage est 
un des plus obscurs de la D. C. Le sens littéral en est clair. Les fu- 
ries n’osant quitter l’enceinte qui leur est assignée menacent de faire 
venir la Gorgone afinque son aspect pétrifie le téméraire qui ose s’ap- 
procher de leur porte. Mais quel est le sens caché sur lequel le poète 
lui-même appelle l’attention de ses lecteurs? Les anciens commenta- 
teurs prennent la Méduse pour l’image des plaisirs sensuels dont l'aspect 
peut séduire et perdre l’homme; mais ils oublient que ce n’est point 
de cela qu’il s’agit dans la partie inférieure des enfers et.que les pas- 
sions charnelles sont punies dans les cercles supérieurs dont le poète 
a déjà surmonté les dangers. Comme le cercle dans, lequel D. va entrer 
est celui où sont punis les hérétiques ou pourrait peut-être soupçonner 
que D. par la Méduse a voulu désigner la puissance du doute on l’hé- 
résie qui détruit la foi et menace la vie de l’âme. Telle est aussi l’opi- 
nion du prince Jean de Saxe que nous trouvons si non évidente du moins 
préférable à celle de tous les autres commentateurs. 

Mee v. Me. 

Mogera, Mégére, une des furies Inf. 9, 46. 

Meglio (melins), adv., mieus, beffer Inf. 14, 101. 16, 18. Pg. 7, 88. 
20, 72. 29, 72. Pr. 10, 38. 11, 96. 15, 66. 26, 104. Comme adj, 
meilleur, beffer Pg. 7, 101. 

Melanesi, ancienne forme pour Milanesi, les Milanais, bie Mailänder 
Pg. 8, 80. 

Melano Mediolanum), ancienne forme, aujourd’hui Milano, Milan, Mais 
ani, ville célèbre de l'Italie supérieure, détruite par Frédéric II 1162. 
Pg. 18, 120. 

Melchisedech, roi et pontife de Salem Pr. 8, 125. V. 1. Moyse 14, 

Mole Cnel), le miel, ber Honig Pg. 18, 59. 22, 151. 

Meleagro (Meleagros), Méléagre, Meleager, fils d’Oenée roi de Calydon, 
dont la vie était attachée à un tison que sa mère fit consumer par ven- 
geance Pg. 25, 22. 

Melisso, philosophe grec de l’île de Samos Pr. 13, 125. 
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Belg (malus), le pommier, bet Nyfelbanm Pg. 32, 73 où il est l’image 
de J. Christ. 

Melode (melos), ancienne forme poétique pour melodia, la melodie, le 
chant, pie Melodie, ber Gefang Pr. 14, 122. 24, 114. 28, 119. 

Melodià, la mélodie, le chant, bie Melodie, der Befang Pg: 29, 22. Pr. 
14, 32. 28, 97, 109. 

Membro, le membre, bas Glied, de l'homme et des animaux. Au sing. 
Inf 6, 24 et 25, 116 il? membro che l'uom cela, le membre viril, bag 
männliche Glied et peut-être Inf. 28, 19. Au plur. rarement membri Inf. 
16, 10; plus souvent membra Inf. 9, 39. 13, 90. 16, 65. 20, 42. 25, 
60, 75. 30, 24. Pg. 5, 47. 12, 33. 19, 11. 25, 40, 60. 81, 50. Pr. 1, 
21. 2, 134. 11, 108. et quelquefois mais en rime membre Inf. 29, 51 
èt dans le sens de membre d’une commune, Œlleb einer Gemeinde Pg. 6, 
147. - i 
Membruto, membru, qui a les membrés gros et puissants, fort ge- 
gliedert Inf. 34, 67. Pg. 7, 112. 

Memorare, mot emprunté du latin, le souvenir, Me Erinnerung Pg. 
23, 117. 

Memoria, la mémoire, la faculté de se souvenir, bas Gebädtmif, bie 
Bablafeit au erinnern Pg. 2, 107. 20, 147. 25, 83. 28, 128. 33, 125. 
Pr. 1, 9. 9, 126. 14, 103. 20, 12. 28, 10. 33, 57, 73. La mémoire, le 
souvenir qui reste, bas Gebädtnif, die Erinnerung Inf. 8, 47. 13, 77. 
24, 84. 30, 135. Pr. 19, 16. Au pluriel Pg. 31, 11. A memoria, o 
thémoire, zur Erinnerung Pg. 9, 15. Aver a memoria, se souvenir, fih er: 
innern Pg. 13, 127. , 

Men v. Mene. 

Mena (de menare), le mouvement, l'altitude, la contenance, le Bewe- 
gung, die Haltung, die Stellung Inf. 17, 39. pour espéce, die Art, en 
général Inf. 24, 83. 

Menalippo, Méralippe, Thébain qui fut tué par Tydée au siége de 
Thèbes Inf. 32, 131. v. Stace Théb. 8 in fine. 

Menare (minare de la basse latinité), mener, conduire, guider, fübren, 
feiten Inf. 1, 18, 133. 5, 78. 8, 103. 9, 5. 10, 62. 13, 131. 15, 47. 
18, 51. 28, 46. 29, 111. Pg. A 120. 7, 47, 62. 23, 73, 122. 31, 
109. Pr. A 66. 10, 95. 21, 131. 26, 54. 31, 47. Entraîner, emporter, 
fortreifen Inf. 5, 32, 43. 11, 71. Mootz, engager, bewegen, treiber Inf. 
26, 88. 29, 76, 79. Pg. 28, 74 et surtout mouvoir les membres d’une 
manière analogue à leurs fonctions les bras, bie Arme Inf. 9, 83. 34, 
96. les jambes, ble Peine Inf. 34, 63. les yeuz, die Augen Pr. 31, 47. 
létrille, bie Striegel Inf. 29, 76. enfin le arti, exercer les arts, bie Rünfte 
üben Inf. 27, 77. Au futur on trouve merrd p. menerd Pg. 7, A7 et 
 Menrenti p. ti meneremo Pg. 31, 109. 

Mendace (mendax), menteur, faux, erlogen, falf Pr. 27, 53. 
Mendicare, mendier, betteln Pr. 6, 141. 

Mendico, mendiant, pauvre, bettelbaft, arm Pr. 17, 90. 

Mene, men, devant les consonnes et me n’ devant les voyelles et 
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Dh fmi ne), men, mie ou mih dayon inf. 16, 42. 47, 116. 19, 128. 
Pg. 1, 90. 16, 38, AA Pr. 16, 6. 

Heno, et devant Les consonnes souvent men (minus), adv., moins, min- 
der, neniger inf. 3, 40. 5, 2. 11, 84. 14, 26. 19, 16. 26, 27. 31, 19. 
Pg. 2, 138. 9, 17. 13, 66. 28, 7. 25, 123. 29, 57. 30, 46. Pr. A 65. 
16, 11. 38, 77. In mano en sousentendant lempo, en moins de temps, in 
weniger Beit Inf. 22, 24. Pg. 5, 40. Venir mono, s'éanouir, obnmédbtig 
werden Inf. 5, 141. disparaitre, verfdwinben Pr. 13, 9. s'éteindre, par la 
mort, ausftechen De, 20,53. de-là, n'avoir pas la force de, nidbt die Kraft 
au etwa Gaben Inf. 4, 447. 28, 4. Pg. 14, 96. Comme adj., moindre, 
geringer Inf. 30, 142. Pg. 6, 90. 10, 137. Aver per meno, priser le moins, 
für bas Geringfte balten Pr. 22, 187. Eafin comme subst. il meno, le 
moindre, das Deringere Pg, 7, 78. Pr. 26, 65. 

Mensa, Jo table, ber Tijd Pg. 18, 27. 25, 39. Pr. 5, 87. 24, 8. 

e CT Cde mensa), la console, ber Sragfteln, terme d'architecture Pg. 
40, 131, 

Monte (mens, l'esprit, Pintalligence de l’homme, ber Geift, bert Berftand 
Inf. 20, 185. 80, 24. 314, 55. Pg. 2, 117. 9, 46. 10, 46. 15, 60. 24, 
402. Pr. 2, 29. 7, 22, 52. 10, 63. 12, 59. 21, 16. 28, 42. 25, 136. 
27, 92. 28, 3. 31, 57. 33, 68. Une intelligence céleste, un ange, ein himm- 
Tifher Geift, ein Gagel Pr. 2, 434. L'inichigence suprème, Dieu, der bücfte 
Geift, Gott, Pr. 18, 118. 19, 53. 27, 110. Por, mente ou drizzar la 
amende, diriger l'esprit sur, faire attention à, ben Geift auf etwas vidten, auf 
simas agin Pg. 1, 22. 4, 112. 26, 9. Pr. 2, 29. 8, 142. 24, 14. de 
même dar la mente Pg. 82, 108. La mémoire, le souvenir, Da8 Gebitnif, 
die Erinnerung Inf. 2, 6, 8. 3, 132. 6, 44, 89. 19, 127. 28, 5. Pg. 8, 
15. Pr. 9, 404. 14, 84. #7, 91. 20, 7. Avere a mente, se souvenir, fit 
svinmern luf. 9, 34. Recare a mente, rappeler à la mémoire, erinnern Inf. 
11, 106. Pg. 6, 6. et dans le même sens ridurre a mente Pg. 23, 115. 
Pr. 23,51. Tornare a mente, revenir à la mémoire, iber inë Genäctnis 
fommen Pr. 9, 104. Les esprits, Io conscience de soi-même, be Befinnung 
Jaf. G, 1. Au plur. de l’esprit des hommes Inf. 29, 104. Pr. 47, 14. 
32, 64,89. Dans le passage Esaminava (Cr.) ou Esaminando (Nidob.) 
del cammin la mente Pg. 8, 56: il paraît inévitable d'admettre que D. 
s’est servi de la métaphore hardie de dire la mente del cammin pour 
la nalure du chemin, bie Befhaffenbeit weg Weges ; la construction admise 
-par les commentateurs esaminava la mente sua del cammino, nous pa- 
rait plus extraordinaire eneore. 

Mentire, mentir, Higen Inf. 19, 54. Pr. 4, 95. 29, 100. Dans ce der- 
nier passage E mante ne se trouve que dans Benvenuto et quelques 
-Mss. et cette leçon a été adoptée par Viviani et Romanis; toutes les 
autres éditions lisent Hd altri, quoique le contexte soit évidemment 
fayorable à meute. 

Mento mentum), le menton, das Kinn Inf. 9, 09. 10, 53. 20, 12. 25, 
45. 28, 24. 30, 57. 84, 58. Pg. 43, 102. 31, 73. 

Montovare, nantiouner, erwähnen Pe, 1, 84. 





20* 


314 Mentee — Merilare. 


Mentro (am inter, de-là anciennement domentre), presque toujours 
suivi de che, pendant que, wäbrenb pop Inf. 4, 61. 5, 96. 8, 31. 12, 27. 
14, 36. 17, 41, 97. 25, 34, 118. 26, 80. 28, 28. 32, 73. Pg. 2, 26. 
3, 55. 7, 60. 10, 97. 20, 135. 23, 1. 26, i. Pr. 13, 3. 25, 122. Sans 
che Inf. 18, 40. 19, 118. 21, 22. 22, 60. Pg. 23, 59. Pr. 26,1. Juge 
å ce que, Më baf Inf. 13, 18. 38, 132. Pg. 2, 26. 27, 136. Pr. 25, 122. 
tant que, fo lange als Inf. 15, 86. 27, 78. Pg. 1, 86. 3, 135. 11, 86. 
20, 61. 27, 63. Pr. 23, 106. 26, 128. 

Menzionare Cde mentio), mentionner, erwäfnen Pg. 15, 45. 

Menzogna Cde mentiri), le mensonge, die Züge Inf. 16, 124. 20, 99. 23, 
144. Pg. 20, 64. Pr. 17, 127. 

Meraviglia Cmiræitia), leçon que la Cr. et la plupart des édit. ont 
adoptée Inf. 34,37 on ne voit pas trop pourquoi, puisqu elles ont d'al, 
leurs partout maraviglia q. v. comme aussi Alde. 

Meraviglioso v. Maraviglioso. 

Mercare Cmercari), trafiquer, Handeln, Handel treiben Pr. 16, 61. mer- 
carsi, être vendu, verfauft werden Pr. 17, 541. ` 

Mercatante cie mercari), le marchand, ber Kaufmann Inf. 27, 90. 

Mercato, le marché, ber Marft, et en particulier le mercato vecchio 
de Florence Pr. 16, 121. 

Mérce cmerz), la marchandise, He Waare Pr. 11, 123 par métaphore 
de bonnes oeuvres, gute Werte. 

Mercè, Contraction de mercede (de merces), subst., la récompense, Die Bez 
lobnung Pg. 20, 37. 29, 39. le mérile, das Berbienft Pr. 32,73. Comme 
cas absolu sua mercè, graces d lui, ibm fei Zant Inf. 2, 91. mercè di 
Pg. 6, 129. Pr. 1, 56. 15, 53. 32; 73. 

Mercede cmerces), le mérite, Da8 Berbienft et en particulier les bonnès 
oeuvres, gute Werfe Inf. 4, 34. Pr. 21. 52. 28, 112. et lu récompense du 
mérite, bie Belobnung, ber Lohn, le salaire Pr. 11, 110. 20, 108. 

Mercurio, le dieu de ce nom, Mercure, Mercurius Pr. 4, 68. et le 
ciel de ce nom d’après le système d’alors Pr. 5, 6, 7. 

Merda, la merde, excrément, matière féeale, ber Koth Inf. 18, 116. 
28, 27. 

Merdoso, couvert de merde, fothig, mit Koth beer Iaf? 18, 131. 

Meretrice, au propre la courtisane, la pulain, bie Mebe, bie Hure, au 
figuré l'envie, Der Neid Inf. 13, 64. 

Mergere, verbe emprunté du latin. au parfait merse Pg. 19, 120. 


` abbaisser, fizer å lerre, nieperbeugen, an die Grbe Heften. 


Meridiano, subst., le méridien, ber Merivian Pg. A. 138. Pr. 9, 86. 
adj., meridian cerchio, cercle qui forme le méridien, Der Kreis deg 
Mittagãõbogens Pg. 2, 2. face meridiana, flambeau, Fadel, Leucbte, qui 
luit comme le soleil à midi, v. Face Pr. 33, 10. 

Merigge (meridies), le midi, ber Mittag. Il cerchio di merigge Pg. 25, 
2. 33, 104. le méridien, ber Mittagsfrei. 

Metitare, avoir du mérite, Berbieufte Haben Inf. 26, 80. acquérir des 


pei A de bonnes oeuvres, Berdienfte (gute Werte) erwerben Pg. 18, 65. 
r. . 
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Morito, le mérite, bag Derbienft Pg. 7, 19. Pr. 32, 42. 
Meritére, en rime pour meritorio, méritoire, veroienftlich Pr. 29, 65. 
Morlo Gneruu), le merle, bie UAmfel Pg. 13, 123. | 

Merlo (d’origine inconnue), les créneaux, bie Binne, Mauergade Pg. 
20, 6. 
| Mero, de l’eau pur, clair, limpide, rein, flar, burhfihtig Pr. 9, 114. 
de la lumière, clair, resplendissant, Dell, leucbtent Pr. H 18. 30, 59. des 
yeux Pr. 18, 55. d’un sourire Pr. 23, 60. 

Mertare, forme contracte de meritare, mériter, æebienen, erwerben 
Pg. 17, 105. 21, 90. : 

Merto, pour merito, le mérite, bas Bérbienft Inf. 4, 49. Pg. 11, 18. 
18, 45, 60. Pr. 3,37. 6,119. 14,33. 25; 69. 29,62. 31,69. Par ironie 
la faute; bie Sul Pr. 30, 147 et de-là Je punition, Dig Strafe Inf. 31, 93. 

Mescere (misere), proprement méler, mifen, D. l’emploie dans le 
sens latin de donner à boire, au trin£en geben, einfdfenfen Pr. 17, 12. 

Meschino (de l'hébreu poA, pauvre, malheureux), D. l'emploie pour 
serviteur, esclave, Diener, Gong, Ainsi les furies sont appelées le mes- 
chine della regina dell’ eterno pianto Int. 9, 43. et les damnés les 
meschini du démon Inf. 27, 115. 

Meschita, aujourd’hui moschea, la mosquée, le temple des Musulmans, 
vie Solde, D. appelle ainsi les tours de la Città di Dite Inf. 8, 70. 

Mose (mensis); le mois, Der Monat Pg. 2, 98. 19, 103. 29, 54. Pr. 25, 
102. 

Messaggiore (de mittere), le messager, ber Bote Pg. 2, 70. 30, 18. 

Messaggio cde mirtere), le messager, ber Bote Pg. 5, 28. les apôtres, bie 
Apoftel Pg. 22, 78. 

Messer cde meus et senior), ancien titre d'honneur qui n’est plus en 
usage, Monsieur, Gerr, Messer Guido Inf. 28, 77 v. Guido. Messer Mar- . 
chese Pg. 24, 31 v. Marchese. 

Messo Cmissus). Proprement participe de mettere q. v. comme subst. 
un envoyé, em @efandter, ein Bote Inf. 9, 85. Pg. 15, 30. 30, 10. 33, 
44. Pr, 12, 73. Il messo di Juno pour Varc-en-ciel, ber Regenbogen Pr. 
28, 32. . 

Mestiere Pg. 8, 114 et presque toujours mestieri (ministerium), le mé- 
tier, la besogne, Da8 Gefbüit Inf. 30, 108. Plus ordinairement il forme 
avec les verbes avere et fare des locutions qui signifient avoir besoin, 
être nécessaire, falloir, nöthig Haben, nöthig fein, müffen. Dans le même 
sens avec essere Inf. 21, 66. 23, 119. 31, 110. 33, 18. Pg. 1, 92. 3, 
39. 8, 114. 14, 87. 31, 15. Avec avere Inf. 2, 68. Pr. 8, 83. Avec fare 
Inf. 28, 90. Pr. 14, 10. 

Mosto maestus), triste, traurig, tourmenté, gequält Inf. 1, 135. 17, 45. 
et par translation une forêt est dite mesta, qui inspire la tristesse, Yrau= 
rigi erwedenb Inf. 13, 106. 

Meta, la limite, Die Oränze Pg: 14, 144. Pr. 19, 123. 27, 108. 

Metañisico, au pluriel féminin metafisice pour metafisiche, métaphy- 
sique, wetarbuffté Pr. 24, 134. 

Motallo, le métal, Da8 (Go Inf. 29, 137. Pg. 9, 135. 24, 138. 


Motello, Meletus, le tribun dë ce nom ui s’efforça d'empôeker J. 
César de dépouiller le trésor public Pg. 9, 188. V. Lucais Phars. HI. 
114 sq. 

Metro, au propre la mesure, bas Maab Pg: 27, 51. de-là le vers, ber | 
Bers Inf. 34, 10. Pr. 28, 9. par extension, lu maniére de s'exprimer, le$ 
mots qu’on dit, bie Welie, der Anébrad, die Rede mf: 7, 39: 49, 89. 

Metropolitano, le métropolitain, l'archévéque, ber Betrepolitni, vér Gris 
bifchof Pr. 12, 136. 

Mottere (2e mittere), mettre dans toutes $es acceptions poser, placer éte. 
fegen, Bellen, legen Inf. 3, 21. 5, 12. 13, 127. 14, 79. 19, 72, 22, 40, 
26, 54. 29, 110. 82, 36. 34, 10. Pg. 17, 417. 18, 108. 27, £5: 28, 
54. Pr. 4, 94. 8, 84. 9, 19. 10, 118. 32, 109. 33, 132. Dans lè pas: 
sage Pg. 13, 154 nous préférons mebérañno à perderanno v: Perdere, 
en donnarit à mellere le sens de meltre en enjeu; risquer, erpouser, Aufs 
Griet feben. Pour mettersi, se meltre en chemin, Héi auf ven Weg naden 
Inf. 30, 84. Mettèr co v. Co. d’une rivière, se jeter, munven Inf: 20; 76. 
meller fuori, émettre, auêfiofen Pg. 16, 65. — in org, eveiter l'envie, 
bie Luft rieden Pr. 26, 21. — in fuaga, exciter, añtreiben Inf, 80; 72 
— in metro, meltre en vers, in Berfe bringen Int, 84, 10: — (erën, 
servir un mets, vorfeben, auftragen Pr. 20,25. — in obblio, négliger, vers 
abfäumen Pg. 10, 90. — in sermoni Inf. 32, 67. engager en de longs dis- 
cours, in lénge Reven verwkieln. — voci, crier, rafen Pg. AN. 35. Met- 
tersi, se meltre, se placer, se rendre, entrer etc., fi wohin begeben, cintrétèn 
Inf. 4, 23. 13, 2. 22, 105. 26, 100, 109. 38, 55. Pg. 1, 63. 18, 141. 
25, 94. 27,46. Pr.2, 5. 5,95. 7,21. 9, 66. 10,59, 25, 109. Construit 
avec avere Inf. 33,33. Metlersi a, se mettre à, commencer, fith Daran mas 
en, beginnen Inf. 22, 53. 24, 61. Pr. 28, 181. Le partieipe est réêgu- 
lièrement messo, comme Dt 5, 12. 6, 47. 80, 84. 38, 33, 55. Pg. 1, 
63. 17, 117. 18, 108. 19, 35. 27, 15. Pr. 4, 94. 10, 25, 113. 22, 
109. 38, 182. Rarement et en rime miso Inf: 26, 54. Pr. 7, 21. 

Mettano, de milieu, qui est au milieu, ver mittlere Pg. 29, 110. 

Mezzanotte v. Mezzo. 

Mezzo Inf. 7, 128. A l’exception de Rossetti et peut-être de Guini- 
forte, tous les commentateurs prennent dans ce passage ce mot dans 
le sens de l’humide, Yag Seuchte, ou le marais, Ber Sumpf, ce qui parait 
en effet confirmé par la ripa secca qui est mise en opposition avec ʻi 
mezzo, qui dans ce sens semble dérivé de mitis. 

Mezz (médium), subst., le milieu, Be Mitte Inf. 1, 1. 9, 48. 10, 134. 
18, 4, 26. 20, 67, 83. 22, 141. 81, 62. 32, 73. 34, 41 et peut-être 
7, 128. Pg. 8, 33, 137. 26, 28. Pr. 20, 37. 21, 80. 27, 107. 29, 35: 
30, 4. La moitié, bie Hälfte Pr, 27, 117. L'intermédiaire, baë bagæiféen 
liegende Pg. 29, 45. Pr. 27, 74. 31, 78. Senza mezzo, immediatement, 
sans intermédiaire, unmittelbar Pr. 7, 67, 70, 142. 30, 122: 

Mezzo, adj., demi, mi-, halb Inf. 7, 35. 30, 87. Il messo di Int 24, 
3 veut dire: les longues nuits de l’hiver se ràccourcissent de manière 
qu’elles se rapprochent du moment où elles n’occtüpent que la moitié 
du jour entiér de 24 heurës, où eii d’autres termes où le soleil s’ap- 
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proche de l'équinoxé. — Comme ont divisait éneiennenrént Le jout c. 
à d: l’etpace de temps entre le lever et le coucher du soleil en quatte 
parties, chactitie de trois-heures, ntezza terza Inf. 84, 96 est le miliei 
de la première partie du joar, c. à d. #1/, hewre après te Fever du so- 
leii Pg. A 42. 0, 143. 12, 44. 15, 6, 121. 18, 76. 19, 42: 29, 54. 

Au milieu, entre deux, Ser mittIere Inf. 17, 83. Pg. A 70 où mesto eer- 
chio est l'équateur. I piè di messo Inf. 25, 59, les pieds du milieu, bié 
niiftheren DD, Quel di merzo, cehi du sten, Ser mittiere Inf. 12, 70. 
Souvent mozso, précédé d'und préposition et suivi d’un substañtif au- 
quel il se rapporte, forme une espèce dé préposition et signifie: de, au, 
par le milieu de, von, in ber Mitte, ou Dur die Mitte, au milieu de, mits 
ten in Inf. 14, 94. 19, 9. 91, 49, 34 29, Dans in meszo la culdaja 
laf. 21, 56 mezzo serait subst. et caldaja en génitif. Pour éviter ceite 
construction au moins extraordinaire on ferait peut-être mieux d'éeriré 
in mezza la euldaja, comme dans tous les passages ci-dessus. Pg. 2, 
57. 14, 16. 15, 7. 19, 20. 22, 131. 24, 148. Pr. 32, 41. 

À Hh6320, à moitie; gur Gäifte Pg. 7, 72: | 

Mozzule cde misdium}, la planche op pièce de milieu du fond d'ep ton- 
neau, at Mittelfiüd eine Safbodens Inf. 28, 22. 

Mi cde mihi), forme des cas obliques du pronom to, moi, me, mir, mit. 
Cette forme est toujours régime d’un verbe etjamais d’une préposition, 
Elle correspond au datif et à l’accusatif, et admet l'apostrophe toutes ` 
les fois qu’elle se trouve devant uns voyelle ou un h. Etle se trouve an 
datif devaht toutes les consonnes mi Inf. i, 84, 44, 45, 52, 62, 00. 
2, 86. 8, 54, 72, 185 et ainsi de suite partout. Devant les voyelles et 
Ph, o Inf. 1, 15, 20, 41, 87. 2, 115, 136 etc. Gomme affixe du verbe 
Jet, 1, 59, 67, 88. 2, 56, 81, 82. Pr. 26, 43 et partout. A l’accusatif, 
devant les consonnes Inf. 1, 2, 58, 60, 88, 92, 113, 133. 2, 10, 12; 
40, 51, 53, 65, 72, 74, 92, 102, 117, 130, 133 et partout. Devant 
les voyelles et Dh, a Ier 2, 4, 7, 34, 93 etc. Comme affixe du verbe 
Inf. 1, 89. 2, 113. 3, 5. 6, 41. 33, 64. Pg. 2, 77. Pr. 24, 85. Par un 
idiotisme de la langue ce pronom est quelquefois joint au verbe essere, 
mi sono, je suis, id bin Inf. 10, 74. Pg. 24, 52. 27,101. au verbe stare 
Inf. 7, 109. à pensare Inf. 16, 56. Avec la particule ne q. v. il forme 
mene Où men q. v. m'en, mir ou mih davon. 

Mia v. Mio. 

Michele, St. Michel Parchange, St. Michael wer Erzengel Inf. 7, 11. 
Pg. 13, 54. Pr. 4, 47. 

Michele Scotto Inf. 20, 116 v. Scotto. 

Michel Zanche Inf. 22, 88. 33, 144 v. Zanche. 

Micol, fille du roi Sal, épouse de David Pr. 10, 68, 72. v. 2. Sa- 
muel 6. 

Mida, Midas, roi de Phrygie Pg. 20, 106. 

Mie, miei v. Mio. 

Mietere, verbe emprunté du latin metere, moissonner, recueillir, ârnbten, 
einfammeln Pg. 14, 85. 


J 


$18 Migliajo — Ministro. 


Migliajo (de miiarium), pour miglio, un mille d'Holie, mille pas, eine 
ttalienifde Meile, taufend Gritt Pg. 13,22. un millier, taufenb. Au plur. 
migliaja, des milliers, Taufenve Pe, 22, 36. Pr. 23, 28. 29, 134. 

Miglio Cde mille, mittia), un mille, une lieue italienne qui équivaut à peu- 
près à Ti d’un mille d'Allemagne, eineitalienife Meile. ILne se trouve 
qu’au plur. miglia dans la D. C. Inf. 29, 9. 80, 86. Pg. 14, 18. Pr. 
19, 80. 30, 1. et en rime milia p. miglia Pr. 26, 78. 

Migliore (melior), meilleur, beffer Inf. 14, 67. Pg. 1, 1. 6, 68. 7, 120. 
20, 1. Pr. 1, 35, 40. 22, 136. 30, 85 et plus souvent. Camme subst.. 
qui valent mieux, vie beffer fint, mehr werth find Pg. 26, 98. les meilleurs, 
die beften Inf. 28, 76 

 Milia, ancienne forme du pluriel de Mille q. v. et de Miglio q. v. 

Militante, épithète donnée à l’Eglise, militante, ftreitend, ici bas. Pr. 
25, 52 par opposition à l'Eglise triomphante dans le ciel. 

Militare, dans le sens chrétien, combattre, fämpfen, pour l'Eglise Pr. 
12, 35. et comme subst. Pr. 25, 57. 

Milizia, lo milice, la troupe, die @daat, des premiers Chrétiens Pr. 9, 
141. Des bienheureux et des anges, la milice céleste, die bimmlifthe Geers 
fhaar Pg. 32, 22. Pr. 18, 124. 30, 43. 31, 2. La dignité de chevalier, be 


Ritterwüiroe Pr. 15, 140. 16, 130. Dans le passage Pr. 8, 83 milizia 


paraît se rapporter à l’avara povertà di Catalogna et semble signifier : 
il aurait besoin de chevaliers, de soldats moins avares. Le service militaire, 
der Dienft, dans le sens chrétien Pr. 5, 117. 

… Mille, mile, taufenb Inf. 5, 67. 8, 82. 9, 79. 10, 118. 12, 73. 16, 
102. 20, 64. 21, 113. 26, 66. 31, 118. 32, 70. Pg. 3, 68. 7, 80. 11, 
106. 17, 15. 21, 96. 24, 131. 27, 26. 31, 118. Pr. A 78. 5, 103. 
11, 65. 18, 108. 26, 78. 30, 113. 31, 131. Au plur. milia Inf. 26, 
112. 

Millesmo, forme ancienne et poétique pour millesimo. subst. un 
espace de mille ans, ein Sabrtaufenb Pr. 20, 129. adj., la milliôme (la plus 
petite) partie, ber taufenbite (Eleinfte) Theil Pr. 23, 58. ` 

Minaccia (du latin du moyen âge minacia p. minae), la menace, bie Dro- 
bung Inf. 17, 89. 

Minacciare, menacer, drohen Inf. 21, 132. 29, 26. 31, 44. Pg. 
12, 46. 

Mincio, le fleuve de ce nom qui découle du lac de Garda et se jette 
dans le Po. Iní. 20, 77. 

Minerva, la déesse Minerve Pg. 30, 68. Pr. 2, 8. 

Minimo, le plus petit, le moindre, ber fleinfte, der geringfte Pr. 31, 
138. 

Ministero, ancienne forme pour ministerio, le ministere, l'office, Der 
Dienft, vas Gefhaft Pr. 10, 117. 

Ministrare, servir, faire le service, bienen, ben Dienft verriten Pg. 
30, 59. 

Ministro (minister), le ministre, le serviteur, ber Diener, der Berivalter. 
Ainsi sont appelés les démons Inf. 23, 56. les anges Pg. 1,99. 30, 18. 
Le soleil est appelé Ministro maggior della natura Pr. 10, 28. Au 


+ 
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féminin Ministra, D. donne ee nom à la Fortune Int, 7,78. à la justice 
divine Inf. 29, 55. 

Minoi, Minos, roi de Crète. Il semble que D. a pris cette forme du 
nom du genitif latin Minois. La fille de Minos Pr. 13, 14 est Ariadne. 

Minore, moindre, plus petit, geringer, Fleiner, et avec l’article le plus pe- 
tit, ber fleinfte Inf. 2, 78. 5, 45. 6, 105. 11, 49, 64. Pg. 20, 120. 32, 
30. Pr. 6, 120. frati minor Inf. 23, 3. fréres mineurs, de l’ordre de St. 
F rançois, Minoriten. Comme substant. d minor, un inférieur de condi- 
tion, ein Geringerer, ein Untergebener Pg. 7, 15. 

Minos. Le juge des enfers Inf. 5, A 17. 13, 96. 20, 36. 27, 124. 
29, 120. Pg. 1, 77. 

Minotauro, le Minotaure, ber Minotauru Inf. 12, 25. 

Minugio, dont on ne trouve que le plur. le minugia Inf. 28, 25. 
les boyaux, les intestins, bie Därme, die Cingeweive. 

Minuzie le, Pr. 14, 114. les atomes qui voltigent dans un rayon da 
soleil qui pénètre dans un lieu obscur, bie Gonnenftäuben. 

Mio Cmens), mon, mien, mein Inf. 1, 25, 35, 85, 123. 2, 73. 8,25, 91. 
10, 30. 14, 91. 18, 67. 27, 74, 133. 31, 131. 33, 50. Pg. 2, 20. 5, 
87. 7, 9. 10, 86. 15, 89. 19, 85. 25, 34. 27, 20. 30, 62. Pr. 1, 53. 
2,.3. 6, 12, 16. 8, 86. 15, 72. 16, 16. 19, 11. 20, 79. 21, 49. 22, 
63, 74. 23, 48. 24, 128. 25, 75. 26, 58. 27, 22. 31, 66 et très sou- 
vent encore. Au féminin mia, ma, mienne, meine, meinige Inf. 18, 67. Pg. 
13, 111. Pr. 22, 74. 25, 75 et bien plus souvent. Au plur. miei, mes, 
_ meine Inf. 1, 68..14, 18. 23, 28. 31, 99. Pg. 1, 85. 3, 121. 4, 87. 8, 
50. 21, 124. 29, 10. Pr. 4, 8. 23, 81. 26, 112. 30, 75. 31, 139 et 
souvent. Au féminin mie, mes, miennes, meine, meinige Inf. 27, 74. Pg. 
25, 34. Pr. 16, 12 et souvent. Comme subst. à miei, les miens, pie Weis 
nigen Inf. 10,84. 21,115 et 22, 111 où Alde, Cr., Land., Veliut. lisent 
mia, la leçon miei qui est adoptée par Dan. da Lucca, Nidob. et toutes 
les édit. modernes, mème par Biagioli, paraît en effet préférable, et 
donnerait le sens: mes compagnons d’infortune, meine Unglüdsgefährten. 

Mira, petit endroit du district de Padoue Pg. 5, 79. 

Mirabile, merveilleux, admirable, wunderbar Pg. 30, 117. Pr. 2, 95. 
11, 96. 22, 96. 28, 76. 

Mirabilmente, merveilleusement, admirablement , wunberbar , auferor- 
dentlid Inf. 20, 11. 21, 6. d’une maniére. miraculeuse, burd ein Wunder 
c. à d. par la puissance divine Pg. 25. 86. 

Miracolo, Le miracle, bag Tuner Pr. 24, 107. un objet admirable, ein 
wunderbarer Gegenftand Pr..18, 63 ici Béatrice. ` 

Miraglio (de mirare), pour specchio, le miroir, ber Spiegel Pg. 27, 
405. Ce. mot a vieilli. La Cr. et les édit. qui la suivent lisent ammi- l 
raglio q. v. 

Mirare (mirari), regarder, considérer, betrachten, fhauen Inf. A. 86. 7, 
409. 9, 62. 11, 78. 16, 120. 20, 37. 22, 77. 23, 115. 25, 88. 28, 
123. 30, 131. 32, 18. 34, 2. Pg. 10, 103. 12, 33. 14, 150. 25, 108. 
31, 111. Pr. 6, 86. 7, 62. 25, 17. 30, 128. 31, 109. 82, 134. 33, 
99. Mirarsi, se regarder, fi betrachten ou regarder simplement Inf. 42, 


829 ` Miro — Mimra, ` 


70. 24, 115. Pg. 19, 64. Aer rarement ce verba a le sens d'admirer, 
bewundern, comme Inf. 25, 108. Pg. 12, 66. 25, 198 (où la Nidob. 
lt amsmiri) et peut-être Iaf. 9, 62. 

Miro, mot emprunté du latin, merveilleux, admirable, wunbersoll Pr. 14, 

24. 24, 36. 28, 53. 30, 68. 

Wich (myrrha), la myrrhe, gomme odorante qui vient de F Arabie, 
Myrrhen Inf, 24, 111. 

Mirra (Hyrre), fille de Cinyre roi de Chypre qui trompa son père et 
l’engagea à commettre nn inceste avee eHe inf. 80, 38. 

Mirrare Pr. 6, 48 expression fort obscure. La plupart des aneiens 
commentateurs Buti, Varchi, Dan. da Lucca et parmi les modernes Lom- 
bardi et Biagioli l'entendent pour miro, j'admire, iÑ bervunbere. Il faut- 
convenir que dans ce sens l’expression est faible. i? Anonimo l'explique 
corono ed onoro con mirra et Petr. Dant. conservo, nam guitae myrrhae, arbe- 
ris Arabiae, habent conservare res is odore. Vellut. Conservo. Monti est à peu- 
près de la même opinion, Peut-être pourrait-on traduire mirro, fencense, 
id ftreue Beibraud ; je rends hommage, id) butvige. 

Mirto, le myrte, et les feuilles de cet arbre, bie Myrte, Myrtenlanb 
Pg. 21, 90. 

Miachjare de miscere), méler, mifen, vermifchen Inf. 25, 62. Mischi- 
garsi, se méler, se combiser, ih mifen, fi verbinden Pr. 4, 107. Part. 
mischiato, mélé, combiné, gemiftft, verbunden, avec a inf. 3, 37. avec di 
bat 3, 68. avec con Pg. 82, 53. 

Mischio, le mélange, La combinaison, die Wifung, Me Berbinoung Pr. 
25, 131. 

Miseramente, misérablement, piloyablement, evbärmlid, Jëm gert, Hëg- 
fi Inf. 14, 20. 

Miserello, diminntif de misero, pauvre, malheureux, armer, ungiiglis 
rer Pg. 10, 82. 

Miserere, ou miserere mei, premicrs mots du Psaume 54 (50). dye pi- 
tié de moi, erbarme dih mein Pg. 5, 24. Pr. 82, 42. miserere di me inf. 
1, 65. 

Miserda, l4 misére, l'infartune, Da8 Elend, bot Vingt, ber Zoggter inf. 
2, 92. 5, 123. 16, 28. 24, 134. 30, 61. Pg. 20, 106. 

Misericordia, la miséricorde, bie Barmherzigkeit, bas Gróarmen laf. 3, 
. 60. Pg. 9, 110. 16, 17. Pr. 33, 19. 

Misero (miser), misérable, malheureux, eh, jammervoll Iaf. 3, 37. 6, 
RA. 14, 41. 17, 109. 19, 1. 25, 95. 30, 16. 31, 7. 32, 21. 23, 63, 
77. Pg. 1, 11. 6, 85. 24, 129. Pr. 28, 2. Comme subst. Inf. 9, 123. 
Comme exclamation, salheureur que je suis, ih Glender Inf. 27, BA. 

o Misto (misis), mélé, combiné, gemifét, verbunden Inf. 25, 74. 32, 42. 

Pg. 1, 34. 9, 141. 14, 75. 29, 114. 31, 13. Pr. 2, 143. 8, 59. $6, 
A9. 18, 49. 31, 78. 

Mistura (du latin du moyen âge misra), le mélange, la eombinaison, die 
Plifhung, Me Berbinbung Inf. 6, 100. Pg. 28, 29. Pr. 7, 125. 

Misura meysma), ie mesure, bas Maag Inf. 7, 42. Pg. 23, 66. 30, 

408. Pr. 4, 24. 48, 28. 15, 105. 28, 74, 142. 
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Migurare (memsvrers de la basse latinité}, mesurer, meffen Pe, 17, 98. 

Pr. 7, 41. 10,30. 19,51. 27,116. 33,134. Misurrebbe p. misurerebbe 

Pg. 19, 24. 

Misuratamente, modérément, avec mesure, mifig, mit Maas Pg. 8, 84. 

Mite, mot emprunté du latin, dog, fanft Pe, 15, 102. 

Mitriare cde mira), mitrer, couronner d’une mitre en signe d'honneur, 

mit betr Mitra (Kopfbinde) fbmideu Pg. 27, 142. 

Mo, contraction pour modo, à présent, dans ce moment, jebt, in diefem 
Mugmbtié, teniôt, fo eben Inf. 10, 21 où la Nidob. lit ora Inf. 23, 7, 
28. 27, 20, 25, 109. 33, 136. Pg. 8, 28. 21, 68. 23, 56, 111. Pr, 4, 
32. 7,94. 12, 82. 19, 67. 21, 15. 22, 11, 73. 23, 55. 24, 143. 
30, 70. 31, 48 où la Nidob. lit or. 

Mobile, adj, disposé, enclin à, geneigt, Teiht bewegt Pg. 18, 20. D'un 
peupie, mobile, inconsiant, Bourg, unbeftändig Pr. 32, 132. 

Mobile primo, le premier mobile, dans le système astronomique d’a 
lors, le plas vaste des cieux, dont le mouvement entraîne tous les au- 
tres cieux. Der erfte Beweger, dag primum mobile Pr, 30, 107. 

. Moderno, du latin du moyen âge, moderne, neu, der neuern Delt ans 
gehörig Pg. 16, 42. 26, 113. Pr. 16, 33. 

Modesto, modesie, befrheiven Pr. 14, 35. 29, 58. 

Modicum et non videbitis me, et iteram Modicum et vos vi- 
debitis mo Pg. 33, 10—12. Paroles du Seigneur, SL Jean 16, 16. 
Sous peu vous ne me verrez point et sous peu vous me verrez; Ober ein Kleines 
fo werdet ibr mih niht feben und aber Über ein Kleines fo werdet ihr 
mic feben. 

Modo, le manière, le genre, le moyen, bie Art uud Weife, bas Mittel, 
Pusage, die Gewohnheit Inf. 3, 34. 4, 75. 5, 102. 9, 117. 10, 64, 99. 
11, 55. 18, 30. 23, 121. 27, 59, 28, 21. 30, 26. 33, 10. 34, 50. Pg» 
á, 126. 15, 18. 16, 20. 19, 44. 21, 30. 23, 11. 24, 53. 25, 136. 29, 
131. Pr. 2, 98. 3, 90. 7, 57, 63. 28, 56. 29, 137. 31, 86, 129. 33, 
89. Au plur. modi pour façon de se gouverner, H Inf. 24, 
144. Per modo, pourvu que, vorausgefeht dap Pr. 5, 102. 

Modona, aujourd'hui Modena (Mwina), Modène, ville de PItalie supé- 
rieure Pr. 6, 75. 

Moglie (mulier), la femme, l'épouse, bie Frau, die Gattin Inf. 16, 45 
30, 5. 

Moisè (Moyses), : Moyse, Mofes, le législateur des Hébreux Inf. 4, 57. 
Pg. 82, 80. Pr. 4, 29. 24, 136. 26, 41. 

Mola, la menie, der MüHlftein, au propre Pr. 21,81. Pour un certain 
nombre d’âmes bienheureuses qui se meuvent en cercle Pr. 12, 3. 

.. Molestare, molester, causer de lu peine, befchwerlih falen, quûleu Inf. 
5, 38. Pg. 16, 12. molezte p. molesti Inf. 32, 81. 

Molesta, qui est à charge, Jäftig, wag zur Raft félt, pernicieus, verderb 
Mo Inf. 10, 27. 28, 130. Pr. 17, 130. Dans le passage Inf. 13, 108 
molesta est pris par plusieurs commentateurs pour molestata, tourmen- 
dée, gequäli: nous aimerions mieux l’iaterpréter au propre péurel'âme 
au l'existence qui est à charge au suicide, 2i 
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Bette, au propre mou, douz, wei®, fanft, opposé à dur Inf. 25, 111. 
Pg. 1, 102. de-là condescendant, nadgiebig Inf. 19, 86. efemminé, mou, 
Wweibif, welblit Pg. 24, 124. Pr. 19, 124. Humide, feudt Inf. 30, 66. 
32, 46. Pg. 21, 36. 

Molta, Moldau, rivière de Bohème qui se jette dans l’Elbe. Pg. 
7, 99. 

Moltiplicato, mukiplie, doublé, vermehrt, verdoppelt Pr. 2, 137.10, 85. 
: Molto (mutum), adv. Beaucoup, trés, viel, febr Inf. 1732. 3, 45, 65. 
7, 103. 9, 128. 14, 125. 23, 36. 31, 103. Pg. 3, 145. 12, 94. Pr. 7, 
62. Longtemps, Tange Inf. 20, 79. Pg. 24, 88. Pr. 1, 58. Adj. beaucoup, 
viel Inf. 1, 54. A 44. 5, 13. 11, 102. 14, 19. 20, 55. 26, 71. 27, 40. 
29, 105. Pg. 3, 44. 6, 130. 10, 35. 24, 25. 29, 13. Pr. 2, 64. 10, 
17. 13, 125. 25, 70. 29, 40. Molte volte, souvent, oft Pg. 12, 19. nom- 
breus, zahlreich Inf. 4, 29. 14, 25. 18, 28. 29, 1. Pg. 5, 43. subst. Pg. 
82, 14. Pr, 27, 74. 

Monaco (monachus), le moine, ber ON Buch Inf. 23, 63. Pr. 22, 81. 
Monaldi, famille gibelline d’Orvieto Pg. 6, 107. 

Moncherino, diminutif de monco, le bras dont on a coupé la main, 
le moignon, ber verfiimmelte Arm, dber Stummet Inf. 28, 104. 

Monco Cae mancus), estropié, manchot Pg. 19, 9. de-là des idées fausses, 
falfche Vorftelungen Inf. 13, 30. 

Mondano (mundanus), mondain, de ce monde, wweltlid, von biefer Welt 
Inf. 7, 77. Pg. 11, 100. Pr. 1, 41. 10, 21. 

Mondare (mundare), mondarsi, se purger, se purifier, fit) reinigen, Ho 
lautern Pg. 16, 31. 

* Mondiglia, proprement les souillures, les épluchures qui se détachent 
d’un objet qu’on nettoie, pour l'alliage, le métal ignoble qu’on ajoute 
à Por ou à l'argent, die Regierung Inf. 30, 90. | 

Mondizia (mumditia), la purification de l’ême, bie Reinigung ber Serle 
Pg. 21, 61. 

Mondo cmundus), le monde, univers, pie Welt, das Weltall Inf. 2, 59, 
60. 4, 136. 17, 3. 26, 26. Pg. 13, 19. Pr. 2, 121. 5, 87. 10, 15. 11, 
28. 14,98. 22, 128. 28,46. Dans le passage Inf. 2, 59 la Cr., Vellut., 
Venturi et plusieurs Mss. lisent moto au lieu de mondo, ce qui donne 
un sens un peu recherché et Pr. 27, 106 la Nidob., Benven. et beaucoup 
de Mss. ont mondo au lieu de moto que nous préférons et qui se trouve 
dans Alde, la Cr. et presque toutes les édit, modernes. Les différents en- 
droits où l'homme se trouve aprés la mort, die verfiebenen Orte, wo ber 
Denfd nah dem Tode fich befindet, di mondo in mondo Pg. 5, 63. 26, 
131. La terre, Die Erde, la vie terrestre, bag Irbitde Leben Inf. 11, 43. 
12, 18, 122. 13, 54. 14, 96, 122. 18, 154. 20, 9. 26, 98. 27, 62. 
31, 78. Pg. 5, 130. 18, 69. 23, 77. 24, 99. 31, 107. Pr. 3,99. 8, 36. 
9, 119. 19, 59. 27, 62. 30, 2. 31, 110. La terre est souvent appelée 
en opposition aux enfers & mondo dolce Inf. 6, 88. 10, 82. pulcro 7, 
58. antico 18, 54. senza gente, inhabité, unbewobnt 26, 117 où il s’agit 
de la®partie de la terre que l’on croyait occupée uniquement par la 
montagne du Purgatoire; primo 29, 104. chiaro 34, 134. mortale Pr. 
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25, 35. Le ciel, ber Gimmel, est appelé il mondo felice Pr. 25, 189. 
L'enfer, die Se, est appelé il mondo amaro Pr. 17, 112. cieco Inf. 4, 
13. 27, 25. basso Inf. 8, 108. defunto Pr. 17, 21. gramo Inf. 30, 59. 
d mal mondo Inf. 19, 11. Dans le sens religieux, le monde, bie Welt, 
le train de la vie, Da8 ivoifche Treiben, les hommes lels qu'ils sont, die Dents 
fhen, wie fie eben find Pg. 11, 30. 16, 47, 66, 82. 32, 103. Pr. 3, 103. 
8, 1. 20, 70. 23, 126. Tutto il mondo, tout le monde, alle Welt Inf. 30, 
120. Pr. 4, 62. 10, 110. 

Mondo (mundus), adj., pur, rein, au physique sans mélange, ohne Mis 
fung Pg. 28, 28. Au moral purifié, gereinigt Pg. 11, 35. 21, 58. 

Moneta, la monnaie, bie Münze Pg. 6, 146 où la Nidob. lit à tort 
monete Pr. 19, 119. 29, 126. l'argent, bas Geld Inf. 19, 98. Au figuré 
la peine, Die Strafe Pg. 11, 125. la foi, ber Glaube Pr. 24, 84. 
Monetiere, ie monnayeur, ber Münzer Inf. 30, 124. 

Monferrato, le duché de Monferrat, qui fait aujourd’hui partie du 
Piémont Pg. 7, 136. 

Mongibello (de monte et de l’arabe Gebel, montagne), nom moderne 

de l'Etna Inf. 14, 56. 

Monimento, je sépulcre, bas Grabmabl Inf. 9, 181. 

Monistero (monasterium), le monastére (le moûtier), le couvent, Da8 Klos 
fter- (Münfter) Pg. 18, 122. 

Monna, contraction populaire de Madonna q. v. Monna Berta Pr, 
13, 139. Dame Berte, pour une femmelette, une femme du peuple, sans cul- 
ture, sans intelligence ; Grau Bertha ; ein albernes Weib. V. Martino. 

Montagna Cie montaneus), la montagne, ber Berg Inf. 14, 97. 26, 138. 
Pg. 3, 6, 76. 4, 88. 18, 100. 21, 42. 23, 125. 26, 43. 

Montagna, gentilhomme gibellin de Rimini, qui fut mis à mort par 
les Malatesta tyrans de cette ville. Inf. 27, 47. 

Montanaro, le montagnard, ber Bergbewobner Pg. 26, 68. 

Montare, verbe de la basse latinité formé de mons, monter, fteigen, ets 
fteigen, auffteigen Inf. 1, 38. 17, 83, 95. 18, 110. Pg. 4, 26. 15, 37. 
17, 47. Pr. AA 139. 22, 103. 31, 99. Comme subst. Pg. 11, 45. 

Monte (mons), la montagne, ber Berg Inf. 1, 77. 12, 7. 14, 103. 15, 
63. 16, 95. 17, 2. 20, 47. 24, 21. 27, 29, 58. Pg. 1, 108. 2, 60. 3, 
46. 5, 86. 7, 4. 12, 100. 13,3. 14,132. 15,8. 19,117. 22,123. 27, 
74. 32, 148. Pr. 1, 138. 6, 6. 11, 45. 15, 93. 17,113, 137. 26,139. 
Il n’est pas bien clair ce que D. entend par d monte Inf. 18, 33 ; d’après 
la situation des lieux on pourrait entendre pour le Janicule et l’église 
de S. Pietro in Montorio en particulier. JI monte per che i Pisan Lucca 
veder non ponno Int, 38, 29 est le S. Giuliano. Il sacro monte Pg. 19, 
38 est la montagne du Purgatoire de même que le santo monte Pg. 28, 
12, et 30, 74. Il monte dont il est question Pg. 14, 92 est l’Apennin 
et 22, 104 le Parnasse. À monte Pr. 31, 121 amont, vers le haut, auf- 
ärt8, empor. Par une métaphore hardie D. appelle Pr. 25, 38 les 
apôtres S. Jean et S. Pierre monti, par allusion aux Ps. 87 (86) 1 et 
121 (120) 1. . 
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Monte Aperti Inf. 32, 81. Château de Toseane, mon loin de Sienne 
et près dn petit fleuve Arbia, q. v. où les Florentins souffrirent une dé. 
faite terrible 1260. V. Bocca degli Abati. 

Monte Aventino v. Aventino. 

Montecchi, célèbre famille gibelline de Vérone Pg. 6, 106. 

. Montefeltro, château de l'ancienne marche d’Ancone, eatre S, Leë 
et Urbino, dont une puissante famille de comtes avait pris le nom. Pg. 
5, 88. V. Buonconte. 

Montemalo, aujourd'hui Montemario ou Monte Mario, colline au 
nordouest de Rome de laquelle on a une vue superbe sur la ville Pr, 
15, 109. Ce passage prouve que du temps de D. Florence l'emportait 
sur Rome par la grandeur et le nombre de ses édifices. 

Montemurlo, ancien château des comtes Guidi, entre Pistoie et 
Prato, que ces comtes furent obligés de vendre 1208 aux Fiorentins, 
n'étant pas eux-mêmes en état de le défendre contre Pistoie. Pr. 
16, 64. 

Montoreggion, ancien château dans les environs de Sienne, dont 
les remparts élaient couronnés d’un grand nombre de teurs, dont en 
voit encore les ruines Inf, 81, 41. 

Montone (probablement de montare), proprement le belier, ber Häip, 
der. Ce mot ne se trouve que pour la constellation du belier Pg. 8, 134. 
Pr. 29, 2. et pour la toison d’or, Da8 gelone Biief, enlevée par Jason. 
Inf. 18, 87. 

Mora (au moyen âge ce mot signifiait un pilier, ein Pfeiler), un mon- 
ceau de pierres, ein Gteinbaufen Pg. 3, 129. 

Morale, le moraliste, auteur d'ouvrages de morale, ber Moralift Inf. 
4,141 épithète donnée à Sénèque, probablement pour le distinguer de 
l’auteur des tragédies. ; 

Moralità, la morale, la philosophie morale, bie Moral, bie Moralpbi 
{ofopbie Pg. 18, 69. 

Moralmente, dans le sens moral, ou allégorique, im moralifen ou 
allegorifhen Sinne Pg. 33, 72. 

Môrdere, mordre, beifen, au propre Inf. 6, 29. 17, 50. 30, 26. Pg. 
24, 116. 33, 61. au figuré: de la conscience, vom Gewviffen Inf. 11, 52. 
19, 149. du soin, der Gorge Inf. 9, 102. de la longue, von der Zunge Inf. 
31, 1. de la mort, vom Tode Pg. 7, 32. de la colére, vom Borne Pg. 20, 
411. du feu, vom Weer Pg. 27, 10. de la reconnaissance, von ber Zant, 

barfeit Pg. 31, 88. de la dent, von dem Bahne (pour linimitié, bie Feinbe 
faft) Pr. 6, 94. de l'amour, von der Liebe Pr. 26, 51. de la punition, vou 
der Strafe Pr. 7, 42. Mordersi, se mordre, fit) beipen, au propre Inf. 12, 
14. 27, 126. 33, 58. Au partic. morso, mordu, gebiffen Inf. 11, 52. 17, 
50.-Pg. 7, 32. 24, 116. 
Mordeore, subst., is morsure, bas Beifen Inf. 34, 58. 
Morire Cmori), mourir, fterben, au propre Inf. 4, 102, 107. 3, 122. 5, 
141. 12, 68. 24, 107. 33, 70. Pg. 3, 136. Pr. A 2. 13, 52. 8, 75. 
e 14, 25. 18, 131. 22, 15. 30, 141. 32, 128. d’une couleur se perdre, 
disparaître, béi verlieren, verf@iwinben Inf. 25, 66. Pg. 7, 72. du som- 

















meil Pg. 17, 42. de même de la renommée, vom Mufe Pr, 9, 89. de la 
crainte, von ber réi nf. 3, 15. Morirsi, mourir, fterben Pg. 17, 27, 
du jour qui s'éteint, qui tomba, vom Tage ber erftirbt Pg. 8, 6. On trouve 
Morio p. mort Inf. 1, 107. Morria p. marirebbe Pr. 4,2. Moria p. mo, 
riva Pg. 17, 27. Morisse p. morissi Inf. 5, 141. Moriro p.-morirano 
Pr. 18, 431. Part. morto. Eer morto, mourir, éire mort, flexben, todt 
fein Inf. 15, 58. 27, 112. 83, 74, 121. Pg. 11, 104. 20, 42. Mario 
lui, comme cas absolu, lui étant mort, thn al8 er nun tobt war Pg. 42, 
54. Esser morto, étre tué, getübtet merben Inf. 38, 18. Pg. 5, 52. Aner 
morto, avoir mé, getübtet haben Pg. 7, 95. Pr. 10, 137. 

Morire, subst., la mourir, la mort, baë Sterben, ber Tod Inf. 13, 74. 
Pr. 3, 100. 

Mormorare Cmsrmurare), de l'homme murmurer, parler à voix basse, 
muvmeln, leife fprehen Pg. 10, 401. 24, 37. 32, 87. d’une flamme Inf. 
26, 86. des colombes roucouler, girren Pr. 25, 21. 

Mormorare, subst., le murmure, bag Gemurmel Pg. 24, 27. Pr. 
20, 19. 

Moronto, frère de Cacciaguida q. v. bisayeul de D. Pr. 15, 136. 

Morso, Part. de mordere q. v. 

Morso, subst., l'action de mordre, la morsure, baë Beifen, ber Bif, au 
propre Pg. 33, 63. par extension, l’action des ongles, le grattement, Dag 
Kragen Inf. 29, 79. de la conscience, le remord, der Gewiffensbif Pg. 
3, 9. de Pamour, Pinstigation, der Antrieb, Paiguillon, ber Stahel Pr. 26, 
55. dar di morso, Pg. 18, 132. mordre, blámer, beifen, tadeln. 

Mortale, adj., mortel sujet à la mort, fterblih Pg. 2, 86. 13, 144. 
19, 45. 26, 60. 31, 53. Pr. 2, 48. 8, 128. 28, 137. mortel, qui donne 
la mort, tbotli Inf. 12, 23. Pg. 3, 119. 12,30. Ce qui convient aux mar- 
tels, wag ben Cterbliģen zufommt, kumain, menfHlih Pr. 21, 11, 61. 
25, 35. 29, 132. Au plur. mortai Pg. 48, 144. 

Mortale, subst., la partie mortelle de l’homme, le corps, da8 Stere 
liche beë Denfhen, der Leib Pg. 26, 60. Plus souvent au plur. d mortali 
et i mortai, les mortels, die Sterblihen Pg. 22, A 27, 116. Pr. 1, 37. 
2, 58. 4, 68. 5, 64, 129. 11, 1. 15, 42, 79. 19, 99. 22, 85. 26, 137. 
33, 11. et au sing. Pr. 10, 55. 

Mortalità, la mortalité, l’état de l’homme mortel, bie Gterblifeit, 
der Buftand des fterblichen Menfchen Pr. 33, 32. 

Morte (mors), la mort, ber Tod Inf. 1, 7. 2, 107. 8, 46. 5, 106. 8, 84. 
11, 34. 12, 18. 13, 66, 118. 19, 51. 28, 46, 109. 29, 31. 31, 109. 
33, 20. Pg. 1, 74. 6, 14. 14, 2. 15, 109. 16, 43. 26, 24. 27, 21. 38, 
54. Pr. 6, 78. 7, 47. 11, 59. 16, 79. 24, 6. 25, 41. La Mort person- 
nifiée Inf. 3,57. 13,118. La morte seconda Pr. 20, 116 où il est ques- 
tion de Trajan, qui suivant la légende obtint par les prières du pape 
Grégoire, de retourner dans la vie, pour mourir une seconde fois en 
“grâce. Et Inf. 1,117 où la seconda morte exprime le désir des damnés 
de mourir une seconde fois et pour toujours. 

Morto, Part. de morire q. v. 


Borto, adj., mort, tobt. Au propre Inf. 8, 15, 89. 5, 142. 8, 82. 14, 
51. 20, 28, 91. 23, 89. 26, 61. 27, 112. 28, 49. 30, 17. 33, 121. 
Pg. 23, 55. Pr. 14, 63. 214, 27. Par extension de la lumière qui s'éteint, 
erlit Pg. 17, 12. Tout ce qui se rapporte à l'enfer est appelé morto 
dans le sens d'obscur, triste, affreux, buntel, traurig, entfeblid, scritta 
morta Inf. 8, 127. gora — Inf. 8,31. poesia — Pe 1,7. aura — Pg. 
1,17. Pour éteint, nul, exlofen, nichtig: conoscenza morta Inf. 10, 106. 
potenzia — Pr. 10, 18. 

Morto, subst., toujours au plur. les morts, be obten Inf. 12, 82. 
28, 131. Pg. 11, 72. 12,67. 30,139. Les damnés sont appelés t veri 
morti, les vrais morts, die wahrhaft Zopten Pg. 23, 122. 

Mosca (musca), la mouche, bie Fliege Inf. 17, 51. 26, 28. 

Mosca Lamberti, qui excita les Amidei à venger par la mort de 
Ruondelmonte q. v. un affront qu’il leur avait fait et fut par là le pre- 
mier auteur des divisions sanglantes entre les Guelfes ét les Gibelins 
de Florence Inf. 6, 80. 28, 106. V. Giov. Villani L. V, ch. 38. 

Moscone, forme augmentative de mosca, une grosse mouche, eine grofe 
Fliege Inf. 3, 66. 

Mossa, de muovere, le mouvement, l'impulsion, bie Bewegung, ber Stof 
Inf. 33, 126. 

Mosso, Part. de Muovere 4. v. 

Mostra (de mostrare), la montre, la revue, des troupes, bie Mufte- 
rung, die Geerfhau Inf. 22, 2. 

Mostrare Cmonstrare), montrer, indiquer, zeigen, enseigner, febren Inf. A 
119. 5, 68. 6, 23. 15, 48. 17, 63. 21, 84. 23, 82. 29, 35, 115. 32, 
101. 34, 17. Pg. 1, 107 où la Cr. lit mosterrà. 2, 126. 3, 111. 6,68. 
7, 19. 12, 12, 49, 52, 55, 58. 21, 32. 23, 102. Pr. 8, 56. 9, 59. 13, 
134. 28, 99. 32, 93. Mostrerolti ou mosterrolti p. telo mostrerò Inf. 
32, 101. mostrerolli p. gli mostrerd Pg. 21, 32. Mostrarsi, se montrer, 
gé zeigen, paraître, {einen Pg. 9, 186. 29, 136. 31, 29. Pr. 3, 109. 
4, 37. 31, 2, 106. 

Mostro Cmonsirum), le monstre, bas Ungeheuer Pg. 32, 147, 158. 33, 
39. D. appelle ainsi le char mystique, figure de l'Eglise, après qu’il a 
été défiguré par les richesses temporelles. 

Moto, le mouvement, bie Bewegung, au physique et au moral Pg. 4, 
79. 18, 32. 28, 107. 32, 109. Pr. 2, 127. 10, 9. 12, 6. 22, 104. 27, 
107. 28, 27. Dans le passage Inf. 2, 59. Alde, Cr. et Ugo Fosc. lisent 
moto, la Nidob. mondo que nous préférons sous tous les rapports. Au 
contraire Pr. 27, 106 c’est la natura del moto qu’il faut lire avec Alde, 
Cr. el la plupart des édit. modernes, et non pas mondo avec la Nidob. 
et plusieurs Mss. 

Moto, Part. de muovere q. v. 

Motore, ie moleur, celui qui met en mouvement, ber Beweger. Tl mo- 
tor primo Pg. 25, 70 est Dieu. T motori Pr. 2, 129. 29, AA sont dans 
le système de D. les intelligences célestes ou les anges qui président 
au mouvement des différents cieux. . 
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Wotto «ie aire), le mot, bas Wort Inf. 22, 106. De 5,7. Ordinaire- 
ment far motto, parler, proférer une parole, {prechen, reden Inf. 9, 101. 
19, 48. 33, 48. 84, 66. Pg. 2,25. 9,78. 13,141. Motti, des bons mots, 
des bouffonneries, Tite, Spâfe Pr. 29, 115. 

Movente, qui excite, qui invite, wag reizt, aufregt Pr. 4, 1. 

Movere v. Muovere. 

Movimenti, les mouvements de l'âme, les affections, bie Regungen ber 
Geele, die Affecte Pg. 16, 73. Pr. 33, 37. 

Mozzo (de mwiw ou de (allemand mugen, émousser), tronqué, mutilé, 
verftümmelt, abgebauen Inf. 7, 57. 28, 19, 103. Par extension Il fin 
'non puote esser mozzo, ne saurait manquer son but, fann ben Zwet niht 
verfeblen Inf. 9, 95. séparé, getrennt Pg. 16, 15. lettere mozze Pr. 19, 
134. lettres tronquées, perftümmelte Budftaben. 

Mucchio Cmonticuus?), le monceau, der Haufe Inf. 27, 44. 

Mucciare, d’origine inconnue, il paraît signifier Inf. 24, 127 bouger, 
s'éloigner, gé rühren, Réi entfernen. 

Muda <de mutare), la mue, proprement une cage où l’on met les fau- 
cons pendant qu’ils muent, ber Maufefåfig. Pour une prison, un cachot, 
ein Oefangnif, dn Kerfer Inf. 33, 22. 

Mufa (de l’allemand Muff, moisissure, et müffen, puer), la moisissure, 
der Shimmel Inf. 18, 106. Pr. 12, 114. 

Mugghiare Cde mugire), mugir, brüllen, proprement du taureau Inf. 
27, 7 et par extension de la mer Inf. 5, 29. 

Mulino (molina, de mola), le moulin, bie Mühle Inf. 23, 47 v. Terragno. 
Le moulin à vent, die Windmühle Inf. 34, 6. 

Mulo, le mulet, la mule, da8 Maulthier, ber Maulefel. Par extension 
un båtard, ein Baftard Inf. 24, 125. 

Maltiplicato, leçon d’Alde et de la Cr. Pr. 2, 137. 10,85. v. Mol- 
tiplicaio. 

Mungere Cmuyere), proprement iraire, melfen. Au figuré tirer Les larmes, 
Lbränen auspreffen Inf. 12, 135. Pg. 13,57. épuiser l’haleine, ben Hiem 
exfüpfen nf. 24, 43. émaner, hervorgehen Pr. 21, 87. munger via, 
épuiser, détruire, ev{dyôpfen, zerftören Pg. 24, 17. Le Part. est munto. 

Muno, mot emprunté du latin, la rémunération, la récompense, bie De: 
3 blung, Me Belohnung Pr. 14, 33. 

Munto v. Mungere. 

Muovere (movere), mouvoir, mettre en mouvement, bewegen, in Bewe 
gung feen. Au physique Inf. 1, 40. 4, 4. 9, 104. 12, 81. 17, 104. 
23, 75. 27, 59. 31, 96. Pg. 3, 59. 4, 122. 13, 143. 33, 14. Pr. 1, 1. 
5, 6. 6, 22. 8, 37. 12, 26. 13, 66. 18, 99. 19, 116. 24, 131. 27, 
407. 32, 135. 33, 144. Par extension muover la voce, parler, fpredjen 
Inf. 5, 80. — li passi, marcher, geben Inf. 12, 91. — campo, lever le 
camp, bas Lager abbreden Inf. 22, 1. Mettre en mouvement, in Bewegung 
feÿen Inf. 33, 104. Au moral, émouvoir, exciter, pousser, bewegen, antreis 
ben Inf. 2, 72. 3, 4. 24, 69. Pg. 1, 89. 2, 78. 4, 122. 6, 116. 10, 
51. Pr. 6, 136. 8, 92. 13, 92. 20, 111. 82, 137, 146. 
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Muoversi, se mouvoir, fidh SeYoegen, se mettre en mouvement, aller, Hä in 
Bewegung feten, gehen Inf. 1, 136. 2, 101. 12, 29. 18, 21. 21, 77, 
91. 33, 82. Pg. 20, A Pr. 13, 122. 25, 13. se mouvoir, s'éloigner, RO 
bewegen, fi entfernen Inf. 6, 5. 12, 7. 26, 88. Pg. 10, 49, 81. 21, 59. 
29, 59. Pr. 3, 86. 6, 67. 7, 68. 12, 98. 14, 110. 18, 79. 19, 87. 22, 
143. 26, 34. émaner, dériver, au8geben von Inf. 28, 185. 34, 51. Le 
passage Pg. 10, 8 est obscur; en prenant le verbe au propre, le poète 
dirait que les rochers se mouvaient effectivement ; d’autres l’entendent 
dans le sens de si sporgevano, de sorte que la fente des rochers serait 
en zigzag; mous penchons pour la première interprétation. 

Muovere p. muoversi, se mouvoir, fidh bewegen, aller, gehen Inf. 2,67, 
141. 10, 90: 12, 91. 18, 21. Pg. 8, 104. Pr. 7, 7. s'éloigner, fich ents 
fernen Pr. 21, 38. partir, abreifen Pg. 10, 92. 19, 96. émaner, dériver, 
ausgehen von Inf. 18, 17. Pg. 30, 838. 

Les formes anciennes et poétiques de ce verbe sont mosson p. mos- 
sero Pg. A 122. movean que la Cr. écrit movén p. mobeËano Jet 18, 
17. 34, 51. 

Moviéno et movién p. moveano ou movevano Inf. 42, 29. 18, 17. 
Pg. 3, 59. 10, 81. 29, 59. Pr. 18, 79. 

Le participe est régulièrement mosso Inf. 2, 141. 10, 90. 18, 114. 
24, 69. Pg. 8, 105. 15, 27. 29, 126 Pr. 8, 92. 20, 111. 27, 80. 33, 
444. Plus rarement à la latine moto Pg. 23, 19. Pr. 18, 49. 24, 
132. 

Comme subst. le mouvement, tie Bewegung Inf. 28, 72. 30, 107. Pg. 
2, 18. 6, 63. 13, 14. 17, 67. Pr. 28, 44. 

Mura v. Muro. 

Murare, murer, mauern; par extension élever, édifier, erbauen, grùns 
den Pr. 18, 123. 

Muro, le mur, bie Mauer. Au propre Inf. 9, 26. 10, 2, 134. 24, 73. 
32, 18. Pg. 6, 84. 9, 75. 20, 6. Au pluriel ordinairement ke mura Inf. 
á, 107. 8, 78. 18, 10. Pr. 22, 76. rarement à muri Inf. 17, 2. 25, 15. 
Par extension l'obstacle, bag Ginberniÿ Pg. 27, 86. la séparation, bit 
Trennung Pr. 32, 20. 

Musa, is Muse, die Mufe Pr. 18, 33. Ordinairement au plur. Inf. 2,7. 
Pg. 1, 8. 22, 102. Pr. 2, 9. Elles sont encore mentionnées Inf. 32, 106. 
Pg. 29, 37. Pr. 23, 56. Par extension un poëte, ein Didter, ainsi Vir- 
gile est appelé nosira maggior musa Pr. 15, 26. et au plar. nostre 
muse, nos podies Pr. 12, 7. Dans le passage Pr. 2,9 Alde, Nidob., Lom- 
bardi, presque tous les anciens commentateurs et un nombre infini de 
Mss. lisent nove, toules les neuf Buses, alle neun Mufen. La Cr., Pédit. de 
Florence et Ugo Foscolo lisent avec ua très petit nombre de Mss. nuove, 
de nouvelles Muses, neue Balen. 

Musare (de l'allemand Muge, loisir ou du latin musinari), muser, perdre 
son temps à des riens, müfig bafteben, gaffen Inf. 28, 43 où muse en 
‘Rime est mis p. musi. 

Muso (au moyan âge musum, de l’ancien allemand mu. eu anglais 
mouth), le museau, die Gdnaute. Au propre des animaux Inf. 22,-26. 


t 
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25, 123, 130. 32, 32. Pg. 3, 81. Par extension des hommes Inf. 18; 
104. des démons Inf. 22, 106. et même d’un fleuve Pg. 14, 48. 

Muta, le change, ber Biet, a muta a muta Inf. 14, 55. alternative- 
meni, l’un après l’autre, abwedfelnt, fih ablöfend v. 4 ` 
Mutamento, le changement, die Beränberung, der WBedfel Pg. 28, 7. 
Mutare, changer, veränbdern, vertaufchen, verwandeln Inf. 10, 74. 20, 
40. 27, 51. Pg. 5, 27. 11, 102. 14, 40. 23, 77. mutarsi, se changer, 
fh verändern Inf. 25, 68. Pg. 1, 47. 2, 36. 9, 65. Pr. 15, 51. 33, 
114. En parlant de soldats: changer de direction, tà wenden, die Rith- 
tung ändern Pg. 32, 21, du feu dans le même sens Pg. 25, 98. 

Muto, muet, tumm Inf. 10, 112. 33, 65. Pg. 31, 64. Pr. 17, 87. 
31, 42. Par extension sans force, sans activité, obnmädtig, unfrüftig Pg. 
25, 82. Muto di luce un endroit où la lumière se tait, c. à d. ne se 
montre point, mo dag Lidt verftummt Inf. 5, 28. Comme subst. un muet, 
ein Stummer Pg. 13, 76 où le poète se désigne lui-même et Pr. 
10, 75. 

Mutuo, mutuel, gegenfeitig Pr. 12, 63. 22, 44. 
Muzio, Mulius Scévola, qui se brûla la main qui avait manqué Por- 
senna. Pr. 4, 84. 









N. 


Nabucodonosor, Nabucodonosor, Nebufadnezar, roi de Babylone, avec 
allusion à Daniel chap. 2 et suivants. Pr. 4, 14. 

Najáde, avec l’accent grec, au lieu de Nájade, les Naïades, Die Najas 
den, ou nymphes fatidiques Pg. 33, 49 avec allusion à Ovide Métam. 
VII, 760 où du temps de D. on lisait Najades au lieu de Lajades, c. à d. 
Oedipe fils de Lajus. Le sens reste le même: les faits seront les inter- 
prètes. 

Nanna, mot dont se servent les nourrices dans leurs chansons pour 
endormir les enfans, éomme en allemand Eya popeÿa Pg. 23, 111. 

Napoli (Neapolis), Naples, Neapel, capitale du royaume de ce nom, où 
lon montre encore le prétendu sépulcre de Virgile Pg. 3, 27. 

Narcisso, Narcisse, Narciffus, jeune homme amoureux de lui-même, 
changé en la fleur de ce nom Ini. 30, 128. Il en est encore question 
Pr. 3, 18. 

Nardo, espèce de lavande très odoriférante dont on tire de Vencens, 
le nard, bie NRarde Inf. 24, 111. 

Narrare, raconter, dire, erzählen, fagen Inf. 8, 64. 15, 88. 28, 3. a 
33, 40. Pr. o 2. 

Narrazione, la narration, die Erzählung Pg. 33, 46. 

Nascente, adj. verbal de nascere, qui naît, qui se forme, entftehienb, Io 
biloenb Pr. 8, 70. 

Nascere (nasci), naître, geboren werden, entfteben. Au propre de l’homme 
Inf. 1, 70. 5, 97. 20, 56. 22, 48. 23, 94. 34, 115. Pg. 5, 47. 18, 
125. Pr. 7, 26. 8, 124. 11, 50. Du soleil qui se "e dat Pg. 30, 
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25. Pr. 22, 115. De pensées qui naissent, ien Inf. 23, 11. Pg. 
10, 134. D. se sert plusieurs fois du latinisme fui nato au lieu de 
nacqui Inf. 5, 97. 22, 48. 23, 94. Par extension d’un fleuve Pg. 5, 96. 
7, 98. 14, 17. de l’aurore Pr. 28, 9. Pour prendre origine, enthehen, en 
général Inf. 19, 109. 26, 137. Pg. 15, 96. 17, 114. 18, 142. Pr. 14, 
7. Participe nato, ne, geboren Pg. 8, 28. 10, 125. 11, 98. 12, 95. 18, 
29. 24, 43. Pr. 8,72. Les damnés sont appelés mal nati, nés pour leur 
malheur, 3u (Bro Unglüd geboren Inf. 5, 7, 97. 18, 76. 30, 48. Les 
âmes du Purgatoire ben nati Pg. 5, 6. Comme subst. fl nascere, Pori- 
gine, die Entftehung Pr. 22, 87. 

Nato, subst. q. v. 

Nascimento, la naissance, die Geburt Inf. 3, 105. v. Seme. 

Nascondere (abscondere), cacher, verbergen Inf. 8, 12. 18, 27. Pe, 
4, 129. 6, 138. 8, 68. 14, 25. 21, 56. 22, 24. 24, 111. 28, 80. 
31, 86. 33, 123. Pr. 2, 90. 5, 136. 8, 53, 12, 51. 15, 40. 23, 3. 
24, 72. 27, 66. 29, 78, 100. Part. Nascoso, cache, verborgen Pg. 18, 
84. 20, 95. 22, 30. Pr. 16, 87. 17, 06, 141. 24, 72. et Nascosto Int, 
10, 19. 27; 86. Pg. 19, 84. 21, 55. 

Nascosamente, secrétement, en cachette, heimlich, verftoblen Inf. 21, BA 

Nascoso et nascosto v. Nascondere. 

Nasetto (de naso), qui a le nez petit, won Feiner Nafe Pe, 7, 103 c’est 
Philippe DI dit le hardy qui est indiqué. 
` Naso, le nez, die Nafe Inf. 17, 75. 18, 108. 25, 45, 128. 28, 65. 
Pg. 10, 62. 15, 7. Colui del maschio naso Pg. 7, 118 est Charles I 
d'Anjou, roi de Naples. 

Nassidio, Nassidius, soldat romain qui mourut mordu par un serpent 
en Afrique Inf. 25, 95. v. Lucain Pharsale IX, 788. 

Nastro, d’origine inconnue, ie ruban, bag Band Pr. 15,22. où gemma 
est la lumière d’une âme bienheureuse et nastro la figure de la croix 
le long de laquelle elle se meut. 

Nasuto, qui a le ner grand, grofnafig. Pg. 7, 124 c’est Charles I roi 
de Naples qui est indiqué par cette épithète. 

Natan Pr. 12, 136. v. 2. Samuel 12, 1. sq. le prophète qui reprocha 
à David son erime, d’avoir fait périr Urie, pour s’emparer de sa 
femme. 

Natiche (nates), les fesses, bie Sinterbaden Inf. 20, 24. 

Natio GCnativus), originaire de, gebürtig Inf. 10, 26. loco natto, le bien 
de naissance, ber Oebuttôort Inf. 14, 1. 

Nato, subst., latinisme pour figlio, le fils, ber. Sobn Inf. 10, 111. 
Pr. 22, 142. Au plur. les enfans, bie Kinder Inf. 4, 59. des animaux, les 
petits, die Jungen Pr. 23, 2. 

Nato, part. de nascere q. v. 

Natura, ia nature, Punivers, ble Natur, die Welt Pr. 10, 28. 28, 42. 
la nalure, l'ordre de l'univers, die Natur, bie Ordnung des Univerfums Inf. 
11, 48, 56, 31, 49. Pg. 10, 33. 18, 26. 22, 39. 25, 60. 29, 137. Pr. 
2, 142. 4, 134, 22, 64. 24, 101, 26, 181. L'essence, l'être, le earäctére, 
bei Wefen, ber Charafter Inf, 4, 07. Pg. 5,114 8,:430. 14, 40. 16, 
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70, 105. Pr. 5, 98. 8, 82. 22, 102. 23, 42. 27, 106. 29, 71. 33, A 
la nature et l'essence divine, hag göttliche Wefen, die Wefenheit Pg. 31,81, 
Pr. 6, 14. 7, 45. 13, 26. et de l’homme et des animaux Inf. 12, 84, 
15, 81. 25, 100. 29, 139. Pr. 2, 42, la nature d'un lieu, Die Befbaf= 
fenbeit eines Ortes Inf. 16, 17. Pg. 27, 74. Un étre créé, une créature, dp 
- Gel oyf Pr. 1, 110, 8, 100. 19, 49, la natura generata Pr. 8, 133 
est l’emsemble des êtres créés, bie gefajrenen Zielen, 

Naturale, naturel, natürlid Inf. 34. 98. Pg, 17, 93. 21, 1. 25, 45. 
Pr. 26, 130, 30, 123. | 
Dt riede aoturellement, natbrlid, opposé à miraculeux. Pr, 

Navarra, la Navarre, royaume ep deça et au delà des Pyrénées, qui 
ve temps du poète avait ses rois particuliers, Inf. 22, 48, Pr. 19, 
143. 
Navarrese, «e Navarrais, ein Mavarrefe Inf. 22, 121 où il est quesr 
tion d’un certain Giampolo on Ciampolo {Giovanni Paolo) qui au 
service du roi Thibaud de Navarre s’était rendu coupable de grandes 
prévarications. 

Nayo, le vaisseau, la barque, baë Shiff, ber Rabn Inf. 8, 82. 8, 15, 
22, 12. 31, 145, Pg. 4, 93. 6, 77, 17, 78. 20, 79, 24, 8. 32, 116. 

Navicare et navigare, la première forme plus ancienne est sans 
doute à préférer, navigare ne se trouve que dans Guiniforte, Vellutello 
et quelques éditions de peu d’autorité, naviguer, {cjffen Inf. 21, 10. dans 
yn sens passif étre navigue, befchifft werben Pg. 1, 181, | 

Navicella, dimin. de nave, la nacelle, ber Rahn. Au propre Inf. 17, 
100. Au figuré, la poésie comparée à une barque qui parcourt diffé- 
rentes mers, C. à d. chante différents objets Pg. 1, 2. la barque de Si. 
Pierre, da8 Shif St. Petri, pour l'Eglise Pg. 32, 129. 

Nayigante, le navigateur, ber Siffer, ber Shiffende Pg. 8, 2. 

Navigio, forme ancienne et poétique pour ngviglio ou nave, le pais- 
seau, la barque, baë Shiff, ber Kahn Pr. 2, 14. 

Nazione Ceatio), la nation, bag Bol Pr. 19, 138. Dans le passage 
Int, 1,105 Sua nazion sarà tra Feltro e Feltro, il y a diversité d’opi- 
nions. Quelques uns (Troja) le prennent pour le lieu de naissance, Det 
Geburtëert, ce qui s’accorde mal avec sarà, puisque Cangrande qui 
semble iei indiqué était dejà né en 1300. D’autres (Vellutello, Daniello) 
veulent que le poète indique Vérone, patrie de Cangrande, située entre 
la ville de Feltre dans la marche de Trévise et Montefeltro, château 
de la marche d’Ancone. Lombardi, et nous penchons pour cette opi- 
nion, prend nazione pour étendue du pouvoir, peuples soumis à la do- 
mination de Cangrande. 

Naxzarette, la ville de Nazareth en Palestine, où le Seigneur passa 
son enfance et sa jeunesse Pr. 9, 137. où il semble que le poète dé- 
signe par ce nom la terre sainte en général, ou bien la personne du 
Seigneur même. 

Nè Caec, negue), ordinairement précédé de non, ni — ni, weder — uno 
Inf. 1, 103. 2, 93. 3, 39. 10, 75. 27, 87. 33, 10. Pg. 2, 32. 9, 136. 


332 Ne — Necessitato. 


19, 110. Pr. 4, 9. 5, 127. 9, 100 et souvent. Nè — nè, dans le même 
sens Inf. 2, 33. 10, 75. 24, 88. 25, 63. 30, 22. Pg. 4, 102. 24, 1. 
Pr. 1, 6. 11, 67, 70, 88, 90. 14, 11 et plus souvent. 

Nè seul Cneque), et —ne, und — niht Inf. 3, 41. 10, 89. 15, 100. 20, 
48. Pg. 2, 132, 133. Pr. 1, 58. 4, 33. 7, 88, 112. 9, 45. Devant une 
voyelle Ned, du moins dans les édit. qui suivent la Cr. Pg. 4, 102. 
Nè forse v. Forse. 

Ne (inde), particule relative en, Davon Inf. 1, 48. 8, 60, 64. 9, 99. 
31, 54, 62. Pg. 17, 132. 24, 82. Pr. 10, 111. 12, 70 et souvent. Elle 
se combine souvent avec des verbes comme andarsene, venirsene etc. 
Inf. 5, 40. 8, 3. Pg. 2, 24. 7, 99. 9, 94. 24, 8, 59, 74. Comme af- 
fixe des verbes Inf. 2, 29. 4, 49. 8, 27. Pg. 4, 22, 24, 91. 25, 42, 
131. 32, 131. Pr. 2, 132. 6, 76. 20, 126. Be même avec les pronoms 
mi, ti, si, ci, vi, ce qui donne les mots mene ou men, tene ou (en; sene 
vu sen, cene ou Cent, Vene où ven q. v.; quelques éditeurs aiment mieux 
écrire me ne, te ne etc. Mene Inf. 16, 12. 17, 116. Pg. 1, 90. 16, 35, 
54. Pr. 16, 6. Tene Inf. 24, 151. 27, 21. Pg. 5, 106. 14, 11. 18, 75. 
Cene Inf. 15, 1. Pr. 1, 125. 2, 20. Sene Inf. 8, 29, 89, 109. 10,1 etc. 
Pg. 6, 4. 9, 60. 26, 46. Pr. 1, 28. 2, 12. 5, 96. 9, 86. 11, 5. 16, 74. 
17, 79 etc. Vene Inf. 15, 34. Ne comme affixe du verbe n’est souvent 
qu’une forme ancienne comme fane p. fa Pr. 27, 33 v. Fare et vane 
p. va Pg. 25, 42. v. Andare. 

Ne et devant les voyelles n’, forme de la première personne du plur. 
du pronom noi au datif et à Paccusatif, nous, ung. Au datif Inf. 8, 105. 
10, 101. 23, 17. 25, 71. 27, 5. Pg. 2, 66. 3, 62. 6, 68. 9, 90. 14, 
12, 110. 15, 145. 18, 111. 21, 7. 25, 115. Pr. 10, 30. 31, 101. 33, 
41. A Paccusatif Inf. 4, 22. 7, 21. 17, 133. Pg. 3, 3. 5,54. 7, 71. 
10, 102. 14, 12. 17, 56. 19, 123. 23, 75. 25, 2. 30, 49. Pr. 2, 31, 
35. 3, 75. 10, 139. 14,48. Comme affixe au verbe, au datif Inf. 9,13. 
où dienne paraît être mis pour ci ou plutôt mi diede 12, 93. 13, 88, 
89. 16, 32. 28, 129. Pg. 2, 60. 3, 76. 19, 47. 21, 34. à l’accusatif 
Inf. 23, 36. 31, 122. Pg. 1, 82. 5, 29. 6, 65. 7, 62. 19, 49. Pr. 3, 
71. 14, 58, 60. Ne p. mi, me, mit Pr. 24, 28. 

Ne’, ne la, ne lo v. Nel. 

Nebbia Cnebula), le brouillard, Der Nebel, le nuage, die Wotte Inf. 9, 6. 
24, 149. 31, 34. 34, 4. Pg. 1, 98. 5, 117. 17, 2. 30, 3. Par exten- 
sion, ce qui ‘trouble la vue de l’esprit, ce qui empêche de voir Pg. 
28, 90. 

Nebuloso. nébuleux, plein de vapeurs-et de nuages, neblig Inf. 4, 10. 
Necessario, nécessaire, nothwendig Pr. 4, 9. 

Necesse, mot latin, nécessaire, nothwendig Pr. 3, 77. 13, 98, 99. 

Necessità, a nécessite, bie Nothwendigteit Inf. 7, 89. 12, 87. Pg. 30, 
63. La forme ancienne necessitate se trouve Pg. 16, 69. 18, 70. 

Necessitato, de nécessité, nothwendig Pr. 5, 49. Plusieurs Mss. et quel- 
ques éditeurs p. e. Ugo Fosc. lisent necessità, ce qui facilite la construc- 
tion, mais manque d’autorité. 











Noente — Nembrotto. 9838 


Neonte (ne ons), rien, nit8 Pr. 4,74 lecon d’Alde et de la Cr., Nidob., 
Land., Vell. et presque toutes les édit. modernes lisent niente. q. v. 

Negare, nier, Yeugnen Inf. 11, 47. Pg. 6, 28. 31, 37. Pr. 13, 116. 
de-là, refuser une priére, eine Bitte verweigern, abféblagen Inf. 8, 120. 
24, 136. 26, 116. Pg. 1, 57. 2, 96. Pr. 10, 88. Défendre, verbieten Inf. 
5, 81. 8, 101, 120. Dans le passage Inf. 14; 87 Alde, la Cr., Land., 
Dan. et Dionisi lisent serrato, fermé, verfloffen, Nidob., Lomb. ettoutes 
les éditions modernes ainsi que Guinif. negato que nous préférons à 
cause de Inf. 8, 120. 

Negghienza, forme qui a vieilli pour negligenza, la négligence, la pa- 
resse, Die Nadlafigfeit, die Zrägheit, que nous préférons à la forme mo- 
derne, qui se trouve dans la Nidob., Lomb. et Romanis Pg. 4, 105. 

. Negletto Cneglectus), participe’ de negligere qui ne se trouve point dans 
la D. C., négligé, vernacbläffigt, verabfäumt Pg. 7, 92. Pr. 3, 56. 6, 47. 
27, 143. 

Negli v. Nel. 

Negligente, négligent, nahlăffig, fäumig Pg. A 110. 

Negligenza, la négligence, die Nachläffigteit, die Saumfeligtit Pg. 4, 
105 D, Negghiensa). Pg. 18, 107. La forme plus ancienne est negli- 
genzia Pg. 2, 121. 

Nego, le refus, Me Berweigerung Pg. 17, 60. v. Niego. 

Negozio, l'afaire, bas Gefchäft Pr. 11, 7. 

Negro (niger), ancienne forme pour nero, noir, fwar; Inf. 7, 124. 
44, 56. Comme subst. Negri, les noirs, bie Ghmwarzen, parti politique 
et guelfe à Pistoie et à Florence Inf. 24, 143, la Nidob. lit Neri q. v. 

Nel, nello, nella etc. La préposition in jointe à l’article el (il) a 
produit successivement les formes in.el, "ne, nel etc. qui se trouvent: 
Nel, devant les consonnes simples, dans le, in bem, in ben, et du temps 
pendant, während Inf. 1, 1. 8, 95, 116. Pg. 8, 83. Pr. 1, 4. 2, 78. 3, 
99. 5, 28 et presqu’ à chaque page. Nello devant l’s suivi d’une con- 
sonne et nell devant les voyelles Inf. 1, 110. 7, 11. 12, 105. Pg. 6, 
121. 14, 66. Pr. 13, 16 et souvent. Nella, nell’ Int A 77. 5, 123. 
7, 124, 125. 12, 13. 22, 14. Pg. 7, 90. 9, 18, 52. 23, 23. Pr. 2, 113. 
10, 70. 32, 68. Nelle, nell’ Pr. 30, 117. Negli Inf. 8, 65. 22, 86. Pr. 
4, 68. 12, 100. Nei, ne’ Inf. 4, 113. 8, 119. 19, 86. Pg. 5, 58. 9, 
133. 15, 98. Pr. 3, 58 et plus souvent. Dans la rime on trouve ne la 
p. nella Pg. 47, 55 et ne lo p. nello Pr. 11, 13. Quelques uns écri- 
vent dans le vers même ne gli au lieu de negli. 

Nella, abbréviation d’Annellg, diminutif d'Anna, Anne, Anna, ou 
bien de Giovanella, diminut. de Giovanna, Jeanne, Johanna, épouse 
de Forese de’ Donati, dont la vertu et la piété sont mentionnées Pg. 
23, 87. On ignore son nom de famille. 

Nembrotto, Nembrod ou Nimrod, auquel la tradition, mais non pas 
Ja Bible, attribue l’idée d’élever la tour de Babel. D. le place parmi les 
géants Inf. 31, 77 et Pg. 12, 34 où la Cr. lit Nembrotte de même que 
Pr. 26, 126. 


DA Nemico — Neto. 


Nemio0 Cisimicw), subst., lensemi, ber Feind Inf. 3, 68. 6, 115. 21, 
96. Adj. nemico et nimico, ennemi, feindlih Inf. 9, 76. 10, 123. 15, 
64. De, 81,87. Les édit. varient pour les formes nemico et nimico q.v. 

Nepote et Nipote (nepos), le petit fils, ker Œntel Inf. 11, 105. 16, 37. 
y. Nipote. 

Neque nubent, paroles latines tirées de St. Matthieu 22, 30, ils ne 
se meneront pas, Île werden nidt freien Pg. 19, 137. Ces paroles dans la 
bouche du pape Adrien V veulent dire que de même que le mariage 
n'aura plus lieu dans l'éternité, de même le pape, l'époux de l'Eglise, 
ne doit plus être considéré comme tel après sa mort. 

Noquisia, ls malice, la méchanceté, bie Bo8beit Pr. 4, 69. 6, 123. 15, 
142. - 


Nerbo (nervw), le nerf ou plutôt le muscle, le tendon, ver Mustel, die 
Sehne Inf. 21, 36. Le acies des Latins, la force visiwe, bie Sehiraft Inf. 
9, 73. | 

Nerli, ancienne famille noble de Florence Pr. 15, 115 où quel de’ 
Nerli, ou di Nerli veut apparement dire : le chef de cette famille. 

Neri, (er Noirs, bie Schwarzen, nom du parti guelfe à Florence Inf. 
24, 143. Ce nom était venu de Pistoie, où la famille des Cancellieri 
s’était partagée en blancs et noirs, plus tard ces noms furent adoptés 
par les partis politiques qui partageaient les citoyens de Florence, 

Nero (niger), noir, (warg. An physique Inf. 5, 51. 12,109, 18, 125. 
25, 66, 84, BA 65. obscur, bun£el Inf. 9, 6. Pr. 4, 45. 27, 136. Au 
moral, anime nere, âmes coupables, firafbare Seelen inf. 6, 85. Au phy- 
sique et au moral angeli neri, les démons, die Teufel Inf. 21, 29. 28, 
131. neri Cherubini Inf. 27, 113. 

Nervo, ou plutôt nervi au plur. Les serfs, die Nerven, ou les muscles, 
bie Diusfein Inf. 15, 114. Le contexte de ce passage fait présumer que 
D. a pris ce mot dans un sens obscène, parceque l’évêque dont il est 
question fut transféré de Florence à Vicence à cause de ses vices, 

Nescio, mot empruuté dn latin, pour désigner l’état d’un homme 
subitement réveillé, qui a de la peine à se reconnaltre, ber fit niht befin 
nen fann, niht zu Héi fommen fann Pr. 26, 74. 

Nesso, Le centaure Nessus qui enleva Déjanire et fut tué par Her- 
cule, dont il se vengea en laissant sa tunique ensanglantée à Déjanire 
à condition de la donner à porter à Hercule. Inf. 12, 67, 98. 13, 1. 

Nessuno Ge sms), adj., nul, fein Inf. 5, 121. 18, 3. 21, 72. 26, 41. 
27, 39, 89. 31, 57. Pg. 2, 18. A 37. Pr. 4, 126. subst. personne, Nice 
mand, feiner Inf. 10, 9. 14, 87. 18, 38. 25, 77. Pg. 2, 72. Pr. 10, 87. 
11, 60. 22, 73. 27, 122. 

Nettare, le Nectar, la boisson des Dieux, ber Mecter Pg. 22, 150. 
28, 144. ` | 

Nettere (uectere), nouer, binden. Mot qui ne repose que sur le com- 
mentaire de Buti sur Pg. 33, 47 où il lit nette e persuade pendant que 
toutes les édit ont: men ti, qui est la vraie leçon. 

Netto (nitidus), net, pur, rein Pg. 3, 8. 30, 53. 








Neituno — Niobe. 985 


Néttuno ane", Nepiune, Nephunus, le dieu de la mer Inf. 28, 83. 
Pr. 33, 96. 

Nove (six), la neige, ber nee Inf. 6, 10. 14, 80. 28, 58. Pg. 21, 
A6. 29, 126. Pr. 2, 107. 31, 15. 33, 64. 

Nicchiarsi, d’origine inconnue, se plaindre à vois basse, gémir, olme 
mern, leife flagen, weinen Inf. 18, 103. 

Niccolao, S. Nicolas, Et. Nicolaus, évêque de Mira en Lycie qui pour 
empêcher un père de prostituer ses filles leur fournit une dot pour se 
marier Pg. 20, 32. ` 

Niccolò, Nicolas, Nicolaus, de la famille des Salimbeni, ou selon 
d’autres des Buonsignori à Sienne, jeune homme prodigue, inventeur 
d’une nouvelle manière d’assaisonner les faisans Int 29, 127. v. 
Costuma. 

Nicosia, Nicosie, ville de Chypre Pr. 19, 146. 

Nidio (nids), forme plus particulièrement florentine du mot nido, 
le nid, das Neft, le -séjaur, ber Wohnort, que D. a peut-être mis à dessein 
dans la bouche de Brunetto Latini florentin Inf. 45, 78. 

Nido, le nid, Da8 Neft. Au propre Inf. 5, 83. 13, 10. 25, 12. Pr. 23, 
2. Par extension et au figuré: le Paradis terrestre, comme premier sé- 
jour des hommes Pg. 28, 78. Les cieux, comme séjour des bienheu- 
reux Pr. 18, 111. Lie de Délos où Latone mit au monde Apollon et 
Diane Pg. 20, 131. la constellation des gémeaux est appelée (aide di 
Leda Pr. 27, 98. Le champ, baë Feld, d’une armoirie Inf. 27, 50. Cac- 
ciar di nido, détrôner, surpasser en excellence (à peu-près comme dénicher), 
übertreffen, vom Nefe treiben Pg. 11, 99. 

Niego, subst., le refus, bie Berweigerung, far niego, refuser, vetwele 
geen Inf. 26, 67. Pg. 25, 33. mettersi al niego dans le même sens Pg. 
17, 60.. 

Niente (anciennement neente, ne ens), rien, ni@t8 Inf. 24, 75. Pr. A 
74 où la Cr. lit neente, Pr. 27, 94. era niente Inf. 22, 148 comme en 
allemand pamit war e8 niht8, et à peu près comme en français: i n'en 
dtait rien, il était impossible de, comme Inf. 9, 57. 

Nigro, forme latine pour nero, noir, obscur, fwarz, bunfel, ne se 
trouve qu’en rime Pg. 33, 110. 

Nilo, le Ni, fleuve d'Egypte Inf. 34, 45. Pg. 24, 64. Pr. 6, 66. | 
Nimico (inimicus), subst., l'ennemi, ber eind Int, 2, 100. 17, 86. 22, 
83. 27, 88. Adjectif, ennemi, feindlid Inf. 9, 76. 15, 64. Pg. 6, 96. 14 

87. 31, 87. Pr. 25, 6. v. Nemico. 

Ninfa (nympha), la nymphe, bie Nymybe. Au propre Pg. 29, A. Par si- 
militude D. appelle ainsi: les quatre vertus cardinales Pg. 31, 106. 
les mêmes jointes aux trois vertus théologales Pg. 32, 98. Les étoiles, 
die Sterne Pr. 23, 26. 

Nino, Ninus, roi d'Assyrie, époux de Sémiramis inf. 5, 59. 

Nino (de Giovannino, forme diminutive de Giovanni) de’ Visconti 
de Pise, ami du poète qu’il trouve au Purg. 8, 53. v. Giudice. 

Niobe, fille de Tantale, épouse d’Amphion roi de Thèbes, qui après 
la mort de ses quatorze enfants fut changée en pierre Pg. 12, 37. 


236 Nipote — Noé, 


Nipote (nepos), le petit fils, ber Œntel Pe. 3,113. par extension D. donne 
ce nom à l’art humain, comme dérivant de la nature, qui elle-même 
dérive de Dieu Inf. 11, 105. Dans le passage Pg. 14, 58 il est douteux 
si le poète veut dire petit fils ou neveu, Neffe; il s’agit de Fulcieri de’ 
Calboli podestà de Florence, qui gagné par les Noirs sévit avec cruauté 
contre les Blancs, v. Balbo Vita di D. T. II. p. 22 et suiv, La nièce, die 
Michte Pg. 19, 142. v. Alagia. 

Niso, Nisus, compagnon d'armes d’Euryale Inf. 1, 108. v. Virg. En. 
IX, 174 sq. 

Nitido, pur, clair, rein, for Pr. 3, 11. 

Bé (non), non, pas, nein, nidt Inf. 2, 90. 8, 111. Pg. 7, 12. 9, 145. 
10, 60. Pr. 8, 23. Devant l’article et le pronom il il prend très souvent 
la forme nol ou no (Int 3, 80. 10, 104. où la Cr. lit non ci 17, 76. 
Pr. 14, 10. et même no 'i suivant la Nidob. Pg. 24, 125 où la Cr. lit 
non. Il est quelquefois subst. Int 8, 111 °} no où la Cr. lit Che sè e nò. 
Inf. 21, 42. Pr. 13, 114. Comme le vereor non des Romains, no suit 
quelquefois les verbes qui expriment une crainte Inf. 3, 80. 17, 76. 

No’ p. noi v. ce mot. 

Noarese, il, comme collectif pour les habitans de Novara, ville du 
Piémont, der Jiovarefe Inf. 28, 59. 

Nobile, noble, ebel Inf. 4, 106. 10, 26. Pg. 12, 25. 18, 73. 

Nobilità v. Nobiltà. 

Nobilitare, ennoblir, élever, adeln, erheben Pr. 33, 5. 

Nobiltà di sangue, le noblesse du sang, de naissance, ber Udel bes Gez 
blog, ber Geburt Pr. 16, 1. La forme plus ancienne Nobilità se trouve 
Pr. 7, 78 et nobilitate Inf. 2, 9. 

Nocchiere et nocchiero reach, le nocher, ber Fährmann, der 
Schiffer Inf. 3, 98. 8, 80. La forme nocchiero se trouve Pg. 2, 43. 
6, 77. 

Nocchio (nodus), le noeud d'un arbre, ber Knoten, ber Aft Inf. 13, 89. 

Noce (suz), la noix ou partie du ressort d’une arbalète, où la corde 
est arrêtée quand elle est tendue; be Nuf an der AUrmbruft Pr. 
2, 24. 

Nocera, petite ville de l'Etat ecclésiastique Pr. 44, 48. 

Nocivo, nuisible, fhäblid Pr. 20, 59. 

Nodo, le noeud, ber Knoten Inf. 17, 15. Par extension, la difficulté, die 
Sdwierigfeit Inf. 10, 95. Pg. 9, 126. 24, 55. Pr. 7, 53. 28, 58. De-là 
solvere il nodo, se dégager, se délivrer d’un lien, d’un devoir, fich Tô{en, frei 
maen, von einer Wee, einer Vfliht Pg. 16, 24. 23, 15. Une combinai- 
son d'objets, eine Berbindung von Gegenftänben Pg. 29, 133. Le lien, Por- 
ganisation de lunivers, Da8 Band des Univerfums Pr. 33, 91. Tous les in- 
terprètes entendent par nodo del collo Inf. 30, 28 le noeud de la gorge 
ou pomme d'Adam, ber Knoten am Salle ou AMbamsapfel, mais le contexte 
semble demander qu’on traduise la nucque, ber Naden. 

Nodoso, noueux, plein de noeuds, Enotig Inf. 13, 5. 

Noè, le patriarche Noé, Noah Inf. 4, 56. Pr. 12, 17. 





Nol (mes), comme sujet du verbe, nous, wir Inf. 3, 16, 77. 5, 92, 95, 
127. 6, 34, 112. 7, 100. 8, 54. 16, 19 etc. Pg. 1, 118, 121. 2, 10, 
63, 118. 3, 46. 4, 31, 34. 5, 52. 13, 1. 25, 103 etc. Pr. 3, 82. 8, 
34. 19, 12. 20, 134, 138 et très souvent. Rarement au datif sous, ung 
Pg. 7, 38. 81, 136 et à Paccusatif Inf. 5, 90, 106. 12, 14. 16,29. Pg. 
19, 78. Pr. A 132. Avec toutes les prépositions de, à etc. nous, YON, au 
eic. un8 Inf. 3, 82. 5, 77, 79, 86. 9, 7, 101. 13, 91. 23, 13. 25, 35, 
Pg. 2, 59. 3, 59. 4, 18, 24, 60, 112. 5, 49. 8, 31. 9, 83. 10, 113. 
21, 8. 13, 50. 27, 124. 31, 114. Pr. 8, 31. 10, 65, 77. 12, 20. 13, 
29. 14, 14. 25, 13. 26, 81. 30, 4, 20 et souvent. La Cr. sans qu’on 
en voie aucune raison lit quelquefois devant les consonnes no’ pour 
not Pg. 5, 52. 

Noia ou Rea (nozia), la peine, Pafliction, le tourment, bie Mühe, Ne 
Plage, We Qual Inf. 1, 76. Pr. A 00. Poffense, l'injure, die Beleidigung 
Inf. 30, 100. 

Nojare, causer de la peine, vevvrlefen, fränfen Inf. 23, 15. Pg. 9, 87. 
Pr. 9, 35, 98. insommoder, beläfiigen, befdhiverlid Ga Pr. 14, 48. 

Nol v. Non. 

Noli, ville maritime du territoire de Gènes, située aut pieds de mon- 
tagnes très escarpées Pg. 4, 25. 

Nomare Cie nomex), nommer, nennen Inf. 5, 71. 25, 42. 26, 93. Pg. 
21, 91. 24, 25, où la Cr. lit mostrò, et 26. 26, 97. Pr. 18, 35. 28, 
132. Nomarsi, se nommer, fl nennen, étre appelé, genannt werden Inf. 32, 
98. Pg. 11, 55. 16, 125. 18, 82. Part. nomato, nommé, genannt inf. 
23, 105. 30, 101. 32, 65. Pr. 6, 47. 7, 133. 

Nomo (nomen), le nom, per Rame Inf. 7, 106. 10, 65. 16, 38, 59. 
20, 112. 22, 37. 23, 74. 26, 3. 27, 57. 30, 10. 31, 94. 32, 93. Pg. 
5, 95, 101. 11, 4, 60. 48, 105. 14, 21, 74. 19, 101. 26, 86. 27,441. 
Pr. 3, 41. 9, 95, 16, 98. 20, 91. 22, 41. 23, 111. 32, 14. Le nom, le 
titre, ber Name, ber Titel (de poète) Inf. 4, 92. Pg. 21, 85. Comme 
terme de grammaire, le substantif, Da8 Zemmer, bas Subftantiv Pr. 
18, 92. 

Nominanaza (de nominare), la renommée, la reputation, der Ruf, der 
Name Inf. 4, 76. Pg. 11, 115. 

Nominare, nommer, nennen Inf. 29, 27. Nominar a dito Inf. 5, 68, 
nommer en montrant du doigt, mit bem Singer 3eigenb nennen. Pr. 4, 63. 
Comme ce n’est pas un péché de nommer les dieux des payens, Pe- 
razzini (Note alla Div. Comm. Venezia 1844) a eu l’idée du moins in- 
génieuse d'admettre que D. aurait bien pu avoir écrit numinar, défier, 
vergôttern ; mais cette conjecture n’est appuyée sur aucun MS. 

Non, ne — pas, nidt Inf. 4, 10, 27, 34, 44, 67, 77, 95, 98, 103, 
126, 134 et ainsi de suite à chaque page. Répété devant chaque sub- 
stantif de la phrase Pg. 21, 46 ete. Non est souvent accompagné de 
conjonctions qui en modifient le sens. 

Non che, ordinairement suivi de ma, non seulement — mais, niht ein- 

mal — nidt nur — fonbern Inf. 5, 45. Pg. 29, 115; non che seul Inf. 
26, 9. 50, 24. Pg. 81, 99, 

22 


938 Nona — Nota. 


Non di meno ou nondimeno, néanmoins, niht bechte weniger Inf. 9, 
18. Pr. 19, 62. et non per tanto di men Inf. 15, 100. 

Non già v. Già. 

Non perd, non pas cependant, boh niht etwa Inf. 13, 104. 

Non pur, non seulement, niht nur Inf. 7, 112. Pg. 10, 32. Pas même, 
niht einmal Inf. 32, 30. Les verbes qui indiquent une crainte sont sou- 
vent suivis de che non ou non qui exprime qu’on ne voudrait pas qu’une 
chose arrive, comme en français: je crains qu’il ne vienne Inf. 2, 35, GA, 
Pg. 6, 54. Sans che Inf. 21, 93 où la Cr. lit che non, 

Combiné avec le pronom d il forme nol, ne—pas le, ibn, e8, nict Inf. 
7, 126. 9, 5. 16, 127. 17, 76. 20, 18. 23,136. 26, 37. 27,114, 120. 
29, 114. 31, 129. Pg. 3, 63. 8, 103. 11, 72. 14, 18. 16, 139. 20, 
92. Pr. 1, 58. 6, 63. 10, 44. 17, 92. 23, 66. 24, 24. Quelquefois on 
trouve nai Inf. 3, 80. Au pluriel Nolli p. non li Inf. 25, 40. ’ 

Nona, la none, bie None, celle des heures canoniales qu’on’dit après 
sexte, elle correspond à midi Pg. 27, 4 où Alde, Cr., Land., Dan. et 
quelques édit. modernes lisent di nuovo, leçon presqu’inintelligible 
au lieu de da nona avec Nidob., Vellut., Lombardi et la plupart des 
modernes. Pr. 15, 98. 

Non decimas quae sunt pauperum Dei, non pas les dizmes qui ap- 
partiennent aux pauvres de Dieu, nicht die Bebnten, ele ben Armen Got- 
tes gehören Pr. 12, 93. 

Nono, le neuvième, ber neunte Inf. 28, 21. Pr. 28, 34. 

Nonpossa et non pas non possa comme écrit la Cr. l'impuissance, 
die Unfñbigfeit, bie Obnmadt Pg. 5, 66. 

Non si est dare primum motum esse Pr. 13, 100. latin des éco- 
les: s'il est possible d'admettre un premier mouvement, qui ne procède d'au- 
cun autre, 06 man eine erfte Bewegung annehmen dürfe. , 

Norma, lordre, la régle, la loi, pie Ovonung, vie Regel, bas Gefeg Inf. 
25, 103. Pr. 1, 108. la régle, dans le sens monastique, vie Reget Pr. 3, 
98. la forme légale, die gefeblihe Form Inf. 30, 45. 

Normandia, ls Normandie, province de France. Pg. 20, 66. 

Norvegia, l!a Norvège, Norwegen Pr. 19, 139. Le roi de Norvège qui 
règna 1299—1319 est Hakon VII. 

NOSCO Cnos-cum), forme qui a vieilli, avec nous, mit wg Pg. 14, 105 

où la Cr. lit mal-à-propos vosco Pg. 22, 106. 

Nostrale, de notre pays, opposé à étranger, unferes Ranbdes, einbeimifc 
Inf. 22, 9. Pg. 31, 71. 

Nostro cnoster), notre, unfer Inf. 3, 77. 4, 67. 5, 93, 125. 7, 39. 8, 
102. 10, 87. 11, 10. 20, 22. 24, 97. 29, 42. Pg. 1, 56. 2, 133. 3, 
34. 6, 70, 123. 7, 17. 11, 1. 15, 55, 101. 22, 105. 26, 82, 132. Pr. 
1, 54. 2, 42. 3, 13, 70, 85, 111. 19, 12. 23, 30. 24, 26. 25, 125. 
31, 104 et très souvent. Nostra donna, notre dame, unfre liebe Frau Pr. 
21, 123 est la Ste Vierge. 

Nota, une note qu’on prend, une observation qu’on se note, eine Tut, 
zeichnung, eine Bemerfung Inf. 20, 104. 32, 93. par extension et au 
moral la che, ber Fled, ber Matel Pg. 1 11, 34. 32, 63. Les. notes de 
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musique et de-là en général le son, Pharmonie, ber Yon, die Harmonie, 
le chant, ber Gefang Inf. 5, 25. 32, 36. Pg. 2, 119. 8, 14. 30, 93. 32, 
33, 63. Pr. 6, 124. 10, 81, 143. 14, 24, 120. La musique, l'air, la mé- 
lodie, die Mufif, die Melodie Pg. 32, 33. Pr. 10, 81. 25, 109. 28, 9. 
Les paroles, les vers qu’on chante, Die Worte, bie Berfe Inf. 16, 127. 19, 
118. Pr. 19, 98. 

Notabile, remarquable, merfmùrbig Inf. 14, 89. Pr. 17, 78. 

Notajo Cnotarins), le notaire, ber Notariug, D. désigne par ce titre Pg. 
24, 56 un des plus anciens poètes italiens Jacópo da Lentino, qui vi- 
vait vers la fin du treizième siècle. 

Notare, noter, remarquer, observer, aufzeichnen, bemerfen, beobachten 
Inf. 11, 98. 11,101 où note est mis en rime pour noti 15, 99. 22, 38. 
Pg. 19, 90. 24, 11. 33, 52. Pr. 13, 103. note p. noti 22, 54. 32, 116. 
noter, écrire et enseigner, aufzeichnen, fébreiben, lebren Inf. 11, 98. Pg. 6, 
93. Pr. 19, 135. 32, 67. Chanter, fingen Pg. 30, 92. Nager v. Nuotare. . 

Notizia, la connaissance, die Renntnif, die Kunde Pr. 30, 71. Le 
prime notizie, les premières notions, die rien Soritelungen, Ideen Pg. 
18, 56. 

Noto, connu, reconnu, gefannt, befannt, erfannt Inf. 31, 81. 34, 129. 
Pg. 7, 48. 23, 17. 31, 38. Pr. 2, 44. 9, 67, 95. 10, 147. 21, 14. 31, 
113. Connu, célebre, befannt, berühmt Inf. 15, 102. Pr. 17, 138. Far 
noto, faire connaître, wiffen laffen, befannt maen Pr.-21, 56. Distingue, 
unterfhieden Pg. 29, 123. 

Notricarsi Cautricare), aujourd’hui nutricarsi, se nourrir, se fortifier, fit 
näbren, fih ftärfen Pg. 16, 78. 

Notto (zor), la nuit, Die Madt Inf. 1, 21. 24, 3. 26, 128. 31, 10. 
83, 53. 34, 68. Pg. 2, A 6. 113. 15, 143. 16, 1. 27, 72. Di notte, 
pendant la nuit, Naht Pg. 22, 67. Di prima notte, au commencement de 
la nuit, am Anfang der Naht Pg. 5, 38. Notte ultima Pr. 7, 112 dé- 
signe la fin du monde, Da8 Weltende. L'obscurité, ble Dunfelheit Pg. 1,44. 
23, 122. Comme personnification Pg. 4, 139. 9, 7. 

Notturno, nocturne, näctli® Inf. 2, 127. Pg. 7, 56. Pr. 28, 117. 

NOVO Gasen), neuf, neun Pr. 17, 80. Dans le passage Pr. 2, 9 les 
éditeurs sont fort partagés, Alde, l’Ant., les chiose di Boccaccio, Petrus 
Dantis, Nidob., Land., Vellut., Daniello, Dionisi, Lombardi, Costa lisent 
nove, toutes les neuf Muses, alle neun Mufen. La Cr., Poggiali, Perazzini, 
Biagioli, l’édit, de Florence, Ugo Fosc. et Tommaseo lisent nuove, de 
nouvelles Muses, neue Mufen. Nous pencherions pour la première leçon. 
La même incertitude règne dans Pr. 13, 59. v. Sussistenza. 

Novecento, neufeent, neunbunbert Pr. 26, 122. 

Novella, la nouvelle, pie Nabribt, die Neuigfeit Inf. 5, 52. 28, 92, 
133. 32, 111. Pg. 2, 71. 5, 50. 8, 115. 27, 93. Pr. 10, 75, 111. 24, 
150. L'histoire, le récit, die Sefchichte, die Grxéélung, Pentretien, Da8 Gez 
fprad Inf. 18, 57. 25, 38. 

Novellamente, récemment, depuis peu, neuerlié, feit furzem Pg. 20, 51, 
Pr. 1, 74. 
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Novello, noweûs, récent, get Inf. 25, 130. Pg. 10, 06. 19, 56. 25, 
99. 28, 86. Pr. 14, 90. 24, 97. 80, 58. 31, 26. Novella sposa, l'épou- 
sde, bie neu Bereblidte Pg. 29, 60. Jeune, jung Inf, 33,88. Pg. 33, 148. 
Le plus jeune, ber jüngere, de deux princes du même nom. Pr. 6, 106. 
nouveau, qui ne s’est jamais vu, neu, unerbôrt Pg. 10, 96. 

Novembre, le mois de Novembre, ber November Pg. 6, 143. 

Noverca, mot emprunté du latin pour matrigna, la belle mére, Die 
Stiefmutter. D. ne l’emploie que dans le sens de marâtre, Rabenmutter 
au propre Pr. #7, 47. et par extension et comme adjectif Pr. 16, 59. 

Novissimo, dans le sens latin, le dernier, ber Tebte Pg. 30, 18. v. 
Bando. 

Novità, novitade, novitate, le nosveauté, quelque chose de nouveau, 
ble Neuigfeit, etwas Neues Inf. 16, 115. Pg. 26, 27. La nouveauté, ce 
qu’on pas encore vu, ble Neuheit, bas Neue Inf. 25, 144. Pr. 1, 82. 
Novitade et novitate, formes anciennes et poétiques, dans le premier 
sens Pg. 10, 104. 33, 108. 

Novizia, lo nouvelle mariée, bie Braut, die junge Ehefrau Pr. 25, 
105. 

NOZ£6 Cawptiae), toujours au plur. les noces, bie Soaeit. Au propre 
Pg. 22, 143. Pr. 16, 141. Au figuré, la béatitude céleste, Ne bimmlifde 
Geligfeit Pg. 32, 75. Pr. 30, 135. 

Nube, mot poétique emprunté du latin, ordinairement nuvola, la nue, 
le nuage, die Wolfe, au propre et au figuré Pg. 17, 11. 29, 102. 32, 
110. Pr. 1, 134. 2, 31. 8, 22. 12, 10. 28, 40, 99. 27, 29. 33, 81. 

Nuca (de nur), la nuque, ber Naden Inf. 32, 129. 

. Nudo. Au propre nu, nadt Inf. 3, 100. 13, 116. 14, 19. 46, 22, 35. 
23, 118. 24, 92. 30, 25. Il est à remarquer que D. ne semble donner 
cette épithète aux âmes que là où il veut faire ressortir la misère de 
leur condition; de-là vient qu’il ne la donne qu’ aux âmes des damnés 
et jamais à celles du Purgatoire. Par extension, d’une épée, su, blog 
Pg. 9, 82. dénué d'habilans, von Einwohnern entblôft Inf. 20, 84. de pa- 
roles nues, simples, nadt, einfa Pg. 33, 100, dépouillé, privé de, beraubt, 
boor Inf. 9, 25. Pr. 2, 107. 

Nudrire cawrire), nourrir, näfren Pe, 22, 152. élever, evgichon Inf. 42, 
71 où la Nidob. suivi d’Ugo Foscolo lit nudrio au lieu de nudrì de la 
Cr. et de toutes les autres édit. 

Nui, forme ancienne et poétique pour noi, now, wir, ung, elle ng se 
trouve que dans la rime Inf. 9, 20. 

Nulla, rien, nidts Inf. 10, 105. 25, 88. 34, 58. Pg. 2, 42. 3, 28. 
5, 123. 16, 88, 138. 28, 30. Pr. 3, 22. 23, 86. 29, 78. 80, 15. 31, 
77. Esser nulla, comme en français, d n’y a rien à faire, la .chose est im- 
possible, et en allemand, Damit ift e8 nidts, bas ift nicht müglié Int 9, 
57. 28, 20. v. Niente. Esser nulla, ére morte, tobt fein Pg. 17, 36. 

Nullo, adj., nul, aucun, feiner, fein Inf. 5, 44, 103.: 6, 48. 7, 42. 14, 
65. 21, 61. 33, 123. Pg. A A 6, 116. 7,7. 8, 55. .19, 117. 23, 9. 
30, 132. Pr. 7, 42. 9, 74, 19, 89. 24, 21. 26, 108, 127. 30, 59. 31, 
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45, 54. 82, 42, 63. Subst. Nul, personne, Reiner, Riemartd Inf. 34, 81. 
Pg. 14, 89. 16, 98. Pr. 15, 119. 

Numeo, proprement la divinité, bie Gottheit, D. l’emploie pour oa 
bienheureuses, {elige Seelen Pr. 13, 31. | 

Numerate, compter, zählen Pr. 29, 49. 

Numero, le nombre, ble Sabl Pr. 13, 97. 28, 26. 29, 131. 

Nuocere Cnocere), nuire, faden inf. 7, 4. 12, 48. 16, 45. 20, 128. 

Nuotare cratere), nager, f@wimmen Inf. 16, 131. 17, 115. 21, 49. 

Nuovo, nouveau, qui n’a pas encore existé, nouveau né, nen, nod nicht 
ba gemefen, neu geboren, jung; autre, anberer Inf. 2, 38. 3, 120. 6, 4, 
9. 8, 124. 12, 30, 89. 13, 73. 14, 7, 128. 15, 117. 18, 22. 20, 1. 
22, 118. 25, 119. Pg. 2, 54. 8, 4. 10, 94. 22, 72, 80. 24, 57. 30, 
115. 32, 114. Pr. 1, 96. 7, 72. 8, 47. 9, 22. 29, 80. 33, 136. Op, 
posé à antico ou vecchio, jeune, jung Inf. 27, 46. Pg. 16, 122. 20, 91. 
Pr. 5, 76. 24, 93. Nuova luna, la nouvelle lune, ber Neumond Inf. 15, 
19. nuovo giorno, le jour nouveau, le suivant, ber neue Tag, der folgende 
Pg. 7, 69. nuovo sole, le soleil qui vient de se lever, bie neuaufgegangene 
Sonne Pg. 19, 39. Neuf, neu, neu gemadit Inf. 21, 11. Fraichement arrivé, 
venu depuis peu, neu angefommen Int, 4, 52. Pg. 2, 58. 26, 40. 28, 
76. Pr. 12, 28. De-là neuf, sans expérience, neu, unbefannt, obne @rfahs 
rung Pg. 28, 76, 31, 61. v. Selvaggio. Nouveau, extraordinaire, inoui, nen, 
auferorbentlid, unerbürt Inf. 16, 116. Pg. 6, 101. 13, 145. 32, 160. 
Nuovo di compagnia, qui change de compagnie, in neuer Gefellfchaft Inf. 
23, 71. La gente nunva, dans le sens latin, des parvenus, ŒEmporfütmms 
linge Inf. 16, 73. Nuove Muse Pr. 2, 9 v. Nove. 

Nuro, forme latine et poétique p. nuora, la bru, lo belle-fille, Me 
Sdnvlegertodter, die Shnur Pr. 26, 93. 

Nutrice, au propre la nourrice, bie Amme Pr. 12, 77. Au figuré les 
Muses sont appelées nutrici des poètes Pg. 22, 105 et de mème 
21, 98. 

Nutrimento, la nourriture, Me Nahrung, de Pesprit Pr. 17, 151. 

Nutrire, nourrir, näfren Pg. 25, 21. 

` Nuyola cae nubila), le nuage, bie Wolfe Pg. 5, 39. 14, 135. 21, 49. 
par extension, de fleurs, von Blumen Pg. 30, 28. 

Nuvoletta, dimin. de nuvola, un petit nuage, ein Wölfen Int. 
26, 39. 

Nuvolo, le nuage, bie Wolfe Inf. 24, 146. 31, 137. Pe 16, 3. 24, 
122. 


©. 


O, la lettre 0 Inf. 24, 100. 

0 que quelques uns écrivent oh. Interjection qui exprime l’étonne- 
men, l’admiration, le doute, la compassion etc. Ô ou Oh, en allemand 
O Inf. 1, 82. 2, 7, 58. 76, 138. 6, 40. 9, 9. 30, 34. 32, 133. 33, 
321. Pg. 1, 8, 26. 2, 70. 3, 73. 4, 44. 31, 1. Pr. 1, 13, 22. 2, 1. 8, 


37. A 118. 27, 7 et très souvent. Comme substant. Pg. 5, 27. Joint 
au pronom me cette interjection forme o me ou plutôt omè que d’autres 
écrivent oimè et ohimè, malheur d moi! wehe mir! Inf. 21, 127. 22, 91. 
25, 68. 27, 121. 28, 123. Pg. 19, 106. Oimè Inf. 17, 129. 25, 68. 
" O (aw, ou, oder Inf. 4, 53. 6, 84, 105. Pg. 1, 97, 104. 2, 107, 124. 
4, 7. Pr. 1, 29. 2, 76. 3, 88. 4, 33 et très souvent. Quelquefois de- 
vant une voyelle on lui donne la forme od pour éviter l’hiatus Inf. 1, 
66. Pg. 31, 49 où la Cr. lit ed Pr. 2, 74 et plus souvent. 

O pur, o ver v. Oppure, Ovvero. 

O sanguis meus, o super infusa Gratia Dei! sicut tibi, cwi Bis unquam Coeli janua reclusa 
Pr. 15, 28 sq. paroles latines que Cacciaguida adresse à D. 0 mon sang! 
O grace surabondante de Dieu! À qui, comme à toi, fut jamais ouverte deux fois 
la porte du ciel! D bu mein Blut! o überfliefenbe Gnade Gottes! Wem 
ward wohl je wie dir zweimal bes Himmels Thor erfcloffen ! 

Obbediente Inf. 4, 57 leçon admise par Dionisi au lieu de ubbi- 
diente q. v 

Obbedire, obéir, gehorchen Pr. 7. 99. 

Obbietto, l’objet, ber Gegenftant Pg. 17, 95. Pr. 29, 80. 30, 48. 33, 
103. l'obbietto commun Pg. 29, 47. ce que plusieurs objets différents 
ont de commun entré eux p. e. la grandeur, la forme etc., Da8 cher: 
ren Gegenftänben Gemeinfame, 3. B. die Grôfe, die Geftalt ac. 

Obbliare (obtitare, latin du moyen âge), oublier, vergeffen Inf. 28, 54. 
Pg. 2, 75. Obbliarsi, s'oublier, être oublié, vevrgeffen werden Inf. 11, 61. 

Obblico, oblique, fchief, c’est ainsi que lisent Pr. 10, 14 Alde, la Cr., 
presque toutes les anciennes édit. et Dionisi. La Nidob. et les moder- 
nes obbliquo, seule forme admise aujourd’hui. 

Obblio, l'oubli, bas Bergeffen, die Bergeffenbeit Pr. 10, 60. mettere 
in obblio, oublier, vergeffen Pg. 10, 90. 

Obbliquo v. Obblico. 

Obblito, forme latine, oublié, vergeffen Pr. 23, 50. 

Obblivione, l'oubli, bas Bergeffen Pr. 33, 98. 

Obbrobrio (opprobrium), l'opprobre, bet imp, die Schande Pg. 26, 85. 

Obizzo da Este, apparemment Obizzon Il Margrave de Ferrare, 
mort 1293 Inf. 12, ‘111. C’est encore de lui qu'il est question Inf, 
18, 56. 

Oca (du latin du moyen âge, auca p. avica de avis), l'oie, die Gang Inf, 
17, 63. 

Occaso, le coucher des astres, bet Untergang der Geftirne Pg. 30, 2. 
Pr. 9, 91. le couchant, l'occident, die Wbendgegend, Weft Pg. 15, 9. 

Occhiaja (de occhio), l'orbite, le creux, la cavité qui renferme l'oeil, pie 
AugenhöHlé Pg. 23, 31. 

Occhio (ocus), l'oeil, Da8 Auge, du corps et de l'esprit; au sing. p. 
les yeux, die Augen Inf. 4, A 7, 120. 8, 66. 9, 5. 10, 131. 16, 117. 
18, 48. 29, 134. 30, 47. 33, 107. Pg. 2, 39. 3, 81. 9, 79. 14, 150. 
Pr. 6, 87. 10, 48, 121. 16, 57. 30, 48. Au plur. Inf, 1, 62. 2, 55. 4, 
112. 5, 130. 15, 26. 18, 40,43, 108. 20, 23. 21, 98. 22, 95. 23, 
62. 24, 70. 32, 38. 33, 76. 34, 88. Pg. 1, 16. 8, 11. 14, 3. 15, 145. 
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32, 65. 33, 126. Pr. 22, 154. 28, 11 ef très souvent. Apollon et Diane 
ou plutôt le soleil et la lune sont appelés à due occhi del cielo Pg. 20, 
432. Dans le passage Inf. 18, 43 la Nidob. lit à piedi au lieu de gli 
occhi de la Cr. et de toutes les anciennes édit. Comme d est évident 
que le vers suivant: E il dolce duca meco si ristette a donné lieu à cette 
variante, nous préférerions la leçon de la Cr. 

Occidente, l'occident, le couchant, der Occident, die Wbendgegend Inf. 
26, 113. Pg. 26, 5. 27, 63. Pr. 6, 71. Dans le passage Inf. 26, 113 
quelques interprètes entendent ce mot de la vieillesse, pag Alter, en quel- 
que sorte le couchant de la vie. 

Occulto, caché, secret, obscur, verborgen, geheim, buntet Inf. 7, 84. Pe, 
30, 38. Pr. 7, 56. 19, 42. 24, 41. 

Occupare, posséder, tenir ep ag possession, befigen, einnehmen Pg. 20, 
8. Dans le passage Pg. 14, 54 occupare est pris dans le sens latin de 
saisir, se rendre maître, fidh bemeiftern, bemätigen. Occépa et occépi en 
rime pour decupa et occupi. 

à v. 0. 

Oderisi, né à Gubbio dans le duché d’Urbin, qui fait aujourd’hui 
partie de l’Etat ecclésiastique, célèbre peintre en miniature, disciple de 
Cimabue. Pg. 11, 79. 

Odiare cde odium), comme subst. la haine, der Gaf Pg. 17, 111. 

Odierno Chodiernus), d'aujourd'hui, von Heute, beutig Pr. 20, 54. 

Odio, Lo haine, ber Haf Inf. 11, 22. 32, 134. Pg. 17, 108. 28, 73. 
Aver in odio Inf. 13, 8 hair, Botten. 

Odorare, sentir, riechen Pg. 22, 132. 

Odore, l'odeur, ber Gerudb, le parfum, der Duft Pg. 7, 80. 23, 84. Pr. 
19, 24. 23, 75. 30, 67, 126. 

Offendere, offenser, blesser, nuire, beleidigen, verlegen, faden Inf. 5, 
102. 7, 71. 11, 84, 95. 16, 105. 33, 21. Pg. 33, 59. Pr. 8, 78. Of- 
fendere seul p. off. Dio, pécher, fünbigen Pg. 26, 76. Le part. est tantôt 
offenso, tantôt offeso. 

Offenso est la forme ancienne et poétique, offensé, blessé et souvent 
des damnés tourmenté, beleibigt, verlegt, gequdält Inf. 5, 109. Pg. 31, 12. 
Pr. 17, 52. 

Offeso, la forme moderne et ordinaire Inf. 2, 45. 4, 41. 7, 111. 9, 
123. 16, 105. 33, 21. 

Offensa, mot emprunté du latin, Defense, die Beleidigung Pr. 4, 
108. 

Offensione, lofense, l'injure, pie Beleidigung Inf. 21, 61. le dommage, 
la perle, ber Schaden, der Berluft Inf. 6, 66. L’offense faite à Dieu, le 
péché, die Sünde Pg. 17, 82. 

OfFonso v. Offendere. 

Offerére coferre), forme ancienne et poétique offrir, faire un voeu, 
une offrande, à Dieu, weihen, ein Gelübde thun Pr. 13, 140 et 5, 50 
où cependant la Nidob. et quelques édit. modernes lisent offerire. 

Oferta, l’ofrande, bag Oyfer, Me Gabe Pr. 5, 50. . 

Offerto v. Offrire. . | 
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Ofensa, le faute, le péché, die Sul, bie Süne Pg. 5, 72. 15, 134. 

Offeso v. Offendere. 

Officio, forme latine, adoptée par Lombardi Pg. 6, 146. Pr.30, 146. 
au lieu de ufcio q. v. 

Offrire (oferre), offrir, darbieten Inf. 1, 62. Pg. 18, 43. 32, 137. Pr. 
8, 40. de-là faire une offrande, ein Opfer, cine Gabe Dieten Pr. 5, 32. 10, 
108. offrirsi, s'offrir, fit bieten Inf. 9, 8. Pg. 26, 104. Part. offerto 
Inf. 1, 62. Pg. 18, 48. 32, 187. Pr. 5, 32. 8, 40. 
` Oggi hodie), aujourd'hui, maintenant, heute, jet Pg. 41, 13. 27, 117. 

Pr. 16, 132. 

Oggimai hodie magis), maintenant, jegt Inf. 34, 82. Pg. 16, 127. 

Ogni comnis), chaque, jeber Inf. 1, 18, 109. 2, 16. 8, 9, 48. 7, 32. 
9, 110. 10, 49. 11, 22. 14, 142. 17, 118. 19, 21. 20, 54. 24, 18, 
41. 22, 47. 24, 150. 26, 42. 28, 4, 69. 30, 144. 32, 74. 33, 105. 
84, 24. Pg. 1, 96. 3, 11, 139. 4, 32. 6, 126. 7, 114. 9, 48. 11, 5. 
14, 142. 15, 99. 21, 43. 22, 27. 23, 132. 28, 143. Pr. 6, 21. 10, 
18. 17, 55. 26, 42. 28, 91. 32, 99. Ogni dove, partout, überall Pr. 3, 
88. Ogri nom, tous, toui le monde, alle, fevermann Inf. 21, 41. Ogni ora 
v. Ognora. 

Ognora (omnis kora), toujours, immer, d chaque moment, in febenr Airgas 
Blide Pr. 10, 33 où la Cr. lit mal-à-propos ognè ora. 

ORDURO Comis aus), chacun, jeber Inf. 32, 37. Pg. 29, 94. 30, 14, 

Oimè v. O. 

Olezzare Cde olere), rendre une odeur agréable, embaumer, buften Pg- 
24, 146. 

Olimpo, proprement le mont Olympe, ber Olymp, en Grèce, la de- 
meure des dieux, pour le Ciel, le Paradis, bt Gimmel Pg. 24, 15. 

Olire colere), ezhaler une odeur agréable, puften Pg. 28, 6. 

Oliva, Polie et l'olivier, die Olive et der Odbaum, pour branche Foli- 
sier, Zweig, Laub deë Oelbanms Pg. 30. 34. 

Olivo, Volivier, ber Oelbaum, pour branche d'olivier, comme signe de 
paix, Zweig deg Oelbaums Pg. 2. 70. : ` 

Olocausto (holocaustum), Pholocoste, le sacrifice, Yas Opfer Pr. 14, 89. 

Oloferne, Holopherne, général des Assyriens, tué par Judith Pg. 12,59. 
voyez le livre de Judith. 

Oltra v. Oltre. 

Olfracotanza (l’ancien outre cuidance, de ultra cogitatio), l'audace, Vin- 
solence, die Rübnbeit, der Uebermuth Inf. 9, 93. v. Tracotanza. 

Oltracotato, temeraire, insolent, fübn, Übermüthig Pr. 16, 115. 

Oltraggio Cde uira), outrage, Der Schimpf, die Beleidigung Pg. 13, 73. 
l'injustice, DaS Unrecht Pg. 2, 94. L'excés, dag Uebermaap Pr. 33, 57; dans 
ce dernier sens le mot a vieilli. 

Oltrarsi, avancer, vorwärts fommen, s'élever, fich erheben Pr. 32, 


Oltre et Oltra caira, adv., plus loin, au deii, weiter hin, weiter Inf. 
8, 70. 8, 101. 11, 115. 15, 40. 17, 35. 21, 106. 24, 44. 26, 109. 
27, 133. 32, 64. Pg. 2, 84. 15, 140, 16, 102. 20, 29. 24, 38. 24, 
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61, 131. 27, 32. Pr. 29, 130. 30, 8. plus, davantage, Debt Pr. 8, 57. 
De part en part, dur und burg Pr.2,74. Prépos. Au delà de, über —bin- 
aug Inf. 7, 81. Pg. 10, 111. 14, 33. 28, 138. 30, 84. Pr. 1, 54.. 

Omai, contraction de oramai, ormai (hora magis), maintenant, nun, 
nunmebr Inf. 3, 129. 7, 97. 8, 67. 9, 33. 14, 139. 17, 82. 20, 124. 
21, 87, 90. 24, 46. 25, 94. 29, 11. 32, 66, 109. Pg. 1, 2, 107. 2, 
80, 66. 3, 28, 110. 4, 124. 6, 53. 7, 85. 8, 43. 9, 49. 12, 93. 13, 
122. 19, 139. 22, 21. 24, 91. 27, 131. 33, 24. Pr. 2, 122. 5, 34. 
22, 19. 27, 120. 29, 67. 

Ombelico, leçon de la Nidob. Inf. 31, 33 où la Cr., Alde et presque 
toutes les édit. lisent umbilico q. v. 

Omberto, Humbert, nom propre allemand, Sunibert, Humbertus. Ce- 
lui qui parle Pg. 11,67 est Humbert, des comtes de Santafore, famille 
autrefois puissante dans les maremmes de Sienne. Il fut tué dans un 
combat contre les Siennois qu’il avait attaqués avec trop de pré- 
somption. 

Ombra (umbra), ombre, ber Scatten, au propre: Pg. 3, 26, 90. 4, 
104. 5, 34. 6, 51. 26, 7. 27, 68. 28, 12. 29, 5. 30, 89. 31, 140. 
33, 109. Pr. 3, 114. 9, 118. 14, 116. 19, 66. 22, 140. 30, 3. 33, 
96. Au plur. Pg. 29, 5. Plus souvent l’âme séparée du corps, l'ombre, 
ber ©catten, l'esprit, der Geift, également dans les trois parties du poème. 
bat, 1, 66. 2, 44. 8, 59. 4, 55, 81. 9, 24. 10, 53. 12, 118. 16, 4. 
29, 6, 136. 30, 25. 32, 35, 59. 33, 135. Pg. 2, 79. 8, 44. 11, 26. 
14, 28. 18, 82. 21, 132. 23, 131. 25, 104 où l’origine des ombres 
est décrite. Pr. 3, 34. 5, 107. 9, 72. 23, 81 et bien plus souvent en- 
core. Dans le passage Inf.32,61 nous prenons ombra au sens propre, 
l’ombre du corps, parcequ’il est dit dans le roman de Lancelot du lac 
que l’ouverture faite par la lance d’Artus fut telle que Girflet vit un 
rayon du soleil passer au travers du corps de Mordrec. D’autres veu- 
lent entendre par ombre l’âme, ce qui nous parait à-peu-pres ridicule. 
Comme en français et en allemand ombra désigne quelquefois une 
faible image, ein fchwaches Bild Pr. 1, 23. 13, 19. Dans les passages Pg. 
12, 65 et 13, 7 ombra semble désigner une image, ein Bild. 

Ombrare Inf. 2, 48 est pris par presque tous les interprètes pour 
avoir peur, devenir ombrageux, {euen. Rossetti croit qu’on pourrait tout 
aussi bien l’entendre : quand d fait nuit, wenn e8 bunfelt. 

Ombrato cde umbra), ombragé, couvert de nuages, umfattet, berdl£t 
Pg. 30, 25. 

Ombrifero cumbrifer), ce qui donne une ombre, une faible image d’un ob- 
jet; anbeutenb, einen Gdatten, ein féwades Vilo des Cegenfiandes ges 
bend Pr. wi 78. 

, Omé v. 

Oméga, 1 la dernière lettre de l'alphabet grec Pr. 26, 17. Alfa ed 
omega, le commencement et la fin, Anfang und Ende. Allusion à Apoca- 
lypse 1, 8, 11. 24, 6. 22, 13. 

Oméro cHomeruws), Homére, poète grec, nommé Inf. 4, 88 et indiqué 
Pg. 22, 101. 
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. Omere emes), mot poétique, l'épaule, bie SŒultér. Au sing. Int. 
21, 34. Pg. 16, 9. 26, 4. Pr. 23, 65. Au plur. Iaf. 17,42. pour le côté, 
He Seite Pg. A 120. 

Omicide, plur. de omicida, l'homicide, l'assassin, bet Mörder Inf. 11, 
87. Lombardi avec la Nidob. et la plupart des modernes lisent omicidi 
plur. plus régulier. 

OMO chomo), ancienne forme dont le contexte de Pg. 23,32 expliqué 
la nécessité dans ce passage. L'homme, der Bien. 

Omore Chemor), forme ancienne adoptée par Alde, la Cr., Land. et 
d’autres anciens Inf. 30, 53 au lieu de umore admis par Nidob., Lomb., 
Vellut. et la plupart des modernes, 

Oncin (uncia), une once, eine Unge, la douzième partie d’une livre Pr. 
9, 57. le pouce, Ia douzième partie du pied, der Soil Inf. 30, 85. 

Onda (uada), l'onde, bie Nelle et la surface de l’eau en général, die Ober= 
flie tes Wafers Inf. 3, 118. 7, 22, 104. 8, 10. 9, 64. 20, 125. Pg. 
4, 101. 8, 70. 10, 9. 27, 4. 28, 26, 62. 32, 117. 33, 142. Pr. 12, 
49. 20, 120. 26, 139. 27, 123. 30, 86. 

Onde cando), adv. de lieu, d'o, von wo Inf. 4, 114. 12, 7. 17, 130. 
20, 50. 23, 130. 27, 27. Pg. 1, 80, 186. 2, 86. 4, 22. 5, 74. 8, 07. 
14, 13. 15, 99. 20, 138. Pr. 9, 23. 10, 127. d'où? woher? Inf. 9, 98. 
19, 126. 22, 47. Pr. 24, 91, 128. où, wo Pg. 10, 48. Particule prono- 
minale Dont, de quoi, de qui, wovon, womit, woburd etc. Inf. 2, 25. 9, 
42. 14, 38, 54. 31, 132. 32, 14, 71. Pg. 2, 127. 7, 11. 11, 44, 122 
21, 2. 22, 142. 29, 78. Pr. 2, 142. 10, 27. 14,115. 16,36. 20, 112. 
21,84. 23, 29. 31, 100. Aver d'onde, avoir de quoi, avoir ruison de, Grund 
Haben au Pg. 6, 136. Pr. 8, 55. Cest pourquoi, Voilà pourquoi, weshalb 
inf. 11, 37. 16, 112. 22, 74. 23, 80. 24. 9. 26, 5. 20, 34. 81, 93. 
83, 47. Pg. 2, 100. 11, 54. 14, 151. 16, 94. 19, 86. 21, 31. 25, 1. 
83, 91. Pr. 7, 28. 8, 148, Sur quoi, barob, weshalb Inf. 1, 112. 3, 20. 
10, 85. 13, 82, 144. Pg. 2, 50. 4, 61. 7, 126. 31, 22. Pr. 3, 42. 9, 
22. 26, 79. 27, 76. 

Ondeggiare, ondoyer, walen. Comme subst, Pr. 4, 115. 

Onestade, forme ancienne et poétique p. onestà (honestas), la dignité, 
die Würde Pg. 3, 11. et au plur. tout ce qui donne de la grâce et de la 
dignité aux actions, aleg Anmuthige und Würdige Pr. 81, 51. | 

Onestato Pg. 29, 135. Leçon d’Alde, de la Cr. et de la plupart des 
anciennes édit. La Nidob. lit avec plusieurs Mss. onesto, digne, ehrbar, 
ce que nous préférons, vu que onestato ne se trouverait que dans ce 
seul endroit. 

Onesto (honestus), digne, décent, pudique, würbig, anftänbig, ehrbar, de 
tig Inf. 2, 113. 24, 77. Pg. 1, 42. 2, 119. 3, 87. 6, 63. 28, 57. 29, 
135 où la Cr. lit onestato q. v. Pr. 16,45. 27,31. Comme adverbe Inf. 
10, 23. et comme subst. Pg. 19, 30. 

Onorare Chonorare), honorer, chren, révérer, verebren, faire honneur, Ehre 
maen Inf. 2, 114. 4, 73, 80. Pg. 8, 124. 21, 85. Pr. 8,7. 16, 139. 
Au part. Onorate, honoré, révéré, geehrt, verebrt Inf. 16, 59. 

Onore (honor), l'honneur, die Ehre, la gloire, ber Ruhm Inf. 1, 82, 87. 
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A 98, 133. 5, 36. 11, 80: 15, 70. Pg. 18, 75. 14, 88. 24, 96. Pr. A 
59. 6, 114. 8, 4. 25, 104. l'honnéteté, une conduite honnête, bie Gär, 
barfeit Pe, 20,33. Au plur. Je honneurs, die Œfrenfiellen, Œbrenbezeu- 
gungen Inf. 13, 69. L'onor di Cicilia e d'Aragena Pg. 3, 116 sont 
Frédérie roi de Sicile et Jacques roi d’Aragon fils de Constance, fille 
de Mainfroy et épouse de Pierre roi d'Aragon. Il est assez difficile der, 
pliquer comment D, a pu appeler ces princes l’hanneur de la Sicile et 
de l’Aragon tandis qu’il n’en dit pas trop de bien ailleurs p. ex. Pg. 7, 
116. Pr. 19, 130. 20, 63. Convito IV e 6. De vulg. log, Le, 12, On 
pourrait tout. au plus dire que D. a voulu exprimer ici opinion de 
Mainfroy et non pas la sienne. 

Onorio Pr. 11, 98. Le pape Honorius IH 1216 — 1227. 

Onranza, ancienne forme pour onorunza, l'honneur, la distinction, pie 
(bre, die Auszeidnung Inf. 26, 6. Dans le passage Inf. 4, 74. la Cr. et 
presque toutes les édit, lisent orranza q. v. 

Onrato, contraction d’onorato, honoré, gecbrt Pg. 8, 128. honorable, 
ehrenvoll Inf. 2, 47, 4,76. ` 

Onta (de l'allemand Hohn), la honte, le deshonneur, Die Sande, Der 
Gimpf Inf. 29, 33. 32, 110. Pg. 20, 76. 

Onto8o, ronteuz, fbimfli Inf. 7, 33. 

Opera (de opera plur. d'opus), au singulier, l'oeuvre, a3 Werf Inf. 15, 
60. l'ouvrage, die Arbeit Pg. 12, 45. l’action, le fait, Die That Inf. 24, 78. 
Pe, 11, 142. Au plur. les oeuvres, Me Werte, les actions de Phomme, nie 
Shaten Inf. 25, 31. 27, 74. Pg. 11, 61. Pr. 11, 42. 24, 101, 104. 

Operante, celui qui agi, l'auteur, ber ba handelt, der Urheber Pr. 7, 
107. | 
Operare (operari), agir, Handeln Pg. 18; 15. 23, 93. exercer, üben Pg. 
28, 15. agir, opérer, wirfen Pg. 18, 52. 25, 49. Pr. 13, 77. 

Operazione, l’action, bie Handlung Pg. 17, 105. 

Opimo, mot emprunté du latin, riche, fertile, reich, frudtbar Pr. 18, 
33. 30, 111. 

Opinione , l'opinion, Die Meinung: Pg. 8, 136. 26, 122. Pr. 2, 53. 
13, 85. L'opinion corrente Pr. 18, 119 parait être une opinion formée 
avec précipitation, bie ubereilte Meinung, D’autres l’entendent de lopi- 
nion commune, vulgaire, Die gemeine Meinung. 

Oppilazione, Popilation, l'obstruction, Die Berftopfung, Me Stodung 
Inf, 24, 114. 

Opporre, Copponere), opposer, entgegenfeben Pr. 6, 101. opporsi, s’oppo- 
ser, fih entgegenfeben Pr. 6, 33. Le participe est Opposlo, oppose, ente 
gegengefebt Inf. 34, 113 où la Nidob. lit opposito Pr. 20, 48. 

Opposito, adj. verbal de opporre, oppose, entgegengefet Inf, 7, 32. 
34, 113 où la Cr. lit opposto Pg. 2, 4. 8, 82. 15, 

Opposizione, l'opposition, ber Gegenjag Pg. 22, 50. 

Opposto v. Opporre. 

Oppresso, pour /oulé, getreten, betreten Inf. 14, 15 où la Cr. lit sop- 
pressa q. Y, et que nous préférerions. Oppressé, accablé, überwältigt Pr, 
CIR , 
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Oppressura, l'oppression, ber Drud, die Unterbrüdung Pg. 6, 109, 
leçon adoptée sans trop de fondement par la Cr. tandisque Alde, Nidob., 
Land., Vellut., Dionisi et la plupart des modernes lisent pressura q. v. 

Oppure, opure et o pure, ou bien, oder Pg. 4, 126. 

ra, forme contracte pour opera, Paction, bie Handlung Inf. 16, 
119. 19, 82. 33, 155. L'oeuvre, bas Werf Pg. 18, 48. Pr. 6, 13. Les 
anciens employaient souvent pour l'édifice et surtout une église, Da8 Gez 
bäude, eine Rire Pr. 31, 34. , 

Oprare, forme contracte p. operare, agir, handeln Pr. 15, 141. 

Ora (hora), l'heure, bie Stunde Inf. 1, 48. 21, 112. 33, 43. Pg. 1, 
115. 8, 1. 9, 13, 44. 19, 1. 23, 80. 25, 1. Pr. 10, 140. 26, 141. 30, 
2. Ad ora ad ora Inf. 15, 84 à toute heure, sans cesse, zu jeder Gtunbe, 
immerfort. Les opinions sont fort partagées sur les ore prime Pg. 28, 
16. Vellut. que Biagioli copie sans le nommer, construit: cantavano 
lore prime, les premières heures du jour, avec allusion à l'office du 
matin, et ricevieno l'ôre prime, les premiers souffles de Dar: construc- 
tion absolument impossible. La plupart des modernes Portirelli, Costa, 
Tommaseo prennent ore dans le sens d’aure souffle ou brise du malin, 
Morgenwind, ce qui est contredit par le poète lui-même qui dit: Un’ 
aura dolce senza mutamento, e, à d. que dans cet endroit il n’y avait 
point d’aure prime, comme ici bas. Daniello l'explique comme nous: 
les oiseaux recevaient, accueillaient, embpfingen (dans le sens de saluaient, 
begrüfiten), en chantant, (ëre prime, les premières heures du jour, avec 
ou sans allusion à l’office du matin. Dans le passage Pr. 26, 141 il 
faut entendre par org prima la première heure du jour et par seconda 
celle qui suit la sesta, ou une heure après midi, de sorte que le poète 
veut dire: Adam resta innocent depuis la première jusqu’à la septième 
heure, en comptant les heures à la romaine, où la sixième correspond 
à midi, comme Pr.30,2. L'ultim’ ora, la derniére heure, bie legte Stunde, 
le moment de la mort Pg. 5, 53. Le lemps en général et en particulier 
le moment précis et favorable, die Beit, der Seitpunft, ber Moment Inf. 
8, 33. 13, 80. 24, 14. 34, 104. Pg. 7, 75. 19, 14. 22, 13. 23, 99. 
Pr. 6, 35. Dans le passage Pg. 2, 93 Alde, Nidob., Lombardi, Porti- 
relli, Viviani et beaucoup de Mss. lisent terra, dont il est assez difficile 
de tirer un sens raisonnable; nous préférons lire ora avec la Cr., Land., 
Vell., Dan. Dion., Tommaseo, Costa et U. Foscolo, ce qui donne le 
sens: comment as-tu perdu un temps si considérable? wie ift bir eine fo lange 
Beit verloren gegangen? étant mort depuis assez longtemps; à quoi la 
réponse de Casella nous paraît absolument satisfaisante. 

Ora, Or Chora), adv., maintenant, d présent, jegt, nunmebr Inf. 2, 7, 98. 
3, 72. 4, 13. 5, 25. 7, 61. 10, 1. 13, 118. 15, 1. 19, 90. 38, 15. 34, 
34. Pg. 1, 65, 70, 88. 2, 103. 3, 130. 6, 82. 8,43. 11,111. 19, 114. 
33, 57. Pr. 1, 98, 124. 2, 91. 4, 91. 7, 34, 52, 121. 14, 15. 15, 
129. 21, 119. 29, 115. etc. Quelquefois il sert simplement à lier le 
discours, or, nun aber Inf. 10, 110. 12, 34. 28, 55. Pg. 3, 28. 16, 25. 
18, 34. Pr. 2, 106. 3, 52. 9, 115 etc. Il indique la conséquence, dônc, 
folglid, ainsi, alfo Inf. 1, 79. Pr. 14, 133. Il sert à exciter Or, allons! 











nun, auf! Inf. 2, 139. 10, 110. Pg. A 114. 24, 82. Tantôt, il n’y a 
qu’un moment, eben jegt, vorbin Inf. 1, 133. 12, 33. Pg. 2, 100. 14, 
120. 13, 68. Or — or, tantôt — tantôt, balo — bald Inf. 17, 50. 1$, 
132. Pg. 9, 145. 10, 12, 26. 29, 127. Pr. 8, 12. 

Oramai chora magis) et ses formes contractes Ormaj et omaj. Mainte- 
nant, désormais, nunmehr Inf. 11, 112. 33, 148. 34, 26, 68. Pg. 2, 66. 
3, 142. 23, 5. 33, 100. Pr. 7, 49. 11, 75. 29, 128. 

Orare, prier, faire une prière, beten et bitten Pg. 11, 26. 13, 50. 
15, 112. Pr. 31, 91. 32, 147. Dans le passage Inf. 19, 114 il semble 
être mis pour adorare, adorer, anbeten, ou pour orrate (onorate). 

Oratore, cel qui prie, ber Beter Pr. 33, 41. La Cr., Lombardi, Porti- 
relli lisent negli orator au plur. Nous préférons avec l’Antico, Land., 
Vellut. et la plupart des modernes nell’ orator c. à d. St. Bernard. 

Orazio (Horatius), Horace, oraz, le poète romain de ce nom, Inf. 
4, 89. 

Orazione, loraison, la priére, Da8 Gebet Pg. 4, 133. 6, 30. 13, 128. 
29, 119. Pr. 44, 22. 22, 89. 32, 151. Dans le passage Inf. 10, 87 
les décrets du sénat de Florence sont appelés orazioni parceque le 
sénat (la Signoria) s’assemblait alors dans les églises. D’autres pen- 
sent qu’il est fait allusion aux prières publiques dans lesquelles on 
mêlait des exécrations contre les familles ennemies de la ville. Lediscours, 
la harangue, Die Rede Inf. 26, 122. 


Orbita, mot emprunté du latin, Porniére, la trace de la roue, die Waa 
genfpur Pg. 32, 30. Pr. 12, 112. dans ce dernier passage ce mot est 
mis pour l'exemple, pag Borbilr. 

Orbo, Paveugle, der Blinde Inf. 15, 67. Pg. 13, 67, 102. Les Floren- 
tins étaient appelés orbi par dérision, parcequ'ils s'étaient laissé trom- 
per par les Pisans, en choisissant des colonnes de porphyre endomma- 
gées par le feu, au lieu de belles portes de bronze que les Pisans leur 
avaient également offertes en témoignage de reconnaissance, pour avoir 
gardé leur ville pendant leur expédition contre Majorque. 

Ordigno (peut-être de ordo), proprement wne machine, un instrument, 
un engin, cine Machine, ein Werfzeng Inf. 18, 6 semble signifier la struc- 
ture, la construction, ber Bau, die Einrichtung. 

Ordinare, ordonner, destiner, anoronen, beftimmen Inf. 7, 78. Pg. 31, 
108. Pr. 9, 105. 11, 35. 

Ordine (ordo), l’ordre, bie Ordnung Pg. 17, 126. 21, 41. Pr. 1, 104. 
10, 5. 21, 29, 31. les ordres sacrés, die Heiligen Weihen Inf. 27, 91. 
Pordre, la classe, die Ordnung, ber Orden, des hiérarchies célestes, Pr. 
3, 54. 9, 116. 28, 127. 

Ordito, adj. verbal d’ordire, ourdi, angezettelt Pr. 17, 102. par ex- 
tension, destiné, beftimmt Pg. 33, 140. 

Orecchio et Orecohia Casricwa), l'oreille, bag Obr. Orecchia Inf. 16, 
105. 28, 66. 44 orecchia, où ce mot pourrait être le plur. d’orecchio, 
aux oreilles, zu Ohren Pr. 17, 43. Gli orecchi Inf. 8, 65. 15, 94. 17, 
71. 24, 142. 29, 45. 32, 52. df 


\ 
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Oresto, Oreste, fiis d’Agameranon et de Clytemnestre, Oreft Pg. 18, 


52. Son nom est cité comme exemple d'amitié généreuse. 

Orezza (probablement deel, proprement we souffle, ein Saut Pg. 
24, 150, le parfum, der Duft. 

Orféo (Orpheus), Orphée, ancien poète grec Inf. 4, 140. 

Organare (de Gpyavov), organiser, bilben Pg. 25, 57, 101. 

Organo (Gpyavov), l'organe, bas Organ Pg. 25, 66. 31, 9. Pr. 14, 
59. Les cieux auxquels on attribuait une influence sur la nature sont 
appelés organi del mondo Pr. 2, 121. Un instrument de musique, Je 
orgues, Die Orgel Pg. 9, 144. Pr. 17, 44. 

Orgoglio (de l’ancien allemand urguol, insignis, ou du grec pyn), 
Porgueil, ber Stolz, ber Sodmuth Inf. 16, 74. 21, 85. Pg. 2, 126. Pr. 
6, 49. Au plur. Pg. 28, 72. 

Orgoglioso, orgueilleuz, Botz, bodmüthig Inf. 8, 46. 

Oria, Branca d’, d’une famille illustre de Gènes. Il avait assassiné 
son beaupère Michel Zanche q. v. Inf. 33, 137, 140. 

Oriaco, petit endroit dans le voisinage de Padoue, du côté des lagu- 
nes Pg. 5, 80. 

Oriafamma, aujourd'hui Orifiamma, l’ancien étendard de France, 
l'Oriflamme, D. appelle ainsi Pr. 31, 127 la Ste Vierge. 

Orientale, oriental, qui vient du levant, morgenlänbifc, Kl Pg. 1 
13. 30, 23. Pr. 31, 119. 

Oriente, l'Orient, le levant, ber Often, ber Morgenbimmel Pg. 1, 20. 
8, 11. 9, 2. 19, 5. 27, 94. Pr. 11, 54 où cette épithète est donnée à 
Assisi, lieu de naissance de St. François, appelé un soleil. 

Originare, dériver l’origine, ben lirfprung ableiten Inf. 20, 98. 

Oriuolo Chorologium), l'horloge, die Uhr Pr. 24, 18. 

Orizzonta et orizzonte (horizon), l’horison, ber Gorizont, ver Oefihtss 
frei8. Orizzonte Pg. 2, 1. 7, 60. 27, 71. Pr. 9, 87. 29, 3. 31, 119. 
En rime orizzonta Inf. 11, 113 et orizzon pour orizzonte Pe, 4, 70. 

Orlando, le comte Roland, d’après la tradition chevaleresque le ne- 
veu de Charlemagne, qui périt à Roncevaux. Inf. 31, 18. Pr. 18, 43. 

Orlo (probablement-de ore, orula). Au physique, le bord, ber Nand Inf. 
17, 24. 22, 25. 32, 30. 34, 86. Pg. 4, 34. 26, 1. Par extension, les- 
trémité de la vie, Da8 (ube des Lebens Pg. 11, 128. 

Orma (d’origine inconnue). Les traces, l’impression des pieds sur le 
sol, die Spur ber SHritte Int, 8, 102. 16, 34. Pg. 5, 2. 9, 60. Pr. i, 
106. par extension les pieds, die Füfe Int, 25, 105. l’image, bag Bild Pg. 
17, 21. Au figuré l'ezemple, Dag Borbilo Pr. 12, 116. 

Ormai v. Oramai. 

Ormanni, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 89. 

Ornare, orner, fdymücen Pg. 21, 90. 22, 108. au participe Ornato, 
orné, gefmüutt, en bonne part Inf. 2, 67. Pr. 31, 51, en mauvaise part 
Inf, 18, 91. 

Oro trum), Por, bag Geib Inf. 7, 64. 14, 106. 19, A 95, 112. Pg. 
7, 73. 9, 20, 118. 10, 80. 20, 105, 117. 22, 41. 29, 48. Pr. 16, 110. 
17, 123. 18, 96. 21, 28. 23, 135. 30, 66. 31, 14. 
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Orologio (horologium), Phorloge, bie Uhr Pr. 10, 139. 

Orranza, ancienne forme p. onoransa, Phonneur, la distinction, bie 
Ehre, die Auszeichnung Inf. 4, 74. 

Orrevole, forme ancienne pour onorevole, honorable, distingué, dree 
vol, ausgezeichnet Inf. 4, 72. Pg. 22, 143. 

Orribile Chorribilis), horrible, gräflit, entfeblit Inf. 3, 25. 8, 51. 9, 
92.11, 4. 13, 19. 14, 6. 17, 119. 25, 59. 31, 44. 33, 47. Pg. 3, 121. 
13, 83. 14, 27. 

Orribilmente, horriblement, gräblit, graunvoll Inf. 5, 4. 

Orrore doe), leçon admise par Dan. Guiniforte et plusieurs Mss. 
Inf. 3, 31 tandisque Alde, la Cr. et la majorité des aneiennes édit. et 
des Mss. lisent errore, que nous préférons. Un poète plus moderne 
aurait sans contredit préféré orrore, l'horreur, pop Entfegen, bas 
Grauen, | 

Brea Cursa), l'ourse, ble Bârin. Au plur. la grande et la petite ourse, bet 
grofe und der fleine Bâr, constellations voisines du pole arctique Pg. 
4, 65. Pr. 2, 9 où dimostrar l’orse veut dire indiquer la direction, bie 
Richtung angeben. Dans le passage Inf. 19, 70 il est fait allusion au 
nom de famille du pape Nicolas IH qui parle et qui était un Orsini. 

Orsatto, l'ourson, le petit de l'ours, bas Bâärlein, bas Junge des Bx 
ten Tut, 19, 71 avec allusion au nom des Orsini auxquels appartenait 
le pape Nicolas III. 

OESO (ursns), l'ours, ber ër Inf. 26, 34. V. Colui. 

Orso, conte Pg. 6, 19 selon Benvenuto, il fut le fils du comte Na- 
poléon d’Acerbaja et fut tué par son cousin le comte Albert de Mangona. 
Pietro di Dante dit simplement qu’il fut de la famille des comtes Al- 
berti, à quoi de Postill, Caët. ajoute de valle Bireng, qui occisus fuit a consorti- 
bus, ce qui le rattacherait aux deux frères Alberti mentionnés Inf. 
32, 57. 

Ortica Gerten), l'ortie, bie Brennneffel, par extension le désir, l’aiguillon, 
du repentir, ber Trieb, der Stahel per Reue Pg. 31, 85. 

Orto chortus), le jardin, ver Garten Inf. 33, 119. L’Eglise est appelée 
orto di Cristo Pr. 12, 72. et l'orto catolico Pr. 12, 104. Le monde, 
toutes les créatures, bie Welt, alle Gefhöpfe Pr. 26, 64. La ville de Sienne 
est appelée l'orto, où croissent plusieurs vices Inf. 29, 129. 

Orto (ortus), le lever des astres, der Aufgang Pg. 80, 2. le levant, bet 
Orient, die Morgengegenb Pr. 9, 91. Au figuré le commencement de la vie, 
der Anfang des Lebeng Pr. 11, 55. 

Ortolano thorianus), proprement le jardinier, der Gärtner, Dieu est ap- 
pelé lortolano eterno par rapport à la création appelée orto, jardin, 
Garten Pr. 26, 65. 

Orza (d’origine inconnue), la corde qui attache Pextrémitéė de Pan- 
tenne au navire du côté gauche, bie Braffe, pour le côté gauche, bie line 
Seite, Badbort Pg. 32, 117. 

Osanna (de l’hébreu Chal Aal serva OU salvum fao quaeso), Hosanna, 
Hofianna Peg. 11, 11. 29, 51. Pr. 8, 29. 28, 118. 82, 135. 


252 Osannare — Osleticoh. 


Osanna sanctus Dee Sabaoth, - 

Superillustrans claritate tua 

Felices ignes horum malahoih. ` 
Pr. 7, 1—3. Hosanna, o Dieu saint, Dieu des armées, toi qui illumines par ta 
clarté les flammes bienheureuses des ces royaumes. Gofianna, heiliger Gott der 
Deerfdaaren, der ou mit deinem Lichte überfirableft dte feligen Flammen 
biefer Reithe. 

Osannare, chanter Hosanna, Soflanna fingen Pr. 28, 94. 

Oste (de ausus sum), oser, wagen Inf. 15, 43. 

Osbergo, forme adoptée par la Cr., Lombardi, Dionisi et toutes les 
édit. modernes. Inf. 28,117. Aide, quelques édit. de Landini et Viviani 
lisent Asbergo, ce qui serait la forme la plus exacte parcequ'elle se 
rapproche le plus de l’allemand Galsberg; proprement la parte du 
heaume, elm, qui couvre le cou, mais en général une cotie de maille, ein 
Panzerhemd. D. l'emploie pour cuirasse, Garnifd, en général. Daniello 
lit Lo sbergo et de même Vellutello et Landin dans son commentaire. 
La forme moderne usbergo ne se trouve dans aucune édit. 

. Oscurare Coëscurare), obscurcir, verbunfeln Pg. 11, 96. 

Oscuro cobscurus), adj., obscur, vunfel, au physique Inf. 1, 2. 2, 40. 3, 
10. 4, 10. 9, 28. 21, 6. 25, 13. 29, 65. Pg. 3, 21. 15, 143. 23, 22. 
Par extension, obscurci, vervunfelt Pg. 14, 128. 33, 126. Obscur, diffi- 
cile à comprendre, bunfel, unverftänblid Pr. 4, 135. Adverbe, obscuré- 
ment, d’une manière peu honorable, avec mépris, verädtlid, wenig eh- 
renvoll Inf. 30, 101. Subst. L'obscurité, die Dunfefbeit Inf. 24, 71. V. 
Scuro. . 

Oso, adj. verbal d’osare, mot ancien et poétique, hardi, téméraire, fln 
Pg. 11, 126. Pr. 14, 130. Era og, j'osai, it) wagte Pg. 20, 149. 

Ospizio Chospitiwm), le logis, l'auberge, l'endroit, où l’on demeure, bie 
Wohnung, die Herberge Inf. 13, 64. Pg. 20, 23. L’enfer est appelé do- 
loroso ospizio Inf. 5, 16. 

Ossame Cde os), des ossements, ramas, collection d'ossements, nos 
en, Gebeine, Haufen von Knochen Inf. 28, 15. 

Osservare Cobservare), observer, beobadten Inf. 28, 142. Pr. 21,72, où 
osserve en rime est mis p. osservi, 

Dese Cos), l'os, ber Knochen Inf. 33, 78. Pg. 29, 124. Pr. 15, 113. 
Au plur. Le ossa, les os, les ossements, die Gebeine Inf. 20, 91. 27, 73. 
Pg. 3, 127. 7, 6. 20, 60. 23, 24. Les membres, die Gier Inf. 31, 60. 
Pg. 32, 123. et par extension le corps en général, beč eib Pr. 20, 
107. | 
Ostante (obstans), mot emprunté du latin, ce qui forme un obstacle, ein 
Dindernif bilbend, binberli Pr. 31, 24. 

Ostello (hospitale), l'auberge, die Herberge Pg. 6, 76. Pr. 21, 129. le re- 
fuge, der Zufluchtsort Pr. 17, 70. la demeure, l'habitation, die Wohnung, 
der Mufenthalt8ort Pr. 15, 132. et dans un sens plus étendu pour l'état, 
der Stand Pr. 8, 129. | 

Ostericch, leçon adoptée par Tommaseo Inf. 32, 26, où la Nidob. 
et Lombardi lisent Ostericchi ; nous préférerions Austericch q. V. 
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Ostionse, d’Ostie, aug Oftia Pr. 12, 83. Le cardinal Henri de Suse 
évêque d’Ostia, du treizième siècle qui a écrit un commentaire sur les 
Décrétales, et qui, suivant l’Anonimo, était appelé l Ostiense. 

Otta, ancienne forme p. ora, l'heure, die Gtuhde, ne ep trouve qu’en 
rime Inf, 21, 112. 

9ttachero, Olocer, roi de Bohême, qui périt 1278 dans une bataille 
contre l’empereur Rodolphe, non loin de Vienne Pg. 7, 100, 

Ottaviano, Ociavien, Oetavian, empereur Auguste, qui portait les 
MOMs Cajus Jilius Chesar Octavianxs De, 7, 6. 
| an KI le huitième, ber atte Inf. 24, 80. 26, 32. Pr. 2, 64 10, 123, 

84, 

Otto, mis, att Inf. 27, 125. 

Ottobre, le mois d'Octobre, Detober Pg. 6, 144. 

Ottuso Core), obus, ftumpf, un ongie obtus, ein ftumpfer Wintel Pr. 
17, 15. Par extension une démonstration qui manque d'évidence, qui 
s'est pas concluante, dg fumer, nicht feingenter Beweié Pr. 24,96. . 

Dee e wi), et à la suite d'une voyelle "ve, on, wo Inf. 1, 14, 115. 
2, 108. 3, 16. 4, 151. 6, 82. 9, 37. 10, 60. 11, 7. 12, 1. 14, 118. 
17, 45, 21, 69. 25, 18. 30, 71, B4, 21. Pg. 1, 74, 78. 3, 3. 5, 97. 
"6, 73. 7, 15. 9, 86. 12, 97. 17, 46. 19, 69. 20, 24. 25, 43, 27,129. 
Pr. 2, 25. 8, 87. 11, 25. 29, 12. 81, 64 et très souvent, Du temps, 
quand, wann Pg. 17, 40. Avec mouvement, où, wohin, è quoi, worauf 
Inf. 2, 71, 84. Pg. 3, 132. 11,87 et plus souvent. interrogatif où ? wo? 
Inf. 34. 103. 

Over v. Ovvero. 

Ovidio, Ovide, Doi, poète romain Inf. A 90. 25, 97. 

Ovile, le bercail, ber Shafftal Pr. 11, 129. D. appelle ainsi avec 
tendresse la ville de Florenee, le berceau de son enfance Pr, 16, 25. 
25, 5. 

Oyra, forme apciepge et poétique p. opra ou opere q.v., l'action, bie 
Handlung, die That Int 13, 54. l'oeuvre, bag Wert Inf. 16, 59. Pg. 30, 
109. Pr. 7, 106. 26, 125. Dans le passage Pr. 2, 27 Lombardi avec 
ła Nidob., Costa, l’édit. de Florence et Ugo Foseolo lisent cura au lieu 
d'opra, ce qui paraîl être wae faute de copiste, oùra, comme on écri- 
vait apeiennement, pouvant facilement être confondu avec sura.. 

Oyrars, forme poétique p. operare, agir, opérer, wirfen Pg. 25, 55. 
ære actif, thätig fein Pg. 27, 108. 

Orenque /ope ungue), partout où, quelque pert que, wo aud) intmer 
Pg. 25, 98 où la plupart des édit. écrivent 'oungue à cause de la voyelle 
qui précède. 

Ovvero et ovver, que l’on écrit aussi v vero et overo, over, ou bien, 
over luf. 11, 78. PE á, 1, 29, 116. 81, 71. | 

OZi0 (otium), le loisir, la fainéantise, die Mufe, das Midisthun Pg. 7, 
$02, Pr. 14, 9. 


354 P — Paese, : 


P. 


P. Lettre de l'alphabet, Pg. 9, 112. 12, 121. A Pentrée du Purga- 
toire l’ange gardien grave avec son épée sept P. sur le front de D. 
comme symbole des sept péchés mortels. Ces signes sont effacés à 
mesure que le poète parcourt les différentes divisions du Purgatoire. 

Pace (par), la pair, der Friede. Au propre Inf. 23, 107. 87, 28. Pg.6, 
87. Pr. 6, 80. Par extension: la tranquillité, die Ruhe Inf. 1, 58. 5, 99. 
Pg. 2, 99. La satisfaction, bie Befriedigung Pr. 4, 117. Surtout dans le 
sens religieux, la paix avec Dieu, ber riede Gottes Inf. 5, 92. Pg. 8,74. 
5, 61. 10, 35. 11, 7. 13, 124. 15, 131. 16, 17. 21, 17. 21, 13. 24, 
141. Pr. 2, 112. 11, 80. Et en particulier, la paix, le bonheur des élus, 
der Friede, die Wonne ber Seligen Pg. 28, 98. 30, 9. Pr. 3,85. 10,129. 
15, 148. 27, 8. 30, 102. 31, 17, 111. 33, 8. 

Pachino (Pachwum), le promontoire le plus méridional de la Sicile, 
bas füvligfte Borgebirge Giciliens, aujourd’hui Capo Pássaro Pr. 
8, 68. 

Pacificato, réconcilié, en paiz, verfobnt, im Srieben Pg. 5, 56. 

Pacifici Pg. 17, 69 mot latin v. Beati. 

Pacifico, pacifique, frieblid Pr. 31, 127. e 

Pado, nom latin du Po. Par val di Pado Pr.15, 137 il faut probable- 
ment entendre Ferrare. 

Pádova (Patavium), Padoue, Padua, ville de l'Italie supérieure Pr. 


- 9, 46. 


7. Padovano, un Padouen, habitant de Padoue, ein Babuaner Int. 15, 
1 

Padre Cpater), le pére, ber Bater. Au propre Inf. 4, 59. 17, 111. 20, 
58. 26, 95. 28, 136. 30, 39. 31, 5. 32, 57. 33,51. Pg. 1,33. 6, 103. 
11, 59. 15, 91. Pr. A 104. 14, 65. 22, 146. Par extension le pére, le 
fondateur, ber Gtammbater, ber Gründer Inf. 2,21. Dieu est appelé padre 
Pg. 11, 1. Pr. 18, 129. 27, 1. Par extension et par honneur ce titre 
est donné à Apollon Pr. 1, 28. à Adam Pr. 32, 122, 136. à St. Pierre 
Pr. 24, 62. 32, 124. au soleil Pr. 22, 116. à St. Bernard Pr. 32, 100. 
à St. François Pr. 11, 85. Le diable est appelé padre di menzogna, 
pére du mensonge, Bater ber Lüge Inf. 23, 144, allusion à St. Jean 8, 44. 
Comme titre d'honneur et de tendresse ce nom est souvent donné par 
D. à Virgile Inf. 8, 110. 27, 108. Pg. 4, 44. 13, 34. 15, 25, 124. 17, 
82. 18, 7. 23, 13. 30, 50. à Guido Guinicelli Pg. 26, 97. à un pape 
Inf. 19, 17. 27, 108. à un bienheureux Pr. 22, 58. Ce nom est même 
appliqué à des animaux Inf. 33, 85. 

Padrone (patronus), le patron, dans le sens ecclésiastique, le protecteur, 
Der Patron, der Shubbeilige nf. 13, 144. 

Paese Cde pagus, pagense), le pays, Da8 Qand Inf. 3, 128. 14, 94. 33, 
80. Pg. 5, 68. 6, 70. 8, 121. 16, 115. Pr. 9,60. Les cieux sont appe- 
lés paese sincero Pr. 7, 130. 


A 
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Paganesmo, contraction de paganesimo, le paganisme, Da3 Seldens 
thum Pg. 22, 91, Pr. 20, 125, 

Pagani, famille puissante à Imola et à Faenra Pg. 14, 118. y. De- 
monio et Inf. 27, 50. 

Pagare (de pacare), payer, bezahlen Inf. 27, 135, Pg. 10, 108. 11, 88. 
v. Fio. Pr. 29, 126. 

Paglia (palea), la paille, bas Gtrob Inf. 23, 66. Pg. 14, 85. Pr. 
13, 34 

Pala, l'aube, les palettes des roues d’un moulin à eau, die Gcjaufel 
cines MDafferrabes Inf. 28, 48, 

Paladino (de palatium, palatinus), titre que les romans donnent à douze 
guerriers célèbres du temps de Charlemagne, Paladin, D. donne ce titre 
à St. Dominique comme un des champions de l'Eglise Pr. 12, 142. 

Palafreno (de parafredus, paraveredus du moyen âge, dérivé de l’ancien 
allemand pferid, aujourd’hui Pferd, cheval), un palefroi, une haquenée, ein 
Belter, cheval dont se servaient les femmes, les ecclésiastiques ete, Pr. 
21, 133. 

Palagio palatium), le palais, ber Palaft Inf. 34, 97. 

Palato, le palais, la partie supérieure du dedans de la bouche, ber 
Gaumen Pr. 13, 39. 

Palazzo Cpalatium), le palais, ber Bataft Pg. 10, 68. et le ciel est ap- 
pelé eterno palazzo Pr. 21, 8. 

Palazzo, Currado da, Conrad de Palazzo, gentilhomme de Brescia, 
cité comme un modèle de vertu Pg. 16, 124. 

Paléo: (d’origine incertaine), la toupie, ber Sreifel; pour un mouve- 
ment rolatoire, eine freifenbe Bewegung Pr. 18, 42. 

Palermo CPanormus), Palerme, Palermo, ville capitale de la Sicile Pr, 
8, 75. 

Palesare (de palese ), découvrir, faire connaître, entbeden, zu erfennen 
geben Inf. 29, 108. révéler, offenbaren Pr. 5, 40. 

Palose (de palam), connu, befannt Pg. 8, 123. 23, AA Pr. 42, 109. 
23, 126. apparent, visible, fibthar Pg. 28, 117. d’une guerre, ouvert, gf 
fenbar Inf. 27, 39. far palese, découvrir, entoeden, faire connaître, Fund 
maen Pg. 22, 15. 

Palla (au moyen âge palla, de l'allemand Ball, paume), la balle, la 
boule, vie Kugel Pr. 16, 110. On n’est pas bien sûr quelle famille flo- 
rentine le poète a voulu désigner par les boules de ses armoiries: les 
plus anciens commentateurs Benven., l’Antico, Petr. Dantis et le Postill. 
Cassin. nomment les Lamberti, v. Mosca. 

Pallade, Pallas ou Minerve Pg. 12, 31. 

Palladio, le Palladium, statue de Pallas, enlevée par Ulysse et Dio» 
mède Inf. 26, 63. 

Pallante (Palas), Pallas, fils d’Evandre qui périt en combattant pour 
Enée Pr. 6, 36. V. les livres 8, 9, et 10 de PEnéide. 

Pallido, påle, Mag Pg. 8, 24. 23, 23. 81, 140. Pr. 22, 5. 

Palma, 1. la palme ou le palmier, bie Palme, p- une branche de palmier, 
ein Palmgtoeig Pg.33,78.Pr. 32,112. Comme signe de victoire, al8 Site 


\ 
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getxtiten Pr. 9, 191. 25, 84. 3. Dirk de le main, vie Zegtfëe, 
die flache Hand Pg. 7, 108. la main en général, Me Gand Int 9, 50. 18, 
+0. Pe, 8, 10. Pr. 9, 128. 

Paimo, le palme, mesure de longueur, die Spanne Inf. 34, 65. envi- 
ran six à hnit pouces, le palmo diffère en longueur dans différentes vil- 
les d'Italie. 

Palo, le pal.ou pieu, er Dfabl Inf, 19, 47. 23, 111. 

Palpebra, la paupière, bas Augenlicb Pr. 30, 89. 

Paludo, ie marais, ber Sumpf. D. emploie ce mot au fem. Inf. 3, 98. 
7, 106. 9, 31. 11, 70. et au masc. Pg. 5, 82. Pr. 9, 46. 

Pana v. Pane. 

Pancia (parer, ou de l’aliemand Wanft), la pance, le venire, ber Tank, 
der Bauh Inf. 25, B2. Pg. 20, 75. 

Pandero, mot emprunté du latin, manifester, faire voir, offenbaren, zei- 
gen Pr. 15, 63. 25, Z0. 

Pano, jo pain, bag Brobt. Au propre Inf. 82, 127. 38, 39. Pr. 17, 
59. Par extension, le pain de l'Eucharistie, Dag Brobt im Abendmahl Pr. 
18, 129. Il pan degli Angeli, la nourriture, die Nabrung Pr. 2, 11, c. 
à d. la contemplation de Dieu, baë Unfdjauen Gottes. 

Pane, licence poétique, en rime p. panie le plur. de pdnia, le giu, der 
Vogetlein. D. appelle ainsi Inf. 21, 124 la pois bouillante dans laquelle 
sont punis les malversateurs. 

Panto, le drap, Pétofe en général, bas Zug, bei Beug Pr. 11, 182. 
32, 141. Au plur. les habits, ble Rileiber Inf. 15, 40. 38, 141. Pg. 20, 
54. 27, 30. Venire a’ panni Inf. 15, 40. Nous ne croyons pas que D. 
veuille dire simplement allato, à côté, mr @vite, mais plutôt qu’il dé- 
signe d’une manière plus précise la sittation des deux personnages. D. 
se trouve sur une digue et Brunetto Latini au bas de cette élévation, 
de façon que sa tête se trouve à la hauteur des habits et non pas de la 
tête de D. 

Pautano (d’origine inconnue), le marais, ber Sumpf Inf. 7, 110. 8, 
12. 20, 83, 90. 

Paolo (ounst, l'apôtre St. Bou, ber Ze Paulus Inf. 2, 32. Pr. 18, 
131. Il est encore indiqué, sans être nommé Pr. 21, 127. 24, 62. 28, 

138. V. aussi Poło. l | 
= Papa, & pape, ber Papft Inf. 7, 47. 11, 8. Pr, 9, 126, 186. 

Papale, papal, päpftli® Inf. 2, 27. 

Papo Batan, pape Satan aleppe Inf. 7, 1. Ce vers a exercé de tout 
temps la sagacité des interprètes. La plupart des anciens, l'Antico, Buti, 
Land., Vellut., Dan. et parmi les modernes Volpi prennent page pour 
l’interjection latine papae, ou la grecque mawal et aleppe pour une ex- 
pression de douleur, ah, hélas, ad}; de manière que Pluto que la plupart 
prennent pour Pluton, en tant qu’il préside aux richesses enfouies dans 
le sein de la terre, ne ferait que s'étonner et se plaindre de l'arrivée 
des deux voyageurs. Petrus Dantis est le seul qui prenne aleppe comme 
première lettre de l’aphabet hébreux dans le sens de caput et princeps, 
de sorte que Pluton adresserait son exclamation à son chef Satan. Gui- 
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niforte et parmi les modernes Pomp. Venturi et Tommaseo sont du 
même avis. Dante ayant soutenu dans son ouvrage De vulgari eloe, que la 
langae hébraïque était celle des premiers hommes, il était assez naturel 
de chercher l'explication de ce vers dans cette langue. L'abbé Gius. 
Venturi (1811) en changeant pape en pepe en tire par ce moyen le 
sens: Qui, qui Satanasso è l'imperatore, et l’abbé Michelangelo Lanci 
(1819), sans rien changer à la forme des mots, en obtient le sens: 
Ti mostra Satanasso nella tua maestà, principe Satanasso { Tout en 
convenant que l’une et l’autre explication est très conforme au contexte, 
qui demande des paroles propres à épouvanter et à repousser les voya- 
geurs, nous croyons qu’il aurait été impossible à D. qui ignorait parfai-. 
tement l’hébreu, de composer, fut-ce à l’aide de quelque Juif érudit, 
un vers entier en cette langue, Nous préférons l'interprétation admise 
déjà par plusieurs anciens commentateurs qui prend pape pour papae! 
Aleppe pour aleph (comme Giuseppe p. Joseph) dans le sens de chef, 
seigneur, Sauypt, Gebieter, de manière que le sens du vers serait, comme 
aussi Lombardi l’a expliqué, que Pluton exprime d’abord son étonne- 
ment de Paudace des voyageurs et appelle en quelque sorte sog chef 
Satan à son secours. —- 

L'explication souverainement ridicule que Benvenuto Cellini croyait 
avoir trouvée lorsqu'il entendit à Paris un huissier crier à tue-tête, pour 
faire faire silence: Paix, pair, Satan, allez, paix! a cependant été admise 
par Dionisi comme très plausible. Rosetti, qui voit partout des mystères 
et des sens cachés, propose dans son commentaire sur Finferno T. I, 
p. 379 d'écrire: Papae Satan, Papae Satan aleppe ce qui selon lui 
signifie: Ál Papa, Satanno, al Papa, Satanno principe (quest "Gm. 
péro è sacro). Plus tard il se ravvise et trouve T. Il, p. 465 l’interpré- 
tation bien plus simple encore Pap’ è Satan, Pap’ è Satan aleppe c. 
à d. Le pape est Satan, le chef! Monti enfin dégouté de toutes ces expli- 
cations plus ou moins forcées prétend (Proposta II, 33), que les mots 
de ce vers ne sont que des voci bestiali al tutto fuori dell’ uman con- 
cetto. Costa, l’édit. de Florence et Ugo Foscolo ne se sont pas donné la 
peine de parler de ce vers. 

Papiro Inf. 25, 65. La plupart des anciens commentateurs, l’Ant. 
Land., Vellut. et avec eux Lombardi et Portirelli entendent par ce mot 
le lumignon, ou la méche, d’une lampe ou d’une chandelle, Ser Dot, 
parceque du temps de D. on se servait fréquemment pour cet usage 
de jonc qu’on pouvait appeler papyrus d’après la plante de ce nom dont 
les anciens se servaient pour faire du papier et qui est une espèce de 
jonc. Daniello croit que D. s’est servi ici d’un gallicisme en disant pa- 
piro au lieu de carta, le papier, bag Papier, et Venturi, Volpi, Costa et 
Ugo Fosc. l’entendent de même. Nous donnons la préférence à cette 
dernière explication, parceque s’il s’agissait d’une mèche, c’est giuso 
et non pas suso que le poèle aurait dù dire. 

Pappo (de pappa ou papa des Latins), Pe, 11, 105. mot dont se ser- 
vent les enfants pour demander du pain, Brobt, comme pappe el pappen 
en allemand pour manger. 
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Paradiso, 4 paradis terrestre, bas irbifhe Paradies Pr. 7, 38, 87. Le 
ciel, la demeure des bienheureux, ber Gimmel, die Wohnung ber Seligen 
Pg. 1, 99. Pr. 3, 89. 10, 105. 21, 59. 23, 61. 31, 52. L'assemblée des 
élus, bie Berfammliung der @eligen Pr. 27, 2. La béatitude, die Seligfeit 
Pr. 15, 36. 18, 21. 

Parallelo, paralléle, parallel Pr. 12, 11. 

Parcersi, verbe emprunté du latin ménager ses forces, Héi fonen, feine 
Kräfte fparen Pr. 23, 69. 

Parco, avare, mesquin, geizig, filsig Pr. 8, 82 où la Cr., Alde et plu- 
sieurs anciennes édit. lisent Parca, la Parque, die Barze, ce qui ne donne 
aucun sens raisonnable. Toutes les bonnes édit. modernes ont adopté 
parca comme lont déjà entendu Petr. D., l’Ant., Daniello. Par exten- 
sion, lent, peu leste, Tangfam, träge Pg. 11, 45. | 

Pare (par), pour pari, égal, gleidh, ne se trouve que dans la rime Pr. 
13, 89. ` 

Parecchi Cde par), quelques uns, plusieurs, einige, mehrere Inf. 19, 54. 

Parecchio, semblable, le même, ähnlich, ber nämlide Pg. 15,18. ce mot 
a vieilli. 

Pareggiare, eler, gleich fommen Pe, 3. 18. égaler, rendre égal, gleid) 
maen Pg. 17, 10. Pr. 21,90. pareggiarsi, être semblable, gleid ou äbn- 
Dë fein Inf. 23, 7. f | 

Pareggio v. Peleggio. 

Pareglio. Le passage Pr. 26, 106—6107 est un des plus difficiles 
de la D. C. D’abord le texte varie. La Cr., PAnt, et Landin dans son 
commentaire lisent 

Che fa di sè pareglio all’ altre cose 

E nulla face lui di se pareglio. 
Alde, Dan., Vellut., Port., Lombardi, Costa, l'édit. de Florence et Bianchi 
Péditeur de Costa lisent: | 

Che fa di sè pareglie laltre cose 
Dionisi, à moins qu’il n’y ait une faute d’impression dans l’édit. de Bres- 
cia, lit pareglia. Viviani parelio et pareglio, enfin Tommaseo paregli 
l'altre cose. Et comme les leçons de même les interprétations varient, 
de manière cependant qu’on peut réduire l’un et l’autre à deux classes 
de leçons et d'explications. L’une qui lit avec la Cr. pareglio all’ altre 
cose et l’autre qui lit: pareglie laltre cose. De même les uns, la Cr., 
Portir., Biagioli, Costa et Viviani prennent pareglio pour un substantif, 
la parhélie, die Nebenfonne; les autres, Daniello, Bianchi, pour un adjec- 
tif dans le sens de pareil ou semblable, gleich ou âbalit. La Cr. en ceci 
d’accord avec l’Ant. explique ce passage en général: che Dio illumina 
e comprende il tutto, ed egli da nulla nè è compreso nè illuminato: 
en même temps elle déclare prendre pareglio pour parhélie, dans le 
sens de splendore, ce qu’il est assez difficile de combiner ensemble. 
La plupart des interprètes, tout en variant sur le sens de pareglie ou 
pareglie, s'accordent presque lous à prendre ce mot dans un sens ana- 
logue à celui de specchio, miroir, Spiegel. Ainsi Buti explique pareglio 
par rappresentazione di tutte le cose; Landin par ricettacolo et parmi 
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les modèrnes Viviañi et Biagioli par imagine, et en effet si le mot pa- 
reglio pouvait signifier specchio et en lisant all’ altre cose et prenaut 
lui pour a lui, toute difficulté disparaîtrait entièrement et le sens se- 
rait: Dieu se fait le miroir de tous les êtres (en lui se réfléchissent toutes 
choses), et aucun être n’est un miroir pour lui (il ne saurait se réfléchir 
[parfaitement] dans aucun être). Parmi ceux qui lisent pareglie l'altre 
cose Daniello prend pareglie dans le sens de pareil. Dieu fait toutes cho- 
ses pareilles à lui, e, àd. chaque chose aussi parfaite qu’elle saurait être, 
mais nulle chose ne saurait faire Dieu pareil à elle; ce qui indépendem- 
ment du sens forcé donné à ce passage, ne répond nullement au con- 
texte. D’autres, comme Portirelli, Tommaseo, Costa dérivent de ce mot 
un sens absolument contraire à l’idée principale, qui est évidemment 
d’expliquer, comment les bienheureux voient toutes choses en Dieu. 
Bianchi adopte la signification de iguali et en tire le sens assez extra- 
ordinaire: Dieu fait toutes choses uguali a se stesse c. à d. les rend, 
les réfléchit telles qu’elles sont et aucune chose ne saurail représen- 
ter Dieu uguale a sé c. à d. dans sa véritable image. Torelli enfin prend 
pareglio pour pariglia, un doublet, deux nombres égaux, ein Pafc : 
Dieu redouble toutes choses en les réfléchissant, mais aucune chose 
ne saurait redoubler Dieu, c. Ad. le réfléchir, ou reproduire son image, 
ce qui, à part la bizarrerie de l’expression, revient à l’idée de specchio. 
Dans cette confusion d’explications en partie contraires à l’idée que D. 
veut évidemment exprimer, nous nous en tenons au contexte, qui exige que 
les deux vers en question soient lPexplication ou l’amplification de l’idée 
que le poète vient d'exprimer, que Dieu est le miroir dans lequel les 
bienheureux voient tout. Pour ne pas répéter le mot speglio, D. se sert 
de l’image sans doute très hardie de dire: toutes choses sont des par- 
hélies de Dieu, elles viennent de lui et par conséquent se réflètent en lui; 
mais lui-même ne saurait jamais être la parhélie d'aucune chose, c. à 
d. aucune chose ne saurail être une véritable image de Dieuet par con- 
séquent on ne saurait le voir lui parfaitement dans aucun être. Gett 
macht alle Dinge zu Abbilvern feiner, und Fein Ding matt ibn zu feinem 
Abbilde. 11 s'ensuit que nous construisons: Che fa laltre cose paregli 
ou pareglie di sè, E nulla face lui (Accusatif) pareglio di sè. 
Parente, proprement le parent, ber Bermanbte Pr. 16, 120. 22, 84. 
Souvent le pére, Der Bater Inf. 2, 13. il primo parente Inf. A 55 est 
Adam; et i primi parenti, Adam et Eve Pr. 7, 148. surtout au plur. 
les pére et mére, bie Eltern Inf. 1, 68. 3, 103. Pr. 32,78. 
, Parere, sembler, feinen Inf. 1, 46. 3, 54. 5, 75. 8, 27. 19, 16. Pg. 
2, 116. 9, 140. 12, 67. 16, 16. 19, 46. 20, 30, 148. 21, 32. 24, 40. 
27, 97. 28, 29. 31, 3, 142. Pr. 1, 79. 15, 58. 24, 15. 30, 89. Etre 
éclatant, auffallend fein Pr. 17,142. Etre d'avis, ber Meinung fein Inf. 16, 
90. Paraître, se montrer, erfeinen, fih zeigen Inf. 10, 72. 18, 117. 26, 
83. 28, 26. 29, 42. 33, 134. Pg. 6, 18, 28. 7, 84. 9, 96. 15, 93. 16, 
144. 21, 49. 22, 12. 24, 108. 31, 143. Pr. 5, 25. 9, 135. 18, 75, 
91. 17, 88. 18, 87. 19, 1. 21, 33. 33 . Non parere, comme en 
français : d n’y paraissait pas, man bemetfte niht Pg. 3, 60. Parersi, pa- 
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raître, se montrer, erfdeinen, Dë géigen Int, 2, 9. 21,58. 28, 108. 25, 
108. Pg. 13, 7. Pr. 26, 98. Les formes poétiques de ce verbe sont 
pariémi p. mi parea Pg. 20, 148. parién p. pareano, parevano inf. 
19, 16. Parriéno p. parrebbero Pg. 28, 29. 

Parere, subst., l'opinion, Sie Meinung Pr. 2, 84. l'éclat, pas Sheis 
nen, die Grideinung Pr. 30, 6. 

Parote Cparies), la parois, le mur, bie Maner. Ordinairement D. appelle 
ainsi les parois des escaliers du Purgatoire, taillés dans le rocher, bie 
Selfenmauern Pe, 3, 99. 19, 48. 22, 117. Pour un obstacle, ein Oinbers 
wë Pg. 26, 22. Par une métaphore très hardie D. dit que le manque 
d'attention formait une parete, usn empéchement, ein Sinbernif Pg. 32, A. 
Ce mot d’ordinaire masculin est féminin Pg. 3, 99. 

Pargoleggiare (de pargolo p. parvolo), se jouer comme un enfant, 
fpielen wie ein Kind Pg. 16, 87. 

Pargoletto, un enfent, ein Rind Pr. 27, 128. Les commentateurs, qui 
attribuent à D. Dieu sait combien d’amourettes, rapportent la pargoletée 
Pg. 31, 59 à la Gentucca q. v. ou à quelqu’ autre amante imaginaire. 
U nous semble évident que Béatrice ne désigne qu’une jeune fille en 
général, en lui rappelant, comme remarque Veliut., comment il lavait 
vue elle-même dans sa jeunesse. 

Pari et par, adj., égal, gleidh Pg. 29, 135. Pr. 14, 67. adv. Par di 
alcuno, de pair, sur la même ligne, mit einander, in gleidier Qinie Int 
15, 44. du méme pes, mit gleichem Scritt Pg. 29, 8. Di pari, de pair, 
de front, neben einander Pg. 12, 1. 

Parigi, la ville de Paris. Pg. 20, 52. 

Paris Inf. 5, 67. Il nous paraît de toute évidence qu'il s’agit ici de 
Paris, fils de Priam, qui enleva Hélène, comme aussi tous les anciens 
commentateurs lont entendu, et non pas d'un chevalier obseur de ce 
nom que Volpi a déterré et que Costa, Tommaseo et Bianchi ont égale- 
ment admis. Par i cavalieri v. 71 D. entend Achille, Paris et Tristan 
qui sont placés sur la même ligne, d'après la manière de voir du 
moyen âge. 

Parisi, forme admise en rime. Pg. 11, 81 la ville de Paris, 

Parlamento, la conférence, die Unterrebung, Me Unterbanblung Inf. 
28, 88. 

Parlare (de parabola, parabolare du moyen âge), parler, (prethen, reen 
inf. 2, 72. 5, 115. 10, 6, 23. 8, 87. 13, 81. 14, 61. 16, 81. 21, 1. 
23, 6. 24, 64. 26, 89. 27, 20. 28, 51. 30, 139. 31, 79. 32, 14. 33, 
9. Pg. 1, 110. 2, 87. 5, 67. 8, 94. 11, 74, 139. 12, 87. 13, 26. 14, 
76, 125. 17, 50. 18, 9. 21, 58. Pr. 12, 70. 20, 112. 24, 46. 26, 41, 
124. 82, 116 et plus souvent. Comme subst. la parole, le discours, DAB 
Bort, die Rede Inf. 2, 113, 186. 10, 123. 34, 24. Pg. 10,95. 16, 136. 
19, 16, 84. 30, 72. 31, 2. 32, 91. el même au plur. Pr. 9,68. La 
langue, die Sprache Pg, 26, 117. Pr. 10, 101. 11, 75. 24, 27. 83, 56. 

Parlasia (paralysis), ancienne forme florentine estropiée, au lieu de 
paralisia, la paralysie, bie Rébmung; il parait par le centexte que ce 
mot était pris pour la conndsion, de spasme, ber Krampf Inf. 20, 16. 
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Parmenide, philosophe grec, contemporain de Socrate, un des chefs 
de la secte des Eléatiques. Pr. 13, 125. 

Parnaso, le Parnasse, ber Parnaflus, montagne de Phocide consacrée 
à Apollon et aux Muses Pg. 22, 65. 28, 141. 31, 141. Pr. 1, 16. H 
est encore indiqué Pg. 22, 104. 

Paro. Nous ne croyons point que ce mot soit le subst. pajo, une paire, 
ein Paar, mais plutôt une autre forme pour pari q. v. À paro a paro 
à pas égaux, gleichen Sritts Pg. 24, 93. comme di pari q. v. 

Paroffa Pr.28, 84. Boccace dans la Teseide L. VII, st. 114 se sert 
de ce mot dans le sens de suite, train, les personnes qui accompagnent 
un grand personnage, dag Gefolge, die Begleitung, et nous croyons que 
D. l’a pris dans le même sens Pr. 28, 84 et qu'il veut indiquer par là 
les étoiles qui forment en quelque sorte le cortège du soleil. Buti et la 
plupart des commentateurs prennent ce mot pour une forme estropiée 
de parrocchia, la paroisse, Me Gemeinde, la congregazione de’ fedeli. 
Cette explication peut être juste, et le sens du passage n’en est point 
altéré. 

Parola Cparabola), la parole, le mot, bag Wort Inf. 2, 67. 7, 60. 9, 12. 
16, 56. 19, 123. 27, 15. 28, 62. Pg. 1, 50. 9, 145. 18, 40. 20, 37. 
24, 132. 33, 83, 87. Pr. 3, 94. 12, 1. 20, 29. 28, 88. 30, 56. 32, 3 
et plus souvent. les mots, le discours, ie Worte, die Rede Inf. 2, 43,111. 
3, 10. 7, 126. 10, 39. 11, 79. 16, 72. 23, 76. 25, 1. 28, 1, 129. 
30, 129. 33, 7. Pg. 1, 50. 4, 121. 7, 124. 11, 46. 13, 65. 14, 72. 
16, 20. 21, 103. 25, 76. 29, 2. 32, 77. Pr. 7, 23. 9, 83. 21, 79. 25, 
97. 29, 68. Far parole, parler, {preben, reden Inf. 6, 57. 23, 86. Pr. 
11, 52. La parole, la faculté de parler, bie Sprache, die Yähigfeit zu re 
ven Pg. 5, 100. 

Paroletta, dimin. de parola, peu de mots, wenig Worte, des paroles 
d'amitié, freuntlie Worte Pr. 1, 95. 

Parto (pars), la partie d’un tout, ber Theil Inf. 7, 26, 75. 14, 112. 
24, 1. 27, 79. 31, 47. 34, 33. Pg. 6, 87. 9, 130 où la Cr. lit avec 
raison porta Pr. 1, 3. 6, 119. 10, 31. 22, 71. 27, 47. 28, 66. 29, 
50. Quant à Inf. 4, 36 v. Porta. Comme adverbe, en partie, theils, zum. 
Theil Inf. A 71. 17, 20. Pg. 11, 84. 26, 44. 33, 137. Pr. 2, 74. La 
partie du corps, le membre, l'organe, da8 Glied Inf. 25, 85. Le côté, la part, 
die Geite Inf. A 125. 9, 116. 10, 49. 12, 127. 17, 113. 20, 90. 21, 
18. 22, 28. 28, 69. 34, 111. Pg. 2, 22 où la Nidob. lit lato, 4, 84. 

740, 8, 48. 12, 29. 13, 82. 14, 142. 15, 17. 20, 133. 21, 115. 28, 
11. 31, 47. Pr. 1, 132. 13, 119. 27, 18. 30, 65. 31, 128. La contrée, 
be Gegend Inf. 14, 31. Pg. 1, 122. 4, 84. 8, 116. 29, 101. Pr. 5, 87. 
9, 25. 10, 8. 12, 46. Un endroit en général, ein Ort Inf. 1, 127. A 
151. 8, 80. 9, 8. 11, 98. 13, 97. 19, 8. Pg. 1, 122. 9, 73. 27, 128. 
Pr. 2, 92. Le parti politique, bie Partei Inf. 6, 65. 10, 47. 15, 71. 27, 
51. Pr. 6, 101. 9, 59. 17, 69. Da tal parte Inf. 18, 97 semble signi- 
fier, de cetie manière, auf diefe eife. Dans les passages Inf. 29, 16 et 
Pg. 21, 19 parte a évidemment le sens de intanto, en attendant, pt, 

. fen, comme aussi tous les anciens commentateurs lont entendu. La 
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Cr. lit mol-à-propos dans le second passage perehè, qui détruit toute 
construction. 

Parte de partire q. v. 

Parteggiare (de partes), s'engager dans un parti, fich in Batteiungen ein- 
laffen Pg. 6, 126. 

Partio, Partine v. Partire. 

Partire (portire et partiri), partager, diviser, theilen, trennen Inf. 14, 80. 
28, 139. Pg. 16, 27. 26, 37. Pr. 2, 116. 9, 90. S'éloigner, partir, RO 
entfernen, weggehen Inf. 23, 57. 24, 56. 29, 30. 82, 124. Pg. 1, 28. 
5, 4. 22, 34. Pr. 10, 12. 32, 150. Partirsi, se séparer, se diviser, Héi 
trennen, fi theilen Inf. 13, 94. 16, 4. 19, 38. 22, 66. 27, 131. Pg. 
6, 1. Pr. 19, 110. 32,21. S'Aoigner, deg aller, partir, fi entfernen, weg- 
geben Inf. 1, 34. 3, 89, 90. 12, 19, 88. 23, 147. Pg. 4, 24, 82. 10, 
12. 16, 143. 19, 24. 24, 97. Pr. 6, 139. 13, 121. 23, 129. Partio p. 
part Inf. 27, 131. Partine en rime p. parti Pg. 4, 24. 

Partire, subst., l’action de s'éloigner, de partir, bag Weggeben Inf. 
1, 123. 21, 28. de se séparer, fit) zu trennen Pr. 10, 20. 

Partita, l'action de partir, bas TBeggeben, la séparation, bie Trennung 
Inf, 22, 79. Pg. 2, 133. 

Partito, divise, getbeilt, en général Pg. 10, 59. en partis politiques, in 
Parteien getbeilt Inf. 6, 61. Sépare, getrennt Inf. 28, 140. Pg. 19, 112. 
Parti, éloigné, weggegangen, entfernt Pg. 5, 1. 7, 54. 22, 34. Pr. 27, 87. 
__ Parto, l’enfantement, l'accouchement, bag @ebñbren, Sie Geburt Pr. 
16, 35. 

Partorire Gate, Au propre, accoucher, enfanter, gebâñfren Pg. 8, 39. 
20, 21, 132 où la Cr. lit sans nécessité parturire. Par extension pro- 
duire, erzeugen Pr. 1, 31. 13, 54. 

Parturire, en rime parturie p. parton Pg. 23, 12. 

Paruta (de parere), l'apparence, Dag Anfeben Pg. 29, 142. l'apparition, 
Me Gribeinung Pg. 26, 70. On pourrait traduire Pg. 25, 100 par visi- 
bilité, Gibtharteit. 

Parvente (de parere), ce qui se montre, se voil, ce qui paraît, Da8 Er- 
fheinenbe Pr. 19, 57. 21,18. 24,65. éclatant, luisant, glänzend, leuchtenb 
Pr. 10, 42. 17,36. 20, 5. | 

Parvenza, la maniére dont un objet parait, se montre, dieŒrideinung Pr. 
28, 74. 30, 106. 33, 118. L'éclat, bet Ginz Pr. 14, 54. 28, 116. 24, 
71. De-là les étoiles, die Sterne, sont appelées parvenze Pr. 14, 71. 

Parvo, mot emprunté du latin, pett, flein Pg. 15, 129. Pr. 19, 185. 

trop pelil, insuffisant, zu Fleim, unzureichend Pr. 4, 188. i 
. Parvolo (dimie. de parvo), un petit enfant, ein fleines Kind Pg. 7, 
31. Pr. 22, 2. 
, Pascere, au propre, des animaux, brouter, manger, se nourrir, freffen, 
Ré näfren Inf. 13, 101. 24, 15, 109. Part. pasciulo, nourri, rassasié, 
genährt, fatt Pg. 26, 103. Pr. 19, 92. 29, 107. et pasto Pr. 19, 98. 
rept, genäbrt, nourrir, Hären Pg. 7, 102, Pr. 28, 5. Pascersi, se nourrir, 
ID gären Inf. 17,57. Pg. 16, 102. 
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Pasto Cpascua), la prairie, le pâturage, bie Wiefe, die Weibe Inf. 20, 75. 
Au figuré pour la nourriture spirituelle Dr, 217. 56. 29, 107. 

Pasife (Pasiphaë), Pasiphaë, épouse de Minos roi de Crète, mère: du 
Minotaure Pe, 26, 41. 

Passaggio (de passare), le passage, die Ueberfabrt Pg. 2, 96. det 
Durdgang Inf. 27, 18. 

Passaro (de passare formé de passus au moyen âge), passer, vorůbergea 
ben Inf. 1, 95. 8, 51. 6, 39. 16, 5. 20, 82. 23, 120. 30, 46. 32, 19. 
Pg. 13, 28. 24, 128. passar oltre, dépasser, aller plus avant, weiter ges 
ben Inf. 27, 133. 33, 91. Pg. 14, 388. et dans le même sens p. innanzi 
Pg. 31, 26. Pr. 30, 84. Passer sous silence, übergehen Pr. 23, 24. Passer, 
pénétrer, burdgeben Inf. 4, 65. Pr. 2, 87. Passer un fleuve, bur@geben, 
überichreiten, überfeben Inf. 3, 92, 127. 8, 21. 9, 81. 17, 2. 34, 98. 
Pg. 16, 118. Pr. 6, 50. 7, 90. D'un voyage par mer Pr. 2, 16. Du 
temps ; passer, vorübergehen Inf. 11, 14. 33, 188. Pg. 11, 106, 131. 
aubringen Inf. 1, 21. Pr. 21, 116. Dans un sens actif faire passer, faire 
en sorle que l’on puisse passer, machen, baf man übergehen fônne Int, 
18, 30. 

Passeggiare (de passo), se promener, marcher lentement et à son 
aise, fpagieren, fangfam einbergeben Inf. 82, 77. Pg. 24, 71. Dans un 
sens actif: parcourir, buviwanbdern Pe. 7,59. 32,31. promener les yeux, 
die Mugen umberfenben Pr. 31, 46. L'expression Passeggiar anzi Pg. 
31, 30 est fort obscure. Le contexte semble demander: courir devant 
quelqu'un, comme un serviteur qui précède son maitre, et le sens en gé- 
néral serait: s'attacher à quelque chose, se mettre au service de — Béi ei- 
ner Sae oder Perfon bingeben. La grande difficulté est de savoir ce 
que le poète a voulu dire par gli altri qui ne semble se rapporter à 
rien, à moins qu’on ne veuille le rattacher aux disiri du vers 22. 

Passeggiato, est dit Inf. 17, 6 d’un objet sur lequel on se pro- 
mène, ou marche, da8 Befchrittene. 

Passione, la passion du Seigneur, bag Leiden Chrifti Pr. 29, 98. la 
passion, l'affection de l’âme, ble Leivenfhaft Inf. 31, 72. Pg. 21, 107. 
La sensation, bie Œmpfinbung, l'impression, ber (Giuprud Pr. 33, 59. Dans 
le passage Inf. 20,30 Alde, la Cr. et presque toutes les anciennes édit, 
à l’exceplion de Guiniforte lisent: pasaion porta, leçon qu'ont suivie 
parmi les modernes Biag., Vent., Volpi, Costa, l’édit. de Flor. et Tom, 
maseo et qui s'explique par: qui éprouve de la douleur en voyant — bet 
Sdmerz empfindet beim Anblif — Nous nous rangeons à la même 
opinion. Guinif. et Dionisi lisent compassion porta, leçon sans doute 
plus facile, mais par là même suspecte. Lomb. avee la Nidob. et Ugo 
Fosc. ont passion comporta, qui nous parait peu admissible. 

Passo, k pas, ber Gëtt et surtout au plur. les pas, bie Schritte Inf. 
3, 77. 6, 101. 8, 117. 10, 122. 17, 32. 18, 27. 23, 59, 145. 25, 78. 
34, 87. Pg. 1, 112. 3, 53, 68. 4, 37. 5, 48. 8, 46. 9, 7,91. 10, 123. 
43, 119. 14, 141. 20, 120. 23, 7. 24, 68. 25, 125. 27, 122. 28, 22. 
30, 105. 31, 85. 33, 108. L'allure, ber Gang Inf. 20, 8. 23, 81. Passo 
passo, pas à pas, Gëtt vor Gbritt, c. à d. une allure lente Inf. 29, 
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70. Studiare il passo, presser le pas, die Sritte beeilen Pg. 27, 62. Les 
heures, die Stunden, sont appelées passi con che sale la notte, Pg. 9, 7. 
Le passage, l'endroit où l’on passe, ber Œingangs- ou Uecbergangôort, der 
Durbgang Inf. 1, 26. 8, 104. 9, 80. 12, 126. 14, 84. 18, 74. Pg. 
11, 50, 126. 13, 42. 14, 84. De-là le pont, die Bride Inf. 13, 146. Un 
danger, un pas dangereux, cine Gefabr, ein gefäbrliches Unternehmen Inf. 
2, 12. 26, 132. Une difficulté, eine SGdivicrigfeit Pr. 4, 91. 30, 22. La 
mort est appelée il doloroso passo Inf. 5, 114 et il passo forte Pr. 22, 
123. Le passage d'un discours, die Stelle einer Rede Pr. 13, 117. Il passo 
del perdono Pg. 13, 42 est l’escalier où dans le Purgatoire se tient 
l’Ange qui remet les péchés. 

Passo, mot emprunté du lalin, qui a souffert, bet gelitten bat Pr. 20, 
105. 

Passuro, forme empruntée du latin, qui doit on va souffrir, beroaleiven 
fol ou muf Pr. 20, 105. 

Pasto, subst., la pâture, le repas, ber rap, die Rabrung Inf. 1, 99. 6, 
29. 33, 1. Pg. 19, 66. 32, 120. au figuré Inf. 14, 92. Pg. 25, 138. 

Pasto, pour pasciuto, v. Pascere. 

Pastore. Au propre, le pâtre, le berger, Ar Girt, ber SHåfer Inf. 9, 
72. Pg. 20, 140 où il est fait allusion aux bergers auxquels la nais- 
sance du Seigneur fut annoncée Pg. 27, 80, 86. Pr. 9, 132. 11, 131. 
27, 55. Très souvent ce mot désigne le pape, ber Bouf Inf. 19, 83, 106. 
+ Pg. 16, 98. 19, 107. Pr. 5, 77. 6, 17. 15, 144. 21, 131. et un évêque, 
ein Bifbof Inf. 20, 68. Pg. 3, 124. Pr. 9, 58. v. Prete. 

Pastura, la påture, la nourriture, bie Weide, bie Nahrung "Pe, 2, 125. 
14, 42. Pr. 5, 102. 18, 74. 27, 91. par extension, ce qui plait aux yeux, 
was den Augen gefält, Augenweïide Pr. 21, 19. 

Pasturale, ancienne forme pour pastorale, le bâton pastoral d’évêque, 
la crosse, ber Bifhofsftab, ber Rrummftab Pg. 16, 110. 

Pasturaro, conduire à la pâture, mener paitre, weïiven, auf bie Weide 
fübren, au figuré, d’un évêque Pg. 24, 80. 

Paterno, paternel, vâterlid Inf. 15, 83. Pr. 15, 84. 17, 35. 

Paternostro, une patenôtre ou un pater noster, ein Baterunfer, l’oraison 
dominicale. Pg. 26, 130. 

Patire (pat), au physique, éprouver l'influence d’un objet, ben Gin- 
fluf aufnehmen Pg. 25, 47. Souffrir, soutenir, dulden, ertragen, leiben Dr. 
2, 38. 4, 73. 20, 31, 81, 94. 27, 36. On trouve pate p. patisce Pr. A 
73. 20, 31, 94. et patio p. pat Pr. 2, 88. 20, 81. 

Patre, ancienne forme, aujourd’hui padre, le pére, ber Bater, pour 
le pape, ber Papit Inf. 19, 117. 

Patria, la patrie, bas Baterlanb Inf. 1, 69. 10, 26. Pr. 21, 107. 

. Patriarca, le patriarche, ber Patriarh, ber Erzvater Abraham Inf. 4, 
58. Jacob Pr. 22, 70. Titre d'honneur donné à St. Dominique comme 
fondateur de son ordre Pr. 41, 121. 

Patrici, proprement les Patriciens, ble Patrizier, ou personnes de 
naissance et de dignité; D. appelle ainsi les plus distingués parmi les 
élus. Pr. 32,116. Giov. Villani L. Il, c. 6. se sert deux fois de la forme 
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patrice, sans quoi l'on aimerait mieux dériver patrici de patricio p. 
patrizio. 

Patricida, ie parricide, bet Batermörder Pg. 20, 104. 

Patteggiare (de pactum), faire l'objet d'un traité ou d'un trafic, Sum Ge 
genftande duet Mertrages, cine Handels maten Pg. 20, 80. Patteg- 
giato, qui se trouve sous la foi d'un traité, der fich auf einen Bertrag vers 
läft Inf. 21, 95. 

Patto Cpactum), le pacte, le traité, ber Bertrag, bet Bund Inf. 21, 93. 
Pr. 5, 28. 12, 17. 

Panra (pavor), la peur, la crainte, bie Yurht Inf. 1, 6, 15. 2, 63. 7, 5. 
9, 13. 16, 50. 17, 106. 21, 27. 23, 12. 28, 113. 31, 39, 95. 34, 10. 
Pg. 2, 127. 3, 19. 9, 65. 13, 136. 21, 118. 22, 90. 29, 141. 30, 45. 
Pr. 2, 69. 15, 103. 26, 19. Dans un sens actif, ce qui inspire la peur 
Inf. 1, 53. Colui ch’ a tutto 'l mondo fe paura Pr. 11, 69 est J. 
César. 

Paurose, ce qui peut inspirer de la peur, formidable, furtbat Inf. 
2, 90. 

Pausare, reposer, avoir la paix, Cuben, Srieben haben Pr. 32, 61. 

Paventare Cde pavere), avoir peur, redouter, fürchten, Furt Haben Inf. 
4, 17. 21, 133. et 23, 22 où la Cr. et la plupart des édit. lisent: Zo 
ho pavento, et la Nidob. suivie par Ugo Fosc. io pavento. Nous préfére- 
rions la leçon de la Cr. 

Pavento, la peur, la crainte, die Surct Inf. 23, 22, v. Paventare. 

Pavimento, le pavé, le sol, bas Pflafter, ber Boden Pg. 12, 49. Le 
mot latin pavimentum se trouve Pg. 19, 73. v. Adhaesit. 

Pazienza Cpatientia), la patience, ie Gedulo Pg. 10, 138. Pr. 21, 135. 
dans ces deux passages la Cr. lit pazienzia, forme plus ancienne. 

Pazzo (d’origine inconnue peut-être de patior), fou, insensé, toi, uns 
finnig Inf. 21, 128. 

Pazzo, nom d’une ancienne famille de Florence, D. fait mention de 
deux personnages de ce nom: Rinier Pazzo Int 12, 137, René de Pazzi, 
Renatus, qui s'était rendu redoutable comme voleur de grand chemin, 
et Camiccion de Pazzi Int, 32, 68 du Val d’Arno qui avait assassiné 
Ubertino son parent. 

Po’ p. per i Inf. 16, 61, dans plusieurs édit. gei, 

Peana (Paean), Pr. 13, 25. le pacan, hymne en l’honneur d’Apollon, 
der Pan, Lobgefang auf Apollo. 

Pecca cde peccatum), ancienne forme p. peccato, le péché, die Günbe 
Inf. 34, 115. Pg. 22, 47. Le crime, da8 Berbreden Inf. 32. 137. 

Poccare, pécher, fündigen Inf. 4, 34. 30, 40, 71. Pg. 11, 90. 23,80. 
26, 182. Pr. 7, 85. Comme subst. Pg. 21, 66, 

Peccato, le péché, vie Sünde. Au sing. Inf. 15, 108. 27, 109. Pg. 
20, 76. 22, 50. 26, 82. 28, 128. 31, 41. Pr. 6, 93. 7, 79. Au plur. 
peccati Pg. 3, 121. ordinairement le peccata Inf. 5, 9. Pg. 16, 18. Pr. 
17, 33. 22, 108. Enfin Pg. 33, 74 où Alde, la Cr. suivis de Lombardi 
et de la plupart des édit. modernes lisent: in peccato tinto, tandisque 
presque toutes les anciennes édit., comme celles de Foligno, de Man- 
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toue, Vindelin de Spira, Daniello etc. lisent: in potrato, ou peut-être 
mieux encore impetralo comme porte le MS. de Viviani. L’anonimo 
paraît avoir lu de même. Nous préférerions : Fatto di pietra ed impe- 
tralo tinto qui se rapporte évidemment à v. 67 — 69, tandisque in 
peccato paraît n’être qu’une explication malheureuse d’une expression 
qui paraissait obscure et tautologique. Dionisi est du même avis. 

Peccatore, le pécheur, ber Sünder Inf. 5, 38. 18, 25. 19, 23. 22, 
23. 24, 118. 26, 42. 32, 117. 33, 2. Pg. 5, 53. et Pr. 21, 122 
où la Cr., Land., Vell., Dan., Vent., Volpi et Dionisi lisent E Pietro Pec- 
cator fui nella casa etc. de manière que St. Pierre Damien viendrait 
à dire qu’il portait, le surnom de Peccator dans le temps qu'il se trou- 
vait dans le couvent de Notre Dame près de Ravenne: circonstance 
qui n’est nullement prouvée. En lisant avec la Nidob., Lomb., Biagioli, 
Costa, l’édit. de Florence et presque toutes les bonnes édit. modernes 
fu au lieu de fui, comme aussi l’Antico a lu évidemment, Pierre Da- 
mien corrige une erreur assez ordinaire déjà du temps de D. qui con- 
fondait P. Damien avec Pierre degli Onesti surnommé Peccatore et qui 
effectivement passa sa vie dans le couvent de Ravenne et mourut 1119. 
tandis que P. Damien était mort dès 1080. V. Damiano. 

Peccatrice, la pécheresse, bie Sünderin. Les peccatrici Inf. 14, 80 
sont probablement des femmes de mauvaise vie, qui dès lors se trou- 
vaient en grand nombre dans les bains, ou bien des femmes de cette 
classe, mais malades qui se voyaient forcées de s’établir à quelque 
distance des bains, comme les lépreux d’alors. 

Pece (riz), la poir, dag Veh Inf. 21, 8. 22, 66. 33, 143. 

Pecora (du plur. de pecus), la brebis, bag Saf Inf. 32, 15. et au 
figuré pour les ouailles, dle Heerde Pr. 9, 131. 11, 127. Dans le passage 
Pg. 33, 51 on est tenté de prendre pecore dans le sens de pecora, les 
troupeaux, die Heerden, comme aussi Pr. 5, 80 pour animaux. 

Pecorella, dimin. de pecora, exprime la simplicité, la douceur des 
brebis, der Schafe Inf. 24, 15. Pg. 3, 79 De-là dans le sens de l’Eglise, 
les croyans, le peuple, die Gläubigen, da8 Volf, le troupeau, die Heerde Pr. 
29, 106. 

Peculio ne paraît jamais dans le sens latin, mais toujours pour trou- 
peau, Keerde, au propre et au figuré Pg. 27, 83. Pr. 11, 124. 

Pedagogo, pour conducteur, guide, Führer, Leiter, épithète donnée à 
Virgile Pg. 12, 8. 

Pedes meos, mes pieds, meine Füfe Pg. 30, 84. derniers mots du 
verset 9 du Pseaume 31 (30). 

Pedone, je fantassin, der Snfanterift, ver Fuffolvat Inf. 22, 11. 

Pegaséo, de Pégase, Pegafeifh, épithète des Muses et probablement 
de Calliope en particulier Pr. 18, 82 v. Pg. 1, 9. 

Peggio (row), subst., le pis, bag Glimmfte Inf. 27, 107. Pr. 8, 
115. Adj. pour peggiore, pire, fhlimmer Inf. 1, 132. Adv. pis, ftim- 
mer Pg. 18, 125. Pr. 5, 68. 21, 126. a peggio, au pis, im flimmften 
Salle Pg. 10, 110. 
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Peggiore (pejer), pire, fhlimmer Inf. 9, 15 où la Cr., Alde et plusieurs 
anciennes édit. lisent piggior q. v. Inf. 33, 154. Pg. 6, 24. 

Pegola, aujourd’hui pece, la poir, pag PeH Inf. 21, 17, 51. 22, 16. 

Pei v. Pei, 

Pel, pour per il, leçon assez légèrement admise par les éditeurs 
du commentaire de Lombardi. Padova 1822, au lieu de per que portent 
toutes les autres édit. Inf. 9, 21. | 

Pelago, mot poétique, emprunté du latin ou plutôt du grec, la mer, 
dag Meer, la haute mer, Da8 hohe Meer, opposée au rivage Inf. 1, 28. 
Pr. 2, 5. 19, 62. Un goufre, dans un fleuve, ein Abgrun®, eine Tiefe Pg. 
14, 52. | i ` 

Pelato, pelé, gefcunben Inf. 9, 99. 

Peleggio Pr. 23, 67. Ce mot parait sous presque toutes les formes 
possibles dans les différentes édit. On trouve Peleggio chez Alde, Land., 
Dan. Pileggio chez l’Ant., Lombardi, Dion., Portir., Pédit. de Florence 
et Tommaseo. Poleggio selon la Cr., Vent. et Volpi. Puleggio chez U. 
Foscolo, ce qui, pour le dire en passant, semble prouver que ce mot 
n’est pas italien, mais d’origine étrangère. Nous croyons qu’il a de Paf- 
finité avec pilole qui dérive du bas allemand pilen ou peilen, mesurer, son- 
der, et Roth, le plomb qui sert de sonde, parcequ’il convient essentiel- 
lement au pilote de faire usage de la sonde pour explorer la profon- 
deur de l’eau. Dans cetie supposition nous préférons pileggio ou tout 
au plus peleggio à toutes les autres formes. Quant à poleggio il ne re- 
pose que sur une erreur de la Cr. qui a mal-à-propos cité un passage 
de Buti, où celui-ci explique Pg. 8,87 stelo par poleggio ou essieu. d’une 
roue, Sie Are. Puleggio n’est qu’une forme estropiée par le bas peuple 
de Florence. Tous les commentateurs conviennent du reste à donner 
à ce mot, comme aussi le contexte le demande, la signification de 
voyage par mer, navigation, @eereife. Dans quelques édit. enfin comme 
Nidob., Vellut., Costa, Rovillio (Lyon 1552) et Viviani on trouve pa- 
reggio, dans le sens de paraggio, parage, Gegend auf bem Meere, leçon ` 
qui s’adapte assez bien au contexte et qui trouve un appui dans le mot 
parigium, dont Marino Sanuto s’est souvent servi dans le sens de parage 
ou endroit dangereux de la mer. Il est probable cependant que cette 
leçon n’a été introduite que par des copistes qui ignoraient la signifi- 
cation de #ileggto. V. Monti Proposta VII, p. IH, pag. 67 sq. Il faut ce- 
pendant observer que le Provençal offre les formes pelek et pelech p. la 
mer, qui pourraient bien dériver de réhæyoe. 

Pelle creuis), la peau, Die Saut, bas Well, de l’homme et des animaux 
Inf. 1, 42. 16, 108. 17, 11. 20, 54. 25, 110. 34, 60. Pg. 17, 3. 23, 
24, 50. Pr. 27, 136. La peau travaillée, le cuir, Da8 Reber Pr. 15, 115. 
où pelle scoverta veut dire, un habit de peau ou de cuir qui n’est pas 
couvert de drap v. Ricord. Malespina c. 161. Par extension, la couver- 
ture, die Bededung Pr. 21, 1384. | 

Pellegrino (peregrinus), proprement étranger, fremd, ou loin. de sa pa- 
trie, Pg. 9, 16 pellegrina dalla carne, détaché, libre de, befgeit, getèft 
von. 
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Pellestrino, suivant la Nidob. et Lombardi, tandisque Alde, la Cr. 
et la plupart des édit. lisent Penestrino, est l’ancienne Praeneste, aujour- 
d’hui Palestrina, petite ville de Ia campagne de Rome et du temps de D. 
forteresse occupée par les Colonnesi auxquels Boniface VIII l’arracha 
par trahison. Inf. 27, 102. 

Pellicano, le pélican, ber Pelican, oiseau aquatique dont l'erreur po- 
pulaire admettait qu’il nourrissait ses petits de son propre sang, de-là 
souvent symbole de Pamour et de la charité. Dans le même sens cette 
épithète est donnée à notre Seigneur. Pr. 25, 113. 

Polo tri), le poil, vas Gaar Inf, 1, 33. 3, 83. 12, 109. 25, 119. 
32, 42. 34, 75, 80, 108, 119. Pg. 2, 36. 16, 6. 26, 60. Pour la barbe, 
der Burt, pour désigner l'áge, bag Alter Pr. 9, 99. Au plur. les cheveux, 
die Gaare Inf. 23, 19. 

Peloro, ancien nom du promontoire de Sicile vers le nordest, au- 
jourd’hui Capo di Faro Pg. 14, 32. Pr. 8, 68. 

Peltro, mot de signification fort incertaine. On trouve au moyen âge 
pestrum el peutreum, en vieux français peautre et peutre, en anglais pewter, 
en allemand Õpiauter, qui tous indiquent un métal ou un mélange de 
métaux. Les Italiens le prennent pour de l'étain, Binn, purifié, d’autres 
avec plus de vraisemblance pour le zink, alors encore rare, ou enfin 
pour une combinaison d’étain et d'antimoine, @ypie8glang. Il pourrait ve- 
nir de l’allemand @yeife, qui en métallurgie désigne un mélange quel- 
conque de différens métaux. D. Pemploie Int 1,103 évidemment pour 
un métal noble, ou pour de l'argent, Gelb, des richesses, Reidthüimer, en 
général. 

. Pena, la peine, la punition, le tourment, bie Pein, die Strafe, die Qual 
Inf. 5, 45. 6, 47, 56. 7, 20. 9, 18. 10, 64. 12, 21. 20,1, 22, 22. 23, 
99. 28, 44, 130. 29, 107. 30, 58. 34, 61. Pg. 17, 105. 19, 117. 23, 
71. 33, 61. Pr. 7, 40, 84. La peine, le malheur, die Noth, bas Unglud 
Pg. 11, 156. La peine, die Mühe Pg. 19, 17. A pena v. À et Appena. 

Pendente, qui pend, qui est incliné, wag ba Hängt, geneigt ift, abhängig 
Inf. 23, 44. 

Péndere, pendre, être suspendu, Hängen, berabbängen Inf. 17, 55. 
28, 25. 34, 65. étre incliné, geneigt fein Inf, 24, 38. 31, 138. 34, 132. 
D'une plaine descendre, fit berabfenfen Pr. 11, 45. 

Pendice (de pendere), le penchant, la pente, der Abhang Inf. 14, 82. 
Pg. 23, 132. ` 

Penelope, la femme d'Ulysse Inf. 26, 96. ` 

Peneo Pr. 1, 33, le laurier, ber Lorbeerbaum, est appelé fronde Pe- 
nea à cause de Daphné (le laurier), fille du fleuve Pénée. 

Penestrino v. Pellestrino. 

3 Penetrante, qui pénétre, mwa einbringt, pénétrant, einbringend Pr. 

1, 22. 

Penetrare, pénétrer, eindringen Pr. 1, 2. 4, 71. 20, 24. 21, 84. 32, 
143. En rime toujours pendtra ou penétri au lieu de pénetra — i. 

Penitenza et Penitenzia, la pénitence, die Bufe, vie Reue Pg. 13, 126. 
Pr. 20, 51. Pour pena, le tourment, die Qual Inf. 11, 87. 
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… Ponna, Jo plure, en général, be eder Pr. 5, 74. la plume dont on 
se sert pour écrire, die Sdjreibfever Inf. 24, 6. 25, 144 où Alde, la Cr., 
Land. et plusieurs anciennes édit. lisent lingua. Penna se trouve dans 
la Nidob., Vellut., Dion., Portir., Lombardi, l’édit. de Flor., Costa, Viviani 
‘et Foscolo. Le sens est absolument le même et nous n’oserions déci- 
der. Pg. 24, 58. Pr. 6, 63. 19, 116. 24, 25. Les plumes d’un oiseau, 
die Federn, le plumage, da8 Gefieder Inf. 34, 49. Pg. 32, 27. Pr. 27, 15. 
En particulier les plumes des ailes, les ailes, die Siwungfedern, die Flügel 
Pg. 2, 35. 8, 29. 9, 20. 19, 49. 27, 123. 29, 104. 31, 58. Pr. 6, 7. 
25, 49. le vol, ber Flug Pr. 33, 139 et peut-être Pr. 32, 80 où penne 
innocenti semble indiquer la force de s’élever au ciel. Daniello seul, 
en suivant la Nidob. lit le inn. penne au lieu de alle inn. p. et en tire 
le sens: il fut nécessaire de circoncire le inn. p. c. à d. le membre vi- 
ril (penis). Le maschili penne Inf. 20, 45 indiquent très vraisemblable- 
ment da barbe, bet Bart, et non pas les membres comme la Cr. l'entend. 
V. Pg. 1, 42 où piume se trouve exactement dans le même sens. 

Pennecchio (d’origine incertaine), la quenouille, ber Woden Pr. 15, 
117. 

Pennelleggiare (de pennello), se servir du pinceau, peindre malen 
Pg. 11, 83. 

Pennello (penicillum), le. pinceau, Der Pinfel Pg. 12, 64. Tous les an- * 
ciens commentateurs entendent par à tratti pennelli Pg. 29, 75 des li- 
gnes tirées au pinceau, mit bem Pinfel gezogene Linien, ce qui convient 
parfaitement avec le mot liste qui suit immédiatement. Monti et quel- 
ques.modernes, ayant trouvé pennello dans le sens de bandiera, tra- 
duisent: des enseignes déployées, fliegende Fahnen, ce qui semble confirmé 
par le mot Sfendali qui suit. Nous préférons la première explication 
parcequ’il nous paraît dur de prendre trarre dans le sens de déployer, 
et croyons que le poète change d'image pour mieux mettre devant les 
yeux un objet difficile à décrire. 

Pennino Inf. 20, 65. La Cr. lit ce passage obscur et souvent dis- 
cuté de cette manière: 

Per mille fonti credo e più si bagna . - 

Tra Garda. e Val Camonica e Apennino 

Dell’ acqua, che nel delto lago stagna. 
La seule construction possible est de prendre le lago du vers 61 pour 
sujet de la phrase et d’en tirer le sens, que ce lac se baigne, entre Garda, 
Valcamonica et l’Apennin, de l’eau’ de mille et plus de sources, qui sé 
rassemble dans ce lac. Les modernes objectent que l’Apennin est trop 
éloigné du lac de Garda pour qu’on puisse s’en servir pour déterminer 
la situation du lac; cependant il faut convenir que D. se sert très sou- 
vent de semblables déterminations tout aussi éloignées. Reste la difficulté 
de dire qu’un lac se baigne que Daniello et Guiniforte tachent de lever 
en disant que le poète a voulu dire se forme, explication un peu forcée 
et presqu’insoutenable. Le même Guiniforte croit pouvoir prendre 
Apennino pour les Alpes, supposition tout aussi gratuite. Alde lit Apen- 
nino sans e ce qui ferait de ce nom le sujet de la phrase et ne présen» 
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terait aueun sens raisonnable. Tous les modernes, Lombardi, Gosta, 
Bianchi, l'édit. de Florence, Tommaseo, Ugo Foscolo ont adopté la le- 
çon proposée par Vellutello de lire Pennino au lieu d’Apennino, qui 
repose ser un grand nombre de Mss. Cesari et Monti sont du même 
avis, Dans cette supposition Pennino e, à d. eette partie des Aye poenae 
qui s'étend sur la rive occidentale du lac, est dit se baigner des eaux 
etc. Cette construction parait sans doute donner un sens très probable 
à ce passage, n’était qu'on est forcé de convenir que le changement 
d'Apennino en Pennino a bien Pair d’une explication qu’on a taché de 
donser à ce passage difficile. Vellatello ajoute encore une autre cen- 
jecture ; il croit le Valcamonica trop éloigné du lac et prétend qu'il 
faut lire Vai di Monica vu Moniga parcequ'il se trouve effectivement 
sur les bords du lac un petit endroit de ce nom situé dans une petite 
vallée qui porte ce nom. Nous ne saurions admettre cette leçon qui 
n’est d’ailleurs appuyée d'aucune autorité, vů que cette vallée est trop 
insignifiante. Nous abandonnons au lecteur la décision entre ces diver- 
ses opinions. 

Pennuto (de penna), couvert de plumes, gefievert Inf. 13, 14. Pg. 29, 
94. Pr. 15, 81. Ponnuto opposé à nuovo Pg. 31,62 désigne un oiseau 
_ adulte, qui a toutes ses plumes, ein ausgetwadfener Bogel. Accidentelle- 
` ment couvert de plumes, mit Federn beredt Pg. B2, 126. 

Ponsamento (de pensare), la pensée, bet Oebante, l'imagination, bie 
Ginbilbung Pg. 18, 145. 

Pensare, en général penser, benfen, réfechir, na@benten, überlegen 
Int, 1, 142. 2, 41. 5, 111. 8, 94. 10, 113. 20, 20. 83, 6. Pg. 9, 25. 
15, 41. 20, 148. 31, 10. Pr. 9, 21. 17, 50. 21, 44. 24, 9. En parti- 
culier, penser, étre d'avis, meinen, croire, glaubm Tat 12, 41. 16, 107. 
27, 123. 33, 59. Pr. 2, 58. Penser, songer à, Beete, Überlegen inf. 2, 
17. 12, 31. 29, 8. 33, 41. 34, 92. Pg. 10, 110 et peut-être 2, 11 où 
- la Cr. lit: pensa suo cammino au lieu de a suo cammino de la Nidob, 
Pr. 9,48. imaginer, austenten, erbenfen Inf. 22, 108. Comprendre, begrei- 
fen Pg. 4, 67. Pensare a, penser, songer à, an (mof benten Inf. 11, 15. 
12, 31. Pr. A 106. 22, 137. Pensarsi, s'imoginer, ff) benfen Inf. 16, 
56. Pense p. pensi en rime Inf. 5, 111. Pg. 31, 10. Pr. 4, 106. 

Pensare, subst., la pensé, ber @ebanfe, bas Denen Pg. 28, 39. 

29, 21. 
. Ponsiore ou ponsiere, is pensée, ber Gebante Inf. 1, 6. 5, 113. 7, 
52. 13, 30. 16, 120. 23, 5. 29, 23. 33, 16. Pg. 5, 16, 17. 12, 8. 18, 
141. 88, 68. Pr. 7, 21. 9, 137. 10, 134. 22, 36. 28, 6. 29, 87. 31, 
106 et plus souvent. 

Peongoso, pensif, nadbentenb Pg. 20, 151. 28, 16. 

Pentere, aujourd’hui pentire, se repentir, bereuen Inf. 27, 110. Pg. 
22, AA 31, 85. Part. pentuto, dont on s’est repenii, wab man bereut bat 
inf. 14, 138. qui s’est repenti, ber berout Hat, repentent, regio Int, 27, 83. 

Pontore, subst., k repentir, bie Rent Pg. 17, 132. 22, 48, 

Pen 108, Fentcsilée, reine des Amazones vaincue par Achille imf. 
À, 124. . 
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Pontimento, L repentir, bie Reue Pg, 30, 145. 

Pontire, se repentir, bereuen Pe, 5, DR, Ordinairement pentirsi Inf, 
11, 42. 20, 120. 27, 118. 31, 53. Pg. 3, 137. 11, 128. Pr. 9, AR. 
108. > 
Pontuto v. Pentere. 

Penuitimo, le pénultióme, l'avant dernier, bet vorlebte Pr. 28, 124. 

Pope (pipar), le poivre, Der Pfeffer Inf. 25, 84. 

Per, préposition qui remplace en italien les prépositions latines per 
et pro ei dont le sens admet une grande variété d’acceptions. Les prine 
cipales significations sont: Per, d travers, but, binbur, über, avec et 
sans mouvement Inf, 1, 95, 109. 2, 142. 3, 1. 5, 84. 6, 40. 8, 16, 
85. 25, 92. 34, 53. Pg. 1, 118. 2, 14, 17. 9, 22. 7, 121. 20, A où 
per li se trouve en rime p. pe’ Pr. 1, 2, 37, 113. 2, 125, 148. 3, 10, 
123. 4, 85. Souvent per indique le lieu, mais dans toute son étendue 
dans, à l'entour, in, umher Inf. 4, 2, 6, 37, 10, 7. 13, 106. 19, 13, 20, 
55. 26, 2. 29, 65. 32, 88, 96. De, 1, 82. 3, 2, 6, 83. 4, 113, 5, 128. 
8, 121. 11, 29. 13, 52. 28, 8. Pr. 2, 184, 137, 5, 118. Per indique ` 
le moyen, l'instrument etc. moyennant, Aur, vermittelft Inf. 1, 126. 2, ` 
25, 38. 3, 82. 4, 3, 79. 7, 27. 13, 130, 132. 28, 13. 32, 83, 97. 34, 
26. Pg. 1, 89. 2, 9, 44, 65, 68, 3, 96, 133, 145. 4, 93. 5, 15, 52, 
114. 6, 41. 27, 129. 31, 2. Pr. 1, 95. 2, 80, 142. 4, 36, 92, 5, 96, 
112. 6, 11. 25, 120. 32, 81. 38, 73. Dans le passage Inf, 1, 126 on 
peut douter si per me veut dire, par moi, sous ma conduite, par mic, 
unter meiner Sübrung, oubien que moi-même je vienne, baf id felbft fomme. 
Les passages Pg. 15, 8. 16, 119. 22, 85. 25, 110 où per me, per noi 
est pris évidemment dans ce dernier sens, de même que Pg. 3,75. 12, 
73, 120. Pr, 33, 45 où per me, por voi, per noi, per creafura gxprima 
moi, vous, nous, une créature, semblant demander le. mème sens Inf. 1, 
126. comme aussi Inf. 26, 84 per lui doit être traduit par il, lui, et 
per te Inf. 34, 26 toi-même, bu felbft, sans qu’on te le dise. — Per ine 


_ dique la cause, d cause de, parceque, burg, wegen, wpil Inf. 1, 63, G9, 


94. 2, 63, 105. 3, 60. 5, 78. 6, 53. 12, 68. 13, 27. 15, 100. 16, 17, 
101. 24, 71. 30, 88. 32, 58. 34, 8. Pg. 4, 53, 59, 122. 4, 1, 82. 5, 
8, 26, 34, 46. 6, 20, 95, 104, 131. 7, 7, 84. 8, 30. 26, 93, 102. 38, 
77. Pr, 1, 29. 2, 93. 4, 20, 45, 5, 134. 6, 23, 57, 110. Per me, quant 
à moi, wab- mi betrifft Inf. 21, 129. Per mio avviso, à mon avis, nad 
meiner Meinung Pg. 13, 41. Per tutte guise, de toute maniere, auf alle 
Weife Pr. 5, 99. Per modo che, pourvuque, vorausgefegt dağ Pr. 5, 102. 
Per indique le but, intention, der Swed, vie Abfibt, pour, afin de, um, uw 
au Inf. 2, 23, 29. 3, 40. 5, 92. 13, 103. 16, 61, 19, 18. 21, 28, 24, 
GA Pg. 1, 1, 72. 2, 20, 71, 87, 91. G, 122. Pr, 8, 4, 8, 21, 30, 66, 
103. 4, 101, 105. 6, 86, 69. Per padre, pour op comme pére, zum Vas 
ter Inf. 2, 21. Pr. 5, 52, Per tua, comme tienne, alB Dig bdeinige Pe, 1, 80. 
Pour, au lieu de, en faveur de, en punition, für, ftatt, a Gunften, zur trafe 
Inf. 2, 21. 22, 103. 23, 117. Pg. 1, 73, 93. 3, 42. 5, 71. 6, 119, 29, 
86. Pr. 4, 122. 5, 14, 31. 6, 138. Per indique Le temps, pendant, depuis 
etc., während, feit Inf. 5, 29. 16, 71. Pg. 3, 139. Pr. 6, 38. De Dä per 
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tempo, de bonne heure, Top Inf. 15, 58. 26, 10. Pr. 2, 11. Per via, che- 
min fesant, unteriveges, im Gerben Inf. 23, $. Per sert de formule dépré- 
cative Par, pour l'amour de, bel Inf. 12, 91. 13, 73. Pg. 1, 81..8, 74. 
5, 61. 23, 58. Pr. 5, 19. Per dans le sens distributif, par, burg Pr. 2 
116, 134 per più ou per due fiale, deux fois, plusieurs fois, zu aveienma= 
len, : mebreremale Inf. 5, 180. 10, 48. Per, dans le sens instrumental, 
devant des infinitifs, forme souvent des locutions particulières qu’on 
peut traduire par: quoique je fasse ou nous fassions, wie id) aud) ou wir 
auh immer p. ex. per ficcar lo viso al fondo Inf. 4, 11 quelqu'efort que 
je fisse pour voir, wie id auh bas Auge beftete: de même per parlar Inf. 
16, 93. per narrar 28, 3. per l'andar Pg. 25, 16 per ch ei dicesse 
Inf. A 64. 8 121. 15, 15. 32, 100. Et les phrases analogues: Per 
dolor (ch'.egli abbia) non par lagrima spanda, quelque douleur qu’il 
éprouve, weihen Gm er auh empfinde Inf. 18, 84. Et même avec la 
préposition sousentenduc: Che poder ch egli abbia pour per poder 
etc., quelque soit son pouvoir, welches au feine Madt fei Inf. 7, 5. Et 
dans un sens très analogue Pg. 5, 58. 6, 88. 8, 131. 14, 55. Pr. 10, 
43. Quelques locutions particulières formées avec per suivi d’un pro- 
nom, d’une préposition, d'un adverbe etc, sont: 

Per anche, pourleméme but, gum nämliden Swede, pour répéter ce 
qui a déjà été fait Inf. 21, 39. 

Per se combine avec che de deux manières, tantôt en deux mots 
per che, tantôt en un perche. Les édit. confondent très souvent ces 
deux expressions qui offrent cependant un sens essentiellement dif- 
férent. 

Per che est mis pour per la qual cosa, par quoi, twoburd, weshalb 
Inf, 2, 41, 117. 7, 82. 17, 108. 20, 33. 26, 61. 33, 30. Pg. 2, 39, 
83. 3, 96. 19, 97. 22, 153. 24, 125. 26, 60, 77. 33, 39. Pr. 1, 36. 
3, 17, 81. 29, 99. pourquoi, we8balb Inf, 7, 63. 8, 41. 11, 21. 23,73. 
29, 111. Pg. 5, 90. Pr. 4 79. 17, 25. 22, 122. Pour per tutto che, 
quoique, wie febr auh, ob aud Inf. 8, 121. 15, 15. 32, 100. Pg. 15, 
55. 30, 55. Pr. 21, 102. , 

Perchè, en un mot. interrogatif, pourquoi? warum? Inf. 1, 76. 2, 
31. 5, 21. 9, 94 etc. Pg. 2, 90. 3, 22. 4, 124. 5, 10, 51, 105. 6, 114 
etc. 21, 19. mauvaise leçon de la Cr. c’est parte qu’il faut lire, v. ce 
mot. Pr. 7, 56. 21, 58. 24, 99. 25, 122. 27, 57. Sans interrogation, 
pourquoi, Woe8balb Inf. 2, 50. 11, 21. 16, 90. 17, 120. 33, 15. Parceque, 
weil Inf. 1, 119, 125. 16, 49. 17, 67. 18, 120 etc. Pg. 2, 129. 3, 
56. 4, 132. 5, 18. 6, 38, 42. 11, 122. Pr. 1, 129. 4, 37, 70. 5, 35. 
6, 120. 20, 53 etc. Par conséquent, folglich Inf. 2, 34. Afinque, auf dap, 
damit Inf. 11, 20. 15, 6. 21, 57. 26, 22. 28, 133. 33, 127. Pg. 5, 
72. 7, 38. 8, 96. 12, 16. 13, 112. etc. Pr. 3, 100. 5, 126. 6, 31. 8 
33. 22, 34. 29, 73. Pour che, que, af Inf. 13, 57. Pg. 6, 88. Pr. 3, 
25. 26, 95. 

Sur le passage Pg. 22, 40 Perchè non reggi tu — il y a diversité 
d'opinions parmi les interprètes. Les uns prenant perchè dans le sens 
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de pourquoi? warunt? inclinent à croire que D. aurait mal entendu le 
passage de Virgile, Enéide 1. IH, v. 58 
“Auri sacra fames quid non mortalia cogis. Pectora ! 

et aurait pris sacra fames pour une vertu qui pt modérer Pusage des 
richesses ; supposition qui nous parait mal fondée. Les autres écrivent 
Per che c. à d. per che distorte vie, per che malvagità, à quels exces 
ne conduis-tu pas les hommes, et cette explication, quoiqu’un peu for- 
cée, nous paraît la seule admissible. La Nidob. lit À che, ce qui leve- 
rait toutes les difficultés, si cette leçon reposait sur de meilleures au- 
torités et si elle n’était pas évidemment introduite dans le texte pour 
éviter les difficultés de la leçon ordinaire. 

Perchè, subst., le pourquoi, la cause, la raison, bag Warum, die Ur: 
fache, ber Grund Inf. 32, 135. Pg. 3, 93. 8, 69. 

Per Dio, pour Vamour de Dieu, um Gott Pg. 23, 58. ` 

Per entro, entre, parmi, unter, 3wifchen Pg. 26, 34. 31,22. å travers, 
bur, binburch Pg. 4, 31. 27, 64. en, dans, avec mouvement, in, hinein 
Inf. 16, 120. Pr. 7, 94. de dedans, von, in Pg. 22, 140. Pr. 23, 94. 

. Per fede, comme article de foi, al8 Glaubensfat Pr. 2, 43. 

Per forza, par force, mit Gewalt Pg. 32, 7. 

Per indi, 4 où, bort wo Inf. 9, 75. delà, von wo Pg. 32, 124. 

Per modo, de maniére que, fo dağ Pg. 29, 12. pourvuque, vorauêgefest 
daf Pr. 5, 102. 

Per poco Inf. 16, 71 expression un peu obscure qui probablement 
veut dire depuis peu, feit furzem. Per poco è, Inf. 30, 132 peu s’en faut, 
presque, e8 fehlt wenig, beinahe. Per poco Pg. 25, 120 pour peu dé chose, 
facilement, um wenigeg, leit. 

Per proprio, en propre, fait exprés pour, zu eigen, ausbrüdiié dafür 
gemacht Pr. 1, 57. 

Per quello, en sousentendant motivo, par la raison pour laquelle, aug 
bem Grunde, aug welchem Pg. 33, 77. 

Per Sè, pour soi-mëme, à part, für fH Inf. 3,39. En elle-même, an Hi 
felbft Inf. 1, 110. 

Per tempo, de bonne heure, früf Inf. 15, 58. Pr. 2, 11. 

Per verba, mots latins, par des paroles, Dur Worte Pr. 1, 70. 

Per vero, comme une vérité, en vérité, in Wahrheit, für Rer Inf. 
12, 111. Pg. 4, 96. 

Pera, della, ancienne famille de Florence, qui avait donné son nom 
à la porta Peruzza de cette ville Pr. 16, 126. 

Perciò (per ciò, per hoc), voilà pourquoi, we8halb Inf. 18, 43. 

Perciocchè /pér ciò che, per hoc quod), parceque, weil Inf. 14, 35. 
27, 64. 

Percossa (de percuotere), le. coup, ber Gieb, ber Sdlag Int 18, 38. 
le choc des vagues, der Wogenfhlag Pg. 1, 105. 

Percuotere (percutere), au physique, frapper, heurter, choquer, {@lagen, 
Hefe, gufammentreffen Inf. 5, 33, 112. 7, 112. 12, 5. 26, 138. 30, 
11, 102. 32, 78, 89. Pg. 9, 6. 24, 86. 28, 107. Pr. 6, 65. 12, 100. 
17, 134. Par extension, frapper, affecter violemment louie, la vue, tref- 
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fen Inf. 5, 27. 8, 65. Pg. 15, 28. 17, 41, 44. 80, 40. 82, 11. 38, 18. 
Pr. 9, 69. 33, 140. D’un arc ou d’une flèche qui freppe, trifft Pr. 4, 60. 
5, 92. 18, 105. Percuotersi Inf. 7, 28. 12, 142. Pr. 10, 9. 21, 42 
semble signifier se heurter, s’entrechoquer, auf einander treffen ou ftoben. 
Percuotersi àl petto, se frapper la poitrine, en signe de contrition, fé 
an die Bruft flagen Pr. 22, 108. Au participe percosso Inf. 14, 54. 
Pg. 8, 30. 15, 23. 28, 109. 32, 11. Pr. 38, 140. 

Percuotere, subst., le choc des vagues, ber YBellenflag Pr. 12, 49. 
Faction de frapper, d'entrechoquer, bag Slagen Pr. 18, 100. 

Perdere, perdre, verlieren, en général Inf. 1, 54. 3, 18. 13, 63. 34, 
17. Pg. 5, 100. 7, 25. 12, 86. 13, 152. 17, 37, 119. 19, 122. 24, 92. 
28, 50. 29, 48. 30, 52. Pr. 2, 6. 3, 125. 8, 126. 30, 6 et plus sou- 
vent. Perdre, dans un combat, verlieren Inf. 15, 124. 31, 17. Au jeu, im 
©piele Pg. 6, 2. Perdre, employer inutilement, verlieven, unnig verbrins 
gen Pg. 18, 108. 23, 3. Perdersi, étre perdu, verloren fein, surtout des 
damnés Pg. 8. 133 Se perdre, verloren gehen Inf. 25, 110. Pr. 33, 66. 
Etre éperdu, verivirrt fein Pr. 4, 142. Le participe Perduto, perdu, verlos 
ren, est surtout employé des damnés, bie Servammten, die Berlornen 
Inf. 3,3. 4,41. 27,128. Perdu en général Inf. 11,15. 25,72. Quant à la 
forme perso p. perduto v. Perso. 27, 128. Pg. 30, 138. On trouve perdette 
p. perde Inf. 28, 50 et perdéo Pg. 30, 52. Perse p. perdè Pr. 8, 125. 
8, 126. Dans le passage Pg. 13, 152 perderagli, il paraît que gli est 
mis pour vi (comme Pr. 25, 124), la gente vana vi perderà, y perdra, 
wird baran verlieren, à peu-près comme Pg. 23, 3 et dans le vers 154 
Alde, la Cr., PAnt., Land., Vell., Dan., Lomb., Tommaseo lisent avec rai- 
son melterano dans le sens français de mettre, d'appliquer, employer, baran 
wenden; tandis que Dionisi, l'édit. de Florence et Romanis ont adopté 
la leçon perderanno de quelques Mss. Nous préférons la leçon géné- 
rale, qui semble insinuer qu’ils y mettront ou exposeront non seulement 
leur espérance, leur argent, mais même la vie. 

Comme subst. Pg. 3,78. , , 

Perdonanza, le pardon, bie BerzeiHung, dans le sens ecclésiastique 
l'indulgence, der Ablak Pr. 29, 120. 

Perdonare (du latin du moyen âge), pardonner, verzeihen, vergeben 
Pg. 3, 120. 5, 55. 11, 17. 15, 113. 18, 116. 22, 19. Dans le passage 
Inf. 5, 103 perdonare a le sens de dispenser, faire grace de, erlafjen. 

Perdono, le pardon, die Bergebung, die Berzeihung Pe, 1, 12. 5, 21. 
13,42. les indulgences, les pardons dans le sens ecclésiastique, Ablaferte 
Pg. 13, 62. 

Perduto, part. de perdere q. v. 

Peregrino, adj., étranger, fremd Pg. 2, 63. 13,96. Pr. 6, 135. Subst. 
le pélerin, le voyageur en général, ber Pilger, ber Reifende Pg. 8, A 23, 
16. 27, 110. Pr. 1, 51. 31, 43. 

Perfettamente, parfaitement, voHfommen Pr. 31, 95. 

Perfetto, parfait, volfommen Inf. 6, 107. Pg. 25, 37, 69. Pr. 3, 97. 
5, 5. 8, 101. 32, 83. 38, 105. Dans le passage Pr. 8, 111 perfetto 
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semble être le participe d’un verbe emprunté du latin perficere, perfectus 
D perfezionato, rendu parfait, vollfonmmen gemat. 

Porfezions cperreetio), la perfection, die Bollfommenbeit Inf. 6, 110. Pr. 
13, 83. 29, 45. 

Perfidia, le perfidie, die Salfdbeit, bie Untreue Pr. 17, 99. 

Perfido, perfide, falf, verrätherif® Inf. 19, 50. Pr. 17, 47. 

Pergamo (du latin du moyen âge), la chaire, die Kanzel Pg. 23, 100. 
Pr. 29, 105. 

Pericle, en rime pour pericolo, le péril, bie Gefabr Pr. 8, 1. 

Periglio, forme ancienne pour péricolo, le péril, ble Gefahr Inf, 8, 
99. 26, 113. Pg. 14, 69. Pr. 4, 101. 

Periglioso, périlieur, duugereur, gefäbrli Inf. 1, 24. 

Perire, périr, umfommen, zu Grunde gehen Pg. 14, 30 où pera, forme 
ancienne et poétique est mis en rime p. perisca Pr. 13, 138. 

Perizoma, mot grec, proprement le tablier, pie Gürge. D. l’emploie 
pour les rochers qui entourent et couvrent, beveden, la partie inférieure 
du corps des géants. Inf. 31, 61. 

Perla (de l’allemand Perle, qui lui-même pourrait être fe dimin. de 
Berre Cherca), Beerlein, la baie, ou peut-être de pirula dimin. de pirum, la 
poire, Die Birne, à cause de sa forme), la perle, ble Perle Pr. 3, 14. 

Permanere, verbe emprunté du latin, rester, demeurer dans le même 
état, bleiben Pr. 2, 36. 27, 31. 

Permesso, permis, erlaubt Pg. 20, 126. Participe de permettere. 

Permotore Pr. 1,116. leçon de Lombardi et Costa d’après la Nidob. 
au lieu de promotore qui se trouve dans presque toutes les édit. et qui 
parait préférable à permotore, mot qui ne se trouve nulle part. 

Permutanxa, le changement, l'échange, der ‘auf, die Bertaufdung 
Pr. 5, 58. 

Permutare, changer, échanger, taufen, vertauféen Inf. 7, 79. Pr. 
5, 51. | | 
Permutazione, le changement, la permutation, bet TDedfel, Me erën. 
derung Int, 7, 88. 

Pernettare, veiller, passer la nuit, waen, die Naht gubringen Pg. 
27, 83. 

Perd (per hoc), par cette raison, voilà pourquoi, beSbalb, aug bem Grunbe 
Inf. 2, 16. 8, 128. 9, 30. 10, 29. 11, 26. 13, 28. 14, 120. 15, 40. 
18, 123. 19, 68. 20, 97. 21, 50. 26, 71. 27, 104. 34, 2. Pg. 2, 90. 
4, 7, 91. 5, 45. 6, 24. 8, 103. 14, 81. 15, 47. 18, 13. 20, 121. Pr. 
4, 71. 2, 82. 3, 56, 61. 4, 26, 112. 5, 49, 61. 6, 131. 21, 62. 24, 
75. 29, 79 et très souvent. Cependant, jedom Inf. 22, 143. 38, 19. Et 
cependunt, malgré cela, und bennod, bemungeachtet Inf. 33, 52. Pg. 10, 
106. Non perd, mais non pas néanmoins, aber nidt etwa daf Inf. 13, 104. 
25, 122. Pg. 7, 55. 13, 26. Pr. 9, 103. 

Perocchè Ger hoc quod), d’autres écrivent perd che, parceque, weil Inf. 
4, 44, 91. 9, 35. 17, 122. 18, 78. 19, 6. 21, 107. 28, 41. 31, 40. 
Pg. 1, 105. 2, 104. 15, 64. 16, 98, 112. 18, 37. 24, 30. 24, 79. 32, 
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.92. Pr. 4, 41, 51, 65. 5, 38. 7, 38. 8, 85. 28, 39. 29, 139. 38, 103 
et plus souvent. Pour acciocché, afinque, damit Pr. 11, 31. 

Perpetualemente, ancienne forme p. perpelualmente, éternellement, 
toujours, ewiglid, immer Pr. 28, 118. 

Perpetuo, perpétuel, continuel, fortoauernb, immerwäbrend Pg.28, 32. 
32, 75. Pr. 2, 19. | 

Persecutore, Le persécuteur, ver Berfolger Pg. 15, 113. 

Perseguire Cpersequi), continuer, fortfahren, p. suo regno à gouverner 
son royaume Int, 7, 86. Persécuter, verfolgen, en rime perseguette Pg. 
22, 83 au lieu de perseguille p. persegui, comp. Inf. 25, 40. Pr. 9, 24. 

Persevrare, en rime p. perseverare, persévérer, continuer de faire 
une chose, bei einer Sache bleiben, fortfahren Pr. 16, 11. 

Persi, les Perses, He Bertier Pr. 19, 112. 

Persio, Perse, Verjtu8, poète romain, auteur de satires Pg. 22, 100. 

Perso (d’origine incertaine, peut-être du grec æépxoc, bleu obscur 
tirant sur le noir), le mot correspondant français pers désigne une cou- 
leur entre le verd et le bleu, le perso italien est décrit par D. même, Con- 
vito IV, 20 comme une couleur misto di purpureo e di nero, ma 
vince il nero, ainsi obscur, foncé, noirätre, buntel, fiväralid Inf. 5, 89. 
7, 103. Pg. 9, 97. Quant à Pr. 3, 12 les opinions sont partagées; la 
plupart des commentateurs Petrus D., Dan., Vellut., Biag., Costa, Tom- 
maseo prennent perso pour perduto, perdu de vue, aug bem Auge ver- 
fminbenb ; d’autres Volpi et Venturi le prennent dans le sens ordi- 
naire d'obscur et nous sommes tentés de nous ranger de cette. opinion, 
quoique le sens reste le même dans l’une et dans l’autre interpré- 
tation. 

Persona, la personne humaine, bie menfchlide Perfénlidfeit, Sie Per- 
fon, quelqu'un, jemand, et au pluriel des personnes, des gens, Berfonen, Leute 
Inf. 1, 27. 2, 109, 132. 4, 3. 6, 36. 11, 29. 17, 135. 27, 62. 28, 
111, 139. (ogni persona, tout le monde, jevermann Inf. 33, 84.) Pg. 4, 
103. 10, 87, 113. 11, 51. 15, 87. 20, 123. 22, 17. 24, 11. 26, 126. 
Pr. 13, 87. 14, 44. 16, 67. 17, 104. Un homme, ein Menf Inf. 8, 46. 
Pr. 6, 135. Avec la négation comme en français personne, niemand Inf. 
13, 23. Pg. 22, 135. Dans le sens théologique, les personnes de la divi- 
nité Pg. 3, 36. 31, 81. Pr. 7, 32. 24, 139. Le corps, la figure, ber Set, 
die Geftalt Inf. 5, 101. 21, 97. 29, 72. 31, 43. Pg. 2, 110. 3, 118. 
12, 8, 109. 14, 19. Pr. 15, 102. 

Persuadére, persuader, überzeugen Pg. 33, 47. 

Pertrattare (mot emprunté du latin), traiter d’une matière, von einem 
Gegenftanve Handeln Inf. 11, 80. Pg. 29, 138. 

Pertugiarsi, s'ouvrir, se fendre, fich öffnen, fih fpalten Inf. 28, 23. 

Pertugio (de periusum, pertuis), Une ouverture pour passer, eine Deffnung 
ag Ourgeben Inf. 34, 138. Pg. 18, 111. une ouverture dans un mur, 
eine Oeffnung in der Mauer, une fente, eine Spalte Inf. 33, 22. Un trou 
pour se cacher, ein Roh um fih zu. verbergen Inf. 24, 93. L'embouchure 
d’un instrument de musique, tie Mündung Pr. 20, 23. 
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- Perugia, l’ancienne Perusia, Pérouse, Perugia, ville d’Etrurie, aujour- 
d'hui de Pétat ecclésiastique. Pr. 6, 75. 11, 46. 

Pervenire, parvenir, fommen, gelangen Pr. 6, 9. 

Perverso. Au physique, d'une peine amer, affreux, bitter, gräflié Inf. 
5, 93. Dans le passage Inf. 25, 77 il semble signifier estropié, dénaturé, 
entftellt, verflümmelt. Au moral, pervers, Tiet, verworfen Pr. 20, 126. 
Comme subst. Pr. 27, 26 le pervers, ber Beriworfene, est Lucifer. 

Pesare Cde pensare), actif peser, wiegen Pr. 9, 57. neutre peser, avoir 
un poids, éire lourd, wiegen, fhwer fein Inf. 23, 120. Pg. 19, 104. Pr. 
5, 61. peser sur quelqu'un, sentir le poids, quf einem laften, daë Gewicht 
fühlen Pg. 13, 138. peser, être difficile, laften, f@iwer fein Inf. 10, 81. Par 
extension, mi pesa, je regrelle, j'éprouve de la peine, ¢8 thut mir letb Inf. 
6, 59. 13, 51. 

Pescare (piscari), pêcher, fifden Pr. 13, 123. 

Poscatore (piscator), le pécheur, ber Sifer. D. désighe par ce nom 
l’apôtre St. Pierre Pg. 22, 63. Pr. 18, 136. 

Pesce (piscis), le poisson, der Fij. Au propre. Inf. 29,84. Pg.26, 135. 
Pr.5, 101. Au plur. souvent le signe du zodiaque, les poissons, bie Wie 
Inf. 11,113. Pg. 1,21. les mêmes sont indiqués sous le nom de Lasca 
q. v. Pg. 32, 54. 

, chien (de pesce), le vivier, l'étang, ber Dijbtei, ber Teih Pr. 5, 

Peschiera, forteresse située sur le Mincio à son issue du lac de 
Garda Inf. 20, 70. 

Peso: (de pensum). Au propre, le poids, bas Gervidt, la charge, bie Laft 
Inf. 23, 70, 101. 34, 111. Pe 11, 70, 75. 21, 99. Pr. 24, 84. 29, 
97. Le fardeau, un objet de grand poids, bie aft Inf. 7,:27. Au moral, 
la gravité, l'importance, die Widtigfeit Pr. 16, 95. 20, 83. L'oppression po-` 
litique, ber politife Drud Inf. 6, 71. ` 

Pésolo, suspendu, bängent, baumelnb inf. 28, 122. 

Pessimo, trés méchant, trés dangereux, febr fHlimm, feHr gefabrlid Inf. 
37, 23. 

Pestare Cde pinsere, pisium), fouler auw pieds, treten Inf. 16, 84. heurter 
du pied, treten, mit bem Yufe ftofen Inf. 32,79 où peste en rime est mis 

pesti. 

d Pestilenzia, aujourd’hui pestilenza, la maladie pestilentielle, la peste, 
Die peftartige Rranfbeit, pie Peft Inf. 24, 88. 

Petrala (de pietra), une masse de rochers, eine Selfenmaffe Pg. 13, 9. 

Petrato cde petra). V. Peccato. 

. Petrina (de pietra), mot peu usité aujourd’hui, le rocher, la pierre, 
der elfen, der Stein Pg. 9, 98. 

. Petrone, forme augmentative de pietra, un grand rocher, ein groper 
Delfen Pg. A. 101. 

Pettignano, Pier, que d’autres nomment Pettinajo, saint ermite de 
Pordre de St. François, à peu-près contemporain du poète, était né à 
Campi dans le territoire de Sienne, selon d’autres à Florence. Pg. 13, 
128. 

24* 
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Petto (pecius). Au propre, le poñrine, bio @ruft nf. 7, 113. 8, 116. 
9, 49. 10, 35. 12, 70, 83. (comparer Pg. 40, 77) 14, 107. 17, 14, 
103. 19, 125. 20, 37. 22, 129. 23, 58. 28, 29. 81, 47. 32, 43. 34, 
29. Pg. 1, 36. 2, 81. 3, 111. 5, 126. 7, 106. 10, 132. 23, 102. 30, 
99. 31, 118. à doppj petti Pg. 24, 123 indiquent les Centaures. Pr. 
21, 14. 22, 108. 25, 112. et Pr. 13,97 où Adam et 40 où le Seigneur 
est désigné. Par extension, łe sein, le coeur, l'âme, ber Bufen, baë Herz, 
die Seele Pg. 1, 18. 15, 54. 24, 153. 25, 67. Pr. 1, 49. 3, 4. Dans le 
passage Pg. 1, 80 santo petto, désigne la personne même. 

Pia, la, de la famille noble des Tolomei de Sienne, femme de Nello 
da Pietra, gentilhomme Siennois, qui la fit mourir dans les maremmes 
de Sienne soit pour en épouser une autre, soit qu’il la soupçonnât d'in- 
fidélité. Sa mort arriva 1295. Pg. 5, 133. 

Piacente (placens), qui plait, woblgefällig Pr. 31, 90. 

Piacere (viacere), plaire, gefalen, wobigefatlen Inf. 5, 94. 10, 5, 24. 
11, 112. 13, 81, 87. 14, 133. 15, 36. 19, 37, 111, 121. 20, 57. 21, 
109. 24, 124. 26, 141. 27, 82. 34, 17. Pg. 1, 8, 70, 133. 2, 95. 5, 
59. 8, 53. 18, 20, 129. 20, 28. 24, 44, 139. 28, 91. Pr. 8, 83. 6, 
23. 7, 80, 73. 9, 14. 11, 84. 14, 9. 24, 149, 154, 29, 17, 92. 30, 
72. Faire plaisir, plaire à quelqu'un, einem zu Gefalen Pg. 20, 2. 

Piacere, subst., le plaisir, Da8 Bergnügen, bas Wohlgefallen Inf. 5, 
104. Pg. 18, 21. 20, 2. 31, 35. Pr. 1, 135. 3, 53. 11, 60. 26, 88. 
27, 95. 82, 1. Acguistar piacere, devenir plus agréable, anmuthiger mer- 
den Pr.20, 144. Le bon plaisir, la volonté de Dieu, ba Wohlgefallen Got- 
tes Pg. 19, 125. Pr. 22, 90. 32. 65. de l'homme Pr.5,120. 26, 128. Essere 
in piacere, plaire, gefaflen Pr. 25, 60. 

Piaga (plage), la plaie, la blessure, vie ®Buube. Au propre Inf. 16, 10. 
25, 92. 28, 2. 29, 1. Pg. 3, 111. 15, 80. Au figuré Pg. 7, 95. 25, 
139. Pr. 32, 4. Pour Je peine, la punition, ble Strafe Pg. 24, 38 Au 
plur. piage p. piaghe en rime Pg. 25, 80. 

Piaggia (Playa et au moyen Âge plogis), le penchant d'une montagne, bet 
Bergabbang Inf. 1, 29. 2, 62. 7, 108. De-là le rivage, bag Ufer Inf. 3, 
92. Pe, 2,50. 17,78. le plateus d'une montagne, vie Bergebene, la contrée 
libre, ble freie Gegend Pg. 4, 35. 

Piaggiare (de piaggia), proprement louvoyer le long de la côte, Ant 
Ufer laviren, de-là en politique louwvoyer, tenir une conduite équivoque, 
laviren, eine gmeireutige Role fpielen Inf. 6, 69. 

Piagnere et Piangere cplangere). Piagnere, à l'actif pleurer, beweinen 
Inf. 15, 42. 25, 151. Pg. 8, 6. 22, 59. Pr. 5, 70. 9, 52. Au neutre, 
pleurer, lamenter, weinen, jammern Pg. 8, 120. 6, 122. 7, 136. 16, 87. 
30, 107. Piagnersi, se plaindre, se lamenter, DO beflager, jammern Inf. 
12, 19. 16, 75. Pg. 12, 19. 15, 48. 19, 59. Pr. 23, 134. Pian- 
gere, actif Inf. 12, 106. 29, 20. 32, 115 neutre Inf. 1, 57. 3, 107. 
5, 140. 8, 36. 10, 58. 14, 20, 102. 28, 32. 29, 92. 32, 79. 33, 42, 
49. Pg. 3, 120. 10, 139. 18, 99. Pr. #4, 47. 16, 159 Piangersi Inf. 
32, 136. Pg. 17, 187. Au Part. piauto, pleuré, berosint Pr. 9, 529, Sup 
Inf. 19, 45 il a diversité d’opinions, les uns lisent st piangeva dans le 
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gens de se plaignait, beflagte fé, commé inf. B2, 136. et nous sommes 
tentés d'adopter cette leçon et ce sens; d’autres d piangeva, que les 
uns interprètent par une métaphore hardie pleurait ainsi, alfo weinte, 
d’autres en prenant piangere dans le sens de remuer, démener les jambes, 
mit ven Fäfen guden, signification qui ne repose que sur ce seul 
passage. 

Piangere, subst., l'action de plearer, bas TDrinen Pg. 19, 91. 23, 87. 
31, 46. 

Pianeta (laneta), la planéte, bey Planet Pg. 1, 19. Pr. 2, 76. 5, 
96. 10, 14. une ctoile, ein Stern, en général Pg. 16, 2. D’après l’astro- 
nomie d’alors le soleil lui-même est nomme pianeta Inf. 1, 17. 

Piano (planus), adj., uni, ben Pr. 80, 3. chair, facile à comprendre, 
emfa, Hor Pg. 6, 34. 18,85, Adv. de la voix bas, doux, leife, janft Inf. - 
2, 56. Lentement, langfam Inf. 23, 71. Pe, 3, 65. Di piano, du latin de . 
piano, sans façon, sans difficulté, hme weiteres, franf und frei Inf. 22, 85. 

Subst. Il piano, la plaine, Die Œbne Inf. 12, 8, 53. 27, 58. 28, 74 
Pg. 1, 118, 5, 99. 7, 70. 10, 20. 12, 117. 

Pianta (planta), la plante, die Pflanze, en général Inf. 13,29, 100. 14, 
9. 15, 74. Pg. 1, 103. 7, 127. 18, 54. 20, 43. 23, 62. 24, 117. 28; 
116. 38, 140. Pr. 7, 139. 24, 110. En particulier un arbre, ein Baum 
Pg- 32, 38, 59. 33, 56. Le tronc, l'origine, ber Stamm, der Urfprung Pr. 
47, 13. Le rejetton, der Spröfling Pr. 9, 127. Les âmes des bienheu- 
reux sont figurément appelées piante Pr. 10, 91. 12, 96. 

Pianta, Lo plante des pieds, les pieds en général, We FuBfoble, die Yüfe, 
presque toujours au plur. Inf. 6, 35. 9, 81. 19, 25. 22, 122. 28, 148. 
32, 20. 34, 14. Pg. 1, 103. 9, 103. 21, 54. 28, 52. 32, 156. Une 
seule fois au sing. Pr. 16, 39. 

Piantato, plante, enfoncé, fiché, gepflangt, eingeramntt, par allusion au 
supplice des assasins qu’on attachait la tête en bas à un pieu dans une 
fosse que l’on comblait ensuite. Inf. 19, 81, 

Pianto, participe de piagnere q. v. 

Pianto (planctus), la plainte, la lamentation, les larmes, bie Klage, das 
Jammern, bas Weinen Inf. 2, 106. 3, 22. 4, 26. 5, 27. 9,44. 17, 122. 
19,-65. 20, 6, 23. 21, 5. 23, 69. 26, 136. 27, 8. 33, 94, 114. 34, 
54. Pg. 20, 20, 144. 21, 106. 22, 84. Pr. 9, 5. 

Pianura (de piano), la plaine, bie Ebne Pg. 1, 114. 

Piato (du latin du moyen Age placitum, plaid), la dispute, la contestation, 
ber ©treit, ver Bant Inf. 30, 147. 

Piatto (de l’allemand platt), plat, étendu par terre, opposé à debout. 
Platt, nievergeftrect Inf. 19, 75. 

Piava Clais), aujourd’hui Piave, fleuve d'Italie, qui descend des Al- 
pes et se jette dans le golfe de Venise Pr. 9, 27. 

Pica, proprement la pie, bie Gifter. D. appelle Piche les neuf filles 
de Pierus, roi de Thessalie, qui pour avoir voulu rivaliser avec les 
Muses furent changées en pies. V. Ovide Metam. V 802 et sq. Pg. 
1, 11. 
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Piccarda, fie de Simane de’ Donati et soeur de Corso Donati et de 
Forese Donati. Son frère Corso l’avait tirée de force d’un couvent de 
Ste. Claire pour lui faire épouser Rôselino della Tosa. Pg. 24, 10. Pr. 
3, 49. 4, 97, 112. 

Picchiare (de l’allemand piten), frapper, flagen Inf. 18, 105. Pg. 
10, 120. 

Piccioletto (de picciolo), petit, trés petit, Hein, febr Hin Inf. 8, 15. 
Pr. 2, 1. 10, 118. 

Picciolo (peut-être du grec xuatvhoc qu’on a pu dire pour WOCH. 
hoc petit), petit, fein Inf. 14, 77. 22, 87. 26, 114. 29, 61. 33, 34. 
SA 126. Pg. 3, 9. 14, 102. 16, 91. 28, 26. 29, 9. Pr. 6, 112. 23, 67. 
Du temps Inf. 26, 8. Pg. 13, 134. 

Piccolo, petit, flein Inf. 26, 114 où la grande majorité des édit. li- 
sent picciola. 

_Piceno, campo, contrée dans les environs de Pistoie, vers Fucec- 
chio, où 1801 le marquis Marcello Malaspina à la tête des Noirs de 
Pistoie remporta une victoire sur le parti des Blancs. Inf. 24, 148. 

Piè et Piede, au plur. Piè et Piedi (pes), le pied, ber Sub Piè au 
sing. Inf. 1, 30. 10, 40. 17, 50. 28, 61. Pg. 4, 139. Au plur. Inf. 12, 
82. 13, 14. 16, 27. 19, 70. 21,36. et 14, 15 où la Nidob. lit piei 25, 
50. 32, 17. Pg. 3, 59. 4, 27, 54. 12, 124. In pie, sur pied, debout, auf 
bie oppe, aufrebt Pg. 33, 8. de même in piede Inf. 18, 132. 34, 94. 
Pg. 9,27. Piede Int 14, 110. Pg. 15, 136. 17, 61. 28, 54. À piede, 
d pied, 3u Suf Pg. 5, 99. Piedi Inf. 8, 68. 7, 113. 12, 125. 14, 12. 
16, 32. 19, 23, 64. 21, 86. 29, 10. 32, 23. 33, 68. 34, 116. Pg. 3, 
10. 4, 33. 9, 109. 13, 144. 19, 124. 21, 130. Pr. A 44. 13, 112. 
20, 105. 22, 74, 129. 24, 126. 27, 87. 32,5. £’ piedi, aur pieds, ju 
ben Füfen Inf. 21, 86. 33, 68. Pg. 9, 129. 32, 106. Par extension 
les pas, bie Gritte Inf. 9, 104. 10, 133. 23, 77. Pg. 18, 44. 23, 77. 
Pr. 3, 33. 5, 6. 6, 22. 21, 99. Le pied, la partie inférieure d’un objet, 
ber uf Inf. 8, 2. 12, 55. Pg. 32, 50. 

Appiè ou a piè, au pied, am Yuğ Int, 7, 130. Pg. 32, 50. Dappiè v. 
da, par terre, auf ber Erde Pg. 21, 11. In piede Pg. 9, 27 expression 
obscure qu’on ne peut guère entendre que dans le sens de co” piedi, 
cogli artigli, dans les serres, in ben Klauen. 

Piega (plica), proprement le plis, bie Salt Dante semble prendre ce 
mot Pr. 24, 26 dans le sens de difficulté, Gétvierigfeit, ou profondeurs, 
Tiefen. Comme il serait difficile ou impossible de peindre avec des 
couleurs claires les plis qui demandent des couleurs foncées de 
même etc. 

Piegare (plicare). Au physique, plier, incliner, biegen, neigen, courber, 
biegen Inf. 5, 79. 10, 75. 32, 44. Pg. 13, 6. 15, 123. 18, 25. 28, 11, 
27. 32, 24, 116. Pr. 1,132. 13,118. Piegar le mani Pg. 2, 29. joindre 
les mains, Die Hände falten, en signe de respect religieux. Pour piegarsi 
Pg. 32, 116. Au moral, fléchir, engager, nachgeben, exiveichen Inf. 16, 31. 
Pg. 6, 30. 19, 56. Piegarsi, se pencher, Bot neigen Inf. 26, 69. se plier, 
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se contracter, fih zufammenzichen Pg. 25, 58. Condescendre, daigner, ges 
ruhen, nachgeben Pg. 1, 81. 18, 25. 

Pienamente, pleinement, parfaitement, voUftänbig, vollfommen Inf. 32, 
5. Pg. 15, 77. Pr. 4, 79. 

Piono (lenw). Au physique et au moral plein, rempli, voU, erfülit Inf. 
1, 11. 5, 41. 6, 16, 49. 8, 32. 9, 65. 11, 19. 13, 124. 18, 59. 19, 
44. 25, 17. 29, 60. 33, 152. Pg. 6, 124. 10, 79. 14, 53. 18, 115. 
19, 21, 37. 20, 57. 22, 24. 28, 119. 29, 55, 95. Pr. 4, 139. 6, 60. 
22, 78. 23, 23. 25, 16, 77. complet, accompli, voUftanbig, erfult, vol: 
enbet Inf. 10, 66. 15, 51, 79. 17, 37. 28, 48. Pg. 29,63. Satisfait, ras- 
sasié, befriedigt, gefüttigt Pr. 9, 109. 24, 3. 

Piero et Pier, autre forme de Pietro, Pierre, Betrug (Petrus). Les per- 
sonnes de ce nom qui paraissent dans le poème sont: 

4. L’apôtre St. Pierre, ber Upoftef St. Petru. Il est mentionné Inf. 
2, 24 sous le nom de maggior Piero, le plus grand de tous ceux qui 
ont porté ce nom, 19, 94. Pg. 9, 127. 32, 76. Pr. 18, 131. 22, 88 et 
encore indiqué sous le nom de pescator Pr. 18, 136. V. Pietro. 

2. Pierre III roi d'Aragon, fils de Jacques I époux de Constance, fille 
de Mainfroy roi de Naples, fit 1282 la conquête de la Sicile et mourut 
1285. Pg. 7, 125. il est encore désigné et 112 par Quel che par si 
membrulo. | 

8. Pier dalla Broccia v. Broccia. 

A. Pier Damiano v. Damiano. 

.5. Pier da Medicina v. Medicina. 

6. Pier Pettignano v. Pettignano. 

7. Pier Traversaro v. Traversaro. , 

Piéta. Il paraît effectivement que D. s’est servi de préférence de 
cette forme poétique, au lieu de pietà, dans le sens de tourment, angoisse, 
douleur, Dual, Angft, Sdmerz, Jammer, enfin pour tout ce qui peut in- 
spirer de la pitié, ainsi Inf. 1, 21. 2, 106. 7, 97. 18, 22. Dans le pas- 
sage Inf. 26, 94 il est douteux si D. a voulu donner à piéta le sens la- 
tin pietas erga patrem ou celui de douleur, Smer; que le père éprouverait, 
ou bien enfin celui de pietà, pitié, commisération, Mitleid. Dans le pas- 
sage Inf. 6, 2. il donne évidemment à pietà le sens qu’il exprime ordi- 
nairement par piéta. 

Pietà, Pietade, Pietate Cpietas), la pitié, la commisération, bag Mitleid, 
die Lheilnahme, la miséricorde, bas Erbarmen Inf. A 21. 5, 72, 93. 13, 
36. 29, 44. Pg. 6, 116. 11, 38. 13, 64. 15, 114. 30, 81.. et dans le 
sens latin de pietas Pr. A 105. Dans le double sens de piété, Frôümmigfeit, 
et de pitié, Mitleid Inf. 20, 28 Ici se montre la vraie piété, à étouffer 
toute pitié pour les damnés. Comparez Pr. 4, 105. Pietade Inf. 5, 140. 
Enfin pietate Inf. 2, 5. Pg. 5, 87. 30, 81. Pr. 33, 19. 

Pietola, village près de Mantoue qu’on croit être le Andes des an- 
ciens, où naquit Viggile. Pg. 18, 83. 

Pietosamente, picusement, pitoyablement, d’une manière qui inspire la 
pitié, jämmerli, beweglich Pg. 20, 18. 
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Pietoso, charitable, plein de pitié, mitlèibig, vot, Grbarmeu Inf, 2, 
133. Pg. 11, 57. 

Piotra cpetra), la pierre, le rocher, ber Stein, Ser Weien Inf. 11, 2. 14, 
82. 17, 24. 18, 2. 19, 14. 24, 42. Pg. 10, 7. 12, 108. 13, 48. 15, 
20, 107. 33, 74. Pr. 20, 20. Pietra di diamante, le diamant, ber Dia- 
mant Pg. 9, 105. La pietra scema, is pierre mutilée, der verftümmelte 
©tein Pr. 16, 145 fait allusion à la statue de Mars qui se trouvait an- 
ciennement sur le ponte vecchio de Florence v. Inf, 13, 146. 

Pietrapana, un des sommets les plus élevés de l’Apennin, dans la 
contrée dite Garfagnana qui fait anjourd’hui partie du duché de Modène 
Inf. 32, 29. 

Pietro (Petrus), Pierre, Betrug. Les personnes de ce nom qui parais- 
sent dans la Div. Com. sont: 

1. L'apôtre St. Pierre, ber Upoftel Petrus Inf. 1, 134. 19, 91. Pg. 13, 
51. 19,99. Pr. 9, 141. 11,120. 18, 181 où d’autres édit. lisent Piero. 
25, 12. 32, 133. H est encore désigné comme Pescator Pg. 22, 63, Pr, 
18, 136. comme Cephas Pr. 21, 127. Colui che tien le chiavi di tal 
gloria Pr. 23, 139. comme gran viro ete. Pr. 24, 34, comme alto 
primipilo Pr. 24, 59 et sans autre épithète 124. comme primisia dé 
vicarj di Cristo Pr. 25, 14 enfin comme padre oetusto Pr. 32, 124. 

2. Pietro Bernardone v. Bernardone. 

3. Pietro Ispano v. Ispano. 

4. Pietro, surnommé Lombardo, parcequ'il était né à Novara en Lom- 
bardie, professeur à l’université de Paris et plus tard évêque de cette 
ville, où il mourut 1164. Son fameux ouvrage dogmatique Sententiarum 
libri 1v lui a mérité le surnom de Magister sententiarum. 

5. Pietro Mangiadore v. Mangiadore. 

6. Pietro Peccatore v. Peccatore. 

Pietro, San, désigne quelquefois l’église de St. Pierre à Rome, pie Pe- 
ter8firche Inf. 18, 32. 31, 59. 

Piggiore, leçon d’Alde et de la Cr. Inf. 9, 15, là où toutes les édit. 
modernes lisent peggiore q. v. 

Pigliare (pilare), prendre, nebmen, en général Pg. 9, 56. Pr. 8, 11. 
27, 92. 28,61. p. sonno, s'endormir, elnf@lafen Inf. 3,186. p. il monte, 
gravir, criteigen Pg. 1, 108 leçon d’Alde, où presque toutes les édit. ont 
prendete ou prendere q. v. p. poco del cammin, avancer lentement, lang= 
fam vorfreiten Pg. 11, 109. pigliare a gabbo v. À. p. cagione, prendre 
occasion, Beranlaffung nehmen Pg. 18, 64. p. ammirazione, s'étonner, 
erftaunen Pg. 21, 123. p. principio, prendre origine, Urfptung nehmen 
Pr. 8, 10. En particulier saisir, ergreifen, paden Inf. 21, 73. prendre à la 
chasse, fangen Inf. 30, 7. Pg. 21, 77. Pr. 28, 12. 

Piglio, l’action de prendre, de saisir, ber Griff, delà dar di piglio, 
saisir, ergreifen Inf. 12, 105. 22, 78. 24, 24. Pg. 1, 49. 

_ Piglio, we regard expressif, ein bebeutenber Blid, gen bonne part Inf, 
24, 20. Pg. 3, 64. en mauvaise part Inf. 22, 75. 

Pigmalione (Pygmalion), Pygmalion, frère de Didon dont il tua le mari 

Sichée Pg. 20, 103. 





Pignore — Ko. ses 
Pignero v. Pingere. - , 
Pigritia, la paresse, ble Saulbeit Pg. 4, 111. 

Pigro Ge), paresseus, lent, faul, träge, fangfam Pg. 4, 121. 15, 187. 
par extension d’un fleuve Pg. 33, 114. 

Pila, Ubaldin dalla, frère du fameux cardinal Ubaldini v. Caxdi. 
nale, son surnom lui est venu d’un endroit de ce nom dans les envi- 
rons de Florence. D. le place au Purg. 24, 29 parmi les gourmands. 

Pilato, (Pontius Pilatus), Ponce Pilate, gouverneur de Judée sous lequel 
le Seigneur fut erucifié, de-là D. appelle Philippe le bel roi de France 
qui fit maltraiter le pape Boniface VHF, d nuovo Pilato Pg. 20, 91. 


Pileggio v. Peleggio. . 
Pilo8o , couvert de poils, velu, behaart, Haarig Inf. 7, 47. 17, 13. 
20, 54. | e 


Piluccare (de l’allemand pflüden, éplucher), proprement manger grain 
d grain, éplucher, eine Beere nad ber andern effen, abpflüden, de-là consu- 
mer peu à peu, nad und nah aufzebren, vergebren Pg. 24, 39. 

Pina Inf. 31, 59 la pomme de pin, ber Tannzapfen, de bronze qui or- 
nait anciennement la cime du mausolée d’Adrien et qui se trouve au, ” 
jourd’hui dans le jardin Belvedere du Vatican, se trouvait probablement 
du temps du poète sur Ia place devant la basilique de St. Pierre. 

Pinamonte de" Buenacossi, qui engagea le comte Alberto Casalodi 
maître de Mantoue à exiler une partie de la noblesse de cette ville, 
après quoi Pinamonte parvint avec l’assistance du peuple à massacrer 
la famille Casalodi et les nobles qui étaient restés à Mantoue. Inf. 
20, 76. 

Pineta épinemm), une forét de pins, ein Tannenralb ; il s'agit de la fo, 
rêt qui se trouve encore aujourd'hui sur les bords del’Adriatique dans 
le voisinage de Ravenne. Pg. 28, 20. 

Pingere, peindre, malen Inf. 9, 1. Pg. 32, 67. Au part. pinto, peint, 
gemalt Pr. 33, 131 émaillé de fleurs, mit Blumen gefbmüdt Pe, 28, 42. 

Pingere ou pignere Cimpisgere), pousser, faire avancer, engager, treiben, 
vormwärtg treiben, flofen, veranlaffen, au physique et au moral. Int 8, 
13. 10, 38. 18, 127. 24, 128. 27, 106. Pg. 9, 130. 12, 6. 31, 14. 
Pr. 4, 482. 20, 120. 22, 100. Pingersi, s’avencer, vorwärts geben Pg. 
2, 84. Au part. pinto, poussé, getrieben Pg. 12, 126. 24, 3. Pr. 1, 183. 
14, 19. 

Pingue, proprement gras, fett, d’une eau baurbeuse, flammiges Waf» 
fer Inf. 41, 70. sourri, genäbrt Pr. 28, 57 où pingue en rime est mis 
pour pingui. 

Pinto v. Pingere. 

Pintore, aujourd'hui pittore (pidor), le peintre, ber Maler Pg. 
32, 67. , i 

'Pintara, aujourd'hui pittura, la peinture, vie Malerei Pg. 11, DA. 
us Lableau, une peinture, ein Gemälde Pr. 27, 08. 

Pio, dans les deux sens de pietà, pieux, fromm Pg. 12, 21. 21, 70. 
30, 401. Pr. 5, 121. 9, 77. 12, 21. 19, 13. 25, 49. 32, 117. De Dieu 
asini, -Heilig Pr. 18, 424. am de pitié, compatissant, midlelbig, vol Theil- 
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nabme Inf. 5, 117. 13, 38. 29, 36. Quelquefois les deux sens se eon- 
fondent Pg. 32, 82. 33, 4. Pr. 1, 100. 31, 62. 

Pio, l’un des premiers papes contemporain de l’empereur Adrien 
Pr. 27, 44. 

Pioggia (piwia), la pluie, ber Regen. Au propre Inf. 6, 19. 14, 71. 
Pg. 3, 130. 5, 119. 12, 42. 21, 46. Pr. 1, 80. Par extension, la pluie 
de feu, ber Yeuerregen Inf. 14, 48. 16, 6. Par similitude, l’enseignement, la 
doctrine, die Lebre, l'inspiration, bie Gingebung Pr. 25,78. l'influence du mal, 
du vice, der Ginfluf bes Bôüfen, des Lafters Pr. 27, 125. 

Piombare, étre à plomb, perpendiculairement sur un objet, fenfrecht über 
etwas fein Inf. 19, 9. 

Piombo Cpiumbum), le plomb, bag Biei. Au propre Inf. 23, 65. Pr. 2, 
90. pour ce qui retarde et retient, mag behindert, vorfihtig maht Pr. 13, 
112. 

Piorno (de piovere), mot qui a vieilli, pluvieux, chargé de vapeurs, ttg= 
nerig, mit Dünften erfüllt Pg. 25, 91. 

. Piota (de l'allemand fote et dans la bouche du peuple Pote, le 
pied d’un animal), le pied, ber Ouf Inf. 19, 120. Il n’est plus d'usage 
dans ce sens. 

Piova, forme ancienne, aujourd'hui pioggia, de piovere. La pluie, 
ber Regen. Au propre Inf. 6, 7. 14, 132. Par similitude, l’influence cé- 
leste, der bimmlifhe Ginfluf Pg. 30, 113. 

Piovere Cure), pleuvoir, regnen Inf. 14, 29 où la Cr. lit piovén, au 
lieu de piovean de la Nidob. et de toutes les bonnes édit. Le fait est 
que les Mss. portent ordinairement piovean avec un point sous l’a en 
signe d’élision, afinqu’on ne lise pas le mot en trois syllabes Pg. 32, 
110. Par similitude, des damnés tomber, être précipité en enfer, fallen, 
ftürzen Inf. 24, 122. 30, 95 et au part. dans ce sens piovato, tombé, 
chu, gefallen, geftürat Inf. 8, 83. Venir dans l'esprit, einfallen Pe, 17, 25. 
des influences célestes, bimmlijhe Œinflüffe Pr. 3, 90. 7, 70. 24, 135. 27, 
111. 32, 89. Dans un sens actif, causer, produire, verurfachen, erzeugen, 
faire descendre, Herabfenden Inf. 33, 108. Au parf. piovvè Inf. 24, 122. 
30, 95. Pg. 17, 25. 

Pipistrello Inf. 34, 49 leçon de quelques Mss. au lieu de Vipis- 
trello q. v. 

Pira (pyra), mot emprunté du latin ou plutôt du grec le bûcher, der 
Schetterbaufen Inf. 26, 58. 

Piramo (Pyramus), Pyrame, amant de-Thisbé, qui la croyant morte se 
tua sous un mürier, dont les fruits auparavant blancs se teignirent de 
son sang. Pg. 27, 38. 33, 69. 

Pirato, le pirate, le corsaire, bet Geegãuber Inf. 28, 84. 

Pirro (Pyrrhus), Pyrrhus. Les opinions sont partagées: les uns croient 
qu’il s’agit de Pyrrhus roi d’Epire, les autres de Pyrrhus ou Néoptolème, 
fils d'Achille, à cause des cruautés qui lui sont imputées Enéide L. H. 
Cette dernière opinion nous paraît la plus probable. Inf. 12, 135. 

Pisa (Pisae), Pise, Pia, ville de Toscane à l'embouchure de l'Arno 
Inf.38, 79. Quel da Pisa Pg. 6, 17. Les commentateurs ne sont guère 
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d'accord sur la pérsohe indiquée par ces mots. La plupart, Petr. Dan- 
tis; Benv., Landin et Vellut. croient od s’agit de Farinata, fils de Mar- 
zucco degli Scornigiani de Pise, tué selon P. Dantis par Beccio da Ca- 
prona et selon Benven, par ordre du comte Ugolino. L’Antico entend 
par quèl da Pisa un Federigo, tué par Marzueco, parceque ce Frédéric 
ai avait tué son fils Vanni. Il nous est impossible de décider, v. 
Marsucco. | 

Pisani, les Pisans, die Pifáner Inf. 33, $0. Ils sont appelés volpi q. v, 
Pg. 14, 53. 

Pisisträto, avec Paecent sar la pénaltième, pour faire la rime, Pi- 
sistrete, Pififtratus, tyran d'Athènes Pg. 15, 101. 

Pispigliare, aujourd’hui bisbigliare, mot formé par onomatopée, 
chuchoter, murmurer, parler bas, flüftern, zifcheln, murmeln, leife fprehen 
Pe, 5, 12. 11, 111, 

Pistoja, anciennement Pistortum, Pistoie, @iftoja, ville de Toscane, 
où naquiretit dans da famille des Gancellieri les factions des Blanes et 
des Noirs qui dans la suite partagèrent et ensanglantèrent Florence 
Inf. 24, 126, 143. 25, 10. 

Pistola (epistola), Péptre, ber Brief, die Epiftel, c’est celle de St. Jacques 
dont il s’agit Pr. 25, 77. Plusieurs Mss. lisent Epistola. On n’est du 
reste pas d'accord sur le passage de cette épitre que D. pourrait avoir 
voulu indiquer, les ans pensent à 1, 12 Beatus vir qwi suffert tentationem, les 
autres à 1, 17 Omne datum optimum etc, On pourrait plutôt penser à 5, 7 
Patientes igitur estote etc. Mais en général il faut convenir qu’il ne se trouve 
dans cette épitre aucun passage qui se rapporte particulièrement à 
l’espérance que St. Jacques représente dans cet endroit du poème. 

Pittura, leçon de quelque peu de Mss. Pg. 11, 94 au lieu de Pin- 
tura q.v. 

Più (plus), plus, mehr. Devant les adj. il sert à former le compa- 
ratif Inf. 1, 30, 122. 2, 119. 3, 93. 4, 135. 5,77. 6,85. 9, 28, 
75, 117, 129. 14, 25. Pg. 1, 108. 2, 3. 3, 141. 5, 76. 7, 91, 
133. 8, 86. 9, 17, 28, 124. 10, 136, 137. Pr. 1, 96, 111. 2, 69, 
98. 3, 6, 34, 48, 63, 65, 130. 4, 12. 5, 21, 73, 87. 6, 108. 7, 49, 
63, 106. 8, 15, 20, 31. 9, 88. 10, 19. 17, 137. 2% 12 et partout. 
Comme une espèce d’adj. nombreuz, 3afirei@, plus, mehrere Pg. 15, 62. 
Avec l’article if forme le superlatif Pg. 3, 49, 50. Pr. 17, 134 et se 
trouve même devant la forme superlative sommo Inf. 15, 102. Più seul, 
avec l'adjectif sousentendu Che poco è più (amara) morte Inf. 1,7, 9, 
120. Devant les substantifs. Plus, plus de, mebr inf. 1, 36, 99, 101. 5, 
3, 130. 9, 96. 12, 43. 28, 114. Pg. 2, 96. 9, 17. Pr. 3, 16. 4, 33. 
5, 136. 10, 63. 25, 3. Quelquefois suivi de di Inf. 4, 100. Pr. 8, 81. 
Di più bellezza, di più chiarezza, de plus grande beauté etc., von grõpe- 
rer @bbnbeit etc. Pr. 24, 19,21. Devant les noms de nombre toujours 
suivi de dé Inf. 5, 67. 8, 82. 9, 79. Pe 10, 118. Pr. 5, 103. Avec le 
substant. sousentendu plus, plusieurs, mebr, mehrere. E più (animali) 
saranno ancor Inf. 1, 101. 15, 115. Pg. 1,33. Devant les verbes plus, 
davantage, mehr Inf. 3, 96, 4, 180. 5, 24, 138. 6, 57,78, ps 7,17.8,64.. 
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Pg. 1, 55. 3, 35,78. 4, 90, 96. 10, 139. 28, 25. Pr. 1, 4 42. 2, 40. 
3, 66. 4, 28, 36. 5, 21, 67, 111. 6, 142. 7, 73. 9, 97. 10, 78. 17, 
134. 26, 139 et très souvent. Più seul, dans le sens de plus longtemps, 
plus loin, plus avant, länger, weiterhin, gebr Inf. 2, 81. 4, 33. 6,94. 8, 
21. 10, 72. 32,64. Pg. 1, 89. 4, 4. 6, 8, 53. 8, 73. 23, 80. 27, 10. 
Pr. 8, 50. 26, 78. Più seul, dans le sens de davantage, mebr inf. 8, 30. 
12, 45. Pg. 10, 138. Pr. 1, 8. 2, 47. 6, 4 etc. Più che et più di, plus 
que, mehr al8 Inf. 2, 55. 6, 111. Pg. 3, 29. 4, 87. 7, 72, 128. 9, 44, 
97. 10, 66. Pr. 3, 106. 10, 132. Devant des adverbes qu’il élève au 
comparatif Inf. 32, 64. Pg. 6, 60. 7, 38. 13, 6. 33, 19. Pr. 3, 98. 8, 
28,57. 10,33 et au superlatif Pr. 23, 97. Comme subst. d più, le plus, 
bas Mehr Pr. 28, 65. 

Più e più, de plus en plus, toujours davantage, mehr unb mebr, immer 
mehr Inf. 12, 130. 31, 38. Pg. 2, 37. 9, 79. 29, 20. Pr. 4, 120. 23, 
18. 33, 53. pour plusieurs, mehrere Inf. 18, 11. 

Piue, forme ancienne et poétique, au lieu de più, en rime Plus, mehr 
Pg. 22, 107. Pr. 6, 14. 8, 46. 13, 88. 15,92. 25, 115. 27, 39. 
28, 77. 

Piuma (puma), la plume, bie Feber, le plumage, bag Gefieder, des oi- 
seaux Pg. 32, 137. Pr. 21, 36. en tant que la plume est un corps léger, 
leicht Pg. 19, 105. Les plumes dont les oiseaux se servent pour voler, et 
les ailes mêmes, die Gvungfebern, bie Flügel Pg. 4, 28. 24, 149. Pr. 
15, 54, Un lit de plumes, ein Weberbett Inf. 24, 47. Pg. 6, 150. Le oneste 
piume, par métaphore, la barbe, der Bart Pg. 1, 42. Comp. Penna. 

Più tosto, plutôt, früber, plus vite, [dneller Pg. 7, 38. 19, 80. 

33, 19. 

"  Piviere, mot qui n’est plus d’usage. Il vient de plebs ou plebes ( pieve), 
au moyen âge le district, la juridiction d’une église, la paroisse, le district, 
le canton, bie Dorffhaft, bie Mart, der Sprengel Pr. 16, 65. 

Pizzicore (de l’allemand piden, béqueter), la démangeaison, daë Suden- 
Inf. 29, 81. 

Placarsi, se radoucir, fih befänftigen Pr. 16, 117. avoir plaisir, être 
content, se réjouir, Bergnügen Haben, zufrieden fein, fih erfreuen Pr. 

, 27. . 

Plaga, mot emprunté du latin. La plage, la contrée du ciel, bie Gim- 
melgegend Pr. 23, 11. 31, 34 et au plur. plage en rime p. plaghe Pr. 
13, 4. 

Plato, en rime Pg. 3, 43 et ordinairement Platone, Platon, philo- 
sophe grec Inf. 4, 134. Pr. 4, 24. 

Plaustro, mot emprunté du latin, p. carro, le char mystérieux sur 
lequel se trouve Béatrice et qui représente l'Eglise, ber Wagen Pg. 
32, 95. | 

Plauto, Plauie, Plautus, auteur dramatique romain Pg. 22. 98. 

Plebe (plebs), mot qui n’est plus guère d'usage, le bas peuple, la popu- 
lace, ber Pôbel Inf. 32, 13. D. désigne ainsi la classe infime des damnés. 

Plenilunio, le temps de la pleine lune, bie Bollmonbégeit Pr. 23, 25. 
. Plenitudine, Lo multitude, vie Menge Pr: 31, 20. | 
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- Ploja, forme ancienne semblable au français la pluie, bet Regen, tou- 
jours en rime Pr. 14, 27. 24, 91 et dans le sens métaphorique d'in- 
fluence céleste, effets de la grâce, Simnelgeinfluf, Gnade. 

. Plorare, mot emprunté du latin. Pleurer, beweinen Pg. 20, 62. 

Pluto Inf. 6, 115. 7, 2. Pluton ou Plutus? les opinions sont parta- 
gées ;- nous croyons que D. pouvait à peine connaitre cette différence 
mythologique assez peu observée même par les anciens et qu’il n’a 
connu que Pluton qui comme dieu des enfers était en même temps il 
gran nemico du genre humain, comme démon et comme gardien des 
trésors cachés dans les entrailles de la terre. 

Po’ v. Poco. Po’ v. Poi. 

PO (Padus), le Po, fleuve de l’Italie supérieure, ber Po. Avec l’article 
Inf. 5, 98. Pg. 14, 92. Sans article Inf. 20, 78. Pg. 16, 115. et au vo- 
catif Pr. 6, 51. 

POCO (paucs), adv., peu, wenig Inf. 1, 7. 10, 20. 12, 37. 14, 70. 16, 
91. 18, 47. 26, 81. 31, 11. Pg. 1, 123. 8, 31. 17, 96. 31, 79. 33, 
5. Pr. 4, 79. 7, 81. 17, 65. 18, 104. 30, 18. 33, 123. Peu de temps, 
Furze Beit Inf. 24, 6. 31, 19. Pg. 19, 6. 28, 94. 31, 10. Pr. 1, 58. 7, 
16, 126. 15, 18. 20, 113. 23, 16. Poco è, il n’y a pas longtemps, feit 
furzem Inf. 22, 67. In poco, en peu de temps, in Dugem Inf. 25, 107. 
Per poco à, il s'en faut peu, e8 fehlt nicht viel Inf. 30, 132. Pg. 25, 120. 
Per poco Inf. 16, 71 veut dire probablement depuis peu, feit furzem et 
Pg. 25, 120 facilement, leit (un rien pourrait induire en erreur). Di 
poco Inf. 9, 25 depuis peu, feit furzemt. À poco a poco, peu à peu, nat 
und nach Inf. 1, 59. 31, 35. Un poco, un peu, ein wenig Inf. 1, 19. 4, 
‘70, 130. 6, 102. 8, 88. 10, 41, 45. 11, 11, 94. 13, 31, 79. 15, 32. 
18, 128. 20, 57. 22, 100. 33, 55. 34, 102. Pg. 2, 19, 64. 4, 122. 
‘5, 23. 9, 28. 10, 10. 17, 79. 22, 26. 26, 136. 27, 35. Pr. 3, 67. 5, 
87. 8, 89. 16, 13. 25, 119. 33, 69. Poco, adj., peu de, wenig Inf. 28, 6. 
29, 114. 34, 24. Pg. 1, 60. 12, 96. 13, 123. 18, 104. Pr. 1, 34. 6, 
85.11, 132. Peu, en petit nombre, wenig an Bahl Pr. 11, 131. 30, 132. 
Au plur. peu, wenige Pg. 15, 68. Pr. 2, 10. Petit, flein Pr. 28, 19. in- 
signifiant, sans valeur, unbedeutend, ohne Werth Pr.'16, 1. au moral Pr. 
419, 133. Poco ne’ fianchi, mince, dünn, [mal Inf. 20, 115. Poc "org, 
lof, 16, 105. 34, 104 et poco tempo Int 17, 98, peu de temps, furze 
Beit, de même poco d'ora Inf. 24, 14. Pg. 19, 14. Poco sole Pg.7, 85. 
le soleil prét à se coucher, die Dalo untergehende Sonne. Il scendere sia 
poco Int, 17, 98. descends insensiblement, fenfe did) langfan, unmerfli. 
Comme subst. il poco, le peu, baë Wenige Pg. 32, 13. 

Podere, forme ancienne p. potere, le pouvoir, la puissance , la faculté, 
Die Macht, vie Gewalt, dag Bermögen Inf. 7, 5. 23, 57. Pg. 17, 118. 
20, 126. Pr. 1, 131. 21, 11. 27, 122. 31, 83. 

Podésta (potestas), licence poétique p. podestà, possanza, en rime, la 
puissance, Die Macht Inf. 6, 96. l 
. Podestadi Pr. 28, 123 les puissances, die Kräfte, nom qui est donné 
à l’une des hiérarchies des anges. 1 Ep. de St. Pierre 3, 22. 
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Pooma, l poeme, baë Gebidt Pr. 23, 62. 25, 1. Le poète parle de 
son propre ouvrage. 

Poesia, la poésie, pie Poeke, die Didtung Pg.. 4, 7. 

Poeta, le podte, ber Dichter Inf. 1, 73. 29, 63. Pg. 22, 73. Pr. 1, 29. 
25, 8. Ordinairement ce titre est donné à Virgile Int 1, 130. A 80. 

5, 73. 9, 51. 12, 113. 13, 80. 18, 20. 27, 8. Pg. 4, 58, 136. 10, 201. 
ch 140. 19, 82. et à Virgile et Stace Pg. 22, 115. 28, 146. 

Poetare, versifier, faire des vers, bichten Inf. 25, 99, Pg. 21, 98. 22, 
89, 129.28, 139. Pr. 30, 32. 

Poggia (d’origine inconnue) proprement la corde attachée à l’un des 
bouts de l’antenne Pg. 32, 117, å droite, zur vedten Hand. 

Poggiare (de podium v, poggio), s'élever, fid erheben Pr. 6, 115,117. 
poggiarsi, s'appuyer, Ah febnen, fih fügen Pg. 27, 81. Part. Poggiato, 
appuyé, geftügt, angelehnt Inf. 20, 25. 29, 73. Pg. 27, 81. 

Poggio (podium, une élévation, une terrasse), Ja colline, ber Hügel Inf. 
26, 25. une montagne, ein Berg Pg. 3, 14. A 48. 6, 51. 13, 5, 

Pogna v. Porre. 

Pol (pos), aprés, ensuile, nachber, Darauf Inf. 4, 118, 121. 4, 50. 5, 
63. 7, 34. 8, 43. 10, 124. 11, 12. 18, 34, 91. 14, 80. 19, 57, 65. 
20, 88. 21, 52. 22, 52. 23, 11. 24, 29. 25, 39. 27, 100. 31, 3. Pg. 
1, 130. 2, 22, 37, 49. 4, 123. 5, 85. 6, 86. 8, 56. 13, 54. 18, 139. 
20, 68. 25, 101. 27, 122. 31, 112. Pr. 2, 52, 126. 3, 106. 4, 07. 
6, 55, 71, 136. 7, 68, 99, 144. 8, 29. 14, 16. 20, 74. 24, 69. 25, 
11. 26, 79 et bien plus souvent, 

Poi pour poichè, lorsque, aprés que, al8, nadoem Pg. 10, 1, 128 où 
la Nidob. lit Voi 14, 130. 15, 34. Pr. 2, 56, 10, 76. 19, 100. puisque, 
da, weil Pr. 3, 27. 

Poi, subst., al pria — al poi Pr. 14, 18 semble vouloir dire que 
les deux cercles se mouvaient en sens contraire, l’un en avant, l’autre 
en arrière. 

Poichè, en un mot, puisque, parceque, comme, ba, weil Int, 4, 92. 14, 
111. 13, 122. 14, 1. 26, 1. 33, 81. De, 1, 27, 11, 72. 14,113. Pr. 
4, 9. 29, 76. Aprés que, depuis que, nahdem, feitbem Inf. 1, 75. 2, 128. 
3, 19.7, 14. 9, 132. 18, 89. 33, 74, Pg. 6, 96. 9, 66. Pr. 3, 115. 
6, 61. 

Poi che, en deux mots, aprés que, depuis que, naem, feitbem, désque, 
fobalù al8 Inf. 1, 13, 28. 6, 29. Pe, 6, 96. 9, 66. 11, 125. Pr. 23, 
122. 25, 25. Les édit. n’observent aucune règle dans l'orthographe 
de ces deux conjonctions; on feraît sans doute mieux d'écrire tou- 
jours poichè pour le sens de puisque ou parceque et poi che pour le 
sens de aprés que. 

Pola, ville d’Istrie Inf. 9, 118. 

Pola (d’origine inconnue), la corneille, bie Rrähe Pr. 21, 35. 

Poleggio v. Peleggio. 

Polenta, famille célèbre au moyen âge qui avait pris son nom d’un 
château dans le voisinage de Bertinoro. Guide novello da Polenta fut 
le dernier protecteur de D, Inf. 27, 41. V. aussi Francesca. 
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Policleta CPolycletys}, Polyciéte, célèbre sculpteur grec, gonteimporain 
de Périclès, d était de Sicyone Pg. 10, 32 où la Gr. a admis l’idiotisme 
florentin Polivreto. 

Polidoro cPoiydorus), Polydore, fils de Priam qui fut assassiné par Po- 
lymnestor roi de Thrace auprès duquel on Pavait réfugié Inf, 30, 18. 
Pg. 20, 115, 

Polinestor, Polymnestor, roi de Thrace, qui assassina le jeune Poly- 
dore qu’on lui avait confié, pour s'emparer de ses trésors. Pg. 20, 
115. 

Polinnia (Polyhymnia), Polymnie, Polyhymnia, une des neuf Muses Pr. 
23, 55. | 

Pelisema CPoyzens), Polyzene, Solyrens, fille d'Hécube et de Priam, 
immolée sur le tombeau d’Achitle Inf, 80, 17. 

Polluce (oluv), Pollur, frère de Castor, fils de Jupiter et de Léda. 
Il est nommé comme un des gémeaux, Siwvillinge Pg. 4, 61. 

Polmens (pw#mo), le poumon, Die Runge Inf. 24, 43, 

Polo, le pole, ber Pol Inf. 26, 127. Pg. 1, 28, 29. 8, 90. Pr. 10,78. 
14, 98. 24, 11, | 

Polo, forme française pour Paolo, l’apôtre St, Paul, Gt. Paulus Pr. 
18, 136. 

Polpa (rupa), la substance de la chair, la chair, bie Fleifhfubftanz, das 
Wiaiig. Au plur. les muscles, les parties chornues, pie Diusfeln, ble feili» 
geu Theile Inf. 27, 73. Pg. 32, 123. | 

Polso cpusus), le pouls, ber Huls. Toujours au plur, pour les artÿres, 
die Arterien, die Bulsadern Iaf, 1, 90. le mouvement du sang en géné- 
ral, la vie, die Bewegung deg Blutes, ba8 Leben Inf, 13, 68, 

Poltro, efarouché, peureus, feu, furhtfam Pg. 24, 135. Ce mot est 
probablement de la famille de poltrone, lâche, faineant, feig, fanl, qui 
pourrait venir de l'allemand Polfter, coussin. Comp. Inf. 24, 48, ` 

Polve (pwvis), la poussiére, ber Gtaub, pour le corps moriel, ber fherblide 
Reib, de l’homme Pr. 2, 134. 

Polveroso, pouéreux, plein de poussiére, ftaubig, vol Gtaubes Inf. 
9, 71. 

Pome, forme ancienne p. pomo (emm), la pomme, ee Apfel Pg. 27, 
45. le fruit, bie ruht, en général, pour le bien suprême, bag hätte Gut 
Pg. 27, 115. Le pommeau, ber Degentnopf Pr. 16, 102. 

Pomo, ls pomme, ber Apfel, comme symbole de la félicité destinée 
aux bienheureux Pg. 32, 74. le fruit, Die Frut, en général. Adam est 
désigné par ce mot Pr. 26, 91. un fruit quelconque Inf, 13, 6. Pg. 22, 
132, 23, 34. I dolci pomi désignent la béatitude céleste lof. 16, 61. 
Un arbre qui produit des fruits, ein Baum Pg. 23, 68. 24, 104. 

Pompejano, de Pompée, appartenant à Pompée, pompejunif, ves Pom- 
pejus Pr. 6, 72. 

Pompeo (Pompes), Pompée, Pompejus, le triumvir rival de César Pr. 
6, 58. : 

Ponderoso, au moral, difficile, de grand poids, gewidtig, f@iwer Pr, 

23, 63. 
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Pongo, le poids, bas Gewidt, ble Laft Pg. 14, 26. Pr. 25, 39, d 
morlal pondo, le corps mortel, ber fterbliche Qeib Pr. 27, 64. 

Ponente, couchant, l'ouest, die Abendgegend, ber Weften Inf. 19,83. 
Pg. 2, 15. 

Ponere, forme ancienne et poétique p. porre. Poner mente, fizer 
Pesprit, l'attention sur un objet, ven Geift, die Aufmertfambfeit auf etwas 
richten Pg. 26, 9. P. mano, mettre la main à l'oeuvre, an etong Gand le- 
gen, s’en occuper Pr. 12, 138. 

Pontare (de punta), proprement appliquer la pointe de la lance, mit 
der Spite ber Lange Bopen Pg. 20, 74. De-là peser sur auf ettwa laften, 
au physique Inf. 32, 3. au moral Pr. 4, 26. 

Ponte pons), le pont, die Brüde Pg. 3, 128. 19, 42. Le pont de Rome 
qui conduit au château St. Ange, bie Engel8brüde Inf. 18, 29. Les ro- 
chers qui traversent les fossés de Malebolge q. v. Inf. 18, 79.. 21, 1, 
87, 64. 24, 19, 79. 26, 43. 28, 127. 

Pont, Le Ponthieu, comté qui faisait partie de la Picardie, ou du dé- 
partement du Nord Pg. 20, 66. 

Ponticello, dimin. de ponte; les ponts, bie Brüden, qui traversent 
les fossés d’une forteresse Int 18. 15 et ceux qui traversent Malebolge 
q. v. Inf. 21, 70. 29, 25. 

Popolo, le peuple, bas Bol? Inf. 10, 83. 15, 61. 23, 117. 29, 59. 
Pg. 6, 132. Pr. 8, 74. 27, 48. 31, 39. Le peuple, les bourgeois, opposés 
à la noblesse, das Seit, vie Bürger Pr. 16, 181. Une troupe, ein Haufen 
Inf, 41, 69. Pg. 3, 67. 

Poppa (peut-être de ppa), la mamelle, le sein, bie weiblihe Bruft, die 
Brüfte Pg. 23, 102. la poitrine en général, die Bruft, Inf. 7, 27. Le côté 
die Seite Inf. 12, 97. 

Poppa (puppis), la poupe du vaisseau, der $interthell des SHiffes Inf. 
21, 13. 26, 124, 140. Pg. 2, 43. 30, 58. Pr. 27, 146. 

Porcile, l'étable à cochons, der @iweinefiall Inf. 30, 27. 

Porco, le porc, le cochon, baë ©diwein et en terme de vénerie, bie 
Sau Inf. 8, 50. 22, 56. 30, 27. Pr. 29, 124, 125. V. Ingrassare. 
Comme terme d’injure Pg. 14, 43. Le sanglier, pag wife Sdwein, Sie 
Gau Inf. 13, 113. 

Porfido tporphyritis), le porphyre, ver Porphyr Pg. 9, 101. 

Porgere (porrigere), étendre, auéftreden, présenter, barreiden, donner , ge- 
ben Inf. 13, 31. 16, 111. 20, 107. 22, 149. 25, 117. Pg. 1, 127. 6, 
8. 17, 16. 31, 90. Pr. 17, 102. 26, 66. 31, 17. Donner, inspirer, geben, 
einflöfen Inf. 1, 52. Pg. 18, 9. Pr. 7, 40. Avec divers subst. ce verbe 
forme les locutions suivantes : porger parole, adresser des paroles, Worte 
tichten Inf. 2, 135. 5, 108. 17, 88. Pg. 33, 52. et de-là porgere seul 
parler, dire, {prechen, fagen Inf. 8, 412. Porger prieghi, adresser des pré. 
res, Bitten richten Pg. 30, 141. Pr. 33, 30. P. gli occhi, diriger les yeuz, 
die Augen richten Inf. 17, 52. Pg. 13, 13. P. il passo, diriger le pied, le 
pas, ben Bu, den Gett richten, feben Int. 34, 87. P. la morte, donner 
la mort, ben Tod geben Inf. 12, 18. Porgersi, se présenter à quelqu'un, lac- 
cueillir, ih jemanden barftellen, ibn empfangen Pr. 15, 25. De la lu- 
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mière du soleil, s'étendre, pénétrer jusqu’à, fih erftreden, Dabin reien 
Pr. 29, 99. Au Part. porto Inf. 5, 108. 17, 88. Pg. 30, 141. 33, 52. 
Pr. 26, 66. 

Porpora Cpurpura), un habit de pourpre, ein purpurnes Kieb Pg. 29, 

Porre (ponere), mettre, placer, poser en général, feben, ftellen, Tegen, as- 
signer, anveifen, beftimmen Inf. 3, 19. 7, 60. 8, 4. 17, 133. 25, 46. 
31, 102. Pg. 1, 125. 6, 58. 7, 40. 16, 63. 24, 79. 33, 17. Pr. 3, 50. 
8, 81, 143. 26, 109. 30, 134. Arranger, disposer, anordnen, einrihten 
Pr. 28, 46. Dans le sens philosophique admettre, poser, supposer, Jegen, 
annehmen Inf. 4, 136. Pg. 9, 5. 16, 63. 18, 70. Déposer un fardeau, 
abfeten Inf. 19, 130 où la Cr. lit spuose q. v. Exciter, erregen Pg. 13, 
64. ajouter, Hinzufügen Pr. 30, 121. Avec des subst. et des adverbes 
ce.verbe forme les locutions suivantes: Por lamor, donner, mettre son 
amour, feine Liebe auf etwas richten Pr. 20, 121 et dans le même sens 
P. gli ingegni Inf. 6, 81. P. a croce, soumettre à un supplice, einer Qual 
preisgeben Inf. 33, 87. P. a ritroso, porter à l'envers, vetfebrt tragen Pr. 
16,153. P. a servo, placer au service, in einen Dienft bringen Inf. 22, 
49. P. il cuore, attacher son coeur, Tein Der beften Pg. 14, 86. P. cura, 
s'appliquer à, fixer l'attention, auf etwas achten Pg. 10, 135. P. i derti, 
appliquer, enfoncer les dents, bie Bähne einfchlagen in etwas Inf. 32, 128. 
P. fine, mettre fin à, enbigen, beenbigen Inf. 6, 76. Pg. 18, 1. P. freno, 
mettre un frein, einen Bügel anlegen Pg. 16, 94. P. giù, déposer, ablegen 
Pg. 27, 31. P. in bando, bannir, verbannen Inf. 15, 84. P. in croce, ca- 
lomnier, verleumden Inf. 7, 91. soumettre à un supplice, einer Qual unters - 
werfen Inf. 16, 43. P. in tregua, des pieds, s'engourdir, fteif, lahm met, 
den Pg. 17, 75. P. legge, imposer une loi, ein Gefeg auflegen Inf. 14, 21. 
P. mano, meitre la main à l'oeuvre, Hand an etwas legen Pg. 16, 97. Pr. 
12, 138. P. mente, faire attention, Aht geben Pg. 3, 105. 4, 112. 26, 
9. Pr. 24, 14. P. mente a, à quelque chose Pg. 1, 22. 16, 113. Pr. 8, 
142. 24, 7. P. patto, faire un pacte, einen Bund (liefen Pr. 12, 17. 
P. silenzio, faire faire silence, Schweigen gebieten Pr. 27, 18. 

Porsi, Prendre une altitude, eine Stellung annehmen Pg. A 51, 105. 
d’un oiseau s'abattre, fich nieverlaffen Inf. 17, 131. Pr. 25, 19. s'établir, 
fidh anfiedeln Inf. 20, 56. 

Au Part. posto Inf. 7, 60. Pg. 6, 58. 7, 40. 9, 5. 17, 75. 24, 79. 
33, 17. Pr. 3, 50. 16, 153. 28, 46. 30, 134. 

Au conj. pogna en rime p. ponga Pg. 13, 64. Pr. 8, 81. ` 

Porta, le porte, die Thùr, da8 Thor au propre Inf. 1, 134. 3, 11. 
4, 110. 8, 82, 115, 125. 9, 89. 14, 45, 86. Pg. 4, 129. 9, 76, 90, 
130 où la Nidob. lit mal-à-propos parte, 10, 1. Pr. 11, 47. 16, 94, 
125. La porta di S. Pietro Inf. 1, 134 est prise par plusieurs com- 
mentateurs pour la porte du Purg. gardée par un ange, dont il est fait 
mention Pg. 9, 49, mais comme ni Virgile ni Dante ne sauraient con- 
naitre l’existence de cette porte avant d’y arriver, nous croyons que le 
poète se sert ici de l’expression populaire qui donne: effectivement une 
porte au ciel dont St. Pierre est le gardien. Porta Sole Pr. 11, 47 est 
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lé nom d’une porte de Pérouse qui conduit à Assisi. Àu figuré, tout 


cè qui sert à donner entrée inf. 4, 36. 10, 108. 24, 87. 26, 59. Pg. 
15, 111. Pr. 3, 43. 11, 60. 26, 14. Le passage Inf. 4, 36 offre deux 
lecons presqu’ également recommandables. La plupart des Mss. et 
toutes les'anciennes édit., Vendelin de Spira, Boccace, Nidob., Alde, 
Gelli dans ses lezioni, Guinif., Land., Vell., Dan. lisent parte dalla fede. 
La Ct. ayant trouvé dans on petit nombre de Mss. porta et donnant à 
parte le sens dans doute très louche de partie de la foi, a adopté porta, 
parceque, disent les académiciens, le baptème est appelé janua sacramen- 
totam (mais non pas fidei) et parceqwon ne saurait dire que là foi des 
Ehrétiens ait différentes parties. Ils ne se sont pas appercus qu’en li: 
sant parte le vrai sens de ce passage est: ce qui (c. à d. le dogme que 
l’homme ne saurait être sauvé sans baptême) fait pertie de la foi que tu 
professes, sens parfaitement juste en lui-même et conforme au contexte. 
La leçon de la Cr. est adoptée par Venturi et Volpi, Bion., Viviani, 
Costa, Pédit. de Florence, Tommaseo et U. Foscolo. Le seul passage 
que l’on pourrait alléguer en faveur de la leçon porta est Pr. 25, 8 
où D. en parlant du Baptistère de Florence dit: ivi entrat nella fede, 
eè qui permet de supposer qu’il aurait pu appeler te baptême porta 
della fede. Sans prétendre décider la question nous pencherions pour 
ła leçon parte. 

Portare, porter, ttagen, en général Inf. 3, 98. 5, 49, 84. 9, 99. 19, 
34, 128. 34, 138. Pg. 1, 35. 2, 70. 11, 54, 70. 12, 18. 13, 131. Pr. 
1, 114. 10, 14. 11, 108 où portarno est mis en rime p. portarono. 
16, 127, 17, 91 où porterdne est mis pour ne porterai 28, 24. 32, 
89. Emporter, bavontragen mf. 9, 70. 27, 114. Dans le passage Pr. 16, 
47 la Cr. avec presque toutes les anciennes édit, ét un grand nombre 
de Mss. lit potere armi, tandisque Lomb. d’après la Nidob. a adopté 
pòrtare, leçon très suspecte et qui a bien Pair d’avoir été introduite par 
un copiste qui ignorait cet usage de potere assez fréquent chez les an- 
ciehs. Apporter, bringen, énoncer, fagen Pg. 18, 12. Porter, emporter une 
conséquence, etwas mit fih bringen Inf. 24, 39. Porter, tragen, des 
arbres, des plantes Pg. 1, 102. 38, 111. Importer, servir à, Helfen, zu 
etwas dienen Pg. 4, 127. De ta voix, exprimer, auSbrlücden, décrite, be 
freiben Pr. 19,8. Ce verbe forme avec des subst. les locutions sui- 
vantes: Portate amore, éprouver de l'amour pour — ©iebe für jemand 
empfinden Pg. 8, 120. P. dentro, avoir en soi, in fih tragen Inf. 7,123. 
P. esperienzia, connaître par expérience, bur Erfahrimg Fennen Inf. 17, 
38. P. fede, étre fidèle, Treue Halten Inf. 18, 62. P. novella, porter une 
nouvelle, eine Racbridt bringen Inf. 28, 92, 133. Pg. 5, 50. P. passione 
bt, 20, 30 Souffrir, éprouver de la peine, Ieipen, SHmerz empfinden, v. 
Compassione et Comportare. P. pera, porter une peine, eme Strafe buis 
Ven Inf. 26, 63. P. scienza, savoir, avoir comħaissance, wwiffen, Renntnif 
Haben bt 33, 123. P. vergogna, éprouver de la honte, Sham empfinden 
Pg. 31, 43. P. il vocabolo, porter, avoir le nom, ben Namen tragen Pr. 
21,25. Portarné et portarsene, emporter, bayonttaġen Inf. 13, 129. 


Portaio — Possenrs. ' 503 


23, F2, 23; 50. Pg. 5, 106. 7, 99. 12,48. Pr. 2, 20. 9,140. Portarsi, 
se transporler; aller, Héi wohin begeben, gehen Pe, 24, 131. | 

Portato, subst., la portée, Penfant qu’une mère porte dans son sein, 
die Bürde, die Frut, das Kind im Mutterleibe Pg. 20, 24. 

Portiere (de porta), le portier, der Pföriner, ber Thütbüter Pg. 
Portinajo (de porta), le portier, ber Pföriner, ber Thürhüter Pg. 
Porto, part. de porgere q. v. 

Porto. Le port, per Gafen Int. 8, 91 où quelques commentateurs don- 
aeni sans aucune nécessité à ce mot le sens d’une espèce de bateau 
particulier dont on se sert sur le Po. Inf. 15, 56. Pg. 30,6. Pr. 1, 112. 
9, 93. 

Portogallo (de portus Cale), le Portugal, Bortugal Pr, 19, 139. 

Posa Cpausa), le repos, la cessalion, l'interruption, die Rube, bas Auftô- 
ven, die Unterbrechung Inf. 3, 54. 5, 45. Pg. 6, 150. Pr. 14, 132. 
16, 83. 

Posare Crawsare), reposer, cesser d'agir, Tuben, aufhören zu thun Int. 7, 
66. Pg. 17, 51. 18, 32. Pr, 2, 23. 17, 139. 32, 130. Se tenir en repos, 
Ruhe Halten Inf. 21, 105. Pg. 2, 85 où posasse est mis en rime p. po- 
sassi. Placer, déposer, feben, abfeten Inf. 31, 143. Pg. 9, 61. Posarsi, 
se coucher, fi nieverlegen Pg. 6,66. s’arréter, ne plus se mouvoir, ruhen 
Pr. 25, 135. cesser, aufhören Pg. 81, 77. De l’esprit qui se repose, se 
trouve satisfait, ruhen, befriedigt fein Pr. 4, 127. Part. Posato, placé, figend, 
zubend Pr. 23, 2. - 

Pogcia cpostea), aprés, puis, alors, na@ber, darauf, al8bann Inf. 18,68. 
20, 56. 21, 64. 23, 127. 24, 118. 26, 123. 32, 70. 33, 75, 131. Pg. 
1, 52, 106. A 56, 96, 117. 8, 23. 9, 119. 19, 13. 20, 65. 22, 26. 
27, 10. 30, 102. 32, 118. Pr, 6, 92. 7, 51. 8, 122. 11, 63. 17, 115, 
22,92. 25,117. 28,111. Il est à remarquer que D. se sert infiniment 
plus souvent de pot. 

Poscia che, ordinairement après que, nodem Inf. 2, 115. 3, 58. 
5, 70. 11, 86. 14, 86. 16, 109. 30, 17. 33, 67. Pg. 3, 118. 7, 1. 8, 
74. Pr. Gi 8, 40. 28, 1. Rarement puisque, da Inf. 2, 124. De, 32, 45. 
et encere pourrait-on donner à ces passages Îe sens de aprés que. 

P OTO (postponere), metre de côté, négliger, estimer moins, nadfeben, 
bei Seite feen, vernadläffigen Pr. 12, 129. 14, 131. Part. posposto 
Pr, 29, 89. . 

Possa (de potere). Au physique, la force, bie Kraft Pg. 17, 75. 25, 
27. La puissance, la faculté en général, be Kraft, vie Maht, vie Jabigfeit 
Inf. 31, 56. Pg. 11, 91. 23, 79. 25, 57. 27, 75. Pr. 20, 109. 33, 142. 
Le pouvoir, la puissance politique, bie Maht, die Gewalt Pg. 14, 47. 
418, 123. 20, 56. Quant à Pg. 5, 66 v. Non possa. | 

Possanza (de possa), la puissance, le pouvoir, la faculté, die Maht, 
pie Pâbigfeit Pr. 22, 57. 23, 37. L'ultima possanza Pr. 3, 120 le der- 
nier prince puissant d’une maison; c’est l’empereur Frédéric IÍ qui 
est indiqué, La sprema possanza Pr. 27, 86 est Dieu, Gott. 
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Possedòro (possidere). Au propre, posséder, befigen Pg. 7, 120. 15,. 
56, 63. 20, 27. De-là occuper, inne haben, habiter, bewohnen Inf. 4, 72. 
11, 69. | 

Posseditore (de possedere), le possesseur, ber Befiter Pg. 15, 62. 

Pogsendo v. Potere. 

Possente, qui a la force, la puissance, le pouvoir, mädtig, wer die Kraft, 
die Mat bat Inf. 2, 11. Pr. 19,55. 23, 47, 87. 33,70. Comme subst. 
Un puissant, ein Mädtiger Inf. 4, 53, c’est le Seigneur qui est indiqué. 

Possessivo, terme de grammaire, un nom qui indique la possession, ein 
Poffeffivum, ein Name ber ven Dep anbeutet Pr. 12, 69. 

Possibile, possible, môglid Pg. 3, 77. 11, 51. Pr. 3, 125. 32, 144. 
possibile intelletto Pg. 25, 65. v. Intelletto. 

Posta (de posto part. de porre). La plate, le lieu en général, ber 
Plat, der Ort Inf. 33, 111. Pg. 29, 70. . Une place assignée à quelqu'un, 
surtout comme terme de chasse, ein angewiefener Plat Inf. 13, 113. 
22, 148. 34, 71. Pg. 8, 108. Dans le passage Inf. 23, 148 il parait 
être pris dans le sens d’orme ou pedate, les traces, Die @ypuren. A posta 
v. À. À cui posta, à cause duquel, par rapport auquel, weffentwegen, um 
bef wilen Inf. 10, 73. À tua posta Int 16, 81. expression obscure 
qui semble signifier à ton aise, comme d te plait, nah Belieben, wie eb 
dir gefallt. 

Postilla, du latin du moyen âge, proprement, note marginale qui 
sert à expliquer le texte d’un livre et surtout de la Bible. D. se sert de 
ce mot par une métaphore hardie pour l’image faible et imparfaite 
d’un objet qui se reflète dans un verre ou une eau limpide mais peu 
profonde Pr. 3, 13; il veut dire apparemment que ces faibles images 
sont à l’image parfaite réfléchie dans un miroir ce que des notes suc- 
cinctes sont au texte d’un livre. Tous les commentateurs rendent ce 
mot par: immagine, figura, apparenza el autres synonymes. 

Posto, part. de porre q. v. 

Posto che, supposé que, angenommen bouf Pg. 16, 74. 

Postremo, le dernier, ber legte Pr. 16, 147. 

Potenza et la forme plus ancienne Potenzia, ls puissance, bie Mat, 
baë Vermögen Inf. 2, 89. 31, 92. Pg. 30, 39. Pr. 2, 135. 23, 118. 
Les forces de la nature, be Maturfrafte Pr. 10, 18. Les facultés de l’âme, 
die Fähigfciten ber Seele Pg. 4, 4,10. 25,82. Comme terme de l’école, 
où potenzia est opposée à atto, la faculté, la possibilité de recevoir des 
impressions, die Fäbhigfeit Gindrüde zu empfangen Pr. 13, 61. 29, 

4, 35. 
Potenziato, doué de la faculté de recevoir des impressions, Ginwwirfungen 
au empfangen befübigt Pr. 7, 140. 

Potere (de potest), pouvoir, Fünnen Inf. 3, 95. 4, 117. 5, 23. 7, 66. 
8, 112. 9, 33. 11, 31, 40, 46, 103. 13, 89. 15, 34, 112. 16, 88, 125. 
20, 69, 74. 21, 10. 22, 43, 128. 24, 33. 26, 97. 27, 119. 28, 1. 32, 
91. 33, 30. Pg. 1, 89. 3, 38, 63. 7, 51, 58. 8, 103. 10, 139. 11, 8. 
13, 80. 15, 61, 140. 17, 63. 18, 116. 19, 110. 20, 138. 22,22. 24, 
90. 25, 105. 27, 60. 28, 109. 33, 94. Pr. 1, 62, 71. 4, 56, 66, 95. 





\ 


Potere — Prandere, 395 


6, 122. 7, 95. 8, 94. 10, 5. 11, 125. 13, 94, 101. 15, 108.19, 43. 
22, 11. 28, 49, 101. 33, 34. Pouvoir, avoir la puissance, vermögen, vie 
Maht haben Pg. 20, 47. Potersi, étre possible, môglid fein Pg. 7, 44. 

11, 32. Poter arme Pr: 16, 47. être en état de porter les armes, waffenfü- 
Hig fein v. Portare. Poter essere, être possible, môglid fein Inf. 31, 97. 
Les formes anciennes et poétiques de ce verbe qui se trouvent dans le 
poème sont: 

Au Présent: Puossi p. si può Inf, 27, 119. Pr. 5, 31. Puone p. 
puote ou può Inf. 11, 31. Potemo p. possiamo Inf. 9, 33. Pg. 11, 8. 
18, 116. Ponno p. possono Inf. 21, 10. 33, 30. Pr. 28, 101. 

À l’Imparf, Potei p. potevi Inf. 15, 112. Potea p. poteva Pg. 15, 
140. Potean ou potén comme écrit la Cr. p. potevano Inf. 4, 117. Po- 
tiési ou potési suivant la Cr. p. poteasi, si poteva Pg. 19, 110. 

Au Parf. Pote’ p. potei Inf. 8, 112. Potéo p. potè Pg. 20, 138. 22, 
22. Pr. 19, 43. Potéro ou potér p. poterono Inf. 22, 128. 26, 97. Po- 
tersi p. si poterono Pg. 18, 140. 

Au Condit. Poterebbe p. potrebbe Inf. 7, 66. Poria p. potria, potrebbe 
Inf. 20, 69. 28, 1. Pg. 7, 58. 17, 63. Pr. 1, 71. 4, 66, 95. 

Au Présent du Conj. posse p. possi Pr. 13, 94. 

Au gérondif possendo p. potendo Pg. 11, 90. 

Potere, subst., le pouvoir, bas Bermögen. Non poter Pg. 7, 57. lim- 
puissance, DAS Unvermôgen. 

Potestato, ancienne forme p. potestà, la puissance, die Maht, la fa- 
culté, Dag Besmögen Inf. 3, 5. Pg. 18, 72. 19, 135. Pr. 31, 87. 

Potuto, part. de potere q. v. `: 

- Poverello, dimin. de povero, expression de compassion, un pauvre 
mendiant, ein aymer Bettler Inf. 21, 68. Epithète donnée aux premiers 
disciples de St. François d’Assise Pr. 11, 94. 12, 131; le Saint lui- 
même est appelé ¿l poverel di Dio Pr. 13, 33. La poverella Pr. 10, 
107 est la pauvre veuve mentionnée St. Luc. 21, 1 sq. 

Povero (pauper), pauvre, arm Pg. 20, 22. Pr. 6, 189. pauvre, de peu 
d'apparence, arm, unfeinbar Pg. 29, 117. D'un fleuve qui a peu d’eau, 
arm an Waffer Pg. 14, 45. D'une région du ciel, où il y a peu d’étoi- 
les, arm an Gternen Pg. 16, 2. 

- Povertà cpouspertas), la pauvreté, bie Armuth Pg. 20, 26. Pr. 8, 77. 
Comme personnification Pr. 11, 74. Elle est appelée la donna, l'amante, 
die Geliebte de St. François Pr. 11, 118. 

Pozza (de l'allemand Pfübe), proprement une mare d’eau, eine Pjübe, 
le marais que forme le Styx aux enfers est appelé de ce nom Inf. 7, 
127. 

POZZO Cato), proprement le puits, ber Brunnen, D. appelle ainsi le 
dernier abîme des enfers dont le fonds est formé par les eaux conge- 
lées du Cocyte Inf. 18, 5, 18. 24, 38. 31, 32. 32, 16. 

Praga, Prague, Prag, ville capitale de la Bohême Pr. 19, 117. 

Prandere, mot emprunté du latin p. pranzare, manger, prendre de 
la nourriture, gen, geniefen Pr. 25, 24. Au part. pranso, repu, rassasié, 
fatt, gejättigt Pg. 27, 78. 
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Prata, Guido da, personnage d’ailleurs-inconnu dont D. fait Péloge 
Pg. 14, 104. Il était de Prata, château situé entre Fayence et Forli. 

Prato, le pré, la prairie, ble Wiefe, vie Matte Inf. 4, 111. Pr. 23, 80. 

Prato. ville de Toscane, au nord de Florence Inf. 26, 9. 

Pratomagno, aujourd’hui Prato vecchio, bourg de Toscane dans la 
vallée supérieure de l’Arno, au pied de l'Apennin. Pg. 5, 116. 

Pravo , méchant, scelérat, pervers, Tiet, ëlo, verworfen Tut, 3, 
84. 16, 9. Pr. 9, 25. Comme snbst. les méchants, les pervers, bie Den, 
Me Sbleten Inf. 19, 105. 

Precare, forme latine employée en rime au lieu dé pregare, prier, 
Vitten Inf. 15, 34. 

Preco, en rime au lieu de prect, mot emprunté du latin pour preghi, 
les prières, Die Bitten Pg. 20, 100. 

Precedente, précédent, qui précède, vorangebend Pr. 25, 69. 

Precedere, précéder, vorangehen Inf. 19, 74. Pg. 9, 52. 10, 64. 46, 
98. 32, 23. 

Precinto (praecinetus), une enceinte, ce qui entoure, ein Umfang, md8 um- 
giebt Inf. 24, 34. Pr. 27, 113. , 

Preciso, adj., précis, clair, beftimmt, flar Pr. 17, 34. Part. de preci- 
dere, coupé, interrompu, empêché, abgef@nitten, unterbroden, verhindert 
Pr. 30, 30. Adv., d'une maniére précise, avec précision, beflimint, auSbrüd- 
lib Pr. 5, 48. 

Preclaro, mot emprunté du latin, illustre, excellent, erhaben, Berdi 
Pr. 41, 145. brillant, glängend Pr. 9, 68. 

Preco, forme latine pour prego ou preghiera, la prière, bag Gebet 
Inf. 28, 90. Pr. 20, 53. 

Preconio, mot emprunté du latin, ure annonce, une prédication, eine 
Berfünbigung, eine Predigt Pr. 26, 44. 

Precorrere, aller au devant, prévenir, zuyorfommen Pr. 33, 18. 

Preda, ls proie, le butin, pie Beute Inf. 12, 38. 31, 118. De, 20, 11. 
33, 39. Par extension ce qu’un torrent emporte avec lui Pg. 5, 129. 

Predella Pg. 6, 96. Ce mot dont le sens est incertain pourrait venir 
du latin du moyen âge brida, dont s’est formé briglia et qui lui-même 
est allemand bridet, la bride, le frein, der Bügel. Quelques Mss. ont bri- 
della et bredella. Buti et après lui Land. et Vellutello l’entendent de 
Ja partie des rènes que le cavalier tient en main. L’opinion de Tassoni, 
appuyée sur une autorité très ancienne, que predella désigne la partie 
du frein qui touche au mords et que l’on tient pour conduire le cheval 
sans le monter, nous paraît la plus probable. 

Predestinato, prédestiné, élu, erwåhlt, zuvor erfeben Pr. 21, 77. 

Predestinazione, ls prédestination, die Borbeftimmung, bie Gnaden- 
wahi, terme de théologie Pr. 20, 130. 

Predetto (praedictus), susdit, dont il a été question, befagt, vorhin er- 
mähnt Pr. 26, 61. 
2y! edicante, le prédicateur, ber Prediger, Berfünblger Pg. 22, 80. Pr. 

Predicare, précher, prebigen Pr. 11, 102. 29, 110, 416. 











“Predons — Premere, 7 


* Predone credo), mot emprunté du latin, le brigand, ber Méwber İnf. 
11, 38. | 

Prefasio Pr. 30, 78. ordinairement prefazione, la préface, Did Bors 
rebe. Comme la préface indique le contenu d’un livre, en donne und 
idée, D. paraît s’être servi de la métaphore hardie d'appeler łe fleuve 
et les étincelles qu’il apperçoit au Paradis, les préfaces, c. à d. des ima- 
ges qui indiquent préalablement ce que ces objets sont en réalité. Ce 
qui confirme vette interprétation c’est l’epithète d’ombrifert ajoutée à 
prefasi, qui rappelant le verbe adombrare, figurer, donner une idée, abs 
bilberi, ahbeuten, permet de traduire cenni preliminari, adombrativi où 
figure predimostrative del lor vero, des images qui indiquent, Dilber, melie 
anbeutén. | 

Prefetto Cpraefectus), le chef, celui qui se trouve à la tête, bas Gauyt, 
ber Botfigenbe: D. désigne par pref. nel foro divino le pape Clément 
V enhemi de l’émpéreur Henry VU. Pr. 30, °142. 

Progate Crecari), prier, demander, bitten Inf. 5,77. 6, 89. 10, 95, 116. 
13; 86. 14, 92. 15, 34. 26, 65. 27, 55. Pg. t, 79. 3, 14. 6,51, 67. 
16, 50. 19, 82. 23, 50.224, 109. 25, 29. 27,47. 28,82. 33,118. Pr.4,108. 
24, 28 où preghe est mis en rime pour preghi 33, 30. Pregar di, de- 
mander un objet, um etwag bitten Pg. 6, 31. 13, 117. P. per, prier pour 
obtenir un objet, um ettoa8 bitten Inf. 5, 92. Pg. 16, 17. prier pour quélqu'un, 
für jemant bitten Pg. 16, 51. Prier, adresser des prières à Dieu, beten 
Inf. 5, 92. Pg. 6, 26. 13, 117. 16, 51. Pr. 1,36. Precare q. v. au lieu 
de pregare Inf. 15, 34. Priego p. prego Inf. 26, 65. Pg. 8, 114. 

Pregato, celui qui est prié, qu’on prie, ber ben man bittet, ber Gébetene 
Pg. 24, 109. i 

Preghiera (de pregare), la prière, bie Bitte Inf. 26, 70. La priere 
adressée à Dieu, w48 Gobet Pg. 11, 22. | 

Pregiare (de pretium), estimer, avoir de l’estime pour, adten, fdñben 
Inf. 14, 70. Louer, vanter, Toben, üben Pr. 11, 41. 

Pregio (pretium), la gloire, l'honneur, le mérite, ber Ruhm, We Ehre, as 
Bervienft Pg. 7, 18. 8, 129. 14, 63. 26, 125. Pr. 16, 128. | 

Pregno (de praegnans). Au propre, enceinte, fhwanger Pr. 13, 84. De-là 
de l’air, chargé de pluie, regenfhwanget De. 5,118. Pr. 10, 68. de mon- 
tagnes fertiles, riches en eau, wafferreih Pg. 14, 31 en général rempli, 
erfüllt Pg. 18, 42. 22, 76. Pr. 22, 112. | 

Prego et quelquefois priego, la prière, die Bitte, bas Gebet Inf. 16, 
29. 26, 66. Pg. 1, 53. 3, 141. 6, 42. 13, 147. 14, 75. 17, 56, 59. 
23, 88. 33, 118. Pr. 31, 96. 33, 29 et plus souvent. 

Prelibare, verbe emprunté du latin praelibare, donner op avant-gout, ei- 
nen Borgelbmad geben Pr. 10, 23. Gouter avant le temps, vor ber Beit 
foften, im voraus geniefen Pr. 24, A. 

Premere, exprimer, auSpreffen Int, 32,4. exprimer des larmes, THrånen 
audypreffen Pg. 13, 84. premersi, élre exprimé, auBgebtüdt werven, Her- 
vorgetrieben werden Pg. 25, 48. pousser, treiben Pr. 12, 99. abaisser, nies 
Derdrüden Inf. 12, 180. premere il cuor, oppresser le coeur, Dab Herz 
dDrüden hif: B3, 5. premere a, se presser, Béi drängen Pa. 5, 48, 





398 Prendere — Presso. 


Prendere (prehendere), prendre, saisir, nehmen, Toten, greifen, au physi- 
que Inf. 15, 23. 19, 124. 23, 37. 24, 14. 25, 53. 31, 134. 32, 97. 
34, 71. Pg. 3, 123. 6, 5. 20, 102. 32, 34, Pr. 1. 4. 11, 41. 16, 99. 
17, 40. 23, 122. 25, 9. 30, 119 et bien plus souvent. Prendre Pori- 
gine, ben Urfprung nehmen Pr. 30, 108. Au moral et par extension 
prendre, saisir, faffen, ergreifen Inf. 4, 43. 5, 101, 104. Pg. 9, 143. 20, 
128. Prender letizia, se réjouir, fit freuen Pg. 13, 120. P. a ciancia, 
se faire un jeu de, al8 Serg; nehmen Pr. 5, 64. v. Pigliare. Prendre à la 
chasse, ou faire prisonnier, fangen, ergreifen Inf. 16, 108. 23, 36. 33, 17. 
Pg. 14, 133 où la Cr. lit apprende. Obtenir, empfangen Pr. 2, 123. 22, 
59. Entendre, verftehen, prendre, nehmen Pr. 11, 75. Commencer une route, 
prendre un chemin, einen Weg ergreifen Inf. 7, 17. 12, 28. Pg. 1, 108. 
25, 8. 28, 5. Pr. 2, 7. Prender un corso, prendre un cours, einen Rauf 
nehmen Inf. 11, 99, 108. Prender la fede, s'emparer de la confiance de 
quelqu'un, jemanbes Glauben gefangen nehmen Inf. 20, 101. A cui mal 
prenda, puisse lui en arriver malheur, möge e8 ibm Übel befommen Inf. 27, 
70. Prendersi, s'accrocher à, fih an etivas Halten, anflammern Inf. 34, 
107. Commencer, anfangen Pg. 19, 69. se mettre à, fidh an etwa maten 
Pg. 18, 75. Au Part. preso Inf. 23, 105. 33, 17. Pg. 9, 17. 19, 124. 
20, 79. 21, 115. Pr. 16, 99. 

Preparazione, je préparation, bie Borbereitung Pg. 6, 121. 

Prosa (de prendere), l’action de prendre, de saisir, la prise, ber Oriff, 
bas Faffen Inf. 16, 23. | 

Presago, mot poétique, qui prévoit, qui sait d'avance, der vorher weif 
Pr. 12, 16. 

Proscribere, forme latine qui ne se trouve qu’en rime Pr. 24, 6. 
limiter, terminer, bejränten, begränzen. 

Prescrivere, dans le même sens Pr. 21, 103. 25, 57. Par? pre- 
scritto. 

Presente (de praesentare), subst., le présent, le don, da8 Gejent, die 
Gabe Pr. 7,24. De praesens le temps présent, le présent, die gegenwärtige 
Beit, die Gegenwart Inf. 10, 99. Adj. (praesens), présent, gegenwärtig, qui 
appartient au temps qui court, ber Gegenwart angebôrig Inf. 14, 89. 
23, 5. Pg. 16, 82. 23, 117. 31, 34. Pr. 6, 127. 9, 43. 17, 18, 93. 
28, 1. 

Prosenza (praesentia), la présence, ble Gegenwart Pg. 30, 35. Pr. 11, 
101. 27, 24. 

Preso, adj. Au moral, pris, épris, ergriffen Pg. 18, 31. 

Pressa (de premere), la presse, la foule, ber brängenbe Haufen, die 
Menge Pg. 6, 8. 

Pressa, della, ancienne famille noble de Florence; on ne connait 
point l'individu de cette famille que D. indique Pr. 16, 100. 

Presso (de pressus), prés, nabe, du lieu Inf. 4, 135. 21, 111. Pg. 10, 
58. 12, 92. 17, 67. 18, 111. 24, 115. 27, 43. Pr. A 96 où la Nidob. 
lit appresso 21, 43. 25, 97. 30, 121. Du temps Inf. 17, 85. Pg. 1,59. 
Presso a, prés de, nahe bei, du lieu Inf. 5, 77. 16, 119. 23, 39. 26, 
92. 27, 86. 28, 80. Pg. 3, 128. 8, 87. 13, 115. Pr. 8, 31. 18, 6. 22, 
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124. du temps Inf. 26, 7. Pg. 9, 14. Pr. 6, 55. Presso di, prés de, nahe 
bei, du lieu Inf. 9, 113. 31, 101. Pg. ł, 31. 13, 55. 29, 46. Pr. 25, 
139. Da presso, ou dappresso, de pres, von nabem Inf. 20, 22. Pg. 2, 
39. 20, 122. 

Presso, comme subst., le voisinage, l'approche, He Nähe, bie Annåhers 
ung Pg. 2, 13. où la Cr. a adopté la mauvaise leçon suot presso del 
qui détruit toute construction. v. Solere. 

Presso cho, presque, beinahe Pg. 12, 122. 

Pressura (de premere), forme ancienne, aujourd’hui oppressura ou 
oppressione, l'oppression, vieUnterbrüdung, ber Drud Pg. 6, 109 d’après 
Alde, Nidob. et plusieurs anciennes édit. La Cr. a adopté la forme plus 
moderne l'oppressura q. v. 

Prestamente (du latin praesto), vite, en hâte, nel, eilig Inf. 22, 
147. 

' Prostargsi, se donner, se communiquer à quelqu’ un, fi einem mittheis 
len Pg. 13, 108. Pr. 1, 22. 
| Prosto, agile, gewandt, rapide dans ses mouvements Inf. 1, 32. 25, 
133. 30, 110. De-là empressé, eilig, eifrig Inf. 2, 117. 21, 104. 31, 
108. Pg. 6, 79. 19, 26. Pr. 21, 67. Disposé, prêt à, geneigt zu Inf. 15, 
+ Pg. 18, 19. 26, 31. 28, 83. 30, 14. Pr. 8, 32. 10, 57. 24, 50. 

9, 60. 

Presumere, se hazarder, avoir l’audace de, fth berausnebmen, fi. er- 
fübnen Pr. 21,98 où presque toutes les édit. lisent sans aucune néces- 
sité presumma au lieu de presuma. (eer, wagen Pr. 33, 82. 

Presuntuoso (de praesumere), présomptueux, anmafend Pg. 11, 122. 

Prosunzione, Le présomption, Popinidtreté, pie Anmafung, die Gartnäfe 
Doft Pg. 3, 140. 

Preto (de presbyter), proprement le prétre, der Briefter. D. appelle 
ainsi un évêque de Feltre Pr. 9, 58 que les anciens commentateurs 
nomment les uns Alexandre de Plaisance, d’autres Gorza de la famille 
Lussia de Feltre, qui vendit à Pino della Tosa gouverneur de Ferrare 
pour le roi Robert, plusieurs gentilshommes Ferrarais qui s'étaient 
réfugiés à Feltre, et qui furent mis à mort à Ferrare. Il gran prete Inf. 
27, 70 est Boniface VII. 

Preterito, le passé, die Bergangenbeit Pr. 23, 54. 

Prevenire, prévenir, auvorfommen Pr. 23, 7. 25, 51. 

Proviso, prévu, vorausgefehen Pr. 17, 27. 

Prezioso, prétieuxz, de grand prix, foftbar, von Hohem Werthe Pr. 2 
140. 15, 86. 

Prezza (de pretium), mot qui a vieilli, estime, prix qu’on met à une 
chose, Werth, den man auf etwas legt Pg. 24, 34. 

Pria (de prius), avant, auparavant, vorher, zuvor, bevor, piuiôt, eher Inf. 
1, 99. 12, 57. 16, 63. 23, 120. 24, 30, 63. 26, 14. 27, 82. 31, 1. 
34, 122. Pg. 4, 55, où la Cr. lit prima, 5, 185. 9, 111, 119. 10, 14. 
12, 18, 17, 39. 21, 12. 22, 26. 32, 84. Pr. 4, 93. 17, 6, 29. 25, 39. 
28, 83. pour la premiére fois, le premier, zuerft Pr. 4, 26. 16, 41. 25, 71. 





IZ Priego — Primo. 


Pria che, avant que, beer Daf Inf. 380, 86. 31, 2. 33, 6. Pg. 14, 106, 
128. 20, 131, 

Priego, autre forme de prego q. v. 

Prigione (de prehensio) , la prison, bag Oefängnif Pg. 1, 41. 11, 

137. 

| Prima (de primo), avant, früher, plutôt, auparavant, wt, vorher Inf. 
8, 79. 11. 11. 12, 60. 13, 46. 18, 93. 29, 43. 21, 137. 22, 120. 
34, 120. Pg. 3, 12. 4, 130. 14, 24. 15, 93. 16, 55, 127. 19, 98. Pr. 
á, 2. 6, 83. 13, 133. 29, 19. Pour ia premiére fois, d’abord, oer, an- 
fänglih Inf. 16, 95. 25, 85. 27, 7. 29, 128. 31, 6. Pg. A 55. 20, 
140. 25, 87. 29, 30. Pr. 11, 80. 20, 40. 27, 79. Prima che, avant que, 
ehe, bevor Inf. 2, 12. 6, 42. 8, 54. 13, 16. 28, 42. 34, 100. Pg. 6, 
65. 13, 31. 14, 2. Pr. 18, 31. 27, 142. 28, 6. 30, 185. 32, 45. Da 
Prima, pour la première fois, zuerft, au commencement, anfängli Inf. 1, 
40. Pr. 3, 129. Di prima, auparavant, zuvor Pg. 15, 11. Pn prims, ou 
commencement, anfänglid) Pr. 18, 113. 

Primajo, ancienne forme p. primo, le premier, der erfle, antécédent, 
früber, vorbergebend Inf. 5, 1. 7, 41. 25, 76. Pg. 9, 94. 13, 5. 14, 66. 
29, 145. Pr. 2, 108. 18, 91. 26, 100. où Adam est appelé l’anima 
primaja. 

Primavera (primum ver), le printemps, ber Frühling, au propre Pg. 28, 
143. Pr. 28, 116. Quant à Pg. 28, 51 il est douteux si D. par ce mot 
a voulu indiquer les fleurs que Proserpine avait cueillies, ou bien 
l'aspect du paysage riant qui l’entourait alors, ou bien enfin la fleur de 
la virginité. Des herbes et des fleurs comme le printemps les produit 
Pr. 30, 63. 

Primiero, moins usité que primo, premier, originaire, erft, urfprüngs 
lih Pr. 32, 75. 

Primipilo, mot emprunté de la milice romaine, le capitaine, le chef, 
der Gauptmann, der Anführer, D. désigne par ce mot St. Pierre Pr. 24, 
59 comme premier champion, Sortämypfer, de l'Eglise. 

Primizia, ies prémices, les arrhes, d’un plus grand bien, Crfllinge, Un: 
terp{anx, Borboten grüberen Glüds Pg. 29, 31. La souche, le premier an- 
cêtre, bie Wurzel, der Stammoater Pr. 16, 22. St. Pierre est appelé 
primizia des vicaires du Seigneur, le premier, ber erfte Pr. 25, 14, 

Primo, le premier, ber erfe Inf. 1, 111. 3, 6. 4, 15. 5,52. 9, 12. 11, 
28. 18, 24. 19, 117. 20, 3. 23, 12. 29, 37, 104. 33, 97. 34, 136. 
Pg. 1, 15, 98. 2, 26. 3, 82. 13, 28. 17, 410. 22, 71. 28, 16,.104. 
80, 1. Pr. 1, 50, 134. 2, 45. 4, 34. 6, 11. 9, 42. 15, 56. 19, 46. 26, 
88. 27, 187. 28, 105. 29, 136. 30, 107. 82, 79,94. Dans le passage 
Inf. 12, 114 Questi ti sia or primo ed io secondo, primo semble dé- 
signer celai qui mérite le plus de confiance, celui qui est le mieux 
instruit, L'anima prima Pg. 33, 62. Pr. 26, 83 est Adam, v. Primajo. 
H primo amor Inf, 8, 6. Pg. 6, 11 est le Saint Esprit et Pr. 82, 142 
Dieu, comme aussi il primo vero Pr. 4, 96. Les prime cregture inf. 7,- 
Hä sont les anges. J primi Inf. 10, 47 sont les ancêtres. Comme subst. 
le premier, Das Erfte Pr. 2, 79. 








Prince — Procurare. 401 


Prince p. principe, forme qui n’est plus d usage, le prince, ber Yürft 
Pg. 10, 74. 

Principati, les principaulés, bie Yürftenthümer Pr. 28, 125 désignent 
une des hiérarchies des Anges, v. St. Paul aux Ephés. 1, 21. 

Principe Cprinceps), le prince, le chef, ber Yürft, bas Oberhaupt Inf. 27, 
85. Pr. 6, 45. Ce titre est donné aux Anges Pr. 8, 34. à St. François 
et St. Dominique Pr. 11, 35. et aux apôtres Pr. 25, 23. 

Principio, & commencement. ber Anfang Inf. 1, 37. 11, 107. 20, 12. 
23,9. Pg. 15, 2. Pr. 15,38. 22,91. 27, 59. La source, l’origine, bie 
Quelle, der Urfprung Inf. 1, 78. 2, 80. 28, 141. Pg. 14, 31. 18, 64. 
33, 117. Pr. 1, 111. 23, 84.. 24, 145. 29, 55. Le principe en philo- 
sophie, ber OGrundfag Pr. 4, 61. 33, 135. Principio formale, Pessence, 
das Wefen Pr. 2, 71, 147. 

Prisciano, Priscien, Priscian, grammairien latin du sixième siècle. : 
Inf. 15, 109. On ignore ce qui a pu engager D. à lui donner cette place 
aux enfers. 

Privare, priver, berauben Inf. 11, 43. Pg. 5, 105. 14, 68. 33, 125. 
Pr. 30, 47. Au part. Privato, privé, beraubt Inf. 18, 87. Pg. 1, 27. 8, 
27. 16, 1. Pr. 11, 64. 

Privato, le privé, lieux d'aisances, ber Abiritt Inf, 18, 114. 

` Privilegiare, privilégier, avantager, bevorzugen, auszeihnen Pg. 8, 

30. 


Privilegio, le privilége, bas Borret Inf. 23, 89. Pg. 26, 127. Pr. 
16, 130. 27, 53. 

Privo, contraction de privato, privé, beraubt Inf. 34, 27. Pr. 1, 
139. 

Pro (de prodesse), l'utilité, le prof, l'avantage, ber Jluben, der Bortéeil 
Inf. 2, 110. 11, 42. Pg. 32, 103. | 
Probitade ou Probitate, la probité, bie Nehtihafenheit Pg. 7, 

122. 

Probo, mot emprunté du latin, probe, honnèle, homme de bien, Tet 
faffen, ein redtidaffner MenfH Pr. 22, 138. 

Procacciare, l’ancien français pourchasser, (cher, Hoi bemühen Pg. 
15, 79. 17, 62. 

Procacciarsi, se procurer, fit verfchaffen Inf. 32, 39. 

Procedero, marcher, avancer, aller en avant, gehen, voriwärts féreiten 
Inf. 20, 103. 23, 81. 25, 64. 31, 112. Pg. 14, 130. Pr. 5, 110. 27, 
86. 28, 114. 29, 20. des regards Inf. 17, ot. d’un discours, d’un rai- 
sonnement Inf. 11, 67. Pr. 9, 114. 11, 73. 27, 37. Procéder, ju Werfe 
gehen, agir, handeln Pr. 7, 110. Dériver, tirer son origine, hervorgehen 
Inf. 84, 36. Pg. 28, 88. Pr. 5, 4. 

Procella, mot emprunté du latin, la tempête, ber Gturm, en général 
le péril, ble Gefahr Pr. 31, 30. 

Processo, la manière d'agir, d'opérer, da8 Berfabren Pr. 7, 138. 17, 
67. La continuation d'un discours, die Yortfegung einer Rede Pr. 5, 18. - 

Procurare ou Proccurare, procurer, faffen, verfaffen Iaf. 22, 


| 26 


A Prada +. Promessione. 


Proda (d'origine incertaine), de rivage de la mep et des fleuves, bas 
ufer Inf. 8, 55. 12, 101. 17, 5. 22, 80. Pg. 6, 85. Pr. 19, 61. Be-h 
le hord, pex Rani Inf, 4, 7. 34, 42. Le cëd bie Geite en général Inf. 
24, 97. 

Preda, autre forme de prora, comme rado. et rara, bh proua, Der 
DBordertheil w8 Ghiffes Inf. 24, 13 

Prode (de prodesse), synonyme de pra q. o, l'utilité, lavantage, De 
Nupen, der Borthell Pg. 15, 42. 24, 75. À suo prode Pr, T, 26 pour 
son bien, au ihrem Befteu. 

Produrre (prodwere), produire, engeudrer, bervevbringes, erzeugen inf. 
24, 87. Pg. 10, 95. 27, 185 Pr. 2, 147. 8, 107 aù producerebbe est 
mis pour produrrehbe Q, 130. 18, 65. 25, 6& Au part. Prodatte Pr. 


* 26, 92 et en rime Produtto Pr. 29. 33. 


Proenza v. Provenza. 

Prefano, profane, unbeilig, B. appelle ainsi les damnés Inf. 6, 81. 

Profferére, ancienne forme, proférer, exprimer, au8fprehen, audbriifs 
fen Pr. 8, 6. Ordinaitement profferire, manifester, exprimer, offenbaren, 
ausorüdien nf, 29, 132. Pr. 28, 136. Au part. Profferte Pr. 26, 

103. 

"  Profferta, rofe, be Anerbietung Pr. 23, 52. 
ng! rofeasiene, io, profession de foi, bo Gaubeusbefenntaif Pr. 24, 51. 

, 54. 

Profeta, le prophée, ber Prophet Pr. 12, 60. 24, 138. 

Profetico, prophétique, propbhetif® Pr. 12, 141. 

Profilare (de pro et flums), dessiner, zeichnen Pg. 21, 23. v. 9, IEA 

Profondarsi, de l’esprit qui s'enfonce, pénétre profondément, fich verfens 
fèn Pr. 1, 8, 28, 107. 

Profondo, au physique, profond, tief Inf. 3, 4t. 4, 10 1t, 5 £8, 5. 
Pe, 5, 73, Pr. 19, 63. 20, 118. Par extension, de la nuit Pg. A, 44. 
23, 121. de la lumière Pr. 24, 88. 33, 115. du ciel Pr. 30, 4. de 
l'esprit Pr. 2, 134. de Famour Pr. A 421. du savoir Pr. 10, £82. des 
idées, des paroles Pg. 32, 90. Pr. 24, 70. Comme subst. il: profondo, 
(e profondeur, die Tiefe Pg. 23, 40. Pr. 9, 28. 38, 85. il profondo Marie 
Pr. 14, 100 est mis pour il profondo di Marte. Comme adverbe, voir 
d’une manière plus parfaite, tiefer in etma fbauer Pg. 24, LES. parier 
d'une manière plus. élevée, plus obscure, Geint, bunêek reven Pr. 
15, 39. | 

Progenie, moi emprunté du latin, la race, bas Gefbledt Pg. 22, 72, 
allusion A Virg. Eclog. IN, 7. 

Prole, mot emprunté du: latin, la raca, les descondants, bag Gefhledt 
bie Nahfommen Pr. 7, 27. 

Promete, mat emprunté du.latin, ecphiquer, révéler, (iren, offenda- 
ten Pr. 20, 93. 

, Promessa . Cde, promellere), la promesse, bag Meriprechen mE 27, 
10. 


Promessiqne ou plutôt Promissione,. comme lisent les. meilleures 


- 
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édit; la promesse, bas Buripreden, die Berfrifuhg Pe, 28, 188. 80, 132, 
Pr. 29, 123 où la Gr. lit promession. 

Promeblere (rromitere), promettre, berfpreden, verbeifen Pg. 6, 12. 
12, 99. Pr. 8, 105. 25, 87. Promattersi, s'offrir au service dé quelqu'un, 
fid jemanben erbieten Pr. 8, 43. Au Part. promesso, promis, verbtisen, 
veribroden Inf. 16, 62. 

Promissione v. Promessione, 

Promosso, de promuovėre, proms, élevé à une dignité; erhoben Pg: 
20, 58. 

Promotoro Pr. 1,116 leçon de la Cr. et de presque toutes les édit: 
au lieu de permolore q. v. le moteur, celui qui donne, qui imprime le 
mouvement et la vie, per Berveget, Anreger. 

Prontare (de promptws?); en quelque sorte rendre prompt,. exciter, in- 
stigner, ántréiben Pg. 13, 20 où Vell. et Dan. lisent ponta, peser sat 
quelque chose, faire pencher la balance. 

Pronto cpromptwi), prompt, egile, (net, beiwegli Inf. 10, 87: 25, 
102. 32, 114. Pg. 3, 48. 28, 10. 32, 150. Pr. 14, 22. 24, 55, De-là 
pt& d, disposé, empressé, bereit, begierig, eifrig Inf. 3, 74, 124. Pg: 13,24. 
17, 49. 26, 104. Pr. 3, 16. 23, 77. 24, 128. Pré, bereit Inf. 27, 34. 

Propo, mot emprunté du latin, prés de, nabe Pr. 19, 107. 

Propinquissimo, superlatif de propinguo, le plus prés, le plus proche; 
der någ fte Pr, 32, 119. ` 

Propinquo, mot emprunté du latin; proche, voisin, nabe, benadbart 
Inf. 17, 86. Pr. 9, B8 du temps, voisin; nahe bevorfiebend Pg. 33, 41. 
I propinqui, les parents, We Berwandten, die Angehörigen Pg. 13; 150. 

Proponimento (de proporre), ce qu’on se propose de faire, Pinten- 
tion, det DVorfag, die Abfit Pg. 10, 107. 

PrOpOTTO (proponere), proposer, vorflagen, poser une question, eine Srage 
anfwetfen Pr, 24,47. Au part. Proposto, le mets ofert à quelqu'un, placé 
devant lui, vorgeftgt Pr. 28, 48. 

Proporzibne, jo proportion, bas Serbältnif Inf. 31, 60. 

Proposito Pr. 25, 126 ee que Diew s’est proposé, le décrel, e 
Borfag. | 

Proposizione, proprement le proposition, ber Borberfaÿ, qui fait par- 
tre du syllogisme, et par métaphore D. appelle ainsi les deux parties 
de la Sainte écriture, l’ancien et le nouveau Testament. Pr. 24, 98. 

-Proposta (de proporré), le dessein, ee que l’on s’est proposé de faire, 
Ser Vorfab, dit Abfdt hf. 2, 38. 

Proposto, le dessein, l'intention, bee Borfab, die ‘Abfidt Inf. 2, 138. 
et 22, 123 où cépendant plusieurs interprètes prennent ce mot à tort 
dans le sens de chef. 

Proposio (de pracposite), le chef, le capitaine, bag Oberbaupt, Der 
Hauptmann Inf. 22, 94. v. l’article précédent. 

Propriamente, ezactemenf, distinctement, genau, beutli® Pg- 10, AA. 

, Proprio, propre, egen Inf. 11, 25. 16, 94. Pg. 12, 40. 20, 84. 31, 
40. Pr. 5, 125. 26, 97. 32, 14, 42. 83, 139, odio proprio, la haine de 
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soi-même, Der Selbfthaf Pg. 17, 108. Comme adverbe, exactement, genau 
Pr, 11, 54. Per proprio, en propre, au eigen Pr. 1, 57. 

Prora, la proue, ber Borvertheil bes SHiffes Inf. 26, 141. Pg. 30, 
58. Pr. 27, 146. Pour vaisseau, Siff en général Inf. 8, 29. Pr. 
23, 68. ` 

Prosa. Comme les troubadours appelaient prose leurs compositions 
qui n’étaient pas divisées en stances, mais écrites en tirades monori- 
mes, et qui consistaient en récits épiques, il est plus que probable que 
D. Pg. 26, 118 a voulu désigner quelque roman poétique d’Arnaud 
Daniel et non pas un ouvrage écrit en prose, dans le sens ordinaire de 
ce mot. , 

Proseguire Cprowqui), continuer, fortfegen Inf. 26, 46. 

Proserpina, la fille de Cérès, enlevée par Pluton, Proserpine, Pg. 28, 
50. Elle est encore indiquée Inf. 9, 44 v. Regina et Inf. 10, 80 v. 
Donna. 

Prossimano (du latin du moyen âge), un proche parent, ein naher 
Berwanbter Inf. 33, 146. 

„E Tossimo (proximus), le prochain, ber Nädfte Inf. 11, 31, 35. Pg. 17, 


"Brotendersi, s'étendre, fih bebnen, fih fiveden, da faucon prêt à 
prendre son vol Pg. 19, 65. Tendre le corps en avant, Den Leib vorwärts 
fireden Pg. 27, 16. Part. Proteso, tendu, gefpannt Inf. 15, 114 où d 
` paraît que ce mot est pris dans un sens obscène, comme bande. 

Protervo, mot emprunté du latin, hautain, fer, fotz Pg. 30, 70, en 
parlant de chèvres revêche, mutbwillig Pg. 27, 77. 

Protezione, la protection, ber Shug Pr. 12, 53. 

Prova et Pruova, que l’on trouve indistinctement dans les diverses 
édit. (de la basse latinité proba), la preuve, ber Beweis Inf. 28, 114. Pg. 
21, 61. Pr. 9, 20. 13, 124. 24, 100, 133. 26, 36. 29, 122. Preuve 
de valeur, Pezploit, bte $elbentbat Inf. 31, 94. le combat, ber Kampf, la 
guerre, ter Krieg Inf. 8, 122. 27, 43. l'effet, bie Wirfung Pg. 30, 117. 
D’une plante, far mala pruova, ne pas réussir, niht gedeihen Pr. 8, 141. 
A pruova pour a gara, à l'envi, um bie Wette Inf. 8, 114. 

Provare (probare), prouver, bemeilen Pr. 3, 3. 24, 105. éprouver, re 
fabren Pg. 19, 103. Pr. 17, 58. essayer, verfuden Inf. 8, 92. Pr. 
2, 95. 

Provedenza, ancienne forme pour providenza, la prévoyance humaine, 
bie menfdlihe Borfidt, Borausfi®t Pr. 17, 109. Dans le sens de pro- 
vidence il faut mieux écrire providenza q. v. 

Provenza Cprovincia), la Provence, ble Provence, province de France Pg. 
7, 126. La Cr. lit Proenza. 

Provenzale, provençal, "de Provence, provengalifd Pg. 20, 61. I Pro- 
venzali, les Provençaus, bie Provengalen Pr. 6, 130. 

Provenzan Salvani v. Salvani. 

Providenza ou Provvidenza, la providence divine, die gôttlide Bor- 
febung Int 23, 55. Pr. 8, 99. 11, 28. 27, 16. Et Providenzia, forme 
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plus ancienne Pr. 4, 121. La Cr. écrit tantôt provedenza tantôt pro- 
videnxa. 

Provincia, la province, die Proving Pg. 6, 78. 

Provvedere Cprovidere), pourvoir de, avoir soin de, verfeben Inf. 7, 86. 
Pr. 28, 85. Prendre une précaution, eine Borfibt brauchen Inf. 14, 34. 
fich vorfehen Pg. 6, 22. Pr. 8, 79. Provvedersi, se pourvoir, fi verfeben 
Pr. 10,120. se prémunir, fich vorfeben Inf. 24, 26. Au part. Provveduto, 
prévu, vorauSgefeben Pr. 8, 100. 

Provvedere, subst., la prévoyance, la providence, die Borfidt, dié Bor- 
febung Pr. 8, 135. 32, 37. 

Provvedimento, mesures qu’on prend en politique, Mafregeln, régle- 
ments, Beftimmungen Pg. 6, 148. ' 

Proyyeduto v. Provvedere. 

Prudenza, Io prudence, la sagesse, die Klugheit, Me Weiðheit Pr. 13, 
104. 

Pruno, tout arbre sauvage armé d’épines, ein mwilber Baum mit 
Dornen Inf. 13, 32, 108. Pr. 24, 111. Un rosier, ein Rofenftraud Pr. 
13, 134. 

Pruova v. Prova. 

Pruovo, a pruovo Inf. 12, 93. Les commentateurs italiens dispu- 
tent sur le sens de ce mot. Boccace le traduit par allato parceque le 
contexte semble demander cette signification. Lombardi le croit un 
Lombardisme pour a preuv, qui pourrait venir de ad prope, ce qui re- 
viendrait à l’explication de Boccace. On pourrait traduire, prés duquel 
nous puissions nous tenir, bem wir zur Seite felen, qui nous serve de guide 
et de protecteur. 

Publico ou pubblico, public, öffentlich Pr. 6, 100. 

Puccio Sciancato v. Sciancato. 

Pudico, pudique, plein de pudeur, feuf, verfdämt Pg. 3, 87. 23, 
95. Pr. 15, 99. 

Puerile, pueril, finbif Pr. 3, 26. 32, 47. 

Puerizia, l'enfance, bie Kindheit De, 30, 42. Pr. 16, 24. 

Puglia CAppuia), l'Apulie, Apulien, aujourd’hui la Pouille, province du 
royaume de Naples. Inf. 28, 9. Pg. 7, 126. 

Pugliese, un habitant de la Pouille, ein Apulier Inf. 28, 17. 

Pugna, le combat, la bataille, Da8 Gefecht, die Glodt Inf. 14, 58. 

Pugna v. Pugno. 

Pugnare, combattre, fămpfen, ftreiten Pg. 1, 122. 20, 1. Pr. 6, 39. 
29, 113. D'un chien, se débattre, iH bemühen Inf. 6, 30. 

Pugnente ou pungente, de pugnere, de la douleur, poignant, cuisant, 
ftechend, brennend Inf. 18, 51. 

Pugnere et Pungere, au propre, piquer, aiguillonner, ftechen, ftadeln 
Inf. 5, 3. 30, 24. Pg. 21, 4. Pr. 32, 6. dans un combat Inf. 16, 24. 
Pg. 18, 102. Punir, ftrafen Inf. 12, 133. Au moral aiguillonner , Radeln, 
antreiben, exciter une sensation, ein Gefühl anregen Pg. 8, 5. 13, 53. 21, 
4. 31, 85. Pr. 2, 55. 28, 45. Pungersi, s’aiguillonner, se presser, se hâter, 
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Bei antreiben, fiH besilen Inf. 31, 27. Au part. Punto Inf. 16, 24. Pe, 
13, 53. Pr. 28, 45. 

Pugno, le poing, bie Sauft Inf. 7, 57. 30, 102. Au plur. je pugna 
Inf. 6, 26. 

Pulce (per), la puce, der Floh bt 17, 51. 

Pulcolla (psikcsiia de pullus), ia pucelle, une jeune fille, du junges Mät- 
den Pg. 20, 32. - 

Pulcro, mot emprunté du latin, becs, f@ôu Inf. 7, 58. 

Puleggio v. Peleggio. 

Pulito Cpoliu), poli, glatt, eben Pg. 9, 95. Pr. 2, 32. 

Pullulare, bouillonser, aufwallen Inf. 7, 119. 

Punga, forme ancienne pour pugna, en rime, le combat, bot Gefedt, 
ber Gtreit Inf. 9, 7. 

Pungello, le pointe, l'aiguilon, bie @ypige, der Stahel ot paf méta- 
phore linstigation, Da8 Gegen, bas Staelin Inf. 28, 138. 

Punire, ponir, ftrafen Inf. 11, 74. 14, 64. 19, 97. 29, 57. 38, 81. 
Pg. 19, 114. 22, 86. 33, 63. Pr. 7, 21. 

Punta (puncta), la pointe, die Gypige Inf. 17, 27. 19, 30. 27, 17. Pg. 
8, 27. Pr. 13, 11. Per punta, de pointe, mit ber pige Pe, 34, 2. Au 
figuré punta del desio, l'aiguillon du désir, ber Stael ver Begierde Pr. 
22, 26. Le coup, la blessure, ver Stih, vie uuke Inf. 13, 137. Pg. 3, 
419. Le sommet, ber Gipfel, le point le plus élevé Inf. 12, 11. 24, 41. 

Punto, Part. de pugnere q. v. 

Punto (pwctum). Du lieu, le point, le lieu, Der Pumtt, Ser Ort Inf. 6, 
114. 7, 32, 44. 14, 64. 34, 93, 110. Pr. 14, 14. 17, 17. 28, 16, 41, 
95. 29, 4. le plus haut point, le sommet, ber Gipfel Pg. 2, A. Du temps, 
le moment, ber Mugenblif Inf. 1, 11, 2, 51. 9, 37. 10, 107. 13, 44. 
22, 122. Pg. 6, 38. 9, 37. Pr. 33, 94. le moment et la cireonshance, ber 
Hugenblid und der Umftanb Inf. 5, 182. le moment, le signal, ber Beit- 
punft, das Seiden Inf. 20, 410. Le point, une partie d’un discours, ww 
opinson, ber Punkt, bie Meinung, l'objet, der Gegenftand Pg. 6, 40. 25, 
62. Pr. A 106. 24, 37. Le point, der Punft en orthographe, de-là far 
punto, s'arréler, inne baltin, ne pas traiter plus amtplenrent une matière 
Pr. 32, 140. A buon punto v. À. 

Punto, comme adverbe us moment, einen Wugenblid Inf. 15, 88. Pg. 
8, 111. 

Puntone, forme augmentative de punta, mais quisignife simplement 
la pointe, die Syite Pg. 9, 113. 

Pantura, proprement ls pigére, ber Stih, par extension le remérd de 
la conscience, Aer Gavifiensbif Pg. 12, 20. 

Puollo p. lo può de potere q. v. Pr. A 128. 

Puone p. può de potere q. v. Inf. 11, 34. 

Pupilla, ls pupile ou prunelle, ber Augenftern, die Sehe, pour l'oeil 
eu général Pr. 2, 144. 3, 15. 20, 37. 

Pure devant les voyelles et pur devant les consonnes, Les deux 
principales significations de cette conjonction sont: 
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a. Seulement, nur Inf. 11, 56. 12, 125. 14, 123. 17, 87. 19, 29. 
21, 134. 22, 26. 25, 39. 27, 25, 28, 85. 30, 82. 31, 78. 33, 6, 136. 
Pg. 4, 113. 5, 9. 8, 48. 9, 26, 75, 89. 10, 46. 12, 134. 14, 150. 18, 
48. 26, 125. 29, 26. 31, 3. Pr. 7, 14. 15, 89. 47, 80, 138. 18, 21. 
2i, 114, D4, 183. et de:là toujours, immer, immer nur (ee faire antre 
shoga que) Inf. 7, 28, 92. 14, 126. 22, 16. 26, 87. Pg. 4, 38. 5, 112. 
8, 48. 9, 89. 10, 23. 12, 86. 16, 15, 19. 27, 33, 34. Pr. 5, 50. 34, 
114. Non pura, non seulement, nit nur Inf. 7, 312. 12, 98. 16, t19. 
Pg. 7, 79. 10, 32. 11, 67. 12, 125 14, 91. Pr, 1, 118. 8, A 108 
1, GÅ. Pas méme, nié einmal Inf. 32, 30. 

. Cependant, Doh Inf. 8, 76. 9, 7. 21, 109 26, 11. Pg. 6, 67. 26, 
ss. Pr. 8, 145. 5, 98 7, 127. 16, 116. 

Pur oome, exactement comme, genan wie Inf. 25, 00. Pg. LA 27. 17, 
78. Pr. 42, 26. Dans b question perchè pur les Italiens eux- mêmes 
sont incertains de la signification; on. peurrait très bien le rendre ep 
allemand par: Zap mur, moins exactement en français-par: pourquoi 
donc. Inf. 5, 21. 29, 4. Pg. 3, 22. 

Per cho, Pourvu que, wenn nur, vorawsgefept nur Inf. 15, 92. 30, 50. 
Pe, 5, 66. 9, 129. 18, 98, 110. 19, 148. 22, 12. 30, 89. Pr. 23, a 
29, 146. Poun peu que, fo. weaig aut nur, fobalb nur Inf. 16, 12. 

Puretto, dimin. de pure, pur, trés pur, rein, gang rein Pr. 29, 22. 

Purgare, au moral effacer les péchés, ble @ünpen: bfen "e 44, 36 
24, 23. Plus souvent purgarsi, se purifier, BO veinigen Pg. A. 5, 68, 17, 
88. 36, 92. et au physique Pr. 28, 82. Par extension, dissiper, froen 
Pg. 28, 98. 

Purgaterio, le Purgatoire, bot Burgatoriun, dag Gegefeuer Pg. 7, 39. 
9, 49. e 

Purgazione, ts purification, bie Reinigung Pe 19; (A8. 

Puro, pur, rein, au physique et au moral inf. 14, 107. 28, 117. Pg. 
1, 15. 14, 119. 15, 145. 33, 145. Pr. 5, t00. 6, 87. 15, 43. 16, 51. 
23 794. 26, 140. 28; 38. 29 33, 34, 73. 

Pusiilo, pest, humble, flein, bemütbig Pr, 11, 111. 

Putire (puere), puer, ftinfen Inf. 6, 12. 

Rutta v. Putto. 

Puttana (peut-être de puus, un garçon), une pain, une femme de 
mauvaise vie, eine Gure, eine Mege bt 18, 183. Celle qui paraît Pg. 
32, 149 semble être Pimage de la papauté. qui se prostitue aux rois 
et en particulier à Philippe le bel. 

Pattanegyiare, paiarder, se prostituer, Huren, bublen Inf. 19, 108. 

Putto, impudique, effronté, bublerifc, fred). Inf. 13, 65. lâche, vénal, fe, 

auf Pg. Li, 114. 
' Pusse (de aw ow de pwere), le pus, la pourrüure, Ber @itev, Die Gaules 
Pr. 27, 26. 

Puso. (de. putere), la puanteur, ber Geftan? Inf. 9, 33. 11, 5. geb 50. 

Pg. 19, 33. Pn 16, Ap. 20, 125. 97, 26, 
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Qua, ici, la, Dier, dort, Hierher Inf. 26, 68. Pg. 7, 46. 

Qua entro, ici, dans ce lieu, Hier, bier binein Inf. 2, 87. 10, 119. 

Qua e là, ici et là, hier und dort Inf. 12, 24. 24, 10. 26, 88. Pg. 6, 
11. 33, 105. 

. Di qua di là, deça, deM, bierbin, vorthin Inf. 5, 43. 17,47. 22, 148. 
27, 60. ki, à, ber und dort Inf. 18, 34. 

Di qua, du lieu, en deça, dieffeit8 Inf. 3, 120. 4, 68. 8, 128. 12, 133. 
34, 122. Pr. 1,43. De-là dans ce monde, ici bas, in biefer Welt, bienieben 
Pg. 6, 23. 13, 22. ici, au Purg. 11, 32. Du temps, avant, yor Inf. 6, 
95, 111. 25, 4. 26, 8. De ce côté, auf diefer Seite Pg. 1, 106. 3, 62. 
10, 100. D'ici, von ber Pg. 1, 113. V. Di. In qua v. In. Combiné avec 
giù et su v. Quaggiù ct Quassu. 

Quaderno canaeraus), un cahier ou livre composé d’un certain nombre 
de feuilles de papier, ein eft, ein Bud. Pour document, régitre, Urfunbe, 
Renungsbud Pg. 12, 105. où il est fait allusion au crime commis 
vers 1299 par quelques employés supérieurs de Florence qui avaient 
falsifié les régitres des comptes. Par une métaphore hardie D. semble 
appeler il quaderno della vostra materia Pr. 17,37 l’ensemble du monde 
matériel, bie Berbindung ber irdifhen Stoffe. 

Quadra, ordinairement quadrante, un quart de cercle, bas Biertel eines 
Kreifes Pr. 26, 142 où il est question du soleil qui du moment de son 
lever jusqu’à midi parcourt un quart de sa carrière journalière. 

Quadrante, le quart de cercle, un angle de 90 degrés, ber Biertelsfreis 
, Pg. 4, 42. Pr. 14, 102. 

Quadrello, un carreau d’arbaléte, ber Bolzen einer Urmbruft Pr. 2,28. 
. Quaggiù et Quaggiuso /gua- giù), ici ou lá en.bas, Hier ober dort 
unten, en bas, binab Inf. 2, 83, 112. A 13, 20. 9, 22. 12, 35. 15, 47. 
18, 125. 24, 128. 28, 50. 33, 11, 105. Pg. 16, 63. 17, 124. 20, 14. 
32, 61. Pr. 10, 18. 22, 103. 23, 93, 98. 31, 30, 114. 32, 101. 

Quai, qua’ v. Quale. . 

Qualche, quelque, einiger, irgend duer Inf. 13, 29. Pour qualunque, 
quelque que, welder i immer Pg. 14, 69. 

Quale et devant les consonnes qual. Pronom relatif, ordinairement 
accompagné de l’article il, la etc., lequel, laquelle, welcher, wele, wel- 
Hes, qui, que, ber, den, wer, wen Inf. 2, 22. 9, 21. 12, 47. 16, 70. 19, 
19. 34, 110. Pg. 2, 19, 105. 3, 26. 4, 102. 10, 133. 11, 14. Pr. 1, 
107, 128. 2, 11, 48, 65. 3, 86. 7, 54, 131 et très souvent. Au plur. 
souvent quai et qua” pour quali Inf. 1, 121. 11, 80. 25, 123. Pg. 1 
86. 5, 47. 8, 75. 29, 103. Pr. 6, 6. 16, 23. Qual p. la qual Pg. 
17, 33. 

Quale p. qualunque, quiconque, wer immer Inf. 12; 48, 74. 15, 37. 
Pg. 1, 134. 3, 136. 10, 188. 12, 64. 19, 23. Pr. 1, 6. 6, 132. 10, 
88. 11, 122. 14, 25. 21, 19. 33, 14. 
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Quale, quet, de quelle sorte, velcher Ari, mie befkhafen Inf. 1, 4. 3, 
73. 12, 61. 14, 51, 119. 34, 27, 93. Pg. 2, 121. 3, 52. 5, 91. Pr. 3, 
95, 108. 4, 20. 8, 46. 16, 23. 21, 19. 

Qual — qual, Pun, l'autre, der eine, der andre Pg. 6, 5. Pr. 18, 
104. 

Quale, dans les comparaisons, comme adverbe, auquel correspond 
souvent tale, ou cotale, comme, tel que, wie, gleichwie Inf. 1, 55. 2,127. 
7,13. 8, 22. 12, 22. 17, 85. 18, 10. 19, 28. 21, 7. 24, 412. 30, 
136. 31, 136. Pg. 2, 13. 7, 10. 24, 94. 25, 10. 26, 94. 27, 76. 29, 
103. 30, 13. 31, 64, 89. Pr. 3, 10. 5, 98. 13, 14, 122. 17, 1, 46. 
20, 73. 30, 137. 33,58. Et comme adjectif nf. 19, 58. Pr. 3, 10. 
Pour tal qual Pg. 8, 99. 

Qual pour come, comme, wie Pr. 25, 108. 

Qual, interrogatif, quel, le quel? welher, wer? Inf. 28,89. 32, 87. Pg. 
16, 133. 23, 103. , 

Quale che, qualchè, qui que, quoi que, wer ou wag anh immer Inf. 1, 
66. 8, 123. 12, 48. 15, 12. 19, 46. 31, 85. Pr. 11, 41. Qual che si 
sia, quelqu’il soit, wie e8 au immer fei Pr. 22, 114. 

Quale, il, subst., terme de l’école, la qualité, bie Befaffenbeit, das 
Mie, vas Wer Inf. 2, 18. A 139. Pr. 2, 65. 23, 92. 30, 120. 

Qualità, Io qualité, bie Befhaffenbeit Inf. 6, 9. 

Qualunque Cqualis unquam), quiconque, wer immer, jeder ber, quelconque, 
weler auh immer, quoique, wag immer Inf, 3, 111. 11, 43, 66. 23; 
120. 25, 2%. Pg. 14, 133. 16, 119. 27, 100. 33, 58. Pr. 5, 61. 21, 
129. 23, 97. 26, 105. 27, 132. 31, 75. 

Quando, guand, lorsque, wann, al8 Inf. 1, 120. 3, 30. 4, 48. 5, 34, 
112. 10, 11. 12, 79. 15, 77. 19, 76. 21, 3. 22, 111. 26, 20, 90. 
27, A 31, 16, 34. 32, 106. 34, 5. Pg. 1, 90. 2; 95. 3, 109, 114. 4, 
16. 6, 1. 7, 16, 21. 8, 7. 9, 10. 14, 100. 21, 100. 24, 52. 26, 54. 
28, 116. 31, 67. Pr. 2, 16. 4, 73, 112. 6, 115. 8, 48. 10, 82. 13, 
34. 22, 118. 29, 1, 46. 32, 113 et très souvent encore. Quando — 
quando, tantôt — tantôt, balp — bald Inf. 17, 48. 22,7. À quando a 
quando, de temps en temps, von Beit zu Beit Pg. 25, 126. 

Quando, il, subst., terme de l’école, le moment, le temps, Der Mugen 
blid, vie Beit, vas Wann Pr. 21, 46. 23, 16. 29, 12. 

Quandunque, chaque fois que, fo oft al8 Pg. 9, 121. Pr. 28, 15. 

Quantitate, ancienne forme p. quantità, l'intensité, lu grandeur, bie 
Jnnigfeit, die Grôfe Pg. 21, 133. 

Quanto, combien, wie febr, wie viel, combien de temps, wie lange Pg. 8, 
77. 24, 76. de quelle grandeur, beauté etc., wie grop, fhön ete. Inf. 10, 
81. 21, 31, 32. 24, 119. 28, 100. 34, 37. Pg. 4, 86. 7, 42. 22, 46. 
Pr. 3, 25. 6, 31. 7, 107. 8, 46. 11, 2. 22, 149. 23, 130. 25, 138. 
30, 114. Combien, wie viele Inf. 8, 49. 25, 20. Pg. 6. 145. Plus — plus, 
je mehr Pg. 4, 90. Pr. 21, 9. Tant que, fo weit al8, fo viel als Inf. 11, 
108. 15, 34. Pg. 29, 113. Pr. 19, 74. Tant que, fo lange al8 Inf.2, 60. 
Pg. 4, 131. Quant’ è Pg. 8,56. Combien de temps y a-t-il, wie Tange ift e8 
Her Pr. 26, 109, 112. In quanto, en tant que, In im ale Pr. 4, 110. 

G* 
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26, 28. En auss peu de temps que, in fo furger Beit al8 Pr. 2, 23. Très 
souvent guanto se combine avec tutto au sing. et au plur. Au sing. 
tulto quanto, tout, tout à fait, entiérement, gang, gänzlih, vollftänbig Inf. 
6, 37. 20, 4, 114. Pg. 10, 58. 28, 103. 32, 63. Pr. 14, 45. Au plur. 
tutti quanti, tous, tant qu'il y en a, -alle, fo viele ihrer find, alle mit ein- 
anver Inf. 4, 117. 6, 37. 7, 40. 22, 37. 31, 33. Pg. 2, 74. 7, 36. Pr. 
4, 103. 22, 133. Suivi de tanto, tant que — tant, wie viel — fo viel Pg. 
15, 1, 4. Inf. 19, 37. 

Quanto a, quant å, wag anbetrifft Inf. 1, 4. Pg. 29, 80. 

Quanto, il, subst., terme de l’école, la grandeur, Die Orüfe, dag Wie- 
grof Pr. 2, 65, 103. 23, 92. 30, 120. 

Quantunque, tant que, autant que, fo viel a18 Inf. 32, SA Pg. 12, 6. 
30, 52. Pr. 22, 130. 32, 56, 91. 33, 21. Combien que, fo viel nur im- 
mer Pr. 8, 103. 13, 48. 22, 82. 24,79. 32,56. Bienque, quoique, wenn- 
_gleich, obgleich Pg. 15, 129 et pour quanto, combien, wie viel Inf. 5, 12. 
Pg. 15,71. 30, 52. 

Quare, mot latin, pourquoi, warum Inf. 27, 72. 

Quarnaro, aujourd’hui Quarnero golfe de la mer Adriatique entre 
l’Istrie et la côte de Dalmatie Inf. 9, 113. 

Quartana, en sousentendant febre, la fiévre quarte, en allemand dag 
dteitägige Fieber Inf. 17, 86. Fièvre qui laisse au malade deux jours 
d'intervalle. | 

Quarto, le quatrième, ber vierte Inf. 7, 16. 19, 40, 129. Pg. 22, 93. 
26, 140. 33, 67. Pr. 10, 49. 26, 81. 28, 29. 

Quasi, mot emprunté du latin, å peu-prés, presque, beinahe, ungefäbr, 
comme, wie Inf. 1, 31. 5, 72. 7, 36. 11, 105. 13, 61. 19, 60. Pg. 7, 
61. 8, 24. 9, 18. 10, 128. 12, 119. 17,67. 22, 39. 24, 63. Pr. 1, 
44. 2, 33. 8, 36. A 142. 7, 8. 9, 91. 26, 80. 29, 19. 30, 3. 31,121. 
32, 120. 

Quassù /qua su), ici ou là haut, Net ou dort oben Pg. 11, 129. 13, 
140. 21, 57. 23, 82. 30, 140. Pr. 2, 59. 22, 16. 25, 35. 28, 138. 
29, 88. 

Quatto quatto (peut-être de l'allemand platt), tapi, accroupi, ge= 
dudt, gefanert Inf. 21, 89. 

Quattro (quatuor), quatre, vier Inf. 4, 83. 22, 146. 25, 73. 33, 57. 
Pg. 1, 23. 8, 91. 22, 118. 29, 92, 106, 130, 142. 31, 104. 32, 146. 
33, 2. Pr. 1, 39. 5, 60. 6, 133. 27, 10. Quattro mila, quatre mille, 
viertaufenb Pr. 26, 119. 

Quegli, forme du pronom démonstratif de la troisième personne au 
sing. qui ne se rapporte qu’ à des personnes humaines. Celui, derjenige, 
celui-ci, Diefer, celui qui ou que, derjenige welcher, ou welen Inf. 4, 88. 
‘5, 53. 7, 70. 12, 26. 13, 139. 15, 124. 22, 66, 128. 25, 25. 31, 
130. Pg. 2, 95. 7; 13. 11, 121. Pr. 27, 26. 32, 112. Quelquefois on 
trouve, sans aucune raison, quelli au lieu de quegli Inf. 8,86. 32, 61. 
Pg. 13, 104 et en rime Inf. 28, 134. Très souvent on trouve la forme 
quei au sing. dans le même sens. Au nominatif Inf. 1, 22, 55. 2, 37. 
4, 51. 8, 46. 9, 43. 10, 100. 12, 31. 22, 129. 24, 35. 25, 91. 28, 
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126. 30, 136. Pg. 2, 95. 7, 123. 11, 116, 120. 14, 24. 21, 40. 24, 
82. Pr. 20, 91. 22. 25 et plus souvent. A l’accusatif Inf. 2,104. Avec 
la préposition a Pg. 3, 120. Pr. 17, 93. Dans plusieurs édit. on trouve 
quel là où la Cr. lit quei p. ex. Inf. 19, 45. 32, 114. Au plur. Inf. 2, 
114. 27, 136. Pg. 3, 145. 6, 84. Souvent D. indique par quei quel- 
qu’un qu’il ne veut pas nommer. Quei che più a ha colpa De 24,82, 
est Corso Donati chef des Noirs de Florence qui périt dans une émeute 
populaire 1808. Quei che morrà di colpo di cotenna Pr. 19, 120 est 
Philippe le bel, qui mourut d’une chute de cheval à la chasse du san- 
lier. Quei ch apporta Pr. 27, 138. v. Apportare. Quei che vide etc. 
Pr. 32, 127 est l’Evangéliste St. Jean. Quei che volentier perdona Pg. 
3, 120. Quei che puote Pr. 1, 62 et Quei che vede e puote Pr. 4, 123 
est Dieu. Quegli au plur. v. Quello. ` 

Quella, in p. in quel mentre, in quel momento, in quell "org, dans le 
moment, in dem Augenbliă Inf. 8, 16. 12, 22. , 

Quello, ordinairement devant l’s impur et quelquefois devant les 
voyelles, quell’ devant les voyelles et Ph et Quel devant les consonnes 
simples. Pronom accompagné de son subst. ce, cet, le, jener, ber Inf. 1, 
14, 38, 40, 42, 73, 79, 124, 131. 2, 29, 40, 78, 88. 9, 1. 18, 70 etc. 
Pg. 1, 4, 89, 129. 2, 103, 115. 4, 14. 5, 68. 9, 126. etc. Pr. 2, 116. . 
3, 1, 67, 101 et ainsi de suite. Dans le passage Inf. A 95 la Cr. Ht 
avec Alde et la plupart des modernes Quel signor, qu’il faudrait rap- 
porter à Homère. Vend. de Spira, Bocc., Landin, Vell., Guinif. et beau- 
coup de Mss. lisent Que’ Signor, ces Seigneurs, ces maîtres, qui se rap- 
porterait aux poètes qui viennent d’être nommés. Pronom absolu, sans 
subst. ou avec le subst. sousentendu. Ce, lequel, celui qui ou que, DAS, 
weler, derjenige Inf. 2, 50, 66. 3, 32. 6, 99. 8, 11. 13, 118. 14, 68. 
25, 96. 28, 13. Pg. 3, 51. 4, 10, 11, 29. 6, 69. 15, 19. Pr. 1, 38. 
2, 58. 3, 20, 128. 19, 93 où la Cr. lit ouer 21, 17. 22, 40. 29, 58 
et très souvent. 

Quel — quel, l'un — l’autre, ber eine — der andre Inf. 34, 14. Pr. 3, 
93. 20, 105. Au pluriel plus rarement quelli comme Inf. 3, 122, bien 
plus souvent guei, ces, ceux, ble Inf. 2, 114. 5, 78. 8, 9, 115. 33, 59. 
Pg. 3, 145. 11, 142. Pr. 2, 16 et devant De impur quegli Pg. 18, 113. 
Très souvent D. se sert de Mel ou quello, quella, pour désigner yne- 
personne qu’il ne veut point nommer. Quel di Gallura Inf. 22, 82 
est frate Gomita q. v. Quel che cadde Inf. 25, 15 est Capanée. Quel 
che tu Gaville piagni Inf. 25, 151 est un Florentin nommé Francesco 
Guercio Cavalcante tué par les habitants d’un endroit nommé Gaville 
qui en furent sévèrement punis. Quel traditor Inf. 28, 85 est Mala- 
testino de Rimini désigné sous le nom de Mastino Inf. 27, 46. q. v. 
qui fit jeter à la mer deux gentilshommes de Fano, Guido del Cassero 
et Angiolello da Cagnano qu’il avait invités à une conférence. Quelli 
Cp, quei) a cui fu rotto etc. Inf. 32, 61 est Mordrec fils d’Artus roi de 
la Grande Bretagne qui fut tué d’un coup de lance par son père qu’il 
voulait assassiner. Quel da Duera Int 32, 116 est Buoso da Duera 
q. v. Quel di Beccaria Inf. 32, 119 v. ce nom. Quel da Esti Pg. 5, 
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77. y. Esti. Quel da Pisa Pg. 6, 17. v. Pisa. Quel nasetto Pg. 7, 103. 
v. ce mot. Quel che par si membruto Pg. 7, 112 est Pierre DI roi 
d'Aragon. Quel che più basso Pg. 7, 138 est Guillaume marquis de 
Monferrat qui fut fait prisonnier et tué par les habitants d’Alessandria 
della Paglia. Quel ch apporta Pr. 27, 138 où la Cr. lit quei v. Ap- 
porlare. Quella che volse etc. Pg. 10,41 est la Ste Vierge. Quel dalle 
chiavi, l'ange, der Engel Pg. 12, 135. Quel da Roma Pg. 18. 80 un 
habitant de Rome. Quella che l’affanno non sofferse Pg. 18, 136 sont 
„les Troïlens qui abandonnèrent Enée. Quel Greco etc. Pg. 22, 101 est 
‘Homère. Quello che volando Pr. 8, 125 est Dédale. Quel che forato 
Pr. 13, 40 est le Scigneur. Quel da Signa Pr. 16, 56 v. Signa. Quel 
ch’ ancor fa Pr. 17, 3 fait allusion à Phaëéton à qui son père confia le 
char du soleil. Quel che morrà Pr. 19, 120 est Philippe le bel qui 
mourut à la chasse d’un sanglier par la chute de son cheval. Quel di 
Lemon De, 26, 120 est Girault de Berneil, troubadour natif de Limo- 
ges. Quel di Spagna Pr. 19, 125 est Ferdinand IV roi d’Espagne. 
Quel di Buemme Pr. 19, 125 v. Buemme. Quel che guarda Pr. 19, 
131 est Frédéric, roi de Sicile, fils de Pierre d'Aragon. Quel di Por- 
togallo Pr. 19, 139 est Denis, roi de Portugal. Quel di Norvegia Pr. 
19, 139 est Ilakon VII, roi de Norvège. Quel di Rascia Pr. 19, 140 
“eat un roi d’une partie de la Dalmatie et de la Servie dont on ignore 
le nom ; peut-être Uros. Quel d’ Alagna Pr. 30, 148 est le pape Boni- 
face VIII. Quella che puote etc. Pr. 32, 148 est la Ste Vierge. Quel 
d'Adamo Pg. 9, 10 quelque chose que je tenais d'Adam, etwa? wag id von 
Adam Hatte, c. à d. Le corps, ber Reib. 
- Quercia (de quercus), le chêne, die Gide Pr. 22, 87. 

Querente, du latin quaerere, celui qui interroge, ber ba frügt, ber Wragenpe 
Pr. 24, 51. 

Questi, celui-ci, dlefer Hier, diefer, forme du pronom démonstratif de 
la troisième personne qui en règle ne désigne que des personnes, 
comme Inf, 5, 135. 12, 19. 15, 48. 27, 33, 96, 127. 28, 96. 81, 77. 
32, 63. 33, 14, 145. 34, 103. Pg. 1, 58. Pg. 3, 95. 7, 132. 11, 48. 
14, 88. 18, 109. 21, 124. 23, 130. 30, 115. Pr. 10, 97. 11, 121. 
AA. A. 33, 22. mais souvent aussi il se rapporte à des animaux Inf. 
1, 46, 103. et même à des êtres idéels ei Pinstinct Pr. 1, 115, 
116, 117. ` 

Questione et Quistione, a question, die rage Inf. 9, 19. 14, 133. 
Pg. 18, 86. 28, 84. Pr. 4, 25. 6, 28. 24, 47. D. ne fait aucune diffé- 
rence entre ces deux formes du mot. 

Questo (de iste), pronom démonstratif ce, cet, celle, Deler, — e, —e8 
inf. 1, 5, 52, 94. 2, 25, 83, 95, 97, 132. 3, 10, 34, 46, 62, 64. 4, 
32. 8, 8. 11, 55, 69. 17, 41. 21, 106. 28, 182. 31, 21, 104. 34, 40. 
Pg. 1, 63, 100, 114. 2, 92, 121. A 12, 69, 88. 9, 103. 13, 34, 106. 
19, 28. 20, 28. 23, 42. 26, 29. 28, 87. 29, 21, 128. Pr. 2, 77, 85, 
94, 121, 125. 3, 50, 55, 76, 83, 109, 118. 4, 25. 5, 112. 9, 40. 10; 
93. 15, 82. 21, 18. 27, 116. 30, 22. 31, 25 et presqu’à chaque page. 
Comme absolu et neutre ceci, cela, dieg, da8 Inf. 2, 115. 6, 12. 13, 144. 
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30, 112. 33, 104. Pg. 4, 5. 6, 81. 7, 122. Pr. 2, 82. 4, 44. 12, 78. 
16, 43. 24, 54 et souvent encore. 

Quetare et quietare (de guietus), proprement meltre en repos, aur Ruhe 
bringen Pr. 27, 106. far quetare, faire taire, zum ©diweigen bringen 
Pr. 15, 5. s’arréter, ftill Beben Pr. 18, 106. Au moral, satisfaire, tranquil- 
liser, befriedigen, beruhigen Pg. 2, 108. 3, 41. Pr. 3, 70. 30, 52. Quie- 
tare il passo, rallentir les pas, bie Sritte hemmen Pg. 5,48. Quietarsi, 
au physique, s'arréter, inne Halten, til fteben Pr. 25, 131. Au moral, 
se tranquilliser, fic beruhigen, s'apaiser, fl befänfiigen, bezwingen Inf. 
33, 64. se satisfaire, fich befrievigen Pg. 17, 128..Pr. 28, 108. 

Queto et quieto, au physique tranquille, en repos, ruhig, D Inf. 3, 
97. 4, 82, 150. 27, 1. Pg. 2, 126. 3, 84. 13, 72. 14, 142. 27, 83, 
31, 125. Pr. 1, 122, 141. 5, 92. 24, 15. Au moral, tranquille, satisfait, 
beruhigt, befriedigt Inf. 1, 19. Pr. 3, 70. Dans le sens politique, tran- 
quille, ruhig Pr. 16, 134. 

Qui, ici, Hier et better, avec et sans mouvement Inf. 1, 114. 3, 14, 
15, 92, 123. 6, 76. 8, 50, 81. 9, 9, 127. 10, 11 et 129. 14, 120. 17, 
69. 21, 49. 28, 78. 29, 111. Pg. 1, 7. 3, 44, 145. 4, 18, 27. 6, 22. 
8, 19, 120. 9, 61. 10, 10. 19, 114. Pr. 1, 16, 55, 106. 2, 12, 37, 
50. 5, 109. 6, 28, 91. 9, 64, 106. 11, 27. 29, 58. 33, 119 et très 
souvent. 

Qui judicatis terram, Vous qui juges la terre, Jhr We ihr die Gre 
ritet, premiers mots du livre de la Sapience. Pr. 18, 98. 

Qui lugent, Ceux qui pleurent, die da Ceid tragen Pg. 19, 50. Ces mots 
sont pris de St. Matthieu 5, 4. 

Quia, mot latin qui correspond au grec ott, State contenti al quia 
Pg. 8, 37 veut donc dire contentez vous de savoir quod ita est, que la chose 
est ainsi, dafi c8 fo ift, et ne demandez pas le quomodo, le pourquoi, le com- 
ment, da8 Warum, dag Wie. 

Quici, combinaison des adverbes de lieu qui et ci, Ici Dier Pr. 8, 
121. 12, 130. Ici bas, Dier auf Erden Pg. 7, 66. 

Quiditate ou quidditate, terme de l’école, Pessence, bag Wefen, ce 
qui fait qu’une chose est ce qu’elle est. Pr. 20, 92. 24, 66. 

Quietare v. Quetare. 

Quiete Geet, le repos, die Ruhe Pr. 8, 39. 

Quieto v. Queto. 

Quincentro ou Quinc’entro, ici dedans, Hier drinnen Inf. 10, 17. 29, 
89. Pg. 13, 18. 

Quinci, ici, Dier Pg. 15,35. Quinci su, ici kaut, bier oben, ber Jinani 
Pg. 26, 58. Pr. 21, 68. D'ici, yon Dier Inf. 24, 74. 32, 95. Pg. 4, 82. 
11, 35. Pr. 24, 135. 27, 108. Quinci e quindi, d'ici delà, d'un côté 
et de l’autre, von Hier von dort, von ber einen und von der andern Seite 
Int, 14, 41. Pg. 10, 12. 11, 101. 12, 108. 25, 117. 28, 132. 32, 4. 
Pr. 11, 36. 15, 33, 105. 26,26. 27,87. Par ici Der burg Inf.3, 127. 
Pg. 24, 141. Avec cela, Damit Inf. 18, 136. Pr. 14, 127. Alors, Darauf, 
af$oann Inf. 3, 97. Pr. 1, 142. Dans l'argumentation de-li, baber, bars 


_ 
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aug, parlà, babur® Pe 17, 103. Pr. 5, 25. 6, 121. 7, 145. 8, 130. 
21, 88. 

Quindi (pour di qui), delà, de cet endroit, bayon, von dort Inf. 17, 
101. 18, 103, 112. 34, 139. Pg. 1, 96. 25, 44. Pr. 4, 53. 10, 75. 
Là, dort, ici, ber Pr. 21, 33. Par ici, bier bur, dans cette direction, in 
biefer Ridtung Pg. 10, 30. Au lieu de quindi Pg. 7, 83 la Nidob. lit 
mieux quivi. Pour indiquer le lieu de naissance Pg. 5,73. De-là, de cette 
manière, par ce moyen, Daher, baburd, dayon Inf. 17, 57. 34, 52. Pg. 7, 
111. 20, 76. 25, 100, 101, 103, 104. Pr. 15, 138. Quinci e quindi, 
d'ici delà, d’un côté et de l'autre, von Dier von dort, von biefer, von jener 
Geite Inf. 14, 41. Pg. 10, 12. 11, 101. 12, 108. 25, 117. 32, 4. 
Pr. 11, 36. Alors, aprés cela, baran), nadber Inf. 17, 74. 20, 82. Pg. 
32, 45. 

Quindici Cavindecim), quinze, funfsebn Pr. 18, A. 

Quintio Pr. 6, 46, c’est le célèbre dictateur romain L. Quinctius 
Cincinnatus dont il est question. 

Quinto, le cinquiéme, ber fünfte Inf. 19, 129. 23, 56.81, 90. 33,70. Pg. 
19,70. 22, 119. Pr. 10, 109. 18,28, 94. 20, 69, 100. 28, 30. La cin- 
quième partie, der fünfte Theil Pr. 16, 48. 27, 117. 

Quirino, surnom donné à Romulus après sa mort. Pr. 8, 131. 

Quiritta (de qui ritto), ici, précisément ici, ber, grabe bier Pg. 4, 
125. 17, 86. V. Inf. 19, 52 et Pg. 33, 8. 

Quisquiglia, mot emprunté du latin, fout ce qui offusque la vue, les im- 
mondices, wag ble Gebfraft verbunfelt, linreinigéeiten Pr. 26, 76. 

Quistione v. Questione. 

Quive Pr. 14, 26 en rime p. Quivi. 

Quivi, 4, bort, alors, batauf Inf. 1, 127, 128. 3, 22. 4, 25, 134. 
5, 35, 36. 6, 115. 8, 64. 9, 116. 11, 4. 12, 106. 13, 99. 18, 13, 112. 
22, 53. 31, 10. 32, 28. 33, 70. 34, 130. Pg. 1, 128, 133. 2, 104. 3 
47. 4, 46. 5, 12, 54, 100. 6, 13, 16. 7, 31, 34, 83. 9, 90. 10, 73. 
12, 41. 23, 129. Pr. 2, 92. 5, 12. 10, 49. 27, 72 et plus souvent. 

Quoto, mauvaise leçon de la Cr. Pr. 3, 26 au lieu de Coto q. v. 


Raab, Rahab, femme de Jéricho, qui cacha et sauva les espions de 
Josué Pr. 9, 116. v. le livre de Josué. 

Rabano, Rabanus Maurus, écrivain ecclésiastique, né à Fulde 785, abbé 
de cette ville et plus tard 847 archevêque de Maïence, mort 856. Un 
des hommes les plus savants de son siècle ; il a laissé un grand nombre 
d’ouvrages. 

Rabbia Crobies), la rage, la fureur, die Wuth Inf. 7, 9. 14, 65. 25, 
17. 27, 126. Pg. 11, 113 Par extension, la fureur de la démangeaison, 
die Wuth des Juden Inf. 29, 80. 

i Rabbioso, enragé, furieux, wüthend Inf. 30, 33, 46. De la faim Inf. 
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Rabbuffarsi, se prendre aux cheveux, se battre, ih in Sie Haare faha 
ren, fih ftreiten Inf. 7, 63. 

Raccapricciare (de capo et riccio), faire dresser Jes cheveux, die Haare 
emporfträuben Inf. 14, 78. 

Raccendere (re — accendere), rallumer, wieder entyünben. De la 
lune Inf. 10, 79. 26, 130. De l’amour Pg. 8, 78. Pr. 33, 7. De la 
vue Pr. 30, 58. De la connaissance, renouveler, wiener erweden Pg. 
23, 46. 

Raccertarsi, se rassurer, Dë beruhigen, revenir, à la certitude, wieder 
zur Gewifheit fommen Pg. 9, 64. 

Rachele, Rachel, Rahel, fille de Laban, femme du patriarche Jacob 
Inf. 2, 102. 4, 60. Pg. 27, 104. Pr. 32, 4. Elle est ordinairement 
prise pour l’image de la vie contemplative, comme sa soeur Léa de la 
vie active; de même que Marthe et Marie dans l'Evangile. 

Racchiuso (de chiudere), serré, emprisonné, eingefloffen, dans la 
glace du Cocyte Inf. 33, 138. 

Raccogliere (de cogliere). Au propre rassembler, fammeln, réunir, ver: 
einigen Inf. 3, 110. 13, 142. Pr. 30, 115. recueillir des paroles, Worte 
fammeln Pg. 14, 72. tirer à soi, an fit eben Inf. 17, 105. ramasser, 
rouler les cordages, die Taue gufammentegen Inf. 27, 81. Raccogliersi 
Inf. 24, 104. Pg. 5, 109. 28, 19. de l’âme se recueillir, ff fammeln, 
fizer son attention, die Aufmertfamfeit beften Pg. A 3. 18, 61. se retirer, 
fit aurüdsiehen Pg. 8, 62. Au Part. Raccollo, accroupi, gefuuert Inf. 14, 
23. des yeux fermés, gelloffen Inf. 32, 105 approché, genñbert Pg. 8, 
109. de l’âme, recueillie, gejammelt Pg. 4, 68. D’un nombre, contenu, 
enthalten Pr. 5, 60. 

Raccommandare, recommander, empfehlen Inf. 2, 99. 15, 119. Pr. 
41, 113. mettre entre les mains, in die Hände geben Pr. 32, 126. 

Racconciare, rajuster, remettre en ordre, wieder einrichten, zurecht 
machen Pg. 6, 88. 

Raccorciare (de curtus), raccourcir, rendre plus court, verfürgen Pr. 
15, 96. 29, 129. Nous ne croyons point que raccorce Pr. 16, 7 soit 
mis pour raccorci de raccorciare, mais plutôt de raccorcire, devenir plus 
court, Fùrzer werden. 

Raccorgere. Plusieurs interprètes prennent ce mot Pr. 12, 45 dans 
le sens de raccolse, se rassembla, fammelte fidh wieder. Nous croyons 
avec Vellut. qu’il vient de accorgersi et signifie ravvedersi, revenir de 
` son erreur, feines Srrthumg inne werden, se raviser, anderes Ginnes 
werden. ` 

Raccosciargi (de coscia), serrer les jambes pour ne pas tomber de 
cheval, fich feftflammern, engfliepen Inf. 17, 123. 

Raccostarsi (de costa), se rapprocher, fit wiener nâbern Pg. 26, 49. 
s'abriter, einen Shug fuden Inf. 11, 6. 

Racquetarsi (de quietus), d’un chien, s’appaiser, fih beruhigen Inf. 
6, 29. 
Raddoppiare, leçon rejettée par la Cr., mais admise par l’édit. de 
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Florence et Ugo Foscolo inf. 14, 89 au lieu de a doppiar gu ont 
presque toutes les éditions. Redoubler, verdoppeln. 

Radere, ôter, wegnehmen Inf. 33, 127. effacer, au81fen, tilgen Pg. 
12, 123. 22, 3. effleurer, ftreifen Pg. 12, 108. Au Part. Raso Pg. 12, 
123. 22, 3. pour prive, dépouille, beraubt Inf. 8, 118. 

Radiale (de radius), rayonnant, glänzend, ftrablenb Pr. 15, 23. 

Radiare, mot emprunté du latin, rayonner, ftrablen, ausftrablen Pr. 
19, 90. 

Radice. Au propre la racine d’une plante, bie Wurzel einer Pflanze 
Inf. 13, 73. Pg. 32, 87. Pr. 82, 120. Par extension, Porigine, ber Ur: 
fprung, le fonds, der Grund en géneral Inf. 5, 124. Pg. 11, 33. 17, 
135. Pr. 8, 123. 14, 12. 20, 131. 27, 119. En particulier, la souche 
d’une famille, bie Wurzel eines Gefblebts Pg. 20, 43. Pr. 9, 31. 15, 
89. Les premiers hommes sont appelés umana radice Pg. 28, 142. 

Rado, forme très ordinaire p. raro. Adj. rare, felten Pg. 7, 121. 10, 
4100. 12, 94. 18, 77. Pr. 1, 28. A 87. Pg. 21, 49 où rade opposé à 
spesse semble signifier rare, mince, opposé à dense, pünn, leit. Adv. 
rarement, felten Inf. 4, 114. De 19,24. 20,45. Di rado, dans le même 
sens Inf. 9, 19. e 

Rafel mai amech zabi almi ou plutôt d’après la Nidob. pour rem- 
plir du moins le vers Raphegi mai amèch izabi almi Inf. 31, 67. Pa- 
roles que D. met dans la bouche du géant Nimrod et qui malgré toutes 
les peines que l’abbé Lanci et l’abbé Giuseppe Venturi se sont données 
pour expliquer ces mots inintelligibles à l’aide de lP Hébreu et des dia- 
lectes de cette langue, nous semblent forgées à plaisir par le poète 
sans leur vouloir donner aucun sens; ce qui semble ressortir de Pob- 
servation de Virgile au vers 81 que le langage de ce géant n’est entendu 
de personne. 

Raffigurare, distinguer, unterfceiten, reconnaître, erfennen Inf. 31,35. 
se rappeler les traits de quelqu'un, fih jemanbes Süge erinnern, le recon- 
naître, ibn wieder erfennen Pr. 8, 63. 

Raffinare (de fino), s’épurer, fi lüutern De 8, 120. 

Raffio (peut-être de l’allemand raffen, enlever), instrument de fer 
à pointes recourbées, le grappin, la fourche, der Doten, die Gabel Inf. 21, 
52, 100. 22, 147. 

.Raffrettare (de fretta), hâter, beeilen, bejbleunigen Pg. 24, 68. 

Raffrontar (de fronte ), se trouver face à face avec quelque chose, einer 
Sache gegenüber fteben, de manière qu’on puisse l’envisager. Pg. 
17, 51. 

Ragazzo, d’origine inconnue, le valet, ber Rnet Inf. 29, 77. 

Raggelare, se geler de nouveau, wieder gefrieren Inf. 38, 114. 

Raggiare (de radiare), rayonner, ftrablen, ausftrablen Pg. 25, 89. 
26, 5. 27, 95. 28, 33. 31, 122. 82, 54. Pr. 7, 17, 74. 8, 3, 53. 13, 
58. 18, 7. 21, 5. 25, 54. 28, 16. 29, 29. Le verbe Rajare que la Cr. 
admet dans son dictionnaire et pour lequel elle ne cite que les trois 
passages de D. Pg. 16, 142. Pr. 15, 56. 29, 136 ne nous paraît être 
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qu’une ancienne forme de raggiare, de même que les anciens disaient 
rajo et au Plur. rat au lieu de raggi. | 

Raggio (radius), le rayon, ber Gtrabl Inf. 10, 130. Pg. 15, 17. 25, 
92. Pr. 1, 49. 10, 83. 23, 79. 26, 33, 77. 33, 53. Pour la lumière, bag 
Liht, en général Inf. 33, 55. Pr. 5, 137. 30, 106. Au plur. ordinaire- : 
ment raggi Inf. 1, 17. Pg. 1, 37. 3, 18. 5, 26. 9, 83. 13, 21. 15, 7, 
141. 17, 12. 27, 1, 65. Pr. 5, 129. 6, 116. 14, 95. 19, 53. 23, 72, 
83. 25, 36. Souvent aussi Raï Pr. 2, 106. 3, 37. 22, 24. 26, 82. 
31, 72. ' | 

Raggiornare, luire, se faire jour une seconde fois, wieder leuten, wies 
der tagen Pg. 12, 84. | 

Raggiungersi, se rejoindre, fih wieder anfliefen Inf. 12, 131. 

, 67. 

.… Ragionamento, l'entretien, le discours, pag Gefprâ®, die Rede Inf. 17, 
40. 20, 100. Pg. 18, 1. | 

Ragionare (de ratiocinari), raisonner, f@tefen, benfen Pg: 18,67. Or- 
dinairement parler, fpreen Inf. 2, 36. 3, 51. 4, 97. 13, 57. Pg. 13, 
11, 132. 14, 8. 16, 120. 18, 120. 19, 138. 22, 21, 104. 24, 3. 27, 
53. Pr. 3, 35. 7, 34. 18, 27. 19, 71. 26, 6. Dire, fagen Inf; 2, 115. 

Ragionarsi, s'entretenir, von etwa8 reben Pg. 20, 121. Etre nommé, étre 
indiqué, genannt, angegeben werden Pg. 17, 138. 

Ragione Cratio), la raison humaine, die Bernunft Inf. 5, 39. Pg. 3, 3, 
34. 18, 46. 26, 123. 29, 49. Pr. 2, 57. 29, 43. La raison, la cause, le 
motif, der Grund, die Urfadhe, la preuve, der Bewweis Inf. 11, 33. Pg. A 
82. 15, 76. Pr. A 20. 8, 117. 24, 49.. L'explication, Die Grtlarung Pg. 
18, 85. La raison, le droit, la justice, bag Recbt, bas Sernünftige Inf, 
15, 65. 32, 136. L'opinion, Die Meinung Pr. 2, 72. 6, 31: Le compte, 
die Rehnung, de-là far ragion, compter sur, auf etwa8 rechnen Inf. 30, 
145. Pr. 26, 8. Render ragione, porter la peine, bie Strafe erleiden Inf. 
22, 54. Dimandar ragione, demander compte, Rechnung abforbern Pr. 6, 
137. Le discours, l'entretien, Die Rede, dag Gefprid Inf. 11, 68. Pg. 18, 
12. 22, 130 et 14, 126 où la Nidob. a la mauvaise leçon region. 

Ragna (probablement de ragno, aranea), le filet, ba8 Nep Pr. 9, 51. 

Ragna (aranea) l'araignée, pie Spinne Pg. 12, 44 leçon introduite par 
la Cr. tandis qu’Alde, Nidob. -et les anciennes édit. comme aussi beau- 
coup de Mss. portent aragna q. v. 

Rai v. Raggio. 

Rajare v. Raggiare. | 

Rallargare, élargir, étendre, ausbebnen, erweitern Pg. 3, 13. 9, 48. 
Au part. rallargato, qui se trouve au large, dans un chemin qui n’est 
plus resserré par aucun obstacle, im reien, auf breitem Wege Pg. 24, 
130. 

. Rallegrare, réjouir, erfreuen, erbeitern Pg. 29, 116. Pr. 14, 21. 

RaHignarsi (de linea), proprement reprendre racine, wieder Wurzel 
flagen, ou renaître, wieder aufleben; le sens du verbe dans ce passage 
Pg. 14, 100 dépend du sens qu’on donne à Fabbro q. v. 

Ramarro, d’origine inconnue, le lézard, ber Gipeëë Inf. 25, 79. 
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Rame (de aeramen), le cuivre, Dag Kupfer, ou en général Pairain, Dag 
(Gr Inf. 14, 108. 27, 11. 

Ramicello, diminut. de ramo, une petite branche, ein Fleiner Zweig, 
leçon de la Nidob. Inf. 13, 32 là où la Cr. et la plupart des édit. ont 
ramuscello, forme sans doute plus usitée. 

Rammarcarsi, forme contracte de rammaricarsi (on trouve dans 
la basse latinité marrire, marritio, et l’ancien français marri, fache, l’origine ` 
en est inconnue), s'affliger, se plaindre, fih grâmen, fi betrüben Inf. 8, 
23. Pg. 32, 127. 

Rammentarsi (de mente), se rappeler, Dë erinnern Pg. 38, 95. étre 
mentionné, ermäbnt fein Pr. 10, 31. Il semble signifier dériver, ableiten 
Pr. 18, 110. ` 

Ramo, le rameau, la branche d'arbre, der Bweig Inf. 3, 113. 9, 70. 
13, 5. Pg. 17, 115. 22, 134. 24, 103. 28, 19. 29, 35. 32, 39. Pr. 
24, 115. 26, 138. Au plur. ramora, forme ancienne Pg. 32, 60. Par 
extension, les enfants, les descendants, bie Kinder, die Rahtommen Pg. 7, 
121, 132. l 

Ramogna (peut-être de remigium), vieux mot dont on se servait pour 
souhaiter un bon voyage, glüdliche Reife Pg. 11, 25. 

Ramondo Berlinghieri v. Berlinghieri. 

Rampognare (d’origine incertaine), gronder, gourmander, felten Inf. 
32, 87. Pg. 16, 121. 

Rampollare (peut-être de repullulare), proprement des eaux, sourdre, 
jaillir, Hervorfommen, entfpringen; pour naitre, entfteben, en général Pg. 
5, 16. 27, 42. 

Rampollo, le rejetton, ber Gprôfling Pr. 4, 180. 

Ramuscello cramuscuus) v. Ramicello. 

Rana, la grenouille, ber Srofc) Inf. 9, 76. 22, 33. 23, 6. 32, 61. 

Rancio (de arancio), jaune, doré, gelb, golbfatbig, comme la couleur 
des oranges Inf. 23, 100. Pg. 2, 9. dans ce dernier passage plusieurs 
commentateurs veulent dériver ce mot de rancidus. 

Rancura (de rancor), vieux mot pris du Provençal, le chagrin, la peine, 
der Kummer, bie Pein Pg. 10, 133. 

Rancurarsi, se chagriner, souffrir, fich grämen, Teiden Inf. 27, 129. 

Randa (de l'allemand Rant, bord), a randa a randa, tout prés du bord, 
gang nahe am Rande Inf. 14, 12. 

Rannicchiarsi (peut-être de nicchio), s'accroupir, fi niederfauern, 
fi büden Pg. 10, 116. 

Ranocchio (de ranunculus), la grenouille, ber Srofd Inf. 22, 26. 

Rapace, rapace, avide, râuberif®, gierig Inf. 19, 3. Pr. 27, 55. 

Kane Pr. 28, 70 pourrait à la rigueur être mis pour rapisce de ra- 
pire; nous croyons cependant qu’il vaut mieux le dériver de rapere, 
entraîner, fortreifen, qu’on trouve assez souvent chez les anciens. 

Raphel etc. voyez Rafel. 

Rapido, parait avoir Pg. 27, 77 le sens de rapaci, avide, gierig, ou 
de snelle, agil, rapide dans ses mouvements, fonet, rafd. 
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Rapina, force qui entraîne, fortreifenbe Kraft Inf. 5, 32. La rapine, le 
pillage, pie Räuberei, die Plünderung Pg. 20, 65. 

Rapire (rapere), enlever, entfübren Pg. 9, 30. Pr. 3, 107. Rovir, entaüf- 
fen Pr. 14, 123. Au part. ratto, ravi, enlevé, entfübrt Pg. 9, 24. Rape, 
Pr. 28, 70 v. ce mot. 

Rappacciato (de pace), appaise, beruhigt Inf. 22, 76. : 

Rapportare, rapporter, beridten Pr. 25, 59. 

Rappresentare, représenter, peindre, batftellen, f@ilbern Pr. 4, 47. 18, 

08. 


Raro, rare, felten Pr. 13, 108. de-là passi rari, pas lents, Tangfame 
Schritte Inf. 8, 117. en petit nombre, von Fleiner Bahl Pr. 12, 39. Rare, 
opposé à dense, bünn, loder, bem Didten entgegengefebt Pr. 2, 60, 146. 
22, 141. l 

Rascia, la Rascie, Ragcien, partie de la Servie, qui du temps de D. 
embrassait une partie de la Dalmatie. Pr. 19, 140. V. Aggiustare. 

Raso, Part. de Radere q. v. 

Rassegnare proprement, faire passer en revue, de-là montrer, rap- 
peler à l'esprit, zeigen, ins Gebädtnig aurüdrufen Pr. 28, 54. ~ 

Rattento, mot qui a vieilli, pour rattenimento, un obstacle qui arrête, 
ein Aufenthalt, ein Hindernif Inf. 9, 69. 

Rattezza (de ratto), pour ripidezza, la raideur d’une pente, bie Gteile 
eineë Abbanges Pr. 11, 50. 

Ratto crapidus), adj., vite, prompt, Tënt, eilig Inf. 2, 109. 3, 53. Pg. 
15, 24. 25, 16. 29, 129. Pr. 12, 104. Escarpé, raide, fteil Pg. 12, 107. 
Adv., vite, promptement, [nell, eilig, raf Inf. 5, 100. 8, 102. 9,37. 21, 
91. Pg. 2, 17. 24, 85. Pr. 28, 26. Ratto ratto, vite, vite, (neU, f@nell 
Pg. 18, 103. Ratto che, aussitôt que, fobal al8 Inf. 3, 102. 6, 38. 

Rattrapparsi, d’origine incertaine, se replier sur soi-même, tirer les jam- 
bes à soi, die Füfe an fit ziehen, ftch aufammengiehen Inf. 16, 136. 

Raunare (de unire), rassembler, fammeln Inf. 14, 2. Raunursi, se réu- 
nir, fi vereinigen, au physique Inf. 32, 74. au politique Pr. 16, 131. 
se retirer, fi gurüdaieben Pg. 10, 18. 

Ravenna, Ravenne, Ravenna, ville d'Italie sur le golfe Adriatique Inf. 
27, 40. Pr. 6, 61. Sa situation est décrite Inf. 5, 97 sq. 

Ravignani, famille noble, une des plus anciennes de Florence Pr. 
16, 97. 

Ravvigare, reconnaitre, mieter erfennen Pg. 23, 48. 

Ravvivare, ranimer, wieberermecden Pg. 38,129. pour vivifier, beleben 
Pg. 25, 50 où la Nidob. lit peut-être mieux avviva q. v. 

Ravvolgere, entourer, ceindre, umgeben, gürten Inf.31, 90. Au part. 
ravvolto, roulé, gufammengerolt, replié, sufammengelegt Inf. 16, 111. 

Razionabile, rationel, qui dérive de la raison humaine, vernünftig, 
aug ber Bernunft bervorgebend Pr. 26, 127. La Nidob. seule lit razio- 
cinabile, ce qui pour le sens revient au même. 

Re (rer), forme ordinaire du mot qui se trouve cependant moins 
souvent que la forme rege q. v. Le roi, der König Inf. A 58, 125. 19, 
87. 22, 52. 30, 15. Pg. 7, 130. Pr..8, 147. 13, 95. Dieu est appelé 
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Re dell’ universo Inf, 5,91 ou simplement ¿l Re Pr. 3,84. N Re della 
semplice vita Pg. 7, 130 est Henry IH d’Angleterre. 

Roa (Rhea), Rhea ou Cybèle, la mère des dieux. Inf. 14, 100. 

Reale (de regalis), royal, füniglit Inf. 18, 85. Pr. 23, 112. L’Arno 
est appelé fiume real par rapport aux petits ruisseaux qu'il recoit Pg. 
5, 122. 

Realmente, leçon d’Alde et de la Cr. Pg. 30, 70, tandis que la 
Nidob. et la plupart des édit. modernes lisent regalmente qui évite du 
moins toute équivoque, d'une manière royale et superbe, füniglid, ftolz Pr. 
11, 91. 

Reame (d’une forme latine barbare, l’abstrait de regale), le royaume, 
l'empire, ba8 Königreich, das Reih. Au propre Pg. 7, 119. Par exten- 
sion, un ordre, une classe de bienheureur, eine Rlaffe, eine Ordnung von 
Geligen Pr. 19, 28. Les cieux en général Pr. 32, 52. 

Rebecca, femme du patriarche Jacob. Pr. 32, 10. 

Recare (de l'allemand reihen, reden, présenter, donner), apporter, 
bringen Inf. 2, 29. 17, 73. 27, 27. 31, 118. Pg. 14, 19. 26, 60. 33, 
78. Recare a, rapporter à, auf etiwas beziehen Pg. 16, 67. Recar la vit- 
toria, donner la victoire, ben Gieg ver[daffen Inf. 28, 59. Recare o denti, 
porter à la bouche, gum Munde führen Pr. 4,3. Recare alle mani, réduire 
en sa puissance, in feine Gewalt bringen Pg. 11, 123. Recare et recarsi 
a mente, se rappeler, fich erinnern Inf. 6, 89. 14, 86, 106. 18, 63. Pg. 
6, 6. Recarsi a noja, se fâcher, zürnen, ih vum Shimpfe acdten Inf. 
30, 100. 

Recente, frais, de fraiche date, frifc, neu Inf. 16, 11. secoli recenti 
Pr. 32, 76 sont les premiers siècles du monde, die rien Jahrhunderte. 

Recepe, leçon de la Cr. et d’Alde. Pr. 2, 35. Il vaudroit mieux lire 
ricepe q. v. | 

Recettacolo, un réceptacle, un vase, propre à recevoir, ein Gefäÿ Pr. 
19, 50. Lombardi lit ricettacolo, forme plus moderne. 

Recetto, forme latine receptus, de recepere, recevoir, empfangen, auf- 
nehmen Pg. 17, 24. 

Reciso (forme latine, de recidere), coupé, abgefnitten Pr. 23, 63. 

Reda (de haeres), l'héritier, der Erbe Inf. 31, 116 où la Cr. lit ereda 
q. v. Pg. 7, 118. 14, 90. 18, 135. 33, 37. Pr. 12, 66. Il est à remar- 
quer que D. fait toujours ce mot féminin et lui donne au plur. la forme 
rede au lieu de redi, quoiqu'il se rapporte toujours à des sujets du 
genre masculin. 

Reddire, forme ancienne, aujourd’hui riedere, retourner, revenir, umz= 
febren, wieverfommen Pr. 18, 11. Reddirsi Pr. 11, 105. Quant au 
passage Inf. 10, 82 E se tu mai nel dolce mondo regge où plusieurs 
interprètes veulent donner au mot reggere le sens de durare, soutenir, 
au$bauern, nous croyons que regge n’est qu’une forme ancienne du 
conjonct. de redire, comme un poète pourrait dire vegge de vedere; 
le sens serait donc, si tu relournes jumais, wenn Du jemal aurid£ebrft. 

, Roddita, mot qui a vieilli, le retour, bie Rüdfechr, der Rüdiweg Pg. 
, . 
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Redensione Credemptio), la rédemption, bie Œrlôfung Pr. 7, 57. 20, 
123 


Redimito, mot emprunté du latin, couronné, décoré, gefrônt, gefémüt 
Pr. 11, 97. 

Redôle, verbe emprunté du latin redolere, répandre une odeur, buften 
Pr. 30, 125. La Cr. lit ridole, forme plus italienne. 

Reflettere. Les édit. varient sans aucun principe, admettant tantôt 
reflettere, tantôt riflettere, forme plus moderne. Repousser, replier, zuru- 
biegen Pg. 25, 114.. Plus ordinairement réfléchir, renvoyer un rayon de 
lumière, gurüdftrablen Pg. 9, 83. 25, 92. Pr. 80, 107. 31, 72. 33, 
119, 128. Et même d’une pensée, Gebanfe, qui se réfléchit dans l’âme 
d’une autre personne Pr. 9,21. Au participe reflesso ou riflesso Pr. 30, 
107. 33, 119, 128. 

Refrigerio, le rafraichissement, die Grquidung Pr. 14, 27. 

Refuigere v. Rifulgere. 

Regale, royal, füniglid Pr. 13, 104. 

Regalmente v. Realmente. 

Rege crez), forme ancienne et poėtique, le roi, ber König Inf. 8, 49. 
14, 68, 96. 19, 108. Pg. 16, 95. 20, 53. 21, 83. Pr. 6, 41. 8, 71. 
13, 108. 19, 112. 20, 65. Souvent ce titre est donné à Dieu Pg. 19, 
63. 21, 83. Pr. 32, 61. 

Regge, vieux mot qui semble avoir servi à désigner principalement 
les portes des églises et de grands édifices, da8 Thor Pg. 9, 134. 

Reggere (regere), régner, gouverner, Herrien, regieren Inf. 1, 127. 40, 
80. 19, 87. Pg. 1, 91. 7, 98. 20, 51. Pr. 16, 101. Porter, tragen Inf. 
24, 30 où reggia est mis pour regga. Au part. retto Pg. 20, 51. Pous- 
ser, treiben Pg. 22, 40. Quant à Inf. 10, 82 v. Reddire. 

Reggimento, le gouvernement, die Regierung, la puissance, Pie Macht 
Pg. 16, 128. les mouvements, les gestes, die Bewegungen, die Gebärden Pg. 
31, 128. 

Re ina, la reine, die Königin Inf. 9, 44. où Proserpine est appelée 
reginà dell’ eterno pianto Pg. 17, 35. 26, 78 comme terme d’injure 
dorné à César. La Ste Vierge est ainsi appelée Pr. 31, 100, 116. 32, 
104. 33, 34. 

Regina coeli, Reine du ciel, Königin des Himmels, mots latins, le 
commencement d’une hymne qui se chante en l’honneur de la Ste 
Vierge à Paques. 

Regione, la région, le pays, bie Gegend, da8 Land Pg. 14, 126 où nous 
préférons la leçon de la Nidob. nostra region, le pays dont nous som- 
mes, à celle d’Alde et de la Cr. vostra ragion qui ne donne aucun 
sens; on pourrait tout au plus lire nostra ragion dans le sens de: 
notre entretien, unfer Gefprid Pr. 8, 141. 26, 11. La région du ciel, die 
Gegend des Himmelg Pr. 20, 102. 22, 120. 31, 73. 

Registrare (de regestum, un recueil, de la basse latinité), enrégistrer, 
aufzeichnen Inf. 29, 57. Pg. 30, 63. 

Regnare, régner, berrien Inf. 1, 124. Pr. 11, 6. 12, 40. 14, 29. 
Partager la félicité des élus De, 21, "24. 
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Regno, le régne, l'empire, bie Serrfaft, bas Reih Inf. 7, 87. 22, 48. 
30, 15. Pg. 20, 56. Pr. 6, 36, 84. 18, 84. En Italie on entend par èl 
regno le royaume de Naples Pg. 3, 131. Le règne de Satan, l'enfer, DaS 
Reich Satans, die Hölle Inf. 8, 85, 90. 34, 28. Pg.7,22. Le Purgatoire, 
bas Fegefeuer Pg. 1, A. 23, 133. et ses différentes parties Pg. 1, 82. 
Le royaume des cieux, Da8 Himmelreich Pg. 7, 7. 22, 78. 32, 22. Pr. 1, 
10, 23. 2, 20. 3, 83. 8, 97. 10, 72. 11, 116. 19, 103. 24, 43. 30, 
98. 31, 25, 117. Les différents cieux Pr. 5, 93. 

Regnum coelorum, le royaume des cieux, baë Himmelreih Pr. 20. 94. 
Allusion à St. Matthieu 11, 12. ’ 

Regola, la regle, la loi, pie Regel, bas Gefeg Inf. 6, 9. La régle monas- 
tique, Die Mönhsregel Pr. 22, 74. 

Reina, autre forme pour regina, la reine, bie Königin Pr. 6, 133. 

Reiterare, réitérer, wieberbolen Pg. 13, 30. 

Religione, la religion, bie Religion Pr. 8, 145. La régle d’un ordre 
monastique, die Orvensregel Pr. 11, 93. La religione della montagna, 
pourrait se traduire par la sainteté, bie $eiligfeit, ou la montagne sainte, 
der beilige Berg Pg. 21, 41. 

Relinquere, verbe emprunté du latin, laisser aprés soi, binterlaffen 
Pr. 9,42. 

Reliquie del martiro Pg. 12, 60 Expression d’un sens douteux ; 
on ne sait pas si le poète a voulu dire la défaite et la poursuite des 


' Assyriens, ou bien le cadavre d’Holopherne resté sur son lit. 
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Remo, lu rame, Das Ruder Inf. 3, 111. 21, 14. 26, 125. Pg. 2, 32. 
12, 5. 17, 87. Pr. 25, 134. 

Remoto. Les différentes édit. sans en excepter ni la Cr., ni Lom- 
bardi lisent sans aucun principe tantôt remoto, tantôt rimoto. On ferait 
bien cependant de distinguer entre Remoto, adj. verbal, lointain, éloigné, 
fern, entfernt, qu’il faudrait lire Inf. 34, 127. Pg. 32, 111. Pr. 11, 127. 
20, 130. 28, 51 et 31, 115. et Rimoto, part. de rimovere, non admis 
par les dictionnaires, éloigner, écarter, exiler, entfernen, verbannen, comme 
lg. 7, 46. Pr. 1, 66. 2, 48. 7, 87. 

Remunerare, comme subst., la rémunération, la récompense, bie Her: 
geltung, bie Belohnung Pr. 20, 42. 

Rena Carena), le sable, ber Gand Inf. 3, 30. 14, 13. 16, 40. 17, 33, 
35. 24, 85. V. Arena. 

Rendere, rendre, redonner, wiedergeben, gurüdaeben Ini. 3, 114. 8, 
98. 14, 3 où Lombardi écrit mal-à-propos rendelle ce qui ne pourrait 
être que la troisième personne, au lieu de rendéle Pg. 11, 46 où ren- 
déro est mis p. renderono, 125. 14, 34. 15, 75. 28, 129. 29, 58. 30, 
132. 31, 91. De-là rendre, porter des fruits ertragen Pr. 21, 118. Don- 
ner en général, geben, un conseil Inf. 23, 84. une réponse Inf. 24, 76. 
Pg. 11, 46. 28, 80. une flamme Pr. 14, 52. Exprimer, retracer, aug- 
brüden, fbilbern, wiedergeben Pg. 31, 143. Avec des adjectifs, rendre, 
faire qu’une chose soit, maen Pg. 8, 7. Pr. 13, 129. Avec des subst. 
ce verbe forme les locutions suivantes: Render cenno, rendre un signal, 
ein Zeichen ermicbern Inf. 8, 5. R. fiamma, s'enflammer, fih entzünben 
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Pr. 14, 52. R, figura Inf. 18, 12 ou immagine Pg. 9, 142. Donner, pré- 
senter une figure, une image, eine igur, ein Bilo barftellen, zeigen. R. gra- 
zia Pr. 4, 122 rendre grace, Dant fagen et au plur. Pg. 11, 6. R. lode, 
louer, preifen Pg. 21, 71. R. parole, répondre, erwiebern Pg. 11, 46. R. 
ragione, expier, abbüfen Inf. 22, 54 v. Ragione. R. voce, répondre au 
chant, Den Gefang erwiedern Pr. 10,146. R. in dispetto, rendre méprisable, 
verddtlid machen Inf. 16, 29. 

Rendersi a, retourner à, au etwa aurüdfebren Pr. 23,77. se rendre à 
quelqu'un, fih einem ergeben Pg. 3, 119. Pr. 10, 56. attribuer à quelqu'un, 
jemanden sufdreiben Pr. 8, 132. Rendersi, revenir à une direction, zu ei= 
ner Ribtung surüdfebren Pg. 29, 12. R. pentuto, se repentir, Reue em= 
pfinven Inf. 27, 88. 

Au part.: Renduto in panni bigi Pg. 20, 54 qui a pris, ou qwon a 
forcé de prendre Phabit de moine, ber freiwillig oder gezwungen Minhs- 
fleiber angezogen. 

Reni, toujours au plur., les reins, bas Brent, ber Rüden Inf. 17, 109. 
20; 13. 24, 95. 25, 57. Pg. 19, 39. Pr. A 141 où dar le reni est tour- 
ner le dgs, fuir, ben Rüden wenden, fliehen. Une seule fois Inf. 24, 95 
ce mot est mascul, 

Reno CRhenus), le Rhin, der Rhein, fleuve d'Allemagne Pg..14, 92. Pr. 
6,58. Le Reno, petit fleuve qui passe près de Bologne et se jette dans 
le Po, Inf. 18, 61. 

Reo, coupable, fhulbig Pg. 26, 88. méchant, 608, füunblid Inf. 13, 
135. 34, 108. Pg. 8, 131. 16, 104. 18, 66. Pr. 12, 87. méchant de ca- 
ractère, bo8baît Inf. 21, 117. d’une maladie, malin, b58artig Inf. 24, 
88. Mauvais, malheureux, f@limm, unglüdlit Inf. 5, 64. 30, 120, 121. 
Comme subst., le mal, Da8 Bôfe Inf. 31, 102. T rei, les méchants, les dam- ` 
nés, Die Bôfen, die Bervammten Inf. 3, 42. 27, 127. Pg. 8, 54. 

Repente, subitement, plütlid, unverfebens Inf. 24, 149. 

Repere, verbe emprunté du latin, entrer, pénétrer, eindringen Pr. 
2, 59. 

Reperto, mot emprunté du latin, part. de reperire, trouvé, gefunben 
Pr. 27, 127. | 

Repleto, mot emprunté du latin, rempli, erfüullt Inf. 18, 24. Pg. 25, 
72. Pr. 12, 58. 

Replico, avec l’accent sur la pénultième, en rime, je réplique, idÿ Gre 
wiedere Pr. 6, 91. 

Repluere, verbe pris du latin, faire retomber la pluie, ben Regen zu- 
tüdfallen laffen (rendre ce qu’on a reçu) Pr. 25, 78. 

Requievi, mot latin, je me suis trouvé satisfait, ih babe mich berubigt 
Pr. 1, 97. 

Resistenza, la résistence, der TBiverftant Pg. 31, 70 et au plur. Pr. 
12, 102. 

Respirare, reparler, parler encore, no% einmal fpreden Pr. 25, 85. 

Restare cre—stare), s’arréter, rester, ftebenbleiben, bleiben Inf. 10, 24, 
DA. 27,23. 34, 19. Pg. 3, 91. 5, 34. 11, 24. 20, 139. 26, 33. et 
parcequ’une action lorsqu’elle n’agit plus, cesse, restare signifie aussi 
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cesser, aufhören Inf. 5, 31. 20, 35. 25, 135. Pg. 29, 19. Pr. 28, 88. 
Rester, Ubrig bleiben Pg. 17, 112. Restarsi, s'arrêter, fteben bleiben, fih 
aufhalten Pg. 25, 85. Restato, qui a cessé, wag aufgehört bat Inf. 4, 82. 
Restáro, p. restarono Pg. 5, 34. 11, 24. 

Resurrezione (resurrectio), la résurrection, Die AHuferftebung Pr. 7, 
146. 

Retaggio (de haereditas), l'héritage, bas Œrbe, vie Erbfdaft Pg.7, 120. 
16, 131. 

Rete, le rets, le filet, da8 Neg Inf. 30, 7. Pg. 21, 76. 26, 24. 31, 
63. 32, 6. 

Retro, forme ancienne et poétique, aujourd’hui dietro, derriére, Dip, 
ter Inf. 29, 16. Pg. 15, 39. 27, 47. Retro a, derrière, inter Inf. 34, 
8. Pg. 7, 116. 21, 5. Ire retro, en arrière, rüdwäri8 Pr. 1, 9. À retro, 
en arriére, rüdmwärt3 Inf. 7, 29. Pr. 2, 93. Di retro, par derrière, von 
Hinten Inf. 18, 36. Quel di retro, (la Cr. lit rietro), celui qui marche 
le dernier, ber bintere Inf. 12, 81. Ce dernier, Meder legte, susmentionné, 
-eben erwähnt Inf. 11, 55. 

Retrorso, mot qui a vieilli, en arriére, růťmärts Pr. 22, 94. 

Retto ceciu), d’un angle, droit, ein rechter Wintel Pr. 13, 102. 

Retto, Part. de reggere q. v. 

Revelare v. Rivelare. 

Reverendo, vénérable, qui mérite du respect, ebriwüroig Pr. 19, 
102. 

Reverente, respectueux, plein de respect, ebrfur@t8voll Pe 1, 51. 
26, 17. Pr. 8, 41. 

Reverenza et Riverenza, le respect, bie Gbrfur®t Inf. 19, 104. Pg. 
1, 32. Pr. 6, 35. 7, 13. 

Rezzo, d’origine incertaine. Un endroit ombragé, ein fattiger Ort, 
Pombre, der @chatten Inf. 17, 87. 32, 75. 

Riacceso, part. de riaccendere, s'enflammer de nouveau, ih neu ent: 
günden Pr. 31, 95. 

Rialto, proprement le nom du pont principal de Venise, pour la 
ville même Pr. 9, 26. 

Riandare, revenir en la présence de quelqu'un, micher vor einen Tommen 
Inf. 28, 42. 

Riardere. On n’en trouve que le part. Riarso, enflammé, échauffé, ent- 
zündet, erglübt Pg. 14, 82. 27, 4. 

Riarmare, armer de nouveau, wieder betvaffnen Pr. 12, 38. 

Riavere, recouvrer, ravoir, wieder befommen, wieder erhalten Inf. 
20, 45. 

Ribadire, d'origine incertaine, peut-être de ribattere, river, vernie- 
ten Inf. 25, 8. 

Ribaldo, d’origine incertaine, mais probablement des langues ger- 
maniques. ‘Un ribaud, un vaurien, un mauvais sujel, ein Taugenichts Inf. 
22, 50. 

Ribattere, frapper une seconde fois, gum gtveltenmale flagen Inf. 20, 
43. Ribattere d remo, tirer la rame avec une nouvelle vigueur, mit, 
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nener Kraft bas Ruder führen Pg. 17, 87. Frapper avec un marteau, 
cogner, bämmern Inf. 21, 13. 

Ribellante, qui s’est révolté, un rebelle, der fi empürt Bat, ungebors 
fam Inf. 1, 125. 

Ribello, rebelle, aufrübrif® Inf. 3, 38. 28, 136. 

Ribrezzo, d’origine inconnue. Leçon de plusieurs Mss. adoptée 
par H. Foscolo parceque cette forme est encore en usage, aa lieu que 
la Cr. et presque toutes les édit. lisent riprezxo, le frisson, ber Saus 
der Inf. 17, 85. 32, 71. 

Ricadere, retomber, qurüfatlen Inf. 10, 72. Pg. 30, 30. 

Ricalcitrare, regimber, s’opposer avec opiniâtreté, inten ausfHlas 
gen, fih bartnädig wiberfegen Inf. 9, 94. 

Riccardo Pr. 10, 134 est Richard de St. Victor, théologien mystique 
du douzième siècle; son surnom lui vient de ce qu'il était chanoine 
de l’abbaye de St. Victor à Paris. Il était Ecossais de naissance et 
mourut 1173. Il a laissé plusieurs ouvrages. 

Richezza, de ricco, la richesse, bey Reichthum Pg. 20, 27. Pr. 11, 
82. 24, 17. 27, 9. 

Ricchissimo, superl. de ricco, trés riche, febr reih Pr. 23, 131. 

Ricco (de l'allemand teih), riche, reich Inf. 19, 117. 29, 127. Pg. 
6, 137. 15, 62. Pr. 19, 111. 

Ricepers, de recipere, ancienne forme latine p. ricevere. On ne trouve 
que ricepe, reçoit, empfängt Pr. 2, 35 et si ricepe, est reçu, wird aufges 
nommen Pr. 29, 137. 

Ricernere, proprement bluter de nouveau, wieber beuteln, pour ezpli- 
quer plus clairement, deutlicher erflMven Pr. 11, 22. Plusieurs Mss. lisent 
discerna. 

Ricettacolo v. Recettacolo. 

Ricetto (de ricevere), un abri, une retraite, un endroit propre à Io, 
ger, ein Obbad, eine Wohnung Inf. 16, 102. Part. de ricevere q. v. 

Ricevere crecipere), recevoir, contenir, aufnehmen, faffen Pr. 9, 56. rece- 
eoir, empfangen Inf. 3, 41. 6, 12. 12, 23. 29, 96. Pg. 12, 120. 17, 
24. 21, 44. 25, 85. Pr. 8, 69. 29, 65. Part. ricevuto Inf. 12, 23 et 
ricetto Pg. 17,24. Riceviéno p. ricevéano, leçon de la Nidob., la Cr. a 
riceveano Pg. 28, 17. 

,pRiRlamare (re-clanmare), rappeler, aurüdrufen Inf. 9, 24. 10, 115. 
51. 

Richiamo, le réclame, le cri ou le signe dont on se sert pour rappe- 
ler, en particulier le leurre, logoro, dont on se servait pour rappeler le 
faucon, der Ruf, das Beiden zur Müdfebr, der Lodruf, bag Feberfpiel 
Inf. 3, 117. Pg. 14, 147. 

Richiedere crequirers), prier, bitten Inf. 1, 130. 2, 54. Pg. 1, 93. de- 
mander, verlangen Inf. 19, 66. Pg. 13, 142. Pr. 5, 39. 29, 117. Part. 
richiesto, demandé, gefragt Inf. 80, 114. demandé, verlangt Pg. 14, 93. 
Les formes richeggio et richegge ne supposent nullement un infinit. 
richeggere, mais sont à richiedo ce que veggio est à vedere, 
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Richinare Creciinere), incliner, faire baisser la tête, neigen, nieberbeus 
gen Pr. 7, 15. 

Richiudere (reciudere), fermer, fëllen, renfermer, einf@liefen Inf. 25, 
135. 26, 142. 28, 41 où Lomb. lit rinchiuse Pg. 10, 4. 15, 81. 16, 
40. 19, 25. Pr. 9, 44, 102. 82, 4. Au part. richiuso Inf. 26, 142. Pg. 
16, 40 etc. 

Ricidere (recidere), couper, traverser, fnelben, burdidneiven Inf. 7, 
100. 18, 17. couper, rendre impossible, abidneiven, unmöglich maden Pg. 
5, 66. 

Ricignere ou ricingere Crecingere), ceindre, gürten Pg. 1, 94. 

Ricirculare, promener ses regards tout autour, ble Blide ringsum fen 
ven Pr. 31, 48. 

Ricogliere, ricOrTre trocofiigere), recueillir, fammeln, aufnehmen Inf. 3, 
69. Pg. 2, 104 où Lomb. lit raccoglie Pr. 23, 21. Recueillir, saisir des 
paroles, des sons, fammeln, aufnehmen Pg. 18, 86. Pr. 4, 88. 10, 81. 
29, 69. Accueillir, recevoir, annehmen, aufnehmen Pg. 2, 102. Pr. 18, 69 
où Lomb. lit raccoglie. Ricogliersi, rejoindre, fit wieder anfdliefen Pr. 
22, 97. Au part. ricolto Inf. 3, 69. Pr. 29, 69 etc. 

Ricolta, o récolte, bie Œrnbte Pr. 12, 118. 

Ricolto de ricogliere q. v. 

Ricominciare Cre-cum-initiore), recommencer, iwieber anfangen, wieder 
beginnen Inf. 13, 35, 85. 22, 98. Pg. 1, 16. 14, 77. Pr. 16, 12. 26, 
55. 30, 38. ` 

Ricompiere (re-cum-implere), compenser, racheter, wieter erfegen, wieder 
gut machen Pg. 18, 107. 

Riconfortare (de confortare), raviver, ranimer, rappeler à la mémoire, 
erneuern, ermeden, auffrilen Pr. 16, 129. 

Riconoscenza (de riconoscere), la connaissance de soi-même, bie Gelbfts 
etfenntnif, le remords, der Gewiffensbif Pg. 31, 88. 

Riconoscere Crecognoscere), reconnaître, wiebeverfennen, erfennen Inf, 
3, 58. 6, 41. Pg. 5, 59. 15, 117. 23, 43. Pr. 3,49. reconnaître sa faute, 
feinen Febler ertennen Pg. 31, 66. Reconnaître un bienfait, eine Wobl- 
that erfennen Pr. 22, 113. 31, 84. Riconoscer se Pr. 29, 59, comme 
en français se louer de. 

Ricoperchiare (de coperchiare), couvrir, bebeden Pr. 14, 57. 

Ricoprire (de coprire), couvrir, bebeden Inf. 9, 10. 19, 84. 20, 52. 
27, 42. Pg. 18, 144. 32, 139. 

Ricorcarsi (re-colocare), des astres, se coucher, untergehen Pg. 8, 133. 
10, 15. 

Ricordare, se souvenir, fich erinnern Inf. 18, 120. Pr. 33, 107 et plus 
souvent. 

Ricordarsi, se souvenir, fich erinnern, comme verbe personnel, je me 
souviens Inf. 5, 122. 28, 106. 29, 138. 80, 118. Pg. 5, 133. 17, 1. 27, 
22. 33, 94. Pr. 28, 10. 29, 72. Comme verbe impersonnel, comme 
en français, d me souvient Inf. 9, 98. 20, 128. Pg. 6, 148. 24, 121. 
83, 91. Pr. 20, 145. 33, 79. 
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Ricorrere crecwrere), courir en arriére, qurhdlaufen Inf. 34, 126. Pr. 
26, 71. Recourir, prendre son recours, feine Suflut nehmen Pr. 22, 2. 
32, 106. 33, 14. Ricorrersi dans le même sens. Inf. 8, 114. 

RicOVrare (recuperare), recouvrer ; wieder erlangen, ricovrarsi, se rétablir, 
revenir à son premier état, fit wieder berftellen Pr. 7, 88. 

Ricrearsi, se récréer, se réjouir, Héi erquiden, Héi erfreuen Pr. 31, 43. 
se rétablir, se ranimer, h wvicberberftellen, fich erholen Pg. 7, 96. 

Ricreduto, détrompé, enttäuft, qui s’est convaincu de ne pas réus- 
sir Pg. 24, 112. 

Ricucire (de re-consyere, dont au moyen âge on avait fait cusire), guérir 
une plaie, eine Wunde Heilen, la cicatriser Pg. 25, 139. : 

Riddare, proprement danser une certaine danse appelée ridda; D. 
désigne par ce mot le mouvement circulaire des damnés du quatrième 
cercle des enfers qui poussent devant eux des poids énormes. Inf. 
7, 24. 

Ridente, riant, qui rit, lahend, läelnb Pr. 5, 42. 10, 62. 14, 79. 
27, 96. Souriant de félicité, laelnb Pg. 6, 48. 

Ridere, rire, lachen, au propre Pg. 16, 87. 20, 108. 25, 103. Pr. 5, 
81. 9, 103. 28, 135. 29, 116. Comme l'expression du bonheur des 
élus, sourire, Tädjeln Pg. 28, 67, 76. Pr. 5, 126. 10, 118. 17, 121. 
21, 4, 63. 22, 11. 25, 28. 27, 103. 31, 134. Et transporté à des ob- 
jets inanimés, rire, faten, briller, glänzen Pe, 1, 20. 11, 82. Pr. 5, 97. 
23, 26. 28, 83. 30, 77. 31, 134. Au participe riso Pr. 6, 131. Comme 
subst., le rire, bas Laden Pg. 21, 122. 

Ridire Cre-dicere), redire, raconter, rapporter, wieder fagen, eraäblen, bes 
riten Inf. 1, 10. 6, 113. Pg. 5, 103. Pr. 1, 5. 17, 116. 18, 13. 24, 
24. 31, 45. Répondre, evrviebern Pg. 5, 19. 

Ridolere (de dolere), éprouver de nouveau de la douleur, wicher Shmerz 
empfinden Inf. 26, 19. 

Ridolere (de olere), ezhaler une odeur, buften Pr. 30, 125. 

Ridolfo, Rodolphe, Rudolph, Rodolphe de Habsburg, empereur d'A. 
lemagne né 1218 mort 1291. Pg. 7, 94. Il est encore nommé Pr. 8, 
72 comme père de Clemenza, l’épouse de Carlo Martello, roi de Hongrie 
et fils de Charles IT de la maison d'Anjou, roi de Naples. 

Riducere, forme latine adoptée par la Cr. Pr. 23, 51 où la Nidob. 
et la plupart des édit. modernes lisent ridurlasi p. ridursela. 

Ridurre GCre-ducere). Au propre remener, ramener, reconduire, purùdfühe 
ren Inf. 15,54. Pr. 6,56. 27,89 où ridure en rime est mis p. ridurre, 
de-là tourner, wenden Pr. 22, 21 où ridui est une licence poétique en 
rime p. riduci. Réduire, gurüdfübren, beziehen Pg. 18, 14. Ridursi 
a mente, se rappeler, fi erinnern, ins Gebädtnis aurüdrufen Pe. 23,115. 
Quant à Pr. 23, 51 v. Riducere. 

Riedere (de ' pedire), retourner, gutü@febren, revenir, zurüdfommen Inf. 
13, 76. 24, 12. 34, 96. Pg. 3, 114. 15, 138. 17, 63. Pr. 1, 93. 4, 
52. 8, 18. 21,97. 33, 60. Redevenir, retourner à son premier état, wie- 
der zu etwas werden Pg. 5, 110. Riedersi, retourner, juridéefren Inf, 
21, 90. Pr. 20, 106. A la rigueur on pourrait dériver toutes ces for- 
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mes d’un ihfinit. redire qui formerait au présent rieda, comme priego 
de pregare. V. Reddire. 

Riempiere (re-implere), remplir, ausfüllen, erfüllen Inf. 33, 99. Pr. 7, 

. 9, 8. 

Riescire, forme admise sans aucune nécessité au lieu de rius- 
cire q. v. 

Rietro, pour retro q.v. leçon d’Alde et de la Cr. Inf. 12, 81 où 
Nidob. et toutes les bonnes édit. lisent retro. 

Rifare cre-facere), refaire, faire qu’une chose redevienne ce quelle 
était, wieder maen, wieder berftellen Pr. 4, 48. Rifarsi, se refaire, se 
remettre dans un premier état, fih wieder in eine Stellung fegen Pg. 12, 
7. rifarsi santo, se sanctifier de nouveau, fit wieder beiligen Pg. 23, 66. 
redevenir, migber werden Pr. 20,5. rif. sicuro, se rassurer, fi) wieder Des 
rubigen Pr. 26, 29. Au part. Rifatto, redevenu, wieber geworden Pr, 14, 
47. restauré, ranime, neu belebt, geftärft Pg. 33, 148. 

Rife, en rime p. Rifee CRhiphaei), les monts Riphées, die Rhiphälfhen 
Berge Pg. 26, 43 pour une chaîne quelconque de montagnes dans le 
Nord. 

Riféo, Rhipew ou Rhipheus, Riphée, Ripheus, Troyen dont Virgile (Enéide 
2, 426) vante la probité et que D. a admis parmi les élus Pr. 20, 68, 
118. 

.… Rificcare (de refgere), attacher, Heften Pg. 15, G4: 

Riflode Inf. 20, 105. mon esprit ne vise, ne s'attache qu’à cela, mein 
Geift ftrebt nur barnad. La Cr. seule et Landino lisent risiede; Alde, 
Nidob., Vell., Dan. suivis de tous les modernes ont préféré avec raison 
la forme rifiede, de riferire, v. Ferire. 

Rifigliare (de figliare), engendrer, erzeugen, avoir de la postérité, Radÿs 
fommen baben Pg. 14, 115. 

Rifisso (de rifiggere), fixé, allaché de nouveau, wieder gebeftet Pr. 
21, 1. 

Rifiutare (refutare), refuser, ablehnen, abweifen Pg. 6, 183. 24, 114. 
rejelter, mépriser, verwerfen, von Hot werfen Pg. 1, 72. 

Rifiuto, proprement le refus, vie Weigerung, D. l'emploie dans le sens 
de abdication, Gntfagung Inf. 3, 60. 

Riflesso, de Riflettere v. Refletiere. 

Rifondare (re-fundare), réédifier, rebåtir, wieder erbauen Inf. 13, 148. 
où rifondarno p. rifondarono. 

Rifondere crefundere), réfléchir la lumiére, surüditrablen Pr. 2, 88 où 
rifonde au conjonct, est mis en rime p. rifondi et au parf. rifuse Pr. 
12, 9. | t. 

Riformarsi, se refaire, se réhabituer, Héi micber gewöhnen Pg. 32, 13. 

Rifrangere, de la lumière, réfléchir, gurüdftrablen Pr. 19,6, Au part. 
rifratto Pg. 15, 22. Pr. 2, 93. 

Rifugio, le refuge, ver Sufludtsort, ble Sufludt Pr. 17, 70. 

Rifülgere, rayonner, firablen, reluire, Leuchten Pr. 9, 82 où la Cr. lit 
refuigere, 9, 62. 26, 78. 27, 95. 
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Riga (de l’allemand Die r Rito, la file, bie inie, die Reihe Inf. 
5, 47. la raie, ber Gtrid Pg. 7 

Rigagno (de rigare), le Ai ber Bah Int, 14, 121. 

Rigare, abreuver, baigner, Bemätlerg, beneen Inf. 3, ST. Pg. 16, 115. 
Pr. 8, 65. 12, 104. 

Rigido, au physique dur, de difficile digestion, bert fdtver Pr. 5, 
38. d’une plante, dur, mort, ftart Pr. 13, 134. Au moral rigide, sévére, 
Breng Inf. 30, 70. 

Rigiraro, faire le tour, umÉreifen Pg. 23, 125. Rigirarsi, tournoyer, 
se mouvoir en cercle, freifen, umfreifen Pr. 19, 91. se retourner, se re- 
ployer sur soi-même, ge auf fih felbit aurüdiwenven Pg. 25, 75. 

Rigistrare v. Registrare. 

Rigiungere ou rigiugnere Crojusgere), rejoindre, wieder enolen Inf. 
15, 41. wieder anfommen Pg. 10, 15. 

Rigradarsi, mot qui a vieilli (de gradus), s'élager, derer par degrés, 
fich ftufenweife erheben Pr. 30, 125. 

Riguardare (de l’allemand wahren, observer), regarder, anfeben, hins 
feben, zufehen, considérer, betrachten, erwägen Inf. 3, 52. 4, 5. 9,58. 11, 
85. 15, 18. 25, 67, 91. 31, 136. Pg. 4, 54. 6, 59. 12, 35. 24, 12. 
26, 103. Pr. 1, 47. 2, 124. 3, 47. 29,8. 81, 44. 32, 85. Regarder, ob- 
server, na@fcben Inf. 21, 116. Riguardarsi, hésiter, craindre de, BO 
feucen, dng file fein Pr. 22, 36. 

Riguardo, le regard, bey Blit Pr. 10, 133. dans ce sens on trouve 
le plus souvent sguardo q. v. L'égard, die Rüdfidt Inf. 11, 12. Pg. 26, 
14. Pr. 17,73. Riguardi est mis pour bornes, objets qui frappent la 
vue, Grengfteine Inf. 26, 108. 

Rilegare (religare), lier, binden, feffeln Inf. 25, 7. 

Rilogaro (relegore), reléguer, verweifen Pg. 21, 18. Pr. 3, 80, 

Rilevare, relever, wieder aufridten Pr. 7, 111. élever, lever, erheben 
Pr. 14, 83. Leer un dessein, décrire, aufnehmen, zeichnen Pr. 18, 85. 
Importer, valoir, gelten, in Betradt flommen Pr. 30, 122. 

Rilucente, reluisont, brillant, leudtenr, glänzend Pg. 31, 119. 

Rilécere Crelucere), reluire, erglängen, luire, glänzen, leuhten Pg. 18, 
110. 27, 133. Pr. 22, 43. 

Rima (de l'allemand Rim, Reim ou peut-être du grec Rhythmus), la 
rime, der Reim. Dante emploie ce mot pour vers en général, Berfe Inf. 
32, 1. Pg. 24, 50: 26, 99. 29, 98. même pour des vers latins Iaf. 13, 
48 et même pour le chant des oiseaux, ber Oefang der Bügel Pg. 28, 18. 

Rimanente, k reste, ce qui reste à vivre, ber Ze, bas noch Uebrige 
Inf. 26, 115. 

Rimanere, rester, bleiben, übrigbleiben, aurüdbleiben Inf. 8, 34, 92, 
116. 13; 149. 15, 77. 18, 7. 22, 33. 25, 43. 28, 112. 29, 24. 30, 
31. 32, 99. 34, 25. Pg. 2, 52. 4, 81. 7, 115. 9, 58. 12, 121. 14, 
120. 15, 5. 19, 145. 22, 1. 24, 98. 26, 55. Pr. 1,18. 2, 6. 9, 39. 
` 10, 123. 21, 124. 23, 127. 28, 79. 29, 52. Non rimaner Pg. 28, 54 
ne laisse pas, unterlaf niht. Rimanersi dans le même sens Inf. 8, 38. 
Pg. 24 91. 25, 38. Pr. 13, 60. Au part. rimaso Pg. 7, 115. 15, 5. 
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19, 145. 22, 1. 26, 55. Pr. 1, 18. 21, 124. Au conj. rimagna p. ri- 
manga Inf. 32, 99. 

Rimaritare, dans le sens de réconcilier, réunir avec ` Dieu, fi mit Gott 
verjübnen, wieder vereinigen Pg. 23, 81. 

Rimaso v. Rimanere. 

Rimbalzo, di, par contre-coup, indirectement, bur% bie britte Gand, 
burd ven Rüdhal Inf. 29, 99. 

Rimbeccare (d’origine incertaine), proprement renvoyer la balle au 
jeu de paume, ven Ball surüdf@lagen. D. l’emploie pour étre directement 
opposé, grade entgegengefebt fein Pg. 22, 49. 

Rimbombare, mot formé par onomatopée, retentir, résonner, ertônen, 
falen Inf. 6, 99. 16, 100 

Rimbombo, le retentissement, le bruit, Da8 Œrtônen, dag Gerëutg Inf. 
16,1. -> 
Rimedio, le remade, bas Heilmittel Pr. 26, 14. 

Rimembranza (de rimembrare), le souvenir, bie Œrimerung , la mé- 
moire, bas Gebädtnif Pg. 12, 20. 

Rimembrare (rememorare), se souvenir, fih erinnern Pg. 6, 145 où ri- 
membre est mis en rime p, rimembri 14, 104. 28, 49. 31, 99. Pr. 3, 
61. Rimembrarsi Inf. 16, 12. 28, 73. Comme impersonnel ti rimem- 
bra, il te souvient, bu erinnert bic Inf. 11, 79. 

Rimembrare, subst., le souvenir, Me Grinnerung Pr. 30, 26. 

Rimemorare, se souvenir, fich erinnern Pr. 29, 81. 

Rimettere Ge aere), renvoyer, aurüdf@iden Inf. 1, 110. remetre, re- 
plonger, wieder in die Shulv surüdfübren Inf. 27,71. Rimeltere al taglio 
della spada, remettre au fil de l'épée, wieder unter da8 Gert bringen 
Inf. 28, 39. 

Rimirare Cre-mirari), regarder avec attention, considérer, betrachten, bez 
fhauen Inf. 1, 26. 28, 86. Pg. 2, 53. 4, 44. 23, 114. 26, 30, 68. Pr. 
8, 78. 8, 90. 10, 6. 18, 119. 19, 98. 31, 142. 

Rimondare (de mundare), purger, reinigen, Täutern Pg. 13, 107. 

Rimontare (de montare), remonter, wieder hinauf fteigen Inf. 19, 
126. 26, 15. 

Rimordere, de la conscience, mordre, Gewiffen8biffe verurfahen Pg. 
19, 132. 33, 93. Au part. rimorso, qui éprouve des remords, ber Gemwifz 
fensbiffe empfindet Pg. 3, 7. 

Rimorto, en quelque sorte deux fois mort, grocimal geftorben; påle, 
have, anéanti, blaf, abgezebrt, erftorben Pg. 24, 4 

Rimosso et Rimoto v. Rimovere. 

Rimovere et Rimuovere, la première forme est la plus ancienne; 
les édit. varient. Ecarter, éloigner, entfernen, abmebren Inf. 9, 82. 14, 
9. Pg. 17, 48. 32, 15. Pr. 2, 97. Au part. Rimosso Inf. 14, 138. 15, 
13. Pr. 2, 98. 17, 127. 20, 25. Et quelquefois rimoto v. Remoto. 

Rimpalmare (d’origine inconnue), radouber, falfatern Inf. 21, 9. 
em Pete (de re-in-pectus), A rimpello, vis d vis, gegenüber Pg. 29, 
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_Rimproverare (de improperare), reprocher, vorwerfen, faire des repro- 
ches, Borwürfe mamen Pg. 26, 80. 

Rimprovério, mot qui a vieilli, aujourd’hui rimpróvero, le reproche, 
der Borwurf, le blême, die Sande Pg. 16, 135. 

Rimunerare v. Remunerare. 

' Rinascere (renasci), renaître, wieder entftehen Inf. 24, 107. et Rinas- 
cersi Pg. 1, 135. 

Rincalzare (d’origine incertaine), renforcer, soutenir, verftürten, fhüs 
Aen Pg. 9, 72. Soutenir, appuyer, unterftüten Pr. 21, 130. 

Rincalzo, Pappui, die Gtüge, die gegenfcitige Anlehnung Inf. 29, 97. 

Rinchiuso, leçon de Lombardi Inf. 28, 41 où la Cr. et toutes les 
édit. ont richiuso v. Richiudere. Pg. 31, 51. 

Rincominciare v. Ricominciare. 

Rinfamare (de fama), rétablir la réputation, den Ruf wieder herftelen, 
wieder in guten Ruf bringen Pg. 13, 150. 

Rinfarciare (de infarcire), mot qui n’est plus d'usage, remplir, enfer, 
erfüllen, anfhwellen Inf. 30, 126. 

Rinflammarsi (de imfammare), se renflammer, fih wieber entsünden Pr. 
16, 39. 

Rinfrescare (de fresco, frif}, rafraichir, rétablir, wieder auffrifden, 
wieder berftellen Inf. 13, 53. Rinfrescarsi, se raffraichir, fi abfüblen 
Pg. 27, 50. se renouveler, fich erneuern Pg. 23, 71. 

Ringavagnare (peut-être de cavagno ou gavagno qu’on dit pour 
cesta ou canestro en Lombardie et dans la Romagne, de sorte que le 
sens serait; remettre dans le panier, iber in ben Korb thun), ce verbe 
n’est plus d'usage. Reprendre, wicher faffen Inf. 24, 12. | 

Ringhiare cringi), montrer, grincer les dents, bie Säbne fletfhen Inf. 


' Ringhiogo (de ringhiare), hargneuz, disposé à montrer les dents, 
biffig Pg. 14, 47. 

Ringraziare (de gratia), remercier, rendre grace, Danten, Dant fagen 
Inf. 8, 60. Pr. 2, 47. 10, 52. 15, 83. Ringraziar di, dire merci, refu- 
ser, banfen, nidt wollen Pr. 3, 93. 

Rinier de Calboli v. Calboli. 

Rinier da Corneto v. Corneto. 

Rinier Pazzo v. Pazzo. 

Rinnovare et rinnovare, renouveler, erneuern Inf. 1, 6. 24, 144. Pr. 
14, 113. Rinnovarsi Pg. 22, 70. 

Rinnovellare (de novello), renouveler, erneuern Inf. 33, A. Pg. 20, 
36 où rinnovelle est mis en rime p. rinovelli. 20, 89. 33, 144. Pour 
rinnovellarsi, se renouveler, changer, iÑ erneuern, ice Pr. 26, 
128. 

Rinoardo Pr. 18, 46. Personnage assez peu connu; Petr. Dant. le 
dit parent de Guillaume d'Orange, v. Guiglielmo; et en effet la tradi- 
tion en fait un frère de l’épouse de Guillaume, tous deux payens de 
naissance. L’Antico se contente de dire qu’il fut un héros qui avec 
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Guillaume combattit les Sarrasins, ce qui le ferait remonter an neu- 
vième siècle. 

Rinselvarsi (de siva), redevenir ume forét en bon etat; wieder ein guter 
Waln werden, wieder zum Walde werven Pg. 14, 66. 

Rintoppare (peut-être de l’allemand ftopfen, raccommoder, ravauder), 
taccommoder, réparer, fliten, auBbeffern Inf. 21, 15. 

Rintoppo (d’origine inconnue, s’il ne vient pas de l’allemand ftopfen, 
boucher), l'obstacle, bas Ginberniÿ, die Hemmung Inf. 33, 95. Di rin- 
toppo, par maniére d'opposition, im Winerfpruh Inf. 22, 112. 

inverdire ou Rinverdare (de verde) Pg. 18, 105. Il paraît plus 
naturel de prendre Chè dans le sens de car, denn, et alors rinverda se- 
rait l’Indicat. de ‘rinverdare, reverdir, ranimer, wieder ergrünen, wieder 
beleben, plutôt que de prendre chè pour acciocchè, afinque, pamit, ce qui 
ferait de rinverda le conjonct. de rinverdire. 

Rio (rious), le fleuve, bet Sluf, le ruisseau, ber Bat Inf. 3, 124. 12, 
121. 14, 89. Pg. 28, 25. 29, 141. 30, 66. Pr. 4, 115. 

Rio (de reus, v. reo), adj., méchant, bg, fhlimm Inf. 1, 97. Pg. 13, 
107. 14, 114. anima ria Inf. 19, 96 est Judas Iscariot, la gente ria, 
les damnés, bie Bervammien Pg. 1, 64. De mauvaise qualité, mauvais, 
fleht Pr. 22, 78.. D'un tourment, cruel, graufam Inf. 9, 114. Irii, 
les damnés, die Bervammten Inf. 22, 64. 

Rio, subst., la faute, bie Sulo, le péché, bie Slinde Inf. 4, 40. Pg. 


,7. 

Ripa, le rivage, Da8 Ufer, le bord, ber Rand Inf. 7, 17, 128. 14, 1. 
12, 55. 16, 103. 21, 18. 22, 116. 24, 80. 31, 32. Pg. 5, 128. 28, 
27. De même les rochers qui forment Penceinte de Malebolge Inf. 18, 
8. 31, 8. Pr. 8, 66. Les rochers qui bordent les térrasses du Purg. 
sont également appelées ripa Pg. 3, 71. 10, 23. 12, 106. 25, 
112. 

Riparare, rétablir, restituer, wwieberberftellen, wiebereinjeben Pr. 7, 104. 
Ripararsi, se défendre, fih vertheivigen, fih fhùgen Pr. 23, 36. 

Riparo (de riparare), tout ce qui sert à protéger, à défendre; la 
défence, ble Berthelbigung, der Shug Inf. 31, 57. Pg. 8, 97. Comme 
ripararsi signifie se réfugier, chercher un refuge, un abri, eine Sufluct 
fuchen, riparo est pris pour l'endroit où une chose se trouve, der Ort, bha- 
bitation, vie Wohnung, des planètes Pr. 22, 150. 

Ripassarsi (de passare), pour ripassare, repasser, retourner, wieder 
Kberfreiten, gurüdfebren Inf. 12, 139 . 

p, Aipensare, réfléchir sur un objet, fiber op nadbenten Inf. 10, 122. 

, 7, 146. 

Ripentuto, part. de ripentére, qui a vieilli, gui se repent, reunig, Der 
bereut Pg. 31, 66. 

Ripercosso, part. de ripercuotere, frappe, gejlagen, plongé, einge» 
tanchi Pr. 25, 184. De la lumière, réfléchi, surüdgemwotfen Pr. 2, 

Ripotore, répéter, wieberbolen Pg. 6, 3. 20, 103. 
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Ripiagnero (de piagnere). Leçon de la Nidob. et de plusieurs Mss. 
tandis que la Cr, et la plupart des édit. lisent sene piagne Pg. 12, 19, 
pleurer, beweinen, une faute. 

Ripieno (de noe, plein, rempli, woi, erfüllt Pr. 19, 54. 80, 181. 
Dans un sens absolu et neutre Pg. 14, 94 tout est plein, alles ift vol. 

Ripigliare (de pigliare), reprendre, revétir, wieber annehmen Inf. 6, 
98. reprendre son chemin, se remettre en roule, Dë wieder. auf ben 
Weg maen Pg. 20, 142. 

Ripingere ou Ripignere (de pignere), repousser, chasser, gurüdtrels 
ben Int 1, 60. Au part. ripinto Pr. 4, 85. Renvoyer, gurüdihiden Pg. 
20, 69. 

Ripluere, leçon de la Nidob. la plupart des édit. ont repluere q. v. 

Riporgere (de porgere), présenter, offrir, veien, vatreidjen Inf. 31,3. 

RiDOITE Cre-ponere), placer, mettre, feÿen, Tegen, Ben Pe, 16, 123 où 
ripogna est mis p. riponga. Pr. 24, 68. Au part. rèposto, placé dans les 
granges, in die Seunen gebradt Pr. 13, 35. 

Riportare, rapporter, porter, gurüdbringen, bringen Pg. 1, 83. 

Riposaro (de pousare), verbe actif, reposer, auêruben Inf. 1, 28 où la 
plupart des anciennes édit. Alde, Land., Velj., Dan. et parmi les mo- 
dernes Dion. et U. Foscolo lisent Poi ch Aert posato qui paraît préfé- 
rable. Pg. A 95. Verbe neutre. Trouver le repos, Ruhe finden Inf. 10, 
94. Riposarsi, se reposer, fich ouëtruben Inf. 26, 25. Au part. Riposato, 
reposé, auSgerubt Inf. A 4. Pg. 5, 181. Tranquille, paisible, ruhig, friede 
lih Pr. 15, 130. 

Riposo, le repos, bie Ruhe, au physique et au moral. Inf. 14, 40. 
34, 135. Pg. 11, 124. Pr. 16, 149. 

Riposto Y. Riporre. 

Ripregare, prier de nouveau, prier avec instance, wicher bitten, eifrig 
bitten Inf. 26, 66. 

Ripremere Creprimere), réprimer, relenir, gurüdbalten, gügeln Pr. 22, 25. 

Riprendere, reprendre, resaisir, wiebernebmen, iwieberergreifen Inf. 1, 
29. 33, 77. Pg. 4, 126. 28, 125. Pr. 14, 82. recevoir en échange, Dafür 
oiebererbalten Inf. 38, 120. reprendre, reprocher, {thelten, tabeln, vorwers 
fen Pg. 15, 48. 24, 45. 29, 24. 32, 1214. Pr. 4, 7. Au part. en rime 
ripriso p. ripreso Pg, 4, 126. 

Riprestare, préter une seconde fois, zum gweltenmale leihen, gewäbren 
Pr. 33, 69. 

Riprezzo, forme qui a vieilli, aujourd’hui ribrezzo q. v. 

Ripriso v. Riprendere. 

Riprofondarsi (de profundus), se plonger de nouveau, Bé wieder cintas 
en Pr. 30, 68. 

Riprovare, réfuter, roiberlegen, prouver le none, bas Gegentheil bes 
weifen Pr. 3, 3. 

Risalire, remonter, wieber emporfteigen Pr. D 50. 10, 87. 31, 11. 

Rischiarare (de del, du ciel, s’éclaireir, fé aufbeitern Pr. 14, 69. 
23, 18. e , 
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Rischio, d’origine incertaine, k risque, lé dangér, le péril, Bie @efahr 
Pr, 25, 138. 

Riscuotersi (de quatere), tressaillir, éprouver dn mouvement d’effroi, 
auffabren, gufammenfabeen, esfdrecten Inf. 4, 2. 27, 121. Pg. 9, 34. 
prendre l'essor, ben Flug nehmen, auffliégen Pr. 6, 69. 

Risedere, retomber, s'affaisser, gufammenfaden Inf.21,21. Dans le pas- 
sage Inf. 20, 105 c’est rifiode et non pas risiede qu'il faut lire; v. 
Réfiede. 

: Risegarsi (de secare), être conpé, eingefdnitten fein, de ta montagne 
du Purgatoire qui s’élève en terrasses lesquelles coupent en quelque 
sorte la montagne Pg. 13, 2. 

Risensare (de sensus), recouvrer Pusage des sens, ben Gebraut der Sinne 
wieber befommen Pr. 26, 4 où risense est mis pour risensi. 

- Risentirsi, se rappeler, se souvenir, fith erinnern Pr. 28, 49. 
Risetrare (de sera), fermer de nouveau, aufs neue féliefen Inf. 32, 48. 
Riservare, réserver, auffparen Pg. 30, 72. 

Risguardare, régerder, binfeben, ftaueir Inf. 20, 5. 

Risma (de l'allemand Rieg), proprement I4 rame de papier, bas Rics, 
une troupe, ein Haufen, eine Menge Inf. 28, 39. 

Riso, le ris, le tire, le sourire, DAS kaien, bas gew commè ex: 
pression damour, de bonheur etc. inf. 6, 188: Pg. A 122. 21, 106. 
22, 26. 28, 96, 146, 32, 5. Pr. 7, 17. 9, 71: 10, 103. 14, 86. 15, 
84. 17, 36. 23, 48, 59. 30, 26. 31,50, Par translation, du ciel Pr. 
27, 4. 

Rio, participe de ridere q. v. 

Risolvere, résoudre, auflôfen Pg. 13; 88. Pr. 2, 185, 28, 82. 

RisORare, résonner, retentir, tönen, evfchallen Inf. 3, 28. 16, 104. Pr. 
25, 31., 26, 68. 

Risparmiare (de l'allemand fpaten), épargner, ménager, fparen, fho- 
nen Pe, 31, 115 où la Cr. lit réspiurmi au lieu de risparmi que por- 
tent la plupart des édit, anciennes et modernes. 

Rispetto crespactis), l'égard, bie Rüdfht, le | rapport bas DerbAlinif Pe, 
82, 14. Pr. 13, 107. 

. Rispiarmare v. Risparmiare. 

Rispitto, ancienne forme p. rispetto, rech le ren ble RAEE 
die Sheu Pg. 30, 43. 

Risplendere, reluire, erglängen, rayonner, ausfirablen Inf. 26,31. Pr. 
1, 2. 2, 105. 3, BO. 5, 7. 10, 85. 15, 21. 20, 6. 29, 15. 

Rispondere (respondere), répondre, antworten, répliquer, erivfebern Inf. 
1;.67, 81.2, 86. 6,58, 90. 8, 36. 15, 30. 18,.133..19, 89. 21, 102. 
22, 47. 23, 100. 27, 66. 29, 13, 135. 33, 52. Pg. 1, 52. 6, 69, 134. 
8, 72. 11,121. 14, 23. 15, 29, 103. 16, 29. 22, 26, 144 23, 57. 
24, 109. 29, 56. 31, 11, 32. 33, 119. Pr. 1, 36, 129. 4, 138. 5, 
138. 13, 40. 20, 86. 25, 62. 81, 58 et bien "plus souvent. Comme 
sùbst, l’action de répondre, la réponse, bag Antworten Pr, 28, 86. Cor- 
respondre, entipreden Inf. 16, 115. 25, 103. 30, 54. Pr. 12, 24: 25, 
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99. 20, 102. 92, 57. Au part. Risposio, réponde, geiert Int, 43, 93. 
10. 59. Pg. 5, ap 19, 82. 

Risposta (de rispondere), la réponse, bie Antwort Inf. 10, 66, 71. 
32, 64. 16, 77. 24, 76. 27, 84, 61, 29, 17, 32, 92. 33, 107. Pg. 
13, 97. 26, 19. 30, 106. Pr. 6, 29. 21, 53. 22, 35. 25, 51. 

Risga Ciga), la rive, la querelle, le dispute, ber Gr, ber Sant hf. 
23, 5. 

Rissarsi, se fâcher conire quelqu’un, se prendre de querelle, mit cis 

nem zürnen, ihn felten Inf. 30, 132. 
. Ristare eech, s'arrêter, Reben bleiben Inf. 12, 58. 16, 19. 21, 4. 
23, 82. 27, 23. Pg. 3, 91. 4, 45. 10, 20. 18, 116. 23, 18. 33, 15. 
Rester, bleiben. Inf. 20, 8G. Résister, refuser de, fich fvhuben, wiverftreber: 
Inf. 2, 121. Cesser, aufhören Pr. 28, 88 où il vaut mieux lire restare 
gv, Ristarsi, cesser, quibôren Inf. 25, 38. . 

Risteppare (de l'allemand ftopfen, ou du latin stuppa), calfater, Falfas 
tern Inf. 21, 11. 

Ristorare (restaurare), réparer, wieder gut maen Pg. 17, 86. 23, 84. 
compenser, remplacer, erfegen Pg. 28, 122. se rétablir, so renouveler, Déi eta 
fegen, twicberberftellen Inf. 29, 64. 

Ristoro, la compensation, ber Œrfag Pg. 14, 34. Pr. 5, 31. 

Ristrignere ou Ristriagere, . proprement restreindre, comprimer, Ate 
fanmenaiehen oder brüden Aust au propre Inf. 25, 105. Pg. 30, 97. 
De-là, se serrer, fich an einander drängen Pg. 24, 119. serrer dans les 
bras, an fi bréden bt. 19, 127. De Pesprit, s'attacher A un objet, fit 
auf einen Gegenftand Heften, en étre occupé, Damit befhäftigt fein Pg. 3, 
12. 17, 22. Pr, 7, 52. 23, 89. Réprimer en soi, auridorängen Inf. 9, 
3. Ristringersi, se cacher derrière, fit) binter — zusüdzepen Inf. 34, 8. 
Au part. Ristretta Inf. 19, 127. Pg. 3,12. 17, 22. 24, 119. 30, 97. 
Pr. 7, 52. 

Risurgere, ressusciter, auferftehen, au propre bt. 7, 56. Pg. 22, 46. 
Pr. 14, 125. revivre, wicher aufleben Pg. 1,7. de ta nuit remonter, wieder 
auffteigen Inf. 34, 68. se reproduire, fid) wiebererzeugen. Pg. 7, 121. 

Ritegno (de ritenere ), Pobstacle, bag Sinderniÿ, la résistance, ber Wi- 
verftanr Inf..9, 90. 

Ritendere, étendre, auéftrecen Inf. 25, 57. 

Ritonere (retinere),. retenir, gutfidbalten bt 14, 75. 26, 123 où la 
Nidob. lit sans nécessité temuti Pg. 5, 123. 10, 93. 18, 72. 24, 56. 
Pr. 3, 7. Conserver, garder, behalten, bewahren Inf. 18, 85. Retenir dans 
la mémoire, bebalten Pg. 18, 129. Pr: 5, 42. Ritenersi, rester, bleiben 
Inf. 25, 127. rester, demeurer, ne pas s'éloigner, bleiben, Rë verhalten 
Pr. 6, 5. 21, 43. Etre retenu, surüdbebalten iverben Pr. 32, 84. 

Ritirare, retirer, surüdsieben Inf. 25, 131. 

Ritondo cromdns), rond, rund Pr. 14, 2. 

Ritorcere (de torquere), tourner, wenden Pr. 29, 127. attirer, auf fig 
aieben Pr. 10, 26. retourner à uh objet, at etwas aurhdfebuen Pr. 8, 22. 
Ritorcersi, se relourner, revenir sur ses pas, Dë aurüdiwenten Pr. 29, 97. 


L 
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Riternare, retourner, umfebren Inf. 1, 36. retourner, zurüdfebren Inf. 
1, 76. 6, 106. 8, 96. 15, 33, 58. 22, 132. 24, 105. 34, 134. Pg. 20, 
38. Ritornarsi, dans le même sens Inf. 8, 91. Pr. 31, 8. 

Ritorno, ie retour, Die Wieberfehr, die Müdfebr Pr. 21, 37. 30, 
114. 

Ritorta (de torquere), la corde, le lien, bag Gei Inf. 19, 27. 31, 
111. 

Ritrarre (retrahere), proprement retirer, gurüdaieljen, dans ce sens il 
ne se trouve que Pg.32,133 où la forme ancienne et poétique ritragge 
est mise p. ritrae, et Pr. 27, 128 suivant la Cr. et Alde; La Nidob. 
suivie de la plupart des édit. modernes lisent trarre. Rapporter, beridh» 
ten, décrire, befdreiben, conter, eriüblen Inf. 2, 6. 4, 145. 16, 60. Pg. 
5, 32. 32, 64. Pr. 19, 7. Ritrarsi, se retirer, fit qurüdaieben, se ras- 
sembler, fit fammeln Inf. 3, 106. 22, 30. Pg. 1, 110. 2, 83. Pr. 21, 
_ 104. Refuser de faire, Héi weigern Pr. 4, 111. Au part. ritratto, retiré, 
aurüdgezogen Pg. 2, 19. 

Ritroso (de retrorsum), adj., rétrograde, rhdlaufig, rüdwärtS gehend 
Inf. 20, 39. Pe 10, 123.. Revéche, opiniâtre, iwiberfpenftig, bartnädig Pr. 
32,132. Adv. À ritroso, à rebours, renversé, verfebrt, umgefebrt Pr. 16, 
153. 

Ritrovare, trouver, finden Pr. 2, 99. 33, 134. Retrouver, wleberfinben, 
auffuchen Int. 6, 97. 8, 102. Ritrovarsi, se trouver, fit befinben Inf. 1, 
2. 27, 45. | 

Ritto (de rectus), debout, sur pied, aufret Inf. 19, 52. Pg. 33, 8. V. 
Quiritia. 

Riudire, entendre une seconde fois, gum 3weitenmale Gören Pr. 8, 30. 

Riuscire (de re-exire), arriver, anfommen, gelangen Pg. 2, 132. 

. Riva, autre forme de ripa. Le rivage, da8 Ufer, le bord, ber Rand 
Inf. 1, 23. 3, 71, 86, 107. 7, 100. 12, 1. 17, 9, 19. 20, 72. 29, 52. 
30, 18. Pg. 2, 40. 4, 138. 11, 49. 14, 59. 24, 78. 25, 86. 27, 7. 28, 
4, 67. 29,70. 31, 97. Pr. 8, 58. 19, 70. 28, 115. 26, 63. 30, 62. 
Essere arriva Pe, 25,54 signifie avoir déjà atteint sa perfection, feine Boll- 
fommenbeit erreicht Haben. 

Rivedere, revoir, wiederfehen Inf. 16, 83. 34, 139. Pg. 2, 21. 26, 
95. Pr. 2, 4. 

Rivelare, révéler, offenbaren Pg. 3, 143. Pr. 21, 120. 29, 133. 

. Rivelazione, le révélation, bie Offenbarung Pr. 25, 96. 

Rivenire, revenir, retourner à, surüdfommen, surüdfebren Pr. 7, 82. 
10, 70. 

Riverente, respectueux, ebrfurct8voll Inf. 15, 45. Pg. 1, 51. 

Riverenza, le respect, die Œbrfurct Inf. 19, 101. Pe 12, 82. Pr. 
4, 134. 

Riverire (de revereri), l’action de révérer, bas Berehren Pg. 19, 
129. 

Riversare (reversare, de la basse latinité), d’une eau, se verser, fid er. 
giehen Inf. 7, 101. Riversarsi, de la pluie, tomber, fi ergieĝen Inf. 
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Aiversato, renverse, fintendiber gebogen Inf. 33, 93. 

Riverso, la chule, ber Yal, la ruine, ber Ginftur Inf. 12, 45. 

Rivertere, mot emprunté du latin, relever, aufmarts giehen, tourner, 
wenden Inf. 30, 57. 

Rivestirsi, se revétir de nouveau, fich wieder Befleiben Inf. 13, 104. 
Pr. 42, 48. Au part. Rivestito Pg. 30, 15. Pr. 14, 44. 

Riviera (de rivus). Ce mot signifie tantôt le rivage, DaB. Ufer, tantôt 
le ruisseau, ber Bad, le fleuve, ber Fluff; dans ce dernier sens il est em- 
ploié Inf. 12, 47. Pg. 14, 26. 28, 47. Pr. 30, 61. Dans les passages 
Inf. 3, 78. Pg. 31, 82. Pr. 18, 73. il est difficile de dire lequel des 
deux sens prévaut. 

Rivivere, revivre, wieberaufleben Inf. 15, 76. 

Rivo, au propre le ruisseau, ber Bad Pg. 33, 111. Le fleuve, ber Flup 
Pg. 5, 121. Pr. 1, 137. au figuré Pr. 2, 96. les disciples, bie @düler, 
die Jünger Pr. 12, 103. 

Rivooare, rappeler, zurùdrufen Pg. 30, 135. Pr. 11, 135 où rivoche 
est mis en rime pour rivochi. 

Rivolare, revoler, retourner en volant, gurüd'fliegen Pg. 8, 108. 

Rivolgere Crevolvere), tourner, wenden, retourner, umfebren Inf. 17,103. 
30, 48. Pg. 19, 98. tourner en général, wenben Pg. 9, 35. Rivolgersi, 
se relourner, fih umfebren Inf. 15, 15, 121. retourner, zurůdfehren Inf. - 
7, 29. 8, 117. 12, 139. Se tourner vers quelqu'un, fth an jemand wenden 
Inf. 5, 115. 7, 7. Pr. 1, 142. 5, 86. 23, 71. Se convertir, Héi befebren 
Pr. 24, 106. Au part. rivolto, tourné, gelebrt, gewendet Inf. 8, 7. Pg. 3, 
23. 18, 25. 32, 16. relourné, zurüdgefehrt Pr. 3,115. adressé d gewens 
bet Inf. 8, 7. détourné, abgewenbet Pg. 19, 18. 

Rivolvere, forme latine plus ancienne qui ne se trouve qu’au pré- 
sent. Tourner, wenden Pr. 3, 28. tourner vers, zu etwag gurüdiwenden Pg. 
3, 123. Détourner, abivenben Inf. 2, 47. Rivolversi, se retourner, fit 
umiwenben Pr. 28, 7. revenir d ce que l’on a dit, fih zurüdiwenben Inf. 
11, 94. 

Roba (de l’allemand Raub, butin). ‘Tout ce dont on a besoin; ainsi 
Inf. 24, 7 roba est la nourriture pour le bétail, Me Nabrung des Biches 
et Pg. 13, 61, ce qu'il faut pour vivre, Der Lebensunterhalt. 

Robbi Pr. 14, 94. Ce mot, qui a absolument vieilli, paraît être le 
plur. de robbio (rubeus), rouge, roth, incandescent, rothglånzenb, et se rap- 
porter aux splendori du vers suivant. 

Roberto Guiscardo v. Guiscardo. 

Roboam, Roboam, Rehabeam, fils de Salomon, qui par sa tyrannie 
fit révolter dix des tribus d'Israel. V. I (3) Livre des Rois, ch, 12. 

Robusto, robuste, fort, fräftig, Bart Pg. 31, 71. 32, 46. 

Rücca (de rupes), une forteresse, eine Seftung, située sur un rocher es- 
carpé, eine Seljenfefte Pg. 32, 148. pour roccia, rocher escarpé, fteiler Gels 
fen Inf. 17, 134. 

Rôcca (de l’allemand Roten), la quenouille, ber Roden Pr. 15, 124. 

Rocchio, dérivé de roccia et rocca, l’écueil, bie Klippe Inf. 20, 25. 
26, 17. 


438 Boscia = Romense. 
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Roccia, autre forme de rocca eo, le rocher, Ae Sdien Inf, 7; 6. 
12, 8, 36, 44, 18, 16. 23, 44. 32, 3. Pe, 8, 47. 10, 52. 12, 97. 19, 
68. 20, à. 22, 137. Pr. 6, 51. 

Rocco. Il nous parait évident, surtout à cause du verbe pasturare 
que racco Pe. 24, 30 ne peut signifier autre chose que le béton épiscopal, 
ber Bifofsftab, et il naus semble ridicule de dériver ce mot de Pal- 
jemand Rod, habit, et de lui donner en conséquence le sens de rochet, 
Gborbembe; car c’est bien avec la houlette et nog pas avec un habit 
quelconque que le berger gouverne son troupeau. Du reste notre in- 
terprétatian est aussi celle de Buti et de Benvenuto. 

ROCO (raucus), rauque, heifer Pg. 5,27 et Inf. 14, 3 où la Cr. seule sui- 
vie d'Ugo Fosc. lit roco, tandisque la Nidob. aveo une infinité de Mes, 
hé foco q. v. 

Rodano Rhodanus), le Rhéne, die Nbone, fleuve de France qui se jette 
dans la méditerranée Inf. 9, 112. Pr. 6, 60. 8, 59. 

Rodere, rosger, ernagen, manger, gerfreffen Inf. 33, 8. 34, 133 et 
dans le même sens rodersi Inf. 32, 130, Consumer, qufgebren, détruire, 
acrftôren Pr. 5, 134. Rodersi, se ronger, s'attaquer, fi anfeinben Pg. 6, 
83. Au part. roso Int 34, 431. Pr. 5, 154. 

(Rhodopeiss), né sur les monts Rhodopes en Thrace, ou en 
Thrace même. Pr. 9, 100 c'est Phyllis reine de Thrace trahie par Dé- 
mophaon dont il s’agit. V. Qvide, Héroide IL 

Roffla, mot qui a absolument yieilli et d’origine inconnue. Dans la 
Romagne en appelle roffia les ordures qui s’atiachest aux monnaies, 
D. l'emploie Pr. 28, 82 pour le brouillard, ber Nebel, Jr vapeurs, bic 
Dünfte, qui obscurcissent Pair. . 

Roggio (de zeen), mat qui n’est plus d'usage, rouge, roth Pg. 3, 16. 
Pr. 14, pe Par l'effet du feu ardent, glübenb Inf. 11, 73. 

Rogna (de rodere, ou peut- -être de rubiginosus), le rogne, bie Räubde Pr. 
17, 129. 

Roma, la ville de Rome, Rom Inf. 1, 71. 2, 20. 14, 105. 31, 59. 
Ps. 6, 112. 16, 106, 127. 48, 80. 21, 89. 29, 145. Pr. 6, 57. 9, 
140. 15, 126. 16, 10. 24, 63 27, 62. 31, 34. Quella Roma onde 
Cristo è Romano Pg. 32, 102 est la Rome céleste, Da8 Sivemlifqe Rom, 
le royaume des cieux, das Dimmelreich. 

Romagna, la partie la plus septentrionale de l’état ecclésiastique, 
appelée au moyen âge Romania et. Romendiole, la Romagne, Romagna Inf. 
27, 37. 33, 154. Pg. 5, 69. 15, 44. 

Romagauole, Romggnal, habitant de la Romagne, ein Romagnole Inf. 
27, 28. Pg. 14, 99. 

Romano, romain, mité Pg. 19, 107. Il roman prence Pe, 10, 74 
est l'empereur Trajan, Comme subst, un romain, ein Römer Inf. 15,77. 
18, 28. 26, 60. 28, 10. Pg. 22, 145. 32, 102. Pr. 19, 102. 

Romanzo, le roman, ter Roman, ainsi appelé parceque les premiers 
livres de ce genre furent écrits e en langue romane où vulgaire. Pg. 26, 
318. 
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- ROM, mot qui parait formé pour onoihatopée, te bourdonnement des 
abeilles, vag Summen bet Bienen Inf. 16, 3. 

Romena, châtèau situé dans la vallée supérieure de l'Arno, dite le 
Casentin, Inf. 80, 73. Du temps du poète il upparténait à des comtes 
qui en prenaient le nom. Ils étaient trois frères, dont D. nomme deux, 
Guide et Alessandro Inf. 30,77; le troisième est appelé Aghinolfo par 
Benvenuto. 

Roméb, Dans sa Vita nuova D. dit qu’on appelait ainsi les pèlerins 
qui allaient à Rome. Dans les passages Pr. 6, 128 et 4856 D. semble 
suivre plutôt la tradition populaire que l’histoire. IE appelle Romée 
persona umile e peregrina, tandis qu’il est à-peu-près certain qu’il s’a- 
git de Romse de Vilenewe, ministre de Raymond Bérenger et après sá 
mort régent de ses états et tuteur de ses filles, homme d’une naissance 
illustre qui mourut 1250, Son nom, Romée, qu’on aura faussement in- 
terprété pat Home, pélerin, paraît être la source de la tradition. 

Romito (de eremia), d’un chemin solitaire, einfam, pen fréquenté, es 
nig betreten Pg. 3, 50. D’une personne, solitaire, einfant Pg. 6, 72: 

. Rombaïdo, Romuald, fondateur de l’ordre des Camaldules, né à Ra: 
venne 952, mort 1027. Il n’a rien écrit. Pr. 29, 49. 

Romore Gamer), le bruit, Aer Wim, Das Grëng Inf. 18, TER R3, 
88. le bruit, la renommée, Der Nuf, der Ruhm Pg. 11, 100. 

Bopnerg tremper), au propre rompre, briser, brechen, zerbrechen, abs 
brechen Inf. 143, 117 où rompiéno est mis p. rompevano; 47, 2: 19, 
20. 21, 114. 29,07. Pe, 17,31 où rompéo est mis p. rompé où plutót 
ruppe. 82, 113, 98, 34. Pr. 17, 66. Interrompre, unterbreden Pg. 22; 
130. Par extension rompere il sonho inf. 4, 1. Pg. 9, 38. 32, 78. r. 
la fede Inf. 5, 62, 13, 74. r. il rincalxo Inf. 29, 97. r. le leggi De. 1, 
46, e, il eilenzio Pr. 18, 81, ». la foga De, 12, 108. r. ia ruota Int, 
16, 86. r. il lume, £ raggi etc. Pe 5, D: 6, 57.- Au part. Hotte Inf. 28, 
114. Pg. 1, 46. 3, 118. 5, 9. 18, 118 p. défait, geflagen, dans un 
combet Pg. 13, 118. 17, 66 et plus souvent. 

Roncare truncars), sarcler, jäten, haden, extirper les mauvaises herbes, 
Inf. 20, 47. 

Ronchione, forme augmentative de focchMo q. v. l'écueik, le : ee, 
le rocher, ber elfen Inf. 24, 28. 26, 44. 

Ronchioso, plein déet, voller Klippen Inf. 24, 62. 

Roncigliare (de ranco), saisir avec 1m Gre, mit einen Gate fa 
Inf. 21, 75. 

Ronciglio (de rmea), le eroe, Yer Hafen. Tontes les édit. lisent bt 
21,74 Roncigli et 22, 71 runciglio. Le seul Ugo Feseolo semble 

séire apperçu de cette inconséquence et a rétabli roncigiío dans le 
second passage. 

Rondinella Chirende, hòruitinula), formë poétique pi rondine, Phéron- 
delle, vie SHwalbe De, A. 14. 

Rorare, verbe emprunté du latin, arroser, obreuvsh, trinten Pr 
24, 8. . 
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Rosa, ls rose, bie Rofe. Au propre Pe, 29, 148. 32, 58. Pr. 22, 56. 
81, 1. Les élus sont appelés rose Pr. 12, 19 et en particulier la Ste 
Vierge Pr. 28, 73. L'assemblée de tous les élus est comparée à une 
rose Pr. 30, 117, 124. 31, 1. 32, 120. 

Rosato, de couleur de rose, rofentoth Pg. 30, 23. 

Rosseggiare (de rosso), rougir, rôthen, se montrer rouge, roth erfcheis 
nen Pg. 2, 14. 

ROSSO Cwssus-rubess), rouge, roth Inf. 8, 74. 14, 134. 17, 62. 19,33. 
24, 90. Pg. 24, 138. 29, 122. Pr. 17, 66 où la seule Nidob. lit rotta, 
ce qui pour le sens revient au même. I piè rossi Inf. 19, 81 font allu- 
sion à la chaussure rouge des papes et en même temps au feu qui con- 
sume les pieds des damnés dont il est question. Comme subst, la cou- 
leur rouge, bie rothe Farbe Inf. 10, 86. 

Rossore, le rouge, bie RötHe, la couleur rouge Inf. 14, 78. 

Rosta (de l’allemand Roft). Quoiqu’en disent Dan. etPerazzini nous 
croyons que ce mot qui proprement signifie éventad, Wäder, est mis Inf. 
13, 117 pour branche d'arbre, BaumaWweig, avec ses feuilles dont on 
peut se servir comme d’éventail. Le verbe arrostarsi Inf. 15, 39 con- 
firme cette interprétation. 

Rostro, le bec, der Schnabel Pr. 19, 10. 20, 9. 

Rota ou Ruota. Au propre la roue d'un char, Suë Rad eines Wagens 
Inf. 15, 95. Pg. 8, 87. 29, 107, 121. 32, 29. Pr. 12, 106. 13, 12. 
20, 128. 33, 144 ou d’un moulin Inf.28,47. La roue dont se sert l’é- 
mouleur, Da Gbleifrad Pg. 34, 42, Par extension le cercle, ber Kreis 
Inf. 3, 99. 16, 21, 86. 17, 98, 131. Les cercles que forment les élus 
Pr. 7, 4. 9, 65. 10, 145. v. Mola. Le cercle que forment les planètes 
dans leurs orbites et en général le mouvement circulaire des cieux, die Gim- 
melsfreile Pg. 8, 18. 11, 136. 19, 63. 24, 88. 30, 109. Pr. 1, 64, 76. 
4, 58. 6, 126. 10, 7. 17, 136. 21, 58. 22, 119. 28, 47. À ruota, en 
rond, im Kreife, en dansant Pr. 14, 20. 25, 107. 

Rotante, des astres, qui tournent, bieba freijen, Ha drehen Pr. 31,3 
Rotare, tourner, se mouvoir en cercle, freifen Inf. 16, 25. 17, 11 
Pr. 12, 3. Des astres Pg. 4, 65. Au part. Rotato Pg. 9, 28. Comme 
Weier actif: faire lournoyer, im Kreife bewegen, umberfivingen Inf. 

0, 11. 

Rotoare, forme ancienne et poétique, se mouvoir en cercle, Néi im 
Kreife bewegen, tourner autour de soi-même, um fit felbft freifen Pr. 48, 
A1. 19, 97. 21, 39. 

Rotella, forme dimin. de rota. Proprement petite roue, fleines Rad, 
et rondache, rundes Schild. Pour tache ronde, runder Sled Inf. 17, 15. 

Rotta (de rupto), la défaite, la déroute, bie Niederlage Inf. 31, 16. Pg. 
12, 58. 

Rotto cpa), adj., au propre brisé, rompu, gebroden, gerbroden Inf. 
11, 2. 12, 11. 14, 112. 23, 136. 28, 24. Pg. A 31. Par extension 
brisé de fatigue, erfdlagen Inf. 22, 132. des loix rompu, gebroden Pg. 1, 
46. du destin Pg. 30, 142. De la lumière, interrompu, unterbrochen Pg. 
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8, 88. 5, 9. Botte à lussuria, adonné, abandonne, Bingegeben Inf. B, 55. 
Quant à Pr. 17, 66 où la Nidob. lit rotia, v. Rosto. 

Bette, part. de rompere q 

Bette, subst., de trou, bað Bd, une ouverture dans pn rocher fnt. 
19, 44. La fente, Me ©palte dans un rocher Pg. 9, 74. 

Rottura (de mptum), la rupture, la blessure, ber Bruh, Sie Wunde Inf. 
13, 132. 

Rovente tsten), ardent, rouge, glăbend, roth Inf. 9, 86. Pg. 26, 7. 

Rovina, autre forme dè ruina, la ruine, la chute d'un rocher, èin 
fefenfturs inf. 12,92. Dans les autres passages et suttout en rime on 
trouvé ruina q. v. 

Rovinare, autre formé pour #uênare, de précipiter en bas, fich Binabs 
Püren bat 1, 61. Dans les autres passages on trouve la forme rui- 
nare q. v. 

Rotzo (d’otigine incertaine), grossier, rustre, 200 Pg. 26, 69. 

Rubaconte, an des ponts de Florence qui a reçu son nom du Po- 
dest Rubaconte da Mandello, qui le fit construire 1257. Pg. 12, 
402. 

Rabare (de l’allemand rauben), voler, rauben, fteflen Pg. 88, 58. 
Pr. 11,7. An moral, enlever, transporter, binveifien, entiüden Pg. 17, 13. 

Rubeochlo (de rubens), ronge, ardent, roth, pihbent Pg. 4, 64. 

Rubesto crobustus). D. appliquant ce mot à un tremblement de terre 
Inf. 31, 106 et à un fleuve gonflé par l'orage Pg. 5, 125 semble lui 
donner le sens d’impétueur, ungeftüm. 

Rubicante, nom que D. donne à l’un des démons de la cinquième 
Bolgia. Inf. 21, 123. 22, 40. 

Rubicon, le Rubicon, petit fleuve entre Ravenne At Rimini qui faisait 
anciennément la frontière de la Gaule cisalpine. Pr. 6, 62. 

Rubinetto, dimin. de rubino, un petit rubis, ein Eleiner Rubin Pr. 


Rubino, le rubis, ber Rubin Pr. 30, 66. 

Rebro, mot latin rer, rouge, reth. 11 èto rubro Pr. 6, 79 est le 
fivage de la mer rouge. 

Rude, grossier, incapable de comprendre roh, unfübig zu Begreifen 
Pg. 33, 102. 

Rutere, verbe latin, auquel la Cr. dans son dictionnaire donne, on 
ne sait trop pourquoi, la forme ruire, tomber, falen, étre précipite, tùrs 
gen Inf. 20, 33. se précipiter, fich Härzen Pr. 30, 82. 

Ruffano (peut-être de l’allemand Rauffer, spadassin? le rufen, le ma- 
quereau, der Kuppler Inf. 11, 60. 18, 66. 

Ruggere, forme ancienne pour ruggire, rugir, brüllen Pr. 27, 

AA 


Aegghiare Cragire), vagir, brällen, du bruit que fait une flamme Inf. 
27, 58. 

Ruggieti, Roger, Skoiger, degli Ubaltini, archevêque de Pise qui 
ameuta le peuple contre son rival, le comte Ugolino, et le ft périr de 
faim. Int, 88, 14 v. Ugolino. 

28 * 
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Ruggire (rsgire), rugir, rülen, du bruit que fait une porte qui tourne 
avec difficulté sur ses gonds Pg. 9, 136. 

Rugiada (de ros), la rosée, ber Thau. Au propre Pg. 1, 121. 12, 
42. 21, 47. Pour les larmes, die Tränen, qui baignent les joues Pg. 
30, 53. 

Ragumare, pour ruminare q. v. leçon de la Nidob. et de plusieurs 
Mss. comme aussi de Buti Pg. 16, 99. V. Unghia. 

Ruina, (o ruine d’un édifice, die Ruine Inf. 24, 24. la ruine, ber Un: 
tergang, la destruction, bie Serflôrung Inf. 11, 36. Pg. 12, 55. 17, 39. 
24, 81. Pr. 8, 108. La chute d'un rocher, ein Selfenftura Inf. 12, 4. 28, 
137. Dans le passage Inf. 5, 34 les interprètes sont partagés sur 
le sens de ce mot; nous croyons que le poète veut désigner Plen- 
droit où l’on entre dans ce cercle, Pentrée, ber Œingang, où les rochers 
qui en forment l’enceinte extérieure laissent une ouverture. 

Ruinare, tomber, étre précipité, falen, Bären Inf. 20, 35. 33, 133. 
Pr. 32, 138. Ruinarsi, se précipiter, fic flürgen Pg. 5, 123. 

Ruire v. Ruere. 

Ruminare, au propre ruminer, wieberfäuen Pg. 16, 99. 27, 76. Au 
figuré ruminer, tourner et retourner une chose dans son esprit, Ober et- 
was nadenfen Pg. 27, 91. quant à Pg. 16, 99 v. Unghia. 

Rumore, autre forme de romore q. v. le bruit, bas Gesaufd Inf. 13, 
111. 

Runciglio v. Ronciglio. 

Ruota v. Rota. 

Ruotare v. Rotare. 

Rupe, mot emprunté du latin et qui n’est d'usage qu'en poésie, le 
rocher, der Wellen Pr. 13, 3. 

Ruscelletto, dimin. de ruscello, un petit ruisseau, dn Fleiner Bad 
Inf. 30, 64. 34, 130. 

Ruscello (d’origine incertaine), le ruisseau, der Bad Inf. 7, 107. 14, 
79. 15, 2. Pg. 22, 150. 

Rusticucci, Jacopo Inf. 6, 80. 16, 44. Benvenuto le nomme un 
homme de basse naissance, mais fort riche, généreux et de grande 
prudence. 

Ruvidamente, durement, cruellement, hart, graufam Inf. 33, 92. 

Ruvido (peut -être de rubus et rubidus), rude, qui n’est pas lisse ou 
poli, raub, uneben Pg. 9, 98. 


Sa et Sa’ v. Sapere. 

Sabaoth Pr. 7,1 (de KI, ezercitws, au plur. MINDY), Deus Sabaoth, 
deus exercituum, le dieu des armées, ber Gott ber Deerfdaaren, expression 
assez fréquente dans les Psaumes et d’autres livres du V. Testament. 

Sabbione (de sabbia, sabulum), le sable, der Gand, pour une plaine cou- 
verte de sable, eine Ganbebene Inf, 13, 19. 14, 28. 15, 24, 117. 17, 24. 
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Sabeïlio, Sabellius, hérésiarque du troisième siècle, né en Afrique. 
D nau la Trinité dans le sens que l'Eglise a adopté pour ce dogme. 
Pr. 13, 127. 

Sabello, Sabellus, soldat romain tué en Libye par la morsure d’un 
serpent, dont Lucain raconte la mort. Phars. IX, 761 sq. Inf. 25, 95. 

Sabine, les Sabines, die Gabinerinnen, enlevées par les Romains. Pr. 
6, 40. | | 

Sacchetto, dimin. de sacco, le sachet, ber Beutel Inf. 17, 65. 

Sacchetti, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 104. 

Sacco, le sac, ber Gad Inf. 6, 50. Au pluriel le sacca Pr. 22, 78. 
Un boyau, un intestin, ein Darm, ein Cingeweide Inf. 28, 26. 

- Sacerdozio, le sacerdoce, la dignité ecclésiastique, boë Priefterthum 
Pr. 11, 5. 

Sacrato, sacré, Heilig Pg. 9, 130. Dans le passage Pg. 20, 60 le 
sacrate ossa, les opinions sont partagées, les uns prennent le mot dans 
le sens ordinaire, les autres y voient une ironie amère et donnent à 
ce mot, comme au sacer des Latins, le sens d'ezécrable, werabfheuunggs 
würdig. Nous pencherions pour le sens ordinaire. 

Sacrificio, le sacrifice, Da8 Opfer Pg. 11, 11. Pr. 8, 5. La priére, Da8 
Gebet Pr. 14, 92 et même le voeu, bag Gelübde Pr. 5, 44 sont appelés 
sacrifice. 

Sacro (socer), sacré, Heilig Inf. 27, 91. Pg. 9, 134. 19, 38. 31, 1. 
Pr. 3, 114. 6, 7. 21, 73. 25, 1. 32, 21. Dans le sens latin, abominable, 
abieulid Pg. 22, 40. 

Sacrosanto, forme latine, saint, sacré, heilig, bodbeilig Pg. 29, 37. 
Pr. 6, 32. 

Saetta csagiua), la fléche, ber Dt Inf. 8, 13. 12, 56. Pg. 32, 35. 
Pr. 5, 91. 17,27. 29,24. Pour les rayons que darde le soleil, bie Gon- 
nenfirablen Pg. 2, 56. 

Saettare csagitrare), tirer une flèche, einen Pfeil abfchiefen, percer d'une 
fêche, mit einem Pfeile vurbobren Inf. 12, 74. Pg. 31, 63. Par exten- 
sion frapper de la foudre, mit bem Blige treffen Inf. 14, 59. lancer, ent: 
fenden Inf. 16, 16. Pr. 17, 57. Du soleil qui darde la lumière, ftrablen 
Pg. 2, 55. Frapper, treffen, en général Inf. 29, 43. Par une métaphore 
hardie D. désigne par ce mot la création, bie Gdôpfung, des êtres Pr. 
1, 119. 8, 108. 

Safira (Sapphira), Saphira, femme d’Ananias qui fut punie par St. Pierre 
pour avoir voulu tromper l’apôtre, en retenant, de concert avec son 
mari, une partie de leurs biens qu’ils venaient offrir à la communauté 
des chrétiens. Pg. 20, 112. v. Act. des Ap. V. 

Saggio Ceragium), l'essai, l'expérience, der Berfud Pg. 27, 67. Pour un 
reste, un souvenir d’une chose qui n’est plus, ein Ueberbleibfel, eine Probe 
Pg. 16, 133. 

Saggio (de sapere, sapiens), sage, melle Pe, 4, 39. 13, 75. Instruit, un= 
terridtet, funbig Pg. 5, 30. Comme subst. le sage, ber Weife Inf. 1, 89. 
10, 128. Pg. 27, 69. Pr. 14, 99. 
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autre forme de sgcraio, seet, eilig Pr. 23, 62. 

agrestia (de sacristie et sogrestia p. sacrarium, dans le latin dn moyen 

wl la sacristie, bie Gacriftei Inf. 24, 138. 
cio, autre forme de Sacrifice, qu’on trouve dans quelques 

edit. 8.11, 11. 
| Saladino, Saladin, @aïlabebbin, Inf. 4, 129, sultan d'Egypte et de 
Syrie né 1137 -+ 1193, célèbre par ses vertus, et surtout par sa con» 
duite chevaleresque envers les croisés. 

Saldo (de soiidw), solide, feft, opposé à aériforme Pg. 21, 136. De 
la volonté ferme, feft Pr. 4, 87. 22, 51. De flammes qui tombent da 
ciel, entier, qui ne s’éparpille point, gan, einzeln Inf. 14, 33. D'une 
fontaine, intarissable, unperfiegbar, permanent, bleibend Pg. 28, 124. 

Sale, le sel, da8 Salz Pr. 17, 58. Comme en latin la mer, hag aer 
Pr. 2, 13. 

Balire, monier, fleigen, gravir, erfteigen Inf, 1, 77, 121, 18, 70. 24, 
55. 26, 6, 39. 34, 80, 136. Pg. 1, 6. 3, 54. 4, 22, 31, 53, 87, 136. 
5, 111. 7, 51. 10, 7. 12, 93. 13, 3. 15, 18, 30. 18, 29. 30, 29, 127, 
33, 145. Pr. 11, 72. 20, 26. 21, 9. 22, 73. 25, 128. Monter sur une 
monture, befteigen Inf. 17, 79. Des étoiles qui montent, aufiteigen Inf. 
7, 98. Pg. 8, 98. De la nuit Pg. 9, 7. D'une montagne qui se dresse, 
s'élève, fit) erhebt, emporfteigt Pg. 4, 86. 10, 23. D'un escalier Pg. 17, 
76. Au présent du conjonct. saglia p. salga Inf. 24, 55. Pg. 15, 80. 
À l’imparf. la Cr. lit souvent salavamo p. salivamo, idiotisme de Flo. 
rence qui devrait être banni de toutes les édit. Au parf. saline p. sal 
Pg. 4,22, salissi p. si sai Pr, 20, 26. saliro p. salirono Pr. 25, 128. 
Salse p. sali Pr. 11, 72. Au condition. sarria p. saliria ou salirebbe 
Pg. 7,51. Salendo Pe. 18,3 est mis à la manière des anciens p. mentre 
vien salito, quand on le monie, menn man ibn erfteigt. 

Salire, subst., l’action de monter, ba Steigen Pg. 2, 66. 25, 1. 27, 
75. Pr. 1,137, 10,34. Et même au plur. saliri p. l'endroit où l'on 
monte, les degrés qu’on monte, die Gtufen, die man erftcigt Pg. 19, 78. 

Salita, l'endroit où l’on monte, où l’on peut monter, la montée, per 
Mufgang Pg. 1, 108. 6, 68. 10, 30. Pour élévation, Erhebung, Höhe Pr. 
4, 39. 

Salitore, celui qui monte, ber Grfteiger, ber Gteigenbe Pg. 25, 9. 

Salma (forme ancienne et poétique p. soma, de sagma et de l’alle- 
mand @qum), la charge, hie Raft Pr. 32, 114 où ce mot désigne le corps 
humain. 

Sallo v. Sapere. 

Salmista (psalmista), le psalmiste, ber Pfalmift, le roi David Pg. 
40, 65. 

RAIMO (psalmus), le psaume, Der Palm Pg. 2, 48. 28, 80. Pr. 24, 136. 
Pour paroles, Worte Inf. 31, 69. 

Salmodia, lo pselmodie, le chant, der Gefang Pg. 33, 2, 

Salsa (de sal, salsus), Inf. 18, 51. La plupart des anciens commenta- 
teurs, l’Antico, Guinif., Land., Vell., Dan. ne donnent aucune explica- 
tion, ce qui fait croire qu’ils ont pris ce mot dans le sens ordinaire de 
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aaaf, Assajsennement et par ironie peine, tourment, @trafe, Bin, comme 
l’entendent ayssi Venturi, Volpi et Lombardi, Le chevalier Strocchi a 
le premier rappalé l’interprétation donnée par Benvenuta et anonyme 
qu’on prend mal-à-propos pour Boccace, qui tous deux nous disent 
que Salse était le nom d’une vallée étroite, stérile et déserte à trois 
lieues de Bologne où lon jetait les corps des suicides, des malfaiteurs 
at de ceux qui mouraient sans pénitence. Gamme Cent à un Bolonais 
que D. parle, cette explication paraît assez z probable. 

Salsi v. Sapere. 

Saltare, soute, fpriugen Inf. 22, 193. Pg. 15, 17. sauter, passer Un 
fleuve, hberfbreiten Pr, 6, 62. Sauter, passer sous silence, über{pringen,. 
hhergeben Pr, 23, 62. 24, 25, 

Saltellare, sautiller, bondir, büpfen, in Heinen Sågen umberfpringen 
Inf. 12, 24. 

Salterello, Lapo, juriscpnsulte de Florence, contemporain de D. 
dont les commentateurs nons disent qu’il était chieaneur, prodigue, 
de mauvaises moeurs et d’une élégance recherchée dans sa coëffure, 
de sorte que D. la met en apposition avec Cincinnatus, 

Salto, dans le sens latin, péturage dans les montagnes et les ae 
Safer, Bergweide Pr. 11, 126. Au plur. saiti p, Ja dense, ber Tang 
Pr. 18, 185 où il est fait allusion à la danse de la fille d'Hérode qui 
causa lą mort de St. Jean Baptiste. 

Palutare, comme subst, l’action de saluer, le solufation, ble Begris 
Wi ber Oruf Pg. 8, 55, 

alnte, dans le sens politique, le salut, bag Geil Int 1, 106, Dans 
le sens religieux, le salut, la béglitude céleste, pag Heil, pie Geligfeit Pg. 
17, 106. 30, 54, 187. Pr. 8, 102. 12, 63. 14, 84. 22, 124. 28, 67. 
31, 80. 32, 77. 33, 27. Le salut, la salutation, bet (Grup, bie Pegrüfung 
Pr. 80, 53. 

Salutevole, de salut, qui sert à saluer, begrüfienbd Inf. 4, 98. 

Salvamento (de salvare), le salut, vie Grlüfung Pr. 5, 78. 

Salvani, Provenzano, était à la tête du gouvernement de Sienne 
lors de la défaite des Florantins à Monte Aperto ; quelques années plus 
tard il fut défait et tué dans un combat contre les Florentins. D. le 
cite Pg. 11, 121 comme exemple d’une grande renommée qui s'était 
éteinte en peu de temps. 

Salvare, sauver, défendre, protéger, retten, f@üben Inf. 15, 3. Dans le 
sens religieux sauver, retten, erlöfen Inf. 4, 63. 

Salvatico Csiwaticus), sauvage, grossier, wild, roh Pg. 2f, 69. Ombre 
sako., l'ombre d'une fort, ner TBalpihatten Pg. 29, 5, 

Salvazione, le salut, pag til, dans le sens religieux Inf. 2, 30, 

Salye regina, nous te saluons, o reine, fei gegtrüft, Königin. Premiè- 
res paroles d’une hymne en l'honneur de la Ste Vierge qui se chante 
ordinairement à complies. Pg. 7, 82. 

Salvo, sain et sauf, heil, ungefäbroet Inf. 21, 125. Pg. 27, 23. 

Salvo Cho, excspt, auagenommen Inf, 9, 117. 14, 110. 23, 186. 
31, 105. Pg. 16, 89. 29, 104 et plus souvent. 
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Sammaritana, le Samaritaine, bie Samariterin, dont l'entretien avec 
le Seigneur est rapporté St. Jean 4, 7. Pg. 21, 3. 
Sampogna (d’origine incertaine), le chalumeau, bie Gadypfetfe Pr 


Samuello. Samuel, le prophète de ce nom. Pr. 4, 29. 

San, abbréviation de Santo qui se place devant les nom propres qui 
commencent par une consonne simple, comme San Giovanni, San 
Pietro etec. v. ces noms. 

Sana (de l'allemand Ban) Inf. 83, 35. Leçon de la Nidob. et de 
Lombardi, et qui appuyée sur l’étymologie indubitable du mot et sur 
la forme sanna q. v. nous paraît préférable à la leçon scane de la Cr. 
et de toutes les éditions que nous avons pu consulter, et qui d’ailleurs 
ne se trouve nulle part. Sane sont les crocs, crochets, Gauer, Sangzäbne, 
de certains animaux, surtout du chien. 

- Sanare, guerir, peilen Inf. 14, 91. Pg. 7, 95. 

Sanatore, ce lui qui guérit, ber ba Heilt Pg. 25, 30. 

Sanese, Siennois, Gienefti, de Sienne Inf. 29, 122. Comme subst. 
Sanese, le ‘Siennois, bet Gienefer Inf. 29, 134. Pg. 11,65. 13, 106. Dans 
ces deux derniers passages la Cr. lit Senese. 

San Giovanni v. Giovanni. 

Sangue, le sang, bag Blut Inf. 3, 67. 6, 65. 9, 38. 12, 47. 13, 34, 


138. 17, 62. 24, 84. 25, 27. Pg. 5, 74. 9, 102. 12, 57. 21, 84. 25,- 


37, 45. 28, 2, 105. 30, 47. Pr. 9, 56. 11, 33. 27, 26, 45, 58. 29, 
91. 31, 3. Uom di sangue Inf. 24, 129 un homme sanguinaire, qui se plait 
à verser le sang, blutgierig, ein Blutmenfd. Par extension: le sang, bas 
Blut, vas Geblüt, la famille, la race, da8 Oefblect, la naissance, bie Ge- 
burt Inf. 7, 80. 29, 20. 30, 2. Pg. 6, 101. 11, 61. 14, 91. 19, 102. 
20, 62. Pr. 16, 1. 

Sanguigno, comme subst. p. color sanguigno, couleur de sang, Buts 
farbe, ou sangue, le sang, da8 Blut Inf. 5, 90. 

Sanguinare , ensanglanter, souiller de sang, mit Biut färben Pg. 
5, 99. 

Sanguinente, forme ancienne p. sanguinoso, sanglant, Mate Inf. 
13, 132. 

Sanguinoso, sanglant, blutig Inf. 27, 44. 34, DA Pg. 14, 64. 

Sanieo ou San Leo, petite ville de l’ancien duché d’Urbino, près 
de San Marino et située sur la montagne escarpée de Monte Feltro. 
Pg. 4, 25. 

Sanna, qu’on écrit aussi Zanna (de l’allemand Sabn), les crochets 
ou défenses, die Zähne, Hauer, du chien et du sanglier Inf. 6, 23. 22, 
56. C’est le même mot que Sana et Scana q. v. 

Sannella, della, nom d'une ancienne famille noble deFlorence Pr. 
16, 92 

Sannuto, qui a des dents crochues, des défenses, mit $auern erleben 
Inf. 21, 122. 

Bang, au physique, sain, gefunb Pr. 4, 48. De vaisseaux non sano, 
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endommagé, befübigt Inf. 21, 9. De Pesprit Inf. 9, 61. Be, 6, 36. 27, 
140. Pr. 31, 39, 89. 33, 35. 

Santafiore, château situé dans les maremmes de Sienne, dont une 
famille de comtes portait le nom. Pg. 6, 111. 

Santerno, petit fleuve des états ecclésiastiques, qui se jette dans 
l’Adriatique, il passe près d’Imola qui est de-là appelée la città di San- 
terno Inf. 27, 49. 

Santissimo, superlatif de santo, trés saint, allerbeiligfte Pg. 33, 
142. 

Santo et devant les noms propres qui commencent par une consonne 
simple San, adj., saint, Heilig Inf. 1, 134. 2, 23. 9, 105. 15, 76. 18, 
32: 21, 48. Pg. 1, 8, 37. 6, 27. 7, 34. 9, 109. 10, 56. 12, 115. 20, 
24, 142. 22, 82. 28, 66. 27, 11. 28, 118. 31, 133. 32, 142. 33, 60. 
Pr. 1, 10. 2, 127. 3, 24. 5, 18, 137. 7, 141. 9, 7, 125. 11, 78. 14, 
43. 18, 25. 20, 15, 69. 21, 64. 22, 8, 48. 24, 112. 27, 1. 29, 41. 
30, 146. 31, 2. 32, 3, 100. Santo, santo, santo, saint, saint, saint est le 
Seigneur, heilig, beilig, beilig tft ber Herr Pr. 26, 69, paroles de l’Apoc. 
de St. Jean 4, 8. 

Santo, subst., le saint, ber Geilige Inf. 22, 15. Pg. 13, 51. Pr. 16, 
39. 31, 135. 

Sant’ Andrea, Jacopo da Inf. 13, 133. v. Andrea. 

Santo Pietro, l'église de St. Pierre à Rome, bie Petersfirde Inf. 18, 
32. 31, 59. v. Pietro. — 

Sanvittore, Ugo da, Hugues de St. Victor, Gugo von Gt. Bictor, Théo- 
logien célèbre du 12me siècle; les uns le disent Saxon d’origine, de 
la famille des comtes de Blanckenbourg, d’autres lui donnent Ypres 
pour ville natale. Il fut moine de St. Victor près de Paris. Il était fort 
versé dans les écrits de St. Augustin et a laissé un grand nombre d’ou- 
vrages. Il mourut 1140 à l’âge de 44 ans. 

Sanza, forme ancienne de senza, que la Cr. affectionne et que la 
plupart des édit. modernes rejettent. Sans, opne. Elle ne se trouve 
qu’une fois dans la rime Pg. 21, 40. v. Senza. 

erè, savoir, wiffen, erfahren, connaitre, fennen Inf. 2, 85. 3, 73. 
4, 33, 131. 6, 83. 7, 3. 10, 105. 15, 103. 19, 60. 20, 114, 117. 22, 
63. 30, 120. 32, 137. Pg. 1, 73. 2, 23, 59. 3, 84, 93. 4, 85. 11, 65, 
66. 12, 128. 14, 127. 16, 47, 88. 17, 93. 18, 56. 20, 117, 146. 21, 
79. 22, 98. 23, 36. 30, 75. 31, 39, 90. Pr. 2, 126. 3, 108. 5, 13. 
13, 126. 25, 32, 74. 28, 72. 29, 106. Et dans le même sens sapersi. 
Pg. 5, 93, 135. 31, 90. Pr. 3, 108.. 19, 39. Comme en français pou- 
voir, vermögen, étre capable de, fähig fein Inf. 6, 41. 8, 92. 12, 24. 15, 
90. 21, 129. 29, 113. Pg. 26, 90. Pr. 1, 6. 23, 45. Sapere di, avoir 
le goût de, meng f@meden Pr. 17,58. Les formes anciennes, poétiques 
et moins ordinaires de ce verbe sont Sallo p. lo sa Inf. 30, 120. Pg. 
11, 66. Salsi p. se lo sa Pg. 5, 135. 31, 90. Sape p. sa Pg. 18, 56. 
Pr. 23, 45. 28, 72. Sassi p. si sa Pg. 31, 39. Sapemo p. sappiamo 
Inf. 10, 105. Sapei p. sapevi Pg. 30, 75. Sapea p. sapeva Pg, 2, 23. 
Sapean ou sapén comme la Cr. écrit p. sapevano Pg. 2, 23. .13, 126. 
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Sapavam p. sapevamo que la Cr. affectionne et qui est rejeté par la 
plupart des édit. modernes Pg. 14, 127 Suppiendo p. sæpehdo Îhf. 32, 
197 et Pg. 3, 93. 9, 38. 23, 36 où la Nidob. lit stpende. 

Sapía, femme noble dont le nom de famille nous est incohit, lès 
ans la nomtnant de’ Salvani, Benven. de Bigotio, d'adtres de Pi- 
getio. Par haine et envie contre les Siennois eHe se réjonit dé lent 
défaite à Colle, où Provenzan fut tué. Pg. 13, 109. 

Bapiensa, la sagesse, dit Weisheit mf. 1, 104. B, 6. 19, 16, Pr: 11, 
38. 23, 37. La Cr. écrit quelquefois sapienzia, forme plus ancienne. 

Bapore, k saveur, le gol, der Otfmad Pg. 16, 91. 20,117: 80, 81. 
Au plur. Pg. 28, 133. 

Saputo, part. de sapere, m, gewuft Pg. 12, 128. Adj. verbal, instruit, 
unterrichtet, funbig Pg. 16, 8. 

Baracino, un Sarrasin, tin Garngene Inf. 27, 87. Pg. 23, 103. 

Sardanapälo, Serdmmapaie, Sarbanapalug, dernier roi d'Assyrte, 
comme exemple de moeurs effeminées et dissolres Pr. 15, 107: 

Sardi, ls Bords, die Garbinier Inf. 26, 104. Pg. 18, 81. 

Sardigna CSordinis), l’île de Sardaigne, Garbinien Inf: 22, $$. 29, 48. 
Pg. 28, 94. 

Sarra, Sara, Sarah, la femme du patriarche Abraam. Pt. 32, 10. 

Sarte, ce mot ne se trouve qu’au plur. son origine est inconnte, les 
cordages, Die Tous Int. 97, 81. 

Sartore, le tailleur, ber Sdneider Inf. 15, 21. Pr. 32, 140. 

Sasso urum) le rocher, ber Written Inf. 11, 16, 18, 34. 23, 184. 95, 
26. 30, 11. B4, 95, 131. Pg. 5, 57. 4, 104. 10,119. 11,52. 14, 139. 
27, 64. Pr. 14, 106. 21, 106. 

asso! Mascheroni v. Mascheroni. 

Satan v. Pape. 

Satiro, un auteur de satires, em Satirenfibreiber inf. 4, 39. Epithète 
donnée à Horace. | 

Satolto (ave qu’on a dit p. sie), fassessté, fatt Pg. 24, 122. Pr. 
2, 12. | 

Baturno, Saturne, Gaturnus, divinité originairement romaine qu'on 
a identifiéé atec le Kronos des Grecs Pg. 19, 9. il est encore men- 
Gong Inf. 14, 96. Pr. 21, 26. ` 

ante, Set, le premier roi des Istaèlites. Pg. 12, 40. 

Ravena, petit fleuve qui passe non loin de Bologne et se Zeite dans 
l'Adriatique Inf. 18, 61. 

Savere, ancienne forme de sapére, savoir, miftg Int 11,08. D. 
semble n'employer ée mot que comme subst. te savoir, Das Wifen, ta 
science, Yie IBffenfibaft inf. 7, 73, 85. Pg. 22, 147. Pr, 16, 115. Car 
dans les passages Pr. 5, 114. 21, 19. 38, 106 où il est verbe les édit. 
qui diffèrent de ta Cr. lisent sapere q. v, 

Savio (du latin du moyen âge sapħıs p. sapient), adi. suge, elfe Inf. 
2, 36. 8, 86. Pg. 13, 109. 21, 76. 25, 63. 27, 41. Comme subst. le 
sage, der Weife Inf. 4, 110. 7, 3. 12, 16. 13, 47. 24, 106. Pg. 23, 8. 
$3, 15 où Stace est aïnsi désigné. Pr. 5, 71. 








"geg TX was 


> 
Savio = Scalappiare. 449 


. Savio, petit fleuve qui passe près de Césène et se jette dans l’Adria- 
tique. Inf. 27, 52. 

Savore, ancienne forme p. sapore, la saveur, le goût, Der Geibmad 
Pr. 17, 117. 

Savoroso, savoureur, agréable au goût, würaig, olfémeten Pg. 
22, 149. 

Saziare (satiare), au physique rassasier, fättigen, au moral contenter, 


satisfaire, befrierigen Pg. 14, 18. 20, 92. 31, 129. Pr. 3, 91. 10, 50. 


20, 75. Saziare p. saziarsi Pe 21, 1. Saziarsi, se rassasier, fidh (dts 
tigen, se satisfaire, fi befriedigen Pr. 4, 124. 5, 120. 30, 74. 31, 105. 
Au part. sazio p. sazialo, rassasié, gefñttigt, satisfait, befriedigt Pg. 33, 
138. Pr. 28, 48. 

Sazio, rassasié, gefättigt, contenté, satisfait, befriebigt Inf. 8, 56. 18, 
136. 19, 55. Pg. 20, 3. 24, 33. 26, 61. 28, 134. Pr. 15, 87. 

Sbadi liare (d’origine inconnue), báiller, gäbnen Inf. 25, 89. 

Sbandito (de l’allemand Bann, v. Bando), banni, verbannt, exclu, 
auëgefchlofen Pr. 7, 37. 

Sbarrare (de l’allemand Barre), ouvrir les yeuz, die Mugen qufreifien 
Inf. 8, 66. 

Sbarro, l'obstacle, bag Sinbernif Pg. 33, 42. 

Sbigottire (de l’allemand bei Gott, d’où vient le français bigot), ef- 
frayer, exichreden, intimider, einfchüdtern Inf. 8, 122. 24, 16. 28, 100. 

Sbuffare (d’origine inconnue), souffler, blafen, respirer avec bruil, f dgnaus 
ben, {dnaufen Inf. 18, 104. 

Scabbia (scabies), proprement la gale, He Rrûbe, la croute ou les écail- 
lures qui couvrent la peau dans certaines maladies, bie @duyppen, die 
fih auf ber Gaut bilden Inf. 29, 82. Pg. 23, 49. 

. Scacciato (de cacciare), chassé, verjagt, banni, verbannt, exilé Inf. 

Scacco (du persan Schah ou Schach), la case d’un échiquier, bag Feld 
eines Shadbrettes Pr. 28, 93. 

Scagionare (de cagione), excuser, disculper, entjulbigen, justifier, vechte 
fertigen Inf. 32, 69. 

Scaglia (de l'allemand Sale), lécaille, die Shuppe Inf. 29, 83. 

Scaglione (augment. de Scala), le degré d’un escalier, die Stufe Pg. 
9, 94. 12, 115. 27, 67. 

Scala, comme ce mot désigne en même temps l'échelle, bie Reiter, et 
l'escalier, bie Xreppe, il est quelquefois difficile de décider lequel des. 
deux le poète a voulu dire. Dans le sens d'échelle il ne se trouve pro- 
prement que Pr. 17, 72 où il est question de l’échelle que la famille 
della Scala portait dans ses armes et Pr. 22,68 où il s’agit de l'échelle 
de Jacob. Dans tous les autres passages c’est l'escalier ou plutôt la mon- 
tée, qui est exprimée par ce mot. Inf, 17, 82. 24, 55. 34, 82, 119. Pg. 
3, 50. 11, 40. 13, 1. 17, 65, 77. 21, 21. 22, 18. 25, 8. 27,124, Pr. 
10, 86. 17, 60. 21, 7. 22, 101. 

. Scalappiare (de De privatif et de l'allemand Klappe), se dégager d'un 
filet, fi aus einem Nege befreien Pg. 21, 77. 
29 


TC Scaldare — Sceda. 


Soaïldare (de caldare), chauffer, wärmen, erwärmen, au physique Inf. 
17, 110. 29, 74. Pg. 13, 19. Pr. 21, 36. 24, 102. Au moral Pg. 21, 
95, 134. Pr. 3, 1. A 120. Scaldarsi, se réchauffer, ih erwärmen Pg. 
28, 44. 

Scalea (de scala), un escalier, eine Treppe, les degrés qui conduisent 
à de grands édifices. Inf. 26, 18. Pg. 12, 104. Les gradins, bie @tufen, 
freigförmig emporfteigende Bänfe Pr. 32, 21. 

Scalóo, ancienne forme p. scala, l'escalier, bie Treppe, die Stiege Pg. 
15, 36. l'échelle, die Leiter Pg. 21, 29. 

Scaletta, dimin. de scala, un petit escalier, de peu de degrés, eine 
Pleine Zreppe Pr. 21, 48. 

Scalpitare, autre forme de calpitare et calpestare (de calce pistare), 
fouler aux pieds, mit ben Süben ftampfen Inf. 14, 34. | 

Scaltrire (de scaltro, callere?), rendre attentif, aufmerffam gaben, in- 
siruire, belehren Pg. 26, 3. 

Scalzarsi Cez-calceare), proprement se déchausser, ôter les souliers, Bé 
entiuben, die Gdube ausziehen, pour entrer dans l’ordre des Francis- 
cains Pr. 11, 80, 83. 

Scalzo, déchaussé, entfuht; moine de l’ordre des Franciscains Pr. 
12, 131. 21, 128. 

SCAMPO (ez-campus), l’action de se tirer d’un danger, la retraite, der 
Rüdzug, la fuite, die Flutt Inf. 22, 3. 

Stana, leçon de la Cr. et adoptée par la plupart des édit. Inf. 33, 
85. v. Sana. 

Scandalo, le scandale, bas Mergernif Inf. 28, 35. 

Scandere, verbe emprunté du latin, monter, fteigen, erfteigen Pr. 8, 97. 

Scanno (Cscamsum), proprement le banc, bie Bant, pour siége en géné- 
ral, ein Inf. 2, 112. Pr. 4, 31. 6, 125. 16, 27. 30, 131. 32, 28, 29. 

Scapigliato (de capegli), échevelé, sersauft, dont les cheveux sont en 
désordre. Inf. 18, 130. 

Scarco (de carco, carico), subst., la chute de rochers qui se sont 
renversés, ber Sturz, ber Wall Inf. 12, 28. Adj., décharge, entlaftet, dé- 
livré, befreit Pg. 26, 71. 

Scardova, un poisson, Cyprinus Brama, le Scare, bet Braffen ou Bley, 
qui a de larges écailles. Inf, 29, 83. 

Scariotto, Giuda, Judas Iscariot, le disciple qui trahit le Seigneur. 
Inf. 34, 62. Il est encore indiqué par le nom seul de Giuda Inf. 9, 27. 
31, 143. Pg. 20, 74. 21, 84. et désigné comme anima ria Inf. 19,96. 

Scarmiglione, nom que D. donne à l’un des démons de la cinquième 
bolgia. Inf. 21, 105, il paraît formé de scarmigliare, brouiller, vers 
wirren. 

Scarso (en français échars, en hollandais Toart, en allemand farg, 
avare), avare, geizig, qui refuse de donner Pg. 14, 80. Pr. 17,3. baut 
fsant, ungureidend Pr. 7, 118. 15, 78. 33, 30. Passi scarsi, des pas 
lenis et rares, Tangfame und feltne Schritte Pg. 10, 13, 20, 16. 

Boeda (scheda), une bouffonnerie, eine Poffe, un bon mot, ein Gderz Pr. 





Scegliere — Scerpere. Ad 


29, 115 où à cause de la consonne qui précède, ce mot est écrit is- 
cede q. V. . 

Scegliere (eligere), choisir, wäblen Inf. 13, 97. 14, 100. Pg. 1, 134. 
28, 41 où l’i est ajouté à cause de la consonne qui précede Pr. 27, 
102. Au part. scelto Inf. 13, 97. 

Scellerato ou scolerato, scélérat, rulos, impie, gottlog Inf. 20, 29. 
30, 38. 

Scelto v. Scegliere. 

Scemare (de semi; qu, dont au moyen âge on a fait semus, semare, sce- 
matio etc.), diminuer, amoindrir, geringer madjen, vermindern, fémälern 
Pr. 4, 21. Paralyser la force, die Kraft Iäbmen Pr. 30, 27. Se creuser, fit 
vertiefen Pg. 7, 66. Scemarsi, s’amoindrir, geringer werden Inf. 4, 148. 
Pg. 15, 50. d’un fleuve baisser, feichter werden Inf. 12, 128. Scemato, 
diminué, verringert Pg. 32, 79. | 

Scemo (de scemare), subst., le manque, der Mangel Pr. 20, 136 Lo 
scemo della luna, le côté non éclairé de la lune, Féchancrure, ber nidt 
erleudtete Theil des Monbes, ber Ausfbnitt Pg. 10, 14 où la Cr. lit mal- 
à-propos stremo. 

Scemo, adj., diminué, vermindert Pg. 13, 126. Pr. 31, 126. Mutilé, 
verftümmelt Pr. 16, 145. Imparfait, qui manque de quelque chose, une 
volfommen Pg. 17, 85. Pr. 13, 76. Privé, beraubt Pg. 30, 49. Décharné, 
abgezehrt Pg. 23, 23. Tondu, gefhoren Pg. 22,46. Le bord d’un abime 
. est appelé luogo scemo Inf. 17, 36 parceque le terrain manque de ce 
côté. Une montagne est scema Pg. 7, 65 parcequ’elle est creusée d’un 
vallon. De l’esprit humilié, gebemütbigt, gebeugt Pg. 12, 9. Far scemo 
di volere, faire cesser un désir, einen Wunfh befriedigen Pg. 26, 91. 

Scempio (probablement de ecemplum), le mauvais trailement, Die Mise 
Handlung, le massacre, le carnage, die Debelung, dag Blutbab Inf. 10, 85. 
Pg. 12, 55. 

Scempio (de simpler), adj., simple, opposé à double, einfad Pg. 16, 
55. Des doigts écartés et non pas réunis ou joints, eingeln Pg. 12, 133. 
Uni, glatt, qui présente une surface unie Inf. 25, 126. De l’esprit sot 
albern, stupide, Dumm Pr. 17, 62, d’autres traduisent divisé, qui n’est 
pas d’accord, uneinig. 

Scendere, verbe emprunté du latin, descendre, fjerabiteigen Inf. 2, 83. 
6, 87. 12, 1. 14, 37. 15, 43. 17, 82. 20, 10. 23, 32. 24, 40. 34, 
109. Pg. 8, 46 où scendesse en rime est mis p. scendessi 30,67. Pr.1, 
138. 9, 29. 23, 94. 26, 26, 133. Comme subst. l’action de descendre, 
bas $inabfteigen Inf. 7, 6. 11, 10. 17, 98. Pr. 17, 60. 

Scernere Cdiscernere), distinguer, auëgeichnen, col dito, montrer, désigner, 
zeigen, bezeichnen Pe, 26,115. Scernersi, se montrer, Dë zeigen, paraître. 
Int, 15, 87. Dans les passages Pr. 26, 37, 40, 43 la seule Nidob. lit 
discerne et scerne là où la Cr. et toutes les autres édit. lisent peut-être 
mieux sterne d. v. 

Scorpere Ciscerpere). Les dictionnaires n’ont point admis ce mot, mais 
portent tous scerpare; nous croyons cependant que la forme scerpere 
est préférable. Déchirer, gerreifen Inf. 13, 35. 


459 Seess — Schiava. 


Soesa (de scendere), la descente, Ser Abftteg Inf. 12, 10, le précipice, 
der Nbfturz Inf. 16, 101. 
 Beeerg (de separare), cearté, d l'écart, éloigne, abfeits, entfernt, abge- 
wendet Pr. 16, 13. 

Scheggia (schidia, ou plutôt de l’allemand Seit), proprement- un 
éclat de bois, un copeau, ein Span; pour une petite branche, ein fleiner 
Zweig, arrachée d’un arbre Inf. 13, 43. Une charpente de bois, ein Bret: 
tergerüft Pg. 26, 87. Un rocher, un écueil, ein Sien, eine Klippe Inf. 18, 
71. 24, 28. 26, 17. 

Scheggiare, enlever des copeaux, Späne abhauen, au figuré, onde si 
scheggia, dont d est question, wovon bie Rebe tft Pr. 11, 137. 

Scheggio, autre forme de scheggia, le rocher, ber Gelfen, Péeueil, die 
Klippe Inf. 21, 60, 125. 

Scheg iono, forme augment. de scheggia, le rocher, bet Gelfen, Pé 
cueil, die Eed Inf. 21, 89. 

Schermare (de l'allemand firmen), défendre, [birmen Pg. 15, 26. 
se garantir de, fih gegen etwas fhügen Pg. 6, 151. 

Schermidore, mauvaise leçon de la Cr. Inf. 22, (A3. v. Sgher. 
midore. 

Schermo (de l’allemand Sirm), Patri, ber Shug, ber Shirm Inf. 
6, 20. 13, 134. 15, 6. 21, 60. La défense, la résistance, ber TBiverftant 
Pg. 10, 126. Larme, die Waffe Inf. 21, 81. 

Schernito (d’origine incertaine, peut-être de lallemand SHer), 
mogué, joué, gefoppt, geprellt, à qui on a joué un tour Inf. 23, 14. 

Scherzare (de Pallemand ferzen), s'agiter, s’ébattre, se jouer, fcherzen, 
fidh bewegen Pg. 15, 3. 

Schiacciare (peut-être de l’allemand flatfen), proprement écraser, 
_ frapper, serflagen. D. le prend dans le sens de frapper à coups de 
fouet, mit ber Peit{he fhlagen Inf 18,81. Quelques Mss. lisent scaccia, 
chasse, jagt, treibt, variante admise par Costa, Pédit. de Flor. et par U. 
Foscolo, mais qui n’a évidemment été introduite que parcequ’on n’en- 
tendait pas le mot de schiacciare. 

Schiantare (d’origine incertaine, on est tenté de penser au français 
éclanche dont l’origine est également obscure), briser, zerbrechen, arra- 
cher, abreiÿen Inf. 9,70. 13,33 où schiante est mis en rime p. schianti 
Pg: 33, 58. Cueillir un fruit, eine Frucht brechen Pg. 20, 45. 28, 120. 

Schianza (d’origine inconnue), croûte qui se forme sur une plaie en 
guérison etc., ber Gorf Inf. 29, 75. 

Schiarare (de clarare), éclairer, illuminer, erleudten Inf. 26, 26. Bril- 
ler, glänzen Pr. 21, 91. 25, 106. Dans le passage Pr. 26, 23 la méta- 
phore est prise d’un crible ou sas qui rend chaire la liqueur qu’on y fait 
passer. 

Schiarirsi (de clarere), se montrer, briller, fl zeigen, erglänsen Pg. 25, 

100. 

Schiatta (de l'allemand fhladten, Geflecht), la famille, la lignée, die 
Familte, bas Oeftlecbt Inf. 28, 109. Pr. 16, 76, 115. 

Schiava, mot allemand, Pesclave, die Gtlavin Pg. 20, 81. 








` Sohiavo — Seimis. 458 


Schiavo, adj., esclovon, flavonif®, flawtf®, venti schiavi Pg. 30, 87. 
pour vents du Nordest, Norboftoinbe, 

Schicchi, Gianni, ou Giovanni Sc. de la famille des Cavalcanti de 
Florence, célèbre par le talent de contrefaire les personnes, Inf. 30, 
32 dont une preuve est racontée Inf. 30, 42. 

Schiena (de l’allemand Schiene), l’épine du dos, l'échine, ber RNüdgrad, 
le dos, ber Rüden Inf. 18, 19. 22. 20. 34, 59. 

Schiera (de l’allemand Schaar), la troupe, ber Haufen, die Saar, 
la société, die Gefellfhaft Inf. 2, 105. 3, 120. 4, 101. 5, 41, 85. 11, 
39. 12, 59. 14, 35. 15, 16. Pg. 5, 42. 24, 95. 26, 34. 29, 65. 32, 
20. 33, 107. Pr. 18, 75. 28, 19. 25, 14. 31,7. 

Bohietto (de l'allemand félidt), d’une plante, uni, lisse, glatt, grabe, 
qui n’a pas de noeuds Int, 18, 5. Pe 1, 95. d’un chemin, uni, glatt, 

eben, qui ne présente point d’obstacle. Pg. 13, 8. 

Schifo (de l’allemand feu), subst., l'aversion, ver Abfheu, la ré- 
pugnance, ber Wiverwille Inf. 31, 122. Adj., qui éprouve de l'aversion pour, 
der Wiverwilen gegen etwas empfindet Pg. 26, 45. V. Schivo. 

Schiro et plus ordinairement Sciro, ile de la mer Egée, où Achille 
fut caché pendant quelque temps par sa mère, Seyros Pg. 9, 37. 

Schiudergi (dis-cludere), ordinairement dischiudersi, s'échapper d’un 
enclos, aug einem Beribiuf lo8brechen Inf. 30, 27. 

Au Part. Schiuso, le côté du chemin sur une terrasse da Purg. qui 
est ouvert, offen Pg. 25, 115. 

Schiuma (de l'allemand Shaum), lécume, ber Shaum Inf. 9, 74. 
24, 51. Au plur. et au figuré les souillures, pie Befledungen, de la con- 
science Pg. 13, 88. - 

Schiuso v. Schiudersi. 

Schivo-(de l’allemand feu), ou schifo q. Y. qui répugne à faire une 
chose, ber TBiberwillen empfindet, qui refuse, qui dédaigne, der ser dëmëbt 
Inf. 12, 3. 26, 74. Pg. 2, 72. 

Sciagurato Ceronguratus), malheureux, infortuné, unglüdfid, unfelig Inf. 
22, 44. 

Scialbo (de scialbato, exalbatus), påle, bleme, blaf, blei Pg. 19. 9. 

Sciancato (de anca q. v.), éhanché, boiteur, büftlabm, lahm. Puccio 
Sciancato, citoyen de Florence d’une famille noble dont on ne sait pas 
trop le nom, que D. trouve parmi les voleurs Inf. 25, 148. 

Scias quod ego fui successor Petri, Sache, que je fus un successeur 
de Pierre, wiffe, Daß id ein Radhfolger Petri war. Mots latins que D. 
met dans la bouche du pape Adrien V de la famille des Fieschi de Gè- 
nes. Pg. 19, 99. 

Sciaurato, forme contractée de sciagurato, malheureuz , infortuné, uns 
glüdlid, unfelig Inf. 3, 64. 

Scienza, la science, Die TDiffenfthaft, la connaissance, die Renntnif Inf. 
4, 73. 6, 106. Pr. 5,41. Scienzia est une forme plus ancienne du mot 
Inf. 33, 123. Pg. 15, 99. 

Scimia csimia), le singe, ber Affe, pour un homme qui sait adroitement 
imiter quelque chose Inf. 29, 139. 


454 Scindore — Sooncio. 


Soindere, verbe emprunté du latin, séparer, trennen, éloigner, entfer- 
nen Pg. 11, 103. Au part. Scisso, Pg. 6, 123 où la Nidob. lit ascisso 
qui n’a été admis par personne. Pr. 21, 96. 

Scintilla, étincelle, ber unte Pr. 28, 91. 

Scintillare, scintiller, étinceler, funteln, ftrablen Pr. 9, 113. 14, 112. 
20, 35. 24, 147. 

Sciocco (d’origine incertaine), sot, stupide, einfăltig, bumm, thôrict 
Inf. 7, 70. 31, 70. et comme subst. Inf. 20, 27. 

Sciogliere (solvere), délier, Iôfen Inf.9,73. Pg. 5,126. défaire une corde, 
einen Gig ablôfen Inf. 16, 109. Ouvrir une serrure, ein Slop öffnen 
Pg. 9, 108. Scioglersi, se délivrer, fich befreien Inf. 22, 123. Pg. 6, 12. 
Au part. Sciolto, délié, gelüft, libre, frei Inf. 14, 27. 20, 53. Pg. A 12. 
8, 111. 12, 75. 13, 131. Pr. A 86. 10, 79. 11, 10. 27, 131. D'un 
chien laché, Toëgelaffen Inf. 21,44. D’une âme détachée, gelöft, du corps 
Pg. 2, 89. Parole sciolte, c. à d. dalla rima, en prose, in Profa. Put- 
tana sciolta, dévergondée, dissolue, Ian, gudtlos Pg. 32, 149. 

Sciorinarsi (peut-être de aura), s "exposer à l’air, se raffraichir , Ro 
lüften Inf. 21, 116. 

Scipare (de supare, sipare, racine de dissipare), maltraiter, punir, misban- 
bein. ftrafen Inf. 7, 21. Glacer le sang, da8 Blut erftarren Inf. 24, 84. 

Scipione, Scipion, @ripio, l'Africain, le vainqueur d’Hannibal. Ini 
31, 116. Pr. 6, 53. 27, 61 où il est nommé en rime Scipio. Il est en- 
core désigné sous le nom d’Africano Pg. 29, 117. 

Scirocco, vent du Sud-est, incommode par sa chaleur Pg. 28, 21. 

Scisma (schisma), le scisme, en matière de religion, baë Gëiëmg, vie 
Rirhenfpaltung Inf. 28, 35. 

Scisso v. Scindere. 

Scoccare (de cocca q. v.), au propre décocher une flèche, einen Pfeil 
abfiefen Pg. 31, 16. Pr. 1, 126. Au figuré lécher des paroles, Worte 
entfenben Inf. 25, 96. Pg. 25, 17. Eclater, se montrer, hervorbreden, fidh 
zeigen Pg. 6, 130. 

Scoglio Cecopulus), l'écueil, der elfen, die Klippe Inf. 16, 135. 18, 
16, 69. 19, 8. 20, 26. 21, 30. 26, 17. 27, 134. 29,38. Dans le pas- 
sage Pg. 2, 122 scoglio est évidemment pris dans un sens assez ordi- 
naire chez les anciens p. scoglia ou scorza, l'écorce, la peau, die Rinde, 
die Saut, de certains fruits; ici ce qui empêche de voir. 

Scolorare GCais-colorare), faire changer de couleur, Die Farbe wechfeln, 
faire pålir, etblaffen, entfärben Inf. 5, 131. Pg. 23, 50. 

Scolparsi (dis-culpare), se disculper, fit entfgulvigen, se purifier d'une 
‘faute, fld von einer Schuld reinigen De, 24, 84. 

Scommettere, le contraire de commettere, semer la discorde, Swoietracht 
anftiften Inf. 27, 136. 

Sconcio (v. conciare), d’un rocher, rude, escarpé, vaub, fteil Inf. 19, 
131. d’une peine, honteur, {impfli, dégoutant, widermårtig Inf. 29, 
107. de gens vil, gemein, scélérat, fhurtifh Inf. 30, 85. Au moral sale, 
fmubig, honteux, fhimpflit Inf. 18, 57. Pr. 9, 53. 











Sconfortarsi — Scorrere. 455 


Sconfortarsi (le contraire de confortare), être consterne, beftüvat fein, 
perdre courage, ben Muth verlieren Inf. 8, 94, leçon de la Nidob. et de 
beaucoup de Mss., adoptée par U. Foscolo, tandisque la Cr. et les au- 
tres édit. lisent disconfortarsi q. v. | 

Scongiurare, conjurer, befhwören, prier, solliciter, bitten Pg. 21, 

1 


s conoscente, obscur, bunfel, ignoble, unebel, gemein Inf. 7, 53. 
, 94. 
i Sconsolato, le contraire de consolato. Triste, traurig, désolé, troftlog 

f. 8, 77. 

Scontrare (de contra), rencontrer, antreffen Inf. 18, 41. 

Scoperchiato, le contraire de coperchiato, découvert, entblüft, offen 
Inf. 10, 52. , 

Scoperto (de scoprire), subst., ce qu'on voit à nu, ‘wag maw unbes 
bedt ficht Inf. 31, 89. Il s’agit de la partie du corps d’un géant qui dé- 
borde ou dépasse, Heryorragt, le puits dans lequel il se tient. Plusieurs 
édit. lisent scoverto, v. Scovrire. 

Scoppiare (d’origine inconnue), éclater, sortir avec véhémence, bete 
vorbrechen, crever, plagen Pg. 20, 75. D’un arc, éclater, brechen Pg. 31. 
19. Eclater, se montrer, bervorbreden, fi zeigen Inf. 17, 46. Pg. 31, 40. 
De pensées naître, entfteben Inf. 23, 10. Eprôuver de l’impatience, unges 
dulbig fein, brûler de faire une chose, comme on dirait vulgairement en 
allemand, vor Begierde plagen Pg. 16, 53. 

Scoprire, le contraire de coprire. Découvrir, entblüfen Inf. 12, 79. 
Pr. 16,83 où la Nidob. lit e discuopre, au lieu de ed iscuopre de pres- 
que toutes les édit. Découvrir, s’appercevoir, entbeden Pg. 19,108. Révéler, 
dire, offenbaren, mittheilen, fagen Pg. 28, 135. Scoprürsi, se montrer, i 
zeigen Inf. 16, 123. Au part. Scoperto Inf. 12, 79. d’une contrée ou- 
verte, offen Pg. 4, 35. 

Scorgere (d’origine incertaine), appercevoir, Fehen, observer, bemerfen 
Inf. 1,9. 6, 22. 8, 11. 14, 88.25, 148. 31, 46. 33, 56. Montrer, zeigen Inf. 
8, 93. Au part. scorto, vu, gefehen Inf. 14, 88. De la langue délié, gelÿft, agile, 
beweglich Pg.19,12. Dans le passage Inf.8,93 la leçon de la Cr. Che gli hai 
scorta donne le sens de montrer, la lecon de la Nidob. que nous pré- 
férons : Che scorto l'hai a le sens de conduire, de scortare, far La scorta. 

Scorgere {far la scorta, de cors, cohors), conduire, führen, guider, Icis 
ten, accompagner, begleiten Pg. 21, 21. Pr. 10, 37. De-là envoyer, fenden 
Pg. 17,18. Au part. scorto, accompagné ou guidé, begleitet ou geführt Pg. 
21, 21 et Inf. 8, 93 d’après la leçon de la Nidob. 

Scornato (de cornu), proprement à qui Pon a rompu les cornes, bem 
Die Hörner gerbrochen find; pour sbeffato, moque, geprellt, gefoppt, insulte, 
befcimpft Inf. 19, 60. 

SCOTRO, l'affront, la honte, der Schimpf, bie Sande Pg. 10, 33. 

Scorpione, k scorpion, ber Gforpion Inf. 17, 27. Lon des signes 
du zodiaque ainsi nommé Pg. 25, 3 où la forme Scorpio se trouve en 
rime. Il est encore indiqué Pg. 9, 5. 18, 79. 

Beorrete Cdiscurrere), parcourir, burdilaufen Inf. 19, 68. 


456 Scorso — Soritto. 


Scorso, part. de scorrere q. v. 

Scorta (de cors, cohors), le guide, ber FÜGrer, l'escorie, die Begleitung 
Inf. 8, 129. 12, 100. 21, 128. Pg. 1, 21. 16, 45. Ordinairement D. 
appelle ainsi son guide Virgile Inf. 12, 54. 13, 130. 18, 67. 20, 26. 
Pg. 1, 21. 4, 39, 125. 9, 86. 16, 8. 19, 12. 23, 53. 27, 18. 33, 107. 
Une fois Béatrice est appelée ainsi: Pr. 21, 23. 

… Scorto v. Scorgere. 

Scorza (cortez), l'écorce, bie Rinde Pg. aa. 113. 

Scoscondere (de con- descendere), rompre, briser, zerbrechen, seridmettern 
Pr. 21,12 d’un nuage dont la foudre éclate Pg. 14, 135. Scoscendersi, 
se détacher, fich ablüfen Inf. 24, 42. | 

Scoscio (de scoscendere), le précipice, ber Abgrund Inf. 17, 121. 

Scossa (de scuotere), la secousse, der tof, le mouvement, bie Bewegung 
Inf. 27, 63. 

Scosso v. Scuotere. | 

Scostarsi (de costa), le contraire de accostarsi, s'éloigner, fi ente 
fernen Inf. 14, 139. Pr. 19, 148. 

Scotere v. Seuotere. 

Scotto (de l'allemand Sof), proprement l'écot, bie Behe et au 
figuré le payement, die Zahlung, ce que l’on donne pour racheter une 
faute Pr. 30, 144. 

Scotto (Scotus), l'Ecossais, ber Gotte Pr. 19, 122. C'est Robert Bruce, 
roi d'Ecosse qui est désigné. 

Scotto, Michele, écossais de naissance, médecin et astrologue de 
l’empereur Frédéric Il. Ses connaissances extraordinaires lui attirèrent 
la réputation de sorcier et son nom s’est conservé dans la bouche du 
peuple en Ecosse. ll a écrit un commentaire sur Aristote et d’autres 
ouvrages de philosophie, d’astrologie, d’alchimie etc. Inf. 20, 116. 

Scovrire, autre forme p. scoprire q. v. découvrir, rendre visible, ets 
bffnen, fidithar maden Inf. 19, 133. Au moral, découvrir, expliquer, 
entbecten, erÉläven Pg. 33, 102. Pr. 3, 2. 5, 36. An part. scoverto, au 
physique nu, qui n’est pas couvert, blof, unbevedt Inf. 23, 90. Pr. 15, 
116. découvert, ce qu’on peut voir, offen, vor Augen Inf. 20, 5. Pg. 4, 
35. Nu, sans couverture, obne Gülle Pr. 22, 60. 

Scranna (de l'allemand Sdranne), proprement un banc, eine Bant, 
un siège, dn Gig, une chaire, dn Katheder. Sedere a scranna Pr. 19, 81. 
siéger sur un tribunal, se faire juge, fih zum Rihter aufwerfen. 

Scriba, mot emprunté du latin, l'écrivain, ber ©reiber Pr. 10, 27. 

Scritta (de scriptum), l'inscription, bie Snfcrift, die Ueberfchrift Inf. 8 
127. 11, 7. 

Scritto criptum), subst., écrit, die Gdrift. Dans le passage Inf. 19, 
54 les interprètes rapportent ce mot à une prophétie que le pape Ni- 
colas HI se serait procurée et qui lui aurait révélé ses successeurs. 
Nous croirions plutôt qu'il veut dire simplement s’être trompé dans ce 
qu’il a lu en Dieu, d’après le don que D. attribue aux damnés de pré- 
voir l’avenir. V. Inf. 10, 100. Per iscritto Pg. 2, 44 semble signifier: 
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on voyait comme par écrit, écrit ou gravé sur son front; auf fener Stirn 
gefcrieben. 

Scritto part. de Scrivere q. v. 

Scrittore Cscripror), Pécrivain, ber Gtériitieler Pr. 29, 41. 

Scrittura Cscripénra), ce qu’on a écrit, wag man gefrieben bat, un ou- 
vrage, ein Werf Pg. 6, 34. Ordinairement pour Ecriture Sainte, bie hels 
lige Shrift. Pr. 4, 44. 12, 125. 19, 83. 26, 17. Et au plur. dans le 
même sens Pr. 13, 128. 25, 88. 

Scrivere cacribere), écrire, {reiben, noter, aufzeichnen Inf. 2, 8. 15, 
88. 26, 82. 34, 23. Pg. 31, 99. 32, 105. 33, 55, 137. Pr. 5, 85. 8 
120. 18, 130. 19, 72, 114. 20, 30. Au part. Scritto Pg. 2, 48. Pr. 
25, 53. 

Scrofa, la truie, die Gau, das Mutterf Gwein Inf. 17, 64. D. désigne 
la famille noble des Scrovigni de Padoue qui portait cet animal dans 
ses armes, | 

Scudo (scutum), l'écu, le bouclier, vas SHild, au propre Pg. 32, 19. 
Pr. 29, 114. Pour tout ce qui protége ou cache, wag befhügt, ou vers 
birgt Inf. 22, 116. Pg. 32, 159. Les armoiries, baë Wappen Pr. 12, 53. 

Scuojare (dis ou ex et cérium), écorcher, arracher la peau, finden, 
bie Dout abreifen Inf. 6, 18. 22, 41. Quelques Mss. suivis par Viviani 
et Fosc. lisent ingoja q. v. 

Scuola (schola), l'école, bte Sdule, surtout de philosophie et de théo- 
logie Pg. 33, 85. Pr. 29, 70. La doctrine, die Zebre Pg. 21, 33. la com- 
pagnie ou la réunion, ber Berein, die Gefellfhaft, de personnes du même 
état. Inf. 4, 94. Pg. 32, 79. 

Scuoprire v. Scoprire. 

Scuotere (de guatio-cutto), secouer, branler la téte, das Gout füttern 
Inf. 10, 88. Secouer pour éloigner de soi, abfdütteln Inf. 14, 42. 18, 
19. Pr. 1, 90. Ebranker, erfhüttern Inf. 31, 107. Pg. 23,132. Secouer, 
répandre, verbreiten; ausftreuen Pg. 28,111. Scuotersi, trembler, erbeben 
Pe, 20, 130. Se secouer, s'ébranler, ich fhütteln Inf. 31, 108. Tressaillir, 
gufammenfabren Pg. 9, 40. 24, 134. Au part. Scosso Inf. 10, 88. 18, 
49. Pr. 1, 90. 

Scuriada (de corium), escourgée, fouet fait de courroyes de cuir, ble 
Peitfhe Inf. 18, 65. ` 

SCUrO Cobscurw), forme très ordinaire p. oscuro, obscur, finfter, dune 
fel. Au physique Inf. 16, 130. 31, 37. 32, 16. Obscur, bunfel, de peu 
d'apparence Pr. 6,85. 11, 65. Comme adverbe obscurément, d’une ma- 
nière obscure, bunfel, unverftänblid Pg. 11, 139. 

Scusa (de scusare), Pezcuse, hie Entfulnigung Pg. 10, 6. L'ercuse, 
bie Ausfludt Pg. 33, 130. 

Scusare excusare), excuser, entf@ulbigen Inf. 25, 143. 30, 140. Pr. 4, 
75, 108. 29, 108. Refuser, chercher des prétextes, verweigern, Zug, 
flüchte fuen Pg. 15, 130 où scuse est mis en rime p. scusi, Scusarsi,. 
s’ezcuser, Héi entftulvigen Inf. 30, 140. Pr. 14, 137 où iscusare à cause 
de la consonne qui précède est mis p. scusare. Quant à Pr. 14, 136. 
v. Escusare. 

29* 
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Séobitarsi (ti-debimes), s'acquitter d'un devoir, cine Pit erfüllen Pg. 
14, 29. 

Sdegnare (dis-dignari), dédaigner, rejeler, verfémäben, verwerfen Inf. 3, 
50. Pg. 2, 81. Sdegnarsi dans le même sens Pr. 38, 6. 

080, dédaigneux, qui éprouve du dédain, untvillig, vol Berat 
tung In£ 10, A. indigné, plein d’une noble indignation, vol ebeln Un- 
wilens Inf. 8, 44. 

Sdrucire (d’origine incertaine), défaire ce qui est consu, nuftrennen, 
pour déchirer, gerreigen Inf. 22, 57. 

Sò, pronom réciproque, soi, se, fit; il ne prend cette forme, au lieu 
de si, qu'à l’aceusatif et avec toutes les prépositions. 

À l’accusatif, toutes les fois qu’on veut exprimer le pronom avec plus de 
force, et souvent il est alors suivi de stesso ou medesimo q.v. Inf. 11, 43. 
12, 14. Pg. 1. 66. 8, 91. A 111. 13, 108. 16, 129. 20, 72. 28, 59. 
30, 9. Pr. 1, 7. 2, 138. 4, 18. 7, 115. 21,38. 29,59 et plus souvent. 
Pour lui, lui, thn Pg. 5, 57. Avec les prépositions 

A sè inf. 11, 31. Pg. 1, 3. 4, 8. 7, 10. 8, 94. 11, 25. 21, 89. Pr. 
4, 77. 3, 45. 7, 32. 8, 140. 10, 26 etc. 

Da sè Inf, 8, 13. Pg. 5, 17. Pr. 8, 38. 7, 64, 117. 8, 101. 10, 
40. etc. 

Di sè Inf. 5, 47. 8, 51. 12, 69. 22, 51. Pg. 7, 68. Pr. 1, 33. 5,71. 
7, 144. 8, 42. 9, 75. 18, 13 etc. 

Eniro a Pr. 2, 84. 

In sà Inf. 8, 68. 11, 40. 30, 44. Pg. 6, 72. Pr. 1 4, 117. 44, 34. 

Per sè Inf. 8, 39. 11, 110. Pr. 2, 44. 7, 37, 92; 102. 

Sene v. Si. 

8e et devant les voyelles 8’. Conjonction (si), dans la phrase directe 
si, menn nf. 1, 94, 121. 2, 16, 34, 43, 80. 3, 128. 4, 34, 37. 5, 91. 
16, 79. 19, 34. 21, 130. 22, 113. etc. 

Pg. 1, 84, 91. 2, 59, 95, 106, 127. 3, 88, 124. 4, 45, 61, 66, 67, 
75, 85, 133. etc. 

. Pr. 4, 90, 94, 136, 188. 2, 52, 62, 67, 73, 79, 85. 8, 47, 77, 91. 
27, 19. etc. 

Dans la phrase indirecte si, 66 Inf. 2, 14. 6, 62, 84. 8, 72, 92. 10, 
56. 34, 91. Pg. 3, 105. 4, 111. 11, 60. 13, 113. Pr. 1, 73. 2, 37. A 
78. 5, 18. 13, 101 et souvent. 

Se joint à non. Senon, dans le sens de nisi, ne—que, al8 nur Inf.8,21. 
40, 20. 19, 114. 25, 37. Pr. 5, 11, 47. 10, 35, 90. Dans le sens de 
ni, å moins que, sinon, wenn niht, wo nidt Inf. 9, 8. 12, 63. 17, 117. 
Pg. 11, 80. 18, 6, 127. Pr. 1, 197. 4, 129. 8, 135. 

Se suivi du conjonctif forme souvent des phrases déprécatives comme 
le Sie te deys adjuvet des Latins. Ainsi puisses-tu, fo wahr ou môgeft Inf. 10, 
82, 94. 18, 85. 14, 52. 16, 64, 129. 230, 19. 27, 57. 29, 89, 103. 
80, 34. 32, 113. Pg. 2, 16. 5, 85. 8. 112, 127. 41, Wé 48, 88. 21, 
412. 26, 61. Pr. 22, 106. 

So’ de essere q. v. 


N -. 
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Soon (de sw), D, appelle ainsi par allusion à Genèse I, 10 da terre 
ferme, da8 fefte Land, le continent qui s’élève au-dessus du niveau de la 
mer Inf. 34, 113. 

Soccare, sécher, devenir sec, trodnen, vertrodnen Pg. 22, 51. Seccarsi, 
u dessécher, 'oerdorren Inf. 32, 139. 

Secchezza (de siceus, siccitas) , la sécheresse du gosier, bie Trodenbeit 
der Kehle, la sif, ber Durft Pg. 24, 32. 

Secchione, forme augmentative de secchia (peut-être de siila), le seau, 
ber Gimer Pg. 18, 78 où la lune décroissante est comparée à un seau 
à fond arrondi. 

Secco Csiccus), sec, troden. Au propre Inf. 7, 128. Pg. 9, 115. 21, 
A3. Pour maigre, mager, décharné, fleifhlos Pg. 23, 26. 

Berg (secum), avec soi, mit fih Inf. 6, 51. 10, 98. 15, 36. 24, 23, 
25, 106. 28, 88. Pg. +4, 69. 22, 105. 25, 81. 31, 143. 32, 22. Pr. 
5, 84. 28, 81. Entre eux, untereinander Inf. 23, 87. 

Secolo, le siècle, Da8 SJabrbunbert. Au propre Pr. 7, 29. 21, 80. 
29, 38. Le temps, die Beit en général Pg. 22, 70, 148. Le monde, bie 
Weit Pg. 16, 135. 30, 105. Secolo immortale Inf. 2, 15 est l'enfer, die 
Göle. 

Seconda, a, en suivant le courant de l'eau, ftromabwärt3, mit bem 
Gtrome Pg. A 93. 

Secon amento, pour la seconde fois, zum gweitenmale Pg. 13, 2. 

Secondare, accompagner, begleiten Inf. 16, 117. Pg. 16, 33. 21, 60. 
28, 123. 29, 91. Pr. 1, 34. Seconder, beifteben Inf. 29, 133. Suivre, 

obéir, folgen, gehoren Pr. 25, 04. s’ensuivre, Daraus folgen Pr. 28, 11414 
Suivre le mouvement, ber Bewegung folgen, plier, nachgeben Pg. 1, 105. 

Secondo, le second, ber zweite Inf. 4, 15. 5, 2. 10, 119. 11, 41. 13, 
17. 14, 5. 18, 39, 101. 34, 136. Pg. 1, A 5, 132. 9,97. 17,98. 26, 
133. 38, 140. Pr. 1, 49. 3, 119. 14, 96. 25, 37, 48. 26, 141. La 
morte seconda Inf. 1, 117 est une seconde mort, ein zweiter Tod, que les 
damnés désirent envain. et Pr. 20, 116 où il est question de l’empe- 
reur Trajan qui suivant la légende resuscita sur les prières du pape 
Grégoire pour mourir une seconde fois, afin de pouvoir être mis au 
nombre des bienheureux. Semblable, égal, âbnlid, gleidh Pr. 10, 114. 
13, 47. 

Seconde, préposition, selon, suivant, nahh Inf. 28, 81. Pg. 41, 89. 
12, 23. 20, 119. Pr. 4, 24. 5, 93. 7, 19. 32, 19, 70. 

Secondochè ou secondo che, selon que, je nacbem wa Inf. 1, 2% 
4, 25. 5, 6. 12, 54. 29, 63. Pg. 10, 137. 18, 65. 24, 144. 30, 111. 
Pr. 14, 3. 26, 132. 29, 66. 31, 23. 

Secreto ou Segreto, adj., secret, gebeim Inf. 3, 21. 8, 125. Pr. 25, 
42. Dans le passage luf. 10, í nous préférons la leçon de la Nidob. 
stretlo q. v. à celle de la Cr. qui lit secreto. Subst., le secret, Da8 Ge 
beimniÿ Inf. 13, 61. Pg. 20, 96. | 

Securo v. Sicuro. 

Bed pour se devant la voyelle, leçon très peu sûre de la Cr. Pr. 19, 
78 où toutes les édit. modernes lisent se e ou se egli, s’il, wenn es. 
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Sedere, au propre äre assis, figen Inf. 4, 132. 6, 38. 11, 65. 17, 
46. 21, 88. 22, 102. 24, 47. 29, 73. 34, 86. Pg. 2, 45. 4, 52. 7, 
116. Pr. 5, 37. 8, 9. 19, 79. 27, 47. 80, 136. Dans le passage Pg. 
5, 74 le sens repose sur l’ancienne opinion que la vie ou l’âme repo- 
sait sur, ou résidait dans le sang. De-là siéger, résider, figen, ben Gig 
inne haben Inf. 2, 24. Pr. 12, 96. Dans le sens latin de jacet, être situé, 
Kiegen Inf. 5, 97. 14, 94. 20, 70. 27, 52. Pg. 5, 69. 12, 101. Pr. 9, 
26, 92. 12, 52. Sedersi pour sedere, être assis, figen, s'asseoir, fi fepen 
Inf. 2, 102. 14, 23. Pg. 27, 138. 32, 87. Pr. 32, 42. On trouve Sie” 
p. siede Inf. 27, 53. seggon p. siedono Pr. 32, 118. Sediero p. sedie- 
rono Pg. 2, 45. Seggendo p. sedendo Inf. 22, 102. 24, 47. 

Sedia csedes), le siége papal, ber päpftlihe Stuhl Pr. 12, 88. et Sedio, 
le siége, ber Eu Pr. 32, 7. 

Sedurre cseducere), séduire, verfübren Pr. 5, 10. 22, 45. 

Segare (de secare), proprement de sega, scier, făgen, pour sillonner 
l'eau, Dag Baffer vurdidneiven Inf. 8, 29. pour couper, abidneiben, burg, 
fneiven Inf. 32, 120. 

Seggio (de sedere), de Dieu, le siége, le trône, ber GI, ber Thron 
Inf. 1, 128. du pape le siége, ber EI, ber Stuhl Inf. 27, 111. le siége 
des bienheuteux Pr. 30, 133. 

Segnacolo, le signe, l’image, bas Zeichen, bas Bild, dans un drapeau 
Pr. 27, 50. 

Segnare (signare), marquer, bezeidnen, imprimer, aufbrüden, un signe, 
un caractère Inf. 13, 8. 17, 65: 26, 108. Pg. 8, 82. 12, 18. 33, 81. 
Pr. 1, 24. 13, 80. 16, 24. 17, 9. Exprimer, au8brüden Pr. 18, 54. Re- 
présenter en sculpture, abbilben, barftellen Pg. 12, 18, 38. représenter en 
général, barftellen Pr. 18, 72. Bénir en faisant le signe de la croix, 
fegnen, befreuzen Inf. 20, 69. - 

Segno (signum), le signe, bas Beien en général Inf. 4, 54. 17, 56. 
18, 91. 32, 133. Pg. 13, 146. 21, 22. 30, 48. 33, 132. Pr. 4, 38. 
6, 27. 14, 101. Dans le sens de cenno, un signe, un signal, ein Seidjen, 
ein Signal Inf. 22, 12. La trace, die Spur Inf. 25,108. De-là far segno, 
faire signe, winfen, ein Zeichen geben Inf. 8, 86. 9, 86. 22, 19. La tache, 
ber led Pr. 2, 49. En particulier: la lettre, le caractére, ber Bucftabe, 
bas Seiden Pr. 18, 80. L'image, bas Bild Pg. 12, 47, 68. L'empreinte, 
das Giegel Pg. 18, 38. L'image, da8 Bifd sur un drapeau Pg. 32, 20. 
et en particulier Paigle romaine, ber vômife Avler Pr. 6, 32, 82. 19, 
101. 20, 86. appelée il segno del mondo Pr. 20, 8. La constellation, Dag 
Gternbilo Pr. 13, 13. 22, 110. 27, 87. L'impression, ber Cinbruit, le ca- 
chet, boë Siegel, le signe dont on marquait les esclaves, Inf. 11, 50. Pr. 
13, 68. Le signe de la croir, baë Rreuxeszeiden Pg. 2, 49. Le signe, Dag 
Beichen, le miracle, da8 Wunder Pr. 18, 123. Le but, bas Biel ce qu’on 
peut atteindre. Pg. 5, 17. 14, 33. 31, 18. Pr. 1, 126. 3, 126. 5, 91. 
7, 61. 8, 105. 11, 120. 15, 42, 45. 21, 99. 25, 89. 26, 117. 31, 27. 

Sego Csecum), en rime pour seco, d lui-même, ibm fefbft Pg. 17, 58. 

Segretamente, seprétement, en secret, beimlid, in Geheim Inf. 8, 87. 

Segreto v. Secreto. 
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| Seguace (Seuur), adj., qui aime à suivre, ber gern folgt Pg. 18, 40. e 
qui suit naturellement, wa8 natürlid folgt Pg. 21, 106. Subst., celui qui 
suit, Det folgt, qui accompagne, der begleitet Inf. 5, 99. Pg. 24, 101. le 
sectaire, qui suit les opinions de quelqu'un, ber Anhänger, der SHhüler 
Inf. 9, 128. 10, 14. 19, 1. Part, bie Runft, est appelé seguace de la 
nature, parcequ’il limite. Inf. 11, 110. 

Seguente Cseguens), le suivant, ber folgende Inf. 49, 7. Pr. 2, 115. 5, 
139. 6,73. . 

Seguontemente, ensuite, aprés, nader, barauf Pg. 20, 25. 

Seguire (semi), suivre, folgen, imiter, nadabmen Inf. 1,118. 7, 83. 
11,104. 15, 55. 16, 91. 26, 37, 120. Pg. 2, 84. 11, 47. 14, 138. 
17, 71. 19, 40. 25, 98. Pr. 2, 2. 3, 124. 6, 2. 9, 141. 11, 102. 14, 
81. 19, 18. 23, 106. 24, 101. 25, 83. 26, 129. De la vue, suivre, at- 
teindre, erreichen Pr. 21, 30. Des vertus observer, befolgen Pg. 7, 36. 
Poursuivre, continuer un discours, cine Webe fortfeben Pr. 9, 24. 25, 48. 
Comme verbe impersonnel il arrive, e8 gefieht, e8 begegnet Inf. 25, 
40. Dans le passage Pg. 25, 99 segue allo spirto, ce verbe est con- 
struit avec a, construction dont il y a très peu d'exemples v. Seguitare. 
On trouve seguio p. seguè Pr. 3, 124. 6, 2. 25, 48. Seguette p. segut 
Inf. 25, 40. Pr. 9, 24, 141. 25, 83. Seguir p. seguirono Pr. 14, 81 
et seguiro p. seguirono Pr. 11, 102. Comme subst, l’action de suivre, 
bas Folgen Pr. 26, 99. 30, 30, 31. 

Seguitare, absolument synonyme de seguire, suivre, folgen Pg. 1, 
10. 8, 17. 16, 34. 23, 65. 33, 86, 87. Pr. 6, 63. 23, 119. Poursuivre, 
verfolgen Inf. 21, Ap. continuer, fortfahren Inf. 8, 1. 31, 14. Pg. 20, 
22. Pr. 24, 61. sensuivre, daraus folgen Pr.2, 72. Arriver, fih zutragen, 
begegnen Inf. 25, 41. Construit avec a Pg. 5, 132. 

Sei (ser), sir, feġ8 Inf. 21, 113. 25, 50. 34, 53. Pg. 12, 134. 29, 
94. Pr. 5, 60. 9, 78. 12, 91. 15, 57. ` 

Sella, la selle, ber Sattel Pg. 6, 89, 92. 

Selva Ciwa), la forêt, ber Walo, au propre Inf. 1, 2, 5. 9, 69. 13, 
107. 14, 10. 15, 13. 20, 129. Pg. 28, 23. 32,31, 158. par similitude 
une foule de personnes rassemblées dans un endroit Inf. 4, 66. Flo- 
rence est appelée selva Pg. 14, 64. 

Selvaggio (silvaticus), sauvage, wib, le contraire de cultivé, angebaut 
Inf. 1, 5, 93. 12, 92. des animaux, saurage, wilb Inf. 13, 8. Pg. 6, 98. 
13, 71. de moeurs sauvages, von rohen Sitten Pg. 16, 135. On ne sait 
pas bien précisément, pourquoi D. nomme le parti des Blanes à Flo- 
rence la parte selvaggia Inf. 6,65. apparemment parceque les Cerchi, 
les chefs de ce parti, étaient nouvellement venus des bois et de la 
campagne et montraient des moeurs moins civilisées que leurs adver- 
saires d’ancienne noblesse. Selvaggio d'un loco Pg. 2, 52 étranger à 
un endroit, einem Orte fremb, der niht Befheid mei, 

Solvatico, leçon de la Nidob. Pg. 26,69. 29, 5 où la Cr. et presque 
toutes les édit. ont salvatico q. v. 

Sem ou semo, p. siamo, v. Essere. 
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.. Sembiante (de simulans), proprement le visage, bai Tat, la face, 
bas Angefidt Inf. 23, 146. Pr. 1, 101 et surtout au plur. Inf. 4, 113. 
Pg. 26, 51. 28, 44. Pr. 8, 20. 11, 76. Plus souvent l'air, bag Anfes 
ben, l'aspect, der Unblid, l'apparence, der Shein, la ressemblance, die Uebn: 
lidfeit Inf. 7, 111. 20, 40. 23, 60. 32, 24. 34, 18. Pg. 7, 91. 21, 
111. 29, 75. Pr. 5, 88. 20, 65. 22, 135. 27, 73. 32, 93. 33, 109. 
Far sembiante, faire semblant, prendre la mine, thuu alg ob Inf. 9, 101. 
faire paraître, zeigen Pr. 9, 64. 

Sembianza (de sembiare), les traits du visage, be Büge Pg. 24, 18. 
Pr. 31, 108, l'air, Da8 Unfeben Inf. 4, 84. 21, 99. Pg. 12, 22. Pr. 18, 
56. 22, 53. 27, 13, 34, 39. 30, 93. 31, 108. Far sembianze p. far 
cenno, faire signe, winfen Pr. 24, 56. | 

Sembiare (simware), forme qui a vieilli p. sembrare, sembler, [einen 
Inf. 1, 50. 16, 87. Pe, 9, 105, Pr. 20, 76. 

Semblare, autre forme ancienne p. sembrare. Leçon d’Alde et de 
la Cr. Pg. 10, 113. Toutes les édit. modernes lisent sembran. 

Sembrare simulare), sembler, {einen Inf. 16, 8. 33, 12. Pg. 19, 105. 
Pr. 27,4 

Seme Gene), la semence, der Game Inf. 28, 108. 29, 64. 33, 7. Pg. 
7,126. 16, 114. 21, 94. 28, 69. Pr. 8, 131. 12, 95. 13, 66. Au 
figuré, l’origine, der Urfprung Inf. 3, 104. les ancêtres, die Borültern Inf. 
25,12. Pr.7,86. Ce qui provient de quelqu'un, le race, bas Geflecht 
Iaf. 3, 115. 26, 60. ce qui donne naissance, ce qui accasionne, WAF veran- 
laft, bervorbringt Pg. 31, 46. 

Somelè, Some, fille de‘Cadmus et mère de Bacchus Inf. 30, 2. Pr. 
21, 6. 

Sementa (de cemontatio), la semence, bet Same Inf. 23, 123. Pg. 17, 
404. Ce qui provient d’une semence, la race, baë Geflecbt Inf. 15, 76. 

: Semente, autre forme de sementa, le semence, der Same Pr. 8, 140. 
Vorigine, ber Urfprung Pg. 25, 57. 

Semenza, au propre, la semence, bet Same Pg. 28, 119 et au figuré 
Pg. 14, 85. De-là, la recolte, le bled qu’on a recueilli, die Œrnbte Pr. 13, 
35. La race, l'origine, das Gelle, ber Urfpruug Inf. 3, 105. 26, 118. 
La race, Da8 Gelle, les descendants, bie Radfommen Inf. 10, 94. Pr. 
9, 3. En particulier le fils, der Gobn Pr. 23, 120 où il est question du 
Seigneur. Les effets, die Wirfungen Pr. 2, 120. 

Semicircolo, le demi-cercle, Der Galbfreis Pr. 39, 26. 

Semila csezmilia), six mille, feh8 Vaufent Pr. 30, 1. 

Seminare, semer, fäen Pg. 22, 77. Pr. 23, 132. 24, 110. 29, 92. 

Seminatore, le semeur, qui sème, qui répand, ber uder, der Berbrei- 
ter Inf. 28, 35. 

- Semiramis, forme latine p. Semiramide, Sémiramis, reine d’Assyrie, 
épouse de Ninus. Inf. 5, 58. 
Semo, p. siamo v. Essere. 

Sempiternare, dernier, verewigen, rendre éternel Pr. 4, 76. 

Sempiterno, ciernel, ewig Pr. 12, 49. 14, 66. 19, 58. 26, 39. 28, 
116. 30, 124. In sempiterno, à jamais, in Cwigfeit Inf. 30, 96. 
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` Semplice (simpler), de Pesprit et des moeurs, simple, elnfäftig, iano- 
cent, unfŒulbig, ignorant, unwiffend Pg. 3, 84. o. 130. 16, 126. Pr. 5, 
83. Simple, rien que, einfad, blos, nidt8 als Pr. 33, 90, 109. 

Semplioetto, diminut. de semplice, tout à fait simple, qui ne sait rien, 
ganz einfach, von nidfs wiffend Pg. 16, 88. 

Sempro (emper), toujours, immer Inf. 1, 30. 3, 29. 5, 13. 12, 66. 
13, 145. 19, 122. 23, 96. 26, 126. 28, 99. 30, 67. 32, 72. Pg. 1 
45. 4, 81. 5, 16. 11, 31. 15, 3. 18, 38. 19, 81. 24, 86. 27, 42. 30, 
92. Pr. 1, 122. 4, 96. 6, 105. 7, 144. 23, 88. 26, 129. 28, 96. 30, 
52. 31,12. 32,82 etplus souvent. Quelquefois pour renforcer le sens 
on trouve sempre mai Inf. 16, 58. 

Sen, sene v. Si. 

Seno (senez), forme latine, ep vieillard, ein Greis Pr. 31, 59. 

Seneca, Sénèque, Seneca, ‘philosophe romain Inf. 4, 141. 

Senese v. Sanese. 

Seniore, forme latine empruntée de l’Apocalypse 4, 4. un vieillard, 
ein Greig Pg. 29, 83 où ils représentent les 24 livres de l'Ancien tes 
tament. La Cr, a la mauvaise leçon Signori. 

Sonna (Sequana), la Seine, die Seine, fleuve de France Pr. 6, 59. 19, 
218. 

Sennaar, Sennaar, Ginear, nom que la Bible donne à la contrée où 
fat construite la tour de Babel Pg. 12, 36. 

Sennacherib, Sennacherib, Sanberié, roi d’Assyrie tué par ses is 
dans un temple au moment où il faisait sa prière, Pg. 12, 53 v. H Livre 
des Rois ch. 19, 37. 

Senno (de (allemand Sinn), l'esprit, der Grift, la raison, der Bers 
flanb, die Bernunft, la sagesse, bie Weiðheit Inf. 4, 102. 8, 7. 16, 39, 
120. 18, 86. 29, 114. Pg. 6, 187. 22, 23. Pr. 13, 95. À lor Senno, 
d leur gré, nat irem Belieben, comme ils l'entendent, wie fie e8 verftehen 
Inf. 21, 135. A mio senno, à mon sens, d ma guise, nah meinem Belies 
ben Pg. 19, 88 et dans le même sens a suo senno Pg. 27, 141. Pr. 15, 
73. Au plur. Inf. 7, 81. 

SONO csinw), le sein, der Bufen, pour l'esprit, le coeur, ber Geift, das 
Gerz Inf. 18, 63. Pe 22, 22. La profondeur, die Tiefe Pg. 25, 121. Pr. 
25, 70. Le fond, der Grund d’une vallée Pg. 7, 76. L'intérieur d’un pays, 
dag Innere eines Landes Pg. 6, 86. Un certain espace du ciel, dn Sims 
mel8raum Pr. 13,7. 23, 27. Dans le passage Inf. 28, 6 il est douteux 
si le poète veut dire par senno la capacité qui peut recevoir un objet, 
bie BdbigFeit, die Weite, ou bien s’il a mis seno en rime pour senno, 
capacité d'esprit, Geiftesfäbigéeit. 

Be non v. Se. 

Sensato, ce qui est appercu par le moyen des sens, bat Dur die Sinne 
IBabrgenommene Pr. 4, 41. 

Sensibile, subst., ce qui affecte la vue, mag bie Gebfraft befaftigt Pg. 
82, 15. Pr. 10, D4. adj., matériel, Févpertig, ce qui peut étre apperçu 
par les sens Pr. 28, 49. 
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. Sonsibilmente, corporellement, Türperli®, leibli, opposé à en vision 
Inf. 2, 15. 

Senso, les sens, He Sinne, par lesquels nous appercevons les objets 
Inf. 11, 11. 26, 115. 31, 26. Pg. 10, 59. 17, 16. 32, 3. Pr. 2, 54, 
56. Le sens, ber Ginn, la signification, Die Bedeutung Inf. 3, 12. 

Sentenza (sententia), et Bentenzia, la sentence, Popinion, ber Ausfprud, 
die Meinung Inf. 7, 72. 9, 15. 10, 96. 11, 85. Pg. 16, 56. Pr. A 24 
. La sentence, ber Spruh Pr. 33, 66. La sentence du juge, ber Urtbeil8fprud 
Inf. 6, 104. Pg. 10, 111. La doctrine, die Zebre Pr. 7,24. , 

Sentiero (de semita), le sentier, bet Yufweg, der fémale Weg Inf. 10, 
135. 13,3. Pg. 4, 94. Pour chemin, Weg en général Inf. 30, 84. Pg. 
12, 72. Pr. 29, 85. 

Sentimento, le sensation, le sentiment, bas Gefübl, la faculté de sentir 
Inf. 3, 135. 33, 101. 

Sentire , en général sentir, fühlen, éprouver, empfinden, appercevoir, 
wahrnehmen Inf. 4, 21. 12, 42. 15, 9. 17, 110. 22, 57, 90. 28, 13. 
31, 133. 33, 103. Pg. 1, 11. 12, 125. 17, 74. 18, 52. 21, 68. 22, 
42. 24, 149. 27, 69. 30, 39. Pr. 3, 38. 4, 36. 11, 46. 15, 82. 17, 
A 23. 18, 58. 22, 117. 26, 49. 33, 93. En particulier Entendre, ouir, 
Hören Inf. 5, 26. 13, 22. 17, 118, 122. 23, 24. 30, 133. Pg. 10, 4. 
13, 25, 99. 14, 128. 19, 74. 24, 151. Pr. 10, 82. 28, 94. Sentir par 
l'odorat, rieden Pg. 24, 150. Sentir, avoir le goût, fmeden Pg. 16, 
91. 30, 81. Au moral Penser, benfen, être d’une opinion, einer WMeihung 
fein Pr. 4, 51. 24,67. Savoir, wiffen, avoir connaissance, Renntnig Haben 
Pg. 16, 138. Sentio en rime p. sen£à Inf. 31, 133. Comme subst. Inf. 
28, 117. Pg. 25, 102. L’entendement, bag Berflänvnif Pr. 11, 24. 

Senza (de sine), sans, ohne Inf. 1, 58. 3, 29. 4, 28. 8,84. 9, 33. 11, 
42. 21, 82. 22, 78. 24, 49. 27, 63. 28, 18. 31, 114, 34, 135. Pg. 1, 
110. 2, 126. 3, 5. 5, 65. 6, 77. 7, 48. 11, 14. 24. 115. Pr. 5, 42. 
7, 67, 142. 22, 88 et très souvent. V. Sanza. 
| Sepellito et seppellito, part. de sepellire, enseveli, begraben, einges 
fargt Inf. 9, 125. v. Sepolto. 

Sepolcrale, sépulcral, du sépulcre, beg Grabes Pe, 21, 9. La Cr. lit 
sepulcral. 

Sepolcro et Sepulcro, le sépuicre, bas Grab Inf. 9, 115. 10, 7. Pr. 
24, 126. Sepulcro ne se trouve qu’en rime Inf. 7, 56. 

Sepolto et Sepulto, part. de sepellire, enseveli, begraben Inf. 9, 130. 
Pg. 3, 25. 12, 17. 31, 48. Sepulto ne se trouve qu’en rime Pr. 7, 58. 

Sepoltura, la sépulture, Da8 Begräbnif, le sepulcre, da8 Grab Inf. 10, 
38. Pg. 5, 93. 8, 79. Pr. 15, 119. 

Sepulcrale v. Sepolcrale. 

Sepulcro v. Sepolcro. 

Sequestrare, éloigner, entfernen, chasser, vertreiben Pg. 25, 114. 

Ser, forme abrégée de Sere, le. Ser des Anglais, le Sire des Français, 
tous dérivés de senior. Titre d'honneur donné alors aux gentilshommes 
aux jurisconsultes et aux savants. Inf, 15, 30, 101. 33, 137. Devant 
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un nom bas et populaire comme Martino Pr. 13, 139 il désigne à- 
peu-près le français maître, Meifter v. Martino. 

Sera (de serus), le soir, ver Abend, la nuit, bie Nat Inf. 34, 105, 
118. Pg. 15, A 27, 61. Pr. 1, 43. 27, 138. Prima sera, Pr. 14, 70 
l'entrée de la nuit, ber Ginbrud) ber Nağt. L'ultima sera, pour la mort, 
ber Tod Pg. 1, 58. Da sera, le soir, Ubend8, bei Abend Inf. 15, 18. Pr. 
27, 29 et de même sera seul Pr. 23, 89. 

Sorafico, séraphique, feraphifd, semblable aux Séraphins. Pr. 11, 37. 

Serafino (du pluriel hébreu Seraphim), le séraphin, der Seraph, ange 
du premier ordre. Au sing. Pr. 21, 92. au plur. Pr. 4, 28. 8, 27, ils 
sont encore désignés Pr. 9, 77. 

Sérafo, pour Serafino, forme qui a vieilli, le Séraphin, der Seraph Pr. 
28, 99. 

Serbare Gsrvare), conserver, bewahren, aufheben Inf. 15, 89. réserver, 
auffparen Inf. 15, 70. Pr. 1, 72. 

Serchio, petit fleuve qui passe près de Lucques et se jette dans la 
Méditerranée Inf. 21, 49. 

Serena, forme basse et populaire admise par Alde et la Cr. au lieu 
de Sirena q. v. 

. Serono, adj., serein, Deiter, vita serena est appelée la vie de l'homme 
en opposition à l’enfer Inf. 6, 51. 15, 49. Serein en général Pg. 1, 14. 
7, 74. Pr. 6, 56. 23, 25. 28, 79. 32, 99. Comme subst., le ciel serein, 
der beitere Gimme! Pg. 5, 38. 29, 53. Pr. 15, 13. La sérénité, Die Det, 
terfeit, la lumiere, bas iht Pg. 30, 24. Pr. 13, 5. La lumière ou Dieu 
lui-même Pr. 19, 64. : 

: Sermo, forme ancienne et latine p. sermone. Le discours, bie Rede, 
toujours dans ła rime Inf. 13, 138 et Pr. 21, 112. 

Sermone, le discours, ble Rede, l'entretien, das Gefpräh, les paroles, die 
Worte Inf. 13, 21. 15, 115. 29, 70. 31,9. 32, 67. Pg. 8, 138. 12, 
111. 17, 84. 22, 128. 24, 7. Pr. 8, 147. 19, 75. Tener sermone, par- 
ler avec quelqu'un, mit einem fpreden Inf. 21,103. La langue, qu’on parle, 
die Syprade Inf. 28, 5. 

Serotino, du soir, abendlid Pg. 15, 141. 

Sorpo (serpens), le serpent, die Slange Inf. 13, 39. 24, 94. 25, 4. 

Serpente, le serpent, be Slange Inf. 17, 12. 20, 44. 24, 83, 98. 
25, 50, 91, 98. Pg. 8, 39, 107. 32, 32. 33, 34. 

. Serpentello, dimin. de serpente, le petit serpent, die "feine Slange 
Jnf. 9, 41. 25, 83. 

Serrame (de serrare), la serrure, tout ce qui sert à fermer, bas Gclof, 
ber Berfbluÿ Inf. 8, 126. Pg. 9, 108. 

Serrare (de sera), fermer, {lieben, zufHliepen, verfliefen Inf. 10, 
10. 13, 60. 14, 87 où la Nidob. lit negato, 20, 62. 27, 103. Pg. 9, 
128. 28, 102. Pr. 3, 43. 6, 81 et 18, 129 dans le sens de refuser, gtt 
fagen. Renfermer, elnféliefen, enthalten Inf. 9, 108. 17, 24. Pg. 6, 84. 
Cacher, verbergen Pg. 8, 81. Du froid qui fait congeler, gefrieren Inf. 31, 
127. Serrar fuor, exclure, au8fliefen Pr. 25, 4. 

80 


406 Serse — Setiontrione. 


Serge, Zerrés, roi des Perses Pg.28,74. Pr.8, 124. On trouve aussi 
Xerse q. v. 

Serto, mot emprunté du latin, la couronne, bie Rrone, la guirlande, bag 
Biumengewinbe, D. appelle ainsi une réunion de bienheureux Pr. 10, 102. 

Serva, la servante, die Dienerin Pr. 21, 70. 

Servare, observer, garder, une loi, une promesse etc., beobachten, hal- 
ten Pg. 26, 83. Pr.5,47,68. Garder, suivre une route, Halten, befolgen 
Pr. 2, 14. 

Servigio Crervitium), le service, ber Dienfi Pg. 12, 81. 26, 104. Pr. 5, 
13. 21, 114. 

Servire, servir, bienen Pg. 27, 81. 

Servo, subst., le serviteur, le domestique, ber Diener, l'esclare, Der 
Knecht, ber Sflave Inf. 17, 90. 20, 86. 22, 49. Pr. 21, 70. 24, 149. 
81, 85. Il servo de servi, titre que prennent les papes Inf. 15, 112. 
Adj., asservi, esclave, unterjo®t Inf. 20, 59. Pg. 6, 76. 

Sessanta (sexaginta), soivante, fehzig Inf. 24, 113. 

Sesto Inf. 12, 135 est très probablement Sezte Pompée, fils du grand 
Pompée, qui fit le métier de pirate. B’autres l'entendent fort mal-à-pro- 
pos de Serie Tarquin. 

Sesto, Sesie, petite ville sur l’Hellespont vis à vis d’Abyde en Asie. 
Pg. 28, 74. / 

Sesto, adj., le sicième, ber fe@fte Inf. 4, 102. 21, 65, 108. 33, 72. 
Pg. 12, 81. 22, 2. Pr. 18, 69. 20, 17. 26, 142. et 30, 2 où l’ora sesta 
est lheure de midi, die Mittageftunde 28, 30. Pour composé de sir, aus 
Gecbfen beftebend Inf. 4, 148. De-là subst., le quartier (proprement le 
sixième) d'une ville, bag Gtabiviertel Pr. 16, 41. Pour sesta, le compas, 
ber Girfel Pr. 19, 40. allusion à Proverb. 8, 27 gyro vallabat abyssos. 

Seta Pr. 8,54. Tous les commentateurs l’entendent de la soie, Gdbe, 
du cocon qui enveloppe la chrysalide. 

Sete (siis), la soif, ber Durft, au propre Inf. 80, 66, 121. Pg. 21, 74. 
22, 150. 23, 66. 26, 18. Pr. 32, 54. Au figuré, la soif, le désir, Der 
Durft, bie Begierve Pg. 18, A 21, 1. 26, 20. 28, 135. 32, 2. Pr. 2, 
19. 8, 35. 10, 89. 11, 100. 30, 74. 

Setta (secta), lu secte, Die Gefte, de philosophie Inf. 9, 128. Pg. 22, 
87. Pour la règle monastique, vie ARondaregel Pr. 3,105. Pour sociéié, 
Gefellichaft en général, Inf. 3, 62. 

tre aujourd'hui Cews, ville d’Afrique vis-à-vis de Gibraltar. Inf. 
26, 11 

Sette Coach sept, fieben Inf. 4, 107, 110. 8, 97. 14, 68. 19, 109. 
22, 103. Pg. 1, 82. 8, 134. 9, 112. 10, 59.. 12, 89. 29, 145. 32, 98. 
33, 13, 109. Pr. 6, 41, 138. 18, 88. 22, 148. 

- Settembre (September), Septembre, September Inf. 29, AT. 

Settentrionale, septentrional, nürolit Pg. 4, 26. 

Settentrione (septemtrio), le septentrion, le Nord, ber Norden Pe 4, 88. 
Comme septemtriones signifie proprement les sept étoiles de la grande 


ourse. vis appelle ainsi Pg. 80, 1 les sept candélabres dont d est parlé 
Ch | 
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Bette Cæpsimiu); le septieme, ber ficbente Inf. 13, 96. 17, 44. 25, 
142. Pr. 21, 13. 28, 31. 32, 16. 

Sotto, mot emprunté du latin secs, séparé, getrennt, distinct, unter: 
f@ieben Pg. 18, 49. 

Sovero, sévére, firenge Inf. 24, 119. Pr. 4, 84. 

Sexzajo (peut-être de secus, sequius), mot qui a vieilli, le dernier, bet 
legte Pr. 18, 93. 

86110, Da sorzo v. Da. 

Sfacciato (de faceia), dévergondé, impudique, fHamlos, un£euf P g- 
23, 101. 

Sfavillare (de favilla), étinceler, funfeln Pr. 1, 59. 7, 65. 14, 76. 
28, 90. Briller, glängen, pour se montrer, fi zeigen Inf. 23, 99. 

Sferzare (de fersa), proprement fouetter, peitichen, geifeln, p. punir, 
ftrafen en général Pg. 18, 37. Sferzato, qui est fouetté, ein Gegeibelter 
Inf. 18, 74. 

Sfinge (Sphinx), le Sphinx, die Gpbinr Pg. 33, 47. 

Sfogare (peut-être de fuoco), exhaler, décharger sa douleur, soulager, 
ausbauchen, ausfpreden, lindern Inf. 33, 113. Sfogarsi, s’appaiser, fit 
berubigen Pg. 24, 72. Par une métaphore hardie D. applique le mot 
de sfogato à la tension d’un are qui se relache, na@läft Pr. 15, 44 où 
la Cr. a la mauvaise leçon sfocato qui est sans exemple et ne donne 
aucun sens; scoccalo que Viviani A reçu dans le texte est évidemment 
une leçon introduite pour expliquer un mot qui paraissait inintelli- 
gible. ` 

Sfogliare (de foglia), proprement effeuiller, entblăttern, pour amai- 
grir, décharner, abmagern, abzchren Pg. 23, 58. 

Sforzare, forcer, faire violence, zwingen, Gewalt anthun Inf. 18, 53. 
Pr. 4, 74. Sforsarsi, s'efforcer, faire effort, fi anfirengen Pg. A 50. 

Sfregiarsi (de fregio), se dépouiler d’un honneur, d’une gloire, Së 
entfleiven, fidh berauben Pg. 8, 128. 

Sgagliardare (de gagliardo), décourager, entmuthigen, priver de sa 
force, entfräftigen Inf. 21, 27. 

Sgannare, le contraire de ingannare, détromper, enttäufdjen, tirer 
d’erreur Inf. 19, 21. | 

Sghombo (d’origine inconnue), d’un sentier tortueuz, gewunben Pg. 
7, 70. 

Sghermitore (de ghermire/, leçon de la Nidob. Inf. 22, 142 reçue 
par toutes les bonnes édit. au lieu de schermitore de la Cr. qui ne pré- 
sente aucun sens. Celui qui sépare des combattants, ber Rämypfende trennt. 
Pacificeteur, Gricbenflifter Inf. 22, 142. 

Sgombrare, le contraire de ingombrare, éloigner, entfernen, séparer, 
trennen Pg. 23, 133. 

Sgomentare (d’origine incertaine), épouvanter, er{@reden, remplir de 
terreur. Pg. 14, 60. 

Sgorgare (de gorgo), d’un fleuve, se jeter, se verser, se dégorger, fit 
werfen, fit ergiepen, münben Pr. 8, 63. De larmes qui viennent, qui 
coulent avec véhémence, bervorbreen Pg. 31, 20. ! 
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Sgridaro (de gridare), gronder, réprimander, faire des reproches, Të. 
ten, Borwürfe maen Inf. 18, 148. 32, 79. Pg. 29, 61. 

Sguardo, autre forme de guardo, riguardo, risguardo. Le regard, 
der Bli, la vue, die Gebfraft Inf. 17, 61. 31, 35. Pg. 1, 28. 19, 12. 
Pr. 3, 128. 11, 77. 18, 44. 26, 11. 27, 97. 31, 98. 32, 19. La vue, 
der Anblid Pg. 1, 28. 

Bi Ge), pronom réciproque, se, soi, fidh. On le trouve A. Devant les 
verbes réciproques qui commencent par une consonne Inf. 1, 24, 26, 
34, 62, 126, 136. 2, 9, 88, 94, 101, 129. 3, 1, 14, 95, 106, 128. 
4, 23, 91, 148. Pg. 1, 5, 55, 97, 128, 135. 2, 36, 50, 67, 83, 97, 
104. 3, 15, 33, 70, 117, 123, 137. 4, 3, 24, 80, 82, 100, 104, 105, 
112. Pr. 1, 8, 36, 53, 68, 71, 112, 123, 130. 2, 7, 24, 37, 41, 43, 
66, 88, 91, 103, 113, 135. 8, 5, 86, 93, 99, 109. 4, 2, 4, 6, 37, 50, 
79, 102, 105, 107, 111, 124, 126 et partout. 

B. Devant les verbes qui commencent par une voyelle il prend la 
forme s’ Inf. 1. 57. 3, 111. Pg. 1, 14. 2, 73, 101. 3, 28, 83. 4,6, 58. 
Pr. 1, 127. 2, 42. 3, 108, 126. 4, 28, 91 et très souvent. C. Comme 
affixe aux verbes Inf. 6, 39. 12, 21, 29. Pg. 2, 76. 3, 83. 4, 26. Pr. 
2, 12. 3, 8, 80. 4, 23, 127 et souvent. D. Devant ne il prend les 
formes sene ou se ne, sen, sen’ suivant la nature de la lettre qui suit 
s’en, fit davon, fit deffen Inf. 2, 1. 3, 118. 8, 29, 89, 109. 10, 1. 13, 
104. 15, 109. 25, 78. 27, 2. 28, 32, 111. 29, 34. 30, 42. Pg. 2, 40, 
51. 6, 4. 9, 60. 11, 111. 15, 48. 26, 46. 27, 5, 61. Pr. 1, 28. 2, 12. 
10, 61. 11, 5, 85. 15, 18. 32,99. Comme affixe au verbe Inf. 23, 50. 
Pg. 4, 9. Pr. 2, 132. 

SÌ Gsic), ainsi, fo, tant, fo febr. A. Devant les verbes. Inf. 1, 44. 2, 63, 
69, 137. 4, 71, 78, 146. 29, 30. Pg. 1, 38. 3, 60, 133. 4, 49. 30, 
96. Pr. 1, 22, 48. 3, 14. 4, 4, 6, 18, 137. 5, 136 et très souvent. B. 
Devant les adj. et les adv. si, fo Inf. 1, 97. 2, 64. 3, 33, 44,55, 131. 
Pg. 1, 3, 59, 71, 75. 2, 17, 33, 65, 77, 113, 116. 3, 122. 4,77. Pr. 
1, 28, 58. 2, 28, 46, 75, 110. 3, 12, 14. 4, 140. S} — sb, tant — que, 
fomobl — alg, et — et Inf. 2, 5. 

Pour cos}, ainsi, de cette maniére, fo, auf diefe Weife Inf. 9, 52. 13, 
20. 17, 4, 92. 20, 130. 29, 123, 136. Pg. 2, 16. 3, 85. 15, 43. 26, 
66. 31, 47. Pr. A A 32, 48. Quelquefois on pourrait traduire cepen- 
dant, bo Pr. 10,44. et méme ainsi, und felbft fo. Ma sè Pr. 10,61 mais, 
plutôt, wohl aber. 

En rime Sie p. s}, ainsi, fo Pg. 23, 8. 

Si suivi de che, ainsi que, de maniére que, fo taf, alfo daf Inf. 1, 30, 
41, 48, 184. 2, 39, 47, 96. 3, 126. 4, 2, 102, 117. 6, 45. 10, 48. 
13, 52. 21, 54. 27, 11. Pg. 1, 96, 116. 2, 7, 32. 3, 54, 77, 90. 4, 
70. 6, 57. Pr. 1, 99. 2, 126. 3, 63, 82, 129. 4, 17, 62,99, 108, 114, 
120 et très souvent. 

Si suivi de come, St come ou siccome, comment, comme, wie, al8, f0= 
wie, que, daf Inf. 4, 87, 105. 9, 10. 26, 39. 27, 102. Pg. 1, 61, 133. 
3, 13. 27, 1. Pr. 1, 20, 85, 91, 133. 2, 124, 141. 3, 19, 91. 5, 124. 
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17, 58 et très souvent. Dés que, fobalb ai Pg. 9, 40. Pr. 24, 152. 26, 
67. Et dans la comparaison, comme, de même que, fomie Pr. 5, 133. 

St.suivi de fatto, S? fatto ou siffatto, tel, ein foler, fo befaffen Inf. 
6, 47. 17, 82. 30, 88. 31, 50. 33, 133. Pg. 2, 30. 33, 5. Pr. 1, 14. 
9, 11. 

Si tosto, si tôt, fobalb Inf. 5, 79. 19, 55. Pg. 25, 68. Pr. 28, 134. 
Dans plusieurs passages les commentateurs donnent à sè le sens de 
sin et il est certain qu’on trouve dans les anciens manuscrits très sou- 
vent d où le sens demande sin; mais à l'exception de Inf. 8, 111 où 
la Cr. lit sin, dans les autres passages Inf. 29, 30. Pg. 21, 12 il nous 
semble évident que sè devrait être traduit par: et ainsi d arriva, und 
fo geibah e8 

Si Cic), particule affirmative, oui, ja Inf. 24, 102. Pg. 9, 145. 10, 
60. Comme subst. Inf. 8, 111. 33, 80. Pg. 31, 14. Pr. 13, 114. Dans 
le passage Inf. 17, 92 st est pris par les uns pour cos}, par d’autres 
pour oui. Il est difficile de décider. 

Si est dare primum motum esse Pr. 13. 100. Mots latins: Si l'on 
doit admetire un premier mouvement, 06 man eine erfte Bewegung annehmen 
bürfe, c. à d. un mouvement originaire, qui ne procède pas d’un autre, 
question alors débattue dans les écoles. 

Sibilia, la ville de Séville, Sevilla, en Espagne, l’ancienne Hispalis. 
Inf. 20, 126. 26, 110. 

Sibilla CSibyua), la Sibylle, bie Sibylle Pr. 33, 66. Allusion à Aeneis 
DL 443 sq. 

Siche v. Si. 

Sicheo cSichaeus), Siché, Gldëäu8, l'époux de Didon. Inf. 5, 62. Pr. 
9, 98. | 

Sicome v. Si. | 

Sicuramente, en toute sureté, in voler Giderbelt, sans crainte, ohne 
Surt Inf 21, 90. Pg. 16, 118. 25, 19. Pr. 5, 123. 

Sicurare, garantir, fidjern Pr. 5, 15. 

Sicuro, forme plus moderne, et Securo, les édit. varient à l'infini. 
Sûr, fier, protégé, gefhügt, qui n’a rien à craindre. Inf. 9, 105. 16, 
33. 21, 81 et 18, 12 où la Cr. seule a la mauvaise leçon sicura au 
lieu de figura q. v. Pg. 5, 76. 6, 111. 12, 105. 13, 85. 14, 121. 19, 
79. 26, 53. 31, 79. 32, 99. 33, 121. Pr. 7, 129. 11, 84, 67. 15, 15. 
26, 89. 27, 9, 32. 31, 25. De-là, courageux, fbn, sans crainte, furtlo8 
Inf. 16, 132. 21, 66. Pg. 27, 32. Pr. 13, 130. Farsi sicuro, se rassu- 
rer, prendre courage, Tubig fein, Muth faffen Inf. 9, 30. 

Sicurtà Cecuritas), la sécurité, le sentiment de la sureté, die Suverfi®t, 
vas Gefühl ber SiHerheit Inf.8, 98. De-là la hardiesse, die Rübnbeit Pg. 
22, 20. 

Sidére, verbe inusité, emprunté du latin reposer, ruben Pr. 33, 
124. 

Sie p. sii v. Essere. 

Sie p. è q. v. 


A0 Siena — Signorso. 


Siena, l’ancienne Sena Julia, une des villes principales de Toscane, 
Sienne, Siena Pg. 5, 184. 114, 111, 123, 184. Albero ou Alberto da 
Siena inf. 29, 109 est un Siennoïis d’ailleurs inconnu qui fit brûler 
Griffolino d’Arezzo comme sorcier. 

Siepe (sepes), la haie, bie Gede, au propre Inf. 25,80. De-là la digue, 
ber Damm, obstacle qui ferme l’embouchure d’un fleuve Inf. 88, 83. 

Siestri ou Sestri, petite ville maritime du territoire de Gènes, à 
lorient de cette ville. Pg. 19, 100. 

Sifanti et dans quelques Mss. Fifanti, ancienne famille noble de 
Florence. Pr. 16, 104. 

Sigiori, Séguier, professeur de philosophie, selon les uns, de théo- 
logie, selon les autres, à l’université de Paris. Pr. 10, 136. D’après ce 
que D. dit de lui il paraît qu’il s'était attiré la jalousie de ses confrères 
par son amour pour la vérité. 

Sigillare (verbe de la basse latinité formé de sigilla Ou sigillsm), scel- 
ler, beftegeln, poser une empreinte Pr. 7, 69. 24, 143. Sigillarsi, por- 
ter l'empreinte, ein Glegel, ein Seien an fi tragen Pr. 9, 117. Apposer 
le sceau à une chose c. àd. la terminer, befiegeln, beenbigen Pr. 23, 
109. 

Sigillo, le cachet, vas Siege Pr. 27, 52. Et comme on se sert du 
sceau pour sanctionner les actes, D. appelle l'approbation, die Betätigung, 
que St. François d’Assise reçut du pape, il primo sigillo et les stigma- 
tes qu’il doit avoir reçues vers la fin de sa vie l'ultimo sigillo. Pr. 11, 
93, 107. 

Signa, petit endroit dans le voisinage de Florence. Quel da Signa 
Pr. 16, 56 est selon les commentateurs Bonifazio da Signa que D. 
accuse d’avarice et de malversation. 

Significare, esprimer, ausbrüden, révéler, offenbaren Pg. 24, 54. Pr. 
1, 70. Montrer, zeigen Pr. 9, 15. 

Signore (de seier), et Signer devant les consonnes. Le seigneur, le 
maître, bet Herr, ber Gcbicter Inf. 2, 140. 13, 75. 17, 90. 19, 38. 22, 
49. Pg. 15, 102. Pr. 8, 60. 24,148. Comme titre d'honneur en adres- 
sant la parole à quelqu'un, Seigneur, Gerr Pg. 10, 88, 86. Pr. 8, 86. 
31, 107. Mio Signore, c’est ainsi que D. appelle souvent Virgile Inf. 
4, 46. 8, 20, 103, 116. Pg. 4, 109. 7, 61. 9, 46. Nostro Signore dé- 
signe souvent J. Christ Inf. 19, 91. Pr. 24, 35. Quelquefois Dieu est 
appelé Signore Inf. 2, 73. Pg. 20,94. Dans le passage Inf. 4,95. Alde, 
la Cr., Nidob., Lomb., Costa et l’édit. de Florence lisent avec la plupart 
des édit. quel Signor, ce qui ne peut se rapporter qu'à Homère. Vi- 
viani suivi d'Ugo Fosc. lit que’ Signor au plur. en le rapportant aux 
quatre poètes qui viennent d’être nommés. Les autorités sont évidem- 
ment pour la leçon ordinaire. Quant à Pg. 29, 83 v. Seniore. 

Signoreggiare, régner, dominer, herrfdjen Pr. 9, 50. 

Signoria, le gouvernement, la manière de gouverner, die Serrfaft, 
die Regierung Pr. 8, 73. 

Signorso, ancienne forme qui n’est plus d’usage, pour swo signore, 
son maître, fein Gerr Inf. 29, 77. 








Sile — Simililudine. ari 


Silo (si), fleuve d'Italie qui passe près de Trévise et se jette dans 
le golfe de Venise Pr. 9, 49. 

Silenzio, le silence, bað SHweigen Inf. 1, 63. Pr. 5, 89. 27, 18. 

Silére, verbe emprunté du latin, se taire, garder le silence, fweigen 
Pr. 32, 49. 

Sillogismo Ceyllogismus), le syllogisme, ber GYllogismus Pr. 11, 2. 

4. 

2 

Sillogiszare, former des syllogismes, argumenter, Gyllogiômen bis 
ben, erfcliefen, prouver par des syllogismes, burg @ÿllogismen bes 
weifen Pr. 10, 138. 24, 77. 

Silvano, un habitant des forêts, ein Balbbewobner. Le vers Pg. 32, 
100 Qui sarai tu poco tempo silvano a donné lieu à diverses inter- 
prétations. Land., Vell., Cesari, Costa et Tommaseo prennent gui pour 
ici bas, ber auf Erden. Lomb. et Portirelli le rapportent certainement 
mieux à l’endroit où D. se trouve dans ce moment, e, à d. la forêt au 
sommet du Purg. et de-là l’expression de silvano, mais ils traduisent 
très mal-à-propos ce mot par forestiere, étranger, ein Srembling. Lian, 
tico nous semble donner le vrai sens, qui, la forêt du Purg. et silvano 
habitant de cette forêt: tu ne seras que peu de temps ici, au Purg. Si 
qui pouvait en effet signifier ici bas, ce qui nous paraît difficile, le vers 
aurait le sens très convenable : tu ne passeras que peu de temps encore 
dans cette forêt de la vie humaine. 

Silvestro, sauvage, wilt Inf. 2, 142. 13, 100. 21, 84. Pg. 30, 
118. 

Silvestro, le pape Syleestre, Sylyefter, contemporain de l’empereur 
Constantin Inf. 27, 94. C’est encore lui dont il est question Inf. 19, 
117 sous le nom de primo ricco patre, par allusion à la prétendue 
donation de Constantin. 

' Silvestro Pr. 11, 83. un des premiers disciples de St. François 
d’ Assise. | 
Silvio, Süvius, fils d’Ascanius, petit fils d’Enée. Inf. 2, 18. 

Simifonti, en rime p. Simifonte, château du Val d’Elsa en Toscane, 
détruit par les Florentins. Pr. 16, 62. On ignore qui est la personne 
dont il est question dans ce passage. 

Simigliante (de similare ou simulare), semblable, fbulid, égal, gled 
Inf. 30, 147. Pg. 1, 35. 6, 149. 25, 97. Pr. 1, 105. 7, 75. Comme 
subst. le même chose, bafielbe Pg. 2, 78. 

Simiglianza, la ressemblance, bie Aebulidfeit Inf. 28, 72. Ae compa- 
raison, ber Bergleih Pr. 15, 78. 

- Simigliarsi, étre semblable, Gbnlid fein, s’assimiker, Pr. 28, 101. 

Simile, semblable, ähnlich, folder Inf. 6, 56. 16, 3. 23, 29. Pg. 3, 
32. 11, 27. 20, 78. 32, 147. Pr. 3, 45. 4, 50. 8, 134. 9,54; 30, 140. 
Comme subst. Inf. 9, 130. 

Similemonte, forme ancienne pour simslmente, également, gleicer 
Weife, de même, ébenfo Inf. 3, 115.7, 77. 13, 112. Pg. 10, 64. Pr. 13, 
77. Et similmente 1nf. 18, 81. Pr. 26, 100. 

Similitudine, ls resemblence, bie Uebnlifeit Pr. 14,.7. 


an Similmente — Sire. 


Similmente v. Similemente. 

Simoenta (Simots), le Simois, petit fleuve, aujourd’hui Mendes, qui coule 
près de Troie. Pr. 6, 67. 

Simone, Simon, magicien qui offrit de l'argent à St. Pierre pour ob- 
tenir de lui le don des miracles Inf. 19, 1. Pr. 30, 147. 

Simoneggiare, commettre simonie, imonie begehen Inf. 19, 94. 

Simonia, péché qui consiste à vendre ou à acheter des choses sain- 
tes ou spirituelles, la Simonie, bie Gimonie Inf. 11, 59. Il en est encore 
question Pr. 18, 122. 

Simonide, Simonide, Simonides, poète lyrique grec, natif de Pile de 
Céos. Pg. 22, 107. 

Sin v. Sino. , 

Sincero, pur, rein, au physique et au moral. Pr. 6, 17. 7, 36, 130. 
14, 139. 28, 37. 33, 52. 

Sine causa, mots latins, sans raison, ohne Grund, sans cause, obne 
Lriade Pr. 32, 59. 

Sinfonia (symphonia), la symphonie, bie Symphonie Pr. 21, 59. 

Singulare ou singolare, extraordinaire, auferorventiid, particulier, 
befonbers, einzig Pg. 8, 67. 33, 65. 

Sinigaglia (Sena gallia ou Senogallie), Sinigaglie, ville maritime de l’état 
ecclésiastique, sur l’Adriatique. Pr. 16, 75. 

Sinistrare Inf. 14,126 où la Cr. seule a introduit la mauvaise leçon - 
sinisira, dont il est à-peu-près impossible de tirer un sens raisonnable, 
au lieu de a sinistra q. v. d’Alde et de toutes les bonnes édit. 

Sinistro, adj., gauche, lint8 Inf. 9. 46. 13, 115. 16, 96. 17, 69. 
21, 136. 29, 53. 34, 44. Pg. 4, 120. 5, 5. 13, 15. 30, 61. Pr. 1, 46. 
8, 58. La sinistra cura Pr. 12, 129 semble désigner les soins temporels, 
die weltliche Gorge; ce que le Chrétien doit laisser à gauche comme 
un objet de moindre importance. À sinisira, à gauche, nath linf3, linfs 
Vin Inf. 14, 126. 18, 21. 31, 83. Da sinistra, à gauche, lint8 Pr. 32, 
121. ou da man sinistra Pg. 3,58. Comme subst., la sinisira, la main 
gauche, die linfe Gand, la gauche, die Linfe Inf. 7, 39. 9, 83. Pg. 32, 8. 
Inver sinistra, vers la gauche, linf8 bin Pg. 28, 26. 

Sino et devant les consonnes simples Sin, synonyme de fino, fin 
qe Ve jusqu'à, DIS, jusqu'à ce que, Bis daf Inf. 8, 111. 19, 44, 128. Pr. 
32, 36. | 

Sinone, Sinon, le traître qui engagea les Troyens à introduiré dans 
leurs murs le cheval de bois dans lequel les Grecs s'étaient cachés. 
Inf. 30, 98. V. Aen, II. 

Sion, proprement la colline sur laquelle se trouvait le château de 
David; p. Jérusalem Pg. 4, 68. 

. Sipa, idiotisme de Bologne pour st, oui, ja, aujourd’hui sipo Inf. 
18, 61 

Siratti CSoracte), le mont Soracte, au nord de Rome, aujourd’hui Monte 
Sant’ Oreste Inf. 27, 95. 

Sire (de senior), le maître, le seigneur, bet Gerr, bet Gebieter, der Bet, 
fher Ini A 87. Pe, 11, 112. 15, 97. Quelquefois Dieu est appelé 
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lalio Sre Inf. 29, 56. Pg. 15, 112. il giusto S. Pg. 19, 125. nostro 
S. Pr. 13, 54. ou simplement Sire Pr. 29, 28. 

Sirena (Siren), la Sirène, die Gixene Pg. 19, 19. 31, 45. Pour canta- 
trice, Sängerin Pr. 12, 8. 

Siringa (rins), la nymphe Sinz, changée en roseau. Pg. 32, 65. 
au sum (peut-être de sororculg), le soeur, Me äere Pg. 4, 111. 

Sismondi, famille noble et gibelline de Pise Inf. 33, 32. 

Sisto Sirus), Siste, Gixtu8, un des premiers papes Pr. 27, 44. 
Joe . verbe emprunté ‘dy latin, avoir soif de, burfien nad Pg. 
- Sito, la situation, bie Rage Inf. 24, 39. Pr. 27,85. La contrée, la plage, 
Die Gegend Pg. 1, 26. La place, l'endroit propre à quelque chose, der 
Sig, der Ort, die Stele Pr. 1, 92, 124. 17, 6. Aver sito, avoir lieu, 
Gtatt finden Pr. 32, 53. 

. Sig, ancienne famille noble de Florence Pr. 16, 108. 

Slacciarsi (de laguens), rompre ses liens, fi) [o8reifen Inf. 12, 22. 

Slegarsi (de legare), se débarrasser, se délivrer, fi) To8macen, Bo 
befreien Pg. 15,119. 19, 60. 

Smagare, verbe qui a vieilli et qui se retrouve dans l’espagnol des- 
meyar, son origine est incertaine. Il signifie, perdre courage, den Muth 
verlieren et de-là éloigner, fich entfernen ou surüdfredfen Pg. 10, 106. 
s'éloigner en général. Pg. 27, 104. Confondre, rendre confus, verwirren 
Pr. 3, 36. Au part. étre confus, verwirrt fein Inf. 25, 146. V. Dis- 
magare. 

Smalto, A. de makha, le ciment, ber Mörtel, et de-là la pierre, be 
Gtein İnf. 9, 52. B. de l’allemand Gmel, l'émail, der Shmelz, d’une 
prairie Inf. 4, 118. Et très probablement dans le même sens Pg. 8, 
114 de la prairie qui couvre le sommet de la montagne du Purgatoire, 

Smarrirsi, d'origine inconnue, s'égarer, fich verirren, se perdre, fth 
verlieren Inf. 15, 50. Pg. 8, 35. 16, 11. Pr. 30, 119. Plus souvent au 
part. Smarrito, perdu, égaré, gerloren, verirrt Inf. 1, 3. 2, 64. Pg. 1, 
419. Pr. 2, 6. De l’esprit, égaré, confus, verwirrt, verftört Inf. 5,72. 10, 
125. 13, 24. 24, 116. Pg. 8, 63. 12, 35. Du visage Pg. 19, 14. De 
la vue, ébloui, geblendet Pr. 26, 9. 33, 77. 

Smeraldo (de smaragdus), émeraude, ber Smaragd De, 7,75. 29,125. 
Les yeux de Béatrice sont appelés smeraldi Pg. 31, 116 à cause de 
eur éclat ou de leur couleur. 

Smigurato (dis-misura), démésuré, maflos, ungeheuer Inf. 31, 98. 

Smorto (emimorinus), påle, blaf, bléme, Rei Inf. 4, 14. 17, 86. 30, 
25. Pg. 2, 69. 9, 41 où la Nidob. lit sans aucune nécessité ismorto, 
et 33, 109. 

Smozzicato (de mozzo), mutilé, verftümmelt Inf. 29, 6. 

0, dimin. de snello, léger, leicht, rapide, {hne Pg. 2, 41.. 

SCH d l’allemand f@nell), rapide, Tell, agile, flint, léger, leidt 
Inf. 8, 14. 12, 76. 16, 87. 17, 130. Pg. 4, 28. 

So p. sono ou son v. Essere. 

80* 


474 Soave — Sodo. 


SOAVE Gaata, dous, ff, agréable, [iebfi Inf. 2,56. 4,114. 19,131. 
et 13, 60 où quelques interprètes le prennent pour un adverbe. Pg. 4, 
91. 10, 38. 19, 44. 22, 132. Pr. 16, 32. 

Soave (de l'allemand @divaben), la Souabe, Schwaben, ancienne 
province d’Allemagne dont les empereurs de la maison de Hohenstaufen, 
Frédéric Barberousse, Henri VI et Frédéric II dont il est question dans 
ce passage, tiraient leur origine. Pr. 8, 119. 

Soavemente, doucement, fanft Inf. 19, 130. Pg. 1, 125. 2, 85. 

Soavità, la douceur, bie Gübigfeit, bie Licblidfeit Pg. 7, 80. 

Sobbarearsi (de darca), verbe qui a vieilli et dont le sens est dou- 
teux. Pg. 6, 135 io mi sobbarco semble signifier, je men charge, ich nehme 
e8 auf mit. Buti l’explique par faccio di me barca. A-peu-près comme 
en français s'embarquer dans une affaire. L'explication de la Cr. qui dérive 
ce mof de arco, est évidemment fausse. Fiacchi Atti dell’ Accad. della 
Cr. T. II p. 123 prouve jusqu’à l'évidence que le verbe sobbarcolare, 
qui correspond à sobbarcare exprimait anciennement le succingere des 
Latins, de sorte que mi sobbarco signifierait mi accingo, mi dispongo 
a, je men charge, id) unternebme e8. 

Sobranzare ou sovranzare (de sopra, sovra etante), surpasser, bers 
treffen, vaincre, Beflegen Pr. 20, 97 où la Cr. lit sopranza et 23, 35 où 
elle lit sovranxa. Il vaudrait sans doute mieux se décider pour l'une 
. des deux formes. 

Sobrio, sobre, mägig Pr. 15, 99. 

Soccorrere Csuccurrere), secourir, helfen, venir au secours, zu Hülfe fom- 
men. On trouve soc. uno Inf. 2, 104, 133. 17, 47. Pr. 6, 96. 26, 75. 
27, 63 et soc. ad uno Pr. 12, 47. 22, 4. 33,16. Soccorrien p. soccor- 
rieno, soccorrevano Inf. 17, 47. 

29 900080, le secours, bie Gülfe Inf. 2, 65. 29, 81. Pg. 18, 130. Pr. 
96 

Socrate, Socrate, Gocrate8, philosophe grec. Inf. 4, 134. 

Sodalizio, la communauté, die Gemeinfchaft, la compagnie, die Genofs 
fenfaft Pr. 24, 1. 

Soddisfare (satisfacere). Dans un sens absolu, satisfaire, genugthun Inf. 
16, 80. Pg. 6, 39. Pr. 5,63. 13,41. Satisfaire, dans le sens de l'Eglise, 
expier, genugthuen, abbüfen Pr. 7, 93, 98, 102. Sod. uno a, satisfaire 
quelqu'un par rapport à, einen in Sinfit auf etwas befriedigen Inf. 10, 
6, 126. Pr. 9, 79. 21, 93. Sod. ad uno, satisfaire quelqu'un, einen befries 
bigen Inf. 13, 83. Pg. 11, 71. Pr. 10, 15. Au part. Soddisfatto Inf. 
10, 17. satisfait, befriedigt. On trouve soddisface p. soddisfà Pr. 9, 79 
et en rime soddisféra p. soddisfara Pr. 21, 98. 

Sôddoma, Sodome, Gobom, ancienne ville de la Palestine détruite 
par le feu du ciel et qui a donné son nom à un vice infame. Inf. 11, 
50. Pg. 26, 40, 79. 

Sodo (de solidus). Au physique solide, dur, feft, Hart Inf. 30, 30. Drun 
noeud serré, feft verfnotet Pr. 28, 60. Du caractère opiniditre, bartnädig, 
ferme, feft Pg. 29, 135. 
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Safferare, ancienne forme p. sofferire ou soffrire, souffrir, permetre, 
dulden, erlauben Pr. 24, 141. 

Soferto v. Soffrire. 

Sofflare cswfiare), souffler, blafen. De l’homme Inf. 13, 91, 138, 23, 
113. Du vent Pg. 5, 15. Pr. 28, 80. Soffialo, exposé au vent, angeiwebt 
Pg. 30, 87. 

Soffolcersi et Soffolgersi Cwucire), verbes empruntés du latin, la 
rime seule paraît avoir produit la différence de leurs formes. Propre- 
ment soutenir, de-là dire contenu, enthalten fein Pr. 23, 130. s'appuyer, 
fi fügen Inf. 29, 5. 

Soffrire et Sofferire Gwferre), Soffrire, souffrir, supporter, une douleur, 
une impression quelconque, leiden, bulben, ertragen, au8balten Inf. 24, 
117. 28, 99. Pg. 9, 81. 11, 16. 16, 7. 18, 136. 28, 73. 29, 38. 32, 
63. Pr. 3, 129. 7, 44. 14, 78. 33, 76. Souffrir, permettre, dulden, ers 
lauben, zugeben Inf. 10, 91. 16, 48. De 6, 103. 12, 3. 32, 123. Pr. 
20, 124. Souffrir, supporter avec patience, dulden, Geduld Haben Inf. 22, 
70. Pg. 29, 27. 31, 10. Pr. 7, 16, 25. 19, 123. 30, 145. 31, 80. Ab- 
sorber, recevoir, aufnebmen Pg. 5, 120. Au parf. ordinairement soffersi, 
mais aussi soffristi Pr. 31, 80. soffriro p. soffrirono Pr. 14, 78. Sof- 
ferire, souffrir une douleur Pg. 3, 31. Pr. 16, 10. Soutenir, unterftüten 
Pg. 13, 59. Au parf. sofferte en rime p. soffert Pr. 16, 10. Le Part. 
est toujours sofferto pour les deux formes. 

Sofftiri, subst. au plur. qui n’est plus d'usage, les souffrances, les 
tourments, Die Lelben, bie Qualen Pg. 19, 76. 

Sofigmo CSophisma) le sophisme, ber Trugjdluf, Gopbisma Pr. 14, 6. 

Sofista (sophista), le sophiste, der Sophift Pr. 24, 81. 

. Soga, vieux mot d’origine inconnue qui ne se retrouve qu’en espa- 
gnol dans le même sens, peut-être de l’allemand giehen, la courroie, Der 
Riemen, la corde, ber Strid Inf. 31, 73. 

Soggiacere Csubjacere), être soumis, unterworfen fein, être subordonné, uns 
tergeoronet fein Pg. 16, 80. Pr. 6, 84. 7, 71. 12, 54. 

Soggiogare csshjugare), subjuguer, unterjoden Pg. 18, 101 où la Cr. 
et beaucoup d’édit. lisent soggiugare. Dominer, beberrichen Pg. 12, 101. 
Pr. 12, 54. ` 

Soggiornare (de soggiorno), séjourner, iœ aufhalten, avoir sa de- 
meure, Wobnen Pr. 31, 12. 

Soggiorno (de sw-giorno, diurnus), le séjour, ber Aufenthalt, un en- 
droit pour y passer la nuit Pg. 7, 45. Far sog., s’arréler, ne pas s’é- 
loigner, bleiben Pr. 21, 39. 27, 72. 

SOggiugnere csukhjungere), ajouter en parlant, Hinzufügen, Hinzufegen 
Inf. 29, 18. Pg. 16, 50. 27, 61. Pr. 24, 83. 30, 76. 

Soglia (solium), le seu, die Gelle Inf. 9, 92. Pg. 9, 104. 18, 63. 
De-là le commencement, ber Anfang, au moment d'entrer Pg. 30, 124. 
Les différents degrés, @tufen, où cieux, Gimmel, des bienheureux. Pg. 
21, 69. Pr. 3, 82. 18, 28. 30, 113. 32, 13. 

Sogliare (d’un vieux mot latin soliar), de seuil, die Schwelle Inf. 14, 
87. Il n’est plus d'usage. , 


476 Soglio — Solere. 


Bogilo «oism) est évidemment employé comme synonyme de sogtia 
q. v. Inf. 18, 14. Pg. 10, 1. 

Sognare (omnisre). Au propre songer, trâumen, avoir un songe. Inf. 
30, 137. Pg. 11, 27. 33, 83. Pr. 29, 82. 38, 58. Comme verbe trán- 
sitif, avec l’accusatif Inf. 80, 136. Pg. 28, 141. Avec la prép. di Mmf. 
26, 7. 32, 32. Par extension, réver, trâumen, avoir des idées peu rai- 
sonnables Inf. 16, 122. 

Bong Csomnium), le songe, ber Traum Inf. 33, 45. Pg. 9, 19. 18, 145. 
19, 7. 27, 97. 30, 134. Pr. 33, 59. 

Solajo (de solum), le plancher, le plafond, bie Dede eine8 Simmers Pg. 
10, 130. 

Solamente, seulement, uniquement, nur, einzig Pg. 33,70. Pr. 13, 107. 
26, 117. 27, 114. 32, 78. 

Solco (euicus), le sillon, vie Yure, la trace d’un vaisseau dans l’eau. 
Pr. 2, 14. 

Soldanieri, ancienne famille noble de Florence, Pr. 16, 93 dont 
un membre Gianni del Soldanier trahit son parti, celui des gibélins, 
' pour se joindre au parti guelfe. Inf. 32, 121. 

Soldano, le sultan, der Sultan Inf. 5, 60. 27.90. Pr. 11,101. C’est 
probablement du sultan d'Egypte dont il est question. 

Sole, le soleit, die Sonne nf. 1, 38. 2, 128. 7,122. 24,2. 26, 117. 
28, 56. 34, 96. Pg. 1, 39. 3, 96. 4, 16, 119. 8, 133. 12, 74. 13, 13, 
67. 23, 121. 27, 5. 29, 6. 32, 56. Pr. 1, 47, 54. 2, 33. 5, 133. 9, 
85. 10, 41. 20, 31. 22, 56. 26, 120. 29, 99. 30, 8, 105. 32, 108. 
Ce qui éclaire Pesprit Pg. 22, 61. Une révolution du soleil, oe année, 
ein Jahr Inf. 6, 68. 29, 105. Pg. 21, 101. Le jour, ber Tag Inf. 33,54. 
Le soleil est encore indiqué Inf. 1, 17. Pr. 1, 38. 22, 116. 27, 138. 
Quelquefois Dieu lui-même est appelé sole Pr. 9, 8. 18, 105. 25, 54. 
30, 126 ou l'alto sole Pg. 7, 26 ou il Sol degli Angeli Pr. 10, 53. 
Virgile est ainsi appelé Inf. 11, 91 et Béatrice Pr. 3, 1. 30, 75. Les 
bienheureux sont appelés soli Pr. 10, 76 et St. François un sole Pr. 
11, 50. Enfin l’empereur et le pape sont désignés par due soli Pe 16, 
107. 

Solecchio, labri, ber Shug, qu’on oppose aux rayons da soleil. 
Pg. 15, 14. 

Solere, avoir coutume, pflegen, die Gewohnheit Haben Inf. A 18. 8, 
30. 11, 77. 12, 57. 15, 18. 16, 22, 68. 19, 28. 20, 81. 21, 130. 
23, 106. 26, 21. 27, 48. 29, 51. 31, 4. 33, 42, 44. Pg. 2, 108. 4, 
54. 9, 143. 16, 106. 20, 129. 22, 123. 23; 2. 28, 45. Pr. 1, 49. 2, 
96. 8, 1. 9, 87. 12, 123. 21, 6. Solemo p. sogliamo Pg. 22, 128. Pg. 
2, 13 la Cr. lit très mal-à-propos suol presso au lieu de su °l presso v. 
Presso. Inf. 22, 16. La Cr. et toutes les édit. ont soleano ou solean, 
leçon que nous préférons à tous égards à suolen que Lombardi en sni- 
vant la Nidob. a introduit. A la rigueur suolen pourrait être mis pour 
solén, soléano, mais non pas pour sogliono comme Lomb. l’entend. 

Boleré, subst., mot qui a vieilli. L'usage la coutume, Me Gewohnheit, 
l’état ordinaire et habituel, bas Gembbnlidge Pg. 27, 90. Pr. 18, 57. - 
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Solétto, dimin. de solo, tout-d-fait seul, gàng alein Mf. 19, 85. 48, 
94. Pg. 6, 59. 22, 127. 23, 93. 28, 40. 

Solfo (sulphur), le souffre, der Sébivefel Pr. 8, 70. 

Solidö, solide, dense, feft, dit Pr. 2, 32. 

Bolingo (de solo), solitaire, einfat Inf. 26, 16. Pg. 1, 118. 10, 21. 
seul, allein Inf. 23, 106. 

Sollazzo (solatium, soulas), la consolation, ber Troft, le plaisir, we Sreupk 
Pe, 23, 72. 

Sollecito (solicitus), empressé, eifrig Pg. 6, 134. i 

Sollevate Csubdlevare), lever, élever, erbebeï, au physique Inf. 33,1. de-là 
avancer, pousser, erheben, vorwärts bringen, begünftigen Inf. 19, 105. 

Sollo (d’origine incertaine), le contraife de dur ou solide, sabloneux, 
oder, fanbig Inf. 16, 28. du caractère, touché, ému, gerübrt, errveirht 
Pg. 27, 40. 

Solo, adj., seul, alein, sans compagnie Înf. 2, 3. 4, 92. 5, 129. 6, 
55. 8, 89. 10, 89. 12, 118. 14, 36. 17, 44. 21, 128. 22, 117. 23,1. ` 
25, 149. 26, 38. 28, 66. Pg. 1, 31. 4, 23, 45. 5, 67, 102. 7, 131. 
14, 4, 130. 19, 59. 20, 55. 21, 29. 25, 74. 29, 4, 143. 31, 92. 32, 
91. Pr. 2, 126. 8,.32: 18, 134. 21, 77. 22,65. Io sol uno, moi le seul 
et l'unique, id, eingig unb allein Inf. 2, 3. solo solelto, tout-d-fait seul, gang 
alein Pg. 6, 59, 113. Seul, einzig Inf. 2, 76. En rime voi sol tre avec 
l'accent sur sol Pg. 24, 133. Un solo, un seul et même, ein unb ber 
nemlide Int 2, 139. Pr. 2,68. Dans un sens adverbial, uniquement, eita 
dg, nur Inf. 5, 132. Pg. 3, 21. Pr. 5, 9. 21, 111. 25, 128. 32, 87. 
D’une route, solitaire, einfam Pg. 24, 130. D'une branche, dépouillée de 
feuilles, entblättert Pg. 32, 60. 

Solo et devant les consonnes simples gol, adv., seulement, nur, rien 
que, niht als Inf. 4, 41. 6, 30. 8, 27. 9, 18, 84. 20, 105. 23, 42. 

24, 110. 28, 114. 29, 115. Pg. 6, 65, 80. 7, 29. 8, 46. 9, 48. ` 
* 429. 20, 75. 26, 19. 29, 71. 32, 159. 33, 14. Pr. 1, 73: 8, 52. A 
41. 7, 79, 117. 21, 65. 27, 128. 28, 54. 92, 75. 

Solone, Solon; le législateur d'Athènes Pr. 8, 124. 

Solvere, forme latine souvent employée p. sciogliere. Au physiqué 
détacher , foëmachen, Tôfen Inf. 16, 134. Au moral résoudre, Iälen, une 
difficulté, un doute etc. Inf. 10, 95, 114. 11, 92. 19, 92. 14, 135. 
Pg. 33, 50. Pr. 7, 22, 54. 32, 50. Solvere il dovere, remplir un devoir, 
eine Bflidt erfüllen Pg. 10, 92. 23, 15. Satisfaire un désir, einen TBunfB 
befriedigen, ftilen Pr. 15, 52. 19, 25. 21, 51. Se délivrer d’un péché, Héi 
von einer Sünde Idfen Pg. 16, 24. Solversi, se délivrer, Béi befreien, fi) 
löfen, se détacher, Ho TBfen Pg. 25, 80. se délivrer, fih befreien Inf. 2, 49. 
Se résoudre en, in etwa auflôfen Pg. 31, 145. Au part. soluto Inf. 10, 
114. Pr. 15, 52. 

Sora (de sagma, ‘dans le latin du moyen âge some, en allemand 
Saum). La charge, die aft, que l’on porte. Au physique Inf. 17,99. Pe, 
41, 57. 16, 129. Au figuré De 18, 84. 19, 105. 21, 93. 

Somigliare (de simulare), sembler, féeinen, ressembler, gleichen, onii 
fein Pg. 14, 138. 


478 Somma — Sonnolento. 


Somma emma), le plus parfait en son genre, da8 Däëfe in feiner Art 
Pr. 19, 47. In somma, en un mot, mit einem Worte Inf. 15, 106. 

Sommergere CSsmmergere), au propre plonger, eintauchen Pg. 31, 101. 
Au figuré Pr. 2,61. Sommergere il dubitare, étouffer le doute, Den Zwei- 
fel erftiden Inf. 28, 97. Plonger aux enfers, in die Dëtle verjenfen Inf. 18, 
125. De-là les damnés sont appelés sommersi Inf. 6, 15. 20, 3. Au part. 
sommerso Inf. 6, 15. 18, 125. 20, 3. Pr. 2, 61. 

Sommessa (de swbmisms), le fond d’une étoffe, ber Grund eines Beus 
ges Inf. 17, 16. 

Sommettore (smiere), soumettre, subordonner, unterwerfen, unterorbnen 
Inf. 5, 39. 

Sommo, adj. (summus), suprême, le plus haut, le plus distingué, ver bôdfte, 
der erbabenite, ber anggezeichnetfte Inf. 3, 6. 10, 4, 102. 15, 102. 19, 
10, 101. 27, 91. 31, 92. Pg. 9, 24. 21, 83. 28, 91. Pr. 3, 90. 6, 17. 
7, 143. 9, 117. 12, 112. 19, 47. 20, 36. 25, 72. 31, 68. 33, 33 et 
plus souvent. Subst., le sommet, ber Gipfel, le haut, bag Obere Inf. 3, 11.- 
, 4, 68. Pg. A 40. 13, 1. 21, 53. Pr. A 132. 30, 107. In sommo della 
bocca, sur les lèvres, auf ben Lippen Pg. 6, 132. A sommo il petto Pg. 
3, 111. au haut de la poitrine, 0ben an ber Bruft. Dans le passage Inf. 4, 
68 Alde et plusieurs Mss. et édit. lisent sonno au lieu de sommo. V. 
Sonno. 

Somniare, songer, faire un songe, träumen Pr. 33, 58 leçon de la 
. Nidob. qui a du moins le mérite d'améliorer le vers. Toutes les autres 
édit. lisent sognare q. v. 

Sonante, retensissans, tönend Pg. 9, 135. 

Sonare, sonner, rendre un son, flingen, tönen, retentir, ertönen Inf. 4, 
77. 18, 57. 19, 5. 30, 103. 33, 80. Pg. 2, 114. 4, 98. 7, 30. 14, 21. 
17, 15. 27, 59. 28, 108. Pr. 8, 29. 10, 143. 23, 55, 97, 118. 33, 
74. Faire du bruit, Geråufh goen Inf. 32, 107. Vouloir dire, signifier, 
bedeuten Inf. 3, 129. Pr. A. 56. Dire, fagen Pg. 16, 59. Pr. 26, 50 où 
suone est mis en rime p. suoni. Comme verbe transitif. sonner d’un 
instrument, blafen Inf. 31, 12, 18. faire retentir, ertônen laffen, célébrer, 
rühmen Inf. 4, 92. Pg. 11, 110. Pr. 15, 68. Comme substantif, le son, 
bas Tönen Pr. 23, 100. 25, 135. 

SONO (somnus), le sommeil, ber SHlaf Inf. 1, 11. 3, 136. 4, 1. 25, 90. 
33, 26, 38. Pg. 9, 11. 15, 123. 17, 40. 27, 92. 30, 104. 32,78. Quel- 
quefois sonno est évidemment pris dans le sens de sogno Inf. 33, 26, 
38. Pr. 12,65. Dans le passage Inf. 4,68. Alde et un très grand nombre 
de Mss. lisent sonno qu’il faut alors rapporter à 3, 136. La Cr., Nidob., 
Lomb. et presque toutes les édit. modernes ont adopté la leçon sommo 
qui nous paraît préférable à tous égards Inf. 13, 63. Nidob., Boccaccio 
et toutes les bonnes édit. modernes ont adopté sonno, tandisque la Cr. 
en suivant l’édit. d’Alde a mis le vene leçon, qui nous paraît donner une 
tautologie vicieuse. 

Sonnolento csomnulemtus), somnolent, plein de sommeil, fblaftrunten 
Pg. 18, 87. ` 
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Sonnolenza (somnulentia), la somnolence, He SHlaftrunfenheit Pg. 
18, 88. 

Sono od oste (smt et est), ils sont et d est, fte find und er ift Pr. 24, 
141. Les édit. varient. Alde, Nidob., Land., Vell., Dan., Costa, Tomm., 
Pédit. de Flor., U. Foscolo lisent sunt et este, que nous préférons à tous 
égards comme paroles latines claires et non équivoques à la leçon de 
la Cr. sono ed este, adoptée par Dionisi. V. Essere. 

Soperchiare (de super), déborder, sortir, hervorragen Inf. 19, 22. 23, 
138. franchir, surmonter, Überfteigen, erfteigen Pg. 3, 99 où la Cr. lit so- ` 
verchiare. V. Soverchiare. 

Soperchio, lercés, bas Uebermaas Inf. 7, 48. 11, 4. V. Soverchio. 

Soppresso, part. de sopprimere, opprimé, unterbrüdt Pg. 17, 115. 
foulé aux pieds, getreten, betreten Inf. 14, 15. vers pour lequel les édit. 
et les Mss. varient. La Cr. lit: Che fu da’ piè di Caton già soppressa, 
La Nidob. Che da’ piei di Caton già fu oppressa. L’édit. de Florence, 
sur lautorité d'un seul Ms. Che fu da’ piedi di Caton soppressa. Tant 
que les Mss. de la div. Comédie ne seront pas examinés plus exacte- 
ment qu’on ne l’a fait jusqu'ici, il est difficile de se décider. En rejet- 
tant absolument la leçon de l'édit. de Florence, comme formée évidem- 
ment pour améliorer le vers, nous pencherions pour la Cr. 

Sopra cuper, supro) et Sovra, l’une et l’autre forme sont absolument 
synonymes, cependant il paraît que sovra est plus souvent mis devant 
les voyelles que sopra. Sur, par dessus, auf, über Inf. 4, 96. 6, 15, 36. 
7, 101. 8, 127. 11, 3. 13, 136. 14, 28, 32. 16, 100. 20, 63. 21, 33. 
23, 95. 24, 90. 26, 43, 142. 32, 134. Pg. 1, 102. 2, 15. 4, 6. 5, 17, 
96. 6, 101. 8, 31. 9, 54, 80. 10, 81. 12, 102, 135. 18, 97. 19, 89. 
21, 126. 27, 23. 31, 120. Pr. 1, 102. 2, 138. 7, 6. 9, 17. 10, 22, 48. 
14, 42. 19, 83. 21, 83. 23, 28. 24, 11. Sovra a Pg. 12, 17. Pr. 26, 
45. Sovra di Pr. 28, 115. Di sopra, en haut, là haut, oben, binauf Inf. 
16, 121. Pg. 6, 47. 8, 127. 9, 100. Là haut, la terre, opposée aux en- 
fers, dort oben Inf. 33, 157. Esser ou andar di sopra, l'emporter sur, 
übertreffen Pg. 28, 153. Pr. 31, 36. Sopra et di ropra, ci-dessus, plus 
haut, oben, vorhin Pg. 22, 79. Pr. 4, 8. 6, 98. 

Sopraggiungere v. Sovraggiungere. 

Sopragridare ou Sopraggridare, crier plus haut qu'un autre, Der, 
freien Pg. 26, 39. Leçon que l’on trouve dans toutes les anciennes 
édit. et que la Cr. a changée sans en donner aucune raison, en Sopra, 
gridare dont il est impossible de tirer un sens. 

Soprannome, le surnom, ber Suname dE 16, 139. Pr. 15, 138. 

Soprano, le supérieur, ber oberfte Pe, 9,80. Lorsque ce mot est pris 
dans le sens moral, les édit. lui donnent la forme sovrano q. v. quoi- 
qu’il n’y ait d’ailleurs aucune différence de signification entre ces deux 
formes. D’après cela c est soprano et non sovrano qu il faudrait lire 
Inf. 32, 128. 

Soprapporre Cupra ponere), mettre au-dessus, surpasser, Uberbieten, 
übertreffen Pr. 15, 42. 


490 Soprapposta — Sorvenire. 


Soprapposia, les figures, le dessein, qui se relèvent sur le fond d'une 
étoffe, die Figuren, die Beichnungen in einem Gewebe Inf. 17, 16. 

prare, surpasser, übertreffen. Leçon de la Cr. et de plusieurs édit. 
Pr. 30, 24. Nous préférons de lire avec la Nidob. Suprato p. supe- 
ralo q. Y. 

Soprastaro, se tenir au-dessus de quelque chose, über etwag Bebe 
Pr. 30, 112. 

Sorbo (sorbus domestica), le sorbier domestique ou corsier, bie Eberefhe 
ou Gperberbaum et Sprierlingébaum Inf. 15, 65. 

SOTCO Corex), la souris, die Maus Inf. 22, 58. 

Sordello, Sordel de Mantoue, célèbre troubadour qui quoiqu’ltalien 
a écrit en langue provençale Pg. 6, 74. 7, 3, 52. 8, 38, 43, 62, 94. 
9, 58. Il est encore appelé Mantovano Pg. H 86. 

Sordo (surdus), sourd, taub Inf. 6, 33. Pg. 27, 12. Pr. 1, 129. 15, 7. 

Sorella, fürme dimin. de soror, la soeur, bie Shwefter. Au propre 
Inf. 12, 20 où il s’agit d’Ariadne. Pg. 24, 13. 33, 11. La sorella della 
brina Inf. 24, 5 est la neige, ber Snee. La religieuse, bie Nonne Pr. 3, 
46, 113. 

Sorga, la Sorgue, ruisseau qui se jette dans le Rhône, non loin d’Avi- 
gnon Pr. 8, 59. 

Sorgere v. Surgere. 

Sormontare, s'élever, fit erheben, emporfommen Pg. 17, 119. Pr. 30, 
57. En politique, triompher, flegen, fih erheben Inf. 6,68. Au part. Sor- 
montato, surmonté, überragt Pg. 19, 54. 

Sorprendere (supra — prehendere), surprendre, arriver tout-à-coup, über: 
Solden, überfallen Inf. 13, 111. Pg. 24, 63. Au part. sorpreso, ce qu'on 
a choisi, ce dont on se charge, Da8 Uebernommene Pr. 5, 59. 

Sorpresso, part. de sorprimere, qui ne se trouve nulle part. Leçon 
de la Nidob. Pg. 2, 13 où il faut évidemment lire o "1 presso, v. 
Presso. 

Sorpriso, en rime p. sorpreso, ofusque, couvert, bebedt, umflort Pg. 
1, 97. 

Sorridere Cwrridere), sourir, lüädjeln Inf. 4, 99. Pg. 2, 83. 12, 136. 
21, 109. 27, 44. 33, 95. Pr. 2, 52. 3, 24, 25. 11, 17. 22, 135. 31, 
92. Au part. paroletle sorrise, paroles prononcées en souriant, läche{nd 
gefprocene Worte Pr. 1, 95. 

Sorriso, subst., l souris, le sourire, baë Lächeln Pr. 18, 19. 

Sorte (sors), le sort, le destin, Da8 Gdidfal, die Shidung IL 3, 48. 
Pr. 3, 41, 55. 9, 35. 32, 102. La destination, die Beflimmung Pr. 1, 110. 
Dans le sens latin de sortes, l'augure, la consultation du destin, bas Au: 
gurium, bie Befragung deg SHidfals Inf. 20, 93. 

Sorteggiare (de sorte), repartir, distribuer, gutheilen Pr. 21, 72. 

Sortire, élire, më Dien, par le sort Inf. 19, 95. Pr. 11, 109 où sortillo 
est mis p. lo sort. Départir, zutheilen, anweifen Inf. 12, 75 où sortille 
est mis p. le sort Pr. 4, 37. 18, 105. 22, 120. 31, 69. 32. 34. 

23 SON 0RIre Cupra — venire), survenir, arriver, fomen, eintreffen Pg. 
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Soso — Sostenere. AN) 


S080, forme ancienne p. suso ou su q.v. en rime; en haut, in bie 
be, empor Inf. 10, 45. 
Sospeccione (suspicio), le doute, ber Zweifel, l’appréhension, die Beforgnif 
Pg. 19, 55. 
Sospeccioso, craintif, furdtfam, défiant, mibtrauif®, argmöhnifh Pr. 
2, 39. i 


Sospendere (suspendere), lever, erheben Inf. 28,64. tenir en suspens, rem- 
plir d'étonnement, mit Staunen erfüllen Pr. 32, 92. Plus souvent au part. 
Sospeso, suspendu, Tëmebenp, leve, erhoben Inf. 9, 121. Pg. 9, 19. De 
Pesprit, occupé, befhăftigt, préoccupe, befangen Pg. 12, 78. 13, 136. 20, 
139. 26, 30. 29, 32. Pr. 20, 87. 23, 13. 28, 41. 31, 57. D. appelle 
les habitants des limbes à sospesi Inf. 2, 52. A 45 soit pour indiquer 
Ieur état mitoyen entre la damnation et la béatitude, soit peut-être pour 
indiquer que leur sort west pas encore définitivement décidé. 

Sospettare (suspectare), craindre, fhrdten, ‘avoir des doutes, Bweifel Ha- 
ben Ink 27, 100. 

Sospetto Gwpectus), la crainte, die. urt Inf. 22, 127. 28, 54. La 
crainte, l’appréhension, le soupçon, die Burt, ber Argwmobn, die Beforgnif 
Inf. 8, 14. 5, 129. 9, 51. Pg. 6, 108. 22, 125. 28, 79. 32, 157. Le 
doute, ber Sweifel Pg. 6, 43. 

Sospicare Cwpicarn. Les édit. varient pour la forme dé ce verbe. 
Alde, Cr., Dan. et Rosetti lisent sospicciar Landin, l’édit. de Florence 
et Costa sospicare. Vellut. et Foscolo sospiccare. Nidob., Guinif. et Vi- 
viani suspicare. Nous préférerions sospicare, soupçonner, argwwbbnen, ver- 
mutben De, 12, 129. et comme subst. Inf. 10, 57. 

Sospignere ou Sospingere (sub-impingere), pousser, faire avancer, fto- ` 
Ben, treiben, exciter, antreiben Inf. 4, 22. 24, 32. Pg. 5, 125. Pr. A 8. 
29, 96. Repousser, surüdftofen Inf. 8, 41. Sosp. gli occhi Inf. 5, 130. 
semble vouloir dire : poussa, excita, trieb, nos yeux à nous regarder l’un 
l’autre. Au part. Sospinto Inf. 24, 32. Pr. A 8. 19, 96. 

Sospirare, soupirer, feufzen Inf. 7, 48. 19, 65.24, 117. Pg. 7, 108. 

21, 117. Pr. 22, 121. 
, Sospiro et devant les consonnes simples quelquefois sospir, même 
au plur. (exspirium), le soupir, ber Geufzer Inf. 3, 22. 4, 26. 5, 118. 8, 
119. 9, 126. 23, 118. 30, 72. Pg. 7, 30. 14, 132. 15, 51. 16, 64. 
19, 74.,23, 88. 25, 104. 80, 91. 31, 20, 31. 32, 141. Pr. 1, 100. 

SOSPITOSO, gémissant, soupirant, feufsend.Pg. 33, 4. 

Sosta (de substare), la pause, die Ruhe, dar sosta, s’arréter, HI fteben 
P 8- 29, 72. 

Sostaro csubstare), arréter, suspendre, innebalten, auffieben Pg. 19, 93. 
Sostarsi, s’arréter, HI fteben Inf. 16, 8. 

Sostegno (de sostenere), le soutien, l'appui, bie Stiübe, bie Unterftübung 
Inf. 12, 6. . 

Sostenere custinere), soutenir, unterftügen, Halten Inf. 17, 96. Souffrir, 
dulden, supporter, ertragen, une fatigue, une douleur, une impression Inf. 
2, 4. 11, 87. Pg. 2, 39. 11, 137. 30, 27. Pr. 22, 143 où la Cr. lit 
sustenni. 23, 48. 26, 59. Supporter, avoir patience, ertragen, bulden Pr. 
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21, 485. Avoir le coeur de faire une chose, ben Muth Haben etwas zu 
thun Inf. 30, 42. Sostenersi, s'abstenir, se retenir, fi surüdhalten Inf. 
26, 72. 

Sostentare, soutenir, unterftüten, porter, tragen Pg. 10, 130. 

Sottesso v. Esso. 

Sottigliarsi (de subtilis), s'ezténuer, fih abzehren Pg. 23, 63. 
Sottile (subtiis), subtil, délié, fin, bänn, fein, au physique et au moral. 
Pg. 6, 142. 8, 20. 12, 66. Pr. 32, 51. 

Sottilmente, ezactement, genau, farf Inf. 31, 53. Pr. 7, 89. 

Sotto Gewier, subtus), et devant les voyelles sott’, Prépos. Sous, unter 
Inf. 1, 71. 6, 71. 7, 64. 8, 17. 9, 63. 12, 30. 16, 6. 17, 119. 20, 
126. 22, 30. 24, 2. 25, 32. 28, 65. 32, 23. 33, 99. 34, 112. Pg. 1 
66. 3, 129. 4, 51. 11, 75. 16, 2. 24, 106. 27, 124. 29, 27. Pr. 6, 
52, 54, 104. 12, 58. 13, 68. 21, 134. 23,66. 30,91. Sotto da, sous, 
unterhalb Pg. 28, 97. Adverbe, Dessous, unten, unter Inf. 12, 103. 21, 
89. 22, 128. Di sotto, dessous, unten, de dessous, von unten Inf. 19, 46. 
33, 46. Pg. 2, 23. A 33. 9, 76. 13, 137. 17, 124. 23, 83. Pr.2, 123. 
Sottesso, v. Esso. 

Sottosopra, sens dessus dessous, Da8 Unterfte zu oberft Inf. 19, 80. 34, 
104 


Sottrarre (eubtrahere), soustraire, enlever, entziehen, rauben Inf. 26, 91. 

Sovente (subinde), souvent, oft Inf. 2, 74. 32, 33. Pg. 21, 51. 27, 92. 
Pr. 27, 54. 

Soverchiare, dans le sens de surpasser, Üibertreffen Pg. 2,6. 26, 119. 
Pr. 13,6. 14, 53. 31, 120. passer, uberfreiten Pg. 3, 99. Sov. la strada 
Pg. 20, 125 semble signifier gagner du chemin, avancer, vorwärts fom- 
men. V. Soperchiare, 

Soverchio (de super, au moyen âge superouhus), aujourd’hui moins usité 
que soperchio q. v. Le superflu, Da8 Ueberflüffige, ce qui est de trop, mof 
au viel ift Inf. 25, 128. Pg. 15, 15. 17, 53. aver sov., avoir du temps de 
reste, Beit übrig Haben Pg. 22, 96. Far sov. dépasser, surmonter, berauês 
ragen, bervorfommen Inf. 21, 51. 

Sovra v. Sopra. 

Sovraggiungero (supra — jungere), surprendre, überfallen, atteindre, errei= 
Hen, einholen Pg. 5, 80. 

Sovrano, le premier, der erfte, le plus distingué, le plus excellent dans 
son genre, ber vorzüglichfte, ber ausgezeichnetfte, en bonne et en mauvaise 
part. Inf. 4, 88. 17, 72. 22, 87. Comme subst., le plus grand, le plus 
excellent, baë $üdfte Pr. 26, 48. Celui qui est placé au-dessus d’un 
autre, bet Obere Inf. 32, 128 v. Soprano. | 

Sovranzare v. Sobranxsare. 
jy Sovtastare, s'élever au-dessus, Über etwas fit erheben, dominer Inf. 18, 

1 

Sovresso (sovra-esso), le pronom esso indéclinable dans ce cas, 
lorsqu’il est mis par un idiotisme de la langue entre la préposit. et le 
subst., ne sert qu’à préciser davantage. On peut par conséquent tra- 
duire exactement sur, genau auf ou über Inf. 23, 54. 34, AL, Pg. 10, 81. 
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14, 19. 15, 72. 81, 96. Pr. 19, 91. ou simplement sur, auf Pg. 27, 
23. 82, 149. | 

Sovvenire Cewvenire), se souvenir, fih erinnern Inf. 18, 54. et comme 
verbe impersonnel, comme en français : d me souvient Pr. 3,9. Secourir, 
unterftüten, aider, helfen Inf. 17, 94. 33, 115. Pg. 1, 54. 22, 86. ` 

Sozzo (de saucins ou swcidus?) Au physique sale, fbmubig, souillé, bes 
, ledt, au moral sale, deshonnéte, fhmugig, unrein, dévergonde, fjamlos 
Inf. 6, 100. 7, 53. 17, 7. 18, 130. 28, 21, 105. Pg. 16, 13. Pr. 19, 
136- 

Spada (spatha), l'épée, ber Degen, bag Swert Inf. 4, 86. 16, 39. 28, 
38. Pg. 8, 26, 129. 9, 82. 12, 40. 16, 109. 29, 140. 30, 57. Pr. 8, 
146. 22, 16. Dans le passage Pr. 13, 128. Che furon come spade 
alle scritture' In render torti li diritti volti, nous rejettons absolu- 
ment l'interprétation de plusieurs anciens commentateurs qui tradui- 
sent: qui furent comme ces épées qui rendent tortus et difformes les 
visages qui s’y mirent; la destination des épées n’étant pas d’ordinaire 
de servir de miroirs. Nous préférons celle de Lombardi: qui mutilè- 
rent l’Ecriture Sainte comme une épée mutile un beau visage, qui nous 
paraît infiniment plus naturelle. Pr. 16, 72 où le cinque spade peut à 
la rigueur être pris pour cing ou plusieurs en général, mais pourrait 
bien aussi être une allusion à quelqu’usage qui nous est inconnu. 

Spagna (Hispania), l'Espagne, Gpanien Inf. 26, 103. Pg. 18, 102 où 
à cause de la voyelle qui précède, ce nom prend la forme de Ispagna. 
Pr. 6, 64. 19, 125. 

Spago (d’origine inconnue, peut-être pris des langues slaves), le 
ligneul, der Beborabt, fil enduit de poix, dont se servent les cordonniers. 
Inf. 20, 119. 

Spaldo (de l'allemand @palte), les créneaux, bie Binnen Inf. 9, 

133. , 
Spalla (de spasla), l'épaule, Die Gulter Inf. 10. 3. 14, 104. 18, 102. 
20, 37. 24, 99. 25, 22. 29, 67. 31, 47. 34, 41. Pg. 8, 42. 13, 59. 
18, 90. 22, 122. Pr. 5, 55. 17, 61. Volger le spalle, tourner le dos, 
s'éloigner de — ben Rüden wenden, fi entfernen Inf. 15,52. 25, 139. 
Pr. 9, 128. Dar le spalle, tourner le dos à l’ennemi, fuir, fliehen Inf. 
81, 117. Par extension, le sommet, le dos d’une montagne, ber Rüden ei- 
nes Berges Inf. 1, 16. 

Spallaccia, forme disprégiative de spalla, les vilaines épaules, bie efelen 
Shultern Inf. 17, 91. 

Spandere (erpandere), répandre, au8gieben, ergiefen Inf. 1, 80 Répandre, 
ausbreiten Pr. 9, 130. 24,56. Sp. lagrime, répandre des larmes, Thrănen 
vergiefen Inf. 18, 84. Pg. 30, 145. Spandersi, de l’eau, d’un fleuve, 
se répandre, fich auSbreiten, fich ergiefen Pg. 22, 138. Pr. 9, 82. en gé- 
néral se répandre, ih ausSbreiten Inf. 26, 3. Pr. 11, 126. 

Spanna (de l’allemand Spanne), l'empan, He Spanne Pr. 19, 81. 
Pour la main, die and en général Inf. 6, 25. 

Spargere, répandre, vergiefen Pr. 27, 45. dépenser, employer, verwenden 
Pg. 29, 97. Au Part. Sparto, disséminé, répandu, gerftreut Int, 9, 118. 20, 
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88. Etendu, auSgebreitet Pg. 1, 124. Pr. 81, 130. Dans le passage Pg. 
28, 13 sparte en rime semble ĉtre mis pour spartito, éloigné, entfernt. 

Sparire (dis-perere), disparaitre, verf@woinben Inf. 16, 89. Pg. 1, 30, 
109. - 

Sparso (de spargere), adj., coloré, teint, gefärbt, celui sur le visage 
duquel une couleur s’est répandue. Pg. 14, 84. 

Sparto (de spargere), épars, geritreut Inf. 14, 2. Pg. 12, 33. 31, 51. 
étendu, ausgebreitet Pg. 1, 124. Pr. 81, 180. étendu, auëgebebnt Pr. 
28, 31. | 
Sparviere (de l’allemand Sperber), lépervier, der Sperber Inf. 22, 
139. Pg. 13, 71. 

Spaurato (de paura), effrayé, exfroden, plein de crainte, fur@tiam 
Inf. 22, 98. 

Spaventare (du latin du moyen âge arpsventere de pavere), épouvanter, 
erfreden Inf. 29, 108. Au part. spaventato, épouvanté, erftroden, et 
d'animaux feu Inf. 24, 92. Pg. 9, 42. 24, 135. 

Spavento (de pavere), l'épouvante, l'effroi, per Sdreden, bas Entfegen 
Inf. 3, 131. 9, 65. Pg. 12, 47. 

Spaziarsi (potiari), s'étendre, fidh ausbreiten Pg. 14, 16. Pr. 5, 118. 
s'étendre, fit) ausbebnen Pg. 26, 63. 28, 138. Pr. A 126. Se mouvoir 
librement, fi frei bewegen Pr. 20, 73. - 

Spazio (spatium), l'espace, per Raum Pg. 29, 106. 32, 34. 33, 136. 
l’espace du temps, der Beitraum, die Beit Pg. 11, 107. le loisir, bie Mufe 
Pg. 24, 31. 

Spazzo Gpatiumr), le sol, ber Boden Inf. 14, 13. Pg. 23, 70. 

Specchiarsi (de specchio), se mirer, se regarder dans un miroir, fit 

fpiegeln, fih im Spiegel betracbten Pg. 9, 96. Pr. 47,41. 30, 110, 113. 
Regarder fixement quelqu'un, comme s’il était un miroir, {arf anfehen 
Inf. 32, 54. Au part. Specchiato, réfléchi, abgefpiegelt, zurüdgeworfen 
Pr. 3, 20. 13, 59. 
.… Specchio (specwwm), le miroir, br @yiegel. Au propre Inf. 30, 128 où 
lo specchio di Narcisso est Peau, dag Baffer Pg. 15, 16, 75. 25, 26. 
27, 103. 29, 69. 31, 121. Pr. 2, 97. 15, 118. 17, 123. 19, 29. 21, 
17. 28, 4. Et comme D. admet que les anges, les intelligences céles- 
tes sont comme autant de miroirs qui reçoivent la lumière immédiate- 
ment de Dieu et la réflètent aux autres: créatures, il appelle specchio, 
` le soleil, die Gonne Pg. 4, 62. la planète Saturne Pr. 21, 18. les anges 
Pr. 9, 61. 

Spece, forme ancienne et poétique p. specie, en rime, Pr. 1, 57. 
l'espèce, Da8 Gelhlecht. | 

Specie, l’espéce humains, da8 menftlige Gefdlect Inf. 2,77. 8, 104. 
Pr. 32, 123. des plantes, Pespéce, die Art, bas Gefbledt Pr. 13, 74. 

Specifico, spécifique, eigenthümlich, fpecififh Pg. 18. 51. 

Speculo, forme latine p. specchio, le miroir, per Gplegel, dans le sens 
d’intelligences célestes Pr. 29, 144. 
pg pedale ou ospedale (hospitale), l'hôpital, bag Gofpital tdas Spital Inf. 
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- Spedirsi (erpedire), se tirer d'affaire, fit Helfen, fih aus ber Sahe zies 
ben Inf. 26, 18. Au part. Spedito, libre d'obstacles, frei von Ginderniffen 
Pe, 20, 5. qui s’est acquitté d'une tâche, ber ein Oefäft voUbracbt bat Pr. 
17, 100. expéditif, empressé, taf, eifrig Pr. 30, 37. 

Speglie, forme ancienne et poétique p. specchio, le miroir, ber Spies 
gel. Au propre Inf. 14, 105. Pr. 30, 85. Dieu lui-même est appelé 
speglio Pr. 15, 62. 26, 106. parceque les élns voient toutes choses 
en lui. 

Spegnere (d’origine incertaine, peut-être de stingwre). Proprement 
éteindre, Öfen, de-là émousser la vue, Den Blid abfiumpfen Pr. 26, 2. 
éteindre la colére, ben Zorn ftillen Inf. 12, 33. l'amour, die Liche Pg. 19, 
121. Tuer, tôbten Inf. 5, 107. 12, 112. Pr. A 104. Spegnersi, s'éteindre, 
ex{ô{en Inf. 14, 142. de la voix De, 31,8. de l’ombre qui disparaît lors- 
que le soleil se couche, ber Gatten erlifdt Pg. 27,68. Au part. Spento, 
éteint, gelüicht, erlofchen de la lumière Inf. 20, 102. Pg. 3, 132. du jour 
Pg. 5, 115. des vapeurs Inf. 33, 105. Au figuré de la vue Inf. 17, 113. 
Pr. 26, 1. de la puissance Pg. 16, 109. de la volonté Pg. 25, 13. de 
l’ardeur Pr. 29, 47. des sens Pg. 32, 3. du soupçon Inf. 10, 57. d’une 
langue, cine Sprache Pr. 26, 124. de signes visibles Pg. 15, 79. Dans 
le sens de tué, getötet Inf. 12, 112. Pg. 12, 39. et mort, todt Pg. 16, 
134. 

Spelonca, la caverne, bie Gble Inf. 20, 49. et par allusion à St. Mat- 
thieu 21, 13. Caverne de brigands, Räuberbôble Pr. 22, 77. 

Sp elta (Triticum spelta, de Pallemand Spelt et Spel), l'épeautre, der 
Spel Inf. 13. 99. 

Speme (de spem), forme ancienne et poétique, l'espérance, bie Koffe 
nung Inf. A 42. Pg. 3, 66. 6, 32. et surtout la vertu théologale de ce 
nom Pr. 20, 108. 25, 31, 44, 67. 

Spendere pendere), dépenser, ausgeben, prodiguer, verfdwendben Pg. 


» 44. 
Spéndio (de spendere), mot qui a vieilli, la dépense, ber Aufwand 
Inf. 7, 42. ` 

Breng (de spe), forme ancienne et poétique toujours en rime Pespé- 
rence, die Hoffnung Inf. 11, 111. Pg. 31, 27. Pr. 24, 74. 

Spennare (dis — penna), perdre les plumes, bie Federn verlieren, fit nt 
ficbern Inf. 17, 110. 

Spento v. Spegnere. 

Spera (sphaera), la sphère, bie Rugel Pr. 24,11. Ce mot désigne pres- 
que toujours les différentes sphères des cieux que l’on admettait alors, 
ainsi: Inf. 7, 96. Pg. 15, 2, 52. Pr. 2, 64. 3, 51, 111. 4, 38. 5, 128. 
9, 110. 22, 62, 134. 23, 21, 108. 24, 11: Quelquefois il signifie une 
surface circulaire, du runde Tähe Inf. 34, 116 et le disque du soleil, bie 
Gonnenfheibe Pg. 17, 5. 

Speranza (de sperantia, formé de sperare), l'espérance, dte Hoffnung Inf, 
1, 54. 3, 9, 46. 5, 44. 8, 107. 9, 18. 24, 12. Pg. 6, 35. 19, 77. 21, 
38. Pr. 20, 95. 25, 53. 31, 79. 
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Sperare, espérer, Doten Inf. 1,119. 3,85 isperate à cause de la con- 
sonne qui précède. 24, D3. Pr. 23, 15. 24, 64. 31, 45. Sperare in, 
mettre sa confiance en, auf etwa Hoffen Pe, 13, 152. Penser, croire qu’une 
chose arrivera, benfen, meinen, glauben Inf. 23, 133. Sur le passage 
Inf. 1, 41 Sch a bone sperar m'era cagione Di quella fiera la ou 
alla gajetta pelle, L'ora del tempo e la dolce stagione, il y a diversité 
d'opinions. Lombardi en lisant la gajetta construit L'ora del tempo 
etc. m'era cagione a bene c. à d. ragionevolmente, sperare la g. pelle 
C. à d. me faisait raisonnablement espérer de m'emparer de la peau etc. Nous 
eroyons cette construction peu analogue au génie de la langue. Perti- 
cari construit: La gajetta pelle, l'ora etc. m'era ou meran cagione a 
bene sperar, €, à d. toutes ces circonstances me faisaient concevoir de bonnes 
espérances, ranimaient mon courage. Interprétation qui nous semble la seule 
admissible à moins que l’on ne lise avec Dionisi alla gajetta etc. Dans 
ce cas la construction serait: L'ora etc. m'era cagione a bene sperar 
di quella fiera alla etc. et le sens: Ces circonstances me donnaient de bon- 
nes espérances par rapport à cet animal couvert d’une peau tachetée, “sens qui 
lui-même aurait grand besoin d’une explication ultérieure. 

Sperent in te Pr. 25, 98. Paroles latines du Ps.9, 11. Qwils espérent 
en toi, auf bic hoffen. 

Spergere (dispergere), disperser, zerftreuen Pg. 27, 84. Au part. Sperso, 
dispersé, gerftreut Inf. 33, 153. 

Spergiuro (eier), parjure, elbbrüdig, meineibig mf. 30, 118. qui 
fait de faux serments, falfd {@ivôrent. 

Spermentare, ancienne forme p. sperimentare, éprouver, verfucen, 
exposer à la tentation, ber Berjudung ausfeten Pg. 11, 20. 

Spornere, verbe emprunté du latin dédaigner, serfdmäben, rejeier, vers 
werfen Pr. 7, 64. 

Sporso v. Spergere. 

Sperto Cexpertw). Les édit. varient ; la Cr. lit presque partout esperto 
q. v. là où la Nidob. et quelques modernes ont sperto, expert, funbig, 
qui connaît, qui est instruit Ou au fait de Inf. 26, 98. 314, 91. Pg. 1, 132. 
2, 62. Pr. 25, 65. ` 

Sperula, dimin. de spera, une petite sphére, un petit globe, eine Peine 
Kugel Pr. 22, 23. Ce sont les âmes des bienheureux dont il est 
question. 

Spesa (de spendere), la dépense, bie Au8gabe Inf. 29, 126. Pr. 5, 63. 
Ce qu’on est obligé de faire, wa8 man zu thun bat, un devoir, eine Plicht 
Pg. 29, 98. 

Speso, part. de spendere, dépensé, auëgegeben; d’un chemin franchi, 
aurüdgelegt Pg. 12, 74. 

SpOSS0 (spissus), adj., dense, épais, Dit Inf. 14, 13. 21, 17. Pg. 17, 4. 
21, 51. 28, 2. 32, 110. Pr. 2, 32. 5, 135. 28, 24. Dense, en grand 
nombre, bit, zabireid Inf. 4, 66. 20, 94. Pg. 6, 10. Spee fiate, sou- 
vent, oft Inf. 17, 71. Pg. 22, 104. et spesse volte, Inf. 25, 27. Pg. 33, 
125. 
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Spesso, adv., souvent, -oft Inf. 6, 21. 7, 90. 9, 83. 12, 29. 29, 79. 
Pg. 8, 78. 9, 84. 26, 2. Pr. 22, 107. 

Speziale, particulier, befonber8 Inf. 11, 63. 

Spezie Gpecies> et Specie, les édit. varient, lespéce, bas Geflecht Inf. 
2, 77. 3, 104 où la Nidob. lit specie Pr. 7, 28. 

Spozzare (de petia, du latin du moyen âge, une pièce, un morceau), 
rompre, mettre en pièces, zerbrechen Inf. 19, 27. 24, 149. spezzato, brisé, 
en piéces, gerbrochen Inf.21, 108. Tronquer, interrompre un discours, eine 
Rede unterbrechen Pr. 5, 17. Spezzarsi, se briser, se rompre, zerbrechen 
Pr. 16, 21. Se réfléchir, fid) brechen, comme la lumière Pr. 29, 144. 

Spia (de l’allemand @päber), proprement l'espion, ber ©pion, der 
Sypäber, pour celui qui donne des nouvelles, ber Nadridt giebt Pg. 16, 84. 

Spiacente (dis-placens), qui déplait, map miffällt Inf. 3, 63. dégoutant, dés- 
agréable, efelbaft, wiverwättig Inf. 6, 48. 

Spiacere (dis-placere), déplaire; miffallen Inf. 10, 136. 11, 26. Pg. 
3, 78. 

p Spiare (de l'allemand fpäben), épier, afoäben, s'enquérir, erforfdien 
g. 26, 36. 

Spiccarsi (d’origine incertaine), se détacher, s'éloigner, fich entfernen 
Inf. 30, 36. dériver, abgeleitet fein, au8 etwa8 entfteben Pg. 21, 107. 

Spicciare-(peut-être de l’allemand fprigen), se dit proprement d’un 
liquide qui sort avec force d’une ouverture étroite, jaillir, bervorquillen, 
du sang Pg. 9, 102. d’une source Inf. 14, 76. De-là s’esquiver en sau- 
tant, bavonfpringen Inf. 22, 33. 

Spiegare Cerplicare), étendre, tendre, augbreiten Pg. 31, 63. développer, 
entfalten Pg. 18, 23. Pr. 2, 137. Expliquer, rfären Pg. 1, 55. Spie- 
garsi, au propre se dégager, se délivrer, Héi Öfen Inf. 13,90. de-là se dé- 
livrer d’un doute, fih von einem Zweifel befreien Pg. 16, 54. 

Spietato Cdis-pietas), sans pitié, impitoyable, erbarmungslos, cruel, graus 
fam Inf. 12, 106. 18, 89. Pg. 32, 65. Pr. 4, 105. 17, 47. 

Spiga (spica), Don, Me Aehre, pour le fruit, la suite, la conséquence, 


bie Brucdt, die Folge Pg. 16, 118. 


Spigolare (de spiga), glaner, Aehren Iden Inf. 32, 38. 

Spigolo Cspicwum), le gond, bie Angel, der Bayfen, sur lequel tourne 
une porte. Pg. 9, 134. 

Spina, lepine, ber Dorn Inf. 20, 126. Pg. 4, 20. \ 

Spingare v. Springare. 

Spira, ls révolution des astres, bie Rreifung, der Lauf ber Geftirne Pr. 
10, 32. 

Spirare, respirer, athmen Inf. 28, 131. Pg. 5, 81. 13, 132. Souffier, 
weben Inf. 3, 80. 34, 4. Pg. 30, 89.'se manifester en paroles, parier, fi 
fufern, forecen Pr. 4, 18. 24, 54, 82. 25,82. Exhaler, au8fauden Inf. 
9, 81. de-là provenir, émaner, hervorgehen Pr. 10, 110. Juspirer, einge= 
ben, einbauen Pg. 24, 53. 25, 71. Pr.1, 19. 2,8. 6,28 (où la Nidob. 
lit inspirare), 88. 7, 142. 15, 2. 19, 25. Procéder, au8geben, dans le 
sens dogmatique Pr. 2, 129. 10, 2, 51. 23, 104. 83, 120. 
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Spirare, subst., la respiration, bas Athmen Pg. 2, 68. le soufle du 
vent, der Gau Pr. 16, 28. | 

Spirazione, l'inspiration, bie Gingebung Pg. 30, 133. 

Spiritale (spérituaiis), spirituel, propre à l'esprit, gelftig Pg. 18,32. spi- 
rituel, religieuz, gl Hië Pg. 23, 105. Pr. 11, 61. ce qui appartient aux 
esprits, aux âmes, wa ben Greiftern, ven Green eigen ift Pr. 33, 24. 

Spirito, Pesprit, le sentiment, ber Geift, bas @efhfl Inf. 8, 106. Pg. 
30, 34. Pr. 12, 68, 141. 20, 15. Spirito visivo, d’après la physique 
d'alors, la vue, da8 Gett Pr. 26, 71. 30, 47. La respiration, le soupir, 
bas Atbmen, ber Seufzer Pg. 30, 98. L'esprit, der Geift, l'âme, Me Seele, 
ce qui reste de l’homme après la mort. Inf. 1, 116. 4, 32, 66. 5, 42. 
8, 38, 62. 13, 87. 25, 35. Pg. 1, 5. 8, 73. 5, 132. 11, 127. 13, 26, 
143 etc. Pr. 3, 37. 12, 68. 24, 124 et plus souvent. Spirito santo, 
le Saint Esprit, ber heilige God Pg. 20, 98. Pr. 3, 53. 20, 38. 24, 92. 
27, 1. 29, 41. 

Spiro, forme qui a presque toutes les significations de spirito, un 
esprit, une âme, dn Oeift, eine Seele Pr. 10, 130. la voix, la parole, bie 
Stimme, dag Wort Pr. 24, 32. 26, 3. le chant, ber Oefang Pr. 25, 132. 
l'inspiration céleste, die göttliche Gingebung Pr. 4, 36. Pour spirito santo 
Pr. 11, 98. 14, 76. 

Spirto, forme poétique p. spirito, l'esprit, ber Geift, en général Inf. 
13, 36. Pg. 14, 57. Pr. 20, 15. 24, 188. L'esprit, l'âme, der Geift, die 
Seele, séparée du corps Inf. 5, 32, 139. 6, 18. 10, 116. 11, 19. 12, 
96. 19, 64. 25, 14. 29, 20. 33, 154. Pg. 2, 45. 4, 14. 13, 103. 16, 
22. 21, 86. 26, 116. Pr. 5, 121. 19, 134 et plus souvent. Spirto vi- 
sivo, la vue, bag Gebot Pr. 26, 71. Sp. vocale, la voix, die Stimme Pg. 
21, 88. 

Spléndere, Eire, leudten Inf. 7, 75. 10, 102. Roluire, glänzen Pr. 
21, 10. 24, 89. 

Splondido, brillant, glänzent, leuchtend Pr. 28, 79. 

Splendore, la splendeur, l'éclat, ber Glanz Pg. 15, 11. Pr. 10, 62. 13, 
51. 29,14. 30, 97 où pour remplir le vers isplendor est mis p. splen- 
dor, 31, 21. Gli splendor mondani Inf. 7, 77 sont léclat, les honneurs 
du monde, der ivbifdje Glanz. Dans un sens spirituel Pr. 14, 39. Les âmes 
des bienheureux, die Seelen ber Geligen, sont souvent appelées splen- 
dori Pr. 3, 109. 5, 103. 9, 13. 28, 82. 25, 106. Et même la planète 
Saturne Pr. 21, 13. et les anges, bie Œngel Pr. 29, 138. 

Spoglia polia). Dans le sens latin, les dépouilles, bie Beute Inf. 28, 
11. Pg. 20, 110. Ordinairement, ce qui sert de couverture, d’habit, 
d'ornement; ainsi les feuilles, pie Blätter Inf. 3, 114 et le corps de l’homme, 
ber Leib Inf. 13, 103 sont appelés le spoglie d’un rameau, et de l’âme 
humaine. 

Spogliare, dépouiller de, entfleiven Inf. 83, 63. de l'espérance, dépo- 
ser, aufgeben Pe, 31, 27. Spogliarsi, se dépouiller, fih entfleiben Pg. 2, 
122. Pr. 15, 12. 

Spola (de l'allemand Spule), proprement la bobine, anciennement 
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lespoule, Die Spule: en prenant la partie pour le tout D. appelle ainsi 
la navette, da8 Weberfhif Inf. 20, 122. Pg. 31, 96. Pr, 3, 96. 

Spolparsi (de polpa), proprement maigrir, perdre son embonpoint, 
abmagern. Se dégrader, empirer, fich ver]dledtern Pg. 24, 80. 

Spoltrarsi (de poltro q. v.), secouer la paresse, die Zrägheit abfhüt- 
teln Inf. 24, 46. spoltre, en rime p. spoltri. 

Sponda, le rivage, Da8 Ufer, le bord, ber Rand Inf. 9, 66. 16, 113. 
18, 33. 31, 38. Pg. 8, 32. 13, 81. 29, 89. 30, 61. 

Sponsalizie Csponsalicius), proprement les fiançailles, bie Berlobung; 
pour l'engagement qu’on contracte dans le baptême, bas Taufgelöbnif 
Pr. 12, 61. 

Sporgere Cex-porrigere), avancer la téte, ben Kopf vorftreten Inf. 17, 
120. s'élever, Héi erheben, au-dessus des eaux Inf. 34, 122. s’élendre, gé 
ausftreden, atteindre, reichen Pg. 6, 16. Pr. 22, 72 où isporgere est mis 
à cause de la consonne qui précède. Dans le passage Pr. 10, 39 spor- 
gersi semble signifier s'étendre, fi auSbebnen, occuper un certain 
temps. Au part. sporto Pg. 6, 16.. élevé, erhoben; ou étendu, auëges . 
ftrecft. 

Sparte Cdisponere), déposer, abfeten Inf. 19, 130 où la Nidob. lit puose 
ou pose, déposer, nicberlegen Pg. 20, 24. 

Sposa (sponsa), la fiancée, die Braut, die Berlobte. L'Eglise, die Kire, 
est ordinairement appelée sposa di Cristo ou même di Dio Pr. 10, 
140. 11, 32. 12, 43. 27, 40. 31, 3. 32, 129. De même la Ste Vierge 
est appelée sposa dello Spirito santo Pg. 20, 97. L'épousée, une femme 
nouvellement mariée, be eben verebelichte, die junge rau Pg. 29, 60. 
Pr. 25, 114. L'épouse, bie Gemablin Inf. 5, 59. Pg. 17,29. Au figuré 
les choses spirituelles, die geiftlihen Dinge, sont appelées spose di Dio Inf. 
19, 3. 

SPOSO (sponsus), le fiancé, l'époux, ber Brâutigam, ber Gemabl. Le Seig- 
neur est désigné par ce nom par rapport aux religieux Pr. 3, 101. 11, 
84. et par rapport à l’Eglise Pr. 10, 141. 

Spranga (de l'allemand Spange), le crampon, die Klammer Inf. 

, 49. 

Sprazzo (de l'allemand fpraten=— fprigen), Parrosage, l'aspersion, baë 
Sprigen, das Benegen Pg. 23, 68. 

Spregiare (dis-pretiare, du latin du moyen âge), mépriser, Stadien 
Inf. 11, 48, 51. 

Spremere (exprimere), exprimer, auBbrüden Pr. 4, 112. 

Springare Inf. 19, 120. Alde, la Cr. et toutes les édit. modernes 
lisent spingava, verbe dont il ne se trouve aucun autre exemple et au- 
quel, forcés par le contexte, les commentateurs donnent la signification 
de remuer les pieds avec véhémence, Die Güfe beftig bewegen. Beaucoup de 
Mss., Land., Vell., Daniello lisent springava, verbe évidemment pris 
de l’allemand fyringen, proprement sauter, mais qui peut très bien 
aussi signifier ruer, faire des ruades, au8{dlagen, ce qui est précisément 
le sens que le passage demande. Alunno -Réoherze-dehla-lingue ne 
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connait d’autre verbe que springare*), qu’on a évidemment changé en 
spingare, parceque l’on en ignorait la signification et que spingare 
semblait se rapprocher de spignere qui a à-peu-près le même sens. 
Plusieurs Mss. du commentaire de Buti lisent également springare. 

Spronare (de l’allemand fyornen), proprement éperonner, donner de 
l’éperon, fpornen, pour aiguillonner, pousser, ezciler en général, fpornen, 
treiben, antreiben Inf. 3, 125. 12, 50. Pg. 4, 49. 11, 21. 20, 119, 29, 
39. Spronar verso, courir sur quelqu'un, pousser son cheval sur quel- 
qu'un, auf jemand loëtreiben Pr. 17, 106. 

Sprono (de l’allemand Sporn), l'éperon, ber Sporn Pg. 6, 95. 

Spugna (spongia), l'éponge, ber Gdjmamm Pe, 20, 3. 

Spuola, autre forme de spola q. v. la bobine, die @ypule, le navette, 
das Weberi Inf. 20, 122. 

Sputare (de l’allemand fpügen), cracker, fpügen, fpudeu inf. 25, 
138. 

Squadornarsi (de quaderno q. v.), se diviser, se pariager, fi get 
theilen, fit entfalten Pr. 33, 87. 

Squadrare (de quairare), proprement équarrir une poutre, einen Bal- 
fen vieredig abauen. Pour faire le geste insultant appelé le fiche q. v. 
on donne à la main une forme quarrée ; ainsi Inf. 25, 3 squadro veut 
dire, je te fais, je l'adresse, id mate dir, ridte an did, ce geste. 

Squama, proprement l’écaille, hie Sdupye, pour la peau desséchée, Me 
ausgetrodnete Saut Pg. 23, 39. 

Squarciare (de quatuor, quartus), déchirer, mettre ep pièces, gerreifen 
Inf. 33, 27. Pe, 32, 71. Pr. 23, 99. Ouvrir la bouche pour dire des in- 
jures, aufreigen Int 30, 124. : 

Squatrare (de quatuor), proprement écarieler, viertheilen, pour déchirer, 
mettre en piéces, 3erreifen, zerfleifhen Inf. 6, 18. 

Squilla (de l’allemand delle}, la cloche, bie @lode Pg. 8, 5. 

Squillo, de même origine, semble signifier Pr. 20, 18 des chants har- 
monieur, farmonifde Gefñnge. 

Stabilire, établir, cinfeben, déterminer, feftfeten Iaf, 2, 23. Pr. 32, 55. 

Stadera tatera), la balance, die Wage Pr. 4, 138. 

Stagione (de statio, d’autres le dérivent de satio), la saison, bie Jabr- 
geit Inf. 1, 48. 

Stagliato (de tagliare), escarpé, fteil, comme travaillé au ciseau 
Inf. 17, 134. C; 

Stagnare, d'un fleuve, cesser de couler, étre stagnant, croupir, BI 
fleben, ftauen Inf. 9, 112. 20, 66. ` 

Stagno, l'étong, ber Teih, D. appelle ainsi le Goage Inf. 14, 119 par- 
cequ’il est formé du rassemblement des eaux de tous les fleuves des 
enfers, et le ląc ou l’étang formé par la poix bouillante Iaf. 22, 





. *) L'édition de 1548 porte springere, évidemment faute d'impression, 
puisque l'auteur cite pour exemple le passage de Dante dont nous parlons. 
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0 (probablement.de ssitatie), une mesure, ein Maag, de bled, un 
boisseau, ein ©Sdeffel Pr. 16, 105. Quei ch arrossan per lo stajo sont 
d’après Benv. et l’Anonimo les Chiaramontesi qui ont à rougir d’un 
de leurs ancêtres qui avait falsifié une mesure publique dont il avait 
enlevé une douve, pour la rétrécir. 

Stallo (de Pallemand Stal), proprement la demeure, die Wohnung, 
cessar stallo Inf. 33, 102 disparaître, cesser d’être, verfdiwinden, aufs 
hören. 

Stamane (de sta, esta ou questa mane), ce matin, bieden Morgen Pg. 
8, 59, 92. 

Stamp a (de l’allemand ftampfen), l'empreinte, l'image, ber Ubbrud, 
dag Bild ch 8, 82. Pr. 17, 9. 

Stancare (d’origine inconnue), à l'actif fatiguer, ermüven Inf. 14, 52. 
au neutre se fatiguer, mübe werden Pr. 8,114. Au part. stancato, fatigue, 
ermübet Pg. 10, 19. Stancarsi, se lasser, mübe werven Int, 19, 127. 

Stanco (d’origine inconnue). A. faligué, las, ermütet, matt Inf. 2, 
130. 7, 65. 22, 90. 23, 60, 70. 33, 34. Pr. 9, 57. 10, 24. B. Gauche, 
- linfs Inf. 19, 41. 

Stante, part. présent de stare. Stante in piedi, se tenant debout, auf 
ben Fifen ftebenb Inf. 18, 132. Stante per sè, qui exisle par soi-même, 
indépendant, für fich feiend, unabhängig Pg. 17, 110. 

Stanza (de stare), l'action de s'arréter, de demeurer, Das Gtebenbleis 
ben Pg. 19, 140. 

Stanziare, résowire, prendre une résolution,. befliefien, einen Bes 
fluf Toten Inf. 25, 10. Penser, supposer, benfen, vorausfebeh Pg. 6, 54. 

Stare, ce verbe, dont essere a emprunté le part. stato q. v. désigne 
en général l’état dans lequel un sujet se trouve. Ses principales signi- 
fications plus particulières sont: Se trouver, fid befinden, se tenir, fteben, 
quelque part, ou dans un certain état. Inf. 4, 135. 8, 50. 19, 6, 24, 
81. 21, 24. 27, 40. 33, 122. Pg. 2, 48. 4, 69. 7, 34. 10, 70. 13, 98. 
27, 5, 26. Pr. 2, 101 et plus souvent. Il désigne Pattitude, Die Stellung 
Inf. 34, 1 13. S'arréter, till fteben, fH aufhalten Inf. 7, 99. 8, 113. 27, 
63. 32, 85. Pg. 3, 80. 9, 144. 17, 84. Pr. 11, 104. Rester, bleiben Inf. 
17, 97. 20, 74. Etre, fein Inf. 7, 109. 17, 127. 19, 58. 30, 67. Pg. 
4, 58 où la Nidob. lit restava. Etre fait, befcaîfen fein Pr. 31, 45. Con- 
venir å quelgwun, fih fiten, fih ziemen, zufommen Inf. 16, 18. Avec 
des adject., des adverbes et des verbes ce mot forme les locutions sui- 
vantes: Stare a una pena, être exposé à un tourment, le souffrir, einer 
Quat ausgefet fein, fie erdulden Inf. 6, 56. St. a udire, se tenir là pour 
écouter, bafteben, um zuzuhören Pg. 14, 71. Stare a bada v. À bada. 
St. a’ crini, être aux trousses de quelqu'un, le poursuivre de près, einem 
auf den Haden fein Inf. 27, 117. St. cheto, ne point parler, s'abstenir de 
parler, fdweigen, niht reven Inf. 9, 87. St. contento, se contenter de, ne 
pas demander d'avantage, fih begnügen Pg. 3, 37. St. dritto, se tenir 
debout, aufrecht fteben Inf. 14, 108. St. fresco v. Fresco. St. in contra, 
d’un péril qui s'offre à la vue, entgegentreten Inf. S, 99. St. in cesso, se ` 
tenir à l'écart, abfeits ftehen Inf. 22, 100. St. muto, rester muet, garder le 
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silence, ftumm bletben, nicht fpredien Inf. 33, 65. Pr. 31, 42. St. sicuro, 
étre indifférent, tranquille, n'être point occupé, tubig fein, unbefangen fein 
Pr.15,15. Lasciar stare, laisser, quitter, abandonner, verlajjen, aufges 
ben Pg. 2, 128. 

Starsi, se trouver quelque part, fih wo befinden, fteben Inf. 10, 117. 
Pg. 22, 85. 32, 83. Pr. 32, 26. Se tenir quelque part, fih wo aufbal- 
ten, rester, bleiben Inf. 17, 33. 19, 97. 33, 31. Se tenir là sans parler, 
ne donner aucun signe, bafteben obne au fprehen Pg. 6, 62. Pr. 21, 
47. 31, 42. S'arréter, iM fteben Pg. 17, 84. On trouve Stea p. stia 
au conjonct. Inf. 33, 122. Pg. 9, 144. 17, 84. Pr. 31, 45. 

. Stare, subst., l’action de s’arréter, de rester quelque part, bag Still- 
Bebe, bas Verweilen Inf. 7, 99. 17, 76. 29, 3, 15. Pg. 2, 121. 

State (aestas), lété, der Sommer Inf. 17, 49. 27, 51. Di state, en été, 
im Sommer Inf. 20, 81. 

Stato, létat, dans lequel on se trouve, der Zuftand, bie age, et l’état 
politique Inf. 4, 52. 10, 105. 27, 54. Pg. 14, 66. 26, 54. 28, 140. 

Statuto, le décret éternel de Dieu, ber ewige Rath{t lus Pr. 21, 95. 

Stazio, je poète romain Stace, P. Papinius Statins qui vivait sous Domi- 
tien. Pg. 21, 91. 24, 119. 25, 29, 32. 27, 47. 32, 29. 33, 134. 

Stecco (de l'allemand ftechen, piquer), l'épine, der Dorn, ber Gtachel 
Inf. 13, 6. 

Stella, Daat, ber Stern Inf. 1, 38. 3, 23. 7, 98. 16, 83. 20, 50. 
22, 12. 26, 127. 34, 139. Pg. 1, 23. 8, 86, 91. 17, 72. 18, 77. 27, 
89. 31, 106. 32, 57. 38, 145. Pr. 2, 137. 4, 23. 13, 4. 24, 147. 28, 
19, 21, 87. 30, 5. 32, 108. 33, 145. Il est à remarquer que chacune 
des trois parties du poème se termine par le mot stelle. En particulier 
les planètes, la lune, ber Dond Pr. 2, 30. Mercure Pr. 5, 97, 112. Vénus 
Pr. 8, 11. 9, 33. Mars 14, 86. 17, 77. Jupiter Pr. 18,68. L'étoile polaire, 
der Bolarftern Pr. 12, 29. Par extension et au figuré D. appelle Stella 
la sainte Vierge Pr. 23, 92. Les écrivains dela Bible Pr. 25,70. Comme 
image de Punilé d'essence en Dieu, die Wefengeinheit Gottes Pr. 31, 28. 
Dans le sens astrologique en tant qu’on attribuait aux astres, Geftivne, 
une influence sur l’homme Inf. 15, 55. 26, 23. Pg. 30, 111. 33, 41. 
Pr. 1, 40. 8, 110. 17, 77. Sur le passage Inf. 2, 55 il y a diversité 
d'opinions sur le sens de {a stella, car la leçon de quelques Mss. una 
stella ne mérite aucune attention. Les uns rapportent ce mot à la pla- 
néie Vénus, d’autres au soleil, ce qui nous parait peu probable. Nous 
croyons que la stella est mis ici dans un sens collectif pour le stelle, 
comme dans la Vita nuova 

Poi mi parve veder a poco a poco 
Turbar lo sole ed apparir la stella 
et dans le Convito 

Siccome è 'l Ciel dovunque è la stella. Comparez Inf. 17, 33 où la 
fammella est exactement employé de la même manière. 

Stellato, deis, geftirnt Pg. 11, 36. , 

Stelo Gtilus), la tige, der Siafi, der Stengel Inf. 2,129. l’essieu d’une 
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roue, die Afi Pg. 8, 87. Pare de mouvement | des cieux, Me ët Pr. 
13, 11. 

Stemprare, de temprare qe V., maltraiter, mifbanbeln, accabler, humi- 
lier, bemuthigen Pg. 30, 96. 

Stendale (de l'allemand Gtantarte, de Stand), l'étendard, die Stanz 
darte, die Fahne Pg. 29, 79. Quelques Mss. ont ostendali, évidemment 
pour rattacher ce mot à ostendere, l’origine allemande ayant été oubliée. 

Stondere (dis ou eztondere), étendre, augftreden nf. 8, 40. Stendersi, 
s'étendre, fit ausfireden, fit ausdehnen Inf. 16, 136. Pg. 15, 71. Pr, 
2, 103. 15, 19. 17, 38. 23, 124. 

Stenebrare (de tenebrac), dissiper les lénébres, éclairer, die Dunfelbeit 
getfireuen, erleuchten Pg. 22, 62. 

Stontarsi inf. 23, 121. selon Buti, ére élendu (crucifié à la terre), 
ausgeftredt liegen; la Cr. et tous les commentateurs l’entendent pour: 
être tourmenté, gequaält fein, ce qui dans ce passage revient au même. 

Sterco, la fente, ber Koth Inf. 18, 113. 

Ste:nere, verbe emprunté du lalin. Proprement étendre, au8breiten, 
de-là montrer, zeigen, démontrer, beweifen Pr. 11,24. 26, 37, 40, 43. Dans 
le premier de ces passages Lombardi lit avec la Nidob. discerne et dans 
les autres scerne, leçon que nous ne saurions admettre et qui est re- 
jetée par presque tous les éditeurs modernes. 

Sterpe ou Sterpo tirpe), le buisson, ber Buft, toujours au plur. au 
propre Inf. 13, 7, 37. au figuré Pg. 14, 95. Pr. 12, 100. 

Stessi, forme qui a vieilli et qui ne doit se rapporter qu’à des per: 
sonnes Inf. 9, 58. cependant elle se rapporte au soleil Pr, 5, 133. 
lui-même, et ZU? 

Stesso (de iste, istissimus). Avec les pronoms moi, foi, lui-même, ith, bu, 
er felbft Inf. 4, 120. 10, 61. 12, 14, 69. 13, 95. 25, 8. 26, 24. 31, 
27. 76. Pg. 17, 98. Pr. 1, 88. 3, 5. 4, 18. 7, 115. 17,28. 28, 44. Per 
me, te, ou se, stesso, pour toi-même, für didy felbft, par toi-même, von dir 
felbft, de soi-même, von felbft Inf. 20, 20. 24, 104. Pg. 25, 85. Pr. A 
92. 17, 69. 33, 52. Joint à des substantifs, méme, felbft Inf. 22, 102. 
25, 106. 33, 57, 94. Pg. 10, 55. Pr. 3,81. 17, 28. 33, 130 où Lomb. 
lit sans aucune nécessité istesso. 

Stigo (Sr), le Styx, ber tr, fleuve des enfers. Inf. 7, 106. 9, 81. 
14, 116. 

Stignere (comme awer et tingwre en latin, les verbes stignere ou 
stingere et stinguere ne sont que des formes différentes du même mot, 
Ja signification étant la même), effacer, éteindre, wegwifhen, auslÿfden 
Pg. 1, 96. Slignersi, s’éleindre, erldfthen, disparaître, verfwinben Pr. 
30, 13. 

Stile. A. Le” crayon, ber Gtift, ou bie Kreide, dont on se sert pour 
dessiner Pg. 12,64. la plume, die Weber Pr. 24,61. B. Le style, ber Styl 
Inf. 1, 87. Pg. 24, 57, 62. La forme stilo ne se trouve que dans la 
rime Pg. 24, 62. Pr. 24, 61. 

Stilla, proprement la goutte, der Tropfen, au figuré les paroles, be 
Worte, les instructions, die Belebrungen Pr. 7, 12. 
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Stillare, découler, dériver, pflegen, entfpringen Pr. 20, 119. inonder, 
arroser, bewväffern, tränfen, inspirer, einflôgen Pr. 25, 76. 

Stillare, ` subst., l'arrosement, bie Baväfierung, p. l'inspiration, bie 
Gingebung, l'instruction Pr. 25, 76. 

Stilo v. Stile. 

Stimare casestimare), estimer, juger du prix d’une chose, abfdagen Pr. 
13, 131. Penser, benfen, réfléchir, nadyvenfen Inf. 24, 25 où istima est 
mis à cause de la consonne qui précède. Penser, s’imaginer, meinen, fidh 
einbilben Inf. 29, 35. Pg. 12, 75. 17, 112. 33, 64. Pr. 1, 136. 24, 
48. Prendre pour, für etoa8 Halten Pr. 8, 20. 5, 102. 

Stimativa, le jugement, la faculté de juger, d'apprécier, bte Urtheilé- 
fraft Pr. 26, 75. 

Stimolare, siguillonner, fladheln, piquer, Been Inf. 3, 65. 

Stimolo, l'aiguilon, ber Stachel Pg. 25, 6. 

Stinguere Cextinguere), éteindre, \6fen Inf. 14,36. Effacer, auêlÿfchen, 
au physique Pg. 12, 122. Pr. 30, 13. de la mémoire Pr. 23, 53. Au 
part. stinto Pg. 12, 122. 

Stipa (de stiparc), le tas, ena, ber Goufen, Me Anbäufung Inf. 11, 
8. 24, 82. 
| Stipare, amonceler, entasser, anbäufen, aufhäufen Inf. 7, 19. Conden- 
ser, verdichten Inf 31, 36. 

Stizzo cirio), le tison, ber Feuerbrand Inf. 13, 40. Quelques Mss. ont 
tizzon. 

Stizzosamente (de stizza, dont l'origine est incertaine), avec colère, 
gornig, avec rage, ingrimmig Inf. 8, 83. 

Stola, habit, bas Kleid Pg. 32, 81. Pr. 25, 95. 30, 129. Le corps 
glorifié du Seigneur et de la Ste Vierge Pr. 25, 127. Le manteau de 
plomb que portent les hypocrites Inf. 23, 90. 

Stoltozza Csultitia), la folie, die Thorheit Pr. 29, 121. 

Stolto comus), fou, insensé, thüridt, unfinnig Pg. 26, 119. Pr. 5, 58, 
68. 13, 127. 

Storcere (distorquere), tordre, verbreben Inf. 17, 74. 19, 64. Storcersi, 
se tordre de douleur, fit winden Inf. 34, 66. 

Storia chistoria), l’histoire, die Gefbichte Pg. 10, 52, 71. Pr. 19, 18. 

Storiato (de historia), figuré, représenté, gefilbert, abgebildet Pg. 
10, 73. 

Stormire (de l’allemand ftürmen), désigne le bruit que font les bê- 
tes sauvages en passant par les broussailles, rauen, türmen Inf. 13, 
114. 

Stormo (de l’allemand Sturm), l'attaque, der Angriff, l'assaut, Der 
Sturm Inf. 22, 2. 

Stornei (de gew), p. stornelli forme contracte du: plur. l’étourneau, 
der Staar Inf. 5, 40. 

Storpiato (peut-être de l'allemand ftruppig, vas Geftripp), estropié, 
mutilé, verftümmelt Inf. 28, 31. 

Storpio. li paraît venir de disturbare, Pempéchement, pag Ginbernif, le 
retard, bie Zögerung Pg.25, 1. Quelques interprètes semblent le prendre 
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paur afarpiala, un perclus, ein Krüppel, un homme qui ne saurait mar- 
cher vite. 

Straociare (de distrahere), déchirer, lacérer, gerveiben, aerfleiften Inf. 
22, 72. 

Straccio (de stracciare), le haillon, le lambeau, ber Rappen, der Ruma 
pen, morceau d’une toile déchirée Pg. 12, 44. 

Strada (sratum de sternere, ou de (allemand Gtrafe), le chemin, la route, 
her Weg, die Strafe Inf. 6, 112. 8, 91. 9, 100. 12, 92, 138. 15, 43. 
28, 40. Pg. 1, 119. 4, 71. 10, 21. 12, 38. 18, 79. 20,125. 22, 131. 
24, 130. 27, 48. Pr. 23, 38. Le cours des astres, ber auf ber Geftirne 
Pr. 10, 16. 26, 122. Au figuré Pg. 16, 107. 25, 87. Pr. 4, 85. 8, 
148. 29, 128. 

Strale (de l’allémand Gtrabl), da flèche, der Pfeil. Au propre Inf. 
12, 77. Pg. 31, 55. Au figuré Inf. 29, 44. Pr. 2,55. 13, 105. 17, 56. 

Stralunare (extra — ma), rouler les yeux en menaçant, broben Ne Aus 
goen rollen Inf. 22, 95. 

Stramba (peut-être de l’allemand firamm ou féraff), corde ou lien, 
fait de genêt d’'Espagge, @infterfeil ou Gtri® Inf. 19, 27. 

Strame (stramen de sternere), la litiére des animaux domestiques, be 
Gtreu Int, 15, 73 Il vico degli sirami Pr. 10, 137 est la rue du fouarre 
à Paris, non loin de la place Maubert, ainsi appelée de la grande con- 
sommation de paille, anciennement fouerre, qu’y faisaient les étudiants 
de Paris assis dans les écoles de cette rue sur de la paille. 

Straniarsi (eztraneure), s'écarter, s'éloigner de quelqu'un, Hoi son jemand 
entfernen, fich entfremben Pg. 33, 92. 

Strang Ceriraneus), étranger, fremd Inf. 22, 9 où la forme istrane est 
employée à cause de la consonne qui précède. Estraordinaire, singulier, 
auferorbentiid, fonberbar Iaf. 9, 63. 13, 15. 31, 30. Dans le passage 
Int, 13, 15 il est difficile de décider si strani se rapporte à alberi ou 

A lamenti; nous pencherions pour la première opinion. 

Strascinare (peut-être de distrahere), traîner, ziehen, fleifen Inf. 13, 
106. 

Strazio (de distraotio?), mauvais traitement queleonque, br Mifhant. 
Jung Inf. 8, 58. 13, 140. 19, 57. En particulier la déroute, Die Nicer- 
Jage Inf. 10, 85. 

p trega (striga), la sorciére, die Gere, la magicienne, Die Zauberin Pg. 
19, 58 

Strogghia (de Pallemand Gtriegel, strigilis), l'étrille, die Gtriegel Inf. 

3 

Bterpe Ceciremus), adj., ectrême, auferft inf. 17,43. Pg. 23, 25. Subst., 
du lieu, l’ectrémité, le bord, bag Ueuferfte, Ser Rand Inf. 17, 32. Pg. A 
32. 22, 121. Pr. 6, 5. 19,41. 31,122. Du temps, l’erérémité, Da8 Jeu- 
ferfte, la fin, das Enbe, les derniers jours ou moments de la vie. Pg. 
13, 124. 26, 93. Au plur. Pg. 22, 48. Dans le passage Pg. 10, 14 
où la Cr. lit stremo il faut sans contredit lire avec Buti, la Nidob., PA. 
nonimo, Vellut. et un grand nombre de Mss, Scemo q. v. 
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Strenne (sirene), expression poétique, le don, le présent, bie Gabe, dag 
Gefhenf Pg. 27, 119. 

Stretta (de srictus), l'étreinte, le serrement, da8 Drüden, ver Drud Inf. 
31, 132. De-là stretla di neve, l'encombrement occasionné par la neige, 
das Berfneien Inf. 28, 58. 

Stretto trictus), adj., serré, gebrängt, gebrüdt, droit, eng, f@mal, toui 
prés de, dicht bei Inf. 10, 1 où la Cr. lit secreto; presque toutes Les édit. 
modernes ont adopté la leçon stretlo de la Nidob. Int 14, 75, 117. 
18, 100. 23, 84. 26, 107. 30, 93. 32, 41. Pg. 3, 71. 4, 65. 7, 1083. 
20, 6. 24, 59. 25, 119. 28, 52. 30, 87. Pr. 3, 8. Lié, garotté, gebun: 
den Pg. 19, 128. Starsi stretto, étre retenu dans ses jugements, vorfi®: 
tig, bebädtig fein Pr. 20, 138. 

Stretto, part. de stringere q. v. 

Stricca de Sienne Inf. 29, 125. On ignore sa famille et l’on sup- 
pose, d’après ce qu’en dit le poète, qu’il était sinon à la tête du moins 
un des membres les plus actifs de la brigata spendereccia à Sienne, 
qui s’appliquait avec succès à de folles dépenses en bonne chère. 

Stride (de stridere), le cri arraché par la douleur, bas Gefrei. H 
ne se trouve qu’au plur. le strida Inf. 1, 115. 5, 35. 12, 102. 

Stringere et Strignere. Au physique: presser, drüden, serrer, gufame 
menbrüden Inf. 21, 138. 32, 43, 47. Pg. A 32. 9, 48. 30, 87. Pr. 1, 
117. De-là réunir, combiner, verbinden Pr. 29, 35. envelopper, embarrasser, 
vermideln Pr. 32, 51. retenir, gurüdhalten Pg. 29, 98. Par extension 
pousser, exciter, treiben, antreiben, forcer, zwingen Inf. 5, 128. 6, 83. 9, 
102. 14, 2. Pg. 14, 126. 29, 98. 31, 119. (comme Inf. 5, 130.) Pr. 
6, 30. Stringersi, se presser contre quelqu’un, se tenir près de lui, Hoi 
an einen anbrüden Inf. 9, 51. Pg. 3, 70. 14, 170. Pr. 11, 131. se ras- 
sembler, se réunir, fich fammeln Pr. 22, 98. Au part. Stretto Inf. 21, 138. 
Pg. 14, 126. 30, 87. 

Striscia (de l'allemand Gtrid), proprement la bande, la raie, der 
Gig, la trace que laisse le serpent dans sa marche et de-là le serpent 
même, bie Gdlange Pg. 8, 100. , " 

Strofade (Strophades), les Strophades, îles voisines de la côte de Mes- 
sénie, die Gtrophaben, où la mythologie plaçait les harpyes. Inf. 

Stroscio (d’origine incertaine), le bruit que fait l’eau en tombant 
d’une hauteur, bas Raufhen des fallenden Waffers Inf. 17, 119. 

 Strozza (d’origine incertaine, mais très probablement allemande), 
le gosier, la gorge, bie Gurgel, der Hals Inf. 7, 125. 28, 101. 

Strupo. On a voulu dériver ce mot du Piémontais stroup, troupe 
d'animaux ; nous doutons fort que D. ait voulu se servir d’un mot pa- 
reil et sommes de l’avis des anciens interprètes qui le. prennent pour 
une métathèse de stupro qui dans le sens de la Bible peut fort bien 
signifer une infidélité, une rébellion contre Dieu, ber Aufrubr, vie Untrene 

nf. 7, 12.' 
Na (d’origine inconnue), fatigué, ermibet, rassasié, gefüttigt Inf. 

v 126. 
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Studiare (siudere), diudier, flubiren Pr. 9, 185. studiare il passo, pres- 
ser le pas, marcher plus vite, se hâter, ben Gritt beeilen Pg. 27, 62. 

Studio, Pétude, bad Studium Inf. 1, 83. le zdle, empressement, ber Eis 
fer Be, 18, 58, 105. Le sois, die Gorge, die Beforgung Pr. 15, 121. 

Studioso, zélé, eifrig, acharné, ingrimmig Inf. 33, 31. 

Stuolo (otédoc), la troupe, bet Haufen, la foule, bie Wenge, l'armée, Das 
eer Inf. 8, 69. 14, 32. 28, 112. Pg. 29, 145. Pr. 6, 64. 95, 54. 

Stupefarsi, s'étonner, erftaumen, Ré wundern Pr. 31, 35. Au part. 
Siupefaito, étonne, erftaunt, verwundert Pr. 15, 33. 26, 80. 

Stupido, étonné, erftaunt, verwirrt Pg. 4, 59. 26, 67. 

p stupire (stupere), tre étonné, exftaunt fein; on ne trouve que gute 
r. 89 

Stupore, l’étonnement, bas Geftaunen, la stupeur, bic Beftürymng Pg. 
15, 12. 26, 71. 29, 57. 30, 36. Pr. 22, 1. 

SU per), prépos., sur, auf Inf. 3, 78. 5, 98. 29, 52. Pg. 2, 18. 10, 
20 et souvent. Lorsqu’elle est jointe à Particle les édit. modernes écris 
vent ordinairement sul, sullo, sulla etc. les anciennes souvent su "L 
su lo, su la etc. Dans le passage Pg. 2, 13 la Cr. a la très mauvaise 
leçon suol, qui détruit toute construction, c’est sul ou sw °l presso qu’il 
faut Lire, v. Presse. Très souvent on trouve su per pour indiquer d’une 
manière précise un mouvement sur, comme sur l’eau inf. 3, 148. 6, 
34. 8, 10. 9, 64, 74. 11, 111. 17, 48. Pg. 8, 6. 4, 113, 11, 29. 12, 
115. su a Pg. 4, 38. In su v. In. 

SU (meum, sursum), adv., en hawt, empor, là haut, bort oben, avec et sans 
mouvement Inf. 4, 77. 11, 87. 12, 9, 18. 19, 72. 21, 46. 22, 36. 24, 
27, 44. 82, 99. 84, 126. Pg. 1, 109. 3, 6. 4, 26, 38, où la Nidob. a 
suso q.v., 63. 7, 44. 9, 87. 11, 45. 12, 95. 21, 20. Pr. 2, 123. 3, 
98. 9, 61, 108. 10, 21, 86. 31, 48, 67 et plus souvent. Venir su, en 
politique, s'élever, emyporfommen Pr. 16, 118. Très souvent on trouve 
in su dans le même sens Inf. 1, 38. 8, 82. 10, 33. 11, 1. 12, 11, 97, 
120. Pg. 2, 50. 4, 84, 69. 5, 74, 124. 6, 92, 150. 9, 11, 104. 11, 92. 
12, 38, 44. Pr. 1, 31, 46. 4, 83. 6,9 et souvent. Dé su, enhaut, empor 
Inf, 5, 43. d'enhaut, von oben Pr. 2, 123. Su ver pour indiquer la di- 
rection Inf. 24, 27. et Sue pour su q. v. V. aussi per. 

SU (erem, sursum). Exclam. Sus! Çá! Auf! Pg. 8, 65. 

Suado, mot poétique emprunté du latin, qui est propre à persuader, gum 
Lieberreben gecignet, pereuasif Pr. 31, 49. 

Sub Julio, mots latins, sous Jules César, unter 3. Gäfar Inf. 1, 70. 
Pour bien entendre ce passage qui a fort embarrassé les commenta- 
teurs, il faut observer opposition des mots nacgui et vissi. Le poète 
veut dire: Je suis né il est vrai sous (du temps de) J. César, mais j’ai 
passé ma vie sous Auguste. V. Tardi. 

Subitamento, subitement, plöplih Inf. 10, 28. Pg. 1, 136. 2, 128. 
28, 38. Pr. 10, 38. 

Subitano (sbiteune), subit, plöglih Pg. 3, 1. Pr. 6, 78. 

Subito, adj., subit, pitié, repide, fénell Inf. 16, 73. 19, 78. 21, 
27. Pg. 7, 11. 14, 135. 24, 134. 29, 16. Pr. 7, 9. 14, 61, 77. 15, 

32 
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14. 25, 81. 26, 20. 30, 46. Comme adverbe, subitement, plögli, fos 
gleich Inf. 22, 142. Pg. 21, 14. Pr. 3, 19 et di subito Inf. 33, 60. 
Subjetto, le sujet, ber Gegenftanb, leçon de la Nidob. tandis que la 
Cr. et la plupart des édit. lisent suggetto forme plus ordinaire du mot. 
ublimare (de swbtimis), clever, erheben Pr. 22, 42. 26, 87. ` 
ublime (ublimis), sublime, erhaben Pr. 28, 102. 
Subsisto, forme ou plutôt mot latin, j'ériste, je suis, i eriftire, id 
bin Pr. 29, 15. Lombardi a préféré la forme italienne sussisto. 

Succedere, succéder, suivre, nadfolgen, folgen Inf. 5, 59 Pr. 6, 114. 
32, 17. La leçon ridicule sugger dette, au lieu de succedette Inf. 5, 
59 ne mérite aucune attention, quoiqu’elle ait trouvé quelques appro- 
bateurs. 

Succession, la suite, bie Seier, ce qui va suivre, wa8 folgen wird Pg. 
10, 110. 

Successore, le successeur, ber Nadfolger Inf. 2, 24. Pg. 6, 102. Pr. 
27, 47. 

Succhio (d’origine incertaine), le foret, le perçoir, ber Bohrer Inf. 
27, 48. 

Succiare (de sugere), sucer, faugen Inf. 19, 38. 

Succinto, e, gebunden, garrotté, gefeffelt Inf. 31, 86. 

Sucido, fangeuz, sale, f@mubig, trübe Inf. 8, 10. 

Sucidume, la souillure, der Gmut Pg. 1, 96. 

SUCO Csuccus), le suc, ber Saft Inf. 32, 4. 

Suddito (enbdius), sujet, unterthan, soumis, unterworfen Pr. 31, 117. 

Sudore, la sueur, ber Gcireif Inf. 3, 132. 

Sue, forme ancienne et poétique pour sù, haut, enhaut, oben, empor, 
en rime Pg. 16, 30. in sue, en haut, empor Pg. 4, 47. 8, 23. 

Sue, plur. fem. de suo q. v. 

Suffciente et sufficente, suffisant; binreident, genügend Pr.28, 59. 
capable, fähig Pr. 7, 116. 13, 96. 

Sufolare (swfiare), siffler, yfeifen Inf. 22, 104. 25, 137. 

Suggollare (de sigillum), marquer d'un sceau, d'un cachet, mit einem Gie< 
gel bezeichnen. Imprimer, abprägen, prâgen, bezeichnen Inf. 11, 49. 30, 
75. Pg. 10, 45. 25, 95. Pr. 1, 42. 

Suggello Csigillum), le cachet, le sceau, Da8 Siegel Pg. 33. 79. Pr. 2 
132. 8,127. 13,75. A cause de l'influence qu’on attribuait aux cieux 
sur l’âme de l’homme, les cieux mêmes sont appelés suggelli Pr. 14, 
133. De-là la marque, da8 Helden, la preuve, der Beweis Inf. 19, 21. 

Suggetto Cubectum), l'objet, ber Gegenftanb Pg. 17, 107 où la Nidob. 
lit subjetto. Dans le passage Pr. 2, 107 suggetlo paraît signifier le ter- 
rain, Der Erdboden, qui est couvert de la neige, et Pr. 29, 51 il paraît 
que ce mot désigne également, la terre, die Erde, au-dessus de laquelle 
s'élèvent les autres éléments, l’eau, l’air, le feu. V. Inf. 34, 121 sq. où 
il est parlé des suites de la chute de Lucifer. 

Suggotto, adj., sujet, soumis, unterthan, unterworfen Pr. 8, 74. 

Suggiugare Csubjugare), subjuguer , "np d 18, 101 leçon de 
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la Cr. et de la plapart des édit, La Nidob. a la forme plus moderne 
soggiogare. o; 

Sui, forme ancienne et poétique pour suoi, ses, feine, leur, ire, tou- 
jours en rime. Inf. 2, 78. 3, 63. 5, 99. 9, 24. 

Sul, sullo, a, 5, e, contraction de su il, su lo etc. sur le, auf bem 
etc. La plupart des édit. ont conservé l’ancienne orthographe su LG 
su lo, su la etc. Sul ou su °l Inf. 12, 120. 13, 146. 32, 102. Pg. 1, 
130. 2, 13. 5, 74. 7, 82. 16, 115. Sullo ou sul? Inf, 14, 111. Pe, A 
34. 15, 83. Sulla ou su la Inf. 2, 108. 3, 78. 4, 7. 5, 98. 12, 11. 
15, 97. Pg. 2, 50. 4, 69. 5, 124. 9, 104. 11, 92. 12, 38. 14, 59. Pr. 
1,31. 4, 83. 9, 125. 13, 135. et devanf les voyelles sull’ Inf. 9, 92. 
41, 1. Pg. 1, 124. Sulle Pg. 6, 150. sui, su’ Pe 7, 82. 

Summae Deus clementiae, Dicu de toute. clémence, Gott aller Güte, 
ou Summae parens clementiae, comme on lit dans les édit. modernes du bré- 
viaire, commencement d’une hymne que l’on chante le samedi matin 
et dans laquelle on demande le don de pureté. Pg. 25, 121. 

Summo, mot emprunté du latin pour sommità, la surface de l’eau, 
die Oberfläche berg Waffers Inf. 7, 119. 

Sunt et este Pr. 24, 141. Paroles latines sont et est, find und ift. 
Leçon d’Alde,. de Vellut., Daniello et de Lombardi. La Cr. a préféré 
sono et este leçon qui présente le double défaut d’appartenir à deux 
langues et d’offrir une équivoque, sono pouvant signifier je suis et 
de sont. 

Suo, sua, suoi, gue, son, sa, ses, sien, sienne, fein, feine. Se trouve 
à chaque page Inf. 1, 16, 50, 53, 57, 95, 105, 126, 128. 2, 55 et 
ainsi de suite. Suo ne doit régulièrement se rapporter qu’à un sujet 
au singulier, cependant on le trouve souvent accordé avec un sujet au 
pluriel, au lieu de loro, leur, ibr. Suo Inf. 10, 13. Pg. 11, 10. 26, 57. 
Pr. 31, 50. sua Pg. 26, 122. 31, 134. suoi Pg. 11, 12. Pr. 19, 114. 
sue Inf. 22, 144. Pg. 8, 27. 26, 57. Pr. 11, 42. 29, 112. Sui v. ce 
mot. I suoi, les siens, bie Geinigen Inf. 22, 145. Pg. 9, 23. 

Suocero (socer), le beaupére, ber ©iwiegervater, ber SGhwäber Inf. 23, 
121 où il s’agit du grand-prêtre Anne, Gannas Pg. 7, 109. Pr. 16, 
120. 

Suolen Inf. 16, 22 de solere q. v. 

Suolo colum), le sol, der Erdboden Inf. 14, 34. 17, 48. 34, 99. Pg. 
28, 6. Par suolo marino Inf. 26, 129. et Pg. 2, 15. D. entend la sur- 
face, la plaine de la mer, die Oberfläche, die Cbne des Meers. 

Suonare v. Sonare. , 

Suono, Le son, der Klang, der Ton, la voir, die Stimme Inf. 3, 27. 6, 
95. 8, 95. 9, 65. 16, 92. 19, 128. 27, 6. 34, 129. Pg. 1, 10. 9, 141. 
13, 40. 28, 59. 30, 62. 33, 28. Pr. 1, 82. 11, 68. 18, 7. 20, 22. 21, 
140. De-là les paroles, Dte Worte, le discours, die Rede Inf. 6,76. 10, 
28. 15, 105. Pg. 4, 100. 19, 136. 20, 102. Le nom, der Name Pg. 6, 
80. La renommée, ber Ruf Inf. 27, 78. 

Suora Gsoror), forme ancienne, aujourd’hui sorella, la soeur, die 
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Gre Pg. 22, 114. 28, 120. 27, 104. Pr. 28, 50. 24, 28. La lune 
est appelée la soeur du soleil Pg. 23, 120. 

Superbia, l'orgueil, ver Stol Inf. 6, 74. 14, 64. Pg. 11, 68. Pr. 
19, 121. 

Superbire, verbe emprunté du latin, s renorgueillir, Betz fein Pg. 12, 
YD et comme subst. Porgueil, bet Stolz, ber Godmuth Pr. 29, 56. 

. Superbo, fier, orgueilleux, Bei, Bodimitblg, Hbermütbig Inf. 9, 71. 
15, 68. 25, 14. 27, 97. Pg. 10, 121. 12, 86. 11, 53, 118. Pr. 11, 
401. de-là sévére, ftreng Pg. 30, 79. Appliqué à des objets inanimés 
fer, Reiz Inf. 1, 75. 7, 12. des épaules deed, erhaben Inf. 21, 34. d'un 
chemin raide, Beil Pg. 4, 41. de la vue, perçant, Durdbringent, puissant 
mädtig Pr. 30, 81. Comme subst. Inf. 31, 91. Il primo superbo, le 
premier orgueilleur, présomplueux, ber erfte Gogmbttige, est Satan Pr. 
19, 46. 

Superno, supérieur, obere Int, 12, 39. Pg. 27, 126. Pr. 20, 50. De:-là 
céleste, bimntlift Pg. A 79. 8, 185Pr. 23, 80. 27, 144. più superno, 
plus élevé, erhabener, höher Pr. 3, 73. 

Supino, adj., incliné en arriére, rüdiwdrt8 gebogen Pg. 14, 9. Adv. 
en arriére, (dér, sur le dos, auf bem Rüden Inf. 10, 72. 14, 22. 
28, 44. 

Suppa (de l'allemand Suppe), proprement du pain trempé dans du 
vin, da soupe, Die Suppe Pg. 83, 36. Tous les anciens commentateurs, 
l’Anon., P. di Dante, Buti, L della Lana etc. s'accordent à rapporter ce 
passage à une superstition populaire de ces temps portant que si l’as- 
sassin parvenait à manger dans les premiers neuf jours après la mort 
de sa victime une soupe sur son tombeau, la vengeance ne pouvait 
l'atteindre. Daniello est le seul qui entende par suppa le sacrifice de 
la messe. Les explications de quelques modernes sont trop ridicules 
pour être rapportées ici. 

Supplicare, supplier, Neben, anrufen, toujours construit à la latine 
avec a Pr. 15, 85. 26, HÄ où supplico est mis en rime pour sépplico, 
et Pr. 33, 25. 

Suprato, forme contracte de superato, surpassé, Üibertroffen, vaincu ; 
leçon de la Nidob. là où la Cr. lit soprato q. v. 

Supremo, supréme, supérieur, erhabenfte, Bäëffe Pg. A 84. 15, 52. 
Pr. 13, 74. 23, 108. 27, 36. 

Surgere, verbe emprunté du latin, se lever, offen, s'élever, fiih et 
Heben, au physique inf. 10, 52. 15, 117. 24, 40. 26, 53, 129. Pg. 1 
107. 6, 73. 19, 35. 21, 52, 59, 133. Pr. 9, 28. 10, 140. 11, 26. 13, 
106. 25, 103. Naire, entfteben Pr. 10, 114. au moral Pg. 1,9. A 184. 
De plantes s'élever, nattre, fih erheben, entfteben Inf. 18, 100. 15, 75. 
d’une source, nare, entipringen Pg. 28, 121. d'une image, naître, ent- 
fteben, fit) erheben Pg. 17, 84. De Pamour Pg. 18, 71. Des astres Pr. 
1, 37. Au participe Surto, levé, sur pied, debout, aufredt ftebend Inf. 26, 
43. Pg. 8, 9. d’un oiseau qui est élevé, ber fih erhoben, Droe Pr. 
18, 78. Pour resswseüé, auferftanben Pr. 21, 9. 
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Subcitare, ressusciter, ermeden Pr. 20, 110. 

Susina (d'origine inconnue), la prume, bte Pflaume Pr. 27, 126. 

Buso, forme ancienne de Fadverbe su, avec et sans mouvement en- 
haut, oben, oberhalb, empor Inf. 8, 3. 9, 57. 16, 97. 20, 61. 22, 129. 
25, 65, 119. 82, 138. 33, 134. Pg. 3, 57. 5, 40. 7, 56. 8, 108. 9, 
60. 15, 41, 53. 16, 38, 68. 19, 68. 22, 188. 31, 56. 32, 89. Pr. 7, 
100, 111. 11, 11, 110. 14, 184. In suso toujours avec mouvement 
en haut, empot Inf. 16, 131. 26, 140. Pg. 3, 77. 12, 88. 25, 113. Pr. 
4, 50. 2, 22. 21, 29. 33, 50. Comme citation plus haut, oben Inf. 88, 
90. Pr: 13, 46. 

Buspicaro v. Sospicare. 

Sussistenza (de subsistere) , la substance, Dag Wefen, dans le sens 
propre Pr. 88, 115. pour les élus, les anges Pr. 44, 73. Dans le pas- 
sage Pr. 13, 69 il paraît que D. veut désigner les cieux, ble Himmel, et 
dəns cette supposition c’est nove, neuf, neun, comme lisent Alde, Pédit. 
dè Fior., Ugo Foscolo et non pas nuove, neuves, neue, d’après la Nidob. 
et la Cr. qu’il faut lire. 

Sussisto, forme adoptée p. Lombardi p. Subsisto q. v. 

Sustanzia Cubsontia), forme ancienne, et sustanza, forme plus mo- 
derne ; la première se trouve Pg. 3, 86. 25, 74. 30, 101. Pr. 3, 29. 
24, 64. 29, 33. Au propre la substance, Da8 Befen Pg. 3,36. Plus sou- 
vent ce mot désigne les élus, les habitants des cieux, die Seligen, bie 
Himmels bewohner Pg. 30, 101. Pr. 7, 5. 29, 32. Dans le passage Pr. 
13, 27 la Cr. lit sustanzia, mais il paraît que la leçon de la Nidob. 
persona convient mieux à la personne du Seigneur. Pr. 24, 64 Ie mot 
sustanzia correspond au texte grec Ünootaoig et à la Vulgate substantia, 
expression qui de tout temps a fort embarassé les traducteurs et que 
nous n’entreprenons pas d'expliquer. 

Bustansialo cnbsrentialie), substantiel, wefentli®, ce qui constitue l'es- 
sence particulière des différents êtres Pg. 18, 49. V. Forma. 

Sustenere, leçon de la Cr. Pr. 22, 148. V. Sostenere. 

Sutto (onbins), forme ancienne, en rime pour sotto, dessous, unter, en 
bas, unten Inf. 11, 26. 

Svegliaro (ea-vigilare), réveiller, weden Pg. 19, 33. Svegliarsi, se ré- 
veiller, erwachen Pr. 30, 83. Svegliato, éveillé, wach, munter Pg. 9, 35. 
et comme subst. lo svegliato, celui qui s’est réveillé, Der Grwadte Pr. 
26, 73. 

Svegliere et syellere cer-velere), arracher, ausreifien Pg. 1, 186. svel- 
lersi, se détacher, Aeh loëmachen, sortir, s'élever au-dessus de — Inf. 12,74. 

Svelate Cdis-vetare), révéler, offenbaren, aufveden Pg. 3, 33. 

Sventara (de minus ou mis-adventurum), le malheur, pag Unglüd Pg. 
14, 38. 

Bventurato, malheureuz, unglădlih, unfelig, fatal, verbängnifool Pg. 
12, 51. 14, 54. 
Svergognato oe. a vcrecandis), éhonté, fhamios, impudique, unteufc, 
fred Pg. 23, 106: 


502 Svernars — Tacere, 


Svernare (do en — verno — hibernum), sortir de l’hyver, abandonner 
l’hyver, au8 bem Winter treten, ben Winter verlaffen Pr. 27, 142 où la 
Cr. lit seent, tandis que Alde, Land., Vellat., la Nidob. lisent si sverni 
que nous préférons; le poète fait allusion à l’imperfection des anciens 
calendriers qui donnaient à l’année 365 jours et 6 heures, ce qui fai- 
sait avancer les équinoxes et toutes les époques de l’année de sorte 
qu’au bout d'un certain temps Janvier se serait trouvé n’être plus un 
mois de l’hyver. Svernare signifie encore le chant des oiseaux qui 
commence au sortir de l’hyver et dans ce.sens, pour chanter, fingen, il 
se trouve Pr. 28, 118. 

Svestirsi, proprement se déshabiller, fich entfleiven, pour dépoviller, 
quitter, ablegen, un masque p. ex. Pr. 30, 92. 

Sviaro (de dis ou e et via), au propre dévier, sortir de la route, s'écarter, 
ben Weg verlaffen Pg. 29, 118.: au moral s'égarer, fih verirren Pr. 18, 
126. 27, 141. Dans le passage Pg. 16, 82 tous les bons Mss., Anon., 
Lang., Vell. et Lombardi suivis de la plupart des éditions modernes li- 
sent disvia au lieu de vi svia qu’a adopté la Cr. 

Svolazzare (de dis-volare), proprement battre des ailes, flattern, dans 
un sens actif agiter les ailes, bie Flügel flagen Inf. 34, 50. 

Svolvere, forme latine pour svolgere, résoudre une difficulté, Dien 
Inf. 11, 96. 


T. 


Tabornicch, leçon de la Cr. et de toutes les anciennes édit. Inf. 32, 
28. la Nidob. lit mal-à-propos Tambornicchi. On n’est pas bien sûr 
quelle montagne D. a voulu indiquer, c’est probablement la Frusta 
Gora aux environs de Tovarnicho en Esclavonie, ou le Javornick c. à d. 
montagne des érables, Afornberg, près d’Adelsberg en Carniole. 

Tacco, Ghino di Pg. 6, 14. La plupart des commentateurs en par- 
lent comme d’un brigand et d’un assassin qui infestait la Toscane et 
surtout la frontière de l’état ecelésiastique. Benvenuto da Imola au 
contraire, sans nier qu’il ne fut voleur de grand chemin, fait l'éloge de 
sa valeur et de sa générosité: il était selon lui de.la famille noble de 
la Fratta, dépouillé de ses biens par les comtes de Sta Fiora, et vers 
la fin de sa vie au service du pape Boniface VIH. La mort de Messer 
Benincasa d’Arezzo, que Ghino tua en plein prétoire à Rome, est re- 
gardée par Benv. comme une vengeance à-peu-près légitime. 

Tacente, adj. verbal de tacere, qui se tait, [diweigend, fil Pr. 20, 9. 

Tacere, se taire, fweigen Inf. 2, 75. 7, 8. 9, 48. 13, 56. 14, 76. 
20, 8. 24, 78. 25, 94. 27, 98. 32, 113. Pg. 10, 39. 14, 128. 15, 84. 
21, 104. 25, 44. 31, 37. Pr. 9, 4. 24, 152. 80, 127. D. applique ce 
mot au soleil, là où il ne luit pas Inf. 1, 60 et au vent là où il se tait 
Int, 5, 96. Dans un sens actif taire une chose, verfweigen Inf. 10, 18. 
16, 127. 19, 39. Pg. 17, 139. Tout aussi souvent on trouve facersi, 
se taire, {dweigen Inf. 5, 96. 10, 120. 13, 79. Pg. 8, 55. 15, 59, 92. 


l 








Tacito — Tale. 503 


18, 127. 21, 110. 24, 63. 30, 82. Pr. 9, 64..14, 5. 18, 81. 21, 58. 
24, 150. 29, 8..et dans le sens actif Pr. 29, 96. Taciensi pour si ta- 
ceano Pr. 18,81. Au parfait au lieu de tacqui on trouve plusieurs fois 
tacetti Inf. 2, 75. 27, 98. Pg. 24, 63. Pr. 9, 64. Au part. taciuto Pg. 
15, 59. Comme subst. il tacere, l’action de se taire, le silence, Da8 
Gegen inf. 4, 104. 27, 107. Pr. 21, 47. 

Tacito, silencieur, en silence, fweigent Inf. 23, 1. Pg. 8, 23. 28, 21. 
Pr. 10, 80. 25, 26, 111. 

Taddeo Pr. 12, 83. Quoique quelques commentateurs modernes en 
aient voulu faire un jurisconsulte, il est indubitable que D. parle ici du 
célèbre médecin et professeur à Bologne Taddeo Alderotti dont D. lui. 
même fait mention dans le Convito Tr. I c. 10 comme traducteur de l’éthi- 
que d’Aristote. Il mourut 1299. S’il pouvait rester quelque doute sur son 
compte on n’aurait qu’à comparer Pg. 11,4 où D. parle de jura et afo- 
rismi exactement comme il fait mention ici d'un Ganoniste Ostiense 
et d’un médecin Taddeo. V. à ce sujet une longue note de Biscioni 
dans son édit. du Convito p. 340. 

Tafáno Cobanus), le taon, die Bremfe, die Gtecfliege Inf. 17, 51. 

Taglia (de talea, surculus, de-là au moyen âge taleare p, abscindere), la taille, 
la coupe, ber Schnitt, et en général la façon, la manière, die Art, die Weife 
Inf. 23, 62. 

Tagliacozzo, petite ville des Abruzzes où Charles I remporta la vic- 
toire sur Conradin de Souabe 1268. Inf. 28, 17. 

Tagliamento, petit fleuve de l'Italie supérieure qui descend des Al- 
pes et se jette dans la mer Adriatique. Pr. 9, 44. 

Tagliare (v. taglia), couper, fneïiben, trancher, abfdneiben, Pure 
fchneiven Inf. 20, 111. Pr. 16, 71. v. Spada. Au part. tagliato, coupé, 
taille, eingefnitten Pg. 12, 97. abgejnitten Inf. 28, 101. 

Taglio (v. taglia), le tranchant, le fil d’une épée, die Schneide Pg. 
31, 3, 42. Mettere al taglio della spada, comme en français metire au 
fil de l'épée, ber Shărfe des Gämerteë ausfeten Inf. 28, 38. 

Tai v. Tale. 

Taïda cThais), nom d’une courtisane de l’Eunuque de Térence. Thais. 
Inf. 18, 133. 

Talamone, port de mer sur la côte méridionale de Toscane que les 
Siennois avaient acquis à grands frais, dans l’espoir de devenir par-là 
une puissance maritime, mais qu’ils furent obligés d'abandonner à 
cause de l’insalubrité de la contrée Pg. 13, 152. 

Tale et devant les consonnes simples tal, tel, un tel, folder, ein fol- 
Her, fo befhaffen Inf. 2, 91, 130. A 40. 10, 87. 12, 3. 15, 94. 23, 
107. 24, 30. 30, 134. 33, 15, 155. 34, 44. Pg. 1, 12. 2, 44. 4, 88. 
6, 102. 9, 81, 142. 11, 88. 14, 65. 21, 60. 31, 57. Pr. 1, 44. 4, 92, 
117. 5, 53. 6, 62. 7, 18, 45. 8, 83. 10, 49. 11, 58. 30, 59. Au plur. 
quelquefois tai Inf. 2, 124. 4, 40. 25, 103. Pg. 3, 41 etc. Tel, maint, 
mancher Pg. 3, 43. Pr. 19, 108. 27, 130. Dans les comparaisons pré- 
cédé ou suivi de gual, tel, fo wie Inf. 1, 58. 2, 130. 3, 16. 7, 15. 8, 
24. 13,122. 14,51. 18, 13. 21,16. 30, 139. Pg. 6, 10. 7, 13. 27, 14. 


zoi Tale — Tan. . 


28, 19. Pr. 5, 30 etc. Tal sert souvent à indiquer une personne 
qu’on ne veut pas nommer expressément. Inf. 6, 69 c’est Charles de 
Valois, surnommé sans terre, qui est indiqué. 8, 105 Béatrice ou peut- 
être Dieu. 8, 130 l’Ange. 9, 8 et 12, 88 Béatrice. 28, 86 Curian; Pg. 
8, 41 les philosophes de l’antiquité. 18, 121 Alberto della Scala. Pr. 
8, 146, 147 Robert roi de Naples. 9, 50 Ricciardo da Cammino. 80, 
143 Clément V. Tal mi feci ou tal si feee, je devins, fo ward mir Inf. 
4, 58. 2, 40, 130. 8, 24. Pg. 19, 67. Pr. 1, 67. 25, 121. Tai che, 
de manière que, fo dap Inf. 2, 54. Pg. 2, 44. 6, 102. Tal volta, quelque- 
fois, zuweilen, souvent, oft Inf. 17, 19. 29, 87. 34, 59. De, 10, 191. 11, 
27. 17, 16. Pr. 10, 68. 11, 51. 

. Tale, plus ordinairement Tale, Thalés, un des plus anciens philo- 
sophes grecs. inf. 4, 137. 

Talento, ls volonté, ber Wile Inf. 2, 81. de désir, Ser Wunfd et en 
particulier le penchant, ble Neigung, la passion, Me Begierde Inf. 5, 39. 
Pg. 21, 64. Aver talento, désirer, wünf@eu, wollen Inf. 10, 55. 

Talora (tale ora), et devant les consonnes simples taler, voie pie 
zuweilen, souvent, oft Inf. 20, 81. 22, 22. 84, 140. Pg. 13, 147. 19,3 
20, 118. Pr. 1, 131 et Inf. 16, 134 où d’autres lisent taivolta q. v. 

Talpa, Jo taupe, ber Maulwurf Pg. 17, 3. 

Talvolta /tale volta), quelquefois, zuweilen Inf. 16, 134. leçon d’Alde, 
de la Nidob., de Land., Dan., Lombardi, et que nous préférons au tal- 
ora, de la Cr., de Vellut. et de quelques édit, modernes. Pr. 26, 97. 

Tambernich v. Tabernich. 

Tamburo (probablement d’origine arabe), de tambour, bie Trommel 
Inf. 22, 8. 30, 108. 

Tamigi (Tamesis et Tamese), la Tamise, Die Themfe Inf. 12, 120. 

Tamiri CTomyris ot Tamiris), Tomiris, reine des Scythes, qui vainquit 
Cyrus Pg. 12, 56. 

Tan m’ abelig etc. Vers en langue provençals que D. met dans la 
bouche du troubadour Arnaud Daniel Pg. 26, 140 sq. Dans tous les: 
Mss. et dans presque toutes les édit. ces vers se trouvent plus ou moins 
estropiés par l'ignorance des copistes. Le texte de la Cr. est un des 
plus défigurés et les Académiciens semblent n'avoir donné aucun soin 
à cette partie de leur travail. Nous les donmons ici tels qu'ils ont été 
restitués par le grand connaisseur de la langue provençale Mr. Ray- 
nouard, Journal des savants 1830 p. 67 sq. qui s’est donné la peine 
de confronter un grand nombre de Mss. et en a tiré, sans admettre de 
eonjectures, un texte que nous croyons sauf un seul mot, le plus cor- 
recet qu’il soit possible de se procurer, 


Tan m’abelis vostre cortes deman, 

Tant me plait votre courtoise demande, 

So febr gefälit mir eure büflide Bitte 

Chieu non me puesc ni m voil a vos cobrire! 

Que je ne puis, ni me veux à vous cacher, 

Daf td niht fann, noh mih wil eu verbergen; 
deu sui Aruauts, che plar c vai cantan;  . 


Tana — Tanaglia. OK 


Je suis Arnaud, qui pleure et vais chantant ` 
Sd bin Gruef, der weint und geht fingend; 

Consiros vei la passada folor, 

Chagrin je vois la passée follie, 

Traurig fehe id die vergangene Thorheit, 

E vei jauzen lo joi qu "esper denan, 

Et vois joyeux la joie que j'espère à Pavenir; 

Und fehe freudig, nie Freude die id Hoffe in Sufunft; 
Aras vos prec, per acquella valor, 

Maintenant je vous prie, par cette vertu, 


Mun bitte id Cuh, bei jener Macbt, 


Que us guida al som sens freich e sens calina, 

Qui vous guide ap sommet sans froid et sans chaud, 

Die eud führt auf ben Gipfel, ohne Kălte und obne Gite, 
Sovegna vos atenplar ma dolor. 

Qu’il vous souvienne de soulager ma douleur. 

Grinnert euh zu mildern meinen Sdmerz. 


Nous avons préféré ces traductions interlinéaires et littérales à des tra- 
ductions plus élégantes qu'il eut été facile de donner et que tout lec- 
teur pourra se construire lui-même. Quant au sens, les paroles sans 
froid et sans chaud se rapportent aux tourments des damnés, comme Inf. 
3, 87 in caldo en gielo, et la prière: Sovegna vos etc. exhorte de prier 
pour lui. Parmi les variantes qu’offrent les différents Mss. il n’y en a 
qu’une qui mérite quelqu’attention. Dans le 7 vers Mr. Raynouard a 
préféré sens freich e sens calina à sens dol e sens calina qui se trouve dans 
un plus grand nombre de Mss. uniquement à cause du rapport de ces 
mots avec le passage Pg. 3, 31 A sofferir tormenti e caldi e gieli où il 
est parlé de la nature des ombres en général; mais comme il s’agit ici 
des tourments du Purgatoire et non pas de ceux del’enfer, et que dans 
le Purgatoire il y a bien de la douleur, dal et du chaud, calina Ch. 26 et 
27, mais qu’il n’y est nulle part fait mention de tourments causés par 
le froid, nous oserions substituer la leçon rejettée par Mr. Raynouard 
à celle qu’il a adoptée. Dans le même vers plusieurs Mss. portent de 
l’escalina au lieu de sens freich e sens calina. La leçon estmauvaise; calina 
n’étant pas un mot italien il est très concevable que les copistes ita- 
liens y ayent substitué un mot italien scalina, et d’ailleurs en admet- 
tant cette leçon le vers serait détruit, à moins qu’on ne veuille lire 
sans élision que us et guida al, ce qui n’est pas supportable. Les vers du 
troubadour sont des Endecasillabi tronchi, c. à d. des vers de onze 
syllabes auxquels manque la onzième muette ; le second et le septième 
vers sont piani c. à d. complets, pour les faire rimer avec les vers 
italiens qui précèdent et qui suivent. 

Tana (taniére, peut-être pour taissonniére, trou ouw se tient le taisson, ber 
Dad, taxus, quasi taxonarie), proprement trou, repaire de bête sauvage, 
das Loc, bas Lager deg Wildes, pour habitation, Wohnung Inf. 24, 126. 
Les bolge des enfers sont aussi appelées tane Inf. 21, 126. 


Tanaglia Cenacuium), la tenaille, bie Bange Inf. 29, 87. 
32 * 


208 Tenai = Targwind. 


Tanal (Tanais), le Tanais ou le Don, fleuve qui se jette dans la mer noire 
Inf. 32, 27. 

Tangere, verbe emprunté du latin. Il est difficile de dite si D. a pris 
ce mot Inf. 2, 92 dans le sens physique de toucher, berlibren, ou dans 
le sens moral toucher, rühren, le vers qui suit semble indiquer le premier 
sens. 

Tanto, adv., joint à des verbes, des substantifs et des adjectifs, tant, 
s, fo, fo febr, fo viel Inf. 1, 7, 11, 35, 52, 76, 96. 2, 79, 104. 3, 43, 
47, 53. 4, 11, 60. 5, 3, 64. 6, 87. 11, 76. 15, 91. 23, 65, 97. 24, 
137. 26, 131, 134. 31, 62. 33, 111. Pg. 2, 42, 111. 4, 51, 92, 130. 
5, 10. 8, 20. 14, 14. 19, 55. 20, 22. 28, 101. Pr. 1, 8, 23, 81. 2, 
103. 3, 5, 9, 68. 4, 121. 5, 14, 61, 7, 106. 8, 28, 44. 18, 23. 21, 
135. 29, 112 et très souvent. Dans le sens latin tantem, seulement, nur, 
ce mot paraît devoir être pris Pr. 2, 67. 18, 13. Adv. de temps tant, si 
longtemps, fo lange, bie Iaf. 5, 110. 23, 42. Pg. 1, 85. 4, 180. 10, 86. 
19, 126. 23, 127. Pr. 3, 124. 

A tanto v. A. Di tanto v. Di. 

În tanto. En tant que, in fofern Pr. A 110. En moins de, in weniger 
ais Pg. 32, 140. Pr. 2, 23. Comme adj. joint à des substantifs tantde, 

Io wiel, tel, foler, si grand, fo groß Inf. 1, 21, 76. 2, 122, 126, 131. 
3, 57. Pg. 1, 32. 2, 93. 30, 78. 33, 70. Pr. 2, 130. 6, 80 et souvent. 
Suffsant, genügend, ausreihend Pr. 9, 9. Suivi de quanto, dans la com- 
paraison tant — que, fo wiet — al8 Inf. 19, 37. Pg. 7, 127. 20, 126. 

r. 3, 5. 7, 106. 25, 32. d'autant plus que, um fO mehr al8 Pg. 30, 118. 
Pr. 26, 29, 30. 

Tapino (du grec tanetvbe), malheureur, unglüi®li®, misérable, dek 
nf. 24, 11. 30, 91. 

Tardare, verbe actif retarder, retenir, verzögern, zutüdhalten, empêcher, 
bindern Inf. 23, 84. Verbe neutre resler en arriére, auriüdbleiben, tarder, 
abgern, féumeit Inf. 13, 119. arriver trop tard, ju fpât fommen, verjäu- 
ten Pr. 22, 34. À l’impersonnel mi tarda, il me tarde, e8 bünft mir 
Tange, d oeriongt mit Inf. 9, 9. 21,25. Au participe tardato p. ritar- 
dato qui s’est retarde, vetfpåtet Pr. 30, 84. 

Tardi, adv., tord, fpât Inf. 1, 70. 2, 80. 16, 54. Pg. 6, 130. 7, 96. 
trop tard, zu fpât Inf. 2, 65. 20, 120. Pg. 7, 27. 14, 95. lent, Inngfam 
Pg. 11, 108. 

Tardo, adj., lent dans ses mouvements, langfant Inf. 4, 112. 11,10. 
26, 106. Pg. 6, 63. 8, 86. 18, 76. 24, 8. 26, 16. 29, 59, 129. Pr. 3, 
51, 130. 10, 135. 11, 81. 17, 75. tara, pt Pg. 19,106. Comme adv. 
tard, nët Inf. 27, 22. Pg. 16, 122. Pr. 26, 13. lentement, iangfam Pr. 
12, 39. 22, 17. 28, 35. 

Tarpeja ou Tarpea, suivant la leçon de la Cr. (Tarpejus mons), la roche 
Terpéienne, bet Tarpejifhe Welfen, la partie la plus élevée du Capitole. 
Pg. 9, 137. V. Lucain Pharsale L. HI, 154. 

Targuino, Terqu le superbe, Turquintw, dernier roi de Rome qui fut 
chassé par Brutus, bf, 4, 127, 





Tertaro — Tegghie. SOF 


Tartaro, un Tartare, ein Tatar, peuple d'Asia; ils avaient ancienne- 
ment la réputation d’être habiles dans l’art de tisser et de teindra les 
étoffes. Inf. 17, 17, 

Tasca (de l'allemand Tafe), la poche, bie Zafe, le sachet, ber Peux 
tel, que les usuriers portent suspendu à leur cou et sur lequel par une 
ironie amère D. suppose que leurs armoiries se trouvent exprimées Inf. 
17, 55, 73. 

Tastare (de l'allemand taften), proprement toucher, berübren, taften, 
en particulier toucher les touches d’un instrument, en jouer, die Saften 
berühren, fpielen Pg. 22, 58. 

Tatto (actus), le toucher, l’attouchement, die Berührung Pg. 8, 78. 

Taumante, Thaumas, père d'Iris, de-là Parc-en-ciel, ber Regenbogen, 
est appelé la figlia di Faumante Pg. 21, 50. 

Tauro, le taureau, ber Gtier, un des signes du Zodiaque Pe, 25, 8. 
Pr. 22, 111. 

Taverna (raderna), la taverne, le cabaret, bas Birthébaus, Me Kneipe 
Inf. 22, 15. 

Te, forme du pronom tu à l’accusatif et avec toutes les prépositions, 
te, toi, did, bit. A l’accusatif. Inf. 2, 114. 7, 9. 16, 81. Pg. 6, 149. 
15, 100. Pr. 2, 109. 3, 28. A te Inf. 1, 91. 2, 118. Pg. 1, 57. 2, 98. 
A, 85. Pr. 2, 102. Da te Pg. 3, 63. Pr. 2, 58, 98. Di te Inf, 2, 54, 
74, 99, 125. 3. 128. Pg. 1, 83. 4, 124. In te Pr, 1, 139. Per te Inf, 
2, 105. Pr.5, 112. Te ne ou tene et devant les consonnes simples ten, 
Cen, dih ou bir davon Inf. 16, 75, 17, 67. Pg. 5, 106. 14, 11. 18,75. 
Pr. 9, 110. 

Tebaldello, leçon de la Nidob. et de plusieurs Mss, au lieu de Tri- 
baldello, qu ant adopté la Cr. et la plupart des édit. Inf. 32, 122. La 
forme Tebaldello paraît préférable comme se rapprochant d'avantage 
du vrai nom Theobald. Benvenuto l’appelle Thebaldellus de Zambranis de 
Faenza qui trahit ses concitoyens et le parti des Gibellins, en livrant ` 
une porte de la ville aux Bolognais. 

Tebaldo Inf. 22, 52. C'est Thibaud I, Theobalb IL, roi de Navarre, 
mort 1270 dont il est question. 

Tobano, un Thébain, ein Thebaner Inf. 20, 82. Pe, 18, 93. Adj., 
bain, thebanif Inf, 30, 2. 

Toho (Thebae), Thébes, Thebe, en Béotie Inf. 14, 69. 25, 15. 30, 22, 
32, 11. 33, 89. Pg. 21, 92. 22, 89. 

Teco Comm), avec toi, mit die Inf. 10, 60. 30, 132. Pg. 3, 24. 19, 
135. 24, 93. 28, 138. 33, 20. Pr. 24, 63.. Con teco Pe, 22, be. 

Tedesco (de l'allemand Teuti), subst., un Allemand, ein Deutfher 
inf, 17, 21. Adj., allemand, beutfd Pg. 6, 97. Pr. 8, 66. 

Te Deum laudamus, premières paroles du célèbre cantique dit de 
St. Ambroise qu’on appelle ordinairement de Tedeum, da8 Ze Deum. 
Nous te louons o Dieu! Gerr Gott did loben wir Pg. 9, 140. 

Tegghia (eguia), le cowercie qu’on met sur un plat pour tenir les 
mets chauds, der Dede! Inf. 29, 74. D'autres traduisent tourtiére, Tors 
tenpfanne. 


508 Tegghiaio — Tempesta, 
Togghialo v. Aldobrandi. 


0 v. Tenere. 
si ela, au propre le tissu, Da8 Gewebe Inf. 17,18. au figuré le discours, 
bie Rede, le sujet dont on parle, ber Gegenftand Pr. 3, 95. 17, 162. 

Folo, mot poétique emprunté du latin, le trait, ber Pfeil, d telo ce- 
lestial Pg. 12, 28 la foudre, ber Blig. 

Te lucis ante, premières paroles d’un cantique fort ancien de l'Eglise, 
dont on ignore l'auteur et qui se chante à complies Pg. 8, 15. 

Téma (de timere, De est fermé), la crainte, la peur, bie Surdt Inf. 2, 
49. 3, 126. 27, 66. 32, 6. Pg. 9, 46. 15, 54. 23, 27. 38, 81. 

Tôma (thema De est ouvert), le sujet que l’on traite, ber Stoff, Der 
Gegenftand Inf. 4, 146. Pr. 23, 64. 30, 23. 

Tomenza (de temere), la crainte, bte Furt Pg. 6, 102. 27, 31. 

- Temere (timere), craindre, füvéten, befürdhten Inf. 1, 48. 2, 35, 64. 
3, 80, 108. 8, 104. 14, 17. 15, 5. 17, 76. 19, 56. 21, 93. 22, 92. 
31, 109. Pg. 13, 11, 122. 14, 54. 16, 112. 33, 36. Pr. 4, 5, 110. 6, 
107. 22, 27. Au parfait temetti p. temei Inf. 31, 109 et 21, 93 selon 
la Cr. La Nidob., suivi d’Ugo Foscolo dit temei. ‘Temersi p. temere Pr. 
22, 27. Ce verbe se construit souvent avec che non comme le vereor se 
des Latins, dans le sens de je crains que cela n'arrive, id füvte, e8 ge: 
f@tebt Inf. 2, 35, 64. et 21, 98 suivant la Nidob. et souvent temo non 
sans che dans le même sens Inf. 3, 80. 17, 76 et 21, 93 selon la Cr. 
et la plupart des édit. Lombardi en suivant la Nidob. lit temei che non. 
Temer di, avoir peur d’une chose, la craindre, Ho vor etwas fürchten 
Pr. 6, 107. Temersi di de même Pr. 22, 27. 

Temi (Themis), Thémis, déesse de la justice Pg. 33, 47. 

Temo, mot emprunté du latin, le timon, bie Delfel Pg. 22, 119. 
32, 49, 140. Pr. 13, 9. 31, 124. 

Tempera v. Tempra. 

Temperanza (temperantia) de vapori, Pg. 80, 26. Pr. 5, 135. ce qui 
tempére, mitige, mof mäfigt, milbert, comme des vapeurs tempèrent Dé 
clat du soleil. 

Temperare et temprare, modérer, măfigen Pg. 28, 3. Pr. 18,3. de- 
là régler, beftimmen Pg. 32, 33. travailler, arbeiten, former, bilben Inf. 
27, 9. Pr. 1, 42. Tremper, Härten Inf. 24, 2 où i crin del Sole, sont 
les rayons du soleil, die Strahlen der Sonne, qui deviennent plus ardents. 
Au part. et comme adj. temperato, modéré, mâfig, et par ironie immo- 
déré, unmäfig Inf. 29, 126. calme, pacifique, ruhig, frieblid Pg. 15, 103. 
Temprato, modéré, mig, qui évite les extrêmes, Pr. 18, 68 où la pla- 
nète Jupiter, placée entre Mars et Saturne est ainsi appelée parcequ’on 
lui attribuait une influence modérée, par rapport à la violence des deux 
autres planètes, et dans le même sens il est parlé du temperar di Giove 
comme subst. Pr. 22; 145. 

Tempesta. Au Be la tempête, ber Gturm Inf. 5, 29. 24, 147. Pg. 
6,77. Par extensi 


» limpétuosité, ber Ungeftüm, la véhémence, bie Geftig- 
feit Inf. 21,67. / 
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Tempia Gempora), la tempe, ber Slaf. Au sing. Pr. 17,66, plus sou- 

vent au plur. Inf. 9, 42. 25, 124. 32, 131. Pg. 12, 135. 21, 90. et 
par extension la tête, ber Kopf, les idées, ble Gevanten Pr. 9, 12. 
- Tempio «empium), le temple, der Tempel, et en particulier celui de Jé- 
rusalem Pg. 12, 53. 15, 87. une église chrétienne, eine riftlite Rire 
Inf. 10, 87 (la Signoria de Florence tenait anciennement ses séances 
dans une église) Pr. 31, AA l'Eglise, die Rire, peut-être avec une légère 
allusion aux Templiers Pg. 20, 93. Pr. 31, 44. Dans le passage Pr. 
10, 119 la Cr. lit templi q. v., la Nidob. et la plupart des Mss. et des 
anciennes édit. tempi dont le sens est assez douteux, les uns le pren- 
nent pour le plur. de tempio, les églises, pour la religion chrétienne en 
général, les autres pour le plur. de tempo, les temps, die Seiten. Nous 
n’oserions décider. 

Templo, forme ancienne le temple, ber Tempel, pour l'Eglise, die Rire 
Pr 18, 122. pour les cieux, ber Gimmel Pr. 28,53. Quant à Pr. 10,119 
v. Tempio. 

Tempo, le temps en général, bie Beit, la durée, die Dauer Inf. 1, 37. 
3, 104. 5, 118. 10, 98. 15, 105. 19, 79. 26, 8. 29, 11. 30, 1. 315, 
129. 33, 132. Pg. 1, 60. 3, 139. 8, 49. 12, 86. 16, 27. 21, 82. 23, 
84, 98. 26, 90. Pr. 6, 55. 10, 30, 119 v. Tempio. 15, 104. 24, 6. 27, 
418. 32, 82. Le temps, die Seitlifeit, opposé à l’éternité Pr. 31, 38. 
Au plur. les temps, die Seiten Pr. 32, 127. Le moment favorable, der güm= 
ftige Seitpunft Inf. 22, 121. 26, 77. La saison, bie Jabrôgeit Inf. 5, 41. 
E tempo, il est temps, e8 ift Seit Inf. 14, 139. Per tempo, de bonne heure, 
frühzeitig, vor ber Zeit Inf. 15, 58. 26, 10. À tempo v. À. 

' Temporale, temporel, zeitlich, opposé à éternel Pg. 27, 127. 

Tempra, de temperare, l'accord, l'harmonie des instruments ou de plu- 
sieurs voix, ber @inflang, bie Sarmonte, des sons, Töne en général Pg. 
10, 94. Pr. 10, 146. 14, 118. Dans le passage Inf. 24,6 la Cr. entend 
par tempra, la taille de la plume, ber @dnitt, nous croyons plutôt que 
ce mot rappelle ici le sens de trempe, Gärt, et Pr. 24, 18 tempra d'oriuoli 
semble signifier l’arrangement, la disposition des roues, die Berbinbung, 
die Ginribtung. 

Temprare, v. Temperare. 

Ten, pour te ne, Cen, dir ou dih davon Inf. 10,23. 16,75. 24, 151. 
26, 65. Pg. 5, 106. 14, 11. 18, 75. Pr. 9, 110. 10, 101. 

Tenace, tenace, 3e, gluant, Pietro Inf. 21, 8. 33, 143. 

| Tendere, étendre, auSfpannen, ausbreiten, p. e. l'ale Pg. 29, 109. 
tendre, fpannen, le reti Inf. 30, 7. Au part. teso, étendu, auSgefpannt, 
auSgefiredt Inf. 17, 104. 23, 35. tendre, fpannen, les cordes d’un in- 
strument Pr. 14, 118. 

Tenobra, les téncbres, bie Sinfternig. Au plur. Inf. 3, 87. A. 69. 31, 
23. Pg. 7, 29. 15, 66. 27, 112. Au sing. Pg.7, 56 et en rime tenébra 
Pr. 19, 65. , 

Tenebrato, obscurci, verbunfelt Pg. 16, 3. 

Tenebroso, ténébreux, buntel, finfter Inf. 6, 11. 


Sto Tanere — Tensonare. ` 


Tonore, outre le sens très ordinaire de tenir, Galten, dans les mains 
où autrement ovoir, Haben Inf. 28, 121. Pg. 31, 93. Pr. 23, 139. 24, 
78. 27, 118 et très souvent, ce verbe a des significations fort variées, 
Retenir, ne pas lâcher, fefttalten Inf. 7, 30. Pg. 19, 123. Posséder, Acten 
Inf. 5, 60. 19, 102. 28, 86. 29, 29. Avoir par sa naissance, tenir de, Dës 
ben, pertiviper à le nature de, die Natur von etwag Haben Inf. 15, 63. 
Occuper, cinnebmen Int, 20, 124. 21,3. Tenir Foeil, la vue etc., bas Auge 
Heften Inf. 5, 110. 6, 24, 70. 7, 47. 34, 90. Pr. 8, 96. 25, 110. 30, 
138. Contenir, enthalten Inf. 6, 51. Retenir, aurüdbalten, à piedi, s'arré- 
ter, Bi fteben 23,77. empécher, Hintern Int, 7,6 où la Nidob., beaucoup 
de Mss. et la plupart des édit. modernes lisent torrd, en s'appuyant 
sur Inf, 2, 120 et 8, 105 on ne saurait disconvenir cependant que 
la leçon d’Alde, de la Cr. suivie par U. Foscolo ne semble être la plus 
ancienne et que torrd n'ait été introduit dans je texte que pour rendre 
l'expression plus facile. 23, 77. Prendre un chemin, einen Weg nehmen, 
einfblagen Inf. 1, 94. 11, 109. 17, 111. Pg. 3, 36. Pr. 2, 126. de-là 
tener dielro, suivre quelqu'un, einem folgen Inf. 1, 136. et poursuiore, yers 
folgen 22, 134. tenere un modo, avoir un usage, eine Weife Galten, se con- 
duire, fich betragen Inf. 3, 35. t. nascosto, tenir caché, verborgen halten, : 
taire, verf@iweigen Inf. 10, 19. Avoir une opinion, eine Meinung Haben, 
lønir pour, für etwa8 Halten Inf. 31, 54. Pg. 1, 80. 18, 117. Ce verbe 
forme les locutions suivantes. Tener lo campo Pg. 11,95 proprement 
rester maître du champ de bataille, pour être le premier dans un art, Der 
Grfte fein in daer Runft. T. fronte Inf. 27, 5T se soutenir, se conserser, 
fich erhalten. T. patto, tenir, observer une convention, einen Bertrag halten 
Inf. 21, 93. T. sentenza, avoir une opinion, eine Meinung Yaben, vouloir 
dire, fagen mëllen Inf. 9, 15. T. sermone, s'entretenir avec quelqu'un, mit 
jemand reden Inf. 21, 103. Tener a, prendre une direction, eine Ridtung 
einfhlagen Inf. 18,21. T. da, tenir, avoir de quelqu'un, von jemand Haben 
Pg. 9, 127. T. per fede, croire en vertu de la foi, burd ben Glenben 
für wahr Halten Pr. 2, 43. 

Tenersi, se contenir, fich gurùdhalten Inf. 22, 112. Pr. 20, 133, se te- 
nir sur ses jambes, th aufrecht Halten Pg. 15, 120. Sen tenir à, Hi wos 
mit begnügen Inf. 9, 59. 34, 71. Se tenir pour, fich fùr etwas halten, ou 
être tenu pour, für etwas gehalten werden Inf. 8, 49. 

On trouve tegno p. tengo Inf, 10, 19. tegni en rime p. tenga ou tenghi 
Pg. 1, 80. tiemmi p. tieni mi Pg. 31, 93. | 

Tenero, délié, léger, zart, leit, d’un nuage Pr. 12, 10. Au moral, 
tendre, Aûrtlith Pr. 31, 63. 

Tentare, au physique, toucher légérement pour réveiller lattention, 
leicht anftofen Inf. 12, 67. 27, 32. examiner, prüfen Inf. 24, 80. au mo- 
ral, examiner, unterfuchen, prüfen Pr. 24 87. essayer, verfucen Int, 24, 
30. Pg. 31, 143. Pr. 28, 60. 31,138. tenter, in Berfudung fübren Pg. 
16, 136. 

Tonzonare (v. tenzone TI de deux idées qui se combattent, fih fireiten, 
dans la tête de quelqu'un. Inf. 8, 111. 





Tenzone — Terra. pti 


Tenzone (de contentio), le débat, ber Streit, le combat, bec Rampf Inf. 
6, 64, D. appelle ainsi Piscertitude, bie Ungewifheit, qu'on éprouve 
lorsqu'on ne distingue pas dabord les objets Pg. 10, 117. 

Toodia (de Seog et ddn), mot formé probablement par le poète, 
ehant en l'honneur de Dieu, gbttlidier Cobgefang, Gottedlied Pr. 25, 73. 

Tépore, mot emprunté du latin, être tiède, Ion fein Pr. 29, 141. 

' Terongio, Terence, Terentius, poète dramatique romain Pg. 22, 97. 

Tergo, le dos, ber Rüden Pg. 26, 66. 

Torminare, se terminer, embigen Inf. 1, 14. terminer, finir, décider, ep Pl 
gen, eñtfeiben Pr. 24, 48. finir, enbigen, compléter, vollftåndig maten 
Pr. 28, 105. 31, 65. Terminarsi, se terminer, enbigen, vollenden Pr. 8, 
87. Terminonno, forme très extraordinaire dont ie poète se sert dans 
la rime pour terminano, comme il dit vonno p. vanne v. Andare. Pr. 
28, 106. 

Tormine, les bornes, le frontière d’un pays, d’une centrée, We Gränge 
inf. 9, 114. Pg. 1, 114. T4, 04. Le terme, les bornes, ia fin, die Grëng, 
bas Ende Pg. 20, 39. Pr. 2, 86. 31, 15. L'état, la position, der Buftanr, 
ble Sage Pr. 7, 97. Le but, der Bwe Pr. 33, 3. 

Ternaro, le fernaire, un composé de trois, eine reit Pr. 28, 105, 
115. L’hiérarchié des anges est selon D. composée de trois choeurs, 
dont chacun renferme trois classes d’anges. 

Terra, le terre, la substance, l’élément, die Gor Inf. 6, 26. Pg. 9, 
115. 31, 51. Pr. 7, 125. 25, 124. t. cotta, terre cuite, gebrannter Thon 
Inf. 14, 110. La terre, la planète que nous habitons, bie Gre, le monde, 
die Welt Inf. 2, 2. 12, 184. 19, 11. 27, 78. Pg. 10, 84. Pr. 1, 91. 2, 
50. 11, 56. 18, 125. 23, 38. 25, 2, 124. 28, 137. 29, 70. Le sol, le 
terrain, Der Boden, ber Erdboden Inf. 3, 114. 4, 109. 6, 12. 9, 78. 20, 
32. 22, 122. 23, 111. 24, 4, 108. 27, 102. 28, 63. 33, 66. Pg. 3, 
21, 89. 5, 120. 7, 52. 15, 100. 20, 148. 27, 185. 28, 112. 81, 51. 
82, 94 où la terra vera semble indiquer la contrée proprement des- 
tinée à l’homme Pg. 82, 130, 137. Per terra, à terre, auf Ser Groe, an 
br Grde Inf. 6, 37. par terre, ju Zande Inf. 26,2. La terre, la patrie, bat 
Rand, bas Baterlan Pr. 25, 92 où le ciel est ainsi appelé. Des terres, 
Brunbftüde, des pays, Länder Pg. 20, 76. Lo terre, le rivage, dag Lans, 
opposé à l’eau Inf. 9, 78. 17, 20. 22, 12. 34, 122. Pg. 28, 98. Le terre 
comme déesse dans le sens payen Inf. 31, 121. Pg. 19, 3. 29, 119. 
Le pays, da contrée, Da8 Bonn, die Gegend Int, 1, 103. 5, 60. 20,55. 22, 
4. 26, 137. 27, 26. 28, 8, 71. Pg. 6, 124. 13, 149. 7, 98 où il est 
question de ia Bohême. La terra che perde ombra Pg. 30, 89 est 
l'Afrique. La terra d'Jarba Pg. 31, 72 la Numidie. La terra'che 'l 
Danubio riga Pr. 8, 65 est Hongrie, Pr. 9, 125. 25, 02,98. Le vite, 
ble Stadt Inf. 31, 21. Iaf. 5, 97 Ravenne. 8, 77, 180. 9, 104. 16, 9, 
58. 23, 109 Florence. 10, 2 la città di Dite. 20, 98. Mantoue. 21, 
40 Lucques. 23, 105 Florence. 27, 48 Fori. 28, 86 Rimini. BA, 
81. Pg. 6, 75, 80 Mantoue. 31, 72. Pr. 9,92 probablement Marseille, 
d’autres l’entendent de Gênes. 


512 Terregno — Tests. 


Terragno, peu élevé au-dessus de la surface de la terre, un mulin 
terragno Inf. 28, 47 est un moslin à eau, eine Waffermühle, moulin à 
auge, eine oberflädtige Mühle, opposé au moulin à vent v. Inf. 34, 6. 
Tombe terragne, Pg. 12, 17 sont des tombeaux recouverts d’une simple 
pierre, opposés aux monuments qui s'élèvent sur les tombes, Œrb- 
gräber. 

Terreno, subst., le terrein, le sol, ber @rbboben Pg. 30, 119. Adj., 
terrestre, irdif® Pg. 15, 65. 19, 119. 

Terrestro, terrestre, qui appartient à la terre, irbif, ber Erbe zutom- 
mend Pg. 30, 120. 

Terribile, terrible, f@redlid, entfeglih Inf. 24, 82. Pg. 9, 29. 

Terribilmente, terriblement, [redlid, entfeblit Inf. 31, 18. 

Terso, net, rein Pr. 3, 10. poli, geglättet Pg. 9, 95. 

Terza, en sousentendant ora, la tierce, die Terze, une des heures ca- 
noniales, qui correspond à neuf heures du matin. Pr. 15, 98. Mezza 
terza Inf. 34, 96 la moitié des trois premières heures du jour, ce qui 
correspond à 71}, du matin. Ora terza, la troisième heure du jour, 9 
heures du matin. Pg. 15, 1. Terzo, le troisième, ber britte Inf. 6, 7. 14, 
5. 18, 39. 19, 6. Pg. 5, 132. 9, 9. 13, 35. Pr. 3, 120. 6, 86 où il 
terzo Cesare est Tibére, 21, 112. 28, 29, 123. 31, 67. 32, 7. 33, 
119. 

Terseruolo, la troisième et la plus petite voile d’un vaisseau, voile 
déien, Gtagiegel, ou misaine, Fodfegel Inf. 21, 15. 

Terzo v. Terza. l 

Tesa (de tendere), la tension, Me Spannung Pg. 31, 17. 

Teschio (de testa), le crane, ver Säbel Inf. 32, 132. 33, 77. 

Teséo (Theseus), Thésée, Thejeus, héros grec, roi d'Athènes Inf. 9, 54. 
Pg. 24, 123. Il est encore appelé Duca d Atene Inf. 12, 17. 

Tesifone CTisiphone), Tisiphone, une des furies Inf. 9, 48. 

Teso, part. de tendere q. v. l 

Tesoro Crhesaurus), le trésor, ber Shag Pr. 1,14, par extension trésor 
de bonnes oeuvres, Shag guter Werfe Pr. 23, 133. une somme d'argent, eine 
Summe Geldes Inf. 19,90. une chose de grand priz, eine Sahe von gro- 
fem Werthe Pr. 5, 29. ainsi le poète appelle-lPâme de son bisayeul 
Cacciaguida d mio tesoro Pr. 17, 121. Le trésor, ber Thefaurug, titre 
d’un livre de Brunetto Latini q. v. qui est une espèce d’encyclopédie. 
Le même nom est. donné au livre de Pierre le Lombard, intitulé Senten- 
tiarum libri IV Pr. 10, 108. 

Testa (de la basse latinité), la téte, ber Ropf, baë Haupt Inf. 1, 47. 
3, 31. 4, 1. 6, 92. 7, 113. 12, 122. 14, 106. 17, 8, 120. 19, 109. 
20, 31. 25, 131. 28, 128. 31, 19, 114. 32, 21, 77. 34, 38, 79. Pg. 
8, 34, 137. 12, 77. 20, 59. 23, 40. 24, 136. 27, 43. 29, 132. 30, 
67. 31, 101. 32, 143. Pr. 9, 50. 25,84 et très souvent. À testa china, 
la tête baissée, gefenften Haupteg Inf. 23, 189. Le sette teste Inf. 19, 109 
signifient probablement les sept sacrements.v. Corno. Les mêmes ima- 
ges, allusion à Apocalypse 13, 1 et 17, 3 reparaissent Pg. 32, 143 sq. 
mais évidemment dans un tout autre sens. Il s’agit de la corruption 
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de l'église romaine et dans cettè aéception les sept têtes qui paraissent 
sur le tihon et sur le char même ne peuvent guère désigfer autre chose 
que les sept péchés mortels, dontles trois premiers, l’orgueil, la colère et 
l’avarice, qui nuisent au pécheur et à son prochain sôntreprésentés comme 
portant chacun deux cornes, tandis que les quatre autres; la gourman- 
dise, l’envie, la paresse et la luxure, qui ne nuisent qu’au pécheur même 
sont représentés avec une seule corne. La téle, br @pige, ordinairement 
fronte Pg. 3, 85. La téle d’un pont, da8 Ende einer Bride bat 17, 43 
l'extrémité, le bord, ber Guferfte Rand Inf. 24, 79. 

Testamento, le testament, bas Teftament, der legte Wille Inf. 30, 45. 
l'ancien et le soen lestament de la Bible, da8 alte und baë neue Tefammt 
Pr. 5, 76. 

Testare; tester, faire un testament, ein. Yeftament maen Int, 30, 45. 

Tostè (peut- être de iste), dans ce moment, à présent, in biefent Mugena 
bhid, jegt eben Inf. 6, 69. il n’y a qu'un moment, depuis peu, fD eben, feit 
furgem Pg. 29, 26, 126. 32, 11. 

Testoso, forme ancienne. et poétique, dans ce moment, à présent, in 
diefem Ungenblit, jegt Pr. 19, 7. d n’y a qu'un moment, tantôt, nur eben 
Pg. 21,113. toujours dans la rime. 

Testimonianza, le témoignage, Séi Seugnif , la preuve, vtt Beweis 
Inf. 32, 39. 

Testimonio, je témoignage, DaB Beugnif, ber Beweið Inf. 48, 62. Pg. 
14, 120. Pr. 29, 122. Le témoin, ber Seuge Inf. 30, 113. Pg. 28, 45. 
où teslimon pourrait bien être dérivé plutôt de testimone que de tes: 
timonio. 

Tosto Gent), le tezie, opposé à l'explication, der Tert Inf. 15, 89. 
Un passage, eine Stelle, d’un écrit Pg. 6, 29. Testo du latin testa, un vase. 
où l’on cultive des fleurs, ein Binmentopf Pr. 27, 118. 

Teti reien, Fhétis, mère d'Achille Pg. 22, 113. il en est encore fait 
mention Pg. 9, 38. 

Toträgene (retoayovoc), proprement quarré, vieredtig, par extension 
ferme, feft, indhrenlable, uneriüiterlidÿ au moral Pr. 17, 24. :. 
Totro (eter), noir, Iert, obscur, kunft Inf. 7, 91. 18, 84: Pr: 
2, 91. | 
Totto (tcrem), le toit, Bad Dad Pg. 10, 130. 

Tevere (Tiberis), le Tibre, ble Tiber, fleuve d'Italie, qui se jette dansla 

méditerranée. Inf. 27, 30. Pg. 2, 101. Pr. 14, 106. . 

Thomas v. Tommaso. 

Ti Gibi, te), pronom de la seconde personne au datif et à enen 
toi, te, bir, bi. Au datif: Inf. 2, 135. 3, 76. 6, 90. Pg. 1, 70, 73. 

- 109. 4, 91. 5, 12. 6, 44, 86, 88, 93. 10, 89. Pr. 2, 101. 8, 48, Ga 
4, 22, 91. 5, 1, 25, 40. 7, 49. 8, 52. 10,88 etc. A l’accusatif: Inf. f, 
123, 130. 2, 49, 70, 82, 119, 120. 3, 93. 5, 19. 6, 44. Pg. 1, 79 

81, 91. 2, 106. 3, 24, 29. 4, 46. 5, 77, 92. Pr. 1, 22, 88, 140.2, 
55. 3, 25. 4, 16, 64, 66. 5, 4. 10, 22 etc. Devant les voyelles et Fh. 
t, Au datif : Inf. 8, 16. Pg. 19, 95. Pr. 4, 90. 7,21. 10,25 AïTaccusa- 
tif: Inf. 5,20. Pg. 2, 88. 4,126. 5, 51. Pr. 9,81. 10,54. Comme affixe 
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au verbe. Au datif: Inf. 2, 50, 86. 8, 45. Pg. 1, 67, 98. Pr. 5, 37. 7, 
121. 8, 95 etc. A l’accusatif: Inf. 1, 114. 3, 89. 6, 89. Pg. 1, 69. A 
AA, 5, 44, 183. Pr. 5, 120 etc. Devant lo, la, li, le, ne, ti se change 
en te, telo ou tel, tela ou te la etc. Au lieu de ces combinaisons ordi- 
naires on trouve aussi la ti Pg. 10, 89. 

Tidéo CTydens), Tydée, Tybeus, héros grec, père de Diomède Inf. 32, 
130. V. Stace, Thébaïde L. VIII. 

Tiepidezza (de tiepido), la tiédeur morale, bie Lauigfeit Pg. 18,108. 
22, 92. 

Tiféo CTyphoew), un des géants de la mythologie, foudroyé par Jupi- 
ter et enséveli sous l’Etna. Typhée, Ryphôus Pr. 8, 70. inf, 81,124 où 
D. l’appelle Tifo en rime. 

Tifo v. Tiféo. 

Tigna (linea), la teigne, bet Grind. Grattar la tigna, graiter la teigne, 
ben Grind Fragen (bie Kolbe laufen) Inf. 22,93 p. maltraiter. Un objet, 
un homme qui inspire le dégout, horreur Int. Ap, 111. 

Tignere et Tingere, tindre, färben Inf.5,90. 31,2. Au part. Tinto, 
au physique, teint, gefärbt Inf. 9, 38 au moral souille, befubelt, biet, 
du péché Pg. 33, 74. Pour obscur, sombre, buntel, finfter Inf. 3, 29. 6, 
10. 16, 104. Pg. 9, 97. Dans le même sens Inf. 16, 30 où la Nidob. 
suivie de Costa et de Pédit. de Florence lisent tinto, tandis que la Cr.. 
et la grande majorité des édit. ont la leçon insignifiante tristo. 

Tignoso, Federigo, de Rimini suivant Benvenuto et l’Anonimo, ou 
de Montefeltro d’après Petr. Dant. D. ie nomme Pg. 14, 106 comme 
un modèle de générosité et de moeurs nobles. 

Tigri, ie Tigre, ber Tigrid, fleuve. d’Asie, dont le cours est parallèle 
à celui de l’Euphrate Pg. 33,112. 

Timbréo CThymbraeu), de Thymbra, Tbymbräifd, surnom d’Apollon, 
de Thymbra, ville de la. Troade, où il avait un temple; pour Apollon lui- 
même Pg. 12. 31. 

Timéo CTimaeus), Timée, Timäus, philosophe grec, contemporain de 
Platon. C’est le dialogue de Platon intitulé Timée et par conséquént 
Platon lui-même qui est indiqué Pr. 4, 49. 

Timidetto, dimin. de timido, timide, furhtfam Pg. 3, 81. 

Timido, timide, craintif, . furchtfam, Iëbëten Inf. 17, 121. Pg. 18, 8. 
20, 151. Pr. 27, 33. 

Timone (Temo), le gouvernail, bas Steuerruber Pg. 30, 6. 

Tia, tin, onomatopée, pour indiquer le son du timbre dans une hor- 
loge. Pr. 10, 148. | 

Tin ere v- Tignere. . 

Tintinno , le tintement, le som, Pharmonie, der Yon, bie Sarmonic- Pr. 
14, 4119. 

Tinto v. Tignere. 

Tiralli, ancienne forme estropiée.pour Tirolo, le Tirol, ancien-comté 
d'Allemagne sur les confins de l'Italie, Tirol Inf. 20, 63. 

: Tiramnis, la tyrannie, Die. Tprannei | Pétat d'un peuple gouverné par 
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un tyran Int. 27, BA. Le crime de tyrannie, Ou les tyrans, bas Verbredei 
ber Tyrannei, We Tyrannen Inf. 12, 132. 

Tiranno, ie tyran, ber Tyrann Inf. 12, 104. 27, 38. 28, 81. Pg. 6, 
125. 

Tirare (de l’ancien allemand geran, aujourd’hui zerren), tirer, geben, 
attirer, angiehen, au physique et au moral. Inf. 6, 44. 24, 113. 30, 19. 
Pg. 14, 146. 17, 130. 19, 66. 25, 73. 29, 108. 32, 49. Pr. 4, 16. 7, 
140. 10, 142. 19, 89. 22, 123. 23, 98. 26, 50. 28, 129. Tirer une 
corde et la bander, fpannen Pr. 15, 6. Tirer de Pare, fhiefien Inf. 12, 63. 
Tirarsi, se tirer, se rendre à un endroit, Héi wohin begeben, fih wohin 
geben Inf. 4, 115. Pg. 4, 146. 

Tiresia, Tirésiss, devin grec aveugle Inf. 20, 40. Pg. 22, 113. la - 
figlia di Tiresia qui est ici mentionnée est Daphné et non pas Manto 
comme quelques commentateurs ont faussement soutenu. 

Tisbe, Thisbe, l’amante de Pyrame Pg. 27, 37. 

Tito, l’empereur Titus, fils de Vespasien qui détruisit Jérusalem Pg. 
21, 82. Pr..6, 92. 

Titolo, le titre, der Sitel, le nom, der Name, le surnom, ber Beiname Inf. . 
33, 23. Pg. 19, 102. 

Titone CTithonw), Tithon, fils de Laomédon, époux de l’aurore Pg. 9, 
1. V. Concubina. 

Tizio CTüyos), Titye, Vitÿo8, géant, fils de Jupiter tué par Apollon peur 
avoir voulu faire violence à Latone. Inf. 31, 124. 

Dese (tiio), le tison, der Feuerbrand Pg. 25, 23. V. Stizzo. 

Tobia, Tobie, Tobias, vieillard Israélite dont l’histoire est racontée 
dans le livre apocryphe qui porte son nom. Pr. 4, 48. 

Toecare (d’origine incertaine), toucher, berüfjren, au physique Inf. 
12, 81. 20; 125. Pg. 4, 137. 31, 18. Pr. 15, 35. 28, 13. d’une ma- 
nière” hostile, feinblit Inf. 15, 74. 21, 100. 32, 108. Par extension: 
toucher, faire mention, berübren, erwäbnen Inf. 6, 102. 7, 68 où tocche 
est mis pour tocchi, 25, 94. Pg. 22, 79. Pr. 1, 108. 24, 143. Au mo- 
ral d’une passion qui s'empare de quelqu’un Inf. 31, 72. Tenir à coeur, 
importer, am Herzen liegen, daran gelegen fein Pg. 2, 117. Pr. 9, 126. 
Concerner, betreffen Pg. 6, 128. Avoir lieu, ftatt inden Pg. 25, 21. Toc- 
carsi, se toucher Pun Pautre, fih unter einander berihren Pr. 27,69. Au 
part. toccato Pg. 22, 79. Pr. 1, 108. et tocco Pg. 4, 137. Pr. 28, 13. 

Togliere, Torre et quelquefois Tollere (olere), prendre, nehmen, 
entnehmen, de façon que l’on ait Inf. 1, 86. 18, 30. 19, 56. 25,3, 
109. Pg. 2, 98. 29, 129. Pr. 6, 3, 57. Dans le passage Pr. 29, 119 
la Nidob. seule suivie d’Ugo Fosc. lit non torrebbe, il ne prendrait, n’ac- 
cepterait pas, wirde niht annehmen, ce qui a bien l’air d’une interpré- 
tation qui s’est glissée dans le texte. Nous préférons la leçon d’Alde, 
de la Cr. et de toutes les anciennes édit. vederebbe, le peuple verrait, 
würde feben, ce que c’est que ces pardons qu’on lui offre. Prendre, ôter, 
enlever, nehmen, wegnehmen, rauben Inf. 2, 2, 120. 5, 57, 102. 7, 6 v. 
Tenere. 8, 105. 18, 21, 61. 20, 15. 23, 57. 24, 135. 30, 106. 31, 
51. 88, 130. Pg. 2, 93, 106. 3, 27. 5, 107. 11, 97. 13, 133. 15,78, 
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146. 18, 88. 20, 62, 22, 48. 24, 142. 26, 108. 28, 128. 32, 151. 
Pr. 3, 118. 12, 120. 17, 33. 18, 24. 26, 20. 27,75. Dans le passage 
Inf.13, 21 Alde, la Cr. ct les anciennes édit. lisent torrian ou torrien, 
en admettant cette leçon et la leçon e s} vedrai du vers 20, il est 
presqu’impossible d'op tirer un sens raisonnable. En lisant au contraire 
se vederai avec.la Nidob., le sens serait: regarde bien si peut-être tu pour- 
rais appercevoir quelque chose qui l’engagerait à douter (torrien) de la vérité 
de mon récit, en sousentendant, je suis sûr que in n’en trouveras pas. Il est 
bien plus simple de lire avec la Cr. e sì vedrai, regarde allentivement et 
de celte manière iu verras des choses, che daran fede, qui constaterant ce que 
j'ai dit. Cette leçon a été adoptée par Costa et l’édit. da Florence. Tor 
via, détruire, faire disparaître, 3erfiôren, veruidten Inf. 10,92. L'occhio 
appena ‘’l poitea torre Inf. 8, 6 semble signifier l'oeil pouvait à peine le 
saisir, le distinguer, e8 Toten, e8 unterideiven. Torre per dire Pr. 12, 2. 
aujourd’hui prendere a dire, pour dire simplement. La forme tolle p. 
toglie se trouve Inf, 23, 57. Pr. 6, 57. 17, 33. Tor p. torre Inf, 31, 
51. Le part. tolto Inf. 5, 102. 7, 59. 18, 30. 20, 15 etc. Pg. 3, 27. 
13, 133. 18, 88 etc. Pr. 8, 113, 12, 120 etc. Togliersi, proprement 
s’ôter soi-même d’un endroit, s'éloigner, fid entfernen Inf. 2, 39. 17, 
101. 34, 19. Pr. 21, 3. Säter à soi-même, HO felber nehmen, sæ priver, 
fich berauben Inf. 13, 105. Prendre à son profit, für fit nebmen Inf. 22, 
85. Dans le sens latin s'élever contre quelqu'un, fit) gegen jemany erbes 
ben, se rébeller, fit) auflebnen Pr. 22, 79. 

Tolletta (de toere). Leçon d’Alde, de la Cr. et de toutes les ancien- 
nes édit. que nous préférons à la leçon de la Nidob, adoptée par Lom- 
bardi, Romanis et Ugo Fascolo collette, Tollette dannose inf. 11, 36 
sont sans contredit le malolettum, maletallettum, maletoita et maletota du moyen 
âge, mallôte, exaction, rapine, impots injustes et ruineux, Œrpreffung, un» 
gerecte, vrütfenbe Abgaben. Cette leçon est puissamment appuyée par 

la forme : 

- . Tolletto Pr. 5, 33 qui est évidemment une forme ancienne pour 
tolto, pris, genommen, gagné, gewonnen, en un mot mal tolletto cor- 
respond à bien mal acquis, ungeredtes Out. 

' Tolammea, nom que D. donne à la troisième division du dernier 
aercle des enfers. Inf. 83, 124. Tous les anciens commentateurs rap- 
partent ce nom à Ptolomée qui fit assassiner san heaupère le grand 
prêtre Simon et ses fils, v. le dernier chap. du 1 L. des Maccabées. 
Les modernes le rapportent à Ptolomée roi d'Egypte, qui fit assassiner 
Pompée. Nous sommes de l’avis des anciens. 

… Tolommeo (Prolemaew), CI. Piolémé, célèbre astronome et géographe 
grec qui florissait au commencement du second siècle Inf. 4, 142. Pto- 
lémée roi d'Egypte qui périt dans la guerre contre J. César. Pr. 6, 69. 

. Tolosano, Toulousain, de Toulouse, ein Solofaner, aus Xouloufe Pg. 
21, 89. c’est le poète Stace à qui D. donna ce surnom. Il a été induit 
en erréur par un ancien commentateur de Stace, Placidus Lactantius ou 
Lectatius qui a confondu le poète Stace avec yn rhéteur de ce. Rom, qui 
, était effectivement de Toulouse. Stace était né à Naples, Baccace est 
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tombé dans la même errenr qui s'explique facilement dès qu’on sait 
que ba Silvae de Stace, dans lesquelles il indique sa patrie, n’ont été 
retrouvées qu'un siècle après la mort de Dante. 

Tolto v. Togliere. | | 

Tomaro (d’origine incertaine, probablement comme, tomber de tumba, 
le tombe), tomber, falen Inf. 16, 63. Tomber sur quelqu’un en ennemi, comme 
en allemand, über Ginen berfallen Inf. 82, 102. 

Tomba (mmda de la basse latinité). Au propre le tombeau, bas Grab 
Inf. 6, 97. 9, 129. 10, 40. Par extension une des bolge Inf. 19, 7. ` 
La profondeur des enfers, bie Tiefe ver GöNe, parcequ’elle sert en quelque 
sorte de tombeau à Satan. Inf. 34, 128. | 

Tommaso (Thomas), St Thomas d'Aquin, ©. Thomas von Aquino, un 
des pins grands écrivains de l'Eglise, né 1224, mort 1274. On accuse 


-= Charles I roi de Naples de l'avoir fait empoisonner, à quoi D. fait allu- 


sion Pg. 20, 69. Il était Dominicain. D. le trouve au Paradis 10, 99 
où il raconte la vie de St. François. Son principal ouvrage est la Summa 
theolegise. Son nom est écrit tantôt à la latine Thomas Pr. 10,99. tan- 
tôt Tommaso Pg. 20, 69. Pr. 14, 6. 16, 129, tantôt Tomma 12, 
110. 

Tonare et tuonare (de tonüru), tonner, bonnern. Comme impersonnel 
Pr. 28,99. Comme verbe actif Inf. 31, 45. Pr. 31,73. Comme subst., 
un tonnére, ein. Donnern Pg. 14, 138. 

Tondo, abbréviation très ordinaire de rotondo ou ritondo, rond, run, 
Adj. Inf. 14, 124. 18, 7. 19, 15. 20, 7. 31, 40. 34, 138. Pr. 18, 75.. 
22, 182. 24, 86. 28, 75. 30, 90. La lune quand elle est pleine, vol, 
est nommée tonda Int, 20.127. Pg.23,119. Subst., le cercle, ber Krei 
Pr. 13, 51. 14, 102. 20,68. Comme adv. À tondo, en cercle, im Ryeife 
inf. 6, 112. Pg. 11, 28. 

Topazio (Taparion). La topaze, ber Topas, pierre prétieuse de couleur 
jaune. Les bienheureux au paradis sont ainsi appelés Pr. 15, 85. 
30, 76. | ; 

Topo (probablement de taipo, car il paraît qu’on a confondu ancien- 
nement les trois animaux sorcio, ratto et talpa), la souris, bie Mans 
Inf. 23, 6. - 

Toppa (comme ce mot désigne quelqúefois une pièce pour rapiécer 
un habit, il pourrait venir de l'allemand ftopfen, rapetacer), le serrure, 
bas Slop Pg. 9, 122. | 

Toppo ou Pieve del Toppo Inf. 13, 124 est un petit endroit de Tos- 
cane dans le val di Chiana, où un détachement des Siennois fut sur- 
pris et mis en déroute par les Aretins 1288 V. Giov. Villani L. VH e, 
420. Nä 

Torbido, de l’eau trouble, trübe Inf. 9, 64. d’un nuage obscur, buntel 
Int, 24, 146. 

Torcere cerguere), tourner, drehen, menden, plier, Érimmen, au physique 
et au moral Inf. 17, 26. 27, 132. Pg. 8, 131. 13, 15. 15, 53. 19, 
140. 81, 86. Pr. 2, 26. A 61, 78. 8, 145. Délourner, abwenden Inf. 
25, 122. Pr. 9, 41. Tourner les yeux, die Mugen wenden Inf. 13, 65. 21, 
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98. Pr. 3, 21. Rouler les yeuz, ble Augen vervreben Inf. 6, 94. Torcer lo 
grifo, faire la grimace, baë Maul verbreben Inf. 31, 126. dans le même 
sens L il muso Pg. 14,48. t. il ventre, occasionner des douleurs d’entrailles, 
Leibihmerzen verurfaen Pg. 32,45. On trouve en rime torza p. torca 
Pr. A 78. Torcersi, se tourner, se diriger, fit umbreben, fit umivenben, 
fich wenden Pg. 4, 100. 17, 100. 29, 14. se détourner, fih abwenden Pr. 
6, 123. 7, 38. 16, 5. d’un chemin qui se tourne, fich wendet, prend une 
autre direction Inf. 17, 28. Se tordre, fi winden, de douleur etc. Inf. 
84, 66. Pg. 11, 75. Au part. Torto, tourné, gemwenbet, gebrebt Pg. 9, 
45. 11, 108. Pr. 1, 135. 17, 81. altéré, du sens d’un écrit, verorebt 
Pr. 29, 90. Comme adj. v. Torto. 

Torello (dimin. de toro), le jeune taureau, ber junge Gtier Pg. 26, 42. 

Torma ciurma), la troupe, ber Goufen, un certain nombre de personnes 
Int, 16, 5. Pour un troupeau, eine Geerde Inf. 30, 48. _ 

Tormentare, tourmenter, quàlen, punir, ftrafen Inf. 10, 78. 11, 38. 

Tormentato, un tourmente, ein @equälter Inf. 6, 4. 

Tormento, ie tourment, bie Dual, Lo punition, bie Strafe Inf. 5, 37. 6, 
4, 103. 9, 111. 14, 26. 18, 23. Pg. 10, 116. 18, 137. 21, 66. 27,21. 

Tornare, tonrner, wenden Pg. 28, 148. retourner, zurüdfehren, umfefs 
ren, revenir, Wwieberfommen Inf. 2, 71, 84, 188. 4, 81. 9, 2, 57. 10, 
11, 49. 16, 133. 17, 78. 21, 39. 27, 62. 34, 81. Pg. 3, 101. 10, 86. 
12, 80. 20, 144. 25, 133. Pr. 2, 4, 89. 4, 58. 20, 107. 27, 65. 29, 
107. 30, 14. tornar a mente, revenir à la mémoire, wieder më Gebädtnif 
fommen Pr. 9, 104. Dans le passage Inf. 15, 53 la Cr. et la plupart 
des édit. lisent ritornando, nous préférerions la leçon de la Nidob. et 
de beaucoup de bons manuscrits {ornand’io, adoptée par Costa, l’édit. 
de Florence et Ugo Foscolo, parcequ’elle rend le sens plus clair. Rede- 
venir, wieder werden Pg. 30, 54. Tornare in, se changer en, ith in etwas 
verwandeln Inf. 13, 69. 26, 136. Pg. 14, 99. Au part. tornato, con- 
tourné, verdreht Inf. 20, 18. Tornarsi est dit des mains qu’on ramène 
sur soi, sans avoir rien saisi, von ausgeftredten Gånden, die man surids 
zieht, ohne etwas gefaft au haben Pg. 2, 81. Retourner, zurüdfebren Pr. 
4, 23. 

Tornare, subst., le retour, bie Rüdfehr, bie Wiederfehr Inf. 6, 1. Pg. 
24, 77. | 

Torneamento (de tornare ou peut-être plutôt du Suédois torno, com- 
battre), le’tournoi, bas Turnier Inf. 22, 6. 

Torneare, se tourner, se mouvoir en cercle, fveifen, He im Rreife bewegen 
Pr. 14, 24. | 

Toro Ctourus), le taureau, ber Stier Inf. 12, 22. Pr. 16, 70. 

Torpente, mot emprunté du latin, inerte, sans activité, unthătig Pr. 
29, 19. 

Torquato. T. Manlius Torquatus qui tua un Gaulois en combat 
singulier et lui enleva un collier dont il prit le surnom. Pr. 6, 46. 

Torre v. Togliere. 

Torro Crurris), la tour, ber Thurm Inf. 7, 130. 8, 2. 9, 36. 314, 20, 
81, 41. 33, 47. Pg. 5, 14. 16, 96. 
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Torreggiare, couronner un mur, un -rempart de tours, mit Vhürmen 
rönen, umthùrmen Inf. 31, 43. 

Torrente, le torrent, bet Bergftrom Pr. 12, 99. 

Torso. La ville de Tours en Frañce. Pg. 24, 28. 

- Torto, part. de torcere q. v. 

Torto, subst., le tort, Da8 Unredt, que l’on fait ou que l’on éprouve 
Inf. 19, 36.. 27, 114. Pr. 18, 6. 

Torto, adj., plié, courbé, gebogen, gefrümmt Inf. 12, 52. Pr. 10, 16. 
14, 112. . Au moral via torta, le mauvais chemin, Der fblimme Weg, le 
chemin du péché. Pg. 10, 3. 13, 126. Pr. 26, 62. de esprit Inf. 30, 
21. Tourné, gewendet Pg. 9, 45. Defiguré, entftellt par torsion, verdreht, 
au physique Inf. 20, 23. Pg. 23, 57. Pr. 13, 129. Dans le sens latin 
de torme, farouche, mild, mit vervrebten Augen Inf. 14, 47. 33, 76. Adv. 
au moral mal, de travers, flet, verfebrt Pg. 18, 45. 

Tortura Pg. 25, 109. La Cr., Daniello, Portirelli, Torelli prennent 
ce mot dans le sens de forcimento, tour, Wendung, du chemin. Nous 
préférons l'interprétation de Lombardi, tourment, Qual. 

Toscana (de Tuscanus), province d'Italie, la Toscane, Toscana Inf. 24, 
122. Pg. 11, 110. 13, 149. 14, 16. 

Toscano, en sousentendant paese, le pays des Toscans, la Toscane, bas 
Lanb der Yoscaner, Toscana Pr. 9, 90. 

Tagen (Tuscus), subst., un Toscan, ein Yoscaner Inf. 10, 22. 22, 99. 
23, 91. 32, 66. Pg. 11, 58. 14, 103. 

. Adj., toscan, de Toscane, toscani, von Toscana Inf. 25, 76. 28, 108. 
Pr. 22,4117. Adv., Parlar toscano, parler toscan, to8canif reden Pg. 16, 
137. , 
 Togeg. Crovicum), mot. poétique, le poison, a8 GHft Inf. 13, 6. Pg. 25, 

132. 

Tossire (tussire), tousser, fuften Pr. 16, 14 où tossio, forme ancienne 
et poétique, est. mis pour (ossi. | 

Tostamente (de tosto), prompiement, vite, (net, fogleid Inf. 23, 22. 

Tosto (d’origine incertaine, tot citor), adv., (ët, bald, vite, Tënt Inf. 
2, 184. 10, 17. 16, 128. 18, 41. 19, 61. 23, 27. 24, 18, 100. .26, 
136. 28, 57. Pg. 7, 38. 11, 38. 13, 6, 64. 15, 79. 18, 97. 23,7, 19. 
33, 29. Pr. 7, 22. 9, 46.10, 38. 12, 87, 118. 28,27, 44. Bientôt, balo 
Pg. 15, 31. 21,72. 22, 130. Pr. 19, 116. 27, 68. Tosto che, dés que, 
fobalb al8 Inf. 8, 28. 10, 40. 16, 55. 20, 76. :83, 129. Pg. 1, 17. 5, 
111. 17, 44, 66. 18, 21. 25, 88. 28, 64. Pr. 6, 22. St tosto che, dés 
que, {0 bali als Inf. 5, 79. 19, 55. Pg. 5,37. Pr. 12, 1. 24, 150. 28, 
434. E tosto e tardo, tôt ou tard, früf oder fpăt Pr. 26, 13. Adj., vite, 
Inc Pg. 2, 133. 24,77. Pr. 9, 19. 28, 44. d’un chemin, le plus court, 
der fürzefte Pg. 6,60. 19,80. d'actions, inconsidéré, unbedact, trop prompt, 
äberells inf. 2, 42. 12, 66. | 

Toto, forme latine pour tutlo, tout, entier, gang Pr. 7, 85. 20, 132, 
toujours ep rime. 

Tra Cintre), et souvent intra lorsque le vers le demande. Entre, parmi, 
unter, awiien, plusieurs personnes ou objets. Inf, 2, 52 où la Nidob. 
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lit sans nécessité intra. 4, 132. 6, 85. 7, 49. 14, 95. 10, 47. 17, 21. 
21, 89. 22, 58. 23, 143. 29, 88. 82, 39, 77. Pe, 5, 103. 6, 45. 7, 
87, 90, 133. 13, 151. 19, 48. Pr. 1, 104. 5, 28, 81: 10, 109. 13, 
115. 19, 115. 22, 32. 28, 26, 38. 31, 41. Entre, gmifen, de l’espace 
entre deux objets Inf. 7, 128. 12, 55. 15, 4. 48, 8, 61. Pg. 4, 60, 81, 
108. 5, 69. 7, 70. 20, 90. 27, 36. Pr. 2,99. 8, 68. 9,85 et tr’ devant 
l'a. Pr. 2, 99. Du temps, entre, gwifen Inf. 33, 72. Pr. 7, 112. Tra 
bella e buona Pg. 24, 13. entre belle et bonne, c. à d., je ne sais si elle 
fut plus belle ou plus bonne, tra i suoi e $ miei, tant les siens que les 
miens, fowohi die meinigen al8 die ibrigen Pg. 29, 10. 

Traboccare (mans et bucca), déborder, Ŭbetlaufen, d’une mesure trop 
remplie Inf. 6, 50. 

Traccia (de trahers, tractus), proprement la trace, l'empreinte du pied 
sur le sol, bie Spur, de-là le chemin, la direction, qu’on suit, ber Weg, 
die Ridtung Pr. 8,148. La file, ber Bug, der Goufen, une troupe de plu- 
sieurs personnes, Inf. 15, 33. 18, 79. Correre in traccia Inf. 22, 55 
courir en file, in Sgen laufen, d’autres entendent å la poursuite, zur Bers 
folgung. 

Tracotanza (comme l’ancien français onsrectidance, ultra cogitatio), 
l’arrogance, l'insolence, Deg Uebermuth, la témenité, bie Zoltühnpeit inf. 8, 
124. V. Oltracotanza. 

Tradimento (de tradere), le trehison, bet Berrath, bie Berrătherei inf. 
28, 81. 33, 147. 

Tradire radere), trahir, verrathen. N'était le participe tradit Inf. 
33, 86 on pourrait croire que D. s’est voulu servir de la forme latine 
tradere, parcequ’on ne trouve que trade Inf. 11, 66 et 33, 129. 

Traditore, le traitre, ber Derrâther Inf. 28, 85. 32, 110. Pg. 20, 
104. 

Trafiggore Gransfgere), au propre trenspercer, burdbobren Inf. 24, 98. 
25, 86, 88. par extension de la douleur, de Pamour ete. pénétrer, Durds 
bobren Inf. 27, 12. Pg. 28, 65. 30, 41. Au part. tafio Inf. 24, 98. 
25, 88. 27, 12. Pg. 28,65 

Trafugare crans et fugare), transporter, saueer, nal einem Drte bringen, 
fergen Pg. 9, 38. 

Tragedia, avec l’accent sur la pénultième Inf. 20, 113. Bante ap- 
pelle ainsi l'Enéide de Virgile, selon Pusage de son temps où l'on ap- 
pelait Comédie tout ce qui était éerit en langue valgaire, et Tragédie, Tras 
giris, les ouvrages des anciens comme écrits d'un gie plus sublime. 

V. Conmedia. 

Tragedo, un poċie tragique, auteur d’une tragédie, dn Æragôbe, dn 
Yragüvienbdibter Pr. 80, 24. 

Tragotto (de saicere) Inf. 19, 429 v. Tragitto, tous deux en rime, 
le passage, der Uebergang, le trajet, bet Weg. | 

Traggore v. Trarre. 

Trajano, l’empereur Trajan, dont il est dit dans uns légende qu'il 
fat tiré des enfers et teçù parmi les élus ex vertu des prières du pape 
N. Grégoire Pg. 10, 76. Pr, 28, 45 et 112. ` 
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are (de mans et de linea), dégénérer, anSarten, an8 ber Art 
jan g- 14, 128. Pr. 12, 90. 16, 58. 
. Tralú sûre (translusere), luire à travers, burdfdimmern, burh{deinen Pr, 
6, 12. 13, 69. 21, 28. Reluire en général, briller, erglängen, glänzen Pg. 
14, 79. 
jun la trame, ber Ginféfag, d'un tissu, dans un sens figuré Pr. 
47, 101 

Tramortito (de trans et mori), demi-mort, engourdi, erftorben, getkfnnt 
Pg. 33, 129. 

Tramutare, comme trasmutare, changer, serndern, umiwanbeln Pr. 

- 5, 98. 17, 89. 

Tranare. Il est probable que D. s’est servi de ce verbe au lieu de 
trainare, le français trainer, ziehen; dans le sens de conduire, guider, fs 
ten, leiten, promener les regards Pr. 10, 121. 

Trangugiare (de trans et peut-être de gula), avaler, manger, veri@luden, 
effen Inf. 28, 27. 

Tranne v. Prarre. 

Tranquillarsi, jouir de la pair, de la félicité éternelle, ben ewigen 
Frieten geniefien Pr. 9, 125. 

Tranquillo, trenguille, ruhig, ftit, paisible, frieblic, doux, freundlich Pg. 
33, 19. Pr. 8, 11. 5, 100. 

Transito, le passage, ber Borübergang Pr. 26, 86. 

Traaslato. mot emprunté du latin, transporté, verfegt Pr. 14, 83. 

Transmutare, forme préférée de la Cr. v. Trasmutare. 

Trapagsare, passer, durchgehen Inf. 6, 100, pénétrer, buroringen Pr, 
2, 85. pénétrer, eindringen Pg. 8, 21. Passer un fleuve, ŭberfegen Inf. 3, 
74. Passer, vorübergehen Pg. 23, 20. 24, 73. 32,23 où trapassonne est 
mis pour ct trapassò. 

Trapassare, subst., au physique, le passage, ber Uebergang, d’un fleuve 
Inf. 3,124, Au moral, la transgression, bie Ueberfthreitung, ber Ungebors 
fam Pr. 26, 117. 

Trapasse, le passage, l’action de passer, vas Boribergeben Pr. 14, 
411. 

p Trapelare (d’origine incertaine), distiller, dégouter, trâufeln, verfidern 
g. 30, 88. 

Trapunto, de trapungere, exténue, abgezehrt Pg. 24, 21. 

Trarre (rahere) et devant les consonnes soùvent trar, tirer, ziehen Inf. 
6, 40. 9, 35. 11, 9. 17, 74. 19, 78. 21, 24. 23, 26. 24, 145. 30,71. 
Pg. 5, 86. 8, 80. 10, 56. 15, 86. 18, 23. 20, 71, 83. 24, 50, 88. 25, 
18. 29, 75, 127. 32, 6. 33, 27. Pr. 5, 125. 12, 32. 14, 19. 16, 107. 
18, 37. Faire pencher le balance, bie Wage nieberzteben Pr. 5, 62. Retirer, 
Herauszichen, délivrer, befreien Inf. 4,114. 4, 55. 8, 98. 84, 102. Pg. 
32, 134. Pr. 31, 85. Retirer, ôter, entziehen, wegnehmen, arracher, wegs 
reifen, auBreiÿen Inf. 29, 82. 32, 104. Pg. 21, 26. 32, 185. Pr. 6, 12, 
108. 10,72. 15, 124. Ezcepter, ausnehmen Inf. 29, 125, 130. Trar gli 
oochi, diriger les yeuz, ble Mugen richten Pg. 30, 77. T. guai, pousser des 
gémissements, les Ger de ia poitrine, agen, Wehetante ausftogen Inf. 5, 
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48. 13, 22. Trarre ammirazione di, prendre sujet d'admirer, Ualaÿ nel: 
men zu bewundern Pe. 24,6. Trar fuor, émettre, produire, bexborbringen, 
herausgeben Pg. 24, 50. Tirer de l’arc etc., {@iefen, jeler, werfen Pg.3, 
69. 31, 117. trar d'ale Pg. 10, 25. du regard, aller, reihen. Tirer un 
mot à un sens qu’il n’a pas, lui prêter un autre sens, ein Wort zu einer 
andern Bedeutung ziehen, dë anberS deuten inf. 9, 14. 

Trarre p. trarsi, se rendte, aller quelque part, wohin geben, comme en 
allemand zieben Pg. 2, 71. Pr. 5, 101. 

Trarsi, se tirer, se rendre quelque part, fih wobin ziehen, Ho wohin 
begeben Inf. 4, 115. 21, 74. 34, 111. Pg. 2, 76. 3, 91. 4, 103. 6, 67. 
19, 89. 20, 29. 28, 46. Pr. 5, 104. Eire attiré, graviter, H hinziehen 
Inf. 34, 111. Se retirer, faire un pas en arrière, fih gurüdaichen Pg. 7, 
8. Trarsi di, s'abstenir, fid) enthalten Inf. 3, 84. Au part. Tratto Inf. 6, 
40. 8, 98. 9, 35. 19, 73. 32, 104. Pg. 15, 86. 20, 83. 21, 26. 24, 
83. 25, 18. 29, 75, 127. Pr. 14, 19. 16, 107. 18, 37 et souvent. On 
trouve Tragger Int. 13, 22 leçon de la Cr. où la Nidob. lit trar. Trar- 
resi, p. trarsi Pg. 2, 76. Trarreti p. trarti Pg. 28, 46. Tragge p. trac 
Inf. 24, 145. 30, 71. Pg. 2, 71. 5, 86. 18, 23. 20, 71. Pr. 12, 32. 
Traggi p. trai Pr. 5,125. Traëli p. trada ou traëvali Pg.32,6. Tras- 
seci, p. ci trasse, il en retira, ex befreite daraus Inf. 4,55. Tranne pour 
ne irai, ezceptes-en; ou excepté, nimm dayon aug, ou ausgenommen Inf. 
29, 125, 130. 

Trarre, subst., la porlé d’une arbalète, die Sufweite, der Gäng 
Inf. 31, 83. 

Trascendere (transcendere), ourepasser, s'élever au-dessus de, überfteis 
gen, überfliegen Pr. 4, 99. Surpasser, übertreffen, überfteigen Inf. 7, 73. 
Pr. 30, 42. 

Trascolorarsi (de pas et color), changer de couleur, die Garbe wechfeln, 
devenir plus brillant. Pr. 27, 19 21. 

Trascorrere ctranscurrere), passer en courant, porüberlaufen, et passer, 
vorübergehen en général. Inf. 25, 84. Pg. 18, 128. 29, 16. Pr. 15, 23. 
24, 83. Porter ses regards, feine Blide tragen Inf. 31, 22. Parcourir, dans 
un discours, traiter, burdlaufen, behandeln Pr. 22, 95. Passer d’un objet 
à un autre, übergeben Pg. 32, 70. Tomber dans une erreur, in einen Srt: 
thum gerathen, se laisser emporter à Pr.4,63.22,92. Parcourir et pénétrer, 
comprendre, burdlaufen, ergründen Pg. 3, 35. 

Trasformato, transformé, changé, verwandelt, verändert, défiguré, altéré, 
entftellt Pg. 32, 142. 

Traslatare (de transferre), transporter, yon einem Ort zum anbern brins 
gen Pr. 20, 39. l 

Traslato v Transiato , 

Trasmodare (de trans et de modus), surpasser, outrepasser, übertreffen Pr. 
30, 19. 

Trasmutabile, facile à changer, Idët beweglid, veränberli® Pr. 


r 


Trasmutare, et dans quelques édit. éransmutare, métamorphoser, vers 
wandeln, changer, verändern Inf. 25, 101. Pg. 8, 74. 33, 80. Pr. 3, 60. 
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47, 89. 27, 38. Transférer, verfegen Inf. 15, 113. Pg. 3, 132. Trasmu- 
tarsi, se changer, se métamorphoser, Ah verwandeln Pg. 20, 14. 31, 126. 
se transporter, th bewegen Inf. 29, 69. Tourner l’altention, bie Aufmerf= 
famfeit wenden Pr.21,21. Comme subst. le changement, die Bermanblung 
Pr. 18, 64. 

Trasparente, transparent, Dur@feinent, burdfidtig Pr. 3, 10. 

Trasparere, paraître d travers quelque chose de transparent, burg, 
{einen Inf. 34, 12. Pr. 2, 80. 28, 31. 

Trasportare, transporter, conduire, bringen, führen Pg. 28, 22. 

Trastullare (d’origine inconnue), amuser, faire plaisir, unterhalten, 
Bergnügen maen Pg. 16, 90. Pr. 9, 76. 15, 128. 

Trastullo, Pamusement, bie Unterhaltung, le plaisir, bas Bergnügen 
Pg. 14, 93. 

Trasumanare, mot formé par le poète pour dire s'élever au-dessus de 
lhumanité, fit über bas Denfblide erheben Pr. 1, 70. 

Trasvolare, passer en volant, voler à travers, turfliegen Pr. 32, 90. 

Tratta (de rahere, tractum). L'action de tirer ou pousser un soupir, da8 
Ausftofen eines Seufzers Pe. 31,31. La ge, ber Zug, de plusieurs per- 
sonnes qui vont dans la même direction Inf. 3, 55. de-là la direction, bie 
Ridtung Pg. 15, 20. 

Trattare (tractare), au propre traiter, behandeln Pg. 21, 136. battre des 
ailes, mit ben Flügeln flagen Pg. 2, 35. par extension traiter un sujet, 
en parler, einen Gegenftanb behandeln Inf. 1, 8. Pr. A 27. 

Tratto ciractus), la distance, bie Œntfernung Pg. 29, 44. Pr. 32, 41. 
la durée du temps, cine Seitbauer, la suite, die Folge, die Reihe Pr. 29, 37. 
Dans le passage Pg. 42, 65 il est difficile de décider si le poète a voulu 
désigner par ce mot les traits de pinceau, die Süge deg Pinfels, ou bien 
les traits, Die Sbüge, du visage. Cette dernière signification paraît avoir 
été anciennement admise, ce qui est prouvé par la leçon gli atti de la 
Nidob. et de plusieurs Mss. qui n’est qu’une explication du texte. 

Tratto, part. de trarre q. v. 

Travaglia (du latin du moyen àge tabale, de trabs), mot qui a vieilli, 
le tourment, bie Qual Inf. 7, 20, 

Travagliare, tourmenter, quälen Pg. 21, 4. Travagliarsi Pr. 33,114. 
semble devoir signifier se changer, fit verändern. 

Travagliato, tourmenté, peiné, gequält, beEimmert Inf. 34, 91. 

Travasargi (trans et vas), proprement passer d’un vase à l’autre, D. 
l’emploie pour une charge qui passe d’une personne à une autre, über 
geben Pr. 21, 126. 

Travo (abs), proprement la poutre, ber Balfen, par extension l'arbre 
mème, ber Baum Pg. 30, 85. 

Traversare, traverser, burfliefen Pg. 5, 95. 

Traversaro. Pier ou Pietro, gentilhomme de Ravenne que D. cite 
Pg. 14, 98 comme un modèle ‘de libéralité et de moeurs nobles. Sa 
famille est appelée la casa Traversara Pg. 14, 107. 

TTAVErSO Cransversus), travers, querùber, dè traverso, en travers, in bie 
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Duere inf. 30, 87. da traverso, de vis-à-vis, von gegenüber Pg. 5, 22. 
Per traverso, à travers, in ber Ouere Pg. 9, 99. 

Traviaro (de ven et via), éloigner avec violence, entrainer, forigeigen, 
entfernen Pg. 5, 92. | 

Travolgere (de trans et de volvere), tordre, défigurer, verbreben, eniftellen 
Inf. 20, 17, Au part. travolto Inf. 20, 11. Pg. 33, 66. 

Tro (tres), trois, drei Inf. 2, 124. 4, 87. 6, 75. 9, 38. 114, 17, 29 etc. 
Pg. 2, 80, 98. 3, 36. 7, 34. 8, 89 etc. Pr. 1, 39. 2, 97. 10, 77. 12, 
91 etc. Tre volte, trois fois, dreimal Pr. 24, 152. I tre Pr. 25, 33 sont 
les apôtres Pierre, Jean et Jacques. Tre a tre ou suivant la Nidob. d tre 
a tre Pr. G, 39. trois conire trois, Drei gegen drei, pour indiquer le com- 
bat des Horaces et des Curiaces. Dans la rime D. se sert de la forme 
tree Pr. 28, 119 et trei Inf. 16, 21. Quant à Pr. 16, 38 v. Trenta. 

Troccia (de ticae), les tresses, die Gaarfledten Inf. 20, 53. 

Trecento, trois cent, breifunbert Pr. 6, 38. 26, 119. 

Tregua (de l'ancien allemand triuwa, triwa, la foi, la fidélité, bic 
Treue, de-là le latin du moyen âge Treva, Trewa). D. l’emploie toujours 
dans le sens de repos, Ruhe, cessation, Hufbôren Int, 7, 88. Pg. 14, 136. 
17, 75. La Cr. écrit sans aucune nécessité triegua Inf. 7, 88 et tregua 
dans les deux autres passages. 

Trei v. Tre. 

Tremante, tremblans, bebent, sitternb Inf. 5, 136. 

Tremare Gremere), trembler, zittern, de peur, de froid, de vieillesse etc. 
Inf. 1, 90. 4, 27, 150. 9, 66. 17, 87. 29, 98. 32,75. Pg. 30, 47. 
Pr. 13, 78. De la terre, trembler, erbeben Inf. 3, 131. Pg. 20, 128. Pr. 
7, 48. Comme subst. Pg. 20, 141. 

Tremolare, fréquentatif de tremare, trembler, tremblouer, erzittern, bril- 
ler, flimmern Pg. 12, 90. 28, 10. Pr. 2, 111. 25, 80. Comme subst., 
le tremblement, Da8 Bittern, das Flimmern Pg. 1, 117. 

Tremoto et tremuoto Cerrae motus). Toutes les édit, varient ; iremoto 
est sans contredit la plus ancienne forme. Le tremblement de terre, Da8 
ŒGrvbeben Inf. 12, 6. 31, 106. Pg. 21, 70. 

Trenta criginta), trente, breifig Inf. 31, 65. Pg. 3, 140. Pr. 26, 122. 
Dans le passage Pr. 16, 38 la Cr. suivie de Venturi et Volpi a intro- 
duit de sa propre autorité la leçon tre au lieu de trenta qui se trouve 
dans Alde, dans presque tous les Mss. et les anciennes édit. et qui sans 
contredit est la véritable. D. veut indiquer l’année de naissance de son 
trisaieul Cacciaguida et dit que depuis la conception du Seigneur jus- 
qu’à sa propre naissance la planète Mars avait fait cingue cenio cin- 
quanta E trenta de ses révolutions annuelles. Or comme l’année de 
Mars est de 686 jours et quelques heures, la naissance de Caceiaguida 
est fixée par cette leçon à l’année 1080 ou 1091, ce qui s’accorde par- 
faitement avec sa mort avenue dans la croisade de 1147. Les Acadé- 
miciens supposant que D. par ignorance aurait cru la révolution de 
Mars de deux années entières, en tirent la conséquence que D. ferait 
naître son trisayeul en 1160 c. à d. 13 ans après sa mort, et pour évi- 
ter cette prétendue erreur ont admis presque sans aucune autorité Ge 
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au lieu de érenta pour faire naître Caceiaguida d’après leur caleul en 
1106. Les connaissances astronomiques très précises que D. montre 
partout ne permettent pas d'admettre qu'il se soit trompé, de 44 jours 
en calcalant l’année de Mars. 

Trentino, de Trente, von Trient ou Trident Inf. 20, 67. 

Tronto (Tridon), Trente, Vrient où Ætivent, ville du comté de Tyrol 
Iaf. 12, 5. 

Tresca (d’origine inconnue), nom d’une dance très animée qu’on ne 
connaît plus. Pour mouvement rapide, {dnelle, heftige Bewegung Int, 
14, 40. 

Trescare, deser, tangen, sauter, fpringen Pg. 10, 65. 

Trespiano, petit endroit tout près des portes de Florence Pr, 
16, 54. 

Triangolo, le triangle, bag Dreled Pr. 15, 102. 17, 15. 

Trib dello v. Tehaldello. 

Tribo (de sw), mot qui a vieilli, ordre, Orbnung, rang, Rang Pg. 
31, 130. 

Tricorde (de tres et chorda), un arc armé de trois cordes, ein mit brel 
Sehnen befpannter Bogen Pr. 29, 24. 

Triegua v. Tregua. 

Triforme , triforme, de trois manières, breiartig Pg. 17, 124. Pr. 
29, 28. 

Trinacri ancien nom poétique de Pile de Sicile. Pr. 8, 67. 

Trine v. 

Trino, qui a composé de trois, aug dreien beftebenb Pr. 25,132. Terme 
de théologie, ce qui se rapporte à la Trinité, breieinig Pr. 15, 47. 24, 
140. 31, 28. 

Trionfale Griumpkalis), de triomphe, triomphal, zum Triumph gehörig Pg. 
29, 107. 32, 19. 

Trionfante Ciriumphana), triomphant, triumphirend Pr. 22, 131. 

Trionfare cCtrismphare). Dans le sens romain triompher, triumphiren, 
vaincre, fiegen Inf. 27, 111. Pg. 26, 77. Pr. 1, 29. 6, 52. Dans le sens 
chrétien, jowir de la béatitude, Ad) ber Geligfeit erfreuen Pg. 24, 14. Pr. 
23, 136. 

Trionfo (triumphus), le triomphe, ber Triumph, la gloire céleste, » bie Gim- 
mel8glorie Pr. 9, 120. 22, 107. 23, 20. 30, 98. 

Tripartito, partagé en trois, breitheilig Pg. 17, 138. 

Tripudio, mot emprunté du latin, la danse, ber Tang, der Reigen Pr. 
12, 22. 28, 124. mouvement de fête que D. attribue aux bienheureux. 

Tristano, Tristan, héros fabuleux de la table ronde du roi Artbus, 
célébré dans les anciens romans de chevalerie Inf. 5, 67. Il était le 
neveu du roi Marcus de Cornouaille dont il aima la femme Isolde ei ` 
fut tué par ce roi. 

Tristissimo, superlatif de tristo, trés triste, {cbr traurig, trés misérable, 
febr elenb Inf. 24, 91. 

Tristixia, le tristesse, Die Yrautigteit die Traner inf. 6, 3. 22, 111. 
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80, 144. Pg. 22, 56. 26, 94. Pr. 32, 54. La misére, ber Jammer, das 
Glenb Inf. 29, 58. 

Tristo , triste, traurig, affligé, betrübt, misérable, elend Inî. 4, 84. 5, 
117. 7, 107, 121. 9, 16. 13, 69, 145. 23, 69. 28,111. 30, 16. 31,6. 
32, 38. 33, 64. Pg. 6, 3. 7, 28. 8, 58. 9, 13. 10, 69. 12, 44. 14,64, 
71. 18, 123. 22, 111. 23, 110. 31, 11. Pr. 6, 76. 9, 72. 16, 142. 
Des damnés, misérable, nidt8würbig, elend Inf. 8, 35. 6, 55. 19,47. 20, 
121. 30, 76. 33, 109. D’une odeur injecte, verpeftet, désagréable, wider- 
wâttig Inf. 11, 12. 

Tritare (de tritum, terere), fouler aux pieds, treten, ftampfen Inf. 16, 40. 
battre le bled, auSbrefden Pr. 18, 34 où trito est la forme contracte du 
part. tritato. 

Trito v. Tritare. 

Trivia, surnom latin de la Lune, ber Mond Pr. 23, 26. 

Troja, Troie, Troja Inf. 1, 74. 30, 98, 114. Pg. 12, 61. 

Trojano, de Troie, Troyen, trojanif® Inf. 30, 22, le Troyen, ber Tros 
janer Inf. 13, 11. 28, 10. 30, 14. Pr. 15, 126. 20, 68. Dans le pas- 
sage Inf. 28, 10 la Cr. et toutes les anciennes édit. lisent Trojani. 
Les modernes, Biagioli, Rossetti, Viviani et Romanis ont préféré de lire 
avec un très petit nombre de Mss. Romani. Nous préférons l’ancienne 
lecon comme plus conforme à la manière de voir du poète et d’ailleurs 
appuyée par l’immense majorité des textes. 

Tromba (peut-être de Strombus, une coquille dont on a pu se servir 
comme instrument de musique), la trompette, Die Trompete, die Tuba, 
au propre inf. 22, 7. pour la trompette poétique Int. 19, 5. Pour celle 
qui annonce le jugement dernier Inf. 6, 95. 

Trombetta, Jo trompette, vie Trompete Inf. 21, 140. - 

Troncare, couper, abf@neïiven Inf. 18, 18. déchirer, gerrelÿen, Arte 
féen Inf. 7, 144. Arracher, abreifien Inf. 13, 28. 

Tronco, le tronc, ber tamm Inf. 13, 33, 55. 

Tronco, forme contracte de troncato, mutilé, verftümmelt Inf. 28, 65, 
121. 30, Su. Pg. 8, 27. De-là parola tronca, parole tronquée, abgebros 
en Inf. 9, 14. De la vue intercepté, abgefnitten, benommen Inf. 20, 51 
d’une montagne, détaché, abgetüft, sépare, getrennt Pg. 14, 32. 

Troncone, forme augmentative' de tronco, le tronc, le corps de 
l’homme dont on a coupé la tête, ber Rumpf Inf. 28, 141. 

Trono (thronus), le trone, ber Zbren Pr. 5, 115. 31, 69. Nom que l’on 
donne à Pune des hiérarchies des anges Pr. 9, 61. 28, 104. Quant à 
Pr. 21, 12 v. Tuono. 

Tronto, fleuve qui fait la frontière du royaume de Naples et de l'état 
ecclésiastique et se jette dans l’Adriatique Pr. 8, 63. 

Troppo (du latin du moyen âge troppus, une troupe, de l'allemand 
Trupp, qui tous semblent en dernier lieu dériver de terda). Comme adv. 
trop, zu viel, zu febr, zu Jonge Int 7, 99. 10, 27. 13, 119. 20, 38. 22, 
70, 110. 25, 125. 28, 72. 31, 23. 32, 90. Pg. 8, 36. 13, 12. 17, 96, 
136. 20, 9. 22, 35. 24. 92. 32, 9. 33, 25. Pr, A 87. 9, 55. 11, 73, 





Troppo — Tuono. 527 


104. 14, 130. 24, 27. 30, 105 et plus souvent. Troppo piż, beaucoup 
plus, viel mehr Pg. 14, 125. - 

Comme adj., trop de, zuviel Inf. 25, 125. 28, 72. Pg. 2, 9. 9, 124. 
13, 136. 22, 20. Pr. 3, 36. 5, 134. Pour molto, nombreux, 3abireid 
Int, 7, 25. et comme adv. beaucoup, viel Pg. 12, 116. 

Troppo, subst., le trop, le superflu, ce qui est de trop, bas Buvief 
bas lieberfiüffige Pr. 6, 12. 22, 27. 

Trottare (de l’allemand Fritt, treten), trotter, traben, aller vite, cou- 
rir, outen Pg. 24, 70. 

Trovare (peut-être de l’allemand treffen, au part. getroffen), trouver, 
finden, antreffen Inf. 1, 8. 11, 102. 23, 58. 31, 73. 32, 59. 33, 155. 
Pg. 6, 150. 11, 50. 12, 131. 19, 80. 20, 55. 33, 108. Pr. 8, 139. 
Trouver, imaginer, exfinben, erfinnen Inf. 11, 14. Trovarsi, se trouver quel- 
que part, étre, fidh befinden, fein Inf. 4, 7. 8, 126. 14, 130. 18, 20. Pg. 
10, 96. 16, 116. Pr. 26, 32. 

Trullare (peut-être du mot allemand bås et populaire frullen, uri- 
ner), péter, lacher des vents, fargen, furzen Inf. 28, 24. 

Truova, truovi, truova v. Trovare. ` 

Tu, is, du, pronom de la seconde personne Int, 1, 66, 76, 79, 85, 
94, 113, 121, 131, 133, 135. Pg. 1, 73, 92, 94. Pr. 1, 27, 75, 76, 
88, 91, 93 et ainsi de suite. Très rarement il est joint comme affixe 
au verbe comme Inf. 8, 127 vedestu p. vedesti tu. En rime il prend 
quelquefois la forme tue Pg. 16, 26. 29, 85. Pr. 1, 19. 

Tuba, mot poétique emprunté du latin, la trompette, bie Trompete. 
Au propre Pg. 17, 15. Pr. 6, 72. Au figuré, un instrument de musique 
quelconque Pr. 12, 8. La poésie Pr. 30, 35. 

Tue v. Tu. 

Tui v. Tuo. 

Tullio, Marcus Tullius Cicéron, l’orateur romain Inf. 4, 141. 

Tumore, au figuré Porgueil, ber Õtolz, la vanité, ble Gitelfeit, der Go ds 
muth Pg. 11, 119. 

Tumulto, le iumulic, ber ärm Inf. 3, 28. 

Tuo, pronom possessif ton, bein Inf. 1, 84, 112, 2, 79, 81, 98, 113. 
6, 58. Pg. 1, 55. 5, 65. 6, 33, 101, 102, 103, 129, 132, 134. Pr. 1, 
14, 25, 75, 137. 2, 62, 84. 3, 26, 41. 4, 25. 5, 8, 120 et ainsi de 
suite. Au féminin Tua Inf. 1, 113. 2, 43, 45, 67. 5, 92. 6, 49, 106. 
Pg. 1, 66, 80. 6, 112, 117, 122. Pr. 2, 72. 3, 47. 4, 17. 7, 52. 15, 
67, 89, 92. 17, 98, 128 et partout. Au plur. masculin Tuot Inf. 5, 
116. Pg. 1, 82. 3, 61. 5, 70. 6, 83, 120. 11, 10. 31, 110. Pr. 2, 99. 
5, 3. 17, 97. 33, 32 et ainsi de suite. Comme subst. les tiens, die Deis 
nigen Inf. 12, 93. Au féminin : Tue Inf. 2, 137. Pg. 6, 86. 12, 15. 16, 
26. 22; 109. 29, 87. Pr (8. 90. 15, 96 etc. Au lieu de tuoi on trouve 
en rime Tui Inf. 10, 42. 

Tuonare v. Tonare. 

Tuono. Ce mot dérivé tantôt de tonus, tantôt de tonitrus, présente les 
deux significations de son, ton, bruit, @eräufd et de tonnére, Donner. I 
a le sens s de son, bruit Inf. 31, 13. Pg. 9, 139. 29, 152. Pr. 21, 442. 
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De tonnére Inf. A 2. Pg. 14, 184. Pr. 21, 12, 108. Quelquefois il est 
douteux laquelle des deux significations doit prévaloir, p. ex. nf. 4, 9 
où le sens de bruit paraît plus convenable et cette même signification 
pourrait à la rigueur s’appliquer à Iaf. 4, 2. Quelques Mss. présentent 
la leçon trono qui probablement est la forme la plus ancienne comme 
la plus rapprochée de tenir. 

Tupino, petit fleuve dans le voisinage d’Assisi. Pr. 11, 48. 

Turare (de deed, fermer, f@liefen, begrängen Inf. 28, 45. 

Turba, la troupe, der Bauten, un certain nombre de personnes Inf. 
4, 29. 15, 109. Pg. 2, 52. 6, 10. 28, 21. 26, 65. Pr. 9, 43. 22, 151. 
23, 82. 

Turbare, au physique troubler, ftören, mettre en désordre. Pr. 29, 
#1. troubler, obscurcir lair, die Ruft verbunteln Pr. 28, 83. Pilus souvent 
au moral Turbarsi, se troubler, beftürzt werven Pg. 14, 68. 26, 67. An 
part. Turbato, troublé au physique, de la vue, troublé, malade, trie Inf. 
41, 91. Au moral troublé de colère, aufgeregt, erzürnt Inf. 23, 146. Pg. 
27, 35. de douleur, beftürat, traurig Pg. 3, 45. 

Turbare, subst. verbal, le trouble, le désordre, bie Unrube, vie Berwits 
yung, des éléments Pg. 28, 97. 

Turbia, petite ville du territoire de Gênes, non loin de Monaco Pg. 
3, 49. 

Turbo, mot emprunté du latin, la forme italienne est turbine, le tour- 
billon , ber Wirbelwind Inf. 3, 30 où Alde, suivi de Romanis, U. Fose. 
et appuyé de plusieurs Mss. lit a turbo, a modo di turbine. Nous pré- 
férons la leçon de la Cr., de la Nidob. et de presque tontes les édit. 
anciennes et modernes il turbo, d'autant plus que D. se sert àspeu-près 
de la même expression Inf. 34, 4 et que le mot de turbo se trouve dans 
le même sens Inf. 26, 187. Pr. 22, 99. 

Turbo (de turbiaw), l'obscur, le sombre, bag Dunfie Pr. 2, 148. 

Turco, le Turc, der Lürfe Inf. 17, 17. . 

Türgere, mot emprunté du latin, proprement s'enfer, se gonfler, ans 
fiwellen ; des mouvements de l’âme Pr. 10, 144. 30, 72. 

Turgido, des bourgeons des plantes qui s 'enfent, se gonflent au prin- 
temps, angefbiwollen Pg. 82, 55. 

Urmo, héros Rutule qui périt par les mains d’Enée en combattant 
pour sa patrie Inf. 1, 108. 

Turpo, mot latin, turpis, infame, (ëng, impur,-unrein Pr. 15, 
. #45. 

Tuto, mot emprunté du latin, sûr, à l'abri de, fider, gefldert vor Pg. 
17, 10 

ratiévis, toutefois, cependant, deooh, indep Inf. 30, 141. Pg. 31, 43. 
loujours, timmer, néanmoins, niht deto weniger Inf. 4, 65. 

Tutti, pour tu ti, tu te, bu bir, leçon de la Nidob. quin ’a été adoptés 
de personne. 

. Tutto «otw), adj., tout, gang, alle, ordinairement le subst., eaquel il 
est joint, prend l’article, tutto °l mondo etc. Inf. 4, 57. 3, 114. 6, 56. 
Y, 28. 8, 7. 9, 121. 40, 9, 14. 14, 28. 17, 44. 21, 71. 22, 147. 28, 
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128. 32, 3. Pg. 2, 55. 3, 92. 6, 72, 124, 7, 22. R, 17, 110, 898. 11, 
9. Pr. 2, 114.. 3, 83, 111, 427. 3, 148. 6, 55. 7, 14, 27, 110, 118. 
8, 97. 9, 109. 10, 59 et très souvent. . Quelquefois l’artiele est omis 
Int 1, 49, 78. 14, 133, 17, 25. 27, 27. Pg. 5, 99. 11, 110. Pr. 1, 
110. 7, 27. 28, 66. 31, 51. Tutto giorno Pg. 27, 105. Tutto di Pr. 
LA, DI. 17, BI correspondent à soujours, immer. Quelquefeis suito adj. 
spul, o9 joist an sukstandf et à l’hdjactif prend le sens de l’adverbe tost 
d fait, gang ab gar Tout 2, 120. 5, 8. 14, 23, 109, 16, 54. 17, 44. 
49, Gá. 21, 21, 23, 65. 28, 128. 31, 15. 33, 93, 84, 11. Pg. 4, 20. 
49, 13, 72. 23, 46. Pr. 1, 64. 5, 86. Q, 109. 47,64. Tutti, fuite, taws, 
toutes, Alle Inf. 1, 127. 3, 123. A 183, 145. 7, 38. 9, 77. 10, 10. 14, 
24. 19, 25, 28, 65. 34, 11. Pg, 8, 70. 5, 52. Pr. 2, 68, 102, á, 34. 
5, 24. 6, 24. Devant les noms de nombre tutto est suivi de e Tutti e 
trei Inf. 16, 21. tutti e tre Pg. 27, 85. Gi e quatro Pg. 8, 135, tutti 
e cingue Be, 9, 12, tutte ¢ pette Pe. 33, 19. Pr, 22, 148. tous trois ete. 
ofle ber gie, 

Très souvent pour renforcer le sans, guanto est ajouté à uto, tutia 
guanta, toute vetiére, gang und burdaus Inf, 20, 4, 114, Pg. 10, 58. 
22, 76. 28, 108. Pr, 14, 45. 28, 70, Tultÿ quanti, nu tutie quanta, 
tous où toutes tant qu'il y en a, alle miteinander iaf. A 106.. 4, 117. 6, 
37. T, 40. 20, 42, 73. 22, 87. 31, 93. Pg. 2, 74. 6, 25. 7, 86, BA, 
25, 82. 28, 11. Pr. 1, 108. 22, 133, 23, 29. | 

Tatto, adv, tou d fait, gaung, gang und gar inf, 2, 39. 4, 44. 6, 136. 
6, 3. 9, 35., 10,33, 44, 57. 14, 23. 17, 87, 128, 49, 125. 21, 104, 
108. 23, 19, 112. 24, 191, 25, 51. 28, 28, 145. 29, 100. 34, 52. 
Pg. 4, 410, 128. 3, 23. A 48, 59. 8, 42. 11,78. 46,42. 17, 42. 
29, 24. 29, 32, Pr. 1, 44. 6, 24. 7, 71. 11, 37. 12, 69. 22, 99. 25,. 
22, 28, 29. 

Tutio, (eut, nes Inf. 7, 8, 73, 9,29. 10, 131. 34, 69. Pg. 3, 88. 
46, 68. Pr, H, 78. 22, 82, 

Tutto, subst., le tout, Da Ganze Inf, 34, 32. Pre 3, 86. D, 78. 

Del tuto, tout à fai, gang unD TU iaf, 9, 119. 20, 17. 30, 149, Pg. 
43, 31. Et dans le même sens in tutte Pg, 6, 128. 7, 86., 89. 8, 90.. 
| FutochA ou tutto che, bien que, obwohl, sbglcid Inf. 6, 100. $$, 125. 

Con: INS ahe, daas le méme sens In. d 88, 


H. 

U' ci}, forme ancienne et poétique pour opa, od, Wé, wohin, aveè 
et sans mouvement. Int, 2, 24. 9, 33, Pg. 24, 79. 28, 12. Pr. 7,31. 
40, 87, 96, 112. 12, 63. 20, 106. 27,146. U. che pour ovengue, 
de quelque côté que, wobin immer Inf. 7,120. Au lieu de Ọ’ Pr. 12, 128 
et 15, Då; la Cr. lit De” apparemment p. dovo. ` si 
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Ubaldin dalla Pila v. Pila. 

Ubaldo, nom dérivé de l’Allemand $ubalb, St: Ubaldo, dabord ermite 
puis évêque d’Agobbio suivant Benvenuto. Pr. 11, 44. 

Ubbidionte, obéissant, geborjam Inf. 4,57. Alde, La Cr., Dan., Land. 
et plusieurs anciennes édit. lisent ubbidente qui pourrait bien être la 
forme la plus ancienne. Tous les anciens commentateurs rapportent 
cette épithète à Mose, quelques modernes comme U. Fose., Romanis 
la rapportent par une construction assez forcée à Abraham. - 

Ubbidire ou ubidire éobedire), obéir, gehorchen Inf/2, 134. 10, 43. 
Pg. 29, 25. et comme subst. l'obéissance, Der: Geforjam, bas Geborden 
Inf. 2, 80. 

Ubertà, jo fétondité, die Srubibarfeit, -la richesse,- bee Reichthum Pr. 
20, 21. 23, 130. 

Ubertin Donate v. Donato. | 

Ubi, mot latin, où, wo. Comme subst. Pr. 29, 12. Tenere al. ubi 
Pr. 28, 95. Les tenir dans le lieu, la situation, où ils se trouvent, fte feft- 
Halten, wo fie fidh befinden. Lombardi lit avec la Nidob. agli wbi. 

Uccellatojo (de uccello), une aire ou endroit préparé podr prendre 
des oiseaux, tin Bogelbrerv. Dante désigne par ce nom une montagne 
à 5 milles italtennes de Florence d’où la ville se présente pour la pre- 
mière fois à qui. vient par la route de-Bologne, comme Rome s'offre à 
la vue du haut du Montemalo q. v. Pr. 15, 110.. - 

Uccellino, dimin. d’ueccello, le pelit oiseau, ber Feine Bogel, bas Böge- 
lein Pg. 23, 3 où le poète décrit l’oceupation oiseuse d’un oiseleur. 

Uccello (de awells de la basse latinité pour avicella), l'oiseau, ber Boc 
gel. Au propre Int. 17, 128. Pg. 17, 20: 29, 113.. Pr. 29, 118 où ce- 
pendant il est fait allusion-au diable. . L'aigle, ber Moler, est appelé Uccel 
di Giove Pg. 32, 112. et U. di Dio Pr. 6, 4. L’aigle dans les armoi- 
ries impériales Pr. 17, 72. . Comme D. -attribue des ailes aux démons 
et aux anges, un démon est appelé malvagio uecello Int. 23. 96. et 
Satan lui-même Inf. 34, 47. un ange U. divino Pg. 2, 88. 

Uccidere Coccidere), tuer, tôbten Inf. 1, 96. par extension dioner, -erftif- 
fen, détruire, vernichten Inf. 11, 55. 

. Udire (audire), entendre, hören et écouler, zuhören Inf. 1, 115. 2, 106. 
3, 32. 4, 79. 5, 70. 6, 99. 7, 94. 10, 97, 127. 14,62. 16; 1, 93. 20, 
97. 21, 74. 22, 97, 107. 23, 143: 24, 142.. 25, 96: 26, 49. 28, 52. 
31, 4. 33, 12. Pg. 1, 69. 4, 7. 7, 20. 8, 5, 61. 10, 107. 13, 97, 145. 
14, 55. 16, 22, 145. 17, 79. 23, 10, 13. 24, 57, 128. 26, 80. 28, 
83. Pr. 4, 97. 5, 104. 7, 55. 10, 126. 14, 126. 15, 70. 17, 2. 23, 
52. 25, 98. 31, 98 et très souvent. Comme subst. le sens de l’ouie, das 
Gehör Pg. 14, 136. Pr. 27, 6. L’action d'entendre, bas Dären Pg. 8, 8. 
16, 36. On trouve en rime Udie p. udt Pg. 23, D Däien, véi Pr, 15, 
70, et Udissi p. sud Pg. 31, 98. - 

Uficiale coficias), l'officier, le ministre, le serviteur, be Diener, ber Bes 
amte Pg. 2, 30. 

Uficio et Ufizio Coffcium), l'emploi, la charge, bas Amt. La première 
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forme sè trouve Inf. 12, 89. 22, 86: 27, 91. Pg. 10, 57. Pr. 8, 419. 
12, 98, 128. 21, 78. 25, 111. 27, 17. 30, 136. Ufisio en rime Inf. 
5, 18. 13, 62. 

Ugnere ou Ungere, oindre, Gen, pour guérir Pr. 32, 4 

Ugo, du nom allemand Dug0 eu Gug. Les pérsonnes de ce nom dont 
D. fait mention sont: 

` Ugo Ciapetta v. Ciapetta. 

Ugo da Sanvittore v. Sanvittore. 

Ughi les Ughi, ancieniie famille noble de Florence Pr. 16, 88. 

Ugolino della Gherardesca, comte de Donoratico, chef du parti 
des Gibellins k Pise vers la fin du treizième siècle. Accusé par l’arche- 
vêque Roger degli Ubaldini d’avoir trahi les intérêts de la patrie, il fut 
arrêté 1289 avec deux de ses fils et deux ou trois de ses petits-fils et 
on les laissa mourir de faim dans la tour des Gualandi, ou alle sette 
vie sur la place des Anziani. V. Inf. 33. 

Ugolin d'Azso v. Azzo. 

Ugolin de’ Fantoli v. Fantoli. ', 

Ugualmente (de segualis), également, gleich, d’une manière égale, aas, 
förmig Inf.-7, 76. Pr, 28, 69. 

Uguccione, autre forme du.nom Ugo. C'est le nom dun des fils du 
comte Ugolino, qui périt avec lui. Inf. 33, 89. V. Ugotino. 

Ulisse, Ulysse, Ulÿffes, roi d’Ithaque, un des héros de la guerre de 
Troie. Inf. 26, 56. Pg. 19, 22. Pr. 27,83. Il raconte lui-même sa mort 
Inf. 26, 90 sq. . 

 Diieg Colivo), l'olivier, ber Delbaum, : une branché d’olive Pg. 2, 70. 
pour Polite, bie Olive Pr. 21, 115. 

Ultimamente, enfin, en dernier lieu, eolit, mit Pe, 20, 116. 

Ultimare, comme subst., la fin, bas Enbe Pg. 15,1. 

Ultimo, le dernier, ber legte Inf: 4, 90. 24, 42, 111: 29, 40, 148. 
33, 11t. Pg. 17, 71. 25, 109. 28, 147. Pr. 1, 13. 3,120. 24,15. 25, 
121. 28, 126. L'ultimo dà Inf. 14, 54. 15, 47. et l'ultima sera Pg. 1, 
58 Je dernier jour de la vie d'un homme, ber legte Tag, der obestag. 
L'ultima salute Pr. 22, 124 la dernière, la plus haute béatitude, bie 
Höte Seligfeit. L'ultèmo comme subst., le dernier effort, le tèrme de 
la perfection, baë Meuberfte, vas Befte Pr. 80, 33. 

Umano (humanus), humain, de. Phomme, menfdlid, bem Renfen eigen 
Inf. 2, 77. 3, 104. 7, 81. 10, 105. 13, 13. 15, 81. 18, 114. 20, 85. 
24,124. 26; 99. 29, 104. 30, 24. Pg. 1, 5. 2, 31.3, 96. 7, 38. 10, 
24. 22, 71. 25, 40. 26, 88. 28, 72. 33, 115: Pr. 1, 57. 4, 46. 7, 28; 
77,122. 12,27. 26,46, 128. 27,93. 32,123. 33,37. Comme subst., 
l'humanité, Die Menfébeit, bas Menfdlide, l'état de. l’homme Pr. 34, 
37.: Ce que l’hommie tient de Phomme Pg. 25, 81. 

Umbilico, le nombril, ber Nabel Inf, 31, 33. 

Umido Ghumidus); humide, feudt:Pg. 5, 110. 17, 4. | 

Umile chemilis), humble, pemüthig Inf. 1, 106. Pg. 4, 135. 10, 65. 29, 
442. Pr: 11, 87.. 33, 2.’ De basse extraction ou condition, Yon niedrigem 


- 
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tante Pr. 6, 135. En rime umile, avec l’acceit:sur la pénultième Pg- 
8, 24. et même sans la rime Pr. 6, 135. 

Unilemente, forme ancienne et poétique p. umilmente, Menèioment, 
bemütbig Pg. 9, 108. Pr. 22, 90. . 

D Umiliare, pour umikiarsi, dkadier, Héi bembtbigen, Ré berablaiTen 
r. 7, 12 

Unilitade, forme ancienne et poétique p. wmiltà, au plar. der ecies 
d'humilité, Werte der Demuth Pg. 10, 98. 

Umilmente, henbtment, temithig Pg. 3, 109. 7, 14. Pr. 29, 93. 

UniltÀ Center), l'humilité, die Demuth Pg. 11, 119 et uesiliote Pr. 
7, 99. 

Umore (hmior), l'humeur, ble Seucilgteit, les humeurs du corps humain, 
bie Gätte Inf. 80, 53, 126. Le sus, la sève des plantes, ber Saft Pg. 
25, 78. 

Una, ad una, v. 4 et Uno. 

Uncinare (de uncino), prendre avec une fourche ou ún croc, peur 
- cher, Doten Inf. 23, 141. 

Uncino (einn de sms), le croc, ber Hafen, D fourche, bis Gabel inf. 
21, 57, 73. 22, 69, 149. Comme instrument dé cuisine Inf. 21, 57. 

Undici codec}, onze, eilf Inf, 30, 86. 

Ungere v. Ugnere. , 

Unghoria (mgaria), la Hongrie, Ungarn Pr, 19,142. Elle est arcore 
indiquée Pr. 8, 63. 

Unghia (de ungula), ongle, ber Ragel Inf. 9. 49. 17, 86 où la Cr. lit 
sans aucune nécessité ungĀia au plur. tandis qu'elle a unghie dans tous 
les autres passages. Inf. 18, 131. 22, 89. 29, 80. Pg. 16, 99 où il est 
fait allusion à la loi de Moïse 3 Moise 11, 3 qui ne reconnait comme 
purs que les anjmaus qui raniment et qui ont les ongles fendas. Il est 
même possible que le poète par le mot renier ait voulu parune allusion 
malicieuse comparer l’avidité des papes à l’avidité des animaux rumi- 
nants qui dévorent une grande quantité d'aliments. | 

Unghiate, armé d'ongles, où de geift, mit Rägeln ou Riau bewaffnet 
inf. 6, 17. , ` 

 Uaghione, forme augmentative de uaghia, Ponge, la grife, bie Riaue 
Int 22, 41. 

Unico, wnigue, einzig, einig Pg. 20, 97. 

Uniformea, sefforme, gleichartig Pr. 27, 101. ` 
, Unire, unir, vereinigen, combiner, verbinden Pr. 2, 42. 7,32 où unio 
ast mis pour unè. Ordinairement au part. uailo, uni, vereinigt, combiné, 
verbunden, opposé à fendu, divisé, ungefpalten, ganz Inf.25, 183. Pg. i8, 
50. Pr, 2, 86. 7, 35. 10, 63. 

Unitate, forme aneienne et poétique p. unità, l'enité, bie into Pr. 
2, 138. 

Universale, universe, général, algemein Pr. 83, 01. 

Universo, l'aniwrs, Pansemble de la création, bas Univeefam, bie 
gange Ewe: ba Weltall Inf. 5, 91, 7, 18 11,65. 12,:41. 32, 8. 
Pr. 1, 2, 105. 27, 5. 81, 23. 33, 87. 


ki 
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Dad, prbnoin indéterminé, un, el, devant lés consonnes siniples un 
inf. t, 2, "o 19, 32, 45, 49. Pg. 1, CO) 95. 2, 17, 23, 24, At, Pr. t 
8, 63,85, 96, 137 et partout. Un poco, sm peu, ein wenig Inf. 1,19. Pg: 
4, 29. 2, 64, 87 et souvent, Un giorno, un jour, une fois, eines Æages 
Inf. 5, 127. Uno, nom de nombre et l'uno, un, ener, ber etne Inf. 2, 9. 
3; 116. 6, 38. 7, 66. 8, 32, 36. 9, 80. 14, 135. 15, 23. 18, 40. 19, 
114. 20, 69. 28, 23, 85. 32, 52, 78. Pg. 2, 76. 3, 108. 4, 106. 5, 4. 
8, 8, 31, 47, 64. 9, 118. Pr. 1, 16. 2, 71. 4, 3, 17. 5,44. 6,14, 100 
7, 77, 106, 114. 8, 34, 124, 129. 9, 128. 10,-2, 9, 104. 12, 34. 14, 
28,29. 9, 123. 24, 107. 28,36. 29,97. L'una e laltra, l'une œ l'autre, 
vie eme unb ble andere Inf. 10, 50. 81, 2. Pg. 14, 108. De même uno 
== € uto Pg. 16, 63. Quant au passage Pr. 28, 134 où la Cr. lit Un, 
V. El. 

Ad una voce, tous d'une voir, einflimmig Pg. 2, 47. Aé una, en sous- 
entendant voce De, A. 17. 21,95. Ensemble, on même femps, mit einander, 
gugleid) Pg. 9, 68. Pr. 12, 85. 

Ad una ad una, l'une aprés l'autre, eine na ber anbern Inf. 8, 116. 
33, 71. Pg, 24, 25. Pr. 38, 24. 

Ad una a due, à une, à deus, zu einer, au gwelen Pg. 8, 80. Con unt 

e con aliri Pg. 81, 123 tantôt avec Pun et tantôt aveo l'autre, bald mit bie 
fen bald mit jenen. 
- Uno, adj., us, indivisible, einig Inf. 28, 125. Pr. 18,.60. 24, 140. un 
seul et même, ein und ber nemlide Inf. 5, 106. 32, 58. Pg. 9, 116. 16, 
20. 19, 185. 27, 71. 30, 108. Pr. 3, 81. A 2, 8. 7, 47. 8, 35, 9, 81, 
91. 28, 56. 29, 145. | 

Unquanche (da aaen et anco ou anche), en rime jamais, jemals, 
niemais Inf. 88, 140. 

Unquanco Ge unquam et anco co), jamais, jemal8, niemals Pg. 4, 76. Pr. 

, 48. 
! Uhque Cmquass), jamais, jemalð Pg. 3, 105. 5, 49. Pr. 8, 29. 
Unto (de ugnere), oint d'huile, mit Oei gefalbt, befteihen inf. 16, 22. 
10, 23. De-là saie, fémutig Inf. 6, 16. 

Uomo omno), l'homme, der Menfi Inf. 1, 66. 2, 19. 11, 25, 43; 45, 
105. 15, 85. 16, 125. 24, 44, 129. 26, 109. 27, 67. 30, bi. 84,115. 
Pg. 4, 9. 6,107. 13, 53. 23,32 où le contexte demande qu’on lise omo 
q. v. 28, 100. Pr. 7,26. 20, 97. Le plur. uomini se trouve Inf. 13, 
37. 16, 118. 20, 88. 33, 151. Pg. 23, 32. Pr. 3, 18, 106. 5, 80. 27, 
124. Uom d'arme, un guerrier, ein Krieger Inf. 27, 67. L'uom che nacque 
e visse sonsa pecca Inf. 34; 115 est J. Christ dont le nom ne se trouve 
jamais dans l’Inferno. L'uom della villa, le paysan, der Bauer Te? 
21. L'uom che non nacque Pr. 7, 26- est Adam. 

Souvent le mot uomo est employé comme prono, dans le sens de 
quelqu'un, ou, jemand, ciner, man Inf. 9, 4, 102: 13, 45, 105. 15, 45. 
24, 25. 31, 66, 34, 80. Pg. 1, 132. 4,190. 14, 27, 83! 15, 30, 119. 
£7, 14, 24, 45.88, 88. Pr. 3, 26. A 186. 11,44. 17,12. ‘Ogn Men, 
cbdeun, tout le monde, jeder, jedermann: Ini. 13, 61. 19,:21. 21, 41. 
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Uopo Cor), subst., le besain, bag SBebürfnif, die Noth- Pg. 17. 59. 
18, 130. 25, 21. Comme en latin ce mot se construit ordinairement 
avec essere, à uopo, il est nécessaire, ¢8 ift nbtbig, e8 thut Noth Inf. 2,81. 
Pg. 26, 19. Pr. 1, 18. 8, 114. 11,27. et même avec avere, avoir besoin, 
nöthig haben, bedürfen Pg. 18, 93. | 

Urania, l’une des neuf Muses Pg. 29, 41. . 

Urbano, un des premiers évêques de Rome, dont il T ’est cependant 
pas bien sûr, qu’il ait souffert le martyre. Pr. 27, 44. . 

Urbino, ville qui fait aujourd’hui partie des états ecclésiastiques Int. 
27,2 9. 

Urbisaglia, . petite ville de l’état ecclésiastique, non Join de Mace- 
yata, que D. cite comme exemple d’une ville déchue de son ancienne 
prospérité. Pr. 16, 73. 

Urgere, verbe emprunté du latin, pousser, faire mouvoir, tseiben Pr. 
10, 142. au moral exciter, pousser, antreiben Pr. 30, 70. 

Urlare (aware), hurler, heulen Inf. 6, 19. Pg. 23, 108. 

Urlo, le hurlement, baë Gebot Inf. 7, 26. 

Urto, forme contracte du part. de urtare p. urtato (de l’ancien alle- 
mand Gurt, une poussée), poussé, geftoBen Inf. 26, 45. 

Usanza (de usare), Pusage, bie Gewohnheit, bie Gitte Pg. 21, 42. 
22, 124. Pr. 3, 116. 13, 22. 30, 84. 

Usare (de sti), faire usage de, exercer, anwenden, üben Inf. 8, 125. 11, 
53. 29, 119. Pg. 24, 28. Pr. 5, 32. employer, user de, gebrauchen, antwen= 
ben Inf. 19, 103. 31, 78. Pg. 10,.10. 15, 138. 26, 99. Pr. 5, 32: 26, 
114. faire, thun Inf. 7, 48. Usare con uno, fréquenter, hanter quelqu’un, 
mit jemand umgeben Inf. 22, 88. Au part. usato, usié, ordinaire, ges 
briudlih, gewbbnlih Pg. 2, 126. 4, 126. 20, 144. employé, angewendet 
Pr. 27; 42. 

Usata, au lieu d’usanza, Pusage, die Gewohnheit Pg. 22, 81. . 

Usato, l'ordinaire, bas Gewôbnlide, de coutume, gewbbnlid Pr. 14, 87. 

` Usbergo (de l’ancien allemand Dolëbert, hauberi), proprement cotte de 
maille, Bangerbembe, pour armure, Rüftung en général Inf. 28; 117. Alde 
bt: asbergo qui se rapproche le plus de son origine, la Cr. etla plupart 
des édit. osbergo q. v. . 

- Usciere (de wscto), le huissier, le portier, ber. Yhürbüter Pg..4, 129. 
Leçon de la Cr. qui ne repose que sur un très petit nombre de Mss. 
Aide lit l’uccel de même que la Nidob. et plusieurs anciemes édit. 
Lombardi et la plupart des édit. modernes donnent la: préférence à 
Vangel qui se retrouve De, 9, 104 et qui semble: effectivement la meil- 
leure leçon. 

Uscio (de uscire), le porte, bie Fhir, Pentrée,. ber, ingang, par .où 
l'on entre et sort. Inf. 33, 46. Pg. 9, 130. 30,139. : 

Uscire (de exire), sortir; herausgeben, prendre origine, hervorfommen, 
hervorgehen. Au-propre: Inf. 1,:28. 2, 405. 4, 49.8; 72: 9, 122. 10, 
28.12, 117. 13, 26, 126.. 14, Ab, A7. 100. 23, 130. 32, 118. 33, 
BA. AA, 46,.139. Pg: 2,.24..5, 74. 46, 85. 21, 102.23, 68. 24, 94. 
Pr. 4, 93. 6, 6. 17, 8. 20, 28. 23, 44. 24, 88. 25, 84. 29, 23. 30, 











+ Uscita — Vadere. 43% 


77. de:là s’avancer, sorfpringen, hervorragen Inf. 18, 69. 22, 55. Uscir 
di vita, mourir, fterben Inf. 20, 58. U. adosso, s'élancer sur quelqu'un, 
fich anf Ginen Biren Inf. 21, 68. U. di mente, oublier, vergeffen Pg. 8, 
25. U. di cappello, du faucon étre délivré du chaperon, von ber Kappe 
befreit werden Pr. 19, 34. U. d’un dubbio, se délivrer d'un doute, von einem 
Rwetfel ft befreien. Inf. 32, 83. De la renommée, s'étendre, fidh verbrei- 
ten, auSgeben Inf. 27, 78. Uscirsi p. uscire Pr. 20, 28. Par extension ` 
sortir, dériver, hervorgehen, entfbringen Inf. 1, 58. 2, 18. 29; 50.-Pg.19, 
33. 23, 68. 33, 113. Pr. 7, 108. 8, 93. Croitre, madfen Pg. 28, 27. 
On trouve en rime usc{o p. usc Inf. 10, 28. 20, 58. 24, 65. -83, 54. 
Pg. 2, 24. 28; 27. Pr. 6, 6. 23, 44. Uscte p. és Inf. 27,78. Uscinne 
p. ne usc? Inf. 4, 49. Usoinci p: of uscirono Inf. 14, 45. 

-Usita (de. uscire), -Vissue, le résultat, le Prat, bet Auëgang,- dec Gr- 
folg, ble Brut Pg. 7, 182. 

Uso, subst., l'usage, la coutume, ber grand, be Gewohnheit Inf: 22, 
104. Pg. 8, 180. 9, 26. 14, 39. 17, 45. 26, 113. Pr. 1, 54. (0. 45. 
26, 337. . L'usage qu'on fait d'une chose, Pezercice, Gr org, vie 
Hebung Pg. 2, 107.14, 44. 16, 42. 31, 60: 33, 60.. - 

Uso, part. de usare, accoutumé, gewohnt Pg. 12, 85. 33, 128. Pr. a 

06. 


Usura, usure, ber Wucher Inf. 11, 95. Pr. 22, 79. 

Usuriere, lusurier, ber Wucherer Inf. 11, 109. 

Usurpare, usurper, posséder sans: titre légitime, fH mit wert, ane 
mapen Pr. 15, 143. 27, 22.. 

Utica, ville d’Afrique, célèbre par la mort volontaire de Caton, Vii- 
que, Utica Pg. 1, 74.. 

Utilmonte, ssilement, d'une manière utile, ntéli® Pg. 23, 6. 

Uva, la grappe, le raisin, die Traube, OI Weintraube Pg. 4, 21: 


v.. | | 

Hie Pi. | i d 

*V'. Lorsque la particule ove, où, w0, se trouve entre deux voyelles 
la plupart des édit. l’écrivent "e Inf. 14, 76. 26, 33. Là ’v’ eravam Inf. 
34, 98. Pg. 24, 38 où la Nidob. lit ov. 

Vacante, vaguant, eröffnet, erledigt; primo vacante Pr. 12, 92 formule. 
prise du stile. de la cour de Rome, le premier bénéfice vaquant. et comme 
ordinairement on sousentend ecclesia, beaucoup de Mss. portent prima 
vacante, ce qui pourrait bien être la leçon originale. Privé de, beraubt, 
qui perd Inf. 16, 99. 

Vacare, d’une charge; d’un emploi, être vacant, eröffnet, erlebigt. fein 
Pr. 16, 118. 27, 28. : 

Vacca, la vache, bie Ruh Inf. 12, 13. Pg. 26, 41. Dans ces deux 
passages il est question de la vache de bois dont se servit Pasiphaé pour 
assouvir sa lubricité. 


Vadere v. Andare. | ue - 


. 586 Vagabondo — Valeo. 


Vagabondo, vsssbond, umGerirrend Pr. 11, 138, au moral, qui s’égare, 
8 éloigne de la ‘bonne route. 
Vaganto, des regards qui errent à l'avcsere, umhecirrenh, feeifend 


- Pg. 32, 154. 


Y heggiaro (de vago, vagare), regarder, contempler ayec amour, mit 
Qiebe betrachten, belkbäugeln Pg, 16. 85. Pr. 8, 12. 10, 10, 92. 26, 83. 
Vaghezza (de vago), la curiosité, pie Neugier, le désir, ble Begierde 
Inf. 29, 414, Le plaisir, pie Ruft Pg. 18, 144. 
_ Vagina, mot emprunté du latin, proprement je fourreau, Le gaine, bit 
Sh eide. D. appelle ainsi la peau de s l'homme. Pr, 1, 21, 

Vagiio (d'origine incertaine), de crible, bag ei. par métaphore 
l'examen, da8 Œramen, die Prüfung Pr. 26, 22. 

Vago. Le sens primitif est errent, vagabond, unberierenb Pe, 19, 22. 
qui promène ses regards Pr. 23, 13. De-là la nymphe Echo est appelée 
vaga Pr. 12,14. Et comme celm qui va, qui cherche, qui promène ses 
regards, montre le désir de trouver vago signife souvent, . désireux, em- 
pressé, avide, begierig, cifrig Iaf. 8, 52. 29, 3. Pg. A 13. 10, 104 15, 
84. 24, 40. 27, 106. 28, 1. Pr. 3, 84. et même vontens, frot, satisfeil, 
befriebigt hf. 8, 52. Pg. 32, 135. Pr. 31, 33, 

Yajo (de varius), proprement fourrure blanche et noire, Grautverf, maig 
ici couleur de blason, blane et pris, OU argent et our, Gifenbatioin Pr. 
16, 108. 

Val, abréviation de valle, qui a lieu devant les consonnes simples 
et surtout devant les noms propres auxquels ce mat est. jot, Les 
noms propres de ce genre qui paraissent dans la D. C, soat: 

Val Camonica, vallée des Alpes baignée par l'Oglio, qui forme le 
lac d'Iseo et se jatte dans lẹ Po. Inf, 20, 65. VeMutello avait zireposé 
de Jire val di Menica, quant aux diffcultés que présente tont ce pas- 
sage v. Apennino et Pennino. 

Valdichiana ou Val di Chiana Inf.29, 47. La vallée de la Chiana, 
` petit fleuve de Toscane qui se jette dans la Paglia et le Tibre. Son 
cours est si lent qu’il forme des marais qui rendent toute la vallée ex- 
trêmement malsaine. Dans les temps modernes on a tachá d’assainir 
cette contrée per le meyen d'un canal qi aonduit les eaux. dela vallée 
dans l'Arno. : 

Valdigrieve Pr. 16, 66. Vallée au midi de Florence et. parcourrue 
par le petit fleuve Greve au Grieve qui se jette dans l’Arno. 

Val di Magra ou Valdimagra Inf. 24, 145, Pe. 8,116. Vallée par- 
eourrue par le fleuve Magra qui forme la frontière entre la Toscane ei 
le territoire de Gênpa, camme la Macra des anciens séparnit PEtrurie 
et la Ligurie. 

Val di Pado Pr, 15, 187. La vallée du Po. Les anciens enmmsanta- 
teurs entendent sous ce nom la ville de Ferrare; d'autres ont cee qne 
D. voulait désigner Parme ou. même Yérone, ce qui n'est mlement 
probable. | 

Valco (de varicare ou de l'allemand walen, weg 5 de pas, bet 
Gëtt Pg. 24, 97. Ve ee de ono 











Valenie — Vaneggiare. 537. 


Valento, fent, ftart, courageuz, muthig Pg. A. 114. 

Valero, valoir, pouvoir, avoir la puissance, vermêgen, bie Maht Haben 
laf. 22, 417. Pr. 33, 63. Au moral, valoir, werth fein Pg. 20, 68. Avoir 
le sens, vouloir dire, ben Ginn Haben, bedeuten Pr. 12, 81. aider, Helfen, 
servir d, wozu dienen Inf. 1, 88. 16, 47. 22, 427. 30, 84. Pg. 4, 185. : 
6, 88. 14, 147. 15, 26. 30, 133. Pr. 11, 70. 

Valtaro, mot emprunté du datin, entourer, umgeben, défendre, f@iben 
inf. 8, 77 

Valle stu), lo valie, bab Thal. Au. propre Inf. 1, 14. 8, 71. 10; 
135. 12, 40, 88. 14, 115. 15, 50. 24, 39. 31, 115. 32, 56 où la 
valle fortunata etc. est da vallée du Bagrada où Seipion vainquit An- 
nihal à Zama. V. Lucain Pharsale IV, 587 sq. Dans le passage Inf. 18, 
9 Venturi, Lombardi et Poggiali prennent valli pour de plur. de vallo, 
le rempart, Ber Wal, parcaque, disent-ils, le pronom quelli v. 13 ne 
saurait se rapporter au plur. de la valle. Hs se trompent, quelli se 
rapporte à fogsi v. 11. Pg. 5, 115. 8, 38. 14, 80, 41. Pr. 6, 60. 9, 
88. 341, 121. La maggior valie etc. Pr. 9,82 est la Méditerranée, Dag 
Mittelmeer. Très souvent ce mot désigne les vallées ou cercles des en- 
fers Inf, b 8. 18, 98. 25, 137. 29, 9, 65. et l’enfer en général, be 
Gülle Pg. 24, 84. Pr. 17, 137. Une situation malheureuse, eine ungkidiide 
Lage Pr. 17, 63. A valle adv. wal, thalwürts, vers è ehime, in pen LUS 
grund Inf. 12, 46. 20, 35. 

Vallea, forme ancienne moins usitée que valle, le uake, bas Thal 
Inf. 26, 29. Pg. 8, 98. 

Yallone, forme augmentative de valle, une grande vallée, ein gropes 
Thal, pour ‘les boige de l’enfer Inf. 19, 138. 20, 7. 23, 135. 81, 7. 

Valero. La valeur, der Werth Pr. 5, 26, 62. Tout ce qui constitue 
le mérite de l'homme, le mérite, der Werth, la vertu, die Tugend Inf. 4, 
44. 26, 09. Pg. 7, 117. 40, 74. 14, 90. 16, 17, 116. ea particulier 
la valeur, die Taypferfeit, le courage, der Muth Inf. 16, 67. La puissance, 
la veriu, die Maht, die Kraft, de l'homme en général Pr. 1, 14. 14, 42. 
des vom Pr. 5, 3. des étoiles Pr. 21, 15. Le puissance, Die Macbt, Pin- 
fence, der Ginfluf, de Dieu Pg. 41, 4. 15, 72. Pr. 4, 107. 9, 105. 26, 
42. 29, 148. Lo primo valore Dieu lui-même Pr. 10, 3. 

Vampa (d’origine incertaine), proprement sne boufée de flamme, die 
Robe, die Gluth, au moral l’ardeur, pie Gluth Pr. 17, 7. 

Vanagloria, Le vaine gloire, ber eitle Ruhm Pg. 11, 91. 

Vanaro, verbe qui ne se trouve que dans ee seul endroit ; il est né- 
cessairement synonyme de vaneggiare, rêver, trãumen, avoir des idées 
confuses, werwirrte Gevanten haben Pg. 18, 87. , 

Vano p. ae va v. Andare. 

Vanoggiare (de vano). Au propre béer, s'ouvrir, géfnen, flaffeu Inr. 
18, 5, 73. De la vue s'égarer, être incertain, ivren, ungewiÿ fein Pg. 10, 
114. Des idées, réver, tråumen, s'égarer, fid) verivren Pg. 18, 148. Pr. 
10, 96. 14,139. dans ces deux derniers passages il paraît siguifier 
s'adonner à des vanités, fit eiten Dingen bingeben. , 

84 


538 Vongelio — Varce. 


‘Vangelio (Evangelium), l'Evangile, la parole. de Dieu, le nouveau Testa- 
ment, baë Œvangelium Pr. 29, 96. 

Vangelista (Evangelista), l'Evangéliste, ver Œvangelift Inf. 19, 106. c’est 
St. Jean dont il est question. 

Vanire, plas ordinairement svanire, disparaitre, verfhmwinden Pr. 3, 
122. 

Vanità et vanitate, des vanités, des choses vaines, Gitelfeiten, eitle 
Dinge Pg. 31, 60. Pr. 9, 12. L’état des âmes opposé à la réalité du 
corps vivant est désigné par vanità Inf. 6, 36. Pg. 21, 135. dans ce 
dernier passage se trouve en rime la forme ancienne vantéate.. 

Vanai, mot poétique qui ne se trouve qu’au plur. les ailes, bie WI: 
gel, bie Shwingen Inf. 27, 42. 

Vanni Fucci v. Fucci. 

Vano, vain, rempli de vanité, eite! Inf. 29, 122. Pe, 18,154. vais, eitel, 
nichtig, inutile, vergeblid, opposé à ce qui est réel, vrai, substanciel Inf. 
7, 52, 79. 10, 103. 20, 87. 21, 5. 28, 78. Pg. 2, 79. 5, 97. 6, 32. 
8, 9. 24, 108. Pr. 21, 119. Comme subst. le vide, l’espace vide, Der 
leere Raum, Me Leere Inf. 17, 25. Pg. 10, 22. Le superflu, l'inutile, Da8 
Ueberfiüfige, da8 Uinnüte Pr. 6, 12. In vano, en vain, vergeblid) v. 
Invans. 

Vantaggio, forme abrégée de avvantaggio (ab-ame), l'avantage, la pré- 
rogalive, ber Boraug, der Bortheil Inf. 16, 23. 33, 124. Pr. 26, 31 où 
la Cr. et la plupart des édit. lisent avvantaggio, q. v. 

Vantarsi (vonitare de vanus), se vanter, fit rühmen Inf. 24, 85. Pg. 7, 
129. 

Vanto (de sont), la gloire, per. Ruhm, l'honneur, bie Ehre Inf. 2, 25, 
108. 31, 64. Dans le passage Pr. 3, 119 toutes les édit. et tous les 
Mss. portent vento q. v. U. Foscolo et la nouvelle édit. de Giudici (Fir. 
1846) ont admis sans aucune autorité la leçon vanto parceque le sens 
en parait devenir plus clair. 

Vaporo. Au propre la vapeur et surtout les vapeurs qui s’engendrent 
dans l'air, bie Dünfte, le brouillard, ber Nebel Inf. 24, 145. 31, 36. 33, 
105. Pg. 2, 14. 5, 110. 17, 4. 21, 52. 28, 122. 30, 26. et dans un 
sens figuré Pg. 30, 113. Pr. 5, 135. 12, 15. 27, 67..28, 24. Des va- 
peurs enflammées, brennende Dünfte Inf. 14, 35, 142. 17, 48. Et comme 
d’après la physique d’alors on regardait la foudre, ber Blig, comme va- 
peur enflammée D. l’appelle vapore Pg. 5, 37. Par extension les âmes 
des bienheureux comme substances brillantes sont également appelées 
de ce nom Pr. 27,71. Dans un seul passage Pg. 11,6 ce mot a le sens 
d’émanation, influence, Augtrömung, Einwirfung. 

Varcare (de varco). Le sens primitif est aller, marcher, avancer, ges 
Hen, vormärts geben, weiter gehen Pg. 12, 4. Pr. 2,3. De-là passer, vor 
übergehen Pg. 10, 53. überfreiten Pg. 7, 54. burdgeben Pg. 19, 43. 
D'un rocher qui s'avance, qui passe, ber Hinüberreiht Inf. 23, 135. 24, 
68. d’une échelle qui va, monte, reicht, jusqu’à un point Pr. 22, 68. 

Varco, ce mot ne semble être qu'une autre forme de valco, le che- 
mis, la route, ber Weg Inf. 19, 132. Pr. 27, 82. Surtout le passage, der 
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Variare — Vassallo. 5339 


Durbgang, l’endroit où l’on peut passer Inf. 12, 26. 30, 8. Pg. 11, 
41. 46, 44. 32, 28: La passage de la voix, ber Durchgang der Stimme, 
par les organes Pg. 31, 24. Le passage, der Uebergang, d’un état dans 
un autre Pr. 18, 64. 

Variare, comme subst. le changement, bie Berinberung, ber Wehfel 
Pr. 22, 147. 

Variazione, la variété, bie Mannigfaltigteit Pg. 28, 36. 

Vario, varié, différent, ver{iében Pr. 2, 118. 

. Waro, mot ancien qui ne se trouve qu’une fois dans la D. C. Inf. 9, 
` 415 où il paraît n'être qu’une forme contracte de vario et signifier 
inégal, uneben. 

Varo, le Var; fleuve qui faisait déjà dans l’antiquité la frontière entre 
les Gaules et lItalie comme encore aujourd’hui. Pr. 6, 98. 

Varro. Pg. 22, 98. La littérature romaine fait mention de deux poè» 
tes de ce nom, P. Terent. Varro Atacinus, élégant imitateur des Grecs, 
dont les ouvrages sont perdus, et M. Terentius Varro plus connu par 
son érudition que par ses satires Ménippées qui sont également perdues. 
Tous les commentateurs croient que c’est de ce dernier qu’il s’agit 
‘dans ce passàge ; mais quand on songe que D. le met en compagnie de 
Térence; de Cécilius et de Plaute et qu’on se rappelle le passage de 
Part poétique d'Horace v. 54. 

Quid autem 

Coecilia Plautoque dabit Romanus, adempiwm 

Virgilia Varioque? 
on est tenté d’admettre, malgré tous les Mss. et toutes les édit. que D. 
a-écrit Vario, et non pas Varro Il connaissait sans doute aussi peu 
l’un que l’autre, mais par cette raison même il est vraisemblable qu’il 
a suivi le passage d'Horace, d'autant plus que L. Varius était poète 
dramatique aussi bien que les autres dont il est ici question. 

Vas, mot latin, le vaisseau, le vase, Da8 Gefäÿ. D. appelle l’apôtre 
St. Paul vas d'elezione, le vaisseau élu, ba8 crlefene Gefñf Inf. 2, 28 
d’après Actes des An, 9,15 où la Vulgate traduit également vas electionis. . 

Vasello, forme dimin. de vaso. Le vaisseau, dans le corps humain, 
vas Gefäf Pg. 25,45. De-là, frate Gomila q. v. est appelé par allusion 
à Actes des Ap. 9, 15 vasel d'ogni froda, vaisseau de toute fraude, Gefåf 
alles ruge, p. homme rempli d’astuce et de fraude. Inf. 22, 82 et 
St. Paul, il vasello dello Spirito Santo, le vaisseau, le réceptacle du St. 
Esprit, Da8 Oefaf des heiligen Geiftes Pr. 21, 127. V. Vas. Le vaisseau, 
Da8 Shiff, le bateau, ber Rabn Inf. 28, 79. De, 2, 41. 

Vase, au propre le vase, Da8 Oefäf Pr. 14, 2. de-là réceptacle, Gefåğ, 
pour un homme capable de recevoir un don spirituel. V. Vas et Va- 
sello Pr. 1,14. di vaso in vaso, de pére en fils, vom Bater auf ben 
Sohn Pg. 7, 117. L'arche de l'alliance, Die Bunbeslabe Pg. 10, 64. Le ` 
char mystiqué dont il est parlé Pg. 33, 34 qui représente l'Eglise. 

Vassallo, du latin barbare Vassxs et Vassallus, qui sont dérivés d’une 
racine gauloise vas, domestique, Diener, pour serviteur, Diener et en par- 
ticulier, gorçon de cuisine, Küchenjunge Inf. 21, 55. 


Ch Vatisno — Vodert. 


Vaticano, le Vatican, bex Vatican, l’une des sept collines de Rome, 
sur la rive droite du Tibre, où se trouvait du temps de D. l’andiene 
basilique et aujourd’hui l'Eglise de St. Pierre et d’autres grands édifi- 
ces. Pr. 9, 139. 

"Ve, on trouve cette forme pour ove dans les cas où là précède, où, 
wo Inf. 18, 100. 26, 33. 80, 114. 33, 91. Pg. 5, 97. 7, 62. 9, 43, 
51. 14, 34, 87. 28, 71. 

Vecchio (de vouws), vieur, âgé, alt, de l’homme et de choses iyani- 
mées. Iuf. 12, 44. 15, 21, 67. 16, 11. 18, 79. 26, 95. 28, 18. Pg. 4, 
66. 11, 103. Pr. 5, 76. 19, 88. 24, 93. Comme subst. en vieillard, en 
Greig Inf. 3, 83. Pg. 16, 121. 29, 134. 

Vocchio, del, ancienne famille neble de Florence. Pr. 15, 145. en 
disant quel ‘del Vecchio D. paraît désigner le chef de cette famille. 

Vooo (de vice), in vece, on lieu de, à la place de, anflatt, flatt Inf, 13, 
52. 21, 10. Pg. 16, 36. 20, 102. in sua vece, à sa place, an feiner Statt 
Int, 83, 145. V. Vice. 

.  Vodente (de vedere), ROR, qui ne voit pas, qui est privé de la vue, 
ein Ridtiebenber Pr. 25, 120. 

Vodere (videre), voir, {eben, dans toutes les acceptions du mot, ainsi : 
‘considérer, betrachten, contempler, anfauen, juger, urtbeilen Inf. 1, 16, 92, 
118, 134. 2, 8, 48. 3, 17. 4, 32. 5, 10, 47, 76. 6, 5, 87. 7, 20, 115. 


8, 15, 127. 9, 56. 10, 38, 131. 12, 127. 13, 20. 15, 14, 116. 16, 


34, 119. 18, 110. 19, 108. 21, 39, 127. 24, 134. 25, 75. 26, 20. 
28, 118. 31, 25..32, 40. 33, 70, 108. 34, 69, 90, 92. Pg. 2, 16. 3, 
20, 95, 110. A 7. 5, 4, 49. 6, 55, 148. 7, 83. 10, 49, 112. 18, 74. 
14, 84. 15, 118, 134. 16, 41, 100. 17, 2, 59. 18, 46. 19, 5, 20, 150. 
21, 132. 24, 62. 29, 112. 30, 77. 32, 104. Pr. 1, 25, 89, 133. 2, 
21, 82, 104. 3, 8, 29. 4, 50. 5, 2. 6, 20, 120. 7, 5. 8, 113. 10, 68, 
116. 13, 114. 18, B, 107. 19, 74. 20, 88, 101. 21, 50, 86. 22, 31. 
28, 17. 24, 42, 124. 25, 119. 26, 56. 28, 87, 110. 29, 11, 56, 119. 
80, 71, 95, 97, 99. 31, 82. 32, 9, 91. 33, 28, 36, 85, 12%. Dans le 
passage Pg. 24, 62 vedere semble devoir signifier distinguer, unterfceis 
ben Pr. 6, 120. Alde, la Cr., Land. et quelques autres anciennes édit. 
ont la leçon vedén au lieu de vedém qui serait parfaitement inconce- 
vable si l’on ne se rappelait que les anciens changeaient souvent l'm 
en n, surtout devant un affixe comme Pg. 31, 109 Menrenti op Mer- 
renti p. merremli; andianne p. andiamne ou andiamone; de même 
il parait que d’après l’ancienne orthographe on a écrit vedenminor au 
lieu de vedemminor en un mot. Pr. 29, 119 la Cr. lit vederebbe au lieu 
de non lorrebbe v. Togliere. Pr. 30, 95, 97, 99. le mot vidi est répété 
trois fois dans la rime pour renforeer l’idée, de mème que le poète 
répète ainsi chaque fois le nom Criste et une fois le mot amenda. La 
forme du part. veduto se trouve partout, quelquefois visto Inf. 15, 14. 19, 
108.25,75. 81,111, 32, 40. Pg. 1,224. 8,110. 18,26. 14, 84. 22,17. 
29,112. 33, 56. Pr. 29, 11.32, 91 etmême Viso Pr. 7, 5. Outre los formes 
ordinaires on trouve les formes anciennes et poétiques ` Feip. vodi Pr. 
30, 71 et Fe à l’impérat. p. vedi Pg. 5, 4. Au Pres. de l’Ind. Veggio inf. 6, 5. 


Vedere — Vela. Séi 


15, 146. 21, 127. 28, 118. Pg. 2, 16. 10, 212. 14, 58. 16:44. 19,5. 
24, 49, 58. Pr. 8, 113. 20, 88. 21, 86. 26, 106. et de-là veggendo 
lof. 15, 50. 21, 96. 33, 108. Pg. 30, 77. Pr. 31, 34. Au Prés. du 
Gonj. vegga Inf. 1, 134. 16, 119. Feggi p. vegghi Pg. 33, 96. Au 
Prés. de l’Ind, vedém p. vediamo Pr. 10, 68. A l’Imparf. vedea p. ve- 
deva inf. 10, 49. Pg. 12, 25, 31, 34, 43 et très souvent. Au Parf. ve- 
destå p. vodesti fu Inf. 8, 127. Viddi, en rime p. vidi Inf. 7, 20. Au 
. Futur vederai Inf. 1, 118 où la Cr. lit e poi vedrai. 3, 17 où la Cr. 
lit che tu vedrei. 13, 20 où la Cr. lit e st vedrai 14, 120. Pr. 5, $12. 
28, 76. 29, 42. 30, 43. Vodrami p. vedraimi Pr. 1, 25. Au condit. 
Vederebbe p. vedrebbe Pr. 29, 119. 

Vodere, subst., l'action, la possibilité, la faculté de voir, bas Gehen, die 
Gebfraft Inf. 20, 15. Pr. 5, 5. 13, 104. 29, 79. 33, 55. La contempla-- 
tion, bei Gëauen, opposée à la vie active, De, 27, 108. 

Vodova v. Fedovo. ) 

Vodovella, forme diminut. de vedova comme expression de com- 
misération, la pauvre veuve, die arme Witwe Pg. 10, 77. ou de tendresse 
Pg. 23, 92. 

Vedovo Coiduns), proprement veu, verwitwet, par extension abandonné, 
verlaffen Pg. 6, 118. 20, 58. privé de cé qui lui appartient, beraubt, übe 
Pg. 1, 26. 32, 50. 

Voduta (de vedere), la vue, da8 Sehen, la faculté visive, die @ebtraft 
Pg. 12, 182. 25, 102. 33, 82. Pr. 19, 81. 38, 84 et dans un sens in- 
tellectuel Pr. 19, 52. 28, 107. La vue, bie Ausftct, per Anblif, ce qu’on 
voit, Inf. 17, 114. 20, 51. 28, 93. 29, 42. Pr. 14, 80. Dans le passage 
Pg. 25, 31 Alde, la Cr., Land., Vell., Daniello, Dionisi, presque toutes 
les anciennes édit, lisent vendetta eterna, ce qui parait une expression 
peu convenable aux peines du Purgatoire qui sont passagères: Lom- 
bardi lit avec la Nidoh. et heaucoup de Mss. veduta et tous les moder- 
nes ont adopté cette leçon qui présente cependant un sens un peu trop 
général. Quant à Pr. 2, 115 où il est dit du ciel des étoiles fixes qu’il 
a tante vedute, il paraît que D. appelle ainsi les étoiles mêmes qu'il 
nomme viste q. v. Pr. 80, 9. soit qu’il entende par là tant d’objets qui 
se présentent à la vue, ou bien tant de points qui voient, en quelque 
sorte des yeux. 

lare (vigilare), veiller, wachen, s'abstenir du sommeil. Inf. 29, 
78. Pg. 32, 66. Pr. 3, 100. 

Veggia (d’origine inconnue), le tonneau, bai Gafi Inf. 28, 22. 

y (vigilare), veiller, waden, ne pas dormir. Pr. 15, 64. 

. Veglio (de ele), forme ancienne et poétique, le vieiljard, ber Greis 
inf. 14, 103. Pg. 1, 31 et 2,119 où Gaton d’Utique et Pg. 29, 143 
où St. Jean comme auteur de l’Apocalypse est désigné. 

Veivcole Gcriewem), mot empeunté du latin, le char, ber Wagen Pg. - 
83, 119. 

Veola (du plur. latin vela), la voile, bag Seegel Inf. 17,18. 27,81. 34, 
48. Pg. 1, 1. 12, 5. 20, 93. 22, 63. 
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Volame (de velare), tout ce qui sert à voiler, à couvrir, à cacher, 
le voile, ber SHleier Inf. 9, 63. 33, 27. Pg. 19, 30. 

Volare, voiler, verfleiern, conerir, bebedfen, cacher, verbergen Inf. 25, 
118. Pg. 1, 21. 15, 122. 17, 53. 28, 114. Au part. velato, cache, ver: 
borgen, voile, verfhleiert Pg. 30, 65. Velarsi, se voiler, fih verf@leiern, 
se couvrir, fich bebeden Pr. 5, 129. 7, 9. d’une religieuse : prendre le voile, 
ben Sdleier nehmen Pr. 3, 99 où il faut suppléer à vele le si qui 
précède. 

Voleno Comenwm), le venin, le poison, Da8 Gift, toujours dans le sens 
figuré Pg. 31, 75. Pr. 4, 65. 19, 66 aù la Cr. et la plupart des édit. 
lisent veneno q. v.” 

Velle, forme latine, le vouloir, da8 Wollen, la volonté, der Wille Pr. 
4, 25. 83, 143. 

Vello, le flocon, bie Botte, le poil, dag Zar Inf. 34, 74. Pr. 6, 108. 
Quant à ‘Pr. 25, 7 les interprètes sont incertains sur le sens du mot 
vello ; nous croyons que le poète veut dire qu'alors ses cheveux auront 
changé de couleur, seront devenus gris. V. la première Eclogue de D. 
v. 43 où il dit: | 

Et patrio redeam si quando ebscondere canos 
Fronde sub inserta solitum flavescere Sarno. 

Velluto (de vello), velu, baarig, wette Inf. 34, 73. 

Velo celum), le voile, ber Gier Pg. 30, 31. 31,82. des religienses 
Pr. 3, 117. 4,98, tout ce qui sert à couvrir, à cacher, ce qui empêche 
de voir Inf. 32, 25. 33, 112. 34, 123. Pg. 8, 20. 16, 4. 29, 27. 30, 
3. 32, 71. Pr. 30, 50. Dans le passage Pg. 2, 32 velo en rime est 
évidemment mis pour vela. 

Veloce, rapide, Ton Inf. 7, 89. Pg. 2,51. 22,9. 23, 107. 32, 109. 
Pr. 2, 21. 13, 136. 18, 36. 21, 81. 22, 149. 24, 18. 

Velocissimo, trés rapide, febr (ën Pr. 7, 9. le plus rapide, ber 
fnelifie Pr. 27, 99. 

Veltro (on trouve chez Martial Vertages et Vertaga, vertagra chez Grat. 
Dans le latin du moyen âge Veitraga, Veltrshe, Veitrahus, Veltris et dans l'an- 
cien français: Viautre, tous dans le sens de levrier, chien courant, ber 
Windhund ; probablement ce mot est d’origine gauloise. H se trouve 
au propre: Inf. 13, 126 et comme allégorie Inf. 1, 101. passage qui 
de tous temps A fort embarrassé les commentateurs. Boccace convient 
ingénument qu’il ne comprend pas cet endroit, d’autres comme l’Ano- 
nimo et Landin entendent par le veltro une conjonction de planètes 
dont l'influence aménerait des changements dans la religion et les 
moeurs. Vellut. est le premier qui entend par le veltro Can grande 
della Scala, opinion qui depuis a été adoptée par tous les commenta- 
teurs comme infiniment probable et que nous admettons également, 
malgré quelques modernes qui veulent, comme Troja, qu’il soit ques- 
tion de Uguccione della Faggiuola, dont il west jamais parlé dans tout 
le poème, ou d’un pape saint et digne, ce qui serait en contradiction 
avec toute l’idée de la D. C. 


` Ven — Venire. AAA 

Ven ou Ven’, pour vene (vi ne), devant une conšãonne simple ven 
preco, je vous en prie, i Ditte euh Darum Inf. 15, 34 et comme affixe 
au verbe andatevene, allez-vous en, geht dahin Inf. 21, 110. Nessuna 
ven lasciai, je n’y en ai point laissé, ich babe dafelbft feine gelaffen Int, 
27, 39. Vene martira, vous en punit, eud dafür beftraft Pg. 17, 132. 

Vona, la veine, bie Aver, du corps humain Int. 1, 90. 13, 63 où la 
Cr. et la plupart des anciennes edit. lisent levene et polsi, exactement 
comme Inf. 1, 90. cependant la leçon de la Nidob. et de Vend. de Spira; 
lo sonno et polsi adoptée par Costa, l'édit. de Florence, U. Rose, et 
Giudici nous paraît préférable. Pg. 5, 84. 11, 138. 25, 38. et 23, 75 
où. vena est mis pour le sang qu’elle renferme. Une veine d’eau, eine 
Wafferader, une source, eine Quelle Pg. 28, 121. Pr, 12, 99. 

Vondemmiare (vindemiare), vendanger, faire la vendange, die Weinlefe 
Halten Inf. 26, 30. 

Vendere, vendre, verfaufen, trahir, verrathen Pg. 14, 61. 20, 80. Pr. 
18, 122. Au part. vendulo Pg. 21, 84. Pr. 27, 53. 

Vendetta (vindicta), la vengeance, die Race et souvent la punition, bie 
@traje Iof. 7, 12. 12, 69. 14, 16. 18, 96. 24, 120. 32, 80. Pg. 10, 
88. 17, 122. 20, 47, 95. 21, 6. 33, 36. Quant à 25, 31 .v. Vedula. 
Pr. 6, 92, 93. 7, 50. 17, 53. 22, 14. Et même au plur. Inf. 22, 
101. 

Vendicare (vindicare), venger, n råden Pg. 21, 83. Au part. vendicato, 
vengé, gerädt Inf. 29, 32. Vendicarsi, se venger, fih rächen Pg. 15, 
100. 

- Venduto v. Vendere. 

Venodico Caccianemico v. Caccianemico. 

Veneno. Pr. 19, 66 leçon de la Cr. p. veleno q.» v. 

Venen080, venimeux, giftig Inf. 17, 26. vénéneux, giftig Pg. 14, 95. 

Venerabile, vénérable, ebrivüroig Pr. 11, 79. 

Vonerato, vénére, verehrt, honoré, geehrt Pr. 33, 40. 

- Venere, Vénus, Benus Pg. 25, 132. 28,65. La planète qui porte son 
nom est indiquée Pg. 1, 19. Pr. 8, 2. 

Veneziani, ou Viniziani, forme florentine qui se trouve dans la Cr. 
et la plupart des édit. Les Vénitiens, die Benezianer Inf. 24, 7. 

Vengiare, forme ancienne et poétique p. vendicare, venger, rûden 
Inf. 9, 54. Pr. 7, 51. vengiarsi, se venger, fidh rüden Inf. 26, 34. 

Veni sponsa de Libano, viens du Liban mon épouse, fomm, meine Braut 
vom Libanon Pg. 30, 11. paroles du Cantique des Cantiques 4 v. 8. 

Venire, venir, fommen, ferfommen, arriver, anfommen, des êtres vi- 
vants, du temps, des évèńements etc. Inf. 1, 46, 59, 119, 126. 2, 71, 
101. 3, 86, 92. 4, 83, 89. 5, 8, 26, 78, 81. 8, 34. 9, 11, 64. 10, 61. 
12, 19. 13, 112. 14, 140. 16, 7, 57, 121. 17, 58, 92, 18, 83. 19, 
93: 21, 30. 22, 99. 23, 28, 92. 25, 125. 27, 4, 112. 31, 122. 83, 
11, 67. 34, 45. Pg. 1, 52. 2, 37, 40. 3, 65, 92, 98. 5, 19, 119. 7, 
21, 28, 24, 38. 8, 56. 11, 6, 9. 12, 116. 13, 56. 15, 69. 17, 23. 
18, 95, 113. 19, 29, 35. 20, 30. 21, 10. 24, 74. 26, 46. 27, 121. 
29, 122. 32, 124. Pr. 1, 25. 3, 15. 5, 101, 106. 14,51. 16, 144. 17, 
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AA, 21, 41. 25, 47. 26, 135, 138. 27, 11. 29, 26. 30, 55. 54, 88. 
32, 82, 115. 33, 141 et bien plus souvent. Comme impersonnel, él ar- 
rive, «8 gei@iebt Inf. 7, 90. Mi vien, d me vient, il me prend, e8 femmt 
mih an, e8 ergreift mi. Venire p. divenire, devenir, werden Inf. 30, 59. 
Pr. 38, 52. Pour äre, fen Pg. 29, 108 Pr. 17, 50. Venire suivi d’un 
verbe au gérondif, Vien parteggiando, se méle de, unternimmt e8 au Pg. 
6,126. Vennermi parondo, dr me parurent, fie erfienen mir Pg. 22, 82. 
venir rischiarando, s'éclaircir peu å peu, Pë nah und nah auffiären 
Pr. 23, 18. Venire suivi d'un adj. ou d'un participe a souvent le sens 
de devenir, werden, venir fatto Pr. 17, 50. arriver, gefheben, s'accomplir, 
Béi erfüllen. v. satollo, étre rassasié, gefättigt merben Pr. 2, 12. v. intero, 
äre accompli, erfüllt werben Inf. 27, 69. v. meno, tomber en défaillance, 
opumädtig werden Inf. 5, 141. périr, umfommen Pg. 14, 96. d’une fa- 
mille s'éteindre, ausfterben Pg. 20, 53. disparaitre, oetbëmbpen Pr. 13, 
Q. ne pas suffre, nidt ausreidhen inf. A. 147. 28, A. v. sincero, devenir 
clair, bell, Far werben Pr. 33, 52. v. tirato, étre iire, geogen werden 
Pg. 29, 108. Venir a, en venir à, zu etwas fommen Inf. 6, 6D, 65. 7, 
55. 30, 40. ©. a grado, oóbienir la faveur de quelqu'un, lui plaire, einem 
gefallen Pr. 15, 141. v. a monte se souvenir, iA) erinnern Pr. 20, T. v. 
a mano, lomber entre les mains, in die ände falen Ind 22, 45. v. in 
fama, oblenir de la réputation, Ruf erwerben Inf. 24, 48. Venirsi, venirne, 
venirsene p. venire Inf. 12, 21. 20, 124. 27, 115. Pg. 8,31. 9, 60. 
Au part. venuto, très souvent. On trouve de ce verbe plusieurs formes 
anciennes et poétiques. Au présent de l’Indic. vegno p. vengo, etvegnen 
p. vengono, Inf. 2, 71. 3, 86. 8, 34. 10, 61. 17, 58. Pg. 8, 85. 5, 19. 
7, 24. 8, 37. 16, 141. Au présent du conjonct. vegna p. venga inf. 1, 
126. 21, 121. 26, 68. Pg. 8, 98. 11,7. 18, 55. PVognati p. vengali 
Pg. 28, 46. et vegne en rime p. venghi ou venga inf. 14, 440. negnan 
p. vengano Inf. 28, 132. A l’imparf. venia p. veniva Inf. 9, 64. 46, 
7. 27, 4. Pg. 17, 28.-21, 10. Pr. 5, 106. et veniéno p. vénivaæne inf. 
28, 28. Pg:3,92. 29,122. Au conditionnel verria p. verrehbe Pr. 23, 
59. A l’impérat. vien p. vieni Inf..8, 89. Pg. 7, 21. ot viammi p. vieni 
mi Inf. 19, 98. 

A l’imparf. du conjonct. en rime venesse p. venisre bat 1, 46. 

Venire, subst., l’action de venir, d'aller, Aaf Rommen, bas Sehen ini. 
2, 34. 15, 115. Pg. 9, 87. Pr. 10, 36. 

Venite benedicti patris moi, Venes, les Mett: de mon pére, tommet 
ber, (br Gefegneten meines Baters Pg. 27, 58. Paroles du Seigneur dans 
St. Matthieu 25, 34. 

Ventaro (de vento), faire du vent, soufler, weben, Marg nt. 47, 4 47. 
Pg. 17, 68 

Vontosimo, le vingtióme, ber Zwanzigfte Inf. 20, À. 

Vonti (vipisti), vingt, zwanzig Pr. 29, 49, 

Vonticinque, vingt-cing, fünf und poanglg Pr. 83, 95. 

- Vontiduo ou vontidue, vingi-eur, zwei und zwanzig Inf. 29, 9. 

Ventilare (de vento), eventer, Ek Pg. 8, 38. 19, 49 où verti- 
konne est mis p. ne ou ci Gent, Pr. 34, 18. 





Ventiquatire — Verbo. | %45 


Ventiquattro Cviginti quatuor), vingt-quatre, wiet und zwanzig Pg. 29, 83. 
Pr. 12, 96. où les ventiquattro piante sont les âmes des bienheureux 
. formant deux cercles concentriques de douze îmes chacan, v. Pr. 10, 
94 sq. et 12, 127 sq. - 

Vento, te vent, ber Wind bat 3,.138. 5, 30, 96. 9, 67. 11, 71. 1% 
A2. 14, 30. 26, 87. 28, 89. 38, 193. 34, 6. Pg. 3, 130. 5, 15. 10, 
81. 11, 101. 12, 96. 21, 56. 24, 3. 28, 9. 29, 102. 31, 71. Pr. 8, 
419. 5, 74. 8, 22. 16, 28. 17, 138. 26, 86. 29, 107. 33, 65.. Quant 
à Pr. 3, 119 nous avons déjà dit (v. vanto) que vento e la vraie le 
çon, la puissance impétueuse et passagère des princes de la maison de 
Souabe pouvant très bien être eomparée à un vent impétueux.: 

Vontraja (de ventre), le ventre, der Bauch, la panse, ber Wanft lof, 
30, 54. 

Ventre, le ventre, der Bau, le bas venire, -Der Unterleib Inf. 6, 17, 
18, 14. 20, 46. 25, 74. 29, 67. 30, 30. 31, 47. Pg. 19, 32. .33, 45. 
et pour la partie du ventre de la femme où se forme et se nourrit Pen» 
fant qu’elle porte Pr. 28, 104. 33, 7. 

Vontura (de venturum), le destin, Je fortune, bas Shidfal Pr. 17, 24. 
en partieulier la fortune, le bonheur, das Glütf Inf. 2, 61. Pe, 18, 114. 
le hazard, ber Sufall Pg. 5, 91. 20, 19. - 

Venture, part. futur de venire, futur, qui doit venir, utünftig, der be 
fommen fot Pr. 32,24. ` 
- Venusto, mot. emprunté du latin, beau, fön Pr. 32, 126. 

Venuta (de venire), lu veme, l’action de venir, da8 Rommen Pg. 4, 
70. 11, 132. un chemin, ‘un voyage qu’on entreprend, ein Weg,- eine Reife 
inf. 2, 35. | o 

Venute part. de venire q v. | WW 

Ver, p. vero devant les consonnes simples, v. Vero. 

Ver pour verso, vers, gegen, auf, gu, souvent devant les pronoms 
me, te, lui, lei, noi, voi, loro Inf. 9, 36. 15, 20. 16, 7. 29,55. Pg. 
1, 127. 2, 59. 3, 59, 106. 5, 122. 6, 73. 8, 52. 9, 83. 10, 105. 11, 
7. 30, 66. Pr. 1, 101, 127. 2, 28. 3, 59. 5, 104. 6, 65. 9, 14. 11, 
31. 25,83. très rarement dans le sens de en comparaison de, iw Bergleidh 
mit Pr. 27, 95 v. Verso. | 

Verace, vrei, vérilable, opposé à faux, wahr, mabrhaft Inf. 1, 12. Pr. 
3, 32. 24, 44. vérace, qui aime la vérité, wabrhaftig Inf, 16, 62 Pg. 
21, 108. 26, 40. 30, 7. Vrai, réel, opposé à imaginaire et faux, ahrs 
baft, wirflid Pg. 18, 7, 22. 24, 17. Pr. 40, 84. 11, 82. 29, 111. 30, 
98. 31, 107. représenté au vrai, au naturel, leibhaftig Pg. 10, 37. 

Yeramente, en vérité, in Wahrheit, wahrhaftig Inf. 19, 70. 33, 12.. 
Pg. 2, 98. 22, 28. 33, 100. Pr. 8,79. 22, 138. Cependant, bennod Pg. 
6, 43. Pr. 4, 10. 7, 61. 32, 145. 

Verba, mot latin, des paroles, Worte, en rime Pr. 1, 70. , 

Verbo, la parole, le mot, da8 Wort Inf. 25, 16. Pr. 18, 1. L'idée, ber 
Gevbanfe, l’idée créatrice de Dieu Pr. 19, 44. Le verbe. en grammaire, 
bas Berbum, das Beitwort Pr. 18, 92. Le Verbe, la seconde personne 
de la divinité, da8 Wort, le Vase de St, Jean. Pr. 7, 30. 23, 73. 


Vercelli, ville de l'Italie supérieure, sur la Sesia, aujourd'hui du 
Piémont où commence la grande plaine qui s’étend jusqu’aux embou- 
chures du Po. bat, 28, 75. 

Vorde «iridis), adj., vert, grün Inf. A 118. 13, 4. 15, 122. 20, 75. 
27, AN. 30, 64. Pg. 2, 28, 29. 8, 28. 18, 54. 23, 1. 29, 85. 30, 32. 
Gomme subst., la verdure, baë Grün, qui couvre un terrain Pg. 7, 82. 
Pr. 80, 111 où la Nidob. et beaucoup de Map, lisent peut-être mieux 
erbe. Le vert, les parties vertes d’une plante qui montrent qu’elle n’est 
pas morte, baë Grüne an Aer Pflanze Pg. 5, 1358 où la Cr. et toutes 
les édit. modernes, de même que Landin, dans son commentaire, Vel- 
lutello, Venturi, Volpi, lisent Mentre che ia speranza ha fior del verde, 
aussi longtemps que l’espérance.n'est pas encore tout-d-fait morte, f0 lange. die 
Hoffnung nod niht gang erftorben (veriwelft) ift v. Fior. Sens qui pa: 
ra parfaitement convenable; cependant Alde le texte des édit. de Lan- 
din 1512 et 1529 de même que Daniello et Pédit. de Rovillio (Lion 
1552) lisent d fuor del verde ce qui nécessite une interprétation tout- 
à-fait différente. Selon Daniello, et ke fait est exact et constaté par une 
nouvelle dé Franco Sacchetti, les chandelles d’alors à leur bout ixfé- 
rieur étaient teintes en vert de sorté qu’elles s’éteignaient bientôt dès 
qu’elles étaient consumées jusqu’à cet endroit; le sens da passage serait 
donc: iant que l'espérance n’est pas encore tout-à-fait consamée, fO lange die 
Soffnung noh niht ganz verzehrt ift. Ce qui semble confirmet cette 
leçon est un passage de Pétrarque Son. 26 où il dit: Quando mia 
speme già condotta al verde, exactement dans le sens de notre passage. 
Même en admettant la leçon ordinaire il vaudrait mieux lire avee Vi- 
viani ha for di verde, comme D. dit Inf. 34, 26 hai fior d'ingegno. 
Verde est encore employé pour le vert des plantes Pg: 11, 92 et 
22, 51. 

Verde, nom d’un fleuve du royaume de Naples Pg. 3, 181. Pr. 8, 
63. mais il est assez difficile de déterminer quel est le fleuve dont D. 
a voulu parler et si dans les deux passäges, où ce nom paraît, il est 
question du même fleuve ou de deux fleuves différents du même nom. 
Presque tous les anciens commentateurs s’accordént, quant à Pg. 3, 
131 à dire que le cadavre ou les' ossements de Mainfroy, qui avaient 
dabord été enterrés près du pont de Bénévent, avaient été transportés 
par ordre du pape Clément IV et par l’évêque de Cosenze, sur les bords 
d'un petit ruisseau nommé Verde, qui se jette dans le Tronto non loin 
d’Ascék, parceque ce légat du pape avait juré de faire sortit Mainfroy 
du royaume et que la rive gauche du Tronto n appartenait plus aa 
róyaume, mais au duché de Spolète ou à la Marche Ancotitaise. Telle 
est l’opinion émise par Petrus Dantis qui. ditt fecit projiei {ossa) juxta Mumen 
Verdi duod confinat Apulia et Marcha. Landino, VelluteNo, Ventuñi, Volpi et 
tous les Modernes ont suivi aveuglément eette opinion, qui: probable- 
ment a eu sa source dans l'ouvrage de Boccace De fluminibus, où sòus le 
nom de Virdis il est dit: flavius $ Picenetibes dividens Affutinos at in Trueritum ca- 
dons: memorabilis eo Quod ejus in ripam qune al: Picéñates vérsa est, jussu Clementis pon- 

+ summi, ossa olim Manfredi rogi Sicilia», onge serge Calorym Benevent fluvium se- 
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pulla erant, absque ullo funebri officio, dejecta fuerunt a Conseniina coneule, eo quod fide- 
lium communione privatus occubuerit. La mème opinion se retrouve chez tous 
les historiens modernes, parmi lesquels Raumer, Histoire des Hohen- 
staufen, en s’appuyant sur le témoignage de Malespini, de Capecelatro ` 
et d’autres, ajoute que la tradition de cet événenement s’est conservée 
parmi les habitants de cette contrée. Rien ne parait donc mieux établi, 
que cette opinion ; cependant nous ne saurions nous empêcher d'émettre 
quelques doutes. Et dabord il ne paraît pas très vraisemblable que, pour 
transporter le corps de Mainfroy hors de son royaume, on ait choisi la 
route difficile de Bénévent à Ascoli à travers les montagnes de l’Apulie 
et qui est presque trois fois aussi longue que celle qui mène, à travers 
la plaine de Bénévent à Cépérano p. ex. ou à tout autre endroit de la 
frontière voisine entre le royaume de Naples et l’état ecclésiastique. 
En second lieu les commentateurs sont bien loin d’être tous d’accord 
sur ce point, comme on s’est toujours plu à le dire. Les uns ne préci- 
sent point l'endroit où le corps aurait été jeté ; l’Antico se contente de 
dire: onde le onde verdi dell’ acqua bagnano la terra in su quello luogo 
ove le scomunicd. Les ,,Chiose‘‘, qu’on attribue faussement à Boccace, 
disent simplement le (ossa) fè gittare in un fiume chiamato il Verde; 
il en est de même de Daniello. D’autres sont d’une opinion absolument 
contraire. Ainsi, Giov. Villani. (livre 7 ch. 9) dit expressément: fu se- 
polta lungo il fiume del Verde a’ confini del Regno e di Campagna, 
c. à d. près de la frontière la plus prochaine de Bénévent, comme nous 
avons indiqué plus haut. Et de mème Benyenuto da Imola contempo- 
rain et disciple de Boccace dit dans son commentaire Latin sur Pg. 8, 
135: Etecce locum. Prope flumen dictum Viride quod inter Regnum et Campaniam doesoen- 
dit in mare Tyrrhenum. Et sur le passage Pr. 8, 63 il dit ; e Verde alius fluvius in 
quem dejecta sunt oss0 Manfredi — in mare sgorga, idest labitur in mare. Tuscum, Le 
père Angelo di Costanzo, dans une lettre adressée à un ami, v. l'édit. 
de la D, C. avec le commentaire de Lambardi (Padova, alla Minerva 
1822. T. V p.159 sq.) et où il rend compte d’un Mss. de notre peème 
qu’il a trouvé à Monte Gassino, et qui est accompagné d’un commentaire 
latin qui paraît être du 14i¢me siècle, cite p. 243 un passage de ce 
commentaire qui se rapporte à Pr. 8, 63 et où il est dit: a pars Begni 
Italiae quae confinatur per įsta dao flumina, scilicet Trontum flwwium currentem inter Apuliam 
et Marchiam Anconae et micientem (mittentem) in mare Adriaticum et Viridem fluvium cafren- 
tem per Campaneam-et mistentam in mare Leonis (mare Tyrrhenum). Par où l’on voit 
que du temps de ce commentateur le Liris ou Garigliano d’aujourd’hui, 
qui est aussi quelquefois nommé Trajetto et Carnello, portait le nom 
de Verde, ce que le père Angelo di Gostanzo s'efforce de prouver encore 
par d’autres témoignages. Il nous resta à examiner le passage Pr. 8, 
63 où le poète décrit toute l'étendue et pour ainsi dire laire du royaume 
de Naples. Pour cet effet jl nomme dabord trois villes qui représentent 
les trois côtes principales de ce pays, Bari pour la côte orientale, Gaeta 
pour la côte occidentale et Crotone pour la côte méridionale., Reste à 
préciser la frontière septentrionale ; pour cet effet le poète dit: Da onde 
Tronto e Verde in mare sgorga, d'où le Tronto et le Verde se jettent dans 
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la mer. Sile Verde de ce passage n'était, comme le prétendent la plu- 
part des commentateurs, que le petit ruisseau qui se jette dans le Tronto 
près d’Ascoli, il ferait comme quelqu'un qui pour indiquer la frontière 
entre l’Angleterre et l’Ecosse nommerait le Tweed, qui fait effective- 
ment la frontière, et le Till, petit fleuve qui s’y jette, au lieu de dire que 
la frontière est formée à l’Est par le Tweed et à l’Ouest par l’Esk; et 
c’est là précisément, à notre avis, la manière dont D. désigne la fron- 
tière en question, en nommant le Tronto, qui se jette dans l’Adriatique 
et fait frontière du côté de l'Est, et le Verde, c. à d. le Garigliano qui 
fait en partie du moins la frontière du côté de l’Ouest, exactement 
comme Benvenuto entend ce passage, et les ,,Chiose‘* disent de même: 
e l'altro confine si è un fiume chiamato il verde il quale è in Puglia. 
En rapprochant tous ces passages et en confrontant tous ces témoigna- 
ges en partie contradictoires, nous ne pouvons nous défendre d’un doute 
~ au sujet de l’opinion généralement reçue par rapport au fleuve sur les 
bords duquel les ossements de Mainfroy furent jettés, et nous incli- 
nons à croire que ce fleuve est bien plutôt le Garigliano, appelé Verde 
par le poète, que non pas le petit ruisseau de ce nom dans le voisinage 
d’Ascoli; du moins quant au passage Pr. 8, 63 nous sommes parfaite- 
inent convaincus que c’est le Garigliano que le poète a voulu indiquer. 

Vordissimo, trés vert, febr grün, tout-à-fait vert, gang grün Inf. 9, 40. 

Verdura, ls verdure, p. ex. d’une prairie, bas Grùn Inf. A. 111. Le 
file, bas Raub, d’un arbre Pg. 23, 69, comparez 22, 138. 

Vorga (virga), la verge, le bálon, Die gute ber Stod Inf. 20, 44. la ħou- 
lette, bet Hirtenftab Pg. 27, 80. la tige d’une plante, der Stamm Pg. 14, 
102. 

Yergare, proprement faire des raies sur le papier, de-là écrire, 
fbreiben, vergar carte Pg. 26, 64. couvrir un papier d’écriture, bes 
féreiber. 

Vorghetta, dimin. de verga, une petite verge, eine Gerte, cine Pleine 
Ruthe Inf. 9, 89. ` 

Verrine (irgo), la vierge, bie Sungfrau Inf. 1, 107. 20, 82. Pg. 28, 
57.33, 7. Pr. 25, 104. Les Muses, Me Mufen, sont appelées vergini 
sacrosante Pg. 29, 37. V. sorella, une religieuse, eine Nonne Pr. 3, 46. 
La Ste Vierge, die eilige Sungfrau Pr. 13, 84. 33, 1. 

Vergogna (verecundia), la honte qu’on éprouve, die Saam, la pudeur, 
le sentiment de: l'honneur, das Ehrgefüpi Inf. 16, 26. 17,89. 24, 132. 
26, 5. 30, 134, 142. 32, 34. où par.là dove appar vergogna, čest le 
isage et non pas les parties honteuses de l’homme qu’il faut entendre. 
Pe 11, 135. 16, 119. 20, 62. 23, 31. 30, 78. la honte, bie Sihande, 
tne action honteuse Pr. 1, 30. 17, 125. 29, 84. 

' Vergognare, éprouver de la honte, Shaam empfinden, befthåmt fein 
Pg. 34, 64. avoir honte, fit) fhämen Pg. 6, 117. Se faire honte à soi-même, 
Ho feléft befhämen Pg. 26, 81. 

i, Verg n080, honteux, timide, qui éprouve de la honte, verfdämt Inf. 
1, 81:3; 79. 
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Vorità, ra vérité, bieMBaBrbeit Inf. 20, 99. Pg. 9, 66. Pr. 3, 2. 4 
135. 7, 39. 29, 74. et l’ancienne forme Veritate Pr. 4, 71. et Feri- 
iade Pg: 18, 35. 

Verme et Vermo, le vermisseau, ber Wurm Inf. 3, 69. 29, 61. Pg. 
10, 124, 129 le seul endroit où se trouve la forme verme. Par allusion 
au langage de la Bible Satan est appelé vermo Inf. 34, 108 et même 
Cerbére Inf. 6,22 ce qui fait supposer que D. a imaginé Gerbère comme 
un monstre à longue queue. . 

Vormena (peut-être de verbenae), un rejetton, une jeune plante, ein 
Gprôfling Inf. 13, 100. 

Vermiglio (de vermicslus, parcequ’on teignait anciennement en rouge 
avec le kermès, qui consiste en de petits vers qui vivent dans les ex- 
croissances de quelques chênes), rouge, roth Inf. 3, 134. 6, 16. 8, 72. 
12, 101. 28, 69. 34, 39 où ce mot paraît désigner l'incarnat, vie Sot, 
farbe, du teint des Européens. Pg. 2, 7. 27, 39. 28, 55. 29,114, 148. 
Pr. 16, 154 où les interprètes remarquent qu’anciennement le lis dans 
les armes de Florence avait été blanc en champ rouge et qu’en suite 
des divisions des Guelfes et des Gibélins les premiers avaient adopté 
le lis rouge en champ blanc, ou bien plutôt, comme l’Antico le fait 
soupçonner le poète veut dire, que le lis blanc des Florentins n "avait 
pas encore été ensanglanté par les guerres intestines. 

Vermo v. Verme. 

Vernaccia, sorte de vin blanc fort estimé, l’origine du nom ne nous 
est pas connue. Pg. 24, 24. 

Vernare (hibernare), hiverner, passer l’hiver, überwintern Inf. 33, 135. 
Pg. 24, 64. Dans le passage Pr. 30, 126 où ce mot est dérivé de ver, 
il signifie former un printemps éternel, ein ewiger Frühling. 

Vorno Ghibernum), l'hiver, ver Winter Inf. 27, 51. 30, 92. Pg. 4, 81. 
Pr. 13, 133. 25, 102. Di verno, en hiver, im Winter Inf. 32, 26. 

Yero, adj., vrai, mabr, opposé à faux. Inf. 2, 103, 135. 4, 7. 19, 
123. 28, 51. 30, 113. 32, 111. Pg. 3, 136. 4, 13. 8, 115. 10, 133. 
14, 118. 15, 116. 21, 128. 24, 48. 30, 130. Pr. 1, 127. 6, 21. 7, 
128: 10, 113. 13, 19. 14, 72. 16, 124 et bien plus souvent. Véritablé, 
réel, wahrhaft, toirffic Inf. 6, 110. Pg. 1, 56. 5, 33. 13, 95. 18, 126. 
23, 123. 32, 94. Pr. 27, 116. 33. 54. Vero è, le fait est, die Sade ift, 
in der That, cependant, jedoch Inf. 4, 7. 9, 22. 29, 112. Pg. 3, 136. 10, 
136. Pr.1,127. Adv. Dir vero, dire la vérité, vie Wahrheit fagen, wahr 
reben Inf. 30, 80, 112. Pg. 6, 138. Pr. 4, 114. 14, 137. 29, 83. Per 
vero, en vérité, réellement, in Wahrheit, wirflit Inf. 12, 111. Pg. 4, 96. 

Voro, subst., le vrai, bag Wahre, la vérité, bie Wahrheit, la réalité, ble 
Birflihfeit Inf. 2, 22. 16, 78. 26, 7. 27, 65. 30, 114. Pg. 3, 117. 5, 
103. 6, 45. 8, 19. 10, 133. 12, 68. 23, 52. Pr. 2, 125. 4, 60, 116, 
126. 5, 36. 8, 95, 112. 10, 113, 138. 17, 118. 28, 58. 24, 100. 25, 
43. 28, 2. Dieu est appelé d Vero, par excellence Pr. 4, 125 et il 
primo Vero Pr. 4, 96. I ver primo Pr. 2, 45 indique les idées innées, 
die angebornen Sbeen, de l’homnie. 
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Verona, ville de l'Italie supérieure sur l'Adige. Inf. 15, 122. Pg. 
18, 118. 

Veronese, Véronais, de Vérone, veronefii®, aug Berona Inf. 20, 68. 

Voronice, nom que l’on donne communément au saint suaire, Das 
Heilige Gdmedbtud, qui se conserve dans la cathédrale de St. Pierre 
à Rome et qui consiste dans une image de la face du Seigneur em- 
preinte sur une toile. Suivant la légende une femme de Jérusalem, 
nommée Veronique, ayant essuyé le visage du Seigneur, lorsqu’il allait 
au supplice, son image resta empreinte sur le voile dont elle s’était 
servi. D’autres dérivent le nom de vera icon, véritable image, wabres Bild 
Pr. 31, 104. 

Verrucchio, château dans le voisinage de Rimini, appartenant à la 
femille des Malatesta, qui prirent delà le nom da Verrucchio; le père 
et le fiis, tyrans de Rimini, sont indiqués Inf. 27, 46. 

Versare, d’une fontaine, verser, épancher, evgiefen, Primen Pg. 28, 
126. 29, 40. 

Vorso, subst., le vers, der Bers Inf. 9, 63. 20, 1. 26, 82. Pg. 5, 24. 
26, 118. 29, 42. Pr. 33, 74. Le chanson, bas Lied, pour des accents de 
douleur, Sémerzenslaute, toujours répétés Inf. 16, 20. La poésie, bai 
Gedit, ver Gejang Inf. 32, 10.. 

Verso, préposit. vers, auf — au, goë — bin Inf. 3, 82. 8, 16. 18, 32. 
21, 115, 138. 22, 149. 23, 48. 25, 82. 30, 57. Pg. 2, 34, 37. 4, 83. 
6, 59. 12, 80. 13, 25. 19, 78. 20, ‘29. 24, 64, 26, 13. 27, 65. Pr. 
17, 107. 25, 13. 26, 51. 28, 128. 29, 128. 32, 143. Envers, conire, 
gegm Pg. 15, 90. Rarement suivi de di Inf. 34, 2. Pg. 2, 106. 15, 
143. 

Verso, adv., en comparaison, im Bergleich, ordinairement verso di Pg. 
3, 54. 6, 142. 28, 30. Rarement sans préposit. Inf. 34, 59. 

Veruno Greg sw), proprement quelqu'un, irgend einer, mais dans la 
phrase négative og, aul, feiner, fein Inf, 4, 12 où la Nidob, lit elenno 
9, 120.. ~ 
. Voso, monte, aujourd’hui Monteviso ou Monviso, le Vesuus des An- 
ciens, montagne des Alpes où se trouve la saurce du Po. Inf. 16, 95. 

Vespa, lo quipe, Me Wespe Inf. 3, 66. Pg. 32, 133, 

Vespero, le soir, ber Abend Pe, 3, 25. 15, 6, 139. 

Vessilla (vesillun), mot emprunté du latin, de drapeau, die Sapne Pr. 
27, 50. 

Vesta (vestis), surtout en rime, et veste, hors de la rime, proprement 
l'habit, le vétement, da8 Kleid, die Kleidung Pg. 8, 29. Pr. 27, 55. Par si. 
militude D. appelle ainsi le corps de l’homme, per eib, comme vête- 
ment de l’âme Pg. 1,75. la lumiére qui revêt les âmes des bienheureux 
Pr. 14, 39. Par doppia vesta Pr. 25, 92 il parait entendre comme v. 
127 par le due stole, la glorification de l'âme et du corps ; par allusion 
à Isaio 64 v 7 duplicia possidebunt in terre sua et.v. 10 induit me vestimentis se- 
lutis et indumento justitiae cireundedit me; D. aime à trouver des sens mystiques 
dans l'Ecriture. 
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Vostige Pr. 31, 81 et en rime Vestigge Pg. 33, 108, plur. de vesti- 


. giu, moins usité que vestigio q. v. ‘les braces, les vestiges, bie Spuren, die ` 


Suftapfen. 

Vostigio, ` trace, Ne Spur, toujours au figuré Inf. 24, 30. Pg. 26, 
406. Pr. 5, 1 

Vestimonto, e vétement, die Rieloung, pain bas Kleid Pg. 9, 116. 

Vestire, habiller, mettre un habit à quelqu'un, befleiben, anziehen Inf. 
33, 62. Pr. 45, 54. 20, 80. s'habiller, mettre un habit, LEI fleiben, fi 
angiebem Inf, 23, 42. 83,141. Vestirsi, s'habiller, fich befleiven, anziehen 
Pr. 3, 99. avec l’accusatif de la chose qu'on revêt, se: revéir de, Hä 
womit befleiven Pg. 7, 85. 11, 44. Au part. vestito, habillé, getloivet 
Pg. 12, 89. 29, 65. Pr. 25, 91. 81, 60. revêtu, betleivet Inf. 2, 17. 19, 
69. 24, 31. 

Vetro (vitrum), le verre, bag Glas Inf. 28, 25. 82, 24. 84; 12. Pg. 24, 
138. 27, 49. Pr. 2, 89. 3, 10. 20, 80. 28, 7. 29, 25. 

Votta (peut être de vedere, vedetta), le sommet, ter Gipfel Pg. 6, 47. 


Vetusto, mot emprunté du latin, vieux, age, alt Pr. 6, 139. 32, 124, 


Vexilla regis prodeunt inferni. Inf. 34, 1. Les drapeaux du roi des 
enfers s'avancent, die Fahnen des Königs ber Unterwelt nahen. A:l’excep- 
tion du mot isferni, que D. a ajouté, ces mots forment le premier vers 
d’une hymne de Venantius Fortunatus qui se chante pendant là semainé 
sainte et surtout le Vendredi saint. 

Vi, adv. de lieu, contraction de ivi q. e, y, da, bafelbf, avec et sans 
mouvement, èn, davon, barau8 Int, A 12, 53. 5, 138. 6, 73. 8, 96: 
20, 87. 21, 42. 29, 39. Pg. LL 104. 7, 81. 8, 126. Pr. 8, 90. 10, 124. 
23, #1. 29, 91 et souvent. On Kapostrophe devant les voyelles et Ph 
v’ Inf. 1, 9, 10. 4, 70, 112. 6, 62. 9, 90, 106. 19, 20. Pg. 1, 62. 9, 
79. Comme affixe au verbe. Inf. 2, 28, 37: 4, 55. 5,4. Pg. 22, 113. 
Pr. A 410, 134. 5, 44. 

Vi, forme des cas obliques du prénom voi q. v., vous, ifr, en Inf. 
5, 94. 6, 52. 9, 98. 10, 97. Pg. 1, 40, 43, 107. 8, 94. 5, 32. 7, 87: 
8, 127. Pr. 2, 5. 3, 60. 5, 75, 77, 78, 79. 8, 120. 29, 87. et devant 
les voyelles et Ph. e Inf. o. 71.9, 76. Pg. 1,43. 10, 124 et très sou- 
vent. Comme affixe au verbe Inf. $, 86. Pg. 2, 122. 8, 45. 9,131. 14, 
149. Pr. 3, 66. 5, 73. 

Via, subst., le chemin, la voie, bet Weg. Au propre Int. 1, 3, 12, 95. 
3, 91. 4, 22, 67. 7, 105. 14, 141. 17, dm 19, 126. 23, 3, 118. 24, 
31, 61. 25, 81. 26, 16. 34, 95. Pg. 2, 60. 3, 50. 4, 36. 5, 131. 9, 
57. 10, 20. 12, 14. 19, 6. 21, 8, 93. 27, 64. 28, 42. Pr. 29, 129, 
L'issue, der Ausweg Inf. 27, 13. Bans le sens biblique, les voies de Dieu, 
de l’homme etc., die Wege Oottes, des Denfhen Inf. 1, 12. 2, 30. 11, 9. 
Pg. 3, 35. 10, 3. 30, 105. 33, 88. Pr. 7, 39, 103, 110. La maniere de 
vivre, Die Rebensiweife, la régle, die Regel Pr. 3,105. Par extension, la voie, 
Det Weg, le moyen, baë Witter Inf. 11, 109. 27, 26. Pg. 1, 62. Pa 7, 
89. 31, 86. 

Via, adv. .Comme en allemand weg, fort, il n'existe point de mot 
français qui lui corresponde ; joint aux verbes de mouvement comme 


s 
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andare, correre, torre, fuggire etc., il indique s’en aller, s'enfuir ete. Inf. 
8, 14. 10, 92. 13, 42. 32, 112. Pg. 14, 112, 124. 24, 18. 25, 114. 
Pr. 21, 37. Et même sans verbe, fort! weg! va-t-en, ôte toi de lå, -en 
avant! vorwårtg! Inf. 8, 42. 11, 115. 18, 65. 32, 112. Pg. 12, 70. 
Joint à più, il en renforce le sens, beaucoup plus, wiel mebr Inf. 30, 68. 
Pr. 17, 99. et prend quelquefois la forme de vie più ou vieppiù Pr. 
13, 121. 25, 94. Via via Pg. 8, 39. tantôt, dans un moment, {vgleich, 
augenblidlich. 

Viaggio (de via), le voyage, bie Reife Inf. 1, 91. 10, 132. 16, 27. 
21, 12. 27, 16. 31, 82. Pg. 2, 92. 

Vibrare, vibrer, darder, ftrablen, entfenben Pg. 27, 1 

Vicario, le vicaire, ber Stellvertreter. Les papes sont appelés vicaires 
du Seigneur Pg. 20, 87. Pr. 25,15. Lange qui garde l’entrée du Pur- 
gatoire est nommé le vicaire de St. Pierre Pg. 21, 54. 

Vice Pr. 27, 17 où vice parait presque synonyme d'officio, emploi, 
charge, Amt, Auftrag, ou bien le peète a voulu dire: la providence ré- 
partit le lemps, vice, où il faut agir et l'emploi, officio. Le second passage 
où ce mot se trouve Pr. 30, 18 n’est pas moins obscur. Les uns l’en- 
tendent: celte fois-ci, bie8 mal, d’autres le prennent dans le sens de tâche, 
cela ne suffirait pas pour remplir cette tâche, die @rfchaäft. Nous n’ose- 
rions décider. 

Vicenda (de vice), la vicissitude, le changement de fortune, ber TBedfel 
der Ghidfale Inf. 7, 90. ‘À vicenda, alternativement, l’un aprés l’autre, emer 
nah bem andern Inf. 5, 14. 

Vicino, adj., voisin, benadbart, proche, nahe Inf. 16, 92. 22, 67. Pg. 
8, 116. 25, 94. 30, 114. Pr. 1, 111. 6, 6, 42. 10, 78, 97. 16, 52. 
22, 144. Comme adv. prés de, nabe bei Inf. 17, 6. Comme subst., le 
voisin, ber Nadÿbar Inf. 17, 68. 33, 15, 81. Pg. 17, 115. le concitoyen, 
der Mitbürger Inf. 17, 68. Pg. 11, 140. Pr. 16, 185. 17,97. À vicino 
proprement comme voisin, al8 Nabar, le sens est: dans le voisinage, in 
der Nähe Inf. 25, 30. Da vicin, de prés, von nabem Pg. 20, 137. 

Vico, la rue, die Gtrafe. H vico degli strami Pr. 10, 137 est Pan- 
cienne Rue du Fouarre à Paris, près de la place Maubert, où se trou- 
vaient anciennement les auditoires de l’université et comme les étu- 
diants étaient assis sur de la paille, la rue en prit le nom. v. Sirame. 
Pour cercle d'enfer, Gölentreis Pg. 22, 99. 

Viddi v. Vedere. 

Vie v. Via. 

Vietare (vetare), défendre, prohiber, verbieten Inf. 19, 100. vietarsi, être 
défendu, verboten fein Inf. 7, 99. Pg. 24, 16. 

Vieto, vieux, alt, gåté per l’âge, verborben Inf. 14, 99. 

Vigere, mot latin, vivre, leben, fleurir, blühen Pr. 31, 79. 

Vigilare, veiller, waen Pg. 30, 103. 

Vigilia, létat de veille, ber toadenbe Suftant Pg. 15, 138. la veille, 
bas Wachen Pg. 29, 38. le réveil, bas Erwaden Pr. 26, 74. Et dans un 
sens dérivé de vigie, ou veille d’une fête, un court espace de temps, eine 
furze Det Inf. 26, 114. 
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. Vigliare, proprement nettoyer le bled après qu’il a été batto, pour 
choisir, wäblen, distinguer, untérdeiven Pg. 18, 66. 

Vigna Cines), au propre ie vignoble, ber Weinberg Inf. 29, 181 et dans 
le style de l’Ecriture, l'Eglise, bie Rire Pr. 12, 86. 18, 131. 

Vignajo (de vigna), le vigneros, Der Beinbauer Pr. 12, 87.: 
le pape. 

Vigore, la "rt la force, bie Kraft, au physique el au : moral. 'Pg. 9, 
48. 17, 96. 30, 1 

Vilo, vii méprisable, gering, verädttid Pg. 12, 62. 13, 58. Pr. 22, 
135. De la naissance bas, vil, niedrig, gemeih Pr. 8, 132. 

Villa, proprement, une maison de campagne, ein Canbhaus, une métairie, 
eine Meierei, un village, ein Dorf; dans ce sens il ne se trowve que Pg. 
4, 21. plus souvent pour viile, Gtabt Inf. 1, 409. 23, 95. Pg: 15, 97, 
Quelquefois le sens est douteux comme Inf. 15, 8. Pg. 19, 83. Pr. 20, 
39. 22, 44 où il semble signifier.endroit, Ort, en général. 

Villanello, dimin. de villano, expression decommisératien, le pauvre 
villageois, ber arme Bauer Inf..24, 7. 

Villania, le contraire de cortesía; l’impolitesse, le manqué d'égard, 
die Unbôflidfeit, Grobheit Pg. 18, 117. 

Villano, adj., le contraire de cortese, discourtois, déloyal, vob, unebel 
Int, 38, 450. Comme subst. l'habitant de la campaghe, Je paysan, Der 
Bauer Inf. 15, 96. 26, 25. 32, 33. Pg. 6, 126. Pr. 46, 56. 

. VWilmente, honteusment, fblntpflit Inf. 23, 126. Pg. 24, 87. 

Viltà (de vilis), et yiltato, /a lécheté, vie Feigheit, la crainte, die. Fuet 
Inf. 2, 45, 122.. 3, 60. 9, L . Surtout ce mot désigne le manque: de 
courage et de confiance en ses propres forces, la timidité honteuse, 
fhimpflihe Surdt, Mangel an Sélbfiierivaueu Inf. 3, 15. Pr. €t, 88. 
59, 430. La forme viltäte se trouve nf. 3. 45 où Lombardi lit viltade, 
3, 60. Pr. 19, 130. 

. Vime, forme ancienne p. vimine (vimen), le lien, bas: Bait, au phy- 
sique et au moral. Pr, 28, 100. 29, 36. 

Vincastro (d’origine incértaine), la howette, ber Girtenftat Inf. 24, 44. 
Vincente (de vincere), qui l’emporte sur tous les autres en éclat, 
radieux, berglänzent Pr. 10, 64 W 

Vincenza, forme moins usitée que Vicenza (Vicetia ou: Pueitte), cent, | 
ville de l'Italie supérieure; sitüée sur le Bacchiglione. Pr. 9, 47. - | 
. Vincere, vaincre, fiegen, surmonter, surpasser, ibertreffen; l'emperter sèr, 
übertreffen, beflegen, au physique et au moral. hif. 3.135. 4, 48..5,72, 
132. 7, 116: 14, 43. 15; 124. 24, 36, 53. 28, 18. 82; 51. Pg. 1, 115. 
5, 127. 7, 77. 15, 39. 26, 126. 31, 84. Pr. 5, 3. 6, 42. 8, 485. 14, 
125. 15, 110. 19, 15: 20, 98, 99. 21, 142. 22, 102. 23, 95. 28, 26, 
128. 29, 9. 80,11. 31, 128. . Avec Paccosatif du verbe Vincer ià 
pruova, de pugna, sortir victorieux d’une épreuve, d'un combat, frgrri 
in einem Rampfe beftehen Inf.: 8, 122.9, 7. FE Aert prendre. Aere, ex 
obern. F. Le vista, dépasser la portée de la vue, bie @ebnveite: übertreffen 
Pa. 4, 40. P. d vélo, Wier Aë, our, dAd Gefdk Denden Dr. 25,27. N 
du bilancia; 'emportbr, : faire: pencher Lx balance, dis Waage neigm Pr. 43 
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42. Dans lè passage Ini. 4, 69 Lohherdiis'est enge, de primita Que 
vincia devrait être dérité du latin visas, et signifier entoure’, umgeben, 
nous ne saurions nous rendre à ses raisons.et nous préférons dex- 
pliquer avec tous les commentateurs viacie pour une fatime. poétique 
pour vinces, dans le sens: cette kumière l’emportait sur les Véier, Ser, 
wand die Sinfternif, éclairait, erleuchtete, tout un hémisphère de ténèbres. 
Au part. vinto Inf. 8, 38: Pr.: 4, 1414, 

inci Pr. 14, 129, en rime plur. de vinco, qui ferait weng la lien, 
bas Band. 

Vincislao Pg.. y, 104, Ge d’Ottoeat, roi i de Bohème, Fotos. IV, 
Wenzel.. D. le taxe de mollesse: et d’oisiveté, n'est bien. geiht de 
cruaulé et de tyranaie qu'il aurait dû l’accuser, "quoique l’histoire rap- 

porte qua ve prince entendait seuvont vingt messes en un jour, .. 

. Vincole, de lien, ba Band Inf. AL 56. :. 

Vinegia Pr. 49,141. Ancienne forme da ndm- de la till de Frnisé, 
Benedig, aujourd'hui Venesia, Loti 

VWiniziano, Vénitien, de Venise, Dentiuer dus. 2i, 7. La Nidob. lit 
Venesiani, forme plus moderne, . 

Vino, le vin, ver Wein Pg. 15, 123. 25.. 77. Pe A8. 88. 

Viato, adj., verbal de vincere, vaine, Ubecwenten, par le douleur, 
la fatigue etċ. Inf. 3, 33. 23, 60: Pa. Q, 14.142, 424. Pr, A 441. . 

Vinum non habent. Pg. 18, ga. ` fr get point de min, Oie. haben Eei 
nen Wein, paroles que ta mère du Seigneur lui adresse St: Jean. 2, 3. 

` Vila, la violette, bn Belden Pg. 82, 58, `.: 

. Violento, gelen, gewaltthätig, gavaltihne. lat 11,40. 29, 34. et 
comme subst. celai qui fait viokenca, ein. Geivolttiitiger hif. ‘11, 28. 

` Violenza, dé vio%noe, Me Gewalt Inf: 12, A8. Pe 4, 20,73. - 

Vipera, &:ripére,. nie. Biper, vie Master: Pg- 8,80 ‘ermoirie. des Vis: 
conti de Milan. 

'Vipistrolle (Fespertilió), la. chauve souris, ; die Biederman iaf, dá, 49. 
Leçon de la Nidob., de Land., VeUut. Dan, et de plésieurs édit. moder- 
nef. La Of. lit vispisirello qui se.répprache davantage de intiz ` 

' Virgilio, Virgie, Birgit, poète romain dont l'ombre, dans-la fichon 
de D. lui sert de guide à travers l'enfer. èt; la. purgatoire et ne laban- 
donne que lorsqu'il a trouvé Béatrice au'sommnet: du purgatoire. Son 
nom se (roue Int, 4, 79. 19, 61. 23, 424. 20; 434, 133. Pg. 3, 27, 
74. 6, 67, 7, 7. 8,:64. 13, 79, 19, 28. 21:14, 101, 103, 48% 22, 
10. 23, 430. 24, 119. 27, 20, 418, 426::29,:56. 20, AR, 49, 50, 55, 
Pr. 17, 19. 26, 118. et bien Has’ souräntil esLAominé: Duta, Maestro, 
Padre ete. WT E D 

Viro, forme entprantég du jätin tanjouts enting, A bec Mann, 
Pomme: fait, adulte, Ber érwadiene Waun wf., 80..Pr. 10, 1921. 24,84 
Hut et Virtute ei virtude, i verti; bit: Busse, en géaéml Iní. 10, 
4.. Pe 7, 35. 14, 37. 17, 104. 20,26, Pr«i12,: D. En particulier la 
vertu civile où politfque,; Fexcellehce, bie bhrgeulibe Suibtigfeit Ini 1, 
104,26, 120: Pr. 6, BA. 47, 88 tt poutiêtre Pr, Fän 39.. «La:force, bé 
Ait, ‘larrverhs inhérente geltend bib emwoÿnenne. Kaafi, lejann Dit 
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Wëbieëntt Inf: 1: 4042, 11::130, 5; 46. Pa. 4,:68..8, 32, 98.4 2. 
7, 24. 17,78. 48, 17, A3. A8. 12: 21, 105. 28, 62. 25, 41, 52, 80 
28 110.82, 7433, 129. "Pe, 1,425 2,68 148. 7, 25, 197. 8, 98, 
14, 82, 18, 114. 22, 122 23, 36: 25, 12. 98, 65. 30, 57. 31. 84 
82, 81. 33, 25. Dieu même: ast appdlé : le prime. Viriè De 26,84, 
Une hiérarchie des angas ast appelée Viriudé, les veris, me réi 
d'après Epitre I de Si.: Pierre, 3, 22. In vintuie, terma de l’épale,. viry 
tubement, Strvgiteg, het Suit go. appasé à frmellement et antuellemet. 
Pa 25,:80. La forme: virtute: se trouve en rime bf. 4, 104.. De, 47, 
H, Pr, @; DR, 8, AB, 22,59, 14, A2. 17, 83. 22, 122 29, 65 A0, 
37. 31,84, 82, 81, 29, 24, Hon de la rime Ia, 2, 130. Pe, 25, 41, 
62. La forme.utriude Pr. 11, kréi HIH 122. 

Virtualmente, terme de Fécole Seat opposé à formellement 
et "rt RAD, Mrtotiter, Der Rraft nah, bar Basigeeit Ka Pa: 23, 96; 
30, 11 i 

Virum pen bogaagte, je de eawais ppint Phomme, ip weig von ren 
Manne Pg.:25, 12A. Parolas dela Ste Vierga v. At, Luc, 1, 84. 

. Visaggio..(&e va) Jee qi- a vieilli, de. vise, bw Gre, wë 
Zen Int Ap. 29 … :; 

: Misibile, visible, fiber Pa. 10, 95, Pr. 8, 23. 80, 160. et emme 

ën d sovorehio: visibile Pg. 15, 13. l'egosaise clarté, Per sbrrmäfigr 
Dés ' 

Visiera, Je vitre, DR Gifler inf. 33, 98. 

. Visiome, Lo meien, an3  Gofht, bie Gridenors pe, 9, 18. 15, 85. 

47,84: 49,56, Pr. 4,7. D, appalle visio tont ca qu'it à vu das sen 

voyage poétique .Pr, 17,128, 33, 62. La gien béutifique, bas Shaun 

Gottea Pr, de 49 attribuée aug bienheureux, q après St. Mathieu 


wd dé : 
~ Visitare, ii aler voin; ai uden; ouffuchen Inf, A 89. Pe. 28,81: 
30, 149, Pr. 25% 18. , 

: Visiva, sait, qui appartient qu ‘aonvient à D vug, ba geb, bei 
Geen, epirta:visise Pr. 96,74 d’après la physique d'alors, qui ap- 
pelait aspri pe qua naps nommongs fœullé ou force; nous diripns, k pat 
de, a our bet Ginn ne Giefihté, op lg vue, 

Viso, le visage, la face, Da8 (ett, das Antlig Inf. 4, 20. H 110. 
131. 10; 93.: 18,13. 15, 27. 16, 14, 17, 117. 18, 47. 20, 21: 23, 
93,80, 54,:82, 45.33, 48,57, 102. De, 4, 9. 3, 104. 9, 45. 14,9. 
23, 7, 43. 26, 29. 28, 148. 31, 74. 32, 7. Pr. 1, 442. 15, 32, 114 
18, 17. 30: 28, 31, 49. 82, 27. Le ve, Dog Greft ct, les yeux, Mie Aygen 
Int. 4,11, 9, 55, 74. 10, 94. A8. 123. 48, 128. 20.10. 31, 41, Pg. 
9, 84. 15, 26 17, 41, 107. Pr. 3, 129. 10, 101. 17, 41. 21, 20, 61. 
22, GA, 138. 23, 38.24, At 26 4, 27; 6, 73. 28, 17, 39, 77. 30, 
25. 31, 27. 33, 83. dans plusieurs de ces passages on pourrait dog 
donner à ce mot le premier sens de visage. 

ip minc, l'expression du visage, die Mien Pg. 24, 104. 

Visa, part de vedere qe ve, ` | 

Vispistrello v. Vipistrello. 0, 


866 Vois — Wivnve. ` 


` Vista (de vodere, vibto/, Vapparition; ble Œrfehting:Inf. 1, 45. Pr. 
44, 118. 17, 27. 80, 29. 82, 99. 38, 186. La vus, ber Mnblid Inf. 1, 
53. 10, 52. 11, 20. 24, 140. 30, 78. Pg. 1, 82. 7, 97. 14,78. 19, 
87. 34, 15. 82, 147. Pr. 9, 68. Un: objet qu'on voi, ein geebener (Ge 
genftand Pr. 24, 77. La eue, bal @fidit, la faculté visive, la portée de la 
vue, der Bereit ded Gett, et souvent l’on pourrait traduire, les yeus, 
ble Augen, le regard, ber BAL, la face, das Antlit Inf. 11, 92. 12, 3. 18, 
136. 29, 5, 54. 34,129. Pg. A 40: 5, 100. 10, 122. 15, 24. 24 
. 142. 29, 80. 30, 145, 31, 115. Pr. 2, 104. 3, 124. 8, 21. 10, 8. 13, 

79. 18, 28, 47. 19, 59. 20, 140. 25, 116. 26, 5. 29, 61. 30,81. 31, 
76. 33,112. La face, le visage pour vivo Pg. 8,3. Pr. 32,90. Les astres, 
die Geftirne, sont appelés viste Pr. 23, 30. 30, 9. v. Foduta. Un reste 
visible, une trace, eine Spur Inf. 13,145. La: fenétre, da8 Genfter, où plu- 
tôt un endroit élevé d’où l’on peut voir Pg. 10, 67. Fn vista, v. In. 

Visto, part. de Vedere q. v. 
* Vita, le vie, baë eben, de l’homme, des animaux, des:plantes. Int, 
1, 1. 3, 47. 4, 77. 5, 69, 107. 6, 51. 7, 41. 15, 49, 57. 16, 38. 19, 
102. 20, 58. 24, 109. 31, 128. Pg. 1, 204. 4, 131. 6, 50. 11, 128. 
18, 54. 19, 110. 22, 32. 23, 3. 30, 145, 125. Pr. 6, 125. 11, 95. 
17, 98. 22, 116. 33, 24 et bien plus souvent. Au | lur. Pr. 16, 81. 
Questa vita Pr. 30, 29 la vie terrestre, d'ici bas, bas i oltge Reben. La vie, 
le nécessaire, die RebenSbebürfniffe Pr. 6, 141. Le cours de la vie, ber Se 
benslauf, la maniére de vivre, die CebenSiveife Inf. 7, 53. 13, 185. 24, 
124. Pg. 6, 70. 7, 110, 130. 23, 118. Pr. 3, 97. 108. 4, 35. 13,32. 
19, 75. 25, 93. 26, 140. La vie, dans le sens biblique, da8 Leben, le 
salut, bag Geil Pr. 7, 39, 104. Les dmes des bienheureux, bte Geelen 
ber Geligen, sont appelées vite Pr. 9, 7. 12, 127. 14, 6. 20, 100. 21, 
55. 25, 29. La vie éternelle, bag ewige Zeben, est appelée vita futura 
Inf. 6, 102. miglior vita Pg. 23, 77. dolce v. Pr. 4, 35. 25, 93. Vita 
spiritale, la vie des âmes séparées du corps Pr. 38, 24. Les damnés 
en parlant de la vie terrestre l’appellent : vita prima Pg. 8, 59 ou pri- 
majú hf. 7, 41. altra Inf. 24, +35. Pg. 22, 32. bella Inf. 15,57. lieta 
inf. 19, 102. serena Inf. 6, 51. 15, 49. Par vita nuova Pg. 30, 115. 
le poète veut probablement désigner sa jeunesse, die Jugend, vita 
novella. 

Vitale, vivifant, de vie, lebenafrăftig, bes Lebeng Pr. 17, 131. 

Vitaliano del Dente, célèbre usurier du temps du poète, il était de 
Padoue. Inf. 17, 68. 

Vito Cvitis), la vigne, ber Weinftod Pg. 25, 78. Pr. 24, 111. 

Vittima, ju victime, bas Opfer, ce que Pon sactifie Pg. W, 68. Pr. 
5, 29. 

Vittoria, la victoire, der Gieg Inf. 2, 27. A 54. 28, 59. Pg. 10, 75. 
Pr. 9, 122. 23, 137. 33, 75. 

Vituperio, la honte, bie Shane Inf. 33, 79. 

Vivace, plein de vie, ol Reben, et de-là fécond, fruchtbar Pg. 24,103. 
32, 137. Vif, lebhaft, de la lumière, de l'amour etc. Pr. 2, 110. 7,75. 
24, 146. 27, 12. 31, 109. 33, 12. 


Vivagno — Vocale. LZ 


‘Vivagno (dotlginè inéonnue), proprement Ia ‘lisière d’une’ étoffe, 
bas Galbanbd, de IA. Le bord, l’ectrémité, ber Rand Inf. 14, 128. 23, 49. 
Pg. 24, 127. les bords d’un livre, la tranche, ber Rand, der Sanitt cines 
Budes Pr. 9, 135. 

Vivamente, vivement, lebhaft, énergiquement, fräftig Pr. 12, 101. 

-Vivanda (de vivere), la nourriture, die Nahrung, les vivres, Dit Les 
fenémittel inf. 28, 58. Pg. 22, 151. 30, 148. Pr. 14, 124. 

Vivero, vivre, leben Inf. 1, 51. 4, 42. 10, 68. 15, 86, 120. 20, 28. 
26, 80, 110. 29, 105. Pg. 4, 134. 11, 55, 131. 14, 105. 21, 101. 32, 
103. 34, 115. Pr. 14, 28. 18, 134. 23, 133. 26, 59. dans le sens 
biblique avoir la vie éternelle, Are sauvé, bas ewige Leben Haben Pr. 26, 
59. "Bar un idiotisme de la langue on trouve souvent viversi pour vi- 
vere Inf. 27, 54: Pg. 24, 76.. Pr. 2, 12.8, 118. Où trouve vivemo p. 
viviamo Inf. 4, 42. et ; vivete p. visse Pg. 14,105. Au part. vivuto Pg. 
21, 100. 

Vivore, subst., PE vie, la manière de vivre, bag Leben, die Lebensmweife 
Pr. 9, 60. 29, 124. 27, 43. la vie, l’état d’un être vivant, Da8 Lebin 
Pg. 24, 6; 33, 54. 

Vivissimo, d’un mouvemént trés vif, trés. rapide, febr Jebbaft, fehr 
f@nell Pr. 27, 100. Quelques Mss. lisent vicissime, ce qui ne paraît 
pas donner un sens convenable.. 

Vivo, vivant, qui-est-en vie, lebenbig Inf. 1, 27. 8, 88. 10, 23. 12, 
85. 14, OI 28, 88. 24, 70. 28, 36. 30, 62. 82, 90, 91. 33, 157. 84, 
25. Pg. 2, 68. 11, 51. 12, 67. 14, 61. 25, 90. 28, 2. 30,85. Pr. 16, 
48. 18, 132. 20, 68. Et'dans le sens biblique, qui a la vie éternelle, 
Inf. 3, 64. Vif, lebhaft, de la lumière, la couleur, Pamour, l’espérance 
etc., pénérant, farf, de la vue Inf. 29, 54. Pg. 46, 111. 27, 0. 80, 
83. 33, 27. Pr. 1, 141. 2, 144. 5, 87. 6, 88, 117. 10, 64. 12, 105. 
19, 68. 28, 31. 24, 27. 26, 61. 30, 49, 64. 31, 13,46. De Pair, libre, 
vif, frei, Tebendig Pg. 28, 107. ` 
- Vivo, subst., le vivant, ber Lebenbe, surtout au plur. Les vivants, les 
hommes, bie enden Inf. 10, 111. 28, 36. 29, 95. Pg. 5, 6, 103. 6, 
83. 12, 67. 38, 53. 

Visiare, gâter, verderben, offusquer, verbunfeln Pr. 18, 121. Au part. 
viziato, vicieux, plein de vices, lafterbaft Pg. 7, 110. 

Vizio, le vice, bas Safer Inf. 5, 55. 13, 66. 23, 143. 26, 99. Pg. 7, 
35. 20, 27. 

Vizzo (d’origine incertaine), proprement mou, wei, opposé à solide, 
dur. D. l’emploie dans le sens de. facile à comprendre, leitt Wall 
Pg. 25, 27. 

Vo’ p: voglio v. Volere. 

Yocabolo, le mot, bas Wort Pr. 18, 94. Plus souvent le nom, Der - 
Name Pg. 5, "97. 14, 26. Pr. 8, 11. 21, 25. 

Vocale, sonnant, résonnant, tbnent, il vocale spirto Pg. 21, 88 fait al- 
lusion au passage de Javénal Sat. 7 v. 82 Curritur ad vocem jucundam (Statii). 
Comme subst., la voyelle, der Vocal Pr. 18, 89. | 
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. VOCO, is voir, bte Stimme Inf: 2, 57. D, 27. A 7A, 82. 7,2. 47:92. 
19, 6%, 24, 65. 26, 90. 27, 10. Pg. 2, 4X 4, 98.: 12, 110. 13, 28, 
AA. 16, 28. 20, 128. 22, 140. 23, 44. 241184. Pr. 1,.35. G, 124. 
8, 17. 10, 66. 11, 68. 25, 7. 26, 19, 40 elplus souvent. La perele, 
bag Wort, I discaurs, bie Rede Inf. 18, 92. 23, 127-PE, IR, $. Pr. A 
50. 8, AR. La renammeée, la répuiation, ber SH, bi "Tei Int, 7, 93. 
16, 41. 33, 85. Pg. 26, 121, Pr. 18, 32. 

Voglia (de volere), le volbnié, det Milk Inf. 9, 0 A 60. t6, 50. 
18, 36. Pg. 9, 100. 11, 45. 13, 24. 29, 65. Pr. $ WO, 91, 28, 143. 
De-là de désir, Der Mimih, l'enve, Feta. bie Bretzel) le. we, ber 
Inf. 1, 98. 30, 148. Pg. 2, 108. 17,%9. LR A. 11%, 20,405. 23, 
60, 72. 24, 110. 33, 99. Pr. 1, 30 ZA 26, A8. 109. 117136. 15, 8, 
18, 26. 24, 3, 7. 26, 95, 104. 31, 53, 141. A iyé yoglia Pe.14, 
3 comme d lni plait, na Belle : 

Voglioso, désireux, qui sire, beajerig Pg. 14/74. Pa 

Voi oe, forme du proñom persénñel de ia feconde eeng, au 
pluriel, comme sujet du verbe, comme vocatif St ayec toutès les prépo- 
sitions, vous, ibr. Comme Vocatif pu comme 5 do a du verbe, Inf. 3, 9, 








05. 8, 75. 5, 34. 7, 3, 89. 9, 85 ! 40, 124, SE 
64. 8, 37, 145. 13, 72. 16, 16, 17, 18. 29, SE et partout, Dans le 
passage Pr. 16, 10 le poète fait alimsion à l'usage du voi que Pon 
croyait alors avoir-<éj# été introduit par les Romains, selon quelques : 
uns par J. César, et qui du temps du poète était l’axpression du re- 
speet. De-là vient qu'il ne tutaye que les personnes auxquelles it s'in 
téresse vivement, comme Virgile, Françoise de Rimini ete. ou elle 
auxquelles il veut montrer de l'indifférence au du mépris. Il réserve Je 
vai pour ceux qui lui inspirent du respect, comme Farinata der eg 
et son bisayeul Cacciaguida ce qui fait sourire Béatrice qui trony 
parement ces distinctions de rang mal appliquées ‘aux bievhaureur. 
Avec les prépasitions a inf. 3, 84. Pg. 2,.64. 5, 59. di Pr. 15, T5, in 
Iaf. 9, 93%; per Pg. 3, 75. tra Pr. 5, 81 etc. Très rarement voi est em, 
ployé sans préposition au datif pour a voi ou ei Pr: 4,122. : 

Volante, tolent, qui. vole, flisgend Pr. 31, 20. 

Volare, voler des oiseaux ete., fliegen Inf. 4, 96. ñ, 84 où la Nidob. 
lit vengon; nous préférons la leçon ordinaire. Pg. A 27. 10, £26. 12, 
95. 13, 28. 20, 39. 22, 129. 24, 66. 25, 11. 33, 88. Pr. 2, 24 10, 
74. 18, 45. 24, 15. 31, 97. Camme subsi, Pg. 2, 18. | 

Volentieri (de volere), volontiers, gern, avee plaisir, mit Bergnügen 
Inf. 4, 55. 5, 73. 18, 52. 33, 127. Pg. 3, 120. 12, 10. 16, 90. Pr. 
6, 49. La Cr. a adopté quelquefois la forme mains correcte vofon- 
tier q. v. 

Volere (de volle), vouloir, woken, demander, aviger, forneru, verlangen 
Inf. 1, 98, 121, 126. 2, 37, 118. 4, 33, 62. 6, 77, 107. 8, 87. 11, 
81. 19, 90. 21, 83. 23, 55. 25, 6. 29, 101, 102. 30, 62. 31, 97. Pg. 
4, 33. 7, 49, 122. 8, 48, 66. 13;169, 117. 14, 77, 78, 21, 105. 27, 
44. Pr. 1, 51. 4, 136. 6, 55. 7, 25. 11, 54. 17, 29, 105. 19, 126. 
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20, 138: 22; 95.29, 72. 80,127, 32, +41..88, DA ot bien get sbu- 
vent, Bana un Beñs tott-àfkit particuher Pe, 14, 15 pù wal demble 
avoir le sens. de fà, caÿionu, Vuolsi on si-vuüple, fl faut, man mhap, A 
conbiens, +8. demt fm Les. :16, 15: Pg. 18,:18..23;-6. Pe. 14, BE. 16, 
194. 20, 3%. Outre les formes:erdipaites du verby op trouve: Vo pi 
voglio inf, A 88, 62, 6, 77..7, 72. 21, 498.26, $, 140, 82, 409. Dp 
10, 406. 17, 125.49, 139. 28, 44, Pr. 4, 13677, Ze D 
Weil Pg.. 14 du Mee E uoghanp. Pr:28, 138, 















1; Em 69. Es 28. E Weg Te $, 75. A 8 

27, 4124 et. même au plur. Pt, A0. 73. E 
. Volgare, tuigairt. donntun, mievrig, genteik d d 
. Fokgene: eer, tourner, tohen tot 23$ 47. orars naoin, 


13, J9. 14, 127. 22,419. 27; 5. 30; Bu Pg. Zaff, 406 4 8. 


7, 4. 10, 42. 12, 73, 109. 13, 135. 1 1 
31,80. Pr. 6,.4..12, 116. 18, 67. 47, bebe 77. 31, 141. 
"Zu "3. Folger Ae palie, tourner 


Diriger, guidar, qifen, Teien Pg..7, 86. 3 

la dos, Denr: Rüde wom., ini: A8. 88:29, 139 Pr, 9,428... K. sprt, 

tarde dec cordages, Spue brefen "Ju, SL 44. , Volger ppur vekgersi: lafy 
.: Empurér, ,caindse, umgDeN, contenir, 


49,41, Pe, 29, 99. SA, 84.25: AL 
umfajfan Ins. £8, B. 2.0. 20.59. Volgene ei bolgersi du tempsnomme 
en latin, t'ésouler, peser, yergehen Lol, 5, 654.83, 122.: He: 160: Pr.:8, 
4, Volgersi,. se tournee vers quelqu'un, ou changar de dirgotion, fi 
wenden Inf. 1, 24, 26, 88. 4, 98. 8, 63..9, 132. 29, 98.: 32, 2: Pg. 
41443. 8, 64.- 47,46, 82, 20. Pr: 3, 126. 24, 56. 25, 1374.87, 96. 
Si: DR, Fe eaouveer, changar-de posture, fih uuusenten Int, 6, Bis Ai 
55. 21, 25, se ckasger, i kb: orrwpnpcdn Inf. dy 126. Des ,ogrps: qélesiez 
et des -bienheuraux, .#:moypoir en cercle, fich iny Rveife beivageu) opérer 
un mouvement de rotation, Pr. 4, 123. 12, 4,.20.. An part. Follo 
es gewendet mf, 25,93. Pah, CR Des pensées, dirigé, doe inf. 
A? WW À ue ss VS e 

Volgo, mot emprunté du latin, vulgus, la popalee, ver Ke lohas peuple, 

das gemeine Bolf Pr. 29, 119. WIENER ei oi 

.. Wolitare, vokiger, flntters, ampeuiliegent Pre 18, EA it 8 

. ! Nolo ide:voiare),. le,nel.des oiseaux ete., bot Slug Inf. 26120, 2% 
1:18. : Pg. 14, 2,92, 34 dé W 62...20, 20. Ap maraha rapiie, Der Qaui 
gei SÉ 423; as IN sen Hio ne Innen to Wi 2: vi.) 1? 
olontà,. Volontate. ot volontads, i la svolanif, er Me: Fajond 
se aerch ën JO. A. 76,5: 224 Volontqe Pr. Aae Yo- 
lenad Pz.. 25: 83. Pri8, AN, 8R, 63., í Isi E 
i Fodontter :n6:34, 197 eo de da vn où ila ae D $ plapat 


des édit. ont la forme plus italienne volentier q. v. mie gp et 


er 


560 .Volpe — Vostro. ` 


Volpe Cvsipis}, le renard, ber Guys Inf. 27, 75. Pg. 14, 53 où par 
volpi le poète désigne les Pisans, et Pg. 82, 119 où il paraît désigner 
lhérésie en général ou plus particulièrement celle d’Arius. 

Volta (de volgere), le tour, die Wendung, d’une clé pour ouvrir Pr. 
5,56. Le cireulation des corps célestes, bie Drebung, ber Umlauf Pg. 28 
104 et Pr. 28,50 où nous lisons avec la Cr. et presque toutes les édit. 
volte au lieu de cose d’après la Nideb. De-là dar volta, retourner en ar- 
rière, um£ebren Pg. 5, 41. 8, 107. 24, 140. 29, 11. et tornare in volta, 
dans le même sens Inf, 9,2. se tourner, fth wenden Inf. 21, 136. et d’un 
malade se retourner dans son lit, fich umfebren Pg. 6, 152. et changer de 
lieu, ben Ort veränbern Inf. 30, 94. Les chances, les coups dans un jeu de 
hazard, bie Salle Pg. 6, 3. Fois, mål, une fois, deux fois etc. Inf. A 
107. 5, 11. 8, 20, 98. 10, 79. 16, 79, 107. 17, 94. 26, 180. 28, 3. 
Pg. 2, 80, 91. 6, 146. 7, 2. 12, 19. 23, 70. 24, 65. 26, 52. 81, 44. 
32, 153. Pr. 4,78, 90. 10,77. 18,22 et bien plus souvent. Tal volta, 
quelquefois, zuweilen, souvent, oft Inf. 34,59. Pg. 10, 131. et dans le même 
sens più volte Inf. t, 36. 12, 43. Pg. 22, 28. et spesse volte Inf. 33, 
125. v. Spesso. 

- Woltare, rouler, wwälgen, faire toumer, breen Inf. 5, 33. 7, 27. Pg. 5, 
128. 22, 42. 

Volto cure), le visage, Da8 Geht, la face, vas Untliÿ bat 1, 34. 3, 
20, 67. 8, 44. 9,82. 14, 129. 18, 26. 20, 18. 24, 131. 30, 69, 104. 
31, 105. 33, 128. 34, 15. Pg. 7, 88. 12, 71, 122. 17,44, 68. 19, 14. 
26, 121. 30, 121. 32, 18. Pr. 2, 66. 5, 70. 18, 65. 21, 1. 27, 105. 
29, 7. 82, 46. Le santo volto Inf. 21, 48 est une préténdue image du 
Seigneur qui se conserve dans'une chapelle de La cathédrale de Lucques. 
Quant à Pr. 13, 129 v. Spada. Une fois le mot volto est pris dans le 
sens de vista owveduta, la vue, bas Gefiét, la faculté visive, Pr, 25,27. 

- Volto part. de volgere q. v. 

Volume, k volume, ber Umfang Pr. 2, 78. ke y vohima, ver Band, d’un 
Here "et le livre, bas Bud, même. Inf. 1, 84. Pr.'2, 78. 12, 122. 15, 


- 50. et par similitude le lien, bas Band Pr. 33, 86, De volgere, les -mou- 


vements, lë circulation, die Bewegung, ber Umlauf, des corps célestes. Pr. 
23, 112. 26, 119. 28, 14. 

Volvere, forme latine p- volgere, tourner, faire gireuler, drehen Inf.7, 
96. Pr. 2, 131. conduire, leiten, diriger, lenten Inf. 10, 5. Volversi, se 
tourner, ge wenden Inf. 33, 96. 

Vommi et Vonno v. Andare. | 

Vosco, mot formé de vos ét om d’après l'analogie de tecum, vobiscum; 
i? à vieilli Aveo vous, mit +ud, toujours en rime. Pg. 11, 60. 16, 141. 
Pr. 22,415. Quant à Pg. 14, 105 Aldè, la Or. et toutes les édit. an- 
ciennes lisent vosco, mais c’est sans contredit nosco q. v. qu’il faut 
lire avec la Nidob. suivie par Dionisi et par toutes les édit. modernes. 

- Vostro (voster duns Fancierme lätinité), vore, oer, Inf. 2; 02. 7, 85. 
9, 98. 10, 94. 11, 103. 12, 21. 18, BR. AR. 21,73. Pg: 4, 8; 106. 3, 
94. A 18: D, 30, 68. Pr. 2, 4 4, 14. 8, 41 KA 44, T0. 5, 10. 


+ 


25, 78 etpartout. - In: 


Votare — Zavorra. 5614 


Votare (de voto), vider, Teeven Pr. 7, 83. où il est dit que l’homme 
doit par de justes peines en quelque sorte remplir le vide, ou guérir 
la plaie, que son péché a occasionné. 

Votivo, votif, qui se rapporte au voeu, zum Gelübbe gehörig Pr. 8, 5. 

Voto motum), subst., le voeu, baë Gelübbe Inf. 28, 90. Pr. 3, 80, 57, 
101. 4, 137. 5, 14, 26, 64. 

Yoto, adj., d’origine incertaine, vide, Leer Inf. 16, 129. 20, 108. 34, 
125. Pg. 6, 89. 32, 31. Pr. 11, 129. 15, 106. À voto, en vain, inutile- 
ment, vergebens Inf. 8, 19. 31, 79. Pr. 3, 28. Dun voeu qui n'est pas 
rempli, unerfùllt Pr. 3, 57. Et comme subst, le vide, bie Leere Pr. 32,26. 

Vui, ancienne forme du pronom vod, vous, ihr, en rime Inf. 5, 95. 

. Vulcano, le dieu Vulcain, Bullan Inf. 14, 57. 

Vulgo, forme latine p. volgo, le vulgaire, ber Pöbel, les ignorants, die 
Unwiffenden, en rime Pr. 9, 86. 29, 119. 

"Vunque, p. ovunque, à cause de la voyelle qui précède, où, quelque 
part que, w0, wohin immer Pg. 25, 98. 


X. 


Äere, quelques uns écrivent Serse, Zergée ou Xercés, erges, roi de 
Perse suffisamment connu Pg. 28, 71. 


 Zaffro CSapphirus), le saphir, der Gaypbir, pierre précieuse de couleur 
bleue. Pg. 1, 13. Pr. 23,101 où la Ste Vierge est désignée par ce-mot, 

Zanca (de l'allemand Bade, Sinte, qui désignent des corps terminés 
en pointes), le pied, ber Fufi Inf. 19, 45. 34, 79. 

Zanche, Michel, Don Michel Sanche, selon Benvenuto intendant (factor) 
d’Adélasia mère du roi Enzius (Henry) de Sardaigne, fils naturel de 
l’empereur Frédéric Il, qu’il épousa après la mort du jeune roi. L’an- 
tico croit qu’il fut sénéchal d’Adélasie et s’empara du gouvernement de 
Logodoro après la mort de sa maitresse. Petrus Dantis rapporte qu’il épousa 
Adélasie veuve et non pas mère du roi Enzius, ce qui est conforme à 
l’histoire. Les ,,Chiose‘‘, attribuées à Boccace, disent simplement après 
la mort du jeune roi. 

Zanna (de l’allemand Bahn), v. Sanna. 

Zanzara, le cousin, Die ©dnafe, le moucheron, die Müde Inf. 26, 28 
insecte volant incommode surtout pendant la nuit. 

Zara, jeu de hazard qui se jouait avec trois dés, dans lequel les coups 
au-dessous de 7 et au-dessus de 14 étaient réputés manqués. Il mest 
plus d’usage. Pg.6, 1. Ce mot, comme aussi celui de hazard, qui parait 
être de la même famille, sont probablement d’origine arabe. 

Zavorra aburra), le lest, ber Ballaft, d’un vaisseau. Inf. 25, 142. 
Les opinions sont partagées sur ce passage ; les uns prennent savorra 
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pour lé fond de Ja bolgia, en quelque sorte X fonă te bale, Der Riel- 
raum; mais dans tette suppotition d faudrait donner th sens actif et 
factitif aux verbes mutare et trasmutére: par cette raison notis croyèns 
plutôt que D. entend par xavořra Io âmes mêmes qui se trouvent dans 
ce cercle, comme qui dirait cette race vile a méprisable, bles Orefinbel. 

Zeba, la chèvre, bie Siege Inf. 32, 15. Ce mot est sans contredit détivé 
de la forme basse et populaire Sibbe, dont les paysans se servent au 
lieu de Slege. 

ZLoffro (Zephyrus), le zephyr ou zéphire, ber Bephyr, vent doûx et 
agréable, vent d'ouest, Pr, 12, 47. 

Zele (Cëiech, le role, ber Gite Pe, 8, 88. 29, 28. Pr. 22, 9. 

Zenit (mot d’origine arabe), le vénilh, ver Senith Pr. 29, A où ’l 
yenit inlibra, leçon d'Aide, de la.Cr. ét de presque toutes les édit. àn- 
ciennes. La Nidob. et Dan. da Luëéca Hsent: che NR tiene n dibra, lécoh 
qui semble présenter un sens plus facilé, mais qui par cela Môme est 
suspecte. V. Inlibrare. 

Zeng San, l’abaye de St. Zénon à Vérone Pg. 18, 118. 

Zenone, Zénon, Deng, Il est impossible de décider si D. a voulu dé- 
signer Zénon de Cittium, chef des stoïciens, ou bien Zénon d’Elée. Inf. 
4, 138. ` 

Zita, Santa, sainte dont le eorp$ se conserve dans Téglise de S. 
Frediano à Lucques. Gli anziani di Sa Žita sont les magistrats ‘de 
Lucques. Inf. 21, 38. | 

Zodiaco, le zodiaque, ber Thierfreis Pg. 4, 64. Il en est encore parlé 
Pr. 10, 14. 

ona, le cercle lumineux, qui se forme souvent autour de la lune, 
Le halo, der Bof Pr. 10, 69. pour le cercle de l'horizon, bir Ke des dën, 
rigonts Pr. 29, 3. ` 

Zeen (d'origine inconnue), proprement le melon, We Milne, pour 
le crane, bet Schädel, et la téte, der Kopf, en général Inf. T8, 124. 

Zuffa (probablement de l'allemand Siboypf, tes cheveux au sommet 
de la tête, et Sobf, Ta queue), la querelle, ta noise, der Daat, der Gredt 
parceque les gens ui se querellent se prennent souvent pat es che- 
veux. inf. 7, 59..18; 108. 22, 185. 
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